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IJ,  quatrième  letli'e  de  l'alphabet,  troi- 
sième (les  consonnes. 
Per  esquivar  hyat ,  deu  bom  panzar  z  o  d 
aprop  a  prepositio. 

Xej-5  d'amors,  fol.  /J. 
Pour  éviter  l'iilatus,  on  cîoit  placer  1  ond  après  A 
préposition. 

DACITA,  s.  /, ,   dace,    sorte    d'impôt 
perçu  plus  spécialement  sur  les  den- 
rées et  sur  les  marchandises. 
On  lit  dans  les  Statuts  de  Marseille, 

lib.  I ,  cap;  44  : 

Quod  nemo  teneatur  bis  dacitam  praestare 

pro  eodem  avère. 

Du  Gange  ,  t.  II,  col.  i3ti. 
Aiso  es  l'aordenamen  do  la  dacita  que  fou 

empauzada  en  Monpeslier....  Pagne  la  miega 

dacita  sobre  dicha. 

Cartulaire  de  Montpelliei-j  fol.  2l8  et  219. 
Ceci  est  l'ordonnance  de  la  dace  qui  fut  imposée 

en  Montpellier Qu'il  paie  la  àemi-dace  susdite. 

ANC.  ESP.  Dacio.  iT.  Data,  dazio. 

DADAU,  s.  m.,  fuite. 

Qnan  lo  viroa ,  prenon  dadau. 

K.  de  S.  Honorât- 
Quand  ils  le  virent ,  ils  prennent  \i  fuite. 
II. 


DALFIN ,  DALPHiN,    s.    m.,  lat.    del- 
PHiN«.v,  dauphin,  sorte  de  poisson. 

Las  balenas  e  li  dai.fi 
Faran  nua  bost  sobre  la  inar. 

Los  Xy  Signes  de  la  fi  del  mon. 
Les  haleines  et  les  dauphins  feront  une  armée  sur 
la  mer. 

Algunys  be.stias  d'ayga  ban  respîracio,  cum 

SO  DALPHIS. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  52. 
Quelques  Létes  d'eau ,  comme  sont  les  dauphins  , 
ont  respiration. 

—  Constellation. 

Dalfis  ,  signes  e  bootes. 

Bref,  d'amor,  fol.  3^. 
Le  dauphin  ,  le  cygne  et  le  bouvier.  i^ 

CAT.    Delfi.    ESP.    Delfii.   port.    Delfim.    it. 
Delfîno. 

2.  Dalfin,  s.  m.,  dauphin,  titre  de  di- 
gnité. 
Lo  DALFiNs  d'Alverne...  fo  coms  d'Alverne. 

V.   du  dauphin  d'Auvergne. 
Le  dauphin  d'Auvergne...  fut  comte  d'Auvergne 

Ben.  sanp  del  dalfin  lo  talen. 

L'ÉvÈQUE  DE  Cleemont  :  Pcr  Crist. 
Il  sut  bien  ie  désir  du  dauphin. 

I 


DALII,    DAMi.,  s.    m.,    Taux,    coiipi' . 
taille. 

Daus  la  langue  t^othique  dail  signi- 
i]:\  jxirtir  :  On  lit  à  la  page  i68  de  la 
traduction  de  rÉvaugile  par  Ulphilas, 
parabole  de  l'Enfant  prodigue  : 

Alla,     gif  mis     sri  undriuiiai  mis       daii. 
Paler,    lî.i  luihi  qiia-  occunat  luihi  partcin 
aiginis. 
proprii. 

S.  Lie  ,  cil.  i5. 
Vovpz    Scliiltcr,     Closs.     tcatonic.  , 
V"  Tfh  . 

Segau  prat  ain  lo  dalb  et  ma. 

Brev.  d'amor,  fol.  ^y- 
Faucliant  pré  avec  \a/iiii.>   à  la  niaio. 
Los  va!  segan  am  son  dati.i.. 
Un  Tf.oiBADOiK  ANONjUii:  :  Diciis  vos  salve. 
Va  Iti  Irancliant  avec  sa/aiix. 
kTic.  KR.   11   venoit  d'an    sien  pré    avec    iiiig 

(Ini/  à  son  coL 
Letl.  de  IV m.  de  l^^j'i,  Carpkntier,  l.  II,  col.  i. 
La    moi  t ,    six  jouis  après   le  rencontrant 
sans  coingnée,  avecques  son  DAti.  l'enst  fanl- 
ché  et  cerclé  de  ce  monde. 

BabeLAIS  ,  liv.  IV,  JV()Hi'.  Prn/. 

CAT.  Dai/a.  tsp.  Dalle. 

1.  Dai.hayuEj^.  m.,  faucheur. 

En  senilansa  de  dalbatre  es  figurât. 
Elue,  de  las propr.,  fol.  laS. 
Il  est  figuré  eu  forme  àe  Jaitcheur. 
CAT.  DaUajrc,  dnllador.  esp.  Dallador. 

3.  Dai.har,  7».,  faucher. 
L'eilia  dcl  prat  halha. 

LiTj-s  d'uniors,  fol.  M). 
Fauche  l'iierljedu  pré: 
Part.  fjas.  Fc...,fjnan  vcson  temps,  es  /iai.hat. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  209. 
Ia:  foin...,  quand  vient  son  temps,  est ynucAt. 

Tai.u,   taii.i.  ,    s.    /?/.,  taille,   roupo  , 

tranchant. 

Qui  a  scf-vitiit  de  tami  et  dalli. 

Jùirs  de  Jiearn  ,  p.  I0Q7. 
(,)iii  a  servitude  (le  f<<<//f  et  coupe. 

Zo  r»l'e»pa/.a  flameyant/. 

—  Dans  ambas  part'/.  1;CD  taiani/; 


DAL 

L'ns  TAiLs  garda  cel  (jiie  la  Icn  , 
F.  l'autre  cel  qnë  vas  lui  veu. 
Deudes  de  I'rAues  ,  Poème  sur  les  Vertus. 

C'est  l'épe'e  flamboyante taillant  l>ieti  des  deux 

côtés;  uu   tranchiint  regarde  celui  qui   la  tient,   et 
l'autre  celui  qui  vient  vers  elle. 

—  Carrière ,  taille. 

Et  anet  s'en  al  tayi.i.; 
Can  fou  iutrat  dedintz. 

y.  de  S.  Ilonoritt 
El  il  s'en  alla  à  la  carrière;  quand  il  fut  entré  de- 
dans. 

—  Amputation. 

A  penas  li  val  autre  remedi  que  tai.h. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  238. 
A  peine  lui  vaut  autre  remède  im'iunpulalion. 

—  Détail. 

Loc.  adv.  Telas  per  vendre....  a  talh. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  39. 

Toiles  pour  vendre en  détail. 

Vendre  draps  a  talh  en  la  vila. 
Coul.  de  Moissac,  xu«  siècle,  Doat,  t.  CXXVII, 

loi.  7. 
Vendre  draps  en  détail  dans  la  ville. 

—  Forme,  façon. 

Un  bel  TAiLi,  de  persona. 

V.  de  Bertrand  de  Born. 
Une  belleyijrme  de  personne. 

En  suy  plus  d'avinen  tai.h. 
Lamuekti  de  boNANEl.  :  S'a  Mon  Reslaur. 
.l'en  suis  davantage  de y}jron  avenante. 

l.oc.  Sap  far  de  volpilli  vassalb 
E  '1  desavinen  de  bon  talh. 

Bajibald  de  Vaqueihas  :  Leu  pot  liom. 
Sait  faire  de  poltron  guerrier  et  le  désagréable  di- 
honne  façon. 

Fig.  Sos  ooratges 

L'es  viratz  d'autre  taii.l. 

Rambaud  de  Vaqv'eihas  :  Leu  .sonet. 
Son  cœur  lui  est  tourné  d'autreyâron. 
D'on  lo  segles  es  vengutz  en  tal  tai.h 
On'a  penas  vey  pastoret  non  torn  alli. 
P.  Vidal  :  Ma  voluntaiz. 
,  D'où    le   monde   est   venu   en    telle  façon  ,   «[ti'à 
peine  vois-je  pastoureau  qui  ne  devienne  autre. 
Oes  homz  non  pot  porlar  a  fil 
Ni  a  bon  tat.b  lotas  amors. 

H.  Vidai,  de  Bkzaudun  :  En  aquel. 
(){\   ne  peut  point   porter  à   fil  ni   ;i  bonnr'   lailli 
Iriniej  amours. 
I 


DAL 

ANC.  KR.  Une  vigne,  laquelle  ilz  avoieal  pour 
lors  laillée  ou  chapoulée ,  et  le  boys  ou 
sarment  provenu  dudit  tail,  etc. 

Lett.  de  rém.  de  1459,  Tr.  des  ch.,  R.  190,  pièce  16. 

CAT.  Tall.  ESP.  Tajo ,  talle.  post.  Talho , 
talhe.  iT.  Taglio. 

5.  Talh  .   TAIL,    s.   /«.,    taille,   impôt, 
contribution. 

Contribnir  als  tâlhs  de  la  vila. 

Tit.  de  1345.  faille  de  Bergerac. 
Contribuer  aux  tailles  de  la  ville. 
Un  TALH  que  els  avîan  fach  l'an  présent.... 
Volgnesso  contribua'  al  dicli  talh. 

Tit.  de  i383.  DoAT  ,  t.  CXLYIl ,  fol.  i53. 
Une  taille  qu'ils  avalent  faite  l'an  pre'scnt...  Vou- 
lussent contribuer  à  ladite  taille. 
CAT.  Tall. 

6.  Talha,  s./.,  incision,  coclu-,  coupure. 

Jadis  on  marquait  d'une  même  coche 
deux  morceaux  de  bois  appelés  tailles, 
qui,  confrontés  postérieurement  l'un 
avec  l'autre,  attestaient,  par  le  rapport 
ideiîtique  des  coches,  l'exactitude  des 
comptes. 

Tôt  destrador  non  deu  mètre  sou  coûte  per 
talhas,  mas  lo  den  tantost  scrieure. 

Trad.  du  tr.  de  l'Arpentage,  cli.  ii. 

Tout  arpenteur  ne  doit  mettre  son  compte  par 
tailles ,  mais  le  doit  aussitôt  e'crire. 

Ou  s'est  servi  de  tailles  pour  la  le- 
vée des  impositions  :  l'im  des  morceaux 
restait  dans  les  mains  du  percepteur, 
et  l'autre  dans  celles  du  contribuable, 
de  là  le  nom  de  taille  donné  à  certains 
impôts. 

Il  y  a  encore,  en  France,  des  bou- 
langers qui  tiennent  ainsi  leurs  comptes. 

—  Taille,  impôt. 

E  levaran  novelanien 
Talhas  e  quistas  et  uzatges 
E  gabelas  e  pesatges. 

Bref,  d'amor,  fol.  122. 
Et  lèveront  nouvellement  tailles  et  i[uêtes  cl  iin- 
l'ôts  et  gabelles  et  pe'agcs. 

—  Forme,  façon. 


DAL 
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Pros  apar  e  de  bêla  ïalha. 

Leys  d'atnors,  fol.  i'^. 
Parait  distingué  et  de  ]>e]]eJ'iiçon. 
CAT.  Talla.  ESP.  Taja,  cala,  (alla.  port.  Talha. 
iT,  TagUa. 

7.  Talhament,  .V.  ///.,  coupure,  ampiu 
talion. 

Per  TALHAMENT  de  carn. 

Elue,  de  las  propr.,  fui.  29. 
Par  amputation  de  chair. 

ANC.   CAT.    Tallament.  anc.   esp.    Tajainento. 
iT.  Tagliamento. 

8.  Taillonet,  s.  m.,  petit  morceau. 

De  sain  blanc  un  taillonet. 

Deudes  de  Prades  ,  yiuz.  cass. 
Un  petit  morceau  de  lard  blanc. 

ANC  FR.  Mangez  ce  tnillon  de  massepain. 
Eabelais,  liv.  m,  ch.  3o. 

9.  Tailhage,  s.  ni.,  tailiage ,  certain 
tribut. 

Que  pagaaran  tailhage. 

Charte  de  Gréalou  j  p.   108. 
Qui  paieront  tailiage. 

jo.  Talhada,  talmada,  y.  /!,  coupe  de 
bois,  taille. 
En  talhadas  de  bosc. 

Coutume  de  Condoin- 
En  tailles  de  bois. 

—  Taille ,  sorte  d'impôt. 

Enpauzo...  TALLiADAS  als  babitans  dcl  loc. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1^63,  t.  XVI,  p.  126 
Imposent...  tailles  aux  habitants  du  lieu. 
Demandar....  talhada  en  la  dicha  vila. 
Charte  de  GréaloUj  p.  102, 
Demander....  taille  dans  ladite  vUle. 

CAT.    Tallada.    esp.  Tajada.  port.   Talhada. 
it.   Tagliata. 

11.  Talhadura,  s.f.,  coupon,  morceau, 
lambeau. 

Talhaddra  de  drap  nou. 

Abr.  de  l'A.  et  du  N.-Test.,  fol.  45. 
Coupon  de  drap  neuf- 
CAT.  Talladura.  bsp.  Tajadnra.vi.  Tagliatura. 

12.  Taiï-hadre,  s.  m.,  tailiage. 
L'assaiadre  e  lo  tailhadre  de  la  moned;). 

Tit.  de  la  commune  de  Périgueux  j  de  127(>. 
L'essayage  cl  le  tailiage  de  la  monnaie. 


4  DAL 

1 3.  Taliadou  ,  .V.  m.,  tailloir,  bassin ,  vaso. 
Tolie  la  testa  e   portai-  ilavant  se   en    nn 

TALIADOR. 

Trad.  <U-Bl;lc,  rol.41. 
Couper  et  jiorlcr  la  lèle  ilcv.int  soi  en  un  tailloir. 
ASC.   FR.  Un  grant    taUlotier  d'or  charçé  île 
joiaiis  à  pierres  précieuses. 

JoiNMLLK  ,  p.    122. 

Le  millier  trescnelles  et  de  taiUoers. 

Tilrede.  \Z\l\.  Cakpentier,  t.  III,  col.  ^fjO. 

CAT.  Tallador.  Esp.  Tujadero.  tort.  Talhador. 
iT.  TagUere,  tagUero. 

l.'|.  TaLAIKK,  TAl.HAYnK,TAI.ADOU,  TAI.TIA- 

DOR,  S.  m.,  tailleur  criiabits,  de  pierres, 
coupeur. 

Ta  home....  talhayre  de  raubas  de  /emnas. 
Elue,  de  lus  propr. ,  fol.  Il5. 

F.iil  riiomme tailleur  Av.  robes  Ac  l'eniraes. 

Qni  alrob.ira  talador  en  la  sua  violia....  El 
TAi.AiRE  que  aura  facba  la  tala. 

Cout.de  MoissaCj  xiiejièc/e,  DoAT,t.  CXXVIl, 

loi.  7. 
Oui  trouvera  tailleur  en  sa  vigne — Le  tailleur 
i|ui  aui-a  fait  la  taille. 

D'aqui  doue  so  loiatz  li  tai.hador  , 
Tan  cam  s'eran  essems  gnerreiador. 
Roman  de  Gerardde  Rossillorij  foi.  Sr. 
DoUi  donc  sont  loues  les  tailleurs,  autant  comme 
s'ils  étaient  ensemble  guerriers. 
CAT.   Tallador.  esp.  Tajador,  tallador.   rour. 
Talhador.  it.  TagUatore. 

i5.  Taihamiiei;,  .v.  m.,  tailleur. 
Se  devon  far  plus  volunticrs 
Que  d'autre  mesticr  tai.handiers 

Ue  drap. 

JBrev.  d'amor,  fol.  32. 
Ils  doivent  se  faire  plus  volontiers  tailleurs  âf 
drap  que  d'autre  métier. 
AMC   FR.  S'en  ala  quérir  unj;  taillandier  pou: 

soy  vcsiir. 
LctI.  de  rém.,  l455.  CARPENTltn,  t.  III  ,  col.  9'|4. 

16.  Talhable,  arlj.,  taillable,  imposable. 

Sian  TAi-UADi.Es. 

Statuts  de  l'roncncc,  BoMÏ,  p.  219. 
Soient  laillables. 
SiJfSiantiv.  La  dcffensa  dcl  dicli  luoc  et  habi- 
tans  de  "Villafrancba  et  de  lors  TAr.HAnr-ts. 
r,t.  de  ^7A^.  IJoAT,  t.  CXLVII,  fol.  1.0',. 
La  défense  Juilit  lieu  et  liabilautï.  ilc  Vilkfiaiiclie 
.1  de  l'rir«  taitlablcs. 


DAL 

17.  TaLAR  ,  TALHAR  ,  TAILLAR  ,  71.,    tailler, 

cotipcr,  trancher,  escarper,  amputer. 

1'^  vey  ïALAR  orlz  e  vinbas  e  blatz. 
B.  nE  RovENAC  :  Belh  m'es. 
Et  je  Tois  couper  jardins  et  vignes  et  ble's. 
i\Ies  man  a  son  coutell  per  la  piola  tayli.ar. 

/''.   de  S.   Honorât. 
Mit  la  main  à  son  couteau  pour  couper  la  gorge. 
Us  metgues  taillet  mal  un  meu  ser  qu'ei 
volia  metgar;  et  per  aco  es  mortz ,  qn'el  non  lo 

Saiip   TAILLAR. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  j  fol.  20. 
Un  me'decin  amputa  mal  un  mien  serf  qu'il  vou- 
lait guérir;  et  il  est  mort,  parce  qu'il  ne  sut  pas 
Vainjuiler. 

La  cot 
Que  non  tailh'c  fa  '1  fer  TAtuAR. 
li.  Mauïin  :  Farai  un  vers. 
La  pierre  qui  ne  coupe  pas  et  fait  couper  le  1er. 
L'cspaza  que  tat-ha  d'anibas  partz, 

r.  et  Vert.,  fol.  58. 
L'i'pe'e  qui  coupe  des  deux  côtés. 
Parc.  prés.  Roca  redonda, 

Auta  e  rausta  e  talant. 

Roman  de  Jaufre ,  fol.  3. 
Roclic  ronde  ,  haute  et  raide  et  escarpée. 
Part. pas.  El  sépulcre  que  es  de  peyra  talhat. 
Passio  de  Maria. 
Le  sépulcre  qui  est  taillé  de  pierre. 

—  lin[)oser  «ne  taille. 

Cinq  cens  solz  devo  talhar  11  probome  de 
la  vila. 
Coût,  de Moissac ,  -HW  siècle.  DoAT,  t.  CXXVIl, 

fol.  3. 
Les  prud'hommes  de  la  ville  doivent  imposer  cinq 
cents  sous. 

Oni  los  talhava  mais  que  no  dévia. 

Tit.  de  1267,  Ârch.  du  Roy.,  J.  3o3. 
On  les  taillait  plus  qu'on  ne  devait. 
Part. pas.  La  dicha  tailla  quant  sera  taillada. 
Tit.  de  i/ii8.  DoAT,  t.  CXLVI ,  fol.  3o. 
Ladite  taille  quand  elle  sera  imposée. 
CAT.  Tallar.  esp.   Tajar,   talar,  tallar.  port. 
Talhar.  it.  Tagliare. 

i8i  Detal  ,  .y.  m.,  détail. 
Loc.  adv.  "Vendre  oli  a  detal  per  la  vila. 
'Tit.  de  l38i,  ville  de  licrperac. 
Vendre  huile  en  détail  par  la  ville. 

19.  Eniai.ii,  s,  ni.,  entaille,  forme 


\ 


DAL 

So  e  no  so  d'nn  entalh. 

Marcabrus  :  Goutta  l'ivern. 
Sont  et  ne  sont  pas  d'une  même  entaille. 

ANC.    CAT.   Entàlhz.    ANC.     ESP,    Entollc.     PORT. 

Entalho.  it.  Intaglio. 

20.  Entalhament,  s.  m.,  sculpture. 
Non  faras  entalhament  ni  semblansa  ni 

figura  d'aco  que  es  sotz  lo  cel. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  32. 
Tu  ne  feras  sculpture  ni  image  ni  figure  de  ce  qui 
est  sous  le  ciel. 
ESP.  Entallamiento.  it.  IntagUamento. 

21.  Entalhar,  entaillar,  V.,  entailler, 
tailler,  sculpter,  blesser. 

Qaals  qu'el  deboîs  ni  I'entailh  , 
Deboissar  lo  pot  d'aital  tailb. 

Garins  d'Apchier  :  Mos  cominals. 
Qui  que  ce  soit  qui  le  dégrossisse  et  le  sculpte, 
il  peut  le  dégrossir  de  telle  façon. 
Eig.      Celha  que  saup  al  départir 

Mon  cor  entalhar  sotilmen. 

Deudes  de  Prades  :  Pus  araors. 
Celle. qui  sut  au   de'partir  blesser  délicatement 
mon  creur. 
Part.  pas.  So  entalhat  en  sa  tomba. 

Cat.  ciels  apost.  de  r<.oma,  fol.  l53. 
Sont  sculptés  eu  sa  tombe. 

Que  vi  las  peyras  entailladas  , 
D'anticas  figuras  obradas. 

V.  de  S.  Honorât. 
Qui  vit  les  pierres  taillées  ,  d'antiques  figures  ci- 
selées. 
ANC.  FR.     Crucefîz  et  imagerie 

D'argent  et  d'yvuire  entaiUie. 
Pi'Oi'.  et  dict.  popuL,  p.  162. 
Facent  honneur  à  l'arbre  entaillé  de    ton 
nom. 

EONSARD,  t.   I,  p.   l63. 

ESP.  Entallar.  port.  Entalhar.  it.  IntagUarc. 

22.  R.ETALH,  S.  m.,  taille,  tranchant. 

Mot  fo  subtil  et  prima  la  textura  , 
Uzar  no  s  pot  ni  rnmpre  sa  costnra  ; 
D'estox,  RETALHs,  de  scindens  es  segura. 
Palaitz  de  Sai'ieza. 
Le  tissu  fut  moult  fin  et  délie' ,  sa  couture  ne  se 
peut  user  ni  rompre  ;  elle  est  à  l'épreuve  de  pointes, 
de  tranchants j  de  coupants. 

CAT.    Retall.   ESP.    Rctal.    port.    Rctalho.    rr. 
Ritaglio. 

23.  Retalhar,  %>.,  retailler. 
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Fig.        Tôt  jorn  ressoii  e  retalh 

Los  baros  e  'Is  refon  e  'Is  calh, 
E  Inr  cug  mètre  cor  anzart. 

Bertrand  de  Boun  :  Un  sirventes. 
Je  rogne  et  retaille  toujours  les  barons  et  je  les 
refond  et  les  rassure ,  et  pense  leur  mettre  cœur 
liardi- 

Retalha  et  restrenh  tos  desiriers. 

F.  et  Vert.,  fol.  lo3. 
Piétaille  et  restreins  tes  désirs. 
ANC.  FR.  Les  cors  ans  Sarrazins  qui  estoient  re- 
taillés ,  getoieut  d'autre  part  du  pont. 

JOINVILLE  ,  p.  63. 

CAT.  Retallar.  esp.  Relajar.  port.  Retalhar.  it. 
RitagUare. 

24.  Entretaihar,  v.y  entailler,  ciseler, 
découper. 

Part,  pas.       Emages  entretalhadas. 

Brev.  d'amor,  fol.  'j^. 
Images  ciselées. 
Cascn  porta  manias  entretalhadas. 

Perilhos,  Voj.  aupurg.  de  S.  Patrice. 
Cbacun  porte  mantes  découpées. 
CAT.  ESP.  Entretallar.  port.  Entretalhar. 

DALMATICA ,   s.  f.,   lat.   dalmatica  , 
dalmatique. 

Que    li  diagne   uzesso    dalmaticas....  Ses 
DALMATICA  o  ses  cazubla. 

Cat.  dels  apost.  de  Rama  ,  fol.  37  et  29. 

Que  les  diacres  usassent  des  dalmatiques....  Sans 
dalmatique  ou  sans  chasuble. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Dalmatica. 

DAM,  DAN,  s.  m.,  lat.  bahuiiiui ,  dam, 
dommage,  détriment. 
Que  DAMS  t'en  venga. 

Tit.  de  io5g. 
Que  dojmnage  t'en  vienne. 

Gran  mal  e  gran  dap;. 
E.  de  Tors  de  Marseille  :  A  totz  marilz. 
Grand  mal  et  grand  dommage. 

Per  Tostre  pro  avetz  fag  lo  lor  dan. 
Bertrand  de  Bobn  :  Quan  la  novella. 
Pour  votre  profit  vous  avez  fait  leur  dommage. 
Loc.       A  mon  dam  met  gelos  e  laazengiers. 
Pebdigon  :  lie  m  dizon. 
A  mon  dam  ]e  mets  (je  brave)  jaloux  et  médi- 
sants. 

M'an  bauzat  ni  mes  a  lur  dam. 
Kambaud  de  Vaqueiras  :  Ges  sitôt. 
[|s  m'ont  trompé  et  mis  à  li'ur  dam  (se  sont  mo- 
qués lie  moi  ) 
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Prof.        l^eu  l'-i'ol  di/.oii  tiiit  li  savis  ilel  mou 
(jiie  sel  u  'l  iiAN  cni  es  la  sei^noria. 

FaIDIT  de  UlLLlSTAr.  :  Tôt  alrcssi  coin. 
Tous  \cs  sa^es  du  moade  me  le  disent  Lieu  ipu- 
colui-là  a  le  dommuge  ù  qui  est  la  seigneurie. 

.\sc.  rR.  Le  bien  tles  l)Ous ,  le  dam  des  inbii- 
iiiains. 
Foi'BQCÉ  :  /'.  de  J.-C,  fol.  1 17. 
Qui  vont  an  dam   d'aotrui   conquérir  des 
lauriers. 

De  Lai'DUN  :  La  Fruncinde ,  p.  270. 
l'aisons-noiis  sages ,  à  leur  dam  ,   mais  re- 
yrettous  leur  naufrage. 

C.VMUS  DE  Bellf.y  :  Diversités,  t.  I,  fol.  l\io. 
AHC.  CLT.  Dam,  dan.  esp.  Da'io.  port.  Damno, 
dano.  iT.  Danno. 

1.  Damn.vtge,  dampn.vtge,  s,  m.,  dom- 
mago. 

Li  sabria  percassar  son  damnatge. 
Capeset  :  Loiiga  sazo. 
Je  saurais  lui  procurer  son  dommage. 
Ni  par  sufrir  francbamen  son  dampnatge. 
Gaicelm  Faidit  :  Si  anc  nuls. 
Et  pour  souffrir  franclicment  son  dommage. 
Loc.      Om  pren  soven  gran  dampnatge 
Per  dcschauzit  compaignatge. 

B.  Zonsi  :  Sitôt. 
On  prend  souvent  sjrand  dommage  par  mauvaise 
compagnie. 

Aire.  FR.  Cascnn  jour  acroit  mes  damages. 
Fiibl.  el  (onl.  anc,  t-  I,  p.  ll6. 
Que  mielz  valoit  cil  damages  à  soffrir. 
^'lLLE-HA^lDOL'l^■ ,  p.  202. 
A>x.  Esr.  Ficieron  tal  domage  en  los  mas  de- 
lanteros. 

Ftda  de  S.  Millan,  cap.  44 1. 
ARC.  CAT.  Damnatge,  dampnatge.  n.Dannag- 
gio. 

3.  Dajip.xamf.n  ,  s.  m.,  danination. 
Obras  a  ton  dampsamew. 

1'.  Cahoinal  :  Jlicsum  Crist. 
Tu  travailles  à  ta  damnation. 
AHC.  FR.  Son  dampnement  pas  ne  voloit. 

iV.  rec.  defabl.  et  conl.  anc,  t.  II,  p.  387. 
A. te.  E.5P.  Danamiento.  it.  Dannamento. 

.'i.    Da>H'>aik),    .V.    /. ,    \a\.     damnatio, 
(lamnalion. 

Per  no.s  rezeracr  de  dampwatio. 

r.  et  yen.,  loi.  -/:<. 

Pour  nuu<  racliPtei  i\f  damnation. 
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Loc.  El  es  eu  via  de  dampnacio. 

L'arbre  de  Bataillas,  fol.  147. 
Il  est  en  voie  de  damnation. 

—  roiKlainnalion. 

Aie  requezeron  dampnacio  contra  el. 

Trad.  des  Actes  des  Apôtres,  cli.  25. 
Me  requirent  condamnation  contre  lui. 
A  DAMPNACiON  de  lors  cors. 

l'it.  de  1878.  Kist.  du  Languedoc,  t.  IV, 
pr.,  col.  357. 
A  condamnation  de  leurs  corps. 

ANC.  CAT.  Damnaciô ,  dampnacio.  anc.  esp. 
Dahacion ,  damnacion.  port.  Damnacào. 
IT.  Dannazione. 

5.  Dampnos,  adj.,  lat.  damnosma',  dom-' 
maguable,  préjudiciable. 

Qu'offici  non  sia  dampnos. 

Brev.  d'amor,  fol.  126. 
Qu'office  ne  soit  dommageable. 

Son  mot  DAMPNOSAS  e  perilbozas. 

y.  et  Fert.,  fol.   22. 
Sont  moult  dommageables  el  périlleuses. 
Autras  aordenansas  sobre  lo  fab  de  la  dieba 
draparia  mot  dampnosas. 

Tii.de  i35i.  Doat,  t.  CXLVI,  fol.  217. 
Autres  ordonnances  sur  le  fait  de  ladite  draperie 
moult  préjudiciables. 

ANC.  CAT.  Dampnos.  esp,  Danoso.  port.  Dam- 
noso.  iT.  Dannoso. 

6.  Dampnatjos,  dampnaggos,  cidj.,  pré- 
judiciable. 

A  trops  es  dampnaggos. 

Elue,  de  las propr.,  fol.  loG. 
Est  préjudiciable  à  plusieurs. 
Si  las  paranlas  no  so  dampnatjosas. 

Lii>.  de  Sydrac,  fol.  [\o. 
Si  les  paroles  ne  sont  préjudiciables. 
ANC.  FR.  Mult  leur  a  esté  domagos. 

B.  Di;  Sainte-MauRE,  Ckr.  de  Norm.,  fol.  69. 
Trop   vons  est  prez  vcizin,  trop  vous  est  da- 
magoits. 

Roman  de  Rou  ,  v.  44'^' 
it.  Dannagioso. 

7.  Dampnaggozamknt,  adv.,  dangereu- 
sement, préjudiciablcmcnt. 

Las  serpcus....  no  pongen  trop  dampnag- 

GOZAMENT. 

FAuc.  de  las  propr.,  fol.  l36. 
Les  •.(■i|)ciils    .    ni    piriiKiil  pas  fort  dangerrinr 
mrnt- 
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8.  Damnuc,  adj.,  endommagé. 

Dels  forlz  assays  los  vey  damnocx. 

Marcabrus  :  Al  départir. 
Je  les  vois  endommagés  des  forts  essais. 

9.  Dampxable  ,  adj.,   lat.  damnabÙ-ew, 

damnable. 

El  delech.trs 

Es  DAMNAELES. 

Brev.  (Tamor,  fol.  65. 
Le  délecter  est  damnable. 
ANC.  FR.   Lears   certaines  entreprinses  dam- 
nables. 

MONSTRELET  ,  t.  I  ,  fol.  169. 

Meus  de  malicieux,  dampnable  et  innatnrel 

vouloir. 

Jean  Marot  ,  t.  V,  p.  279. 

ANC.  CAT.    Dampnable.    anc.    esp.    Dahable , 
damnable.  it.  Dannabile. 

10.  Dampnar,  V.,   lat.   damnarc,  dam- 
ner, condamner. 

Tais  que  dizo  :  Per  que  nos  fetz  Dieus?... 
non  ges  per  dampnar. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  129. 
Tels  qui  disent:  Pourquoi  nous  fît  Dieu?...  non 
point  pour  damner, 

L'emperaire  vie  lo  perilh 

Et  vay  lo  dampnar  en  eissilh. 

Brev.  d'a/nor,  fol.  l85. 
L'empereur  vit  le   péril  et    va  le  condamner  à 
l'exil. 

Dampnaran  Io  a  mort. 

Trad.  du  N.-Test.  S.  Marc,  ch.  10. 
Ils  le  condamneront  à  mort. 

Part. pas.     Las  armas  que  son  dampnadas. 
Brev.  d'amor,  fol.  2/J. 
Les  âmes  qui  sont  damnées. 
Substantiv. 

Car  Diens  nos  ditzquel'anem  lai  servir 
On  el  fo  mortz  per  nos  dampnatz  garir. 
Gaucelm  Faidit  :  Cascus  liom. 
Cnr  Dieu  nous  dit  que  nous  l'allions  servir  là  où  il 
hit  mis  à  mort  pour  sauver  nous  damnés. 
ANC.  FR.  Il  fu  dampnez  sans  pitié  par  le  juge- 
ment de  son  père. 

Bec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  III ,  p.  200. 
Tontes  les  sentences  morales  damnent  excès. 
OEuvres  d'Alain  Charlier,  p.  357. 
ANC.  c\T.  Dampnar.  anc  esp.  Danar ,  damnar . 
PORT.  Damnar.  it.  Dannare. 

I  iDampnatgar,  V.,  endommager. 


DAM 


7 


Car  el  poyria  dampnatgar,  per  sa  morsnra  , 
manthas  gens  o  bestias. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  29. 
Car,  par  sa  morsure,  il  pourrait  endommager  plu- 
sieurs gens  ou  Létes. 

Part.  pas.  Que  els  e  los  habitans  de  Caiarc 
eron  estais  dampnatgats  per  los  dichs 
Angles. 

Tu.  de  1395.  Doat,  t.  CXXXVII,fol.36'6. 
Qu'eux  et  les  habitants  de  Caiarc  avaient  été  en- 
doitimagés  par  lesdits  Anglais. 

i$'//^ito«rjV.EsmendaralDAMPNATGHATlodamp- 
natge. 

Tu.  de  i!\oo,Arch.  duRoj.,  K.  1174- 
Réparer  à  l'endommagé  le  dommage. 

ANC  FR.       S'il  lepoeit,  co  dist,  grever 

E  damagier,  sans  mer  passer, 
Tolen tiers  le  damagereil. 

Roman  de  Piou,  v.  i  U12-III  l^. 
Il  ne  vont  pas  souffrir  sa  gent  ne  sa  terre 
domager. 

Bec.  des  hist.  de  Fr. ,  t.  III ,  p.  2i3. 
ANC  CAT.  Dampnej'ar. 

l 'i.  Damnificar,   dampnificar,    damni- 
FiAR,  V.,  endommager,  préjudicier. 
Nozer  ni  damnificar  en  re. 

TU.  de  1270.  DoAT,  t.  LXXXIX,  fol.  69. 
Nuire  ni  préjudicier  en  rien. 

Non  DAMPNiFiCARAT  ni  aderairarav  las  fa- 
zendas  del  cossolat  per  las  mienas. 

Cartulaii-e  de  Montpellier,  fol.  83. 
Je  n'endommagerai  ni  arriérerai  les  affaires  du 
consulat  pour  les  miennes. 
Damnifiava  Io  reanme. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  71. 
Il  endommageait  le  royaume. 
Part. pas.  Foro  dampnificats  en  trenla  milla 
floris  et  mai. 

Tu.  du  xive  siècle.  Doat,  t.  CXXV,  fol.  98. 
Ils  furent  endommagés  pour  trente  mille  florins 
et  plus. 

ANC  FR.  Et  restabllront  le  domm.ige  au 
dampnijîé. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i347,  t.  VII,  p.  33. 
CAT.     Dampnificar.    esp.    Damnificar.     port, 
Danijicar.  it.  Dannlficare. 

l3.      CONDEMNACION  ,      CONDEMPNATION  , 

s.f.,  lat.  cowDEMNATioNf//? ,  condam- 
nation. 
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Eu  aqnclla  cosDKiarNAriOK. 

Jlisl.  iibr.  lie  la  Bibh,  loi.  G3. 
En  ci'ltc  condamnation. 
Que  tais  condemnxtions  si  deiiuessan  rxigir. 

Statuts  de  Prci-i-ncfj  BoMY,  p.  (>. 
Que  telles  condamnations  se  dussent  exiger. 
c\T.    Condemnaciô.  esp.   Coridenacion.   tort. 
Coruit-mnaciio,.    it.    Condennazione ,   coii- 
Jannasione. 

14.  CoMiF.MP>AMEN,  S.  m.,  comlaiiina- 
tion. 

'Apres  lo  cûsdempsames. 

l'ft.  Thaliim.  de  Montpellier. 
Après  la  condamnation. 
IT.  Condanncanento. 

15.  CONDEMP>ATOUI  ,    odj.,    lat.   COM))  .M- 

N\TORi//.v  ,  condainnatoin*. 

Ea  la  (lita  senlcticia  coxDEMrxATORrA. 

Coutume  de  Condom. 
En  ladite  sentence  condamnatoire. 
CAT.  Condannatori.  esp.  Condenatorio.  port- 
Condcmnatorio.  it.  Condannatorio. 

iG.    CoXnAMPXAK,   ?).,    lat.   CONDF.MNARt', 

condamner. 

Va  los  coNDAMPNAR  a  mort. 

y.  de  S.  Honorât. 
Va  les  condamner  à  mort. 
Part. pas.  Aras  tcm  que  blasmalz 

En  foS  C  COWDA5IPKAT7,  , 

S'ieii  res  d'aisso  f;i7,ia. 

I)EnTii4ifD  d'Alt.amanûn  :  Lo  scglc. 
lUaintenant  je  crains  que  j'en  fusse  Llâmd  et  con- 
damne ,  si  je  faisais  rien  de  cela. 
TAT.    Condemnar.  esp.  Condenar.  port.  Con- 
demnar.  ir.   Cuiidcnnare ,  coiiddnnare. 

DAM,  s.  ni.,    nAiiv,   .ç.  f.,   lat.    dama, 
daim. 

De  cahiol  cl  de  ijam. 

GiRAI.'D  DE  HoR.NEil,  :  I!cn  covc. 
De  cbc^rcuil  cl  de  daim. 

IJam  o  dama  es  capra  salva(;ga. 

Elue,  de  las  jiropr.j  fui.  2|S. 
Daim  ou  DAMA  c»l  clièvre  sauvaçe. 
r»p.  Dama.  it.  Dainina. 

DANGIER,  .s.  ///.,  difficullé,  rclard. 
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El  mali  ses  hangier 
Aiatz  so  c'a  ruestier 
Vostra  dona  '1  levar. 

Amanieu  des  Escas  :  En  aqiicl  mes. 
Ail  matin  sans  retanl  ayez  ce  dont  a  Lesoiti  votre 
dame  au  lever. 

ANC.  FR.  Lî  prcndoui  grant  dangier  fesoit 
De  dire  ce  qu'el  enquerroil. 

Faùl.  et  conl.  anc,  t.  11,  p.  i5o. 
Ils   ne    pouvoient  tenir  grand  nombre  de 
gens  pour  les  vivres  qu'ils  avoient  à  danger. 

MoNSTRELET  ,  t.  I  ,   fol.  gi. 

DANSA,  S.  f.,   anc.  ail.  tanz,  danse, 
ronde. 
Qo'  esik've  son  gent  anar  en  dansa  ? 

P.  DuRANn  :  Mi  dons. 
Que  devient  son  pcntil  aller  en  danse 
Fig.  M'  an  e  mon  cor  bastida  una  dansa. 
AiMERi  DE  Bellinoi  :  Mcravcillme. 
Dans  mou  cœur  m'ont  établi  une  danse. 

—  Danse,  sorte  de  poésie. 

Coblas  ,  sirventes ,  dansas 
Ab  cul  au  hanransas. 

G.  ElQUlER  :  Pus  Dieus. 
Couplets ,  sirvcnlcs ,  danses  avec  lesquels  ils  ont 
lionneurs. 

E  de  far  dansas  doblas 
F  sirventes  valens. 

G.  R1QUIER  :  Sitôt  s'cs. 
l',t  de  faire  danses  douilles  et  sirventes  de  prix. 
Ela   entendia   en     un     cavayer    que    avia 
nom  Guilleui  lU'cmou,  don  ela  fazia  sas  dan- 
sas. 

/''.  de  Jiaimond  de  lUiraval. 
Elle  avait  son  aifection  en  un  cavalier  qui  avait 
nom  Guillaume  Cremon,  dont  elle  faisait  ses  danses. 

CAT.   Dansa,   esp.    Danza.    vowt.  Danca.   it. 
Danza. 

2.  Daksau  ,  V.,  anc.  al!.,  tan/kn,  dan- 
ser, saulcr. 

El  ricx  s' irais  mcutrc  l'amoros  dansa. 
P.  Caiidinai^  :  Jeu  Irazi. 
Le  riclie  s'atirislo   tandis  que  l'amoureux  danse. 
Fig.  La  fillia  Na  Constansa  , 

Pcr  oui  jovens  sauta  c  dansa. 

P.  Vidal  :  Gara  amiga. 
La  fille  de  dame  Constance,  pnur  qui  joie  saule  et 
danse. 

«AT.  Dansar.  ksp.  Danzar.  port.  Dancar.  it. 
Danzarc, 
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DAR,  V.,  lat.  DARe,  donner,  accorder. 
Om  don  tan  gran  non  dea  dar. 

B.  CalvO  :  Qui  lia  talen. 
On  ne  doit  pas  donner  un  don  si  grand. 
Si  no  loi'  DATz  nna  sumina  d'argen. 

Raimond  de  Castelnau  :  Mon  sirventes. 
Si  vous  ne  leur  donnes  une  somme  d'argent. 

—  Accorder,  attribuer. 

Mas  la  razo  apenre 
Non  es  mas  a  geu  datz. 

Nat  de  Mons  :  Sitôt  non. 
Mais  il  n'est  donné  qu'à  la  gent  de  connaître  la 
raison. 

■ —  Frapper. 

D'un  cotel  li  dari'  al  cor. 

L'ÉVÈQUE  deClermont  :  Per  Crist. 
Lui  donnerait  d'un  couteau  au  cœur. 
Mentre  que  aqnelhs  de  la  ost  encausara.... 
Matran  isxira  del  agayt  e  dara  amb  els. 
Philomena. 
Tandis  qu'il  poursuivra  ceiix  de  l'armée....  Ma- 
tran sortira  de  l'embuscade  et  donnera  avec  eux. 

Fl^.      Iiur  DET  sa  maledictio. 

Bref,  d'amor.  fol.  58. 
Leur  donna  sa  malédiction. 
Lac.  E  '1  fon  dat  a  entendre  qu'ela  ara  netsa 
del  emperador. 

V.  de  P.  Fidal. 
Et  il  lui   fut  donné  à  entendre  qu'elle  était  nièce 
de  l'empereur. 

Substandv.  Ab  dar,  fo  Alixandres  ries. 

AUGIER  :  Laig  faill  cor. 
kxecXe  donner,  Alexandre  fut  puissant. 
CAT.  Esr.  port.  Dar.  it.  Darc. 

2.  Datiu  ,  S.  m.,  lat.  dativh.î,  datif. 

Li  cas  Sun  seis....  datius....  e  '1  datiu  e  vo- 
catiu  e  l'ablatiu. 

Gram.  proi>. 

Les  cas  sont  six....  le  datif....  et  le  datif  ei  le  vo- 
catif et  l'aLlatif. 
CAT.  Datiu.  ESP.  PORT.  IT.  Dativo. 

3.  Dacio,  s.  f.,  lat.  DATio  ,  don,  dation. 
Exceptât  nACio  de  tntela. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i463,  t.  XVI,  p.  i25. 
Excepté  dation  de  tutelle. 
ANC.  CAT.  Daciô  ESP.  Bacion.  it.  Dazione. 

!\.  Data  ,  dada,  s.  f..  date. 
ir. 


DAR  9 

Qaar  de  sa  fi  degns  no  sap  la  data. 

Leys  d'amors,  fol.  2!\. 
Car  nul  ne  sait  la  date  de  sa  fin. 
Al  jorn  de  la  data  de  la  présent  caria. 
TU.  de  1274,  .^rch.  du  Roj.,  M,  876. 
Au  jour  de  la  date  de  la  présente  cbarte. 
Aia  ferma  valor  xv  jorns  après  la  dada. 

Sauf-conduit  de  l385  donné  par  J.  de  Fara. 
Ait  ferme  valeur  quinze  jours  après  la  date. 
OAT.  ESP.  port.  it.  Data. 

5.  Datari,  s.  m.,  nécrologe. 

Que....  aniversari  sia  mes  en  remembransa 
en  lur  datari. 

Tit.  de  1309.  DoAT,  t.  XLII,  fol.  70. 

Que....  l'anniversaire  soit  mis  en  commémoration 
dans  leur  nécrologe. 

6.  SuBDiT,  adj.,  lat.  sveditus,  sujet. 
Escorjonlnrs  subditz. 

r.  et  Tert.,  fo\.i5. 
Ecorclienl  leurs  sujets. 

CAT.  Sûbdit.  ESP.  port.  Siibdito.  it.  Siiddho. 

7.  DoNAR,  V.,  lat.  DONAr.e,  donner,  ac- 
corder. 

Al  liai  bora  donarai  un  bezan , 
Si'l  desli.'ils  mi  dona  un  clavell). 
P.  Cardinal  .-  Tos  temps  azir. 
Au  loyal  homme  je  donnerai  un  jjesant  ,  si  le  dé- 
loyal me  donne  un  clou. 
T'en  DONAUEi. 

Tit.  de  960. 
Je  l'en  donnerai. 

El  ser,  DONATz  li  a  manjar. 

Deudes  DE  Prabes,  yy;(;.  cass. 
Au  soir,  donnez-\\ii.  à  manger. 

—  Livrer,  céder. 

Nostra  vida  volriam  aver  donada  per  m  di- 
niers. 

Philomena. 

Nous  voudrions  avoir  donné  notre  vie  pour  trois 
deniers. 

Us  sieus  decipols  lo  vendet , 
Per  xxs  deniers  lo  donet. 

Trad.  de  l'étang,  de  Nicodcme. 
Un  sien  disciple  ie  vendit  ,  le  lii'i-a  pour  trente 
deniers. 

—  Frapper. 

Donavan  am  pochas  et  am  pics  sus  l'escueyll. 
F'-  de  S.  Honorât. 
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t'r.ifftuent  Avec  pioches  et  avec  pic<  fur  le  ro- 
cher. 

Sapcbatz  be  que  non  o  fctï  fugeu, 

Ana  o  a  fag  dohan  e  combaten. 

B.  p'All\m.\NON  :  Un  sirvcnlcs  fai-ai. 

Sachn  bien  qu'il  ne  le  lit  luyanl ,  mais  il  l'a  l".iH 
ilonnant  el  combalUnt. 
Fi".  DoKET  sa  bencdictio. 

Bn-f.  d'iimor,  fol.  177. 

Il  donna  sa  béncdiclion. 
Iax.  DosaR  «lels  espcros. 

GlKAL'D  DE   UOHNEII.  :  Solall. 

Donner  îles  éperons. 

Aqnfsta»  causas  dizia  noNANT  a  inteiuhe 
de  (^ual  luorl  dévia  luorir. 

Fnig.  (/e  trad.  de  In  Ptission. 

Il  disait  CCS  chosM  donnant  à  cnleiidre  «le  (|Uc11l- 
niorl  il  devait  mourir. 

Cant  lo  ray  del  soklb  intra  dins  la  uiayo  e 

lu.HA  a  vf7.cr  claramens  la  pois  e  las  ordnras 

nae  son  dedins. 
'  r.  et  f  cri.,  lui.  l^t. 

Quand  le  rayon  du  soleil  entre  dans  la  maison  et 
donne  à  voir  clairement  la  poussière  el  les  ordures 
qui  sont  dedans. 

Siibstantiv.  A  lor  non  plalz  donarS  ni  mcssios. 
Bertrand  dv  Ploft  :  De  sirventes. 

A  eux  ne  plaît  donner  ni  dépense. 

Part.  pas. 

Per  qn'ien   m'en  sui  del  tôt  a  vos  donatz 
.^RNAtD  DK  MARtElL  :  Aissi  cum  sells. 
Par  quoi  je  m'en  suis  enlièrement  donné  à  vous. 
CAT.  ESP.  Donar.  port.  Doar.  it.  Donare. 
8.  Dosât,  s.  ni.,  celui  qui  s'était  donne- 
;\  un  couvent  lui  et  ses  I  iens. 
Dans    les    chapitres     généraux     de 
Saint-Victor  «le  Marseille  il  est  dit  : 

Mittantur  visitatorts...  qui....  inquirere 
debeant  de  meritis  priorum  cl  nionacboruiii 
et  donaionim  et  convcrsoruin. 

Uu  Cangf.  ,  t.  II ,  v.  Donali. 
Per  fraire,  per  dowat  de  la  maio. 

Tit.  de  1225.  noAT.  t.  CLXXVill ,  fol.  r.2. 
Par  frère,  par  donné  de  la  maison. 
TAT.  iJonnt.  r.sp.  Donado.  port.  Donato. 

Q.  DoNADA  ,  S.  f.,  celle  (|tii  s'était  don- 
née à  un  monaslère  elle  et  .ses  biens. 
I.ai  doua»  ,  prioressa  ,  mongas   ni  donadas 
del  dit  moslicr. 

Tlt    de    l38i     DOAT,  I     CXXIV,  fol.    117. 
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I.esdame.s  ,  prieure  ,  religieuses  et  dunnéfs  dudit 
uumaslère. 

10.  Don  ,  .V.  /;/.,  lat.  i^oy ii r?i ,  don,  pré- 
sent. 

Ane  negnii  bon  nu-slicr  non  ac. 
Mais  d'anar  menutz  dons  qucren. 

Pierre  d'Auvergne  :  Cliantarai. 
Il   n'eut  jamais  nul  bon   nie'licr,   excepté  d'allet 
cliercliant  menus  dons. 

Mas  sazos  fon  qu'el  maior  i>ON  d'amor 
Yoii'  om  mais  esperar  que  lener. 

11.  Bbuneï  :  Puslodous. 
Mais   il   fut   uu   temps  où   on  voulait  plus  cspe'rei 
i|ue  tenir  le  plus  grand  don  d'amour. 

—  Sorte  de  tribut. 

Subsidi,  ajiida  ,  don  gracios. 

Iteg.  des  états  de  Prosience  de  l/Joi. 
Subside  ,  aide,  don  gracieux. 

Fig.  etmystùf.  Eis  vu  dos  de  Sant  Sperit. 
Brei'.  d'amor,  fol.  Ct. 
Les  sept  dons  du  .Saiut-Kspril. 
Aqaest  DOM  osta  tota  ordura  de  Tai  ma. 

r.  et  Kert.,  fol.  8) 
Ce  don  ôte  toute  souUlure  de  l'ime. 
Lo  DON  de  temor  es  portiers. 

y. et  Vert..  foL  46. 
Le  don  de  crainte  est  portier. 
CAT.  Db.  ESP.  Don,  PORT.  Doin.  it.  Dono. 

11.  DoNA,  .v../  ,  don,  donation. 

Las  DONAS  c  las  proinessasad  ajutori  al  ma- 
ridatge. 

Tu.  de  1278  du  chat,  de  Ciipdenac. 

Les  donations  et  les  promesses  pour  aide  au  ma- 
riage. 
ANC.  KSP.  Doua. 

12.  DoNATio,  .T.  f.,  lat.  DONATio,  dona- 
tion. 

Qiian  iiialautia  'I  bal, 
!'"an  II  far  donatio. 

P.  Cardinai.  :  Tarlarassa. 
Quand  la  maladie  le  (rappe,  ils  lui  font  faire  c/« 
nation. 

Per  ai|uelia  donatio  que   es  apjicllada  no 
:VATtos  facba  entre  vins. 

Tii.  de  125.}.  DoAT,  t.  CXX.MX,  fol.  71. 
Par  cette  donation  qui  est  appele'c  donation  faite 
■  litre  vifs. 

(Al.  Donaciô.  E.sr.  Donacinn.  port.  Donaçîw. 
II.  Ponazionc. 
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i3.  DoNAzos,  s.f.,  donation. 

DoNAzos  que  es  fâcha  entre  marit  e  inolhei 
non  val. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  25. 
Donation    qui  est  faite  entre  mari  et   femme   uc 
vaut. 

lij.  DoNAMENT,  S.   m.,   cîOH ,  présenta- 
tion. 

L'ognament  de  las  mans  ,  lo  donament  de 
la  centura. 

Doctrine  des  fraudais. 
L'onction  des  mains  ,  la  présentation  de  la  cein- 
ture. 

ANC.  FR.  Il  vault  menix  que  tu  faice  en  ta  vie 
donnement. 
Trad.  de  S.  Bernard.  Montfaucon  ,  B.  B.  ms., 

p.  1392. 
ANC.  CAT.  Donament.  it.  Donamento. 

15.  DONAIRE,  DONADOR  ,    adj.,     lat.    DO- 

NATOR ,  donneur. 

Sai  vas  Léo  en  sai  an  de  bon  aire, 
Fraucde  sazo ,  certes  et  lare  donaire. 
Marcabrus  :  Auiatz  de  cban. 
De   ce  côte  vers  Le'on  j'en  sais   un  débonnaire , 
franc  à  propos  ,  courtois  et  large  donneur. 
Son  lare  donador. 

P.  Cardinal  :  Falsedatz. 
Sont  donneurs  généreux. 

ANC.  FR.  Lenr  vnelt  eslre  à  la  mort  du  sien 
larges  donnierres. 
Jean  de  Meung  :  Testament ,  v.  9^7. 
Li  fol  large  donneor. 

Pioman  de  la  Rose,  v.  ^654. 
CAT.  ESP.  Donador.  port.  Doador.  it.  Dona- 
tore. 

16.  DoNATiu,  adj.,\a.i.  donativw,?^  dis- 
pensateur, fournisseur. 

De   l)earagge  a   totz  animnns   liberalment 
DONATIVA. 

Elue,  de  las  prnpr.j  fol.   1^9. 

Libéralement  dispensatrice  de  breuvage  à   tous 
les  animaux. 

17.  Adonar,  V.,  confier,  allier,  familia- 
riser. 

Mas  tan  la  vey  adonar  ab  enjan  , 
Per  que  s'amor  no  m  pl.itz  dezercnaii. 
Cadenet  :  Longa  sazo  ai. 
Mais  je  la  vois  tellement  s'allier  avec  tromperie, 
c'est  pourquoi  ion  amour  ne  me  pli»ît  désormais 
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Per  c'oms  se  deu  ab  savis  adonar. 

G.  Olivier  d'Arles  ,  Coblas  iriadas. 
C'est  pourquoi  on  doit  sejarniliarisera.\ecles  sages. 
Nos,  el  temps  qu'el  dig,  auonem 
A  catre  trobadors  ,  per  ver, 
La  chanso. 

Henri  comte  de  Rhodez  :  Si  m  fos. 
Nous,  au  temps  qu'il  dit ,  nous  conjîdmes  la  cliau- 
son  ,  pour  vrai ,  à  quatre  troubadours. 

—  Adonner,  vouer. 

Totz  bom  que  non  se  adona  a  ben  far. 

F.  et  Vert.,  fol.  i3. 
Tout  bomme  qui  ne  s'adonne  pas  à  bien  faire. 

—  Part,  près.,  productif,  fertile. 

Quar  per  lo  laor 
Plus  ADONANs  y  séria. 

Bref,  d'amor,  fol.  232. 
Car  par  le  labeur,  elle  y  serait  plus  productive. 
CAT.  ESP.  Adonar.  it.  Adonare. 

18.  Adoniu  ,   adj.,  généreux,  facile  à 
donner. 

Tant  es  adoniva. 

G.  RlQUlER  :  Vohinliers, 
Tant  elle  est  généreuse. 

19.  DoTAR ,  -V.,  lat.  DOTARt',  dotcr. 
Fig.  DoTET  home  d'aytal  nobleza. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  I. 
Dota  l'bommc  d'une  telle  noblesse. 
Part.  pas.  Las  filhas  que  si  trobarau  esser  do- 
TADAs  per  lur  payre  et  inayre. 

Statuts  de  Proi'ence,  BoBiY,  p.  127. 
Les  filles  qui  se  trouveront  être  dotées  par  leurs 
père  el  mère. 
CAT.  Esr.  PORT.  Dotar.  ix.  Dotare. 

20.  Dot,  s.f.,  lat.  Ttoreni ,  dot. 

Si  '1  payre  o  la  mayre  donet  en  dot  a  alcun 
plus  que  non  deu,  quais  drech  n'es.»* 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  16. 

Si  le  père  ou  la  mère  donna  en  dot  à  aucun  plu-; 
qu'il  ne  doit ,  quel  droit  en  est-il  ? 
CAT.  Dot.  ESP.  PORT.  IT.  Dote. 

21.  DoTAiRE,  S.  m.,  douaire. 

leu  vull  inenar  ma  sor  en  son  dotaire. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  93. 
Je  veu»  mener  ma  sœur  en  son  douaire. 

22.  DoARis,  S.  m.,  donaire. 

Eu  alcus  locz  ditz  hom  doaris  per  do!. 
Lejs  d'ainors,  fol.  i.Oi'. 
l'.ii  aucuns  lieux  on  Hit  douaire  pour  dol . 
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ai.    DUTALH.I,    DOILICI  ,    UO.M.IZI,    S.    III., 

douaire. 

Si  ela   intrct  en   feriuansa  per  dotalici   ilc 

feiiina...  Per  couipia  ,  o  per  cnuige,  o  per  iloii , 

o  peroiULici...  Devuiit  donar  pen-las  noAi.17.1. 

Trail.  du  Code  de  Jiistinien,  loi   33,  18  cl  S. 

Si  cllo  CDira  en  garnntii-  jiour  douitim  de  reniiiie.. . 
Pir  acliat ,  ou  |<ûr  rà)iaii!j;e,  ou  )>ar  don  ,  ou  jur 
dounire...  Doivenl'iloniier  c/oM«ire  [xjur  ellos. 

i\.  Dotation,  dot.vhcio  ,  s.f.,  lat.  lui- 
TATio ,  ilotalion. 
De  riqnezas  e  de  dotations. 

Doctrine  des  f^aiulois. 
Df  richesses  cl  de  dolnlions. 
Donet  tant  a  uua  de  sas  iillias  o  a  aalra  per- 
sona  eu    dotahcio,   qnc   H   autres   cffact   en 
perde  la  falcidia. 

Trad.  du  Code  de  Jiistiiiten,  fol.  16. 
Uonna  tant  ù  une  do  ses  lilK-s  ou  à  autre  personne 
en  dotation  que  les  autres  enfants  en  perdent  la  fal- 
cidie. 

CAT.  Dotaciù.   ESP.  Dotacion.  port.  DotacSo. 
iT.  Dolazione. 

25.  Dotal,  odj.,  dotalw,  dotal. 
Ilouor  DOTAI,  no  s  pot  alienar. 

Statuts  de  Montpellier,  de  l2o5. 
Fief  dotal  ne  se  peut  aliéner. 
Exceptât  los  bes  dotals  de  la  dicLa  dona. 
Tii.de  1389.  Du\T,i.  XXXIX,  fol.  2o5. 
Excepté  les  Liens  dotaux  de  ladite  dame. 
CAT.  ESP.  PORT.  Dotal.  iT.  Dotale. 

i('>.  Endotar  ,  7).,  doter. 
Part.  pas.  Âvem  liedificatz   xx  inoucsticrs  cl 
avein  los...  r.WDOxATZ. 

PUILOMENA. 
Nous  avons  cdiiié  vingt  monastères,  et  les  avons... 
dotés. 

DARRE,  ad'.,  de  suite. 

Adoncx  Jliesus  a  dicb  uarre 
D^outra  vu  outra  lot  l'abecc. 

l'rad-  d'un  cvanf;.  apocr. 
Alonjàiuadilc/esuited'oulreenoutre  toull'aLccé. 

D.MIT,  S,  m.,  dard. 

Voyez  Leibfiitz,  [).  5G  et  m;  Mu- 
ra tori,  Disx.  33. 

Non  dapta  lansa  ni  uart. 

BturHAKD  D».  ItoKN  :  Un  sirvcntcs 
Ne  rciloule  lance  ni  dtird. 
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Ar  ai  beu  d'amor  après 
Cniu  sap  de  sou  dart  ferir. 

P.  RviMOND  Dt  Toulouse  :  Ar  ai. 
M.\iiilenaiit  j'ai  Lion  appris  d'amour  comment  il 
sait  fi-apper  de  son  dard. 

Fij.  Li  premeir  dart  de  foruicatio...  li  oil. 
IVad.  deBcde,  fol.41. 
Les  premiers  danls  de  fornication...  les  yeux. 
CAT.  Dard.  esp.  port.  it.  Dardo. 

■i.  Dardikr,  .V.  m.,  archer. 

Si  '1  icis  lorna  a  Toloza  el  gravier, 
E'I  coius  eis  ab  sici  caitiu  daruier. 
P.  Vidal  :  Urogoman. 
Si  le  roi  revient  à  Toulouse  au  gravier,  el  le  comte 
sort  avec  ses  clic'lifs  archers. 

3.  Daudasier,  s.  m.,  archer,  sagittaire. 
Son  bon  darpasier. 

Guillaume  de  Tudela. 
Ils  sont  bons  sagittaires. 

DAT,  OATZ,  s.  m.,  dé. 

Ab  as  DATZ 
Menatz  plombatz 
Nos  a  trichalz. 

P.  Vidal  :  Tant  me. 
Avec  des  dés  plomLe's  meuu,  il  nous  a  triches. 
Ane  de  datz  no  puesc  far  tenguda. 
Ans  giet  tolz  temps  al  antruy  pro. 

Ueuues  dd  Prades  :  Pus  incrces. 
Je  ne  puis  jamais  faire  tenue  de  désj  mais  je  jette 
toujours  au  proGl  d'autrui. 

Qai  la  maute  no  repanza 
Plus  que  selb  qne  gieta  datz. 

Marcabiius  :  Dirai  vos. 
Qui  la  maintient  ne  repose  pas  plus  (jue  celui  f(ui 
jette  les  dés. 

El  perdet  tôt  son  aver  a  joc  de  datz. 

y.  de  Gaiicelm  Faidit. 
Il  perdit  tout  son  avoir  à  jeu  de  dés. 
Loc.     Pert  los  datx  al  premier  lans. 

Raimond  .lonnAN  :  S'  icu  i'os. 
Je  perds  les  dés  au  premier  jet. 
Qae  juron  e  renegon,  c  jogon  a  très  datz, 
P.  Caiibinal  :  Un  estribot. 
Qui  jurent  cl  renient,  et  jouent  à  trois  dés. 
Ar  cntendefz  en  ma  tenso 
Que  ns  part,  e  vos,  aiatz  los  datz, 
K  cauzctz  de  calr'  amistatz. 

T.  de  lIuGi'ES  ET  DK  IÎAUS.SAN  :  Bsussau. 
Maintenant  portez  votre  attention  sur  ma  tcnson 
i|ue  je  vous  partage,  et  vous,  ayez  les  dés,  €t  dioi- 
^i'isex  de  ([uaUe  amitiés. 
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Mas  ben  vei  c'  un  dat  mi  plomba. 

Arnacd  Daniel  :  Lancan  son. 
Mais  je  vois  bien  qu'il  me  plombe  un  dé. 
lea  tenc  los  datz. 

Gui  de  Cavaillon  :  Seigneiras. 
Je  tiens  les  dés. 
Ab  mentir  lor  ai  camjatz  los  datz. 

B.  DE  Ventadour  :  Pei-  mielhs. 
Avec  mentir  je  leur  ai  change'  les  dés. 
Nég.  expl.  Autaclara  no  val  contra  cela  nn  dat. 
Roman  de  Fierabras,  v.  Il83. 
Hauteclaire  ne  vaut  un  dé  contre  celle-là. 
ANC.  FR.  Voudront  de  cel  bacon  mengier, 

Aiuz  c'on  loi'  puist  les  dez  cbaugier. 
Fabl.  et  cont.  anc.j  t.  IV,  p.  2^6. 
CAT.  Daii,  ESP.  PORT.  iT.  Dodo. 

DATIL ,  DACTiL,  s.  m.,  gr.  AA'xTTAûî, 
datte,  fruit  du  palmier. 

.1.  ram  de  palma  que  fo  mot  bels 
E  de  Los  DATiLs  garnitz. 

Brev.  d'amor,  fol-  i88. 
Un  rameau  de  palmier  <jui  fut  moult  beau  et  garni 
de  bonnes  dattes. 

AlcGs jJACTiLs  naysho  en  Egipte  et  Siria ,  ses 

os  et  nogalbo. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  217. 
Quelques  dattes  naissent  en  Egypte  et  en  Syrie, 
sans  os  et  amande. 
CAT.  ESP.  Datil.  PORT.  Datile.  it.  Dattero, 

DYj,  prép.,  la  t.  DE,  de. 

De  SOS  plazers  dir  e  far, 

E  DE  son  pretz  tenir  eu  car, 

E  DE  son  laus  enavantir. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Moût  jauzens. 
J}e  dire  et  faire  ses  plaisirs,  et  de  tenir  son  mérite 
renchéri,  et  de  mettre  en  avant  sa  louange. 
ANC.  IT.  Ch' un  terz'ordine  a  Dio  piacente, 
Haggio  fatto  de  pénitente. 

CAT.  ESP.  PORT.  de.  IT.  MOD.   di. 

Cette  préposition  est  restée  dans  la 
contraction  qui  a  formé  les  articles  l'o- 
mans  del,  dels. 

Elle  indique  ou  caractérise  plus  ou 
moins  expressément  divers  rapports, 
tels  que  : 

I.  Origine. 

Ta  fust  nada  de  Suria. 

P.  Cardinal  ;  Vera  Vergena. 
Tu  fus  née  de  Syrie. 
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Si  com  Diens  foii  de  vos  natz. 

Lanfranc  Cigala  :  Oi .'  maire. 
Ainsi  que  Dieu  fut  né  de  vous. 
MoUer  nada  de  Monpellier. 

Cartulaire  de  ilonlpellier,  fol.  l32. 
Femme  native  de  Montpellier. 

1.  Relation. 

De  lati  en  romans  tornar. 

Trad.  de  l'évang.  de  Nicodème. 
Traduire  de  lalin  en  roman. 
De  ben  en  raielhs  et  de  pretz  en  poder. 
H.  Bruset  :  Pus  lo  dous. 
De  bien  en  mieux  et  de  mérite  en  pouvoir. 

i.  Personnalité,  appartenance. 
De  tôt  en  tôt  es  ar  de  mi  partitz 
Aquelh.  eys  joys  que  m'era  remazatz. 

AiMERi  de  Peguilain  :  De  tôt  en  tôt. 
Du  tout  au  tout  est  maintenant  séparé  de  moi  ce 
même  plaisir  qui  m'était  demeuré. 

Tôt  es  DEL  comte  veramens. 
BoNiFACE  DE  Castellane  :  GiKrra  e  trebals. 
Tout  est  véritablement  du  comte. 

4.  Indication,  désignation. 

E'I  reys  de  Fransa  e  sos  cosis... 
Qu'ai  rei  o'Espanha  socorratz. 

Gaval'DAN  le  Vieux  :  Senhor,  per  los. 
Et  le  roi  de  France  et  son  cousin...  Que  vous  por- 
tiez secours  au  roi  ^'Espagne. 

Garins  lo  Brnns  ...  fo  nn  gentils  castellans 
DE  Neillac  del  evesqnat  de  Puoi  Sainta  Maria. 
f^.  de  Garin  le  Brun. 
Garin  le  Brun  ...  fut  un  gentil  châtelain  de  Neillac, 
de  l'évèché  de  Puy-Sainte-Marie. 

5.  Espèce,  qualité. 

Segle  caitin  e  de  falsa  natnra. 

A1MERI  de  Pegitilain  :  S'icuanccbanliei. 
Siècle  malheureux,  et  de  fausse  nature. 
Es  de  bona  doctrina. 
P.  Kaimond  de  Toulouse  :  Pos  lo  prims. 
Est  de  bonne  doctrine. 

Sos  cantars  es  de  nien. 
Le  moine  de  Montaudon  :  Pus  Peyre. 
Son  chanter  est  de  néant. 

6.  Matière,  état. 

D'espînas  coronatz 
E  de  fel  abearatz. 

FOLQUET  DE  MARSEILLE  :  VcrS  DicUS. 

Couronné  fZ'épines  et  abreuvé  de  fiel. 
Gentils  e  panra  n'arnes. 

P.  Cardinal  :  Vera  Vergena. 
Gracieuse  et  pauvre  rré<[uipoment. 
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7.  Destination. 

Dona,  que  caidatz  faire 
De  mi  que  vos  am  tau? 

15.  DE  VestADOur  :  (^uau  la  doù'aum. 
Dame,  que  pcusex-vous   faire  Je  moi   i]ui   vuu^ 
aime  tant? 

Foy  œanescalc  de  cavalhs. 

Raimokd  d'Avigno5  :  Sir%ens  suy. 
Je  fus  maréclul  Je  cheraux. 

8.  MOTBN,    C4rSK,    KFFET. 

A  totz  degra  de  dolor  lo  cors  fendre 
Du.  deseret  del  ilU  sainta  Maria. 

G.  Faidit  :  Cascui  kom. 
Le  coeur  derrait  à  tous  fendre  de  douleur,  ii  cause 
du  désbe'ritemcpt  du  fiU  de  sainte  Marie. 
De  bea  grau  joy  chanlera 
S' en  agneâ  razon  de  que. 

S.i^iL  DE  ScoLA  :  De  bon  gi-au. 
Je  cLaoteriis  de  bien  grand  plaisir  si  j'eusse  motil 
de  quoi. 

y.   Temps,    époque,    circonstaîice    de 

TEMPS. 

De  mati  m  solia  pregnar. 
Le  MOlXE  de  Mo!fTACD05  :  L'autre  jom  m'en. 
De  matin  avait  coutume  de  me  prier. 

Qtian  Don  ai  loc  de  vos  vezer, 
.  Joi  ai  déport  non  paesc  arer. 

Ar.n'aid  de  Marceil  :  Dona  genscr. 
Quand  je  n'ai  pas  lieu  de  vous  voir,  je  ne  puis 
aroir  joie  ni  satisfaction. 

10.  Localité,  ciiicoxsta.nce  de  lieu. 

Qoar  s'on  flam  D'un  aat  pont  gaardatz. 

T.  d'Aimeri  et  d'Albert  :  Amicx. 

Car  si  d'un  baut  pont  tous  regardez  un  ncurc. 

Mas  paor  ai,  pas  aitan  fort  blanrjaeya , 

Qa'cl  lo  velra  ben  de  Matafelo. 

Bertra5D  de  Born  :  Pos  Ventedorn. 
Mais  j'ai  peur,  puisque  aussi  Tort  il  parait  Liane, 
qu'il  le  Tcrra  de  Matefelon. 

I  I  .    Or.DRE,   r.ANC. 

Cant  bon  ve  de  premier  is.^ir 

Pena  d'auzel... 

LcT  ah  la  seocstra  ma 

La  coda  so  D'amon  o'aval. 

Dztvzs  DE  PraDES,  jiuz.  cass. 
Quant  on    voit  du   cummcncenirnt  sortir   penii< 
d'oiican...  on  lérr  arec  la  main  gauche  la  qurur  n 
/Tanvmt  </'aTa|. 
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Cel  que  ns  feti  de  joglar  cavallier. 
T.  D'.Vi.B.  Marqi'is  et  de  R.  de  Vaqi-eiras  : 
Ara  m  digati. 
Celui  qui  vous  fit  de  jongleur  clievalier. 

12.  Dimension,  quantité,  polds. 
Aitan  a  de  lonc  coma  de  lare. 

iiV.  de  Sjdrac ,  fol.  l^5. 
\  autant  Je  long  comme  Je  large. 

Lo  millier...  de  clavels  de  cavals... 
Quintal  de  coire  e  D'estang. 
Cartulaire  Je  Montpellier,  fol.  Il^  et  116. 
Le  millier...   Je  clous  de  cbevaux...  Quintal  Je 
cuivre  et  (Te'tain. 

De,  pivposition  romane,  se  traduit 
ordinairement  par  de  dans  les  langues  " 
de  l'Eiiiope  latine,  mais  il  a  qucl(|ue- 
lois  le  sens  exact  ou  approximatif  d'au- 
tres pré-positions,  dont  les  principales 
sont  : 

I.  A. 

E  '1  mostres  de  ginolbs  ,  ploran , 
CuiQ  !>ui  sieus  endomenjatz. 

Alegret  :  .Aissi  cum  selli  qu'es. 
Kt  je  lui  montrasse  à  genoux,  pleurant,  comme 
je  suis  son  serviteur  inféode'. 

Dona  ,  doncx  a  vos  ni  veu. 
De  mas  jonlhas,  hamilmen. 

Albert  de  Malespike  :  Dona  ,  a  vos. 
Dame,  je  viens  donc  à  vous,  à  mains  jointes,  bura- 
Llenient. 

Tolz  sols  DE  pe. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  7^  ùis. 
Tout  seul  A  pied. 
ARC.  FR.  De  bataille  sunt  tuit  apareillez. 
Cliansvn  Je  liolunJ,  p.  i^5. 
Arbalestrlers  allans  de  pied. 

Monstrelet,  t.  I,  fol.  26. 
CAT.     Estar  loncb  temps  t/e  jonolbos. 

P.  DE  Qi:ÉRALT  :  Sens  pus  tardar. 
EST.  Los  que  faeron  de  pie  cavalleros  se  facen. 

Pnema  del  Cid ,  v.  1222. 
PORT.  Tanto  \u:  mai.'*  de  admirai ...  Avia  de  vii 
ao  mando. 
Ma.v.SeV.  DE  FaRIA,  f .  de  Camoens,  fol.  1 15  cl  125. 
O  navîos  de  remo. 

J.-F.  DE  ASDRADA  ,  y.dcD.J.Je  Cni/ro,  liv.  1  11 

iT.  Disposto  son  </e/ ubidirc... 

(!lie  dcvria  prima  cercare 
/)/ rarar  mia  iiialalia... 

JACOPO^E  PA  ToDl  .  Snt.  I  ,  I  et  7. 
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1.  Avec. 

Say  ben  de  peira  murar. 

Raisiond  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Je  sais  bien  murer  avec  pierre. 
Pasques,  Senher  sobras, 
De  ilos  peys  et  de  cinc  pas. 

Pierre  d'Auvergne  :  Dieus ,  vera  vida. 
Vous  repûles,  Seigneur  souverain ,  avec  deux  pois- 
sous  et  avec  cinq  pains. 
ANC.   FR. 

Galyeu  le  regardoit,  car  s'il  se  fast  feint, 
Galien  l'enst  occiz  de  Haute-clere. 

Roman  de  Galien  le  Rhctoré ,  fol.  60. 
Se  li  levé  soavent  la  fâche 
Et  les  temples  de  l'aige  rose. 

Roman  de  ta  Violette ^  p.  120. 
Et  que  de  mes  deniers  cbascnn  d'ans  rachetai. 
Roman  de  Berte,  p.  12. 
CAT.  Tôt  clemeut  elementat  no  's  simple, 

Ans  es  compost  </'nn  altre  sou  coutrari. 
AtziAS  March  :  Lo  cinquen. 
Bsr.  De  crisma  lo  untaron. 

V.  de  San  Millan  ,  cop.  /j- 
PORT.  Os  versos...  ditados  de  ruesma  naturcza. 
Man.  Sev.  de  Faria  ,  V.  de  Camoens,  lui.  ii^. 
iT.  Tal  che  sol  de  la  voce 

Fà  tremar  Babilonia. 

PetrARCA  ,  Canz-  :  O  aspettata. 
Par  fàr  di  marmo  una  persona  viva. 

Petrarca  ,  Son.  :  L'aspellata. 

3.   A  CAUSE   DE,  PAR  l'eFFET  DE. 
Pero  per  fol  e  per  musart 
Vos  tenon  o'esta  fermalha. 

Bertrand  dr  Born  :  Un  sirventcs. 
Pourtant  ils  vous  tiennent  pour  fou  et  pour  mu- 
sard  à  cause  de  ce  traité. 

Quant  ien  denant.lievs  venh, 
De  sa  gran  lieutat  mi  senb. 

Arnaud  Catalan  :  Amors  ricx 
Quand  je  viens  devant  elle,  je  me  signe  «  cause 
de  sa  grande  beauté. 
ANC.  FR.  Cent  sols  de  forfait. 

£.  de  G.  le  Cône/itérant. 
Li  dus  si  fu  joios  é  liez 
Del  gonfanon  é  del  congiez 
Ke  l'apostoile  li  doua. 

Roman  de  Rou  ,  v.  1 14/  '  • 
Qne  de  plorer  ses  iols  afole. 

Roman  de  Parlonopeits ,  t.  H  ,  p.  1. 

E  sa  mcre  cncomraence  de  la  joie  à  plourer. 
Roman  de  Ber/e,  p.  (i. 
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CAT.  Si  com  Adam  près  uial  del  vedat  gnst. 

AvziAS  March  :  Si  com  rictat. 
ESP.  Del  gozo  que  a vien  de  los  sos  oios  loraban . 

Poema  del  Cid,  v.  1608. 
Del  ma\  sabor  que  bey  non  voslo  puedo  decir. 

Poema  deAlexandro,  cop.  187. 
Mas  querie  de  fîebre  yacer  todo  un  anno. 

V.  de  S.  Domingo,  cop.  21. 
PORT.  Morre  de  pura  paixâo. 

Man.  Sev.  di  Faria.  V.  de  Camoens,  fol.  52. 
iT.         Gloria  bai  del  vestimento... 
Se  bai  gloria  deW  bavere. 

Jacopone  da  Todi,  Sat.  J  ,  5. 

/[.  Contre. 

No  ns  pot  de  mort  défendre. 

G.  Faidit  :  Cascus  hom. 
Ne  nous  peut  défendre  contre  la  mort. 
Lo  sanc  de  ton  fraire,  qne  as  escampat...  si 
clama  a  mi  de  tu. 

Hist.  ahr.  de  la  Bible,  fol.  3. 
Le  sang  de   ton   frère,   que  tu  as  répandu...  se 
plaint  à  moi  contre  toi. 

Tbesaur  ab  que  s  poguesso  adjudar  de  lor 
enemix. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  i33. 
Trésor  avec  quoi  ils  pussent  s'aider  contre  leurs 
ennemis. 
ANC.  FR. 

K.e  de  Rou  les  défende ,  ce!  félon  aversaire  , 
E  des  altrcs  Normanz,  quer  innlt  sont  de  mal 
aire. 

Roman  de  Rou  ,  v.  i6o(5. 
CAT.  E  tincb  per  foll  qui  de  mort  no  s  deffen. 

ArziAS  March  :  Tal  so  com. 
ESP.  Jbu  Xf  0  nos  garde  de  taies  serviciales. 

Signas  del  jiiicio,  cop.  36. 
PORT.  Punnei  en  muito  en  me  gnardar, 
Qnanto  eu  pude ,  de  mia  sennor. 
Cancion  do  coll.  dos  nobres  de  Lisboa,  fol.  ^4- 
Para  o  servir  et  ajndar  del  rei  don  Sancbo 
seo  irmâo. 

D.  ]S  UNES  DE  LliÂo,  Oriçr.  de  la  ling.  port.,  p.  '"2. 
iT.  Ajutami  da  Ici. 

Dante,  Jr.f.,  i. 
:").  Depuis. 

Lo  sinqnante  dia  de  la  pascba. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  I2p 
Le  cinquantième  jour  depuis  la  pâque. 
n'Agen  tro  a  Tvontron. 
Bertrand  de  Bokn  :  Quan  la  novella. 
Depuis  Agtn  jusqu'à  Nontron. 
ASC.  FR.  De  la  garde  matinale  desqne  à  nut. 
y4nc    Irad.  du  Psauf.  de  Corbie,  ps.  129. 
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Reqnerre  uie  fc ruit  <i'Espaigne  dasqu'en  Frise 

Roman  de  lifrtc,  p.  Î^•J . 
i  AT.         Pel  an  ilisapte  al  iihrc. 

Consolât  lie  la  mar,  c.  8. 
En  pus  brea  temps  que  de  vespr'  a  mati. 
ArnAS  March  :  Ku  aquel  temps. 
ESP.  Del  dia  que  fue  coude... 

Pel  dia  qae  nasquieran  no  vierau  tal  trcnior. 
Po'ma  dct  Cid ,  v.  1070  cl  1670. 

POBT.  Infancia,  de  4  annos  atc  7;  paeritia,  de 

7  ate  14:  adolescentia ,  de  14  ate  aa. 
I).  ^INES  deLli.vo,  ''rii,'.  de  la  lin^./'ort.,  p.  l32. 
iT.     Del  mar  Tirrheno  a  la  .sluistra  riva. 
I'etrarca  ,  Son.  :  Del  mar. 

6.  Dlr-vxt,  PKN1>ANÏ. 

Que  DE  mil  ans  no  vos  poirelz  janzir. 

P.  DE  Bus.sic.NAC  :  Qiian  lo  ilous. 
Qac  pendant  mille  ans  vous  ne  poiirrei  vous  rc'jouir. 
No  lino  DE  dias  ni  db  nuebtz  d'ardre. 
iiV.  de  Sj-drac,  fol.  i35. 
Ne  cesscDt  de  brûler  pendant  les  jours  el  pendant 
les  nuiU. 

ANC.  FR.  Et  ne  sufri  pas  que  oisels  entamas- 
sent les  cors  de  jnrs,  ni  les  besles  de  nuiz. 
y/nc.  trad.  des  litres  des  Huis,  fol.  b'g. 
cAT.  Qu'en  als  no  pens  de  dia  ni  de  nit. 

L.  DE  VlL\ROSA  :  Sobres  d'amor. 
ESP.       Del  noch  pasan  la  sierra... 

Ella  me  acorra  de  nocb  è  de  dia. 

Poeina  del  Cid  ,  v.  428  et  221. 
PORT.  Reparando  todos  de  noite  o  que  as  ba- 
tarias  derribavâo  de  dia...  Enlron  de  noite 
o  rio  de  Surate. 
.I.-Fli.  DE  ASDRADA  ,  V.  de  D.  J.  de  Castro,  lib.  3. 
iT.  Stancho  noccbier  di  noite  alza  la  testa 
A' duo  lumi  c'ba  seui|)ri;  il  nostro  polo. 
PetbARCA,  Canz.  :  Poicliè  per. 

7.  En,  daî!s. 

Fnv  DE  seda  bos  obriers. 

l'.AiMOND  d'Avignon  :  Sirvcns  siiy. 
Je  fus  bon  ouvrier  en  soie. 
Ucvetz  me  de  mon  dreifz  raantencr. 
GnA>'ET  :  Ciimle  Karln. 
Vous  devez  me  maiuleiiir  dans  mou  droit. 

Aîfc.  PR.  Moult  fusse  de  bonne  cure  née. 

JXoinan  de  lu  f^irdelle,  p.  58. 
Mais  ne  leur  voult  de  riens  la  chose  demon.^trer, 
lioinan  de  Tleile,  p.  3o. 
Qui  de  Normendie  (;«tc:l  nez. 

Chron.  an;;  .-normandes ,  p.  ip"- 
I  AT.  Que  de  infant  nsar  fas  l'iiome  vell. 

Atr.iAS  Mapch  :  Aigu  no  pot. 
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Que  la  sua  ruba  reroan  del  tôt  o  en  parlida. 
Consolât  de  la  mar,  c.  l^!^. 
ESP.  Que  asmar  cuèmo  iaoen  los  mares  ù  de 
quai  guisa. 

Poema  de  Âlexajidro,  cop.  258. 
PORT.  Costumamos  de  o  screver,  quando  he 

vogal,  de  corpo  pequeno. 
D.  Nlxesde  Lhao,  Orig.  delà  ling. port.,  p.  ty^- 
iT.       Queste  parole  di  colore  oscuro 

Vid'  iû  scritte  al  sommo  d'una  porta. 

Dante,/»/.,  3. 
Ma  non  a  vête  ofTeso  «Talcuna  cosa. 

BoccACCio,  Decam.,  Il,  9. 

8.  Entre,  p.vrmi. 

Triar  lo  ben  dei,  mal. 
Rauiond  de  Castelnau  :  Mon  sirvcntes. 
Trier  le  bien  tFentre  le  mal. 
Que  trenta  n'els  non  esperavon  très  de  vos. 

BoNiKACK  Calvo  :  Gcs  no  m'es. 
Que  trente  à'enlre  eux.  n'attendaient  pas   trois 
à'entre  vous. 

Ik-n  ai  cbausit  de  las  melbors. 

Al  uiieu  scmblan,  qu'anc  Dieus  fezes. 

B.  DE  Ventadour  :  Ja  mos  cliantars. 
.1  mon  avis,  j'ai  bien  cboisi  entre  les  meilleures 
qu'onc([ues  Dieu  fît. 
ANC.  FR.  Ke  un  de  nos,  mais  ne  sai  ki, 

Deibt  bui  périr,  ne  sait  cument... 
Et  asquanz  tf'els  s'en  repentirent. 

Roman  de  Roa,  v.  973^  et  10202. 
Que  il  eislied  de  treis  choses  quele  que  il  volt 
mie!/.- 

Ànr.  trad.  des  liv.  des  Rois,  fol.  7^. 
CAT.   Se  algun  personer  de  aquells  qui  con- 
trastaran,  etc. 

Consolât  de  la  mar,  c.  6. 
.Si  (ju'algn  if' cls  no  sera  may  tan  nici. 

AlJZlAS  MaBCH  :  Si  com  un  rey. 
ESP.  VosconC.f/caqucsta  nuestracompaûa... 
Once  Moros  niataba  de  los  que  alcanzaba. 
Pocma  del  Cid.,  v.  4/j3  cl  478. 
Pocos  avia  y  de  ellos  que  no  fuescn  Uorando. 
Poema  de  yllexandro,  cop.  23o. 
PORT.  Morcndo  dos  iniaiigos  trezentos...  Nam 
laiton  ncnbnm  dos  nossos...  Com  oito  mil 
soldados,  iiujilos  délies   turcos  tr.izidos  a 
seu  soldo. 
i.-V.  DE  Andhada  ,  f^.  de  J).  J.  du  Castro,  lib.  2. 
iT.     Kt  un  di  qucUi  spirli  disse  :  Yîcui. 
Dante,  Purgat.,  18. 
Si  clic  di  raille  un  sol  vi  ni  ritrova. 

Petrarca  ,  Caii:.  :  Pcrcliè  la. 
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9.  Pak. 

Ane  mos  ostaus  petîlz 
No  fon  d'cIs  envazitz. 

GiRAL'D  DE  BoRNEiL  :  Per  solalz. 
Jamais  mon  bôtel  petit  ne  fut  envahi  par  eux. 
Ni  ges  D'armas  Galvains  pins  non  valia. 

AlMERl  DE  Peguilatn  :  Ara  par  Len. 
Ni  Gauvaia  ne  valait  pas  plus  parles  armes. 

ANC.  FR.  De  co  fuist  atint  de  la  justice  du  roi. 

L.  de  G.  le  Conquérant,  il. 
CAT.  Cell  qui  <f 'amor  del  tôt  no  s  leixa  vencre. 

AtjziAs  March  :  Los  ignorants. 
ESP.  E  escribiô  la  caenta.  ca  de  cor  la  sabia. 
Poema  de  Alexandre j  cop.  163". 
roET.  Se  sempre  en  verso  hnmilde  celebrado 
Foi  de  mi  vosso  rio  alegreraente... 
Promettido  Ihe  esta  dô  l'ado  eterno. 
Cajioens  ,  Os  Lusidias,  1 ,  4  et  28. 
iT.  Difeso  'ntoruo  «fon  bel  fiumicello. 
Dante,  Inf.,  4. 

10.  Pour  ,  afin  de. 

Cautz  DE  tort  far  e  de  caritat  Irez. 
P.  Cardinal  :  D'un  sirventcs. 
Chauds  pour  faire  tort  et  froids  pour  cliarilé. 
Ja  DE  far  nn  nou  sirventes 
Non  qnier  antre  ensenhador. 

G.  FlGUElKAS  :  Ja  de  far. 
Jamais  ,  afin  de  faire  un  nouveau  sirvente ,  je  ne 
demande  autre  maître. 

Mas  amors  vens  tota  cansa 
Qne  m  venquet  de  lieys  amar. 

B.  DE  Ventadour  :  Amors  e  que. 
Mais  amour  dompte  toute  chose  qui  me  vainquit 
pour  elle  aimer. 

Si  alcnns  condempnat  sera  n'enjurias. 

Carlulaire  de  Montpellierj  fol.  ili. 
Si  aucun  sera  condamné  ;3o«r  injures. 
ANC.  FR. 

Pour  avoir  pins  d'espace  de  leur  chose  arréer. 
Roman  de  Berle,  p.  3t. 
Pais  de  venir  è  pais  ffjiller. 

Roman  de  Rou,  v.  556. 
CAT.  Qne  te  mala  carrera 

De  cambiar  sou  estât  en  inaior. 

ArziAS  MaECH  :  jVo  m  prcn. 

ESP.  Calzo  S  las  espuelas  de  cabalgar  ligeras. 

Poema  de  ^lexandro,  cop.  ()i6. 
PORT.      Os  instratnentos  de  gnerra. 

J.  Fb.  DE  Andrada,  F.  de  D.  J.  de  Castro,  lil..  3. 
'T.         E  '1  nimico  il  cor  m'.ippanna 

ir. 
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Da  veder  la  ragion  mia. 

Jacopone  da  Todi  ,  Sat.  1 ,  7. 
Di  se  raedesirai  dubilando,  non  ardivano  v.A 
ajntarlo. 

BoccAccio,  Decam.,  II,  i. 

II.    vSuR,   TOUCHANT. 

Ni  enves  lieis  de  nulha  re  contendre. 

Ramdaud  d'Orange  :  Si  de  Irobar. 
Ni  envers  elle  disputer  sur  awcnne  chose. 
Aissi  cum  es  bella  sil  de  ciii  cban. 

G.  DE  Saint-Didier  :  Aissi  cum  es. 
Ainsi  comme  est  Lelle  celle  touchant  qui  je  chante. 
ANC.  FR.  Ses  paroles  que  il  nd  de  mei  parled. 

jdnc.  trad.  des  lit',  des  Rois,  fol.  ro. 
CAT.  Per  qne  ^anior  yo  mal  ja  no  diiia. 

AnziAS  March  :  Ja  tols  mes. 
ESP.  De  nn   confessor  sancto  quiero  fer  una 
prosa. 

f.  de  S.  Domingo  J  cop.  r. 
Non  farian  de  Achiles  tan  longa  ledania 
Se  sopiessen  en  él  alguna  cobardia. 

Poema  de  Alexandre,  cop.  58. 
PORT.  Boas  novas  que  me  dais  de  Affonso  de 
Rojas. 
J.  Fr.  de  Andrada,  V.  deD.J.  de  Castro,  iiv.  3. 
iT.  A  ragionare  di  donne. 

EoccACCio,  Decam.,  IV,  3. 

De  lians  le  sens  <ie  que  ,  api-ès  un 
terme  de  comparaison. 

Cor  jjlns  tost  D'nna  sajefa  d'arc. 

Bertrand  de  Born  :  Non  estarai. 
Court  plus  vite  (ju'ixne  (lèche  d'arc. 
ANC.  FR.  Se  vous  estes  de  moi  plus  biele. 

Roma/i  de  la  Fiolette,  p.  i5o. 
CAT.  Les  coses  avenir  sempre  de  les  présents 
mostren  esser  raillors. 

Trad.  de  Qiiinte-Curce,  Iiv.  J ,  c.  ^. 
ESP.  Que  non  podrie  confarlos  de  mi  mncLo 
meior. 

y.  de  San  Millan  ,  cop.  3t5. 
PORT.  E  pero  vos  amo  mais  n'ontra  ren. 

Cancion.  do  coll.  dos  nobres,  fol.  gi. 
iT.  Monaca  non  avea,  chs  raolto  piii  savia 
non  fosse  di  lei. 

BoccACCio,  Decam.,  UT.  i. 

Dr  a  quelquefois  un  sens  partitif  et 
devient  une  sorte  d'article  indéfini. 

lea  'n  sai  de  tais  qu'amoa  dezerctar 

Mais  Creslias  que  Sarrazis  fellos. 

Pons  de  Capdueii.  :  So  qu'hom  plus. 

J'en  sais  de  tels  qui  aiment  mieux  de'she'ritor  lea 
Clue'liens  que  les  Sarrasins  félons. 
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Auet  qiierr:-  uaiga  Maria. 

Tnid.  d'un  évang.  tipocr. 
M.U»'  alla  cUercUcr  deVean. 

De  f.ivas  a  desgraiiar 

E  T>E  notr  a  escofelar. 

MaRi.oat  ;  Mciitrr. 
Dts  fèves  à  e'grainer  et  des  noix  à  ocalcr. 

Il  sert  parfois  à  lier  an  mot  (lu'il  n- 
uit  la  (|iialilication  exprinu-c  par  le  mol 
(pti  pivccdo. 

Aqnela  beslia  i/ome...  Diable  de  gens  son. 

Lf}\i  d'amors,  fol.  \!\'2.. 
Celle  bile  (/'liomnic...  DiaLles  dt  gens  sont. 

De,    entre    deux    substantifs    idou- 

tiques,  donne  au  premier  la  force  et  \c 

sens  du  superlatif. 

Snpliir...  pcyra  es  de  las  peyras. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   192. 
Saphir...  est  la  pierre  des  pierres. 

Quelquefois,  quand  il  régit  un  sub- 
stantif, iiE  lui  d(jnnc  une  valeur  d'ad- 
jeclif,  qui  modifie  le  substantif  précé- 
dent. 

Car  vos  clz  couis  de  valor  e  de  sen  , 
E  coms  DE  joy,  e  coins  n'abelhinien  , 

B.  d'Allam.vNON  :  Un  sirvenlcs. 
Car  TOUS  êtes  comte  de  valeur  {vaillant)  cl  de 
sens  (  sensé  ),  et  comte  de  joie  {joyeux),  et  comle 
Je  grice  {gracieux). 

De,  placé  devant  des  mots  avec  les- 
quels il  présente  un  sens  absolu ,  con- 
court à  former  des  adverbes  composés. 

—  Avec  un  substantif. 

De  coa  l'en  prec  c  creza  m'en,  si  '1  pl^iy- 

B.  DE  TOT  LO  MON  :  Be  in';igr.n]a. 
Je  l'en   prie  de  cœur  {cordialement)  et  qu'elle 
m'en  croie,  s'il  lui  plaît. 

—  Avec  un  adjectif. 

Sapias  UT.  CEBTAN. ..  Die  de  certak. 

Traité  de  P Arpentage,  ch.  38. 
Saclicz  certainement...  Je  dis  pour  certain. 
Com  cel  qui  er 
Visqaet,  mor  Lui  de  i.eu. 

B.  ZoROl  :  Ben  es  adicigz. 
Comme  celui  i|iii   vttul  Lier,  iiif;url  aujouril'liui 
promptenunt. 

Après  l«'  veiljc  ksskr,  cette  piéposi- 
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tion  eonei)Ui'l  à  former  diverses  locu- 
tions : 

Dk  proeza  e  de  valor  fui. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  de  chanlar. 
.1<-  fus  de  prouesse  {preu.v)  ol  de  valeur  {'vail- 
taiil  \ 
Tut  son  D'un  sen,  d'uu  cor  e  n'un  albire. 

P.  Cardinal  :  Tolalressi. 
Tous  soul  de  même  sentiment ,  de  même  cn-ur,  et 
lie  mènii'  avis. 

S'aiso  es  de  dir,  be  us  dirai. 

A',  de  Guillaume  de  Cahcstaing. 
Si  cela  est  1)  iliro,  je  vous  dirai  bien. 

De,  placé  immédiatement  si  la  suite  . 
d'adverbes,  de  prépositions,  sert  aussi 
;\  former  des  prépositions  composées. 

No  m'acuelb  près  de  .se. 

B.  DE  YentadOUR  :  Pus  nii  preiatz. 
ISe  m'accueille  auprès  de  soi. 
Que  res  non  y  aia  part  eu  me , 
ÎSIas  vos  sola,  i-oras  de  Dieu. 

Arnaud  de  Marueil  :  Totas  bonas. 
Que  rien  n'y  ait  part  en  moi ,  excepté  vous  seule  , 
hors  de  Dieu. 

DEBANAR  ,  V.,  dévider, 

Genser  de  lleis  non  debana  fillat. 

G.  Rainols  d'Apt  :  Auzircugei. 
Plus  gentille  qu'elle  ne  déi>ide  Cl. 
CAT.  ESP.  Devanar.  port.  Dobar.  ir.  Dipanare. 

DEBILITAT,  .v.  /. ,  lat.  uEKiLiTAT6Vrt, 
débilité,  faiblesse. 
D'on  ve  débilitât  d'esperitz  et  de  forsa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  232. 
D'où  vient  débilité  d'esprit  el  de  force. 
La  generacio  de  aquest'  bernîa  es  per  uebi 

LIT  AT. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  33. 
L'cngoudicment  de  celle  bcrnie  est  par  débilite. 
CAT.    Débilitât,   esp.   Debilidad.   port.   Debili 
Jade,  n  .  Débilita. 

1.  F)kiuj,it\tio,  ■'!./.,  lat.  ueiumtatio, 
débilitation ,  affaiblissement. 
Per  diversas  niutalios  e    debii.itatios   de 
nionedas. 
Tu .  de  i!\tl\,Uist.  de  Languedoc  ,pr.  ,i.  JV,  col.  432. 
Par  diverse'-  mutations  v.t  affaiblissements  de  mon- 
naies. 
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Adhoras  pren  nEEiLiTACio. 

Elue.  de.  las  propr-,  fol.  17. 
Alors  prend  affaiblissement. 
€AT.    Debilitacio.    esp.     Dehiluacion,     port. 
Debiliuicào,  it.  Dehilitazione, 

?).  Débilitaient,  s.  m,,  affaiblissement. 
El  uo  pot  venir  a  mort  ny  a  debilitament 
de  son  cors. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  l^S. 
11  ne  peut  venir  à  mort  ni  à  affaiblissement  de 
son  corps. 
CAT.  Debilitament.  it.  Debilitamento . 

/j.  Debilitar,  debelitar,  V.,  lat.  debi- 
LiTARe,  affaiblir. 

Trop  pauca  vianda  débilita  natura...  Ay- 
tals  viandas  debelito  apetiment. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^3  et  269. 
Trop  petite   nourriture  affaiblit  la  nature...  De 
telles  nourritures  affaiblissent  l'appétit. 
Mot  DEBiLiTAN,  e  fan  accidir  sincopi. 
Trad.  d'Albucasis,  fol.  55. 
Affaiblissent  beaucoup,  et  font  survenir  syncope. 
Part.  pas.  Regnardament  de  lor  es  débilitât. 
Trad.  d'Albueasis,  fol.  14. 
Le  regard  d'eux  est  affaibli. 

CAT.  ESP.  PORT.  Debilitar.  it.  Debilitare . 

DEBURAR,  V.,  verser,  déverser. 
Greu  er  que  en  mar  no'l  debuk 
L'anra,  quar  tant  es  pauc  arditz. 

Bertrand  de  Born  :  Pus  lo  gens. 
Il  sera  difficile  qu'en  mer  îe  vent  ne  le  déverse, 
car  il  est  si  peu  hardi. 

DEC,  DEG  ,  S.  m.,  défaut,   vice,   dété- 
rioi'ation,  tare. 

Oimais  plus  no  m'esqaerna 
Fais  jois  ni  decs. 

B.  ZORGI  :  Ben  es. 
Désormais  plus  ne  me  Lerne  fausse  joie  ni  défaut. 
Si  la  causa  que  ven  us  hom  ad  autre  es  luor- 
bosa  o  viciosa,  so  es,  si  ela  a  alcun  deg. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  l^\  . 
Si  la  chose  que  vend  un   homme  à  un  autre  est 
malade  ou  vicieuse,  c'est-à-dire,  si  elle  a  aucun  l'ice. 
Et  eucar  i  pareis  ses  dec 
Lo  sanz  setîs  on  ela  .sec. 

V.  de  sainte  Enimie,  loi.  17. 
Et  encore  y  paraît  sans  détérioration  le  saint  sic'g; 
il  elle  s'assit. 
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—  Commandement ,  défense ,  barrière  , 
limites ,  frontières. 

Dex  sive  terminos  vel  limites  Tolosœ. 
Cunsuetudines  Tolosœ,  Richebolrg,  t.  IV,  p.  lo65. 
Tro])  passatz  los  df.cx 
De  Dieu,  qiiar  es  tan  grossa 
Yostra  cobeitalz. 

G.  FidUEiRAS  :  Sirventes. 
Vous    passez   Lcaucoup   les    commandements    de 
Dieu  ,  puisque  voire  convoitise  est  si  grosse. 
Met  ab  leis  mos  ferms  decs. 

Gaucelm  Faidit  :  Ar  es  lo. 
Je  mets  avec  elle  mes  fermes  barrières. 

Anar  fors  de  nostres  dechs...  de  nostres  tor- 
rators  exir...  Los  nostres  dechs. 

Ord.  des  Rois  de  Fr.,  iSSg,  t.  XV,  p.  633. 

Aller  hors  de  dos  frontières...  sortir  de  nos  terri- 
toires... Les  uôlves  frontières. 

—  Amende. 

Que  las  pognesso  penhorar  e  levar  dexs  j 
d'aquel-s  dexs,  que  agues  lo  deguiers  dels  cos- 
sols  de  ia  gnarda  la  tersa  partidn. 

Tit.  de  1274,  .Vrc/i.  du  Rnj.,  M.  876. 

Qu'ils  les  pussent  saisir  et  lever  amendes;  de 
ces  amendes,  que  le  de'gan  des  consuls  de  la  garde 
en  eût  la  troisième  partie. 

a.  Deguier,  s.  m.,  dégan,  sergent,  gar- 
dien d'un  territoire,  dont  il  surveil- 
lait les  limites. 

D'aquels  dexs,  que  agues  lo  deguieus  dels 
cossols  de  la  goarda  la  tersa  part...  Puscatz 
mètre  deguiers  e  guardas. 

Tit.  de  1274  ,  Arcli.  du  Roj.,  M.  876. 
De  ces  amendes ,  que  le  dégan  dts  consuls  de  la 
garde  en  eût  la  troisième  partie...  Que  vous  piiissiea 
mettre  dégans  gt  gardes. 

3.  Decha  ,  DEÇA,  S./.,  tare,  <léfaut, 
détérioration. 

Femnas  et  eufanz  petitz 
An  una  decha  communau. 

MaRCABRUS  :  Doas  cuidas. 
Finîmes  et  petits  enfants  ont  une  <rtre  coniniuiic 
A  culhida  tal  decha. 

Marcabbvs  :  Dirai  vos. 
A  recueilli  telle  tare. 
En  laquai  fornatz  non  ac  mal  ni  deçà. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  70. 
Eu  laquelle  fournaise  n'eut  mal  ni  détérioration. 

I    Dechamen  ,  s.  m.,  irrégularité. 
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lyoriiias  c  de  pois  e  de  sos  dëvuamens. 

P.  nE  CUHDUC  :  El  nom  de. 
Dei  uiiiios  cl  ilu  pouls  et  Je  ses  in-t-i^ularités. 

5.  Dkchae  ,  V.,  pocher,  tromper. 
D'aquesti,  Fus  j)er  l'autie  oti  ha. 

G.  Bi^l  IKK  :  Pus  aman. 
De  ceui-li,  l'un  pour  l'.iulrt-  Innnpe. 

G.  Endecs,  jf.  ///. ,  tnre,  tItWaiit. 
Son  (l'auzcls  Irop  niiil  E.vutcx. 

Di:i»ts  DK  Pn.vnts,  y^iiz.  cass. 
Sont  Iréi  iiiau\ai:,  Jt-jUitts  il'uiseaux. 
Paubra  escudela... 
Fau  qiiabcus,  fjiie  a  ekdec. 

PiEnnt  d'.Vi  vEncNE  :  IVUi  m'es. 
Pauvre  rcuulle...  ils  l'ont  cliacun  ,  (|ui  a  Ji/nut. 

7.  flxDECHAT,  n((/.,  taii-,  vific'iix. 
£aDEcnAi/.  e  fai/.  a  revers. 

1,E  AUil.NE  DE  MoNTAlDON  :  Gasc  pcc. 
Turc  et  fait  à  l'envers. 
Milbs  voltlria  cstre  I'".  si  endechat/, 
Qae  de  .IIII.  regermes  senber  clamalz. 
Roman  de  Gcrard  de  Ilossillon  ,  loi.  53. 
Mieux  voudrait  Foiquet  être  ainsi  taré,  rjue  pro- 
clamé seiijncur  de  quatre  royaumes. 

DECERÎSIR,  V.,  lat.  DECEUNERe,   dr- 
cerner,  ordonner. 

Fer  aqnest  prezcn  estubUiiicn  decerkem... 
que  femiia ,  etc. 

Cnriulaire  de  Montpellier,  fol.  3i. 
Par    ce    présent    slalat    nous    ordonnons. ..    ijui' 
femme,  etc. 
A>"C.  CAT.  Decernir. 

2.  Décret,  v.  m.,   lat.  utctiKT»///,  dé- 
cret, d('cisii)n. 

Koiiia ,  Le  sabelz 
Que  fort  gieu  liir  qscapii 
Qui  an  lor  diîchetz. 
Germunde  be  Mo.NTPELLiEn  :  Greu  m'es. 
Rome,  vous  savez  Lien  que  l'jrt  difHcilemcnt  leni- 
échappe  qui  écoute  leurs  décrets. 
Fig.       Un  DScatT  faac  drecharier. 

P.  Cardinal  .-  Un  décret. 
Je  fais  un  décret  juste. 
«.AT.  Décret,  est.  i-ort.  it.  Décrète. 

3.  Decretista,  v.  ///.,  dccrétistc. 

Vos  pudelz  valer,  Verge,  lay  on  legisla 
Non  pot  pro  tener  ni  ncgrins  yECKETiisj  a. 

U.f  THOLBAliOLR  ANONVJIK  :  Flor  de  paradis. 
Vou»  pouvez  valoir,  Vierge,  là  où  légiile  ne  pciil 
tenir  profit  ni  aucun  décrétisle. 
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AA't.  FK.  Maisires  es  arts  décrctistes, 

Rabelais  ,  Pronostication,  cli.  5. 
cAr.  ESP.  ronr.  J)ccr'fiistit. 

'|.     DetRET-VL,    s./.,     lat.     DECREXALt^y, 

décret  aie. 

L'aigla,  la  Flors  a  drcitz  laut  commanal.s 
Que  uo  i  val  leis,  ne  i  ten  dan  décrétais. 
Aie  ARTS  DEL  FossvT  :  Entre  dos. 
L'aigle,  la  Fleur  (de  lis)  a  des  droits  si  évidents 
que  loi  n'y  vaut  ,  ni  décrétute  n'y  tient  dommage. 
Lo  papa  testil'iica  en  sasoECKETALS  que,  etc. 
L'.Jrbre  de  lUUalhas .  fol.  189. 
I.e  pape  témoigne  dans  ses  décrrtales  que  ,  etc. 
De  laquai  traiislatio  parla  la  decketai.s. 

Cdl.  dels  a/iosl.  de  Rotna  ,  fol  lOO.     . 
De  lo(]uelle  translation  parle  la  décrétale. 
Uua  DECRETAI,  vuelli  faire 
Que  er  segon  razon  bastida. 
lî.  Cardonkl  DE  Marseille,  Coblas  triadus. 
Je  veux  laire  une  décrcl/tle  qui  sera  Lâlie  selon 
raison. 
CAT.  ESP.  PORT.  Décrétai,  it.  Decretale. 

5.  Decuetalista,  s.  ni.,  décrétaliste. 
Legista ,  decretalista. 

Lcys  d'tiinors,  fol.  ^g. 
Légiste ,  décrétaliste. 
CAT.  ESP.  IT.  Decretalista. 

G.   Dessernir,  decernir,  V.,  lat.   dis- 
cEKNERt',  discerner. 

Roma  ,  ben  oessern 

Los  mais  qu'oiu  ne  pot  dire. 

G.  FiGUEiBAs  :  Sirventcs. 
Rome,  je (/licer/ie Lien  les  maux  ({u'on  peut  en  dire. 
Vol  que  cbascuns  décerna 
Coiu  boni  es  cecs. 

li.  Zonc!  :  Ven  es  adreigz. 
Veut  que  cliacun  (/(.srerne  comment  on  est  aveugle. 
CAT.  ESP.  PORT.  Discernlr.  it.  Discernere. 

7.  DiSCRElIO,    S.f.,    lat.    DI3CRETIO,  sé- 

patatitMi  ,  distinction, 
i'artil/.  eit  doas  discri^txos  de  natara. 

Cnl.  dids  apo.st.  de  Romn,  fol.  16". 
Partagé  en  deux  distinctions  de  nature. 

8.  ElSSERNIH,    ESSERNIR,     ISSERNIR,    7K , 

lat.  .îECEHNERt',  discerner,  distinguer^ 
indiquer. 

De  IJiea  non  {luesc  pauc  ben  parlar, 

M  mot  no  uk  en  .sai  yssEKMU. 

PiERiiE  D'AuvrRCNt  ;  De  Dieu  ncni. 
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Ju  ne  puis  parler  de  Dieu  uu  peu  Lieu  ,  ni  ne  sais 
vous  en  indir/uer  henucoup. 

len  no  sabria  issbrn ir 

Los  vostres  bos  aibs  ai  comiar. 

GavAUDAN  le  Viedx  :  Crezens  ,  fis. 
Je   ne  saurais  discerne?-  ni    compter   les   vôtres 
Lonnes  qualités. 
Pari.  pas.  Er  sui  de  licis  trop  eissernitz. 

B.  DE  Ventadour  :  Quan  lo  boscatges. 
Maintenant  je  suis  très  distingué  par  elle. 
Sobre  totas  es  issernitz 
Son  pretz. 

G.  GoDl  :  Si  '1  gen  cors. 
Son  mérite  est  distingué  au-dessus  de  toutes. 

Saint  Alexis   refusant   de   dire    son 
nom  s'explique  en  ces  ternies  dans  le 
poëme  qui  contient  sa  vie  : 
Lo  myeu  nom  nou  es  issernitz, 
Per  qn'iea  no  vulh  que  sia  dig  ; 
Mas  tug  m'apelo  peregri. 

f^.  de  S.  Alexis. 
Le  mien  nom  n'est  pas  distingué,  c'est  pourquoi  je  ne 
veux  pas  qu'il  soit  dit;  mais  tous  m'appellent  pèlerin. 

—  Sage",  prudent. 

Tan  son  plazens  e  bellas  sas  falssos 
De  lîeis  qn'ieu  am  e  bel  parlar  chauzitz  , 
Que,  quan  la  vei,  me  cug  far  yssernitz. 
Gli  d'Uisel  :  Ges  de  chantar. 
Les  manières  de  celle  que  j'aime  sont  si  agréables 
et  si  belles  et  le  beau  parler  si  cboisi  ,  que ,  quand 
je  la  vois  ,  je  crois  me  faire  sage. 

Li  Lombartz  son  plus  esernit. 
T.  DE  R.  DE  MiRAVAL  ET  DE  BERTRAND  :  Bertrand. 

Les  Lombards  sont  plus  prudents. 
Siibstantiv,    Car  sens  non  es  grazitz 
Mas  per  los  essernitz. 
Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
Car  sens  n'est  agréé  excepté  par  les  sages. 
Adverbial.  Parleni  plus  issernit. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  io5. 
Parlons  plus  sagement. 
iT.  Scernere. 

g.  Eyssernimen,  s.   m.,  discours  sage, 
distingué. 
N  Ainierics,  nulh  evssernimen 
No  ns  aug  dir,  anz  sembla  d'error. 

T.  d'Aimeri  ET  d'Albert  :  Amicx. 
Seigneur  Aimeri,  je  ne  vous  entends  dire  aucun 
discours  sage,  au  contraire  il  ressemble  à  erreur. 
CAT.  Biscerniment.  Esr.  Discerniiniento.  port. 
Discemimento,  it,  Scerniinento. 
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DEC0RAR,i7.,  lat.  decorari?,  décorer, 
orner. 

Decoret  l'avan    dicba    glyeîa   d'un  cibori 
d'argen. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  li^. 
Il  orrm  l'avant-dite  église  d'un  ciboire  d'argent. 
CAT.  ESP.  PORT.  Decorar.  it.  Decorare. 

1.  Decoratiu,  adj.,  décoratif,  qui  dé- 
core. 

Lutz  es  de  colors  decorativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  263. 
La  lumière  est  décorative  des  couleurs. 

DECREPIT,  rtf^'.,   lat.  DECREPiT«,y,  dé- 
crépit. 

Substantiv.  En  los  decrepitz  non  es  possible. 
Trad.  d'.dlbucusis,  fol.  56. 
N'est  pas  possible  dans  les  décrépits. 
CAT.  Décrépit,  esp.  port.  it.  Decrepito. 

2.  Decrepitat,  adj.,  décrépit. 
Cnm  els  vielhs  décrépit atz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  77. 
Comme  aux  vieillards  décrépits. 

3.  Endecrepitat ,  adj.,  décrépit. 
Enfant   o  vielh  endecrepitat...   Es  vielh , 

endecrepitat,  de  pauc  de  sanc. 

Trad.  d' Albucasis ,  fol.  56  et  II. 
Enfant  ou  vieux  décrépit...  Il  est  vieux,  décré- 
pit,  de  peu  de  sang. 

4.  Decrepitut,  s.f.,  décrépitude. 
O  enfant  petit,  o  viel  en  decrepitut. 

Trad.  d' Albucasis,  fol.  24. 
Ou  enfant  petit,  ou  vieillard  en  décrépitude. 
CAT.  Decrepitut.  esp.  Decrepitud, 

DEDICATIO,  DEDicAcio,  a./.,  lat.  de- 
DicATio,  consécration,  détlicace. 
La  DEDICAT10  de  Saint  Micquel. 

Tit.  de  1283.  DoAT,  t.  CLXXIV,  fol.  t43. 
La  dédicace  de  Saint-MicLel. 
Dedicacio  dels  tabernacles. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  129. 
Dédicace  des  tabernacles. 
CAT.  Dedicacio.  esp.  Dedicacion.  port.  De 
dicacào.  it.  Dedicazione, 

1.  Dedicar,  V.,  lat.  DEDiCARc',   dédier, 
consacrei". 
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Lo  clou  de  .savieza  dedica  cl  esl.iblis  pcr- 
soDa  del  tôt  al  servizi  de  Dieu. 

/'.  et  Vfit.,  fol.  qi. 

Le  Aon  de  sagesse  consacre  et  établit  uoe  personne 
cDtièiemeul  au  service  de  Dieu. 

Part.  pas.  De  la  glieia  de....  c  Tiic  iiedic.m).\ 
de  totz  ponhs. 

Cat.  Jels  aposf.  de  Romii ,  fol.  73. 
De  l'église  de 'et  l'eut  dédiée  de  tous  points. 

CAT.  ssp.  roRT.  Dcdicar.  it.  Dcdicare. 

DEFE.SI,  DEFKCi,  s.  m.,  (h'^oi'it. 
Si  bos  auzels  cai  en  defesi  , 
So  l'ave  par  m;ii$tre  nesi 
Que  sou  bei;  iidobar  no  iil  dcnba 
Avans  qa'el  defesis  avenha. 

Deudes  de  Prades  ,  yiuz.  cass. 
Si  bon  oiseau  tombe  en  dégunt,  cela  lui  arrive  par 
un  niaitre  ignorant  qui  ne  lui  daigne  arranger  le  bec 
avant  que  le  dcgottt  arrive. 
Pig.  Sorja  d'aquest  defeci  al  desieir  de  coral  e 

vera  sabensa. 

Trnd.  de  B'ede,  fo!.  il. 
Qu'il  s'c'lève  de  ce  dégoût  au  désir  de  la  cordiale  et 
vraie  science. 

Dkkicau,  V.,  (IcgOÛtCf. 

L'argent  el'aur 
Don  S.  ïomas  lo  defiqdet. 

Bre\>.  d'amor,  loi.  188. 
L'argent  et  l'or  dont  saint  Thomas  le  dégoûta. 

DEFUNCT,    DEiFUNT,    (idj.,    lat.    dk- 
FLNCTW5,  défunt. 

Apelam  tôt  mort  defunct. 

Elue,  de  (as  propr.,  fol.  67. 
Nous  :ippelons  tout  mort  défunt. 
Lo  marit  den  .sa  molher  deffuwcta  .sepelir. 

Tit.  de  1294.  DoAT ,  t.  XCVII,  fol.  aCo. 
I,e  mari  doit  ensevelir  sa  l'cmme  défunte. 

.Substantlv.  Que  cadans  dcis  hcres  aia  tal  par- 
tida  de  la  herefat  cnm  lo  deffunz  mandet. 
Trad.  du  Code  de  .fustinienj  fol.  21. 
Que  rliarun  des  héritiers  ait  telle  partie  de  l'héri- 
lagc  conmie  le  défunt  ordonua. 
ARC.  CAT.  Dffunct.   E.sp.    Difunto.    port.    it. 
Defunto. 

DEIS,  s.  m.,  Jais. 

Aseizes  los  al  deik  rcîal. 
Un  TBOv-BADoin  asonïml  :  .Seinor,  vos  qiu  • 
As<«ycz-le«  au  dais  royal. 
ESP.   Doscl.  PORT.  Doccl. 
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DELINQIIIR,  i>.,lat.  ueun<^)uer6' ,  tlt-- 
laissor,  muiqucr. 
Sobre  la  donation  de  qiiaranla  livras  uei.in- 

QUESSON. 

Prif.  cnnc.  pai-  les  11.  d'Àngl.,  ji.  22. 
ManffUassent  sur  la  donation  de  quarante  livres. 

—  Part,  prf-s.   .siibstantiv.  Délinquant. 

Si   alcU.S  DELINQUENTZ....  De  tOlZ  los  DELIR- 

QUENS. 

Cartttlnire  de  Montpellier,  fol.  58. 
Si  quelque  délinquant...  De  tous  les  délinquants. 
CAï.  ESP.  PORT.  Delinquir.  it.  Delinqnere. 

1.  Deslinquiment,    s.  m.,    quittance, 
abandon. 
Aquest  deslinquiment  prédit. 

Tit.  de  1212.  DoAT,  t.  C  ,  fol.  242. 
Cette  quittance  susdite. 

3.  Relinquir,  rei.enquik  ,  1».,  lat.  re- 
i.iNQUERC,  laisser,  abandonner,  dé- 
laisser. 

So  qn'bom  ])lus  dezira  e  ten  car 
Devem  quasqus  relinquir  e  laissar. 

Pons  de  Capddeil  :  So  qu'hom. 
Kous    devons  chacun   abandonner  el   laisser   ce 
qu'on  souhaite  et  chérit  le  plus. 

Per  que  cella  oui  ieu  obedis 

Me  RELINQCIS. 

Folquet  de  Marseille  :  Tan  mov. 
Parce  que  celle  à  qui  j'obéis  m'abandonne. 
Part.  pas.  lea  me  tbia  de  cbantar  relenquitz. 
Paulet  de  Marseille  :  Razos  non  es. 
Je  me  serais  délaissé  de  chanter. 
ANC.   FR.  Ne  pour  raescbief  que  on  feist  du 
cors  ne  le  relinqidrics. 

JOIN VILLE,   p.    II. 

Désormais  jon  relenquis 
C'est  siècle  qui  est  ors  et  vis. 

Roman  du  Renart ,  t.  IV,  p.  8l. 
Ceaiz  qui  par  la  force  et  par  la  de.sloiaulé 
des  Sarrazins  l'avoient  rclenqitie. 

Rec.  des  Jîist.  de  Fr.,  t.  V  ,  p.  298. 
Et  le  reste  ttubject  à  correction  relinquir. 
Jean  Marot  ,  t.  V,  p.  282. 
ANC.  CAT.  iJerelinquir.  it.  Reîinquere. 

4.   RkLIQUIAS,  A./.,  /-</«;•.,  lat.    RKLIQUIAS, 

restes ,  reliques. 

Onravan  las  RELiQUiAsdcl  prccios cors  sans. 

f^.  de  S.  Honorai. 
Honoraient  le»  reliques  du  précieux  coriis  saint 
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Metrem  liy  rf.liquias. 

Philomena. 
Nous  y  mettrons  àcs  reliques. 
CAT.  ESP.  PORT.  iT.  Reliquia. 

5.  Rf.liquiari,  s.  m.,  reliquaire. 
Portavo  lo  reliquiari  del  dit  sanct. 

TH.  de  1534.  DoAT,  t.  CIV ,  fol.  014. 
Ils  portaient  le  reliquaire  dudit  saint. 
CAT.  Reliquiari.  esp.  tort.  Relicario.  it.  Reli- 
quiario. 

DELIR,  x».,  lat.  deleu^,  détruire,  ef- 
facer. 
A'ermelho  es  tan  gafant  color  que  qnaa  es 

encoiporat,   a    penas    si  pot   delir    que    no 

laysbe  alcun  senhal. 

Meza  el  nelli  degudament,  deliss  la  tela  et 

las  tacas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  266  et  67. 
Le  vermillon  est  couleur  si  mordante  que  ,  quand 
il  est  incorpore',  à  peine  il  se  peut  détruire  de  ma- 
nière qu'il  ne  laisse  aucune  trace. 

Mise  à  l'œil  convenablement,  elle  détruit  la  toile 
et  les  taies. 
Fig.  Per  delir  nostre  falhimen. 

B.  d'Al'riac  :  Ee  volria. 
Pour  effacer  notre  faute. 
A  lur  gran  tort  las  paubras  gens  belir. 
Kaimond  de  CastelnAu  :  Mon  sirventes. 
A  leur  grand  tort  détruire  les  pauvres  gens. 
Contra  'Is  lauzengiers  enveyos, 
Mal  parlans,  per  qui  jois  delis. 

Arnaud  de  Marueil  .-  Belb  m'es. 
Contre  les  médisants  envieux,  mal  parlant,  par 
qui  la  joie  se  détruit. 

Substantif.  ...Eu  teui  mais  lo  tieu  dei.ir. 
Qu'un'  autra  sazou  del  niorir 
Non  séria  ges  tan  ciolens. 

G.  AdhemAR  :  Ben  fora. 
Je  crains  davantage  le  tien  détruire^  qu'une  autre 
fois  je  ne  serais  point  aussi  dolent  du  mourir. 
Part.  pas.  Quant  agro  delidas  las  vinhas. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma  j  fol.  180. 
(^)uanJ  ils  eurent  détruites  les  vignes. 
Per  cni  lis  domneys  es  delitz. 

P.  Baimond  de  Toulouse  :  Pus  vey. 
Par  qui  fine  courtoisie  est  détruite. 
CAT.  Delir. 

DEMEZIDA,  s.f.,  effort ,  peine. 
Al  port  on,  ses  demezida  , 
Pot  hontz  passai'  ses  perdre  se. 

Folquetde  I.UNEL  :  E  nom  del  paire. 
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Au  pori  où,  sans  effort,  on  peut  passer  sans  se 
perdre. 

2.  Demezir,  V.,  outrer,  excéder,  rendre 

démesuré,  exagérer. 
Part. pas.  Tôt  amor  ten  per  trefana 
Quan  amicx  l'es  demezixz. 

Arnaud  de  Cotignac  :  Moutdezir. 
Je  tiens  tout  amour  pour  imposteur  quand  lui 
est  ami  exagéré. 

Atressî  m'es  tal  dolor  demezida 
Que  va  don  amors. 

Perdigon  :  Tôt  l'an  mi  ten. 
Ainsi  m'est  telle  la  douleur  démesurée  que  me 
donne  amour. 

ESP.  PORT.  Desinedir. 

DEMONI,  .<;.  m.,  lat.   d^moni«/»,  dé- 
mon, diable. 

Fui  tost  temps  de  malenconi, 
E  mantinc  obra  de  demoni. 

Folquet  de  Mar.seille  :  Sentier  Dieus. 
Je  fus  toujours  de  mauvaise  humeur,  et  je  main- 
tins œuvre  de  démon. 

Los  DEMUNIS  tengron  aquella  nueg  semblan 
cocell  en  aquella  glieya. 

F.  et  Vert. ,  fol.  98. 

Les  démons  tinrent  cette  nuit  semblable  conseil 
en  cette  e'glise. 

CAT.  Dimoni.  esp.  port.  it.  Demonio. 

2.  DeMONIAYX,    DE3VI0NIAT,    S.    Ul.,     lat. 

DEMONiACMi',  possédé,  démoniaque. 
Révéla  demoniaycs  et  es  a  demonis  con- 
traria. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  188. 
Révèle  les  démoniaques  et  est  contraire  à  démons. 
Yenian  demoniatz  et  eron  delivratz. 

V.  de  sainte  àlagdelaine. 
Les  possédés  venaient  et  étaient  délivrés. 
Demoniatz  salvar  poyra. 

Trad.  de  l'éfang.  de  Nicnde'me. 
Pourra  sauver  les  démoniaques. 
ANC.  CAT.  Dimoniat.  bsp.  port.  it.  Demoniaco. 

3.  Enoemoniat ,  ndj.,    possédé,   démo- 
niaque. 

Era  fort  aigraïueu  endemoniatz. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  120. 
Il  était  fort  amèrement  possédé. 
Dysseron  que  ella  era  fenma  endemoniada, 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  l\  1 . 
Ils  dirent  qu'elle  était  femme  démoniaque. 
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Stibstantiv.  De  gaerir  los  kndemoniatz. 

Cat.  ilels  apost.  de  Roriia,  fol.  208. 
De  guérir  les  possédés. 

Cal  END£MOmA.T  tollgues  la  dolor  grant. 
/'.  de  S.  Honorât. 
Qu'il  ôtât  la  granile  douleur  au  po.'iSfdc. 

C4T.    Endemoniat.  esp.  Endemouiado.  tort. 
Endemoninhado.  it.  Indeinoiiinto. 

DENFRA,  prép.,  lat.  de  /nfrv,  dans, 
dedans. 
Eran  deskra  Tisla.... 
Denfra  l'abadia  ac  .1.  monegne  vieyll... 
Dekfra  est  au  aiiray  enfant. 

/'.  de  S.  honorai. 
Etaient  rfa^ji  l'île... 

Dedans  l'abbaye  eut  un  vieux  moine 

Dans  cet  an  j'aurai  enfant. 
Prép.  comp.  De  deni'ra  l'erinitage.... 
De  DENFRA  la  cieutat. 

/''.  de  S.  Honorai. 
Du  dedans  de  l'ermitage... 
Du  dedans  de  la  cite'. 
AKC.  CAT.  Enfrc.  it.  Infra. 

DENER,  DKMER,  niMER,  S.  w.,  lat.  nr.- 
•sk^iuin ,  denier,  petite  monnaie. 
Tengntz  de  pagar  .11.  deners. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  218. 
Tenus  de  payer  deux  deniers. 

Cam  fais  dehiers  c'om  no  pren. 

P.  Cardinal  :  Jlitsum  Crist. 
Comme  faux  deniers  qu'on  ne  prenil  pas. 

—  Argent  monnoyé  ,  e.spèccs. 
Deniers  de  diversas  luonedas. 

I'hilomena. 
Pièces  de  diverses  monnaies. 

Que  par  deniers  pcrdonon  rjiic  que  sia. 
PoN.s  de  la  Garde  :  D'un  sirvenlcs. 
Que  pour  de  l'rtr^eni  ils  pardonnent  quoi  que  ce 
soit. 

Pero  si  vos  faillon  dimer. 

Gui  de  Glotos  :  Diode  Len. 
Mais  si  deniers  vous  manquent. 

J^c.  Lo  DENiLR  de  Dieu  de  fjne  pot  liom  com- 
prar  tôt  qaant  es. 

V.  et  Vcrl. ,  fol.  34. 
I.«  denier  de  Dieu   donl  on  peut  acheter  tout  ce 
qui  est. 

Se  feîng  cortcs  c  non  val  un  denier. 
SoRDEL  :  Gan  q'ieu. 
Se  feint  «ourloiî  et  ne  vaut  un  denier. 
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I\los  pnihir  no  val  un  dener. 

Roman  de  .laiifre ,  fol.  85. 
Mon  parler  ne  \  aul  un  denier. 

ANC.  FR.  Deit  douer  le  dencr  Seint  Père. 

L.  de  G.  le  Contjitérant,  18. 
Franclieiz  ne  lor  bobans  nel  preise  un  denier. 
Roman  de  Roii  ,  v.  44-^2. 
Que...  on  ne  face  paiement  de  noz  deniers. 
Ord.  de  i3t>j,  Rec.  des  ord.  des  R.  de  Fr., 
t.  IV,  p.  416. 
CAT.  Biner,  est.  Dinero.  port.  Dinheiro.  ir. 
Denaro. 

2.  Denairada,  .^.f.,  denrée,  ce  qu'on 
achetait  pour  un  denier. 

Qu'anc  non  aguem  denairaba. 
Ukhtrand  dk  Born  :  Rassa. 
Qu'oncques  nous  n'eûmes  denrée. 

Fig.  Karitat  conipra  totas  las  bonas  denayra- 
DAs  e  fay  sien  tôt  cant  va  al  niercat. 
V.  et  Verl.,  fol.  34. 
Cliarité  achète  toutes  les  bonnes  denrées  et  fait 
sien  tout  ce  qui  vient  au  marché. 

Dans  le  Roman  de  la  Prise  de  Jérusa- 
lem ,  Vcspasien  dit  : 

Les  Juifs  achetèrent  J.-C.  trente  deniers  et 
moi  je  donnerai  pour  un  denier  trente  Juifs. 

Et  alors  un  chevalier  s'adresse  à  l'em- 
pereur : 

len  ne  vnelh  denayrada. 
Roman  (le  la  Prise  de,  Jérusalem  ,  fol.   19. 
J'en  veux  denrée. 

Et  il  prit  trente  Juifs,  et  paya  son 

denier. 

Très  DENAiRADAs  de  pan  l'an. 

Charte  de  Monferranl ,  de  1240. 
Trois  denrées  de  pain  l'an. 

Une  lettre  de  Gérard,  évoque  de 
Tournai,  de  Ii52,  ])ortc  : 

Sex  dencratas  pannm  et  duos  caponcs. 
Martenne  ,  Thés.  nov.  anecd.,  t.  /,  col.  432. 
ANC.  FR.       En  sa  main  tenoit  un  denier, 
Si  couuianda  au  tavernier 
Que  danri-c  de  vin  li  traie. 
Ele  me  distquc  j'en  feisse  danrrée  ;  car  teiz 
a  un  denier  en  sa  borce  qui  n'i  a  pas  cinq  sols. 
iV.  rec.  defabl.  et  cont.  anc,  l.  J,  p.  338  et  190. 
Ne  li  reraaint  niantcl  d'ermine 
Ne  sercot ,  ne  rhape  foirée, 
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Ne  d'antre  avoir  ane  danrée. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  111 ,  ]).  4  'O. 
Et  s'ai  Lien  inengié  dens  denrées 
De  novel  miel. 

Roman  du  Reiiart ,  l.  11  ,  p.  22. 
Vendre    denrées   de   haubergerie....    icelles 
denrées  luonstrer  aux  jurez  du  dit  mestier. 

Tons   marchans....  seront  tenus  de  vendre 
denrées  et  marchandises  de  mercerie. 

Ord.  des  R.  de  Fr._,  1407,  t.  IX  ,  p.  207  et  Ào^. 
ESP.  Dinerada.  it.  Derrata. 

3.  Denairet,  s.  m.,  petit  denier. 
Un  DENAIRET  sol  que  mai  pes... 
E  '1  DENAIRET  falsat  aura. 
Deudes  de  Prades  ,  Poème  sur  les  Vertus. 
TJapetit  denier,  pourvu  qu'il  pèse  davantage... 
Et  aura  faussé  le  petit  denier. 
CAT,  Dineret.  esp.  Dineruelo.  it.  Danajuolo. 

4-  Endf.nayrar  ,  V.,  réali.ser,  convertir 
en  espèces. 
Tôt  cant  el  ac  endehayret. 

V.  de  S,  Georges. 
11  réalisa  en  espèces  tout  ce  qu'il  eut. 

ANC.  FR.  Elle  les  peut  vendre  et  adenerer. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  lùfii,  t.  XIX  ,  p.  206. 

DENT,  S.  m.  et/.,  lat.  dent^w,  dent. 
Soven  mena 
Lai  la  lengua 
On  la  DENS  a  dolor. 

Marcabrus  ;  En  abrieu. 
Souvent  il  mène  la  langue  là  où  la  dent  a  douleur 
Leva  la  man ,  fer  ne  1'  als  dens. 

R.  Vidal  de  Bezal^dun  :  En  aquel- 
Lève  la  main,  l'en  frappe  aux  dents. 
Fig. 

Cant  perdra  Tolosa,  perdra  la  millior  dent. 

Guillaume  de  Tudela. 
Quand  il  perdra  Toulouse- ,  il  perdra  la  meilleure 
dent. 
Loc.  Diran  entre  dens 

Qn'ien  sni  mal  dizens. 

P.  DE  BussiGNAC  :  Sirventes. 
Diront  entre  les  dents  que  je  suis  me'disant. 
Ar  n'ai  dig  pro,  per  que  mas  denz  enclau. 

SoRDEL  :  Can  q'ieu. 
Maintenant  j'en  ai   dit  assez ,   c'est  pourquoi   je 
clos  mes  dents. 

Si  qu'el  dir  no  m  passa  las  dens. 
Rambaud  d'Orange  :  Ara  m'es  Lelh. 
Tellement  que  le  dire  ne  me  passe  pas  les  dents. 
XI. 
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Us ,  per  oi-  dir,  non  anz'  obrir  las  dens. 
Alegret  :  A  perpauc. 
Un  seul ,  pour  dire  oui ,  n'ose  ouvrir  les  dents. 
No  valdran  dos  aguilens 
Al  estrenher  de  las  dens. 

GiRAUD  DE  BoRNEIL   :  Jois  sia. 

Ils  ne  vaudront  deux   fruits  d'églantier  au  serre- 
mont  des  dents. 

ANC.  fr.  Les  dens  avoit  blans  et  menus. 

Roman  de  Parlonopeiis  ,  t.  I ,  p.  20. 
CAT.  Dent.  ESP.  Diente.  port.  it.  Dente. 

2.  Dentat,  adj.,  lat.  dentatî^.?,  denté, 
ayant  des  dents. 

Animans  dentatz  en  quascnna  mayselha... 
Totas  bestias  quadrupedias  dentadas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  247. 
Animaux  dentés  en  chaque  mâchoire... 
Toutes  bêtes  quadrupèdes  ayant  des  dents. 
ESP.  Dentado.  it.  Dentato. 

T.  Dental,  s.  m.,  lat.  dentals,  araire, 
sorte  de  charrue. 
Sanmada  de  dentals,  i  dener. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  I0l5. 
Une  charge  d'araires,  un  denier. 
CAT.  ESP.  Dental,  it.  Dentale. 

4.  Dentelh,  dentilh,  s.  m.,  lat.  den- 
TiciiJMS ,  créneau,  dentelure. 

Sas  tors  e  siéî  dentelh. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  gS. 
Ses  tours  et  ses  créneaux. 

Vengnh  son  als  dentelhs,  on  cascus  s'aferma. 

Pioman  de  Fierabras ,  v.  4358. 
Ils  sont  venus  aux  créneaux,  où  chacun  se  tient 
ferme. 

Per  dessus  los  dentilhs  dels  murs. 
Tit.  du  XV*  siècle.  DoAT  ,  t.  CXLVII ,  fol.  282. 
Par-dessus  les  créneaux  des  murs. 
CAT.  Dentellô.  esp.  Dentellon.  port.  Denticulo. 
it.  Dentellô. 

5.  Adens,  adans,  adv. ,  sur  les  dents, 
la  face  contre  terre. 

Envers  o  adens. 
Tiomande  Gérard  de  Rossillon ,  fol.  14. 
Renversé  ou  sur  les  dents. 

Tans  n'i  a  de  cachs  devers  que  adans. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  26. 
Tant  il  y  en  a  de  tombés  à  la  renverse  que  sur 
les  dents. 
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Lo  jaian... 

Qu'ol  \i  el  sol  jazer  adens. 

Romiin  de  Jaufrc,  fol.  Cl. 
Lo  séaiU....  qu'il  vil  sur  le  sol  cln-  elenJu  la  face 
contre  terre. 
ANC.  VR.  Trnvcrent  Dagon  Itir  Deii  ù  adekz  se 

piseit  à  terre. 

Jnc.  trnii.^es  Lii-res  îles  Rota ,  fol.  6. 

Lors  se  coucha  aoen/.  à  lene... 
T\cn.!il  l'a  f.iit  concilier  aden/.. 

Rom.in  du  Renart,  l.  II  ,  p.  ^'i  ft  ^Gp. 
Au  lict  se  met ,  puis  envers  ,  puis  adf.ns. 
OEuvres  d\Jlnin  Churtier,  p.  553. 


6.     ESDKNTAT,      adj.,     lat.      EDENTAT«.T  , 

('•dcnli'. 
Siibstanth-.  Uel  quai  si  la  \  ianda  aïs  esDentatz. 
Elue,  de  lus  propr.,  M.  2.z'\. 
Duquel  il  se  fait  nourriliireaux  édentés. 
CAT.    Esdentegat.  esp.  tort.    Desdeiitado.  ir. 
Sdentato. 

7.  Denthel.\u,  V.,  se  prendre  aux  dents. 
Fj".         Qui  ab  fais' amor  denthela. 

BEriNARD  DE  VeNZENAC  :  lIucym.Tis. 
Qui  se  prend  aux  dents  avec  faux  amour. 

—  Créneler,  denteler. 

Que  totslos  inurs....bom  dentelhe. 

Tit.  de  i356.  Doat,  t.  XCIII,  fol.  209. 
Qu'on  dentelé  tous  les  murs. 
Part.  pas.  Poeys  van  a  las  fenestras  del  palayîz 

DENTfcl.HATZ. 

Roman  de  Fierabras  ,  v.  35o8. 
Puis  vont  aux.  fenêtres  du  palais  crénelé. 
Qoe  las  tors  eran  autas  e  los  murs  dentei.- 

tATZ. 

GtlI-LADMF.  DeTuDELA. 

Oup  Ic-i  tours  c'iaicnt  hautes  et  les  murs  crénelés. 
Esr.  Dentellear.  iT.  Deniellare. 

8.  CoxTRADEKTEYATt ,  7\,  coiitre-mordre, 
tourner  les  dent^  eontre. 

Orgaelhs  toriia  en  c.Tnal 

Ter  guarsos,  pies  de  grondilh, 

Qu'eu  estiu  roNTRAnENTEYA. 

Marcabrus  :  Quan  la. 
Fierté  se  change  en   source  à  cause  des   goujats  , 
plein»  de  grondcrie,  contre  lesquels  en  été'  elle  tourne 
les  dents. 

().  Enoentelhar,  V.,  créneler,  denteler. 

Part.  pat. 

Vi  '1  pont  de  Marliplce'l  mur  ekdentelhat. 
Rnmitn  de  Ficrabras  ,  v.  233o. 
Il  vit  le  pont  de  Marliple  et  le  mur  crénelé. 


DES 

i(».  Sor.REnKXT,  s.  f.,  siirdent. 

l'or  ;iysso  vos  es  creguda  tan  granda  sobre- 
11ENS. 

GlII.I.Al'MF.  I)K  Tt'DELA. 
Pour  cela  vous  est  poussée  si  i;i-ande  surdent. 
CAT.  Sobredcnt.  esp.  Sobrediente.  port.  Sobre- 
dente,  it.  Sopraddcnte, 

I)EPUT/VR ,  ?'.,  lat.  uEPiiT.vRf,  dt'-putor, 
destiner. 
Part.  pas.  Le;;uat  per  lo  Saint  Payre  et  hepo- 
TAT  en  .-)(]uela  causa. 

Chronique  des  Albigeois  ,  col.   102. 
I.r'gat    pour  le  Saint-Père   et  député   pour    cette' 
cause. 

Deputats  tant  per  la   clercia  quant  per   la 
jiniv<'rsitat  de  la  villa. 

Tit.  de  139S.  Doat,  t.  LIV,  fol.  166. 
Députés  tant  par  le  clergé  que  par  la  commune 
de  la  ville. 

Una  n'i  ha  que  es  deputada  a  portar  calor 
natural. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  63. 
11  y  en  a  une  qui  est  destinée  à  porter  chaleur  na- 
turelle. 

CAT.  ESP.  Depiitar,  dipuiar.  port,  Drpiitar.  it. 
Deputare. 


2.   DF.PTjTAnoii,  ndj.,  devant,  qui  doit 
être  déj)ti!é. 
Cascun  an  depctadors. 
Tit.  du  xni'  siècle.  DoAT,  t.  GXVIH,  fol.  35. 
Qui  doivent  être  députés  chaque  année. 

DERUBEN,   s.   m.,   ravin,   précipice, 
lien  bas. 
Ara  s'en  vay  la  ost  per  un  gran  oerueew. 
Jlom/m  de  Fiernbras ,  v.  3912. 
Maintenant  l'armée  s'en  va  par  un  grand  )ai>in. 

ANC.  FR.  Par  la  forest  vont  le  roi  tnit  cerchanis 
Par  ces  vallées  et  par  ce.s  desriibaiils. 
Pidinan  du  Gérard  de  Fienne  ,  v.  8793. 
Quant  fut  jeté  pelît  al  flum  del  desruban. 
Lai  du  roi  Ilorn  ,  fol.  i. 
ESP.  Vcrrnmham'icnto.  it.  Dirtipatnento. 

DES  fprrp.,  DE  7/S0,  dès,  depuis. 

Des  lo  temps  Rotlan. 

13f;nTr,ANU  m:  Bokn  :  Mon  chan. 
Depuis  le  temps  de  Roland. 
Des  aquel  dia  qu'el  dos  fo  fait/,. 

Tr.  du  Code  de  .Tustinien  ,  fol.  99. 
Des  ce  jour  que  le  don  fut  fait. 


DES 

ANC.  FR.  Le  chastel  qui  siet  sur  la  mer,  dès 
l'une  mer  jusqaes  à  l'autre. 

JOINVILLE  ,  p.    Io8. 

CAT.  ESP.  PORT.  Desde. 
Adv.  comp.  Des  en  sai 

Entro  en  la  Turquia 

£  dans  eu  lai 
Entro  part  Normandîa. 

P.  Cardinal  :  Tais  cuia  le. 
Depuis  en  çàjusqu'en  laTuiquie,  et  depuis  en 
là  jusques  outre  Normandie. 

Mais  non  ac  tan  gran  joia  des  aicel  temps 
EN  sai. 

Guillaume  de  Tudela. 
Mais  il  n'y  eut  si  grande  joie  depuis  ce  temps  en  çà. 
ANC.  ESP.  Desi  adelante  quantos  que  y  son. 
Poema  del  Cid,  v.  ^5o. 

2.  Desque,   deisque,    conj.,   tlès   que, 
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lorsque. 

....Non  es  reisque  puosca  Len  gardar 
Son  regisme  totz  sols  ses  valedors  , 
Desqu'cI  troba  sos  vasals  traidors. 

AiJiERi  DE  Peguilain  :  Toii  hoin. 
Il  n'est  roi  qui  puisse  bien  garder  son  royaume 
tout  seul  sans  allie's  ,  des  qu'A  trouve  ses  vassaux 
traîtres. 

Mas  DESQUE  vi  qu'el  cors  l'ara  cainjalz. 
GiRAUD  DE  BoRNElL  :  Quant  creis. 
Mais  des  que  je  vis  que  le  cœur  lui  était  change'. 
Perqu'ieu  ai  près  de  mi  cura 
DEiSQu'ieu  aie  en  guisa 
La  plus  bella  d'auior. 

B.  DE  Ventadour  :  Tant  ai  mon. 
C'est  pourquoi  j'ai  pris  soin  de  moi  des  que  j'eus 
en  vue  la  plus  belle  d'amour. 
ANC.  FR.  Dez  he  bel  tems  é  bon  vent  orent. 

Roman  de  Rou,  v.  6926. 
ANC.  ESP.  PORT.  Desque. 

DESC  ,  s.  ni.,  lat.  Disons ,  desque,  sorte 
de  panier  rond  cl  sans  anse. 
Voyez  Du  Cange  et  Carpentier  au 

mot  DESCA. 

Tôt  collier  que  porta  descz  pagua  i  dener. 

Carlidaire  de  Montpellier,  fol.  107. 
Tout  portefaix  qui  porte  desqties  paie  un  denier. 
En  un  DESC  aportada. 

Bref,  d'amor,  fol.  iS^. 
Apportée  en  un  panier. 

D£S£,  DECE,  DESEN,  DF.SSE,  adv.,  sur-lc- 
champ,  incontinent,  immédiatement. 


T'en  vay,  chauso  ,  dksk 
En  Aragon. 

PiSTOLETA  :  Ancmais. 
Cliauson,  va-t'-en  sur-le-champ  en  Aragon. 
En  resors  de  mort  al  ters  dia 
Et  en  enfern  n'anet  dece 
Per  nos  salvar. 

Pierre  d'Auvergne  :  LoSenher. 
En  ressuscita  de  mort  au  troisième  jour  et  en  alla 
incontinent  en  enfer  pour  nous  sauver. 

Els  novelb  fuelh  naysson  desen. 

Rambaud  d'Obange  :  Ab  nou  cor. 
Les  nouvelles  feuilles  naissent  immédiatement. 

—  Assurément,  certainement. 
Ela  pot  o  far  desse. 
Bertrand  Carbonel  :  Cor  diguas  me. 
Elle  peut  le  faire  certainement. 

S'ilh  de  me  non  a  meree , 
Pot  saber  que  murai  dese. 

Gaucelm  Faidit  :  Ab  cbanlar. 
Si  elle  n'a  merci  de  moi,  elle  peut  savoir  que  je 
mourrai  certainement. 
Conj.  comp.  Desse  que  serem  vengut 

Mesclara'l  torneys  per  cambo. 
Bertrand  de  Born  :  Lo  coms  m'a. 
Sitôt  que  nous   serons  venus  il  mêlera  le  combat 
dans  le  champ. 

E  'I  cavayer  desse  que  vene. 

R.  Vidal  de  Bezaudun  :  En  aquei. 
Et  le  chevalier  dès  qu''\\  vint. 

DESERT  ,  s.  m.,  lat.  desertmw  ,  désert. 
Dezert  es  luoc  aspre  e  sec. 

V.  et  Vert.,  fol.  99. 
Désert  est  lieu  âpre  et  sec. 
E'I  rossinbol  aug  chantar  el  désert 
Autet  e  clar. 

R.  Jordan  vie.  de  S.-Antonin  :  Vert  sou  li. 
Et  j'entends  le  rossignol  chanter  haut  et  clair  au 
désert. 

En  bestias  monstruozas  et  estranbas ,  ma- 
joriuent  els  desertz  copioza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l65. 
Abondante  en  bêtes   monstrueuses   et   étranges , 
surtout  aux  déserts. 

Semblaria  m  ,  tan  la  désir, 
Ab  lieys,  paradis  us  desertz. 

Arnaud  de  Marueil  :  A  guisa  de. 
Avec  elle,  tant  je  la    désire,  un  c^ciert  me  sem- 
blerait paradis. 
Fig.  Per  las  malas  bestias  del  dezert  d'aquest 

mon. 

V.  cl  Vert.,  fol.  9:1  ■ 


•i8 


Df:s 


Par  les  niocluntcs  bêles  du  detert  de  ce  monde. 
CAT.  Désert,  esp.  Desierto.  port.  ît.  Deserto. 

1.  Dfsf.rt,  aclj'.,  lat.  DESEKT//.y,  désert, 
abandonné, dépourvu. 
Quant  lo  noble  Loys  se  vl   désert  e  trait/, 
per  los  siens. 

Cat.  <lfi  ii/'ost.  de  Roma ,  fol.  1 16. 
Quand  le  noble  Louis  se  vil  abandonné  et  tralii 
jiar  les  siens. 

Comtet  Ib!  de  Job  coin  fon  desers. 
Roman  de  Gérard  de  Rosaillon  j  fol.  87. 
l\  lui  conta  de  Job  comment  il  fut  abandonné. 
Ksiarias  siuqnauta  très  ms 
Dkserta. 

V.  de  S.  Honorât. 
Tu  demeurerais  cinquanle-lrois  ans  abandonnée. 
Son  DESERTAS  las  salas 
Roman  de  Gérard  de  Rossil/on  ,  fol.  58. 
Les  salles  sont  désertes. 
Fig.  D'aqni  nays  la  gens  dezerta 

De  pretz  ,  q'ns  non  «nza  parlar. 
GiuAiD  DE  BoRNEiL  ;  Abans  que. 
De  là  naît  la  gent  c/c'/JOHrp'ue  de  me'rile,  de  ma- 
nière qu'un  seul  n'ose  parler. 
ARC.  FR.  Je  suis  désert ,  destrnit  et  désolé. 
KusTACHE  Deschamps  ,  p.  2. 
Les  nobles,  le  clergé,  les  bourgeois    et  le 
comun  peuple  de  ce  royaume  sont  à  peu  près 
tons  désers  et  destruits. 

Moxstrelet,  t.  I,  fol.  255. 
CAT.  Désert,  esp.  Desierto.  port.   it.  Deserto. 

3.  DKStnhîu,  V.,  lat.  deserkh^-,  déserter, 
abandonner. 

Part. prés.  Fa  aqno  que  no  deti ,  si  la  gracia  de 
Dieus  es  dezebent  et  dezaiin)arant, 

E/uc.  de  las  propr.j  fol.  23. 
Jl  fait  ce  qu'il  ne  doit,  s'il  est  désertant  et  aban- 
donnant la  grâce  de  Dieu. 

4.  Deskrt.vr,  V.,  rendre  désert,  ruiner, 
ravager. 

Desertaw  ,  per  lo  cam  fan  gran  inasil; 
Aissi  van  per  l'estorn  cnin  estorbil. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  28. 
Jls   ravagent,  font  une  grande  boucherie  par  le 
camp;  ili   vont  ainsi  ii    travers   l'armc'e  comme  un 
tourbillon. 

Aî»c.  FR.     l'aenz  nnt  la  vile  alumee 
E  l'abeie  désertée. 

Roman  de  Roii  ,  v.  3;j<). 
Poar  les  lie  us  désertez  refaire. 

G.  Gi'r\RT  ,  t.  I  ,  p-  52. 


DES 

Mars  qui  met  sa  louange  à  déserter  la  terre 
Pur  des  meurtres  épais. 

M\I,)IEI\UE  ,  liv.  VL 

Massillon,  dans  son  ])anégyrique  do 
saint  r.ernard,  s'est  également  servi  de 
ce  mot  dans  l'acception  active. 

La  force  de  ses  discours,  qui  pensa  déserter 
la   France  et   l'Allemagne,   en  inspirant  aux 
peuples  le  désir  de  se  croiser,  pas.'.a  pour  in- 
discrétion et  faux  zèle. 
CAT.  ESP.  PORT.  Desertar.  it.  Desertare. 

DESNI,  .V.  ///.,  duvet. 

Cant  a  gitat  toi  lo  desni 
C'om  apela  pel  foleti. 

Deldks  de  Puades  ,  Âuz.  cass. 
Quand    il  a  jelc'  tout  le  diifet  qu'on  appelle  poil 
follet. 

DESNOT,  s.  m.,  antiplirase,  moquerie  , 
injure. 

Avantal  solon  apelar 

Li  F'ranccs,  cais  per  desnot, 

So  que  nos  a  pel  a  m  cogol. 

Ueubes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Les  Français  ont  coutume  d'appeler,  presque  par 
antiphrase,  avantal  ce  que  nous  appelons  cogol. 
Ayso  apren  c'ap  nostres  pot, 
£  l'altre  ten  cais  eis  desnot. 
Deudes  de  Pr.vdes  ,  Poème  .utr  les  Vertus. 
Il  apprend  ce  qu'il  peut  avec  les  nôtres  ,  et  il  tient 
le  reste  quasi  même  mofjuerie. 

ANC.  ESP.  Le  fticro  jiizgo ,  lib.  XII, 
lit.  3,  p.  )85,  contient  un  titre  sur  les 
injures  et  moqueries  : 

De  los  denuestos_/  de  las  palabras  jdiosas . 

DESPIEG,  uESPiE\T,  s.  m.,  lat.  despec- 
iiis ,  dépit,  mépris. 
Car  DEspiKG  mi  capdell'  et  ira  m  guia. 

B.  Calvo  :  S'ieu  ai  perdut. 
Car  dépit  me  gouverne  et  colère  me  guide. 

Loc.  Tôt  o  fassam  en  despieo  del  gilos. 

Un  TRODBADOUii  ANONYME  :  En  un  vergicr. 
Qui:  nous  fassions  tout  cela  en  dépit  des  jaloux. 

En  DESPIET  de  Maometli,  elh  la  va  trenqaar 
tola. 

Philomena. 
En  mépris  rb;  Mabomct,  il  va  la  trancber  toute. 

ANC,  CAT.  Despeit.  esp.  Despecho.  it.  Dispctto. 


DES 

1.  Despechasien  ,  s.  m.,  mépris,  injure. 
Qne '1  fesso  tans  despechamens, 
Las!  yeu  yilanc  e  'n  plor  e'n  sospir. 
Passio  de  Maria. 
Qu'ils  lui  fissent  si  grands  mépris,  bêlas  !  je  gé- 
mis et  j'en  pleure  et  j'en  soupire. 
ANC.  FR.  Lo  despeiteinent  del  inonde. 
Sermons  de  S.  Bernard,  Gloss.  sur  Joinville ,  p.  4- 
ANC.  F.sp.  Despechiamento. 

3.  Despechables,  ciclj.,  méprisable. 
Non  pas  tan  soluuiens  de  servir  e  de  obezir 
als  maiors,  mays  als  inenors,  et  en  cant  lo 
servizi  es  mays  despechabi-es. 

F.  et  Vert.,  fol.  54- 
Non  pas  tant  seulement  de  servir  et  d'oLe'ir  aux 
supérieurs ,   mais   aux  inférieurs ,  et  d'autant  plus 
que  le  service  est  plus  méprisable. 
ANC.  FR.  Jesns  issu  en  semblance  peccable 

En  simple  estât  des  mondains  despicahle. 
FouRQLÉ,  F.  deJ.-C,  p.  8(). 

4-   DeSPECHAR  ,   DESPEYTAR  ,   V.,    lat.    DES- 

PECTAR-e,  mépriser,  faire  peu  de  cas, 
honnir. 

...  Fais  Juzieus  ferir  e  despechar. 
Passio  de  Maria. 
...  Frapper  et  honnir  les  faux  Juifs. 
Pus  qu'en  peccat  delieitas 
E  ton  criator  despeytas. 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Crist. 
Puisque  tu  te  plais  dans  le  pécUé  et  \.ufais  peu  de 
cas  de  ton  créateur. 

Part. pas.  El  filh  de  Dieu,  el  rey  dels  cels, 
Fon  DESPECHATz  per  no  fizels. 
Passio  de  Maria. 
Le  fils  de  Dieu  ,  Je  roi  des  cieux  ,  fut  méprisé  par 
les  non-fidèles. 

ANC.   FR.      Et  à  crestienté  despire 

S'estoit  oele  gent  enhardie. 

Glill.  Guiart,  t.  I,  p.  35. 
E  qui  despit   les   povres  il  sera   despiz   de 
Dieu. 

Rec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  III ,  p.  296. 
Molt  la  reqnist,  raolt  11  pramist, 
Mais  ele  du  tôt  le  despit. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II,  p.  96. 
CAT.  Despitar.  esp.  Despechar.  it.  Dispettare. 

DESTINAR,  V.,  lat. DESTiNARf?,  destiner. 
Destinet  et  trames  per  predicar  la  fe,  etc. 

Cat.  dels  apost.  de  Rama  ,  iol.  8. 
11  destina  et  transmit  pour  prêcLcr  la  foi,  etc. 
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Part.  pas.  le  us  am  ,  qnalque  dans  m'en  sia 
Destinatz  ni  a  venir. 
Berenger  de  Palasol  :  Dona  si  totz. 
Je  vous  aime ,  quelque  dommage  qui  m'en  soit 
destiné  ni  à  venir. 

Hom  es  destinât  a  gloria  et  a  salvacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  5. 
L'homme  est  destiné  à  gloire  el  à  salut. 
CAT.  ESP.  roRT.  Destinar.  it.  Destinare. 

1.  Desti,  s.  f. ,  destin. 

Aras  m'  es  cregutz  marrimens  , 
E  moc  per  un  avol  desti. 

Raimond  de  Miraval  :  Ben  aia. 
Maintenant  amertume  m'est  accrue ,  et  elle  pro- 
vient d'un  mauvais  destin. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Destîno. 

3.  Dhstinada,  s.f.,  destinée. 

Allais  es  ma  destinada. 

Marcabrus  :  Lanquan. 
Telle  est  ma  destinée. 
Jorii  de  mala  destinada. 

Los  XF signes  de  lajl  del  mon. 
Jour  de  maie  destinée. 
IT.  Destinata. 

4.  Df.stinacio,  s.  /.,    lat.  destinatio  . 
d(,'stination. 

Pnliuo...  a  recepcîo  d'ayre  en  si,  et  a  des- 
tinacio  de  part  de  fora. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  52. 
Poumon...  a  réception  d'air  en  soi,  et  a  destina' 
tion  de  par  dehors. 

ANC.  CAT.  Destinacié.  esp.  Destinacion.  port. 
Destinacào.  ir.  Destinazione. 

5.  Destinatjes,  s.  th.,  destinée. 

Segon  aiso  par 

Qu'  astr'  es  destinatjes 

Donatz  a  totas  res. 

Nat   de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Selon  cela  il   paraît  qu'astre  est  destinée  donnée 
à  toutes  choses. 

6.  Destinatiu,  aclj.,  destinatif,  qiii  est 
destiné. 

Aïs  membres  impulsiu  et  destinatiu. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  20. 
Impulsif  et  destinatij'sxxx  membres. 

7.  Endestinar,  V.  destiner. 

Part.  pas.  Ben  es  tolz  jois  a  perdr'  endestinatz. 
Que  es  pcrdutz  per  la  lur  devinalha. 
B.  DE  Ventadour  :  Per  miellis  cobiir. 
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Tout  plaisir  l'Sl  Lien  Justine  à  ut  jierJre  .  \u  iiu'il 
fit  perdu  par  Icui-  calommi-. 
lï.  indestinare 

8.  F.NOKSTi,  .V.  m.,  Muiu'.  aii^uii'. 
Motr  y  aura  preii  end£!>ti. 

Los  \l' signes  -te  Itiji  </«•/  mon. 
Il  V  aura  pliuicurs  sinm-s  torribles. 

g.  E>'DESTiNAn.v,  S.  f.,  (leshiK'i',  auyurt'. 

CilU  fil  l'EaUESTINADA 

Qu'el  inatcio  Jiir.ii'ii... 

K  deiua  vohav  iiiovrc  j)«t  bonu  'ndestisada. 
howiin  de  Fierubrus,  v.  [^ofk)  tl  ^960. 
Quaud  i'ul  la  destiner  que  les  Juifs  le  lualcrciit... 
El  dcaiain  je  voudrai  mouvoir  par  bon  augure. 

10.  PnKi>K>Ti>\K,  V.,  lat.  l'REDKSTi?!  \r.r, 

prcikbùiR'r. 
Part.  pas.  Per  c'oiu  sap  et  enicu... 

So  qu'es  PREDESTINAT. 

^'AT  DE  MoNS  :  Al  bon  rcy. 
Pjr  quoi  on  sait  et  culeud...  ce  qui  est  prédestiné. 
Aqtiill  son  doncx  tredestinat. 

Brei'.  d'iimor,  fol.  i3. 
Ceux-là  sont  donc  prédestinés. 
Substantiv.  Nombre  dels  pnEDESTiNATz. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  12. 
Nombre  des  prédestinés. 
t.\T.  ESP.  PORT.  Prcdesthiar.  it.  P redestinare . 

1  1  .  PrUOF-STINATK),  Pl\i;i)RSTINAf;I(),  s.  f., 

lat.  l'itKDKSTiNATio  ,  prcclfs! iiiaùoM. 
PBEDtsriNACioe^  prcordiniicio  de  Dieus, .se- 
gon  Uquul  liom  es  destinât  a  gloi  i.i  et  salvacio. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  5. 
Prédestination  Csl  une  prc'oidonnauce  tle  Dieu, 
selon  laqu'lle  l'Iioninic  est  destine  à  gloire  et  à  salut. 
De  la  pREDEsTiruTio  de!/,  clegilz. 

Bref,  d'amor,  fui.   12. 
De  la  prédestination  des  iHus, 
CAT.  Prcdcstinaciû.  E.sp.  Predestinacion.  pori 
Predestinaeào.  l^.  Predcstinazione. 

DET,  .s.  ///.,  l.it.  ï)1i,'iTttS,  i\o\'J,t. 
E  'Is  voïlifs  DETs  graiies  et  pla». 

Armai  n  I)lM\fili.)I.  :  Dona  genscr. 
Kt  TO'.  doi(;t!i  drlii  ats  et  eHiles. 
Loc.  Aitan  vczis  tuni  es  lo  dej/.  de  l'oiigl.!. 
A.   Da.mkL  :  Lo  ferni. 
Aulint  voisin  comme  le  doigt  est  de  l'onj;!'- 
In  jicTiu.i  de  do»  nET7,. 

Ail'.  deSydrae,  (ol.  i>) 
l.'n  liou  de  deux  don'l^ 
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/^rot'.         Qi  a  obs  foc  ab  uft  lo  qer. 

I'n   riioi'iiABoi'R" ANONYME  :  .Seigucr N  eufanlx. 
(^)ui  a  besoin  de  feu  le  tberclie  avec  le  doigt. 
c:at.  Dit.  Ksp.  PORT.  Dedo.  rr.  Z>iVo. 

DETZ,  nv.\,af//.  niwiéral,  lat.  HECcm,  dix. 
.Idjece.  Qu'ab  bel  sciubliio  m'a  tcngut  en  fadia 
Plus  de  METZ  ans. 

l'oLijLET  DE  Marseille  :  Sitôt  uiesui. 
\  Il   qu'avec  beau    semblant  m'a  tenu  en  me'piis 
plus  de  di.v  ans. 

Dex  scsliers  de  froment. 

lit.  de  1226.  DoAT,  t.  GXXXIX,  fol.  3. 
Dix  seticrs  de  froment. 
Substantiv.  Entre  mil  non  cug  n'aia  detz 
Que  dcl  lot  pne.scou  relener 
So  (|ue  nios  sens  anipara. 

G  WAL'DAN  LE  VlElX  :  IcU  flO  Sui. 

Je  ne  erois  pas  ([u'enlre  mille  il  y  en  ait  dix 
qui  puissent  retenir  entièrement  ce  que  mon  esprit 
a]>preiid. 

CAT.  Dcii.  ESP.  Diez.  port.  l)ez.  it.  Diece. 
i.    Di  zt.N  ,    fidj.   ordiitnl ,  lat.    ukcimm.v, 
(li.xiùiiic. 

Al  DEZEN  jorn  issirau  fors 
Tugz  sells  que  s'i  ceran  rescos. 
Los  \y  signes  de  la  Ji  dcl  mon. 
Au  rfi.rièmt' jour  suilironl  dehors  tous  ceux   qui 
s'v  seiont  caclie^. 

Elis  tranicto  la  desena  part. 

PlilLOMENA. 
Ils  transmet ti'iil  la  di.vieme  part. 
Substantiv.  Salli  de  Scola  es  lo  dezes. 

Le  moine  DE  MoNTALDON  :  Pus  Peyre. 
.Sail  lie  .Scdlu  est  le  dixième. 

Ab  sol  qn'il  agucs  lo  deze 
De  la  dolor  fer'e  morlal. 

]'"oLoUET  de  Marseille  :  A  paiic  de. 
l'ourvu  qu'elle  cril  le  dixième  de  la  douleur  cruelle 
et  mortelle. 
CAT.  Dcié.  ESP.  Deceno.  port.  it.  Decimo. 

'*).  Df.zknaivif.nt,  a(h.,  dixièmcment. 
Dt/.ENAMENT  l'equlcr  atencio. 

Elue,  de  las  propr.,  fnl.  i5. 
Di.i:iémcmenl  requiert  attention. 

/,.  Dfzkskti.,  «r//.  «//////«/,  (lix-.scptiènie. 

En  lo  DEZESETE  d!a 

De  seteinbre. 

Brev.  d'amor,  fol.  27. 
l),iiis  le  dix-septième  jour  de  scplenibre. 
l'onr.  De zc scie. 
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5.  Desen,^.  ni.,  dixième,  snrle  d'im- 
position. 

Desens.  vîngtens,  gabellas  o  antres  etuposts. 

Statuts  de  Provence,  Jllien  ,  t.  I ,  p.  25g. 
Dixièmes,  vingtièmes ,  gaLelles  ou  autres  impôts. 

6.  Deseis'a,  s.f.,  dizaine,  dixième,  sorte 
d'imposition. 

Desenas  ,  ving'enas  ho  antras  impositions. 

Statuts  de  Provence,  Julien  ,  t.  I ,  p.  259. 
Dizaines,  vingtaines  ou  autres  impositions. 

—  Troupe  de  i^uerre. 

Apparelhat  ant  son  arnes,  ani  fota  sa  de- 
SENA,  per  visitât  las  portas. 

Tit.  de  1390.  DoAT,  t.  CXLVII,  fol.  176. 
Préparé  avec  son  barnois  ,  avec  toute  sa  dizaine, 
pour  visiter  les  perles. 

CAT.  Dssena.  esp.  Decena.  tort.    Descna.  it. 
Diecina. 

7.  Dezekari,  s.  m.,  dizainaire,   qui  se 
divise  par  dix. 

Tôt  antre  dezenari,  quai  es  .xx.  qne  es  ùoas 
vels  .X. 

Elue,  de  las  propri,  fol.  279. 

Tout  autre  dizainaire,  tel  que  est  vingt  qui  est 
deux  fois  dix. 

8.  Deca  ,  iiEGUA,  S.   m.,  lat.  deca«m^, 
décan,  supérieur  de  dix,  doyen. 
Aquist  DEGA  sian  elegit  qne  Tabas  segnra- 

men  Inr  pnesca  partir  lo  fays. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  38. 

Que  ces  décans  soient  élus  de  façon  que  l'abLé 
puisse  avec  sécurité  leur  partager  le  fardeau. 

Felz   nna   glyeia   collegiada  e  establi   aqni 

.1.    DEGUA. 

Cat.  dels  apost.  de  Rotna  ,  fui.  217. 
Il  fit  une  église  collégiale  et  élaljlit  là  un  doyen. 
CAT.  Degd.  ESP.  Decano.  port.  DeSo.  it.  De- 
cano. 

9.  Deoania,  s.   f.,  décanie,  doyenné, 
troupe  de  dix. 

Sia  gitatz  de  la  degania. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  38. 
Soit  cliassé  de  la  décanie. 

10.  Desenier,  dexeniek,  s.  m.,  dizenier. 
A  tôt  capitani  e  desenier  que  sia  estât  or- 

denat  a  la  defensa...  A  far  conestablias,  et  cen- 
teniers,  et  cinquanteniers ,  et  dexeniers. 
TU.  de  1390.  DoAT,  t.  CXLVtl,  foi.  17301  282. 
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A   tout    capitaine  et  dizenier  qui  ait  été  com- 
mandé pour  la  défense...  A  faireconnétahlies,  et  cen- 
teniers,  et  cinquanteniers,  et  dizeniers. 
ANC,  CAT.  Desener. 

11.  DesembpiE  ,  s.  m.  ,  lat.  décembre/??, 
décembre. 

Desemeres  es  dig  lo  doîzes. 

Brev.  d'amor,  fol.  ^S. 
Le  douzième  est  dit  décembre. 

CAT.  Dcsembre.  anc.  esp.  Decembrio.  esp.  moi>. 
Diciembre.  port.  Dezembro.  it.  Dtcemhre. 

12.  Décima,   dessima,   s.  f.,   lat.    dé- 
cima,  dîme,  décime. 

Las  DEssiMAS   de  totz  les  frucz  de  la   tiena 
terra  métras  en  la  luayon  dei  lieu  senher  Dien. 
Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  34- 
Tu  mettras  en  la  maison  de   ton  seigneur   Dieu 
les  décimes  de  tous  les  fruits  de  la  tienne  terre. 
Car  ses  la  décima  non  es 
Us  tan  caut  qn'eu  armes  un  lenli. 

P.  DU  Vilar  :  Sandalz  vermellis. 
Car  sans  la  décim,c  il  n'en  est  pas  un  si  chaud  qui 
en  armât  un  navire. 

CAT.  Esr.  Décima,  port.  Dezima.  it.  Décima. 

i3.  Décime,  s.  m.,  dîme. 

La  viscomtessa  decio  décime  de  tota  sa  terra. 

Titre  de  1160. 
La  vicomtesse  donna  la  di'me  de  toute  sa  terre. 
PORT.  Dizimo. 

14.      DeSMF.  ,      UEIME,      DEYME  ,     DEUME  , 

DEME,  S.  m. ,  dîme. 

Penre  los  desmes  segunt  la  leî...  Dona  tos 
DEsMEs  en  alegresa...  ii'l  desme  de  t' eira  e 
de  ton  troil. 

Trad.  de  Bede,  fol.  46. 

Prendre  les  dîmes  selon  la  loi...  Donne  tes  dîmes 
en  allégresse...  Et  la  dîme  de  ton  aire  et  de  ton 
pressoir. 

E  '1  DEIME  de  Puy  Cavalier  dec  a  Diu. 

Titre  de  1090. 
Et  il  donna  à  Dieu  la  dîme  de  Puy-Cavalier. 
Deymes  o  antras  drccliaras. 

Brev.  d\imors,  fol.  127. 
Dîmes  ou  autres  droits. 

E'I  deraandon  mil  tans  qne  no  pot  faire, 
Qu'en  lo  deume  séria  ben  redens. 

Elias  de  Barjols  :  Pus  la  Lellia. 
Et  ils  lui   demandent  mille    fois   tant  qu'il   ne 
peut  faire,   vu  qu'il  serait   Lieu    rendant   avec  la 
dîme. 
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De  Intas  mas  dÏTici.is 
Doni  UEMES  «■  preinicias. 

Brev.  d'iinior,  fol.  ç/i. 
Jo  donoo   dîmes  et   prémices  de    toutes   mes  ri- 
c  liesses. 
CA.T.  Delme.  Esr.  Diezirio. 

i5.  Deimari,  s.  m.,  (limciic. 

Las  terras  qoe  .so  «-l  iikimak  i  de,  etc. 

Tit.  de  \?.-^.  DovT,  t.  LXXXVII ,  fol.  'i'' 
Les  terres  ijui  sont  ii  l.i  dimerif  «le,  etc. 

iCi.  Dfmamen,  s.  m.,  (Umeric. 

De  Carie  Martel ,  que  tolc  lo.s  demamens. 

I'.  PK  ConiUAC  ;  V.\  nom  de. 
De  Cbarles-Marlel,  qui  ravit  les  dinicrics 

17.  Dfim.vria,  s.  f. ,  dîinerie. 
£a  tota  la  parochia  e  uecmarix. 

T,t.  de  1223.  Jrch.  du  Roy. ,  J.  ji8. 
En  toute  la  paroisse  et  dimerie. 
.\itant  comina  te  la  nnMARi\  ni  l.i  j):aTO- 
fjuia  de  Sancb  .Salvador. 

Ttt.  de  1258.  UoAT ,  t.  CM  ,  fol.  1G8. 
Aut.-int    comme    contient   la   dimerie    et    la  \i:\- 
r'iissc  de  Saint-Sauveur. 

18.  Desmar,  V.,  lat.  DF.r/.AiAP.f,  (iîiiicr, 
décimcf. 

Tos  nEssTAUA  vo.slras  fedas. 

IJisl.  ahr.  de  la  Bible,  fil.  Sf.. 
Il  \ous  dimcra  vos  brcliis. 
CAT.   Delinar.   esp.    Dezmar.   Por.T.   Dcziinar. 
IT.  Deciinare. 

DETERIORAR,  v.,  du  lat.  j.mkkior, 
détéiiort'r. 

Part.  pas.  ueteriorat  en  aacuna  maneyra. 
Ord.  des  R.  de  F,:,   1462,  t.  XV,  477. 
Détériore  en  aucune  manière. 
CAT.  ESP.  PORT.  Delcriorar.  it.  Delerinrarc 

DEUS,  DIEUS,  S.  m.,  lat.  Dki  s,  iJit.-ii. 
Evers  Dec  era  lot  sos  alix. 

Poème  sur  Boii  r 
Toute  sa  coufiance  était  envers  Dieu. 
Sapuha  Dieo  reteiier 
Et  onrar  e  teiuer. 
Aiit«Ai;D  ne  Marueil  :  Rasos  es. 
Ou'il  saclic  retenir  et  honorer  cl  craindre  Dieu- 
Par  ext.  En  la  cort  del  ver  Dieu  d'amor. 

niCHARD  Ut  TahASCON  :  Al»  l:in  ili,-. 
En  la  cour  du  vrai  Dieu  d'amour. 
fr.trrj.     y.  quant  .Tiitrc  la  ra/ona  , 
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DiRiis!  lo  sien  tort  m' ochaizon,-). 
It.  iiK  \  rNTADOL'R  :  La  doussu  voir.. 
El  quand  autre  I.1  raisonne  ,  Dieu',  elle  me  repro- 
clie  sou  tort. 

Interj.  comp.  Aniaire,  si  Dieu  ador! 
Soi  ieii  lis. 
(îlKAi'D  DE  BoRNEiL  :  Las  co  m'  ave. 
Coniine  j'adore  Dieu  \  je  suis  amant  (idèlc. 
DiEds  vuelba  blasnies  non  l'an  seguen  ! 

l)i:uDEs  DE  I'badks  :  A  i .'  S  'ieu  po^ucs. 
Dten  veuille  que  Mâmc  ne  l'aille  pas  suivant! 
Toiifonda  us  Deus! 

S..  Daniel  :  Si  m  fos  amors. 
Oui'  Dieu  vous  confonde  ! 

Died  tan  !  foi-  sui  de  cadeiia. 
T.  DE  P.  d'Auvergne  et  de  B.  de  Ventadour  : 

Amicx. 
.Te  loue  Dieu .'  je  suis  liors  de  chaîne. 
Loc.  Senliois,  a  Dieu  siatz. 

Bertrand  d'Allamanon  :  Lo  scgle. 
Sci'^neur,  à  Dieu  soyez  ! 

Mais  mi  iiotz  a  Dieu  siatz 
Que  DiEus  vos  sal  no  m'ajuda. 

Cadenet  :  Amors  e  com  er. 
,\   Dieu  sojez  me  nuit  plus  que  Dieu  vous  sauve 
ue  m'aide. 

ANC.  fr.  Et  je  m'en  vois,  à  Dieu  soyez. 

Jioman  du  lienarl,  t.  11  ,  p.  352. 
A  Dieu  soies  vos  commandez. 
Nouf.  rec.  de  Jiibl.  et  coiil.  nnc,  t.  II  ,  p.  375. 

Bien  vous  puis,  te  me  semble, 
Dire  Dieu  gard  et  adieu  tout  ensemble. 
C  Marot,  t.  11,  p.  191. 
CKï.        A  Dieu  sian,  {jerma  meu. 

Gezopliylacum  ealalano-Uilinuin  ,  p.  3l0. 
Que ,  per  Dieu,  sol  lo  parlars 
M'adutz  tais  cent  bons  pensars. 

GiRAl'i)  DE  BoRNEil  :  S'  era  non. 
Oue,   par   Dieu,    seulement  le  parler   m'amène 
telles  cent  lionnes  pensées  1 

Doua,  ])er  Dieu,  aialz  en  cliausimen. 

Ai;Mi:r.i  DE  I'e(;u;lain  :  Donuia  ,  per  vos. 
Dame,  pour  Dieu,  ayez  eu  attention. 

ANC.  FR.  L'ancien  français,  après 
avoir  employé  les  ex  pressions /^ar /)?>,•«, 
mnrt  Dieu, ,  etc. ,  les  changea  en  par 
bleu,  par  biu,  mort  bleu ,  mort  biu,  etc. 
L'iiahilnde  des  jurements,  enracinée 
dans  l(;s  mœurs,  j>rodtiisit  ces  modifica- 
tions, pour  échapper  aux  peines  portées 
pat    les    ordonnances    du    xin*-"    siècle 
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contre  ceux  qui  juraient  par  le  nom  de 
Dieu. 

Mas  raerce  n'  aara  ,  s'a  Dieu  plai. 

Roman  de  Janfre,  fol.  82 
Mais  il  en  aura  merci,  s'il  plaît  à  Dieu. 
Que  Dieu  nî  ley  ni  ben  non  an. 

GiRAUD  DE  BoRNElL  :  A  l'iionor  Dieu. 
Qui  n'oul  ni  Dieu  ni  loi  ni  bien. 

Per  amor  de  Dieu,  mi  fazes, 
Ma  dompna,  qualque  bon  saber. 

B.  DE  Ventadour  :  Bel  m'es. 
Par  amour  de  Dieu,  que  me  donnât,  ma  dame, 
quelque  Lonne  raison. 

Fan  totz  lur  Dieu  del  aver. 

P.  Cardinal  :  Sitôt  non. 
Font  tous  leur  Dieu  de  la  richesse. 
Car  hom  carnal  e  gloto  fa  sou  Dieu  de  so 

ventre. 

y.  et  Vert.,  fol.  101. 
Car  homme  charnel  et  glouton  fait  son  Dieu  de  son 
ventre. 

Loc.        Non  sai  autra  de  solz  Dieu 
Que  bona  ni  bella  sia. 

AzEMAR  LE  ]NoiR  :  Ja  d'ogan 
Je  ne  sais  autre  dessous   le  ciel  qui   soit  honne 
ni  belle. 
ANC.  FR.  Où  troverons  lo  Deu  damor. 

Noue.  rec.  defabl.  et  cont.  a  ne,  t.  I ,  p.  36i. 
Al  chevaler  ad  remembré 
De  qnel  péril  Deus  l'eut  jeté- 

Marie  de  France  ,  t.  II ,  p.  464- 
CAT.  Deu.  ESP.  Dios.  port.  Deos.  it.  Dio. 

Denina,  t.  II,  p.  7,  atteste  que  l'an- 
cien italien  disait  Dm. 

Le  mot  DAMNE,  DAME,  seigncKK,  se 
joignit  souvent  à  celui  de  deus. 
Ja  DAME  DiEUs.  no  m'azir  tan 
Que  ja  pneis  viva  jorn  ni  mes. 

B.  DE  Ventadour  :  Non  es  meravelha. 
Que  jamais  le  seigneur  Dieu  ne  me  haïsse  tant 
que  je  vive  jamais  ensuite  jour  ni  mois. 
ANC.  FR.  Quant  dame-Diex  lor  monstre 
Le  saintuaire  précieux. 

Roman  de  la  Rose,  v.  2^38. 
«Biazniez,  dit  Karles,  à  dame-Deii  aleiz.  » 
Roman  de  Gérard  de  Vienne.  BekkeR,  v.  62'|. 
IT.  Domeneddio. 

1.  Dea,  s.f.,  lat.  DEA,  déesse. 
D'Ulixes 
Com  DEA  "Venus  fes  périr. 

GiRAU»  DE  Cat.ENSON  :  Fad((l  joglar. 
II. 
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D'Ulysse  comment  la  déesse  Ve'nus  le  fit  périr. 
Mas  quar  esta  per  si  meteysha,  l'apelavo 
DEA  "Vesta. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  i5t. 
Mais  parce  qu'elle  est  par  elle-même,  ils  l'appe- 
laient déesse  Vesta. 

ANC.  CAT.  Dea.  esp.  Diosa.   port.   Deosa.   it. 
Dea. 

3.  Deuessa,  diuessa,  s.  /.,  déesse. 

De  las  grausas  dels  bornes  fo  Aveintnra  faita 

DEUESSA. 

Trad.  deB'ede,  fol.  5. 
Des  murmures  des  hommes  la  Fortune  fut  laite 
di'esse. 

Cuio  que  sia  diuessa  de  las  foretz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iiy. 
Ils  croient  qu'elle  soit  déesse  des  forêts. 

/,.  Deitat,  s.f.,  lat.  DEiTATd'w,  déité , 
divinité. 

Selh  Dieu  prec  que  fetz  trinitat 
De  se  mezeis  en  deitat. 
Guillaume  moine  de  Beziers  :  Quascus  plor. 
Je  prie  ce  Dieu  qui  fil  la  truùtê  de  lui-même  en 
divinité. 

Per  vertut  de  la  Deitat. 

Brev.  d'amor,  fol.  2. 
Par  vertu  de  la  Divinité. 
CAT.  Deitat.  esp.  Deidad.  port.  Deidade.  it. 
Deità. 

5.  pEviN,    DIVIN,   adj.,    lat.    DiviN«.y, 
divin. 

On  que  s' an  ,  lô  devis  poders 
Sap  cal  clercx  fai  bona  via. 

B.  Carronel  :  Tans  ricx. 
Où  qu'il  aille ,  le  divin   pouvoir  sait  quel  clerc 
fait  bonne  voie. 
La  DivtNA  inisericordia  socor  als  repentens. 

Trad.  de  Bide,  fol.  5l. 
La  divine  miséricorde  porte  secours  aux  repentants. 
CAT.  Divin,  esp.  port.  it.  Divino. 

6.  DiviNAL,  adj.,  divin,  de  Dieu. 

.m.  son  apelladas  divinals...  son  apella- 
das  uiviNALS,  car  endiessou  e  adordeno  lo 
cor  a  Dieu. 

V.  et  Vert.,  fol.  47. 
Trois  sont  appelées  divines...  elles  sont  appelées 
divines  parce  qu'elles  redressent  et  dirigent  le  cœur 
vers  Dieu. 
ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  PORT.  Divinal.  IT.  Divinale. 

7.  DIVINITAT,    S.f.,     lat.    DIVINITATr^W  , 

divinité,  théologie. 

5 
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Segon  sen  natnral 
Es  ela  DiviNiTATZ. 

TSat  de  Mons  :  Silot  non  es. 
Selon  sens  natnrcl  elle  est  ilifinilf. 
Un  estrihof  farai  que  er  mot  niaistialz. 
De  uiotz  novels  e  d'art  c  de  divinitatz. 
P.  Cardinal  :  Un  esti-ibot. 
Je  fei-ai  un  csliibot  qui  sera  très  savant  de  mois 
nouveaux  et  d'art  tt  de  théologie. 
ASC.  iR.  Dhinitez  qui  est  science  cspéritable. 

Ri;tebei  F,  1 ,  179- 
CAT.  Dh-initaC.  Esr.    Dwinidad.  tort.  Dwini- 

.   dade.  it.  Divinità. 
8.  Deificar  ,  ?'.,  iU''i(ior. 

Part.  pas.     .  ,•  1        1     i 

Fo  DEiFiCAnA,  et  cnm  dmcsa  hondraUa. 

Elue.  Je  laspropr.,  loi.  iSj. 
Elle  fut  dèipée,  et  comme  de'essc  honorée. 

ESP.  roRï.  Deifwar.  it.  Dcificare. 

g.     TeOLOGIA,     THKOI.OGIA,     S.    f.,      lut 
THEOLOGIA  ,    tllôologie. 

Es  tripla  iherarcbia 
D'angels,  .segon  teologia. 

Jirev.  d'ainor,  fol.  19- 
La  l.ierarclile  des  anges  est  triple,  selon  la  ihcologic. 
Mestre  en  sancta  theologia. 
TU.  de  i.'iaS,  llist.  de  Nîmes,  t.  111  ,  pr.,  p.  228. 
Maître  en  sainte  théologie. 
CAT.  ESP.  Teologia.  port.  Tkeologin.  it.  Teo- 
logia. 

10.  Thkoi.ogian  ,  s.  m.,  k\v\  lat.  tueoi-o- 
cas,  théologien. 

len  no  soi  teoi.ooias. 

Brev.  d'timor,  fol.  2. 
Je  ne  suis  pas  théologien. 
CAT.    Teôleg.  ESP.    Teôlogo.  port.   Theologo. 
iT.  Teologo. 

11.  Theological,  adj.,  du  lat.  tueoeo- 
oicus,  tht;ologal. 

Très  vertulx  THior.oorcAi.s. 

Drev.  d'amor,  fol.  iSg. 
Trois  vertus  théologales. 
AKC.    CAT.    Teological.   esp.    Teologal.   port 
Théologal,  it.  Tcologale. 

12.  Theofania,  .V.  /,  lat.  theophania. 
épiphanie. 

En  las  feslas...  de  xiiEOFANrA. 
Tit.  du  xui-  siic.  DoAT,  t.  CXVI II ,  fol.  /)  V 
Dans  les  (éu-i...  de  l'Epiplianie. 


DEV 
DEVT,  riKviN,  s.  m.,  lat.  niviNw.v,  devin. 

Jamais  no  m  tcnrai  per  devi. 

AiniAU  DK  RocHAFiciiA  :  Ko  m  lau  de. 
Jamais  je  ne  nie  tiendrai  pour  dei-in. 
Sî  vol  entendre  ni  saber, 
Coras  luent  ni  coras  dilz  ver, 
Qne  OEVis  non  l'aia  mestier. 

P.  Cardinal  .-  Ane  no  vi. 
S'il   veut  entendre  et   savoir    quand   il  ment    el 
quand  il  dit  vrai  ,  que  devin  ue  lui  soit  besoin. 
"anc.  CAT.  Devi.  anc.  esp.  Devino.  esp.   mod 
Âdi\'ino.  PORT.  Adevutho.  it.  Indovino, 

—  Calomniateur,  médisant. 

Vuelh  far  cuydar 
Als  fais  DEVIS  qa'alhors  ai  mon  esper. 
Folol'et  df.  Romans  :  Meravil. 
Je  veux  faire  croire  aux  faux  Cdlomnialciirs  que 
j'ai  mon  esjioir  ailleurs. 

Selhs  que  tengratz  par  fis 
Truep  lauzengiers  e  devis. 

AiMERi  DE  BelliNoi  :  Ara  m'agr'ops. 
Je  trouve  me'disants  et  calomniateurs  ceux  que 
vous  tiendriez  pour  honnêtes. 

?..  Devina,  .v.  /".,  devineresse. 

El  anet  cerquan  per  totas  parfz  devins  et 
devinas  ,  si  ella  mais  poiria  tornar  viva. 
V.  de  Guillaume  de  la  Tour. 
11  alla  cherchant  de  toutes  parts  devins  et  devine- 
resses,  si  elle  pourrait  jamais  retourner  vivante. 
ANC.  FR. 

Ceste  bonne  devine  avec  son  grand  scavoîr. 
Fait  serment  qu'elle  peut  les  courages  mouvoir. 

F  rem.  OEavres  de  Desportes  ,  fol.  192. 
ANC.    ESP.    Divina.  esp.  mod.  Âdivina.  port, 
Àdevinha.  it.  Indovina. 

3.  Devinaire,  nEviNADOR,  s.  m.,  lar. 
uiviNATOR,  devineiir,  médisant,   ca- 

lonniiateur. 
Els  van  dizen  qu'amors  torn  en  I>iays, 
E  d'autrni  joi  se  fan  devinador. 

Vi.  de  Ventadour  :  (^)uan  la  fucliia. 
Ils  vont  disant  que  l'amour  tourne  en  Liais,  et  se 
font  calomniateurs  de  la  joie  d'autrui. 
Pns  de  mon  joy  vertadier 
Si  fan  aitan  vchintîer 
Devinador  e  parlier, 
Envios  e  lanzengier. 

Peyrols  :  Pus  de  mon. 
Puisqu'ils  se  font  aussi  volontiers  calomniateurs 
et  parleurs  ,  envieux  el  médisants  de  mon  bonheur 
véritable. 
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ANC.  FR.         Ne  ne  crei  devineors. 

Roman  de  Rou  ,  v.  12658. 
Un  autre  grand  devinatenr,  sorcier  et  ob- 
servalenr  des  jonrs. 

ANC.  CAT.  Devinador.  esp.  Adivinador.  tort. 
Adevinhador.  it.  Divinatore. 

/j.  DiviNATiu,  adj.,  interprétatif,  con- 
jectural. 

Sentencials...  son...  divinativas. 

Lejs  d'amorSj  fol.  26. 
Les  propositions...  sont...  interprciatwes. 

5.  DiviTfAcio,  s.f.,  lat.  DiviNATio,  tlevi- 
nation. 

De  DiviNACio  et  de  sompnis. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1 12. 
De  devination  et  de  songes. 
ESP.  Adîvinacion.  port.  Adevinhaçào.  it.  Di- 
vinazione. 

6.  Devinatje,  s.  m.,  calomnie. 

Iratz  soi  del  devinatje. 

P.  Durand  :  D'un  sirventes. 
Je  suis  irrité  de  la  calomnie. 

7.  Devinalh,  devinail,  s.  m.,  prédic- 
tion ,  calomnie ,  médisance. 

Com  fora  M  rie 
Si  'l  DEVINAIL  fes  adimplir. 
GiRATJD  DE  Carrière  :  Cabra  joglar. 
Comme  il  serait  puissant  s'il  faisait  accomplir  la 
prédiction. 

Mas  per  paor  del  devinalh. 

A.  Daniel  :  Canso  don. 
Mais  par  peur  de  la  calomnie. 
Loc.         Cum  sel  qne  viu  de  devinalh. 

Bernard  de  Venzenac  :  Iverns  vay. 
Comme  celui  qui  vit  ùe  médisance. 
ANC.  FR.       Ce  sont  adev'inal  d'enfant. 

Fabl.  etcont.  anc.  ,  t.  III,  p.  I25. 

—  Enigme,  sorte  de  poésie. 

Soes  DEVINALH 

So  que  clan  obri  '1  devinal. 
Un  troubadour  anonyme  :  Sui  e  no  suy. 
C'est  énigme...  Ce  que  je  ferme  ouvre  l'énigme. 
ANC.  CAT.  Devinalh. 

8.  Devinalha,  devinailla,  s.  m.,  mé- 
disance, calomnie. 

Ja  non  er,  per  la  lur  devinalha, 
Bona  domna  lais  son  amie  coral. 

G.  Faidit  :  Pel  mcssatqicr. 
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Il  ne  sera  jamais  que  ,  par  leur  médisance,  une 
bonne  dame  abandonne  son  ami  de  cœur. 
Lauzenga  ni  devinalha 

D'envios  no  m  cal  temer. 

Peyuols  :  Mantagens. 
Il  ne  me  convient  de  craindre  me'disance  ni  ca- 
lomnie des  envieux. 

ANC.  CAT.  Devinalha.  anc.  esp.  Adivinaja.  it. 
Divinaglia. 

9.  Devinansa,^-./.,  médisance,  calomnie. 
La  devinansa 
Qu'om  ditz  qu'ieu  ai  d'autr'amor  benenansa. 

Folquet  DE  Marseille  :  Ja  no  i  s  cug. 
La  médisance  qu'on  dit  que  j'ai  le  bonheur  d'un 
autre  amour. 

Dan  no  m  tenba.... 
Lauzengiers  ni  devinansa. 

G.  Faidit  :  Jauzens  en  grau. 
Ne  me  cause  dommage....  me'disant  ni  calomnie. 
ANC.  ESP.  D'winanza.  esp.  mod.  Adivinanza. 

10.  Devinamen,  .y.  m.,  médisance,   ca- 
lomnie. 

Aquest  razonamens 

Es  us   DEVINAMENS. 

Arnaud  de  Marueil  :  Razoscs. 
Ce  raisonnement  est  une  médisance. 
Si  '1  DEviNAMEN  qu'om  fai 
No  m'avengues  a  temer. 

PeyROLS  :  Quoras  que. 
S'il  ne  m'advenait  à  craindre  la  calomnie  qu'on  fait. 
ANC.   FR.  Sous  umbie  d«sdites  mensonges  et 
adevinemens  contre  toute  vérité. 

Monstreleï,  t.  I,  fol.  197. 

Là  tent  toz  sos  devinemcnz , 
Ses  sorz  e  sis  pramettemenz. 
B.  DE  Sainte-Maure,  Clir.  de  Norm.,  fol.  3o. 
ANC.  CAT.  Endevinament.  esp.  Adivlnamiento. 
it.  Divinamento ,  indovinainento. 

11.  Devinar,  V.,   lat.  D1VINARÉ?,  devi- 
ner, conjecturer. 

Devinar  de  las  causas  que  son  a  venir. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  3i. 
Deviner  àes  choses  qui  sont  à  venir. 
So  qu'ie  us  vuelb  dir  devinatz. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Mantas  vetz. 
Devinez  ce  que  je  veux,  vous  dire. 
Que  DEVINES  o  que  disses 
So  que  dins  aquel  osfal  es. 

Trad.  de  l'Evang.  de  l'Enfance. 
Qu'il  devinât  ou  qu'il  dit  ce  qui  est  dans  celte 
maison. 

Peire  Roys  sanp  devinar 
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Al  prim  qu'el  vi  jove  reyans', 
Que  dis  uo  séria  pros  n!  m.iu.s. 

Bertrand  de  Iîorn  :  ()uan  vei. 
Pierre  Roys  sut  con/'ec///rt>r  d'abord  qu'il  !<•  \il 
jeune  royal ,  vu  qu'il  dit  qu'il  ne  sérail  ni  juciix  ni 
méclianl. 

—  Calomnier. 

Substantiv. 

DoiuDa,  pci'  Dieu,  uo  credalz  lauzcngleis, 
Ni  lu  tenga  dan  ab  vos  lo  devinars. 

AniERi  DE  Belmont  :  Ja  n'er  crcduU. 
Dame  ,  pour  Dieu,  ne  croyci  pas  les  médisants,  et 
que  le  calomnier  ne  me  tienne  dommage  avec  vous. 
Part.  prcs.   Par  mos  dig/.  a  fort  blasmameiis 
Devinans. 
R.  Vidal  ce  Besaudun  :  Entr'  el  taur. 
Médisant  a  fortement  blâme  par  mes  dits. 
ANC.  FR.     Mors  seule  scet  et  adevlne 

Con  cascnns  est  à  droit  proisiés. 
Helinakd  :  Fers  sur  la  Mort- 
ANC.  CAT.  Devinar.  anc.  esp.  Divinar.  esp.  mod. 
Adivinar.  port.  Adevinhar.  it.  Dh'inare, 
indovinare. 

DEVENDALH,  devendaill  ,  ,s.  m.,  la- 
blier. 

On  era  castellans  qae  en  sas  inans  ténia 
Tersor  e  devendaili,  am  que  lo  duc  servia... 
Près  an  lo  devendaill  e  '11  tersor  bon  obrat. 

V.  de  S.  Honorât. 
Où  e'Iait  le  cliâlelain  qui   tenait  en  ses  mains  es- 
suie-mains et  /a/.'/jer  avec  quoi  il  servait  le  duc... 

Ils  ont  pris  le  taulier  et  l'essuie-mains  bien  ouvre. 
CAT.  ESP.  Devançai,  port.  Avenial. 

DEVER,  T'.,  lat.  oiberc,  devoir. 

Apres  eds  debon  jurar  a  lui. 

Tit.  de  1080. 
Après  ils  doivent  jurer  à  lui. 
Son  bon  amie  deu  om  e  son  seignor 
.Servir. 

Cadenzt  :  Meravill  me. 
On  doit  servir  son  bon  ami  et  son  seigneur. 
Mas  ben  deu  hora  camjar  bon  per  ineillor. 
FoLQLET  DE  Marseille  :  Chantan  volgra. 
MaLs  on  doit  bien  cliangcr  bon  pour  meilleur. 
Part.  pas.  Qnar  cl  no  falh  ad  ajuda 

Sol  qu'om  la  y  dernan  degdda. 

G.  RiQLlER  :  Ancmais  per. 
Car  il  ne  manque   |>as  à  l'aide,   pourvu   qu'on    la 
lai  demande  due. 

CAT.   Deiirer.    esp     Deber.    v(\v.t.    Dcvcr.    11. 
Devcrc 
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•X.  Degli  DAMENT,  aclv.,  dûment,  con  vo- 
ua hloinoiit,  jii.stemcnt. 

Volen  son    règne  degudament  ordenar.... 
A  quelas  hu  mors  DEGu  dament  purgan  et  soveu. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  9  et  tJ5. 

Voulant  ordonner  diîinent  son   royaume....  Pur- 
geant ces  humeurs  convenablement  et  souvent. 

Acampaa  argen,  deniers,  non  degudamens. 
La  Cunfessio- 

Amassant  argent ,  deniers  ,  non  dûment. 
CAT.    Degudament.    esp.  Debidamente.    port. 

Devidainente.  it.  Debitamence. 

3.  Dever  ,  S.  m.,  devoir,  obligalion. 
Mos  DEVERS  port  en  fag  et  en  parvensa. 
G.  RlQUiER  :  15e  m  niiravilli. 
.le  néglige  mes  devoirs  en  fait  et  en  apparence. 

Cals  DEVERS 

Es  fassas   tau  gran  folla  ! 

B.  Carbonel  :  Tans  ricx. 
(Quelle  obligation  est-il  que  tu  fasses  si  grande 
folie! 

—  Redevance. 

Lo  qnal  es  tengut  de  lanzar  aquel  arrenda- 
men  per  .sos  devers. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i!\ii?, ,  t.  XVI ,  p.  iiH. 
Lequel  est  tenu  d'approuver  cet  arrcnlement  pour 
ses  redevances . 
Abcert  dever  de  blat  ode  vi  od'autras  causas. 

Coutume  de  Condom. 
Avec  certaine  redei>ance  de  blé  ou  de  vin  ou  d'au- 
tres choses. 

—  Dignité,  justice. 

(^orona  d'aur  porta  per  son  DEVEK. 

GiRAUD  DE  Calanson  :  A  lieis. 
Porte  couronne  d'or  à  cause  de  sa  dignité. 
Loc.     Mas  ges  per  tan  non  a  fag  non  dever. 
lÎERNARD  DE  RoVENAC  :  D'un  slrvenlcs. 
Mais  pourtant  n'a  point  fait  chose  indue. 
De  far  e  de  dir  non  dever. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Us  noels. 
Do  lairo  et  de  dire  injustice. 
Adv.  coiiip.     Pus  Dieus  vol  e  sancta  Maria 

Que  nos  siam  vaincutz  a  non  dever. 
AusTORC  b'Orlac  :  Ai  !  Dieus  per. 
Puisque  Dieu  veut  et  sainte  Marie  que  nous  soyons 
vaincus  injustement. 
CAT.  Deurer.  esp.  Deber.  port.  Dever.  it.  Deverc. 

/|.    Dr.IJTE  ,   UEPTE,   .V.   lit.,    lat.     UKJUTHni, 

dette. 

Perdonar  lo  deute  ad  aquel  que  non  lo  pot 
j.agar. 

y.  et  Fert.^ïol.'jS. 
Ticmcllrc  la  dcllc  à  celui  qui  ne  la  peut  payei-. 
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Anqaara   no  11  fos  demandjt  lo  deptes  al 
deptor. 

Trad.  du  Code  de  Jiistinien  j  fol.  9. 
Encore  ne  lui  fut  dematidée  la  dette  au  débiteur. 
Fig.     Chant  per  dedte  de  follor. 

FoLQtJET  DE  Marseille  :  Cliaulars  mi. 
Je  cliante  par  dette  de  folie. 
CAT.  Deute.  fsp.  tort.  it.  Débite. 

5.  Deptal,  s.  m.,  créance,  capital. 

E  '1  rie  prélat  volo  s  tant  enantir 
Que  ses  razo  alargan  lor  deptal. 

Eaimond  de  Castelnau  :  Mon  slrventes. 
Et  les  riches  pre'lats  veulent  tant  s'avancer,  que 
sans  raison  ils  élargissent  leur  créance- 

6.  DeVEIRE,    DEUTEIEE  ,     DEPTOR,     DEU- 

TOR ,  S.  m.,  lat.  uEBiTOR,  débiteur. 
Ce  mot   fut  employé  activement  et 
passivement. 

Si  cum  es ,  si  eu  li  sol  deveire. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  j. 
Ainsi  comme  il  est ,  si  je  lui  suis  débiteur. 
Lo  DEUTEIRE  vencut  o  condempDat ,  pagua 
al  crezedor  lot  lo  deute. 

Cartulaire  de  3IontpeUicrj  fol.  3. 
Le    débiteur    convaincu    ou    condamné   paie   au 
créancier  toute  la  dette. 

Aqnel  fa  de  Dieu  son  deutor 
Qui  fa  Le  per  la  su'  anior. 

Libre  de  Sener/ua. 
Celui-là  fait  de  Dieu  son  débiteur,  qui  fait  le  bien 
pour  son  amour. 

A  lei  de  mal  deutor, 
Qu'ades  promet,  mas  re  non  pagaria. 

FOLQDET  DE  MARSEILLE  :    SitOt   me. 

A   la  manière  de  mauvais  débiteur  qui  toujours 
promet,  mais  ne  paierait- rien. 

—  Créancier. 

Gnilleni  Gaysmar,  qnau  li  deptor 
Mi  van  après  tôt  jorn  seguen. 
T.  DE  G.  Gaimar  ET  d'Ebles  de  Signe  .-  K  ELle. 
Guillaume  Gaysmar,  quand  les  créanciers  me  vont 
après  tout  le  jour  suivant. 

Uns  mal  deutors  a  cuy  dévia. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Un  mauvais  créancier  à  qui   ildevait. 
ANC.  FR.  Il  n'est  point  de  prestenr. 

S'il  veut  prester,qni  ne  face  un  debteur. 
Cl.  Maf.ot,  t.  II,  p.  97- 
Le  soucieux  esprit  d'un  debteur  non  solvable. 
Bertaut,  p.  j^f). 
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Celny  qui  tien  argent  à  usure  ou  à  banque. 
Doit  craindre  la  faillite  on  que   son   debteur 
manque. 

N.  Rapin  ,  p.  170: 

CKT.  Deutor.   esp.  Detidor.  vokv.  Devedor.  it. 
Debitore. 

7.  Endeptar,  enueutar,  ^y.,  endetter. 

Qne  teuguatz  dreytura  e  per  nnlh  aver  no 
us  endectetz. 

P111LOMENA. 

Que  vous  teniez  droiture   et  pour  nul  avoir  ne 
vous  endettiez. 

Pueys  vendre  sas  heretatz  et  endeutar,  e 
pneys  endeve  ribantz  e  layres. 

F.  et  Vert.,  fol.  20. 

Puis  vendre  ses   héritages  et  faire  des  dettes,  et 
puis  devient  ribaud  et  voleur. 

Part.  pas.  Mas  am  gais  endeptatz 
Esser,  que  ricxiraz.... 

N  Eble,  pOS  ENDEPTATZ. 

Etz. 

T.  d'Ebles  et  de  Gvi  d'Uisel  :  !N  Ebles. 

J'aime  mieux  être  endetté  gai  que  riche  triste 

Seigneur  Ebles  ,  puisque  vous  vous  endettez. 
Subst.  Car  prezalz  mays  I'endeutat  e  '1  cochos. 
T.  DE  juge  et  d'Estève  :  Duy  cavayer. 
Car  vous  prisez  davantage  Vendetlé  et  le  nécessi- 
teux. 

CAT.  Endeutar.  esp.  Endeudar.  port.  Endivi- 
dar,  IT.  Endebitare. 

DEVIRE,  V.,  lat.  nivir/é'KE,  diviser,  sé- 
parer, expliquer. 

Si  Dieu  volgues  lo  sîeu  rie  pretz  devire, 
Gran  ren  jiogra  d'antras  donas  honrar. 

Arnaud  de  Marueil  :  Ane  vas  amors. 
Si  Dieu  voulut  diviser  son  riche  mérite  ,  il  pour- 
rait honorer  un  grand  nombre  d'autres  dames. 
Per  so  no  us  aus  mon  cor  mostrar  ni  dire, 
Mas  al  esgart  podelz  mon  cor  devire. 

FoLQUET  BE  Marslille  :  Tan  m'abellis. 
Pour  cela  je  ne  vous  ose  montrer  ni  dire  mon  sen- 
timent, mais  au  regard  vous  pouvez  expliijner  mou 
cœur. 

Part.  pas.  No  m  cug  morir  de  joi  devis. 

Deudes  de  PrADES  :  Ab  cor  liai. 
Je  ne  crois  pas  mourir  séparé  du  bonheur. 
Divis  en  nienndas  pessas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  199. 
Difisé  en  menues  pièces. 

Aqaest  affar  es  tolz  devis. 
T.  de  Certan  et  de  Hugues  :  IN  Ugo,  vostrc. 
Cette  affaire  est  tout  expliquée. 
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i.  Dkvis,  .V.  ///.,  iliscouiï;,  propos. 
Donc  non  es  pes  ver  devis 

Aii'el  que  »Hs 
Qu'icu  caut  j)cr  aver. 

C.  Fmpiï  :  D'un'  amor  l'ii. 
Donc    n'cil  (US    vni  propos  celui  qui  ililquoje 
cUaule  pour  ricUcssi.'. 

\iic.  KR.  Hz  enleudolent  de  bons  et  graves 
</rt"iV  tonchaiit  le  gomerneiueut  Je  In  eliose 
publique. 

Anvot.  2V.  (le  Pliit(tri/uf ,  1".  c/f  Lyciirgtie. 
Pieniirieuirnt ,  il  y  a  du  regard  , 
l'uis  le  DEVIS,  et  le  baiser  aj)rt'.s. 
Ch.  MviioT.  UEui-res  c/wisifs ,  p.  80. 

3.  Devis.\,  s./.,  division,  partîiije. 

De  quatre  devisas  d'amor 

Me  niandatz  chan/.ir  la  meilior. 
T.  D'HiiiiE.s  ET  DE  B.vissvN  :  lîuuzan. 
De  quatre  iltiustons  d'amour  vous  nie  cliarijez  do 
cuoisir  la  meilleure. 

Ai  ne  a  ma  devizi. 
Tan  de  benanansa. 

D.  DE  Ventadouk  :  Tant  ai  mon. 
J'en  ai  en  mon  partage  tant  de  Ijien-être. 

—  Devise. 

Si  no  us  metes  del  lot  en  la  deviza 
De  los  Frances. 

LANFnANC  CiGALA  :  Bamon  Roliiii. 
Si  vous  ne  vous  mettez  entièremenl  dans  la  dci'tsc 
des  Français. 

Qnar  icu  no  sa!  ma  ueviza. 
Pierre  d'Alvergne  :  Cliantarai  pus  vey. 
Car  je  oc  sais  mz  dcfise. 
A5C.  ER.  IS'i  aveit  hare  ne  devise 

Fors  un  liatit  ninr  de  piere  bise. 
Mahie  de  France,  t.  1,  p.  iiO. 
CIT.  ESP.  port.  it.  Divisa. 

4.  Df.vf.zir,   V.,   lat.    i)iviuEi\c,   cx[)ti- 
iin.'f,  discerner,  expliquer. 

Pus  los  tiirraens  non  pot  hom  devezir. 

PlEr.BE  KsPAG^OL  :  Entre  que. 
Puisqu'on  ne  peut  exprimer  les  tourments. 
Qiio  s  iiEVESis  una  grans  tors 
Eu  un  pauc  iiiiraill. 

Foi>^let  de  Marseille  :  Moll  i  (es. 
Cooiine  une  grande  tour  se  discerne  dans  un  petit 
miroir. 

Part.  pas.  El  botelliier  fo    mot  allègre  pcr  la 
viaiun  que  fon  en  ben  devezida. 
Jttst.  ahr.  de  la  Bible,  fol.  l'i. 
l/cclunuin  fut  très  joyeux  à  cause  de  la  viiiun  qui 
Jut  cxplu/uêe  en  bien 
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j.  Diviiui;,  nivizin,  r.,  lat,   uiviDERt', 

diviser. 

.•Vqnest  deniandamens  que  es  de  utvizin  hc- 
retat,  pot  <ar  Tus  dcis  berctz  aïs  autres,  bi  el 
vol  uiviuiR  la  lieretat. 

Tr.  du  Code  de  Jttstinien  ,  loi.  31. 

Celte  demande  qui  est  de  diviser  l'héritage  ,   l'un 
des  liériliers  peut  la  l'aire   aux  autres,  s'il  veut  di- 
viser l'Iic'ritage. 
Part.  prés. 

Creisser,  iuuliij>l!car  e  mermar  ntviuENTz. 
P.  DE  CoHDiAc  :  El  nom  de. 

Civître,  multiplier  et  diminuer  en  divisant. 
ANC.  CAT.  Divisir.  esp.  port.  Dividir.  it.  Di- 

videre. 

G.   DeVISION  ,    DEVEZIO,    S./.,    lat.   DIVI- 

siONfw  ,  difft'rence,  division. 
Om  non  troba  ni  sap  uevezio, 
Mas  sol  lo  nom  entre  vers  e  chanso. 
AlMERI  DE  PegliLain  :  Manias  vetz. 
Entre    vers    et    clianson    on    ne    trouve  ni   sait 
différence,  excepté  seulement  le  nom. 

Fayre  devision  en  la  sancta  Cleysa. 
L'yirhre  de  Ihitullias,  fol.  10. 
Faire  division  dans  la  sainte  Eglise. 
CAT.  Bivisiù.  ESP.  Division,  port.  Divisào.  it. 
Divisionc, 

7.  Deveziment,  J.   m.,  partaije,  diffé- 
rence. 

A  aquela  ora  que  el  fai  son  devezimert 
entre  sos  efans. 

Tr.  du  Code  de  Jtistinien  ,  fol.  3. 
A    celle  heure   qu'il  fait   son  partage  entre  ses 
enfants. 

Fas  devesiment  de  mou  avec  e  de  ma  lio- 

nor. 

Tit.  de  1172.  Do\T,  t.  CXIV  ,  fol.  (/). 

Fais  division  de  ma  fortune  et  de  mon  patrimoine. 
Entr'  el  salier  e  '1  ver 
De  Dien  c  d'om ,  cnten 
Vin  gran  bevezimen. 

Kat  de  Mons  :  Al  bon  rcy. 
Entre  le  savoir  et  la  vérité  de  Dieu  et  de  l'homme, 
j'entends  une  grande  dij/erenre. 
IT.  Divisamcnto. 

H.  DivisiDOR,  .V. ///.,  lat.    iiivisoK,  divi- 
seur, arpenteur. 

DivisiDORs  e  guardas  que  acordo  c  pauso 
en  cstamen  dcgul  conlrovcrsias  de  nieias. 
Tu.  du  xm"-  siècle.  Doat,  t.  CXVIH  ,  fol.  3?. 
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Arpenteurs  et   conservateurs   (jui    accordent    et 
mettent  en  dû  e'tal  les  contestations  de  bornes. 
CAT.  Esr.  PORT.  Diviser,  it.  Divisore. 

9.  Diviziu,  arlj.,  cUï^tributif,  distribu- 
teur. 

Del  temps  es  diviziva. 

Elue,  delas propr-,  fol.  120. 
Elle  est  distributrice  du  temps. 

iT.  Divisivo. 

10.  Devizable,  divizable  ,  adj.,  lat. 
DivisiBiLEW,  divisible. 

Noms  DivizABtES. 
Letra,  votz  es  uo  devizabla. 

Lejs  d'ainors,  fol.  48  et  2. 
Nom  divisible. 

Une  lettre,  est  un  son  non  divisible. 
CAT.  ESr.  Divisible,  port,  Divisivel,  it.  Divi- 
sible. 

2  1.  Devisar,  V.,  raconter,  proposer, 
expliquer,  discuter,  détailler  par  un 
devis. 

len  no  •poyria  mostrar  ni  dire  ni  devisar. 
Perilhos  :  f^oy.  au  purg.  de  S.  Patrice. 
Je  ne  pourrais  montrer  ni  dire  ni  raconter. 

El  coratge  soven  devisa 
So  que  Dieas  adatz  d'aatra  gnisa. 
Libre  de  Senequa. 
La  volonté  souvent  propose  ce  que  Dieu  amène 
d'autre  manière. 

Ab  lo  saber  qne  las  .vu.  artz  deviza. 
T.  DES  DErx  GUILLAUME  :  Guillem  prims. 
Avec  le  savoir  qui  explique  les  sept  arts. 
Qui  sabria  ben  devizar 
Las  beatatz  e  'Is  ensenhamens. 

Berenger  de  P\lasol  :  S'ieu  saLi'  aver. 
Qui  saurait  Lion  expliquer  les  bcaule's  et  les  con- 
naissances. 

Mais  tôt  quant  avetz  devisât 
Ha  hoi  cortezia  jugat. 

Un  TROiDADOUR  ANONYME:  Seinor  VOS  que. 
Mais  aujourd'hui  la  courtoisie  a  jugé  tout  ce  que 
vous  avez  discuté. 

Son  estadas  devizadas  et  estimadas. 

Tit.  de  \!\\l.  Toulouse  j  bibl.  Monteil. 
Ont  été  détaillées  par  un  devis  et  estimées. 
ANC.  FR.  Firent  pais  en  tex  coiidicions  comme 
lenrs  anemis  vondrent  déviser. 

Rec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  111 ,  p.  210. 
Et  ainsi  fut  fait  comme  ils  le  devisèrent. 

MoNSTRELET,  t.  Il  ,  fol.  170. 
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En  la  condamnant  à  le  recompenser  ainsi 
que  la  court  le  deviserait. 

Arrêts  d'amour,  p.  ^85. 
CAT.  ANC.  ESP.  PORT.  Devisar.  it.  Divisare. 

12.  Devezidamen,   divisidamen,    acU'., 
divisiblemeut ,  séparément. 

Devezidamen  et  en  diversas  causas. 

Leys  d'amors,  fol.  |35. 
Divisiblement  et  on  diverses  choses. 
Conjnntamen  o  devisidamen. 

Tit.  de  1373.  DoAT,  t.  CXXV,  fol.  67. 
Conjointement  ou  séparément- 
Lhi    cardenal    devezidamen    elegiro    dos 
papas. 

Cat.  dels  npost.  de  Roma,  fol.  157. 
Los  cardinaux  Aurent  séparément  deux  papes. 
ANC.  CAT.  Divisidament.  it.  Divisitamente . 

i3.  Devizada,  s.  f.,  division,  partage. 
De  las  santas  relequias  fo  fayta  devizada. 

Roman  de  Fierabras  ,  v.  5072. 
Il  fut  fait  partage  des  saintes  reliques. 

14.   Indivis,  adJ.,  lat.  indivisk.?,  indi- 
vis. 
So  nnidas,  indivisas  essencialment. 

Elue,  de  las  pjnpr.,  fol.  3. 
Sont  unies  ,  indivises  essentiellement. 

CAT.  Indivis,  esp.  port.  it.  Indivise. 
i5.   Endevisible,  adJ.,  lat.  iNDivisiBi- 
LEw,  indivisible. 
El  nom  de  santa  et  endevisibea  Trinitat. 

Tit.  du  xm«5/t'c/e.  Doat,  t.  LI,  fol.  i38. 
Au  nom  de  la  sainte  et  indivisible  Trinité. 
CAT.  ESP.  Indivisible,  port.  Indivisivel.  it.  /«- 
divisibile, 

DEVORAR,  V.,  lat.  devorar^,  dévo- 
rer, ronger,  manger. 
Canta  ayssi   dossamens  que   los   mariniers 
fay  adormir,  et  pueis  aacis  los  e  los  dévora. 
F.  et  Vert.,  fol.  23. 
Chante  si  doucement  ([u'elle  fait  endormir  les  ma- 
riniers ,  et  puis  les  tue  et  los  dévore. 

Ténia   dévora  lo  vistiment  e  '1  verms  lo 

fast. 

Trad.  de  Bede ,  iol .  tig. 
La  teigne  ronge  le  vêtement ,  et  le  ver  le  bois. 
Fiff.  Lo  diable   non  pot  esser  sadolts  de  de- 

voRAR  las  armas. 

r.  et  Vert.,  fol.  6. 
Le  diable  ne  peut  c'tre  saoul  de  dévorer  les  âmes. 
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Part.  prés.  Orguels  es  leos  crozcls  c  i>evor\N'. 
qne  tlevora  tôt  lo  be  que  atroba  vn  ju-r- 
sona  eu  qne  se  luet. 

/'.  et  fWi.j  loi.  7. 
Orgueil  est  liou  cruel  et  deforanl  qui  ilovore  tout 
le  bien  qu'il  trouve  en  la  pi'i-sonne  en  qui  il  se  met. 
Siibst.     Piieiâ  per  ci-ls  que  sou  mais  grau 
Son  dévorât  li  uevoran. 

.ffrer.  d'amor,  loi.  52. 
Puis  par  ceux  qui  sont  jilus  grauils   soûl  dévores 
lei  Jfi'ontntS. 

Part.  pas.  Serau  ilb  dfnohab  pcr  dragos  0  pi-r 
serpens. 

Liv.  de  SyJrac  ,  fol.  98. 
lU  seront  Jft-ores  par  drapons  et  par  serpents. 
CAT.  Esr.  rqRT.  De^'orar.  it.  Divorare. 

2.  Devoraire,    DF.voR.vDon  ,    (kIj.,    !at. 
DEVOR.vTOR,  voracc,  avide. 

Ni  glotz  ni  devoraire. 

Régla  de  S.  Benezeg ,  fol.  t\i. 
Ni  glouton  ni  l'orace. 
Hom   DEVOBAUOR. 

Trad.  du  N.-Tcst.,  S.  Luc  ,  cli.  7. 
Homme  i<orace. 
CAT.  Esr.  PORT.  Devorador.  it.  Divoralore. 

3.  Dï.voRABLE,  adj.,  (It-vorant,  avitlc. 

Lur  trasraetra  fuoc  nEvoRAnLE. 

Lell.  de  Preste  Jean  à  Frédéric. 
Leur  transmettra  feu.  dét'orant. 

DEYSSmAR,  V.,  déchirer. 

Lo  vestir  de  son  cors  deyssira. 
A",  de  S.  Honorai. 
Il  déchire  le  vî-lemenl  de  son  corps. 
ASC.  PR.  Furent  li  notonniersi  despercz.  que  il 
dcssiroient  leur  robes  et  leur  barbes. 

JoiNVlLLE,    p.  9. 

DEZIR,  nF.sir.r. ,  .<;.  m.,  lat.  TtY.%\dcv.iuni , 
désir. 

Eras  sai  qn'ab  lo  coniplit  voler, 
Moro  U  DEZIR  que  solon  domnas  far. 
H.  Bnt.VET  :  Pus  lo  dous. 
Maintenant  je  sais  qu'avec  la  volonté'  accomplie, 
meurent  lcsc/e.5jr*quc!csdamcsontcoutumcde  làire. 

M'en  crcyg  niagers  voluntatz  e  dezires. 
Aknaud  de  Mari'eil  :  Bclh  m'es  lo. 
M'en  croît  plus  grande  volonté'  et  désir. 
IT,  Désire. 

2.  Dfsif.o,  nF.sic,  V.  ni.,  désir. 
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.\\ia  grau  df.sieo  qnefos  cresti.ina....  Dcgu 
no  iiac  DEsiti  de  inanjar. 

Philomkna. 

Av.iil  grand  (/f'iir  qu'elle  fût  rlirélienne Aucun 

n'eut  ilésir  de  manger. 

(AT.  Desitj.  ESP.  Deseo.  port.  Desejo  it.  Desio. 

3.  Dksirikh,  s.    ni.,    lat.   DKSidemiufn  , 
désir,  vœu. 

Al  cor  ui'estai  l'ainoros  desiriers. 
Lamberti  dk  Ponanei,  :  Al  cor. 
L'amoureux  désir  m'est  au  cœur. 

Lo  dësirier  am  uiai.s  de  vos  e  vuelli 
Qu'aver  d'autra  tôt  quau  de  vos  dezir. 
Abn.vud  Dr.  Marleil  :  Us  joys  d'amor. 
•l'aime   et  je  veux,  mieux   le   dé.iir  de  vous  que 
d'avoir  d'une  autre  tout  ce  que  je  de'sire  de  vous. 
ANC.  FR.     De  rien  dont  il  ait  destrier. 

Seconde  trad.  du  Castoiement  :  Cent.  8. 
Dou  fourniage  ot  grant  destrier. 

Marie  de  France,  t.  II,  p.  106. 
ANC.  CAT.  Dessiricr. 

![.  Dksiransa  ,  s.  f.,  désir. 

Tant  ai  lo  cor  en  auta  desiransa.! 

G.  Faidit  :  Tan  me  crcis. 
Tant  j'ai  le  cœur  en  haut  désir. 
lien  sembr  aver  cor  e  deziranza. 

B.  Zur.Gi  :  T^on  lassarai. 
11  semlilc  Lien  avoir  cœur  et  désir! 
ANC.  FR.  Et  la  seconde  souvenance  ; 

La  tierce,  ferme  désirance. 
CriAitLhs  d'Orléans  ,  p.  190. 
Désirance  ai  que  je  raporte. 

G.  GiiART  ,  t.  I ,  p.  21. 
ANC.  CAT.  Desiranza.  it.  Dcsianza. 

5.  Df.siiik,  adj.  ,  dé.sireiix,  convoitoux. 
Ades  en  sn!  désire. 
R.  de  Mihaval  :  Aissi  ra  ten  amors. 
Toujours  j'en  suis  convoiteux. 

G.  Dr.zir.os  ,  adj'.,  désireux,  ambifieux. 
A  tal  doua  sni  desiros 
A  cui  non  aus  dir  mon  lalen. 
G.  HijDEl,  :  Quant  lo. 
Je  suis  désireux  de  telle  dame  ù  qui  je  n'ose  dire 
mon  envie. 

Joves  e  bêla  et  avinens  e  dezirosa  de  prefz 

cde  vezerEN  Sa  va  rie,  per  lo  beque  n'  auxiadire. 

J^.  de  Safari  de  Mauléon. 

Jeune  et  hellc  et  avenante  et  désireuse  de  mérit»' 

cl  de  voir  le  seigneur  Savari  ,  pour  le    hien   qu'elle 

eu  entendait  dire. 
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ANC.  FR.  E  d'à  lai  parler  desiros. 

R.  de  Partonopeus,  t.  I,  p.   126. 
CAT.  Desitjos.  ESP.  Deseoso.  tort.  Descjoso.  it. 
Besideroso. 

7.  Deziron,  fl^.,  désireux,  (icsirant. 

Mi  tenha  gai,  jauzent  e  besiron. 

Bertrand  de  Born  :  Quan  la  uovella. 
Me  tienne  gai ,  joyeux,  et  désirant. 

Ditz  qa'amors  es  desironda. 

Marcabrus  :  Lanqan  cor. 
Dit  qu'amour  est  désireux. 

8.  Desirar  ,  ?^. ,   lat.  DF..sif/<7RARc' ,   tîési- 
rer. 

De  la  belha  dou  soi  cochos, 
Désir  lo  jazer  e  '1  baizar. 
Raimond  de  Miraval  :  Selh  que  no  vol. 
De  la  belle  dont  je  suis  avide  ,  je  désire  le  coucher 
et  le  baiser. 

Usquecx  désira  so  qu'ieu  vuelh. 
G.  de  Cabestaixg  :  Aissi  cuni  selh. 
Un  chacun  désire  ce  que  je  veux. 

CAT.  Desitjar.  esp.  Desear.  port.  Desejar.  it. 
Desiare. 

9.  Desiderâr,  V.,  lat.  desid^rar^,  dé- 
sirer. 

Part.  pas.  Tos  temps  avia  dksiderat. 

Perilhos  :  Voy.  au  purg.  de  S.  Patrice. 
En  tout  temps  il  avait  désiré. 
IT.  Desiderare. 

DIA,  S.  m.,  gr.  A/à,  jour,  supputation 
de  temps. 

Crelentes  cTiÀthv  nfAÎ^Av  vocant. 

MacROB.  Sat.,  ILb.  I,  chap.  XV. 
Dels  DiAS  alcns  so  artificials,  antres  natn- 
rals...  DiA  naturai  es  l'espazi  el  qaal  le  solelh 
si    revol   d'orient    per  occident ,    tornan    en 
orient,  et  ha  .xxini.  horas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  126. 
Des  jours   aucuns    sont  artificiels ,  d'autres  na- 
turels...  Le  jour  naturel  est  l'espace    pendant  le- 
quel le  soleil  fait  sa  révolution  d'orient  par  occi- 
dent, tournant  en  orient ,  et  il  a  vingt-quatre  heures. 

Bella  's  la  donina,  mas  molt  es  de  longs  dias. 

Poème  sur  Boèce. 
La  dame  est  belle  ,  mais  moult  est  de  \oa^s  jours. 
Uns  sols  dias  me  dura  cen. 

B.  de  Ventadour  :  Ciianlars  no  pot. 
Un  se\x\  jour  me  dure  cent. 

II. 
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Per  que  no  s  part  un  dia 
De  vos  mos  pessamens. 
Arnaud  de  Mari;eil  :  Sabers  e  cortezia 
Cest  pourquoi  ma  pense'e  ne  se  se'pare  un  jour  de 
vous. 

El  Capitoli  lendeuia  ,  al  dia  clar. 

Poème  sur  Boèce. 
Au  Capitolc  le  lendemain  ,  au  jour  clair. 

—  Clarté,  lumière. 

Que  non  sia  clars  com  dia. 

Lanfranc  Cigala  ;  Escur  prim. 
Qui  ne  soit  clair  commeyo;/r. 
Adi'.  camp.  De  dia  en  dia  a  hom  basiit. 
Lif.  de  Sjdrac,  fol.  2. 
De  jour  en  jour  on  a  bâti. 

Ab  sofrir  vens  hom  tôt  dia. 
T.  DE  G.  Faidit  et  de  h.  de  la  Bachelerie  :  N  Uc. 
Avec  souffrir  on  triomphe  toujours. 
No  mangey  de  tôt  lo  dia. 

Trad.  de  l'évang.  de  l'Enfance. 
Je  ne  mantjeai  de  tout  le  jour. 
ANC.  FH.  De  Flandre  poez  mezaveirtrenfoze/w. 
Roman  deRou,  v.  2933. 
Si  dit  ;  Mes  amis 
Serez  mais  toz  dis. 
J.  EvRARS  ,  Essai  sur  la  musique,  t.  H  ,  p.  igi. 
Et  eu  icelle  estoient  Conts  dis  conficts  et 
nourris. 

Rabelais,  liv.  III,  chap.  i". 
CAT.  ESP.  PORT.  Dia.  ANC.  IT.  Dia.  it.  mod.  Dî. 

Il  entra  dans  la  composition  des  noms 
donnés  aux  différents  jours  de  la  se- 
maine. 

2.  DlMENGE,    DIMERGUE  ,     DITZMERGUE  , 

S.  m.,  dimanche. 

Premier  fetz  lo  dimengk. 

P.  de  Cgrbiac  :  El  nom  de. 
Premier  fit  le  dimanche. 
Lo  DIMERGUE  de  après  la  Totsanct. 

Charte  de  Gréalou,  p.  io6. 
Le  dimanche  d'après  la  Toussaint. 
Si  las  kalendasdejanvyer  son  en  ditzmergde. 

Calendrier  provençal. 
Si  les  calendes  de  janvier  sont  en  dimanche. 
ANC.  CAT.  Digmengc.  esp.  port.  Domingo,  it. 
Domenica. 

3.  DiLUNS,  S.  m.,  limdi. 

So  fon  un  dia  de  diluns. 

V.  de  Bertrand  de  Born. 
Ce  fui  uu  jour  de  lundi. 
CAT.  DiUuns.  it.  Lunedï. 
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!^.  DiMvBTz,  DiMARS,  S.  Ht.,  iiiardi. 
No  V  g;uart  dilus,  ni  dimautz 
Ni  scluiana,  ni  mes,  ni  ans. 

rKHl-RAND  DE  BoRN  :  Ges  Ac  far. 
Je   n"y   resarJo  lundis  ,   ni   mnitlis,   ni   semaine, 
ni  mois  ,  ni  ans. 

Del  plancla  uoninat  M;ir.s 
Reccp  nom  lo  jorn  de  oimars. 

BrCf.  d'itmor,  fol.  44- 
De  la  planèlc  nommée  Mars  reeoil  nom  le  jour  île 
mardi. 
CAT.  Diinars.  IT.  Martcd). 

5.D1MF.CRKS,  uiMERcnKs,  s.  m.,  mercicdi. 
El  DiMECREs  fes  los  pcyssos  e  las  volatizias. 

Declitramen  île  moins  demandas. 
Le  nterci-vdi  il  fil  les  poissons  et  les  volatiles. 
Un  DiMERCRES  mafi,  si  cnni  en  anzi  dir. 

Gl'n.I,  MME  DE  Tl  DELA  . 

Un  mercredi  matin  ,  ainsi  <]ue  j'ouïs  dire. 
CAT.  Dimecres.  it.  Mercoledi. 

6.  Dijous,  S.  m.,  jeudi. 

Fait  ai  longaa  qaaraniena  , 

Mas  haeymais 
Soi  al  DIJOUS  de  la  cena. 

Bertrand  de  Born  :  Cazulz  sui. 
J'ai   l'ait  longue  quarantaine  ,  mais  ilesormais  je 
suis  an  jeudi  de  la  cène. 

Lo  DIJOUS  lo  dig  nom  conquer 
Del  planeta  dig  Jupiter. 

Drev.  d'amor,  fol.  44- 
Le  jeudi  conquiert  ledit  nom  de  la  planète  dite 
Jupiter. 
CAT.  Dijous.  IT.  Giovcdï. 

7.  DiVENRf-S,  niVKNDRESj.v. /«.,  vendredi. 
Si  las  kaiendas  de  janvyer  son  en  divenres. 

Calendrier  provençal. 
Si  les  calendes  de  janvier  sont  en  vendredi. 
Lo  dijons  lo  dig  nom  conquer 
Del  planeta  dig  Japiier, 
E'I  DivtNDREs  du  la  Venus. 

lirei'.  d'amor,  fol.  44- 
Le  jeudi   conquiert  ledit  nom  de  la  planète  dite 
Jupiter,  et  le  vendredi  de  la  Vc'nus. 
KTic.  FB.  A  Paris  la  cité  esloie  un  vcndiedi  ; 
Poaice  qu'il  evt  divenres,  en  mon  cnera.sscnti 
K'à  Saint-Denis  iroie  pour  proyerDieu  mer<:i. 
/{.  de  Cleomades,  Cal.  delà  falliere,  t.  II,  p.  222. 
CAT.  Divendres.  it.  Vcncrdi. 

8.  DissAi'TK,  S.  m.,  samedi. 
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Joos,  venres  c  DissATTE. 

P.  DE  GonBiAC  :  Kl  nom  do. 
Jeudi  ,  vendredi  ef  samedi. 

Lo  dijons  lo  dig  nom  conquer 
Del  phiiU'iu  dig  Jupiter... 
E'I  DissAPTE  del  Saturnus. 

J}rcr.  d'amer,  fol.  44- 
Le  jeudi  conquiert  ledit  nom  de  la    planète  diln 
Jupiter...  et  le  samedi  du  Saturne. 
CAT.  Dissaptc. 

i).  INÏK.niA,   iWianiA  ,    mif.ci»ia,  MiF.nniA, 
MiEVDiA  ,  ,v.  VI.,  midi,  milieu  du  joitf 
Meidia  fon  beu  passât/, , 
E  fon  près  ja  ben  d'ora  nona. 

Roman  de  JauJ're,  fol.  2. 
Midi    fut    liicn    passe,  et    il    fut  liien  près   déjà 
d'heure  none. 

Silh  de  trent'  ans  al  miegdia  fallen. 

OziLS  DE  CadARTZ  :  Assatz  es  drcg. 
Celle  de  trente  ans  au  midi  défaillant. 
Resplan  com  solelz  al  miegdia. 

F.  de  S.  Honorai.   . 
Eesplandit  comme  soleil  au  milieu  du  jour. 
Monta  entrney  miehdia. 

Lit',  de  SjdraCj  fol.  l34- 
11  monte  jusqu'à  midi. 
Loc.  Con  lo  sols  es  plus  chauz  contra  '1  média 
Ai-bertet  :  Atrestal  vol. 
Comme  le  .soleil  est  plus  cliaud  vers  le  midi. 
La  balma  era  tant  cscura 
Totas  vetz,  e  am  tal  sornura  , 
Que  lum  de  joni  non  by  avia 
Sinon  un  i)auc  cntorn  mieydia. 

Trad.  d'un  évang.  apocr. 
La  grotte  e'tait  si  obscure  toutefois  ,  et  avec  telles 
somhreur,  qu'il  n'y  avait  lumière  du  jour,  sinon  un 
])eu  enlour  de  midi. 

—  1,'uii  de.s  quatre  points  cardinaux. 

La  terza  a  noa  Affrica,  e  dura  d'à  mieydia 

entrucy  en  ocsiden. 

Liv.  de  Sj-drac,  fol.  l34. 
La  troisième  a  nom  Afrique,  et  s'étend  depuis  le 
midi  jusques  en  occident. 
ANC.  FR.    Midi  esloit  piéçà  pa.ssés. 

Roman  de  la  Rose,  v.  l5885. 
Un  peu  par  devant  iniedi. 

Fabl.  el  cont.  anc,  t.  I ,  p.  240. 
CAT.  Mitjdie.  ESP.  Mediodia.   port.  Mcio-dia. 
IT.  Mezzodi. 

10.    Mf.ridia,    adj.,     lat.    meridia/îw^, 
méridien ,  du  midi. 
Cercle  meridia...  dcnola  aquela  partida  el 
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cercle  zodiac  eu  laqnal  estaut,  le  solelh  es  el 
luech  de  orient  et  occident,  et  désigna  luiech 
jorn...  Envazio  del  demoni  meriuia. 

Elue,  de  las  propr.j  loi.  lo8  et  128. 
Le  cercle  méridien...  dc'uote  au  cercle  du  zodiaque 
cette  partie  en  laquelle  étant,  le  soleil  est  au  milieu 
de  l'orient  et  de  l'occident ,  et  de'signe  midi...  Inva- 
sion du  démon  du  midi. 
CAT.  Meridid.  esp.  port.  it.  dleridiano. 

11.  Méridional,  adj'.,  lat.  meriuiona- 
lis ,  méridional. 

L'antre  apelam  coluri  méridional...  Eutr'el 
jionh  MERiDiONAi.  e'I  pouh  septentrional. 

Elue,  de  las  propr.j  loi.  108  et  lo5. 
Nous  appelons  l'autre  colure  méridional...  Entre 
le  point  inéridional  et  le  point  septentrional. 
CAT.  ESP.  PORT.  Méridional,  iï.  Méridionale, 

12.  Meridtana,  meriana,  s,  f. ,  méri- 
dienne. 

A  la  MERIDIANA  , 

Can  nos  conoisserem  que  ilh  dedins  repanson. 

GuiLLAL'ME  DE  TuDELA. 

A  la  méridienne,  quand  nous  connaîtrons  qu'ils 
reposent  dedans. 

Loc.  Qnan  lo  rels  ac  mandat,  dort  meriana. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillonj  fol.  32. 

Quand  le  roi  eut  mangé ,  il  dort  la  méridienne. 
ESP.  PORT.  IT.  Meridiana. 

13.  COTIDIA?,,  COTEDIAN,  adj'.,  lat.  QLO- 

TiDiANM.y,  (jnotidien,  de  chaque  jour. 
De  la  febre  qoartena 
E  de  la  cotidiana. 

Bref,  d'amor,  fol.  5o. 
De  la  fièvre  quartaine  et  de  la  quotidienne. 
Per  qne  s'amors  m'es  tan  cotediana 
Qu'a  las  autras  mi  fai  bran. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
C'est  pourquoi  son  araouv  m'est  si  quotidien  qu'il 
me  fait  cruel  envers  les  autres. 
Stibstanùv.  "Vers  Dieus  et  vers  pas 
E  vers  cotidias. 

G.  FiGTJElRAS  :  Sirventes  vuelh. 
Vrai  Dieu  et  vrai  pain  et  vrai  quotidien. 
ANC.  FR.  Qu'il  ne  nienast  avec  lui  que  les  plus 
grans  de  ses  pays  à  leur  estât  quotidian , 
armez  ou  desarmez. 

Monstrelet,  t.  Il ,  fol.  85. 
Raisons  et  expériences  quotidianes. 

EABELAIS,liv.  lll,cb.  33. 

CAT.   Cotidià.  ESP.  Cotidiano.  port.  it.  Coti- 
diano ,  quotidiano. 
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i4'  CoTiDiANAMENT,  ad{\,  quolidienuc- 
ment ,  journellement. 
Si  el  es  tal  clerguas  qui  cotidian-ament,  etc. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  2. 
S'il  est  tel  clerc  qai  journellement ,  etc. 

CAT.  Cotidianament.  Esv.Cotidianamente.  port. 
IT.  Cotidianamente,  quotidianamente . 

i5.  QuATREniAN,  adj.,  lat.  quatridua- 
siis,  qui  a  duré  quatre  jours. 
E  '1  Lazer  ressorzis  vos 
Qu'  era  ja  quatredias. 

Pierre  d'Auvergxe  :  Dieus  vera. 
Et  vous  ressuscitâtes  le  Lazare  qui  était  déjà  (mort) 
depuis  quatre  jours. 
ANC.  ESP.  Ctiatridiano.  it.  Quauridnano. 

16.  Dios,  adj.,  âgé  ,  chargé  de  jours. 

Orne  qu'es  trop  dios... 
Quant  veillesa  lo  rom  ni  de.sbalausa. 

H.  DE  Saint-Cyr  :  Autan  fes. 
Homme  qui  est  trop  cigé...  Quand  la  vieillesse  le 
rompt  et  le  désaff'ermit. 

Ancela  de  sa  chambra,  vilha,  diosa. 
Roman  de  Gérard  de  R.ossillon  ,  fol.  72. 
Servante  de  sa  chambre  ,  vieille,  âgée. 
ANC.  ESP.  Dioso. 

17.  Adiar,  -y.,  faire  jour,  éclairer. 
Part.  pas.  Lo  matinet  sus  l'alba,  can  sera  adiat. 

Roman  de  Fierabras,  v.  3^84 . 
Le  matin  après  l'aube  ,  quand  il  sers  fait  jour. 
ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  Adiav. 

18.  DiURN ,  adj.,  lat.  diurnk.v,  diurne. 
Es  meiancier  et  diurk...  Signe...  masculi  et 

DIURN. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  11 1. 
Est  moyen  et  diurne...  Signe...  masculin  nldiurne. 

DIABLE,  DiABOL ,  s.  ni.,  lat.  diabolw.v, 
diable. 
Yen  lo  DIABLES  qne  guarda'l  baratro. 
Poème  sur  Boéce. 
Vient  le  diable  qui  garde  l'enfer. 
Per  destrnir  enfern  qu'el  diables  ténia. 

FoLQLET  DE  MARSEILLE  :  Vers  Dieus. 
Pour  détruire  l'enfer  que  le  diable  tenait. 
Loc.     Annit  marques  ,  al  diaeol  vos  ren. 

Lanfranc  CiGALA  :  Estiers  mon  grat. 
Marquis  bonni,  je  vous  rends  au  diable. 
Aisso  es  lo  peccat  que  fai  hom  filh  de  diable. 

F.  et  Vert.,  fol.  10. 
C'est  le  pccliéquc  fait  l'bomme  fils  du  diable. 
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A   lo   DYABLE  cl    cor 

Que  tan  for  la  toriueula. 

/".  ilf  S.  Itonomt. 
£llc  a  \v  JiiibU  au  corps  qui  si  fort  la  tuurmcnU-. 
a:<c.  fr.  Eutre  les  auti-es  i  avoit  un  Lors  du 
sens  qui  avoit  le  diable  ou  cors. 

Joi.NVU.LE  ,  Ji.   125. 

Il  avoit  le  déahle  on  cors  qui  ce  li  f^iisoit  dire. 

/?<■..  des  lits  t.  Je  Fr.,  t.  111 ,  |>.  2^5 
Ha  ,  mon  ami,  baille  de  ce  cochon;  diavol ! 
TivBLLAis,  liv.  I,  rli.  3i). 
ASC.  iT.        Kn  laccio  del  diaule. 

GlITTONE  d'ARE7,/.0,  let.    111. 

CkT. Diable,  esp.  Diablo.  port.  Diabo.  it.  mod. 
Diavolo. 

1.  DunLE  ,  fiilj.,  (lial)l(',  diabolique. 
Vi  un  fluni  mot  csjiavculalile,  cl  cal  a  luotas 
Leslias  uiablilssas. 

Rei-elalio  de  lus  Penas  dels  iiiferm. 
Je  vis  un  llouvo  niouU  cpouvantablc  ,  dans  IciurI 
i  beaucoup  «le  Lêlcs  diablesses. 
ESP.  Diablo.  it.  Diavolo. 

3.  Di.\BLiA,  s.  f.,  diabliM  ic,  cafcr. 

Pai   DIABLIA 

Peior  que  ueguu  raubaire. 

I'.  Cardinal  :  Qui  vo  pr.iii. 
l'ait  diablerie  pire  qu'aucun  voleur. 
Si  '1  me  vol  mètre  en  la  diablia, 
leii  li  dirai  :  Senhcr,  raercc  ,  no  sia; 
Qu'el  mal  segle  treb.iliey  totz  mos  ans. 
V.  Cardinal  :  Un  sirvcntes. 
S'il   me  veut  mettre  en  enfer,  je  lui  dirai  :  Sei- 
gncur,  merci,  que  ce  ne  soil  pas  ;  vu  que  je  me  tour- 
mentai dans  le  mëcliant  siècle  toute  ma  vie. 
AKc.  FR.  Mais  ancoîs  fist  grant  deablie. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  291. 
Dune  par  les  règnes  en  i  ot  tanz 
Que  trop  en  .sordeit  diablies. 
U.  deSainte-Malre,  Chr.  deNurm.,  (ol.  80. 
tsp.  Diablura.  port.  Diabrura.  it.  Diavoleria 

/,.  DiAUOMc,  eif//.,  lal.  i)iM:oj.ic.ri.f,  tiia- 
bolitjue. 

Per  movamcnt  uiahouc. 

JJiictrine  des  fraudais. 
l'.ir  mouvemint  diiibolit/iie. 
•  AT.  ninbolic.  mp.  port.  it.  Diabolico. 

5.  DjAiii.Ai.,  a<lj.,  (lialmliqiic. 

Mas  es  tcrrenala  c  bcsiials  e  niABLAi.s. 

Trad.  de  l'iip.  de  S.  Jacques. 
Miiitil  iciKslrL  t-t  l)C3lial  i-l  iliabolitiiir 
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G.  l)ivm)in:\i  ,  adj.,  tliaboliqiic. 

IJn.is  },'cns   iHMioi.iCAi.s,  so  es  semblans  a 
diable. 

Lejs  d'amors,  fol.  i^2. 
Unes  gens  diaboliques,  c'est-à-dire  soniblahlcs  au 
diablo. 

7.  Kndiaklau,  V. ,  eudiabicr. 

Part.  pas.  Cant  es  tan  grands  malignes  c  tnn 
liNDiABLATz  quc  noii  tem  a  far  gran  ma- 
lif^iiilat...  AylalsgensENDiABi.AUAs  fan  trop 
de  mal. 

F.  et  k'ert.,  fol.  t6  et  14. 
Quand   il  est   tellement  grand   niécbanl  et  telle- 
ment endiablé  qu'il  ne  craint  pas  de  faire  grande 
me'cliancete...    Telles    gens    endiablées    font    beau- 
coup de  mal. 

cat.  ANC.  ESP.  Eudiablar.  port.  Eitdiabrnr.  it. 
Indiavolare, 

8.  DiANTUK,  s.  m.,  tliantrc,  diable. 
l)eu   hom  dire  yssamen  diables,   uyantres 

cil  tics  sillabas. 

Lcys  d'à  murs,  M.  6. 
On   doit  dire  e'galemeiil  diable,   itianlre  en  trois 
syllabes. 

cat.  esp.  Diantre. 

DIACRE,  DiAGUE,  .V.  ///.,  iat.  in\conus, 
<liacie. 
Diacre  et  snbdiacre. 

Tit.  de  iS.l'j.  DoAT,  t.  XC,  fol.  210. 
Diacre  et  sous-diacre. 
Per  me  o  pel  diacue  que  ni'estara  de  lalz. 

IzARN  :  Uiguas  me  lu. 
Par  moi  ou  par  le  diacre  qui  me  sera  à  côte. 

CAT.  Diaca.  esp.  pokt.  it.  Diacono. 

2.     ARnilHIAgDK  ,    ARytlIDIAQUK ,    ARDIA- 

yti. ,  .T.  m.,  Iat.  WKi^niuwv.onus,  arclit- 

tliacco. 

So  testiiiiones...  P.deTribas,  archidiaques 
de  Rodes. 

Tit.  de   1208,  llist.  de  Languedoc ,  t.  III,  pr., 
col.  210. 
.Sont  témoins...  P.  deTribas,  archidiacre  Ac  Rodés. 

Demandet  a  son  akquidiaque. 

/^.  <'«nv/.,fol.  75. 
Demanda  à  son  archidiacre. 

Almornicr,  arcliipreirc, 
.\r»iaqui:,  j)rehli()I. 

G.  HiguiEli  '   Pus  Uieu. 
Aumôniers  ,  arcbiprêtrcs  ,  archidiacres,  prévôts. 
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CAT.    Ardiaca.  esp.  Arccdiano.   port.  Arce- 
diago.  iT.  Arcidiacono. 

3.  Arquediaguenat,  s.  m.,  lat,  archi- 
DiàcONATM^,  archidiaconat. 

La  honor  del  arquediaglenat. 

Tit.  de  1206.  DoAT,  t.  CV,  fol.  i63. 
L'honneur  de  V archidiaconat. 
CAT.  Ardiaconat-  esp.  Arcedianato,  fort.  Ar- 
cediagado.  it.  Arcidiaconato. 

4.  Subdiacre,  soBniAOUE,  s.  m.,  sous- 
diacre. 

Diacre  e  subdiacre. 

Tit.  de  i535.  DoAT,  l.  XC ,  fol.  210. 
Diacre  et  sous-diacre. 

Lo  .VI.  estamen  hont  bom  den  gardar  cas- 
tetat  es  de  cleigiies  adoidenatz,  sobdyagues  , 
dyagues  e  capellas  e  prelatz...  Sobdiague, 
diagne  e  capella. 

f^.  et  Vert.,  fol.  96  et  5 
Le  sixième  e'tat  où  on  doit  garder  cliastelc'  est  de 
clercs  ordoune's,  sous-diacres,  diacres  et  prêtres  et 
prélats...  Sous-diacre,  diacre  et  prêtre. 
CAT.  Subdiaca.  esp.  Subdiâcono.  port.  Suddia- 
cono.  IT.  Soddiacono,  suddiacono. 

DIADEMA,     DYADEMA,     s.  f.,     lat.      DIA- 

DEMA,  diadème. 
Li  donec  sa  corona,  que  s'apelava  diadema. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  II. 
Lui  donna  sa  couronne  ,  qui  s'appelait  diadème. 
Meiro  nna  dyadema  a  son  cap. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  Il3. 
Mirent  un  diadème  à  sa  tête. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Diadema. 

DIAFAN,  aclj.,  dugr.  Aict(pulvti),  diaphane. 
.1.  lauipea...  diafa>'A. 

Lett.  de  preste  Jean  à  Frédéric,  fol.  44- 
Une  lampe...  diaphane. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Diafano. 

DIALECTICA,  s.  f.,  lat.  dialectica, 
dialecti«]ue. 
Per  DIALECTICA  sai  molt  razouablamens 
Apanzar  e  respondre. 

P.  DE  Corbiac  :  El  nom  de. 
Par  dialectique  je  sais  moult  raisonnablement  ap- 
poser et  répondre. 
CAT.  ESP.  PORT.  Dialectica.  it.  Dialettica. 

DIARRIA,   Dyarria,    v. /,    lat.   jjiau- 
RHOiCA,  diarrhée. 
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Dyarria  es  simple  cors  de  ventre...   Gie- 
vial...  per...  diarria. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  9^  et  5!\. 

Diarrhée  est  simple  cours  de  ventre...  Afiecle'... 
par...  diarrhée. 

CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Diarreu. 

2.  Dyasretic,  adj.,  diarrhé-lique. 

Treiuoi'  dita  cardiaca...  ha  doas  especias  :  una 
es  dita  dyasretica  ,  so  es  a  dire  aperitiva , 
quar  totz  temps  es  ab  apericio  deîs  pors. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  87. 
Le  tremblement  dit  cardiaque...  a  deux  espèces  ; 
une  est  dite  diarrhétigue,  c'est-à-dire  apéritive,  car 
toujours  elle  est  avec  ouverture  des  pores. 

DIASPE ,    DiASPRE,    s.    m.,    diaspre , 
sorte  d'étoffe  précieuse. 
Dans  la  basse  latinité,  diasprus  a  in- 
diqué   parmi  pretiosioris   spcciem  ;   on 
trouve  aussi  diaspra. 
Tuuica  de  diaspra  alba. 

Tit.  de  1218.  Du  Gange,  t.  II,  col.  1^70. 
Tug  barsso  foro  de  jaspe 
E  la  solz  cela  d'un  diaspe. 

P.  Vidal  :  Lai  on  cobra. 
Tous  arçons  furent  de  jaspe  et  la  \irs\x%%Gàediaspre. 
Un  diaspre  vesiic  que  lutz  e  flameya. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  /|355. 
Il  revêtit  un  diaspre  qui  luit  et  flamboie. 
ANC.  FR.  D'un  bon  diaspre  fré.sé  inennement 
Estoit  couvers. 
Roman  de  Gajdon.  Uv  CaNGE,  t-  II,  col.  l^yO- 

DIC,  S.  m.,  digne,  îcmpart. 
Tan  que  sî  no  fos  N  Albricx 
El  niarqnes,  que  es  tos  dicx, 
Nnlbs  bom  no  t'  alberguarla. 

Hugues  de  S.aînt-Cyr  :  Messongcl. 
Tellement  que  si  ne  fut  le  seigneur  Albéric  le  mar- 
quis, qui  est  ton  rempart,  ■personne  ue  t'hébergerait. 
ESP.  PORT.  Diqtie.  IT.  Diga. 

DICTAR,  DiTAR,  V.,  lat.  dictarc,  dic- 
ter, enseigner,  composer. 
Dans  le  prologue  de  la  loi  saliquc, 
on  lit  : 

"  DiCTAVERUNT  salican)  legein  proceres  ip.sias 
gentis  qui  tniic  tempoiis  apud  eaïudem  craut 
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Eciari! ,  tl;uis  son  conin  ion  taire,  s'ex- 
plicjuc  CM  CCS  tcrnîcs  : 

■  Verbniu  vero  dh:tare  hic  ndhibetiir,  jno 
componere  et  iu  sciij)to  referre.  » 

Maiciilfc,  ilans  la  pivlaci-  ilc  ses  For- 
mules, dit  : 

•<  "Viros  eloqueiuissiiuos  ;ic  ilietort's  et  ail 
mcTANDUM  peri'os.  » 

L'allcnianil  a  conservé  diciiten,  faiii' 
(les  vers ,  cic. 

Ll  DICTA  et  JHtja  si  que  mg  Tan  entes. 

GulLLAViMb;   DE  Tt'DtLA. 
Il   ilUte   et  dccido   tellement  que  tous   l'ont  eu- 
tcudu. 

.VII.  notaris,  lùjiial  llii  ajudavo  a  esciire 
(jnani  cl  dictwa. 

dit.  ilels  tipost.  fie  Iloma,  fol.  23. 
Sept  notaires,  lesquels  lui  aidaient  à  écrire  quand 
\\  dictait. 

Giraud  de  Calanso 
Que  DicTET  la  chanso. 

G.  Riquieh  :  Als  subtils. 
Giraud  de  Calanson  qui  composa  la  ehanson. 

Siibstantiv.  ÎS'on  es  maistres  bos 

Per  sol  DiCTAR  ajji'liatz  , 
Si  'Is  faitz  no  fai  cabalos. 

G.  RlQUiER  :  Cristian. 
Il   n'est   pas  appelé  bon    maître   à  cause  du  seul 
enseigner,  s'il  ne  fait  pas  des  actions  distinguécô. 

Part. prés.  De  sapiencia  anava  eu  ditan. 
Poème  sur  lioccc. 
.l 'allais  compusanl  sur  la  sagesse. 

—  Orcldiincr. 

Segon  que  dicto  et  mando. 

Elue-  de  las  propr. ,  fol.  g. 
Scion  ce  qu'ils  ordonnent  et  commandent. 
ARC.  Fa.  M'aviez  fait  entendre  que  si  j'entre- 
prenois  dicter  en  vers  François  la  vie  de  la 
glorieuse  vierge  sainte  Calberine,  vous  y 
prendriez  bien  plaisir. 

F.  V.  CtiESPKT,  rie  de  sainte  Catherine. 
Il  vaut  trop  niieu.\.  en  nu  lieu  solitaire. 
En  champs,  en  bois  pleins  d'arbres  et  de  fleurs, 
Aller  dicter  les  jjlai-iirs  ou  les  pleurs 
Que  l'on  reçoit  de  sa  dame  chérie. 

C.  Marot,  t.  I,  p.  3?.8. 
L'art  de  diclicr  et  de  fère  cfaaitsun.s,  bala- 
des, etc. 

KisTAciit  Deschamps,  p.  'J.U\. 

f  \T.  Esr.  roRT.  nictar.  ir.  l'itttirc. 


DlC 

2.  Dictât,  ,v.  ///. ,  composition,  œnvie 
iriinai^inalion. 

Ku  autres  dictât/. 
Qu'aveui  desus  noiunat/. 

G.  RniuiER  :  Sitôt  s'  es. 
Ku  d'autres  compositions  i\\ie  nous  avons  dessus 
luimme'es. 

Calque  bel  dictât 
Gent  e  bc  maistrat. 

G.  RiQuii.n  :  Si  m  fos. 
Quelque   belle  composition  agrdablu  et  bien  ar- 
rauge'e. 

Car  greu  pot  boni  de  bas  loc  bellis  dictatz 
l'ar,  per  que  ni  siiy  tant  aut  enamoralz. 
IzARN  Mauqi'is  :  S'ieu  fos. 
Car  dillïcilcmcnt  on  peut   faire  belles  composi- 
tions de  bas  lieu,  c'est  pourquoi  je  me  suis  épris 
si  haut. 

—  Jugement,  décision. 

Per  cuy  nostre  oictatz 
Er  vist  et  entendutz. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Par  qui  Doirc  Jugement  sera  vu  et  entendu. 
I'"alsat  non  ay  lo  dictât. 

T.   DE  G.   RlCJt'IER,  DE  CAL'DELET  ET  DE  MlCHEL  : 
A  'n  Mi(|uel. 
Jr  n'ai  pas  fausse  le y'w^c/nen^. 
A  diiz  als  autres  :  Entendetz  est  dictât. 
Guillaume  de  Tldela. 
11  a  dit  aux  autres  :  Entendez  cette  décision. 
ANC.  l'R.  Dist  assés  bien,  en  son  diiié, 

Que  veut  amis,  ce  vent  l'amie... 
Kiniez  en  ai,  é  fait  ditié. 
Marie  de  France  ,  t.  I ,  p.  [\^i  et  '(/|. 
J'ay  escouté 
£t  bien  noté 
Vostre  musique , 
Dont  le  dicté 
N'a  pas  esté 
Fort  aulentiqae. 
Blason  des  faulces  amours,  p.  221. 
PORT.  Dictado.  IT.  Dittato. 

3.  Dictamkn,  s.  /r/.,  jugement ,  opinion. 
Ane  tant  durs  sofisraes  ni  tan  clns  du  tamens 
No  foroa  ditz  ni  fait,  ni  tant  grans  sobresens. 

(Jl.lLLADME  DE  TuDELA. 

.laniais   si  durs   sopliismes,    ni   si  aveugles  yH^c- 
inents,  ui  si  grands  contresens  ne  furent  «lits  ni  faits. 

—  Ordre,  comniandcmeiit. 

Per  lor  emperi  c  hictamen...  No  fan  lors 
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operacios  per   emperi  de  voliinlat   ni  segon 
DicTAMEN  de  razo. 

Elue,  de  las  propr  ,  i'ol.  9  et  23. 
Par  leur  puissance  et  coinmandement...  Ne  font 
leurs   opérations   par    empiix   de    volonté  ni    selon 
V ordre  de  raison. 

CA.T.  ESP.  Dictamen.  port.  Dictame.  it.  Detta- 
itiento, 

4.  DiCTAYRE ,  DiCTADOR ,  .V.  m.,  .1  iiteur, 
compositeur. 

L'entendemen  del  dictayre. 

Lejs  d'amors,  fol.  21. 
L'entendement  de  Yauteii/'. 

Li  snbtil  dictador  e  Irobador. 

Lejs  d'amors,  La  Loibkre  ,  p.  i3. 
Les  subtils  auteurs  et  troubadours. 

—  Prôneur. 

De  far  l'obra  son  trop  lî  dictador 
De  drechura ,  e  pane  li  fazedor. 

G.  RlQUIER  :  Jamais  non  er. 
Les  preneurs  de   faire  l'œuvre  de  droiture  sont 
nombreux  ,  et  peu  les  faiseurs. 
IT.  Dettatore. 

5.  Dechar,  V. ,  composer,  enseigner, 
débiter. 

De  ren  no  y  doptava 
L'aigna  non  se  troLes  aqni  on  ell  dechava. 
t'~.  de  S.  Honorât. 
Ne  doutait  eu  rien  que  l'eau  ne  se  trouvât  là  où  il 
enseignait. 

Aquest  gaatz  déchet  mo  senher  Gui  Fol- 

queys. 

F.  de  Gui  Folquet- 
Monseigneur  Gui  Fol(juet  composa  ce  chant  de 
joie. 

Fig.  So  que  miels  ma  oonscientia  me  dechara. 
Caj-tulaire  de  Montpellier,  fol.  I25. 
Ce  que  ma  conscience  me  dictera  de  mieux. 
Part.  pas. 

Ara  o  panzem  aiclii  com  tu  o  as  dechat. 

IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Maintenant  posons  cela  ainsi  a"e  tu  l'as  débité. 
IT.  Dettare. 

6.  Dechat,  s.  m.,  dit,  ditié,  sorte  de 
poésie. 

QnascQs  homs  vol  de  Dieu  far  sa  cobla 
E  sos  esquerns  e  sos  malvays  dechatz. 

R.  Gaucelm  de  Beziers  :  Dieus  m'a. 
Chaque  homme  veut  faire  sur  Dieu  son  couplet 
et  ses  farces  cl  ses  mauvais  diliés. 
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Li  sien  dechat  ben  faitz  maistralmen. 

Bertrand  Carbonii,  :  S'ieu  anc. 
Les  siens  ditiés  bien  faits  en  maître. 
IT.  Dettato. 

7.  Dechameivt,  .y.  m.,  récit. 

Yuel  comensar,  si  li  platz,  un  novel  de- 

CHAMENT. 

V.  de  sainte  Magdelaine. 
Je   veux  commencer,   s'il  lui  plaît,  un  nouveau 
récit. 

DIETA,  s./.,   lat,   ni^XA ,  abstinence, 
dièle. 

Ansel  que  volentiers  se  gieta 
Eu  aiga  ,  tenetz  en  dieta. 

De€Des  de  Prades  ,  yJuz.  cass. 
Tenez  à  la  diète  l'oiseau  qui  se  jette  volontiers  eu 
Feau. 

La  noyrissa  deu  tener  dieta  convenienl. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  68. 
La  nourrice  doit  tenir  diète  convenable. 
Fig.  Mas  d'nna  ren  vau  trop  doptan , 

Si  m  fai  trop  dieta  tenir... 
...  Paor  ai  l'arma  s'en  an. 
P.  Raimosd  de  ToijLOLSE  :  Enquera  m  vau. 
Mais  je  vais  redoutant  beaucoup  une  chose,  si  elle 
me  fait  beaucoup  tenir  la  dièle...  J'ai  peur  crue  l'âme 
ne  s'en  aille. 

cat.  esp.  port.  it.  Dieta. 

DIGERIll ,  DEGERiR  ,  7).,  DIGERER^?,  di- 
gérer. 
So  plus...  durs  per  digeriu...  Manja  fer  e'I 

DIGERISH. 

Fig.  La  calor  del  solelh...  digeris  la  bumor  et 
convertisb  la  en  dossor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  277,  148  et  129. 
Sont  plus...  durs  pour  digérer...  Elle  mange  le  fei 
et  le  digère. 
Fig.  La  chaleur  du  soleil...  digère  Tliumeur  et  la 

convertit  en  douceur. 
Pa7-t.  pas.   Que   la    vianda  sia   degerida    en 
l'estomac. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  23. 
Que  la  nourriture  soit  digérée  clans  Testûmac. 
cat.  esp.  port.  Digerir.  it.  Digerire. 

1.  DiGEST ,  adj.,  lat.  digest«,ï,  digéré, 
rangé  par  ordre. 

Uous  d'estruci,  d'anet  e  de  pau  uo  so  de  ta 
bo  noyriment  ;  mas  digestz  ,  plus  tard  se  dis- 
solvoj  be  digestz,  mot  coforto. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  277- 
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()Ëiir>  irjiitruclio,  de  canard  t't  de;  ]iaoit  ne  sont 
d'aussi  K^iine  nourriture;  miii  tlii^tivs  ,  jdus  tanl 
ils  se  di:i$olvcnt  ;  Lien  Ji:;i-rvs,  ils  confoitont  lican- 
coup. 

Fig.  Per  so  pioar,  ystorias  so  preslas 

Trop  luay  de  mil ,  ver;is  tt  he  uiotsivs. 
Palitytz  ,lv  Siwiesii. 
Pour  pnnivor  ceb ,  lu-aucoiii»   plus  de  mille  liis- 
loires  sont  prêtes  ,  vraies  et  I.ien  Utgérces. 
ESP.  roRT.  iT.  Digesto. 

3.  DiCF.sTiu,  «^/y.,    |;it.  i>iGi.sriv«.v ,  di- 
gestif. 

Maior  es  lappetiinerit  que  virinz  diges- 
TiVA —  E  (Je  frug/.  pinssopte  nicESTivA. 

F.liic.  ilf  lus  pivpr..  Toi.  74  '■'  -'<• 
L"apjH''(it  est  plus  grand  que  la  vertu  digcstit'C... 
Et  plus  rapidement  digestifc  de  fruits. 
CAT.  Digestiu.  esp.  port.  it.  Digestivo. 

/|.  Digestible,  «<^'.,  lat.  dicestib/lew  , 

digestible  ,  facile  à  digt-ter. 

l  oas....  lo  blanc  es  pins  freg  qa'el  nniiol  et 
mens  DiGESTmLE....  Ses  polelz  so  mal  diges- 
tibles. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  277  et  lf^<}. 

OEufs....  le  blanc  est  plus  froid  que  le  jauni;  et 
moins  diffeslible....  Ses  petits  sont  mal  digestibles. 
ESP.  Digestible,  it.  Digestibile. 

5.  DiGKSTIO,  S.f.,   lat.  DIGESTIO,    dij,'C,S- 

tion. 

Per  confortar  la  digestio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  54. 
Pour  conlorlcr  la  digestion. 

CAT.  Digestio.  esp.  Digestion,  port.  Digestào. 
it.  Digestione. 

6.  DiGESTiBii.iT.VT,  .<;./.,  dipcstihilité. 
Liir  cara  de  maior  ntGESTinri,iTAT. 

Elue,  de  las  prnpr. ,   fol.  |/J'>. 
Lcurcliairde  plus  ^r^nàe  digestibilitc. 

7.  IxniCF.ST ,   adj.,  lat.   lymov.STiis ,  iii- 
dif,'cst(,' ,  non  digén-. 

\'ijrida  alcnna  iudicesta. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  ^'J- 
Aucune  nourriture  indigeste. 

Bc  dipestz  mot  coforlo  cl  iudigestz  grevif) 
l'eslomacb. 

Elue,  de  las  prnpr.,  fol.  277. 

Bien  digérés  confortent  beaucoup,  et  non  digcir.s 
ili  clurKcnl  l'eslomac. 
C4T.  Indigett.  k»r.   port.  it.  Indigcstn. 
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8.  Indigestio,   endegestio,  s.  f.,  lat. 
iNniGisTu» ,   indigestion. 
Per  INDIGESTIO  ■sobreveiicnt. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  9.'|. 
Par  indigestion  survenant. 
Q'ie  km)h;estios  non  piieselm  avcr  loc. 
Ilegla  de  S.  7l,ne:eg.  fol.  5o. 
Ou'indigestion  ne  puisse  avoir  lieu. 
<;at.   Indigestio.  esp.  Indigestion,  port.  Indi- 
gestSo.  it.  Indigestionr. 

9.  iNmr.ESTIBILlTAT,    S.f.,     dll     lat.    XN- 

niGESTiinr./.ç,  indigeslibilité. 

Ayga....  ciiin  sia  subtil,  appar  que  non  ha 
imugestibilitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  74. 

L'eau....  quoique  elle  soit  l(«(;ère  ,  il  paraît  qu'cllo 
n'a  p.ns  indigestibilitr. 
I  t  .  In  digestibilitù . 

DIGNE,  adj.,  lat.  dicn//.v,  digne. 

Car  anc  nul  hom  dignes  de  merceyar. 
Si  la  lis  pr(  yet ,  no  i  laisselz  fadiar. 
Rambald  de  Vaqieiras  :  llonral  marques. 
Car    jamais   homme  digne  d'obtenir  merci,    s'il 
vous  la  demanda  ,  vous  n'y  laissâtes  manquer. 
Qu'el  s.igramen  nos  fassa  dignes  e  precios, 
IzAnN  :  Diguas  me  lu. 
i)\xc  le  sacrement  nous  fasse  dignes  et  meriUntS. 
A  la  Verge,  digna  maire  d'amor. 

G.  RiQuiER  :  Cristiau  son. 
A  la  Vierge ,  digne  mère  d'amour. 
Tro  que  vcnga  qui  dignes  er. 

JVad.  d'un  Écang.  apoc. 
Jusqu'à  ce  que  vienne  qui  sera  digne. 
CAT.  Digne,  esp.  port.  Digno.  it.  Degno. 

1.  DiGNAMKN,  c/r/c,  dignement. 
Qn!  nioNAMEN  lo  icccp  e  bc  '1  cre. 

M\TrnK  EnMENGAuD  :  Ep.  à  sa  sœur. 
i)\x\  dignement  le  reçoit  et  le  croit  bien. 
CAT.  Dignement,  esp.  port.  Dignamente.    it. 
Dcgnamente. 

3.  Dking,  adj.,  digne, 
Deing  serion  d'aprendrc. 

B.  ZoRGi  :  S'ieu  trobcs. 
Ils  seraient  dignes  d'apprendre. 

/<.    DiONITAT,     niGNKTAT,  .<!./.,    lat.   DIG- 

mrxTcm,  dignité,  mt-rite. 

Si  diable  l'a  faclia,  pnesc'  aver  dicnitat. 
IzARN  :  Diguas  me  lu. 
•Si  diabli-  1':!  (aite,  qu'elle  puisse  avoir  dignité. 
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Dona  de  digxitatz, 
"Vos  ni'ea  faitz  gnerentia. 
Le  frère  Minet}R  ,  moine  de  Foissan  :  Cor  ai. 

Dame  de  mérites  j  tous  m'en  laites  assurance. 

Poiar  en  dignitat...  Son  pozalz  en  calque 

DIGHITAT. 

F.  et  Vert.,  fol.  8  el  lo. 
Monter  en  dignité...  Sont  placés  en  quelque  di- 
gnité. 

—  Office  ecclésiastique. 

DiGiîiTATz'en  la  sancta  Gleysa. 

L'Àrhrc  de  Batnihas  ,  fol.  12. 
Dignité  en  la  sainte  Eglise. 

Que  non  y  a  dignetat  ni  prehenda  , 
Si  non  lui"  fai  soven  donar  socors. 

P.  Cardinal  :  Un  sirventes  vuelh . 
Qu'il  n'y  a  dignité  ni  prébende ,  s'il  ne  leur  fait 
souvent  donner  secours. 
ANC.  FR.  Et  dignitat  lai  doin,s  et  honor. 

Frag.  du  Mjst.  de  la  liés,  de  J.-C. 
CAT.   Dignitat.   Esr.    Digiiidad.    port.   Digni- 
dade.  it.  Dignità,  degnità. 

5.  DiGNATIO,  s.  f.,    lat.   DICXATIO,    COll- 

sécration. 

Cant  comensa  la  sagra  ni  la  diguatios. 
IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Quand  commence  la  secrète  et  la  consécration- 

6.  DeNHAR  ,   DEI^GNAR,   DEIN.VR  ,  2».,    Lit. 

DiGNARi  ,     daigner  ,    accttcillir  ,    ap- 
prouver. 

Si  ns  plagnes  que  m  denhessetz  grazir, 

ABTSAfD  DE  MaRueil  :  Si  m  destrenhetz. 
S'il  vous  plaisait  que  -^'ous  me  daignassiez  agréer. 
Can  vi  Jaufre,  sol  no  s  deijta 
Movre. 

Roman  de  Jaufre,  fol .  56. 
Quand  elle  vit  Jaufre,  seulement  elle  ne  se  daigne 
pas  mouvoir. 

Per  autra  que  t  deing  ni  te  veilla. 
A.  Daniel  :  Ans  qu'els  sims.  f^ar. 
Pour  autre  qui  l' accueille  et  te  vueille. 
Bl'a  faig  dire  fols  mo(z  qu'leu  non  deing. 
Rambal'D  d'Orange  :  Braitz,  chans  ,  quils. 
M'a  fait  dire  mots  fous  que  je  n' approuve  pas. 
CAT.  ESP.  PORT.  Dignar.  it.  Degnare. 

"j.  DiGNiFicAR,  V.,  remplir  de  dignité, 
honorer,  dignifier. 

Part.  pas.  Trinitat  es  nombre  plus  dignifi- 
CAT,  nobilitat,  magnificat  et  a  Biens  apro- 
priat. 

Rluc.  de  las  propr  ,  fol.  .3. 

II. 
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Trinité  est  nomLre  plus  dignijîé,  ennobli,  magni- 
fié et  approprié  à  Dieu. 
Esr.  Dignificar.  it.  Degnificare. 

8.  DKsnENHos,  ad/.,  dédaigneux. 
Orne  que  s  fui  desdenhos 
Lai  on  non  es  locs  ni  sazos. 
Le  Moine  de  Moxtacdon  :  Amicx  Robert. 
Homme  qui  se  fait  dédaigneux  là  où  il  n'y  a  lieu 
ni  temps. 

ESP.    Desdeîioso.   port.  Desdenhoso.    it.  Dis- 
degnoso. 

i).  Desdeing,  DEsnENH ,  S.  TH.,  dédain, 
mépris. 

Pel  DESDEING  qu'el  avia  dels  baros  e  del  segle, 
no  fo  tant  grazilz  eom  la  soa  obra  valia. 

V.  d'Elias  Cairels. 
Par  le  dédain  qu'il  avait  des  barons  el  du  siècle , 
il  ne  fut  tant  prisé  comme  son  œuvre  valait. 
Loc.         Cella  que  m'a  en  desdeing. 

Bambal'd  d'Orange  :  Braitz  ,  cbans ,  quils. 
Celle  qui  m'a  en  dédain. 
Zo  qu'eu  faz  no  del  metr'en  desdeing. 
Pierre  d'.\l"Vergne  :  Pois  entremis. 
Elle  ne  doit  pas  mettre  eu  dédain  ce  que  je  fais. 
Qui  s  vuelha  m  torn'en  desdenh. 

Arnaud  Catalan  :  Amors. 
Qui  se  vueille  me  tourne  en  dédain. 
CAT.  Desdenj.  esp.  Desdsno.  port.  Desdem,  it. 
Disdegno. 

\o.  EsDEiNH ,  ENDENH,  S.  TH.,  dédain. 
Len  e  gen  e  pla, 
Nueg  e  jorn  ses  esdenh. 
Amanieu  des  Escas  :  El  temps  de. 
Légèrement  et  gentiment  et  poliment,  nuit  et  jour 
sans  dédain. 

Si  m  valgues  ab  ml  dons  temers 
Ni  precx  hiiinils  ses  tôt  endenh. 

G.  Riqlier  :  Amors  pus. 
Si  avec  ma  dame  craindre  ainsi  que  prière  bumble 
me  valait  sans  aucun  dédain. 
CAT.  Endenj. 

1 1 .  Desdegxar  ,  V.,  lat.  dedignar/,  dé- 
daigner, mépriser. 
Ab  sol  aitau  for'  ieu  guays  e  cnrtes 
Que  mi  donz  amar  mi  non  desdegnes, 
Q'cl  sobreplus  al  sien  belh  plazer  fos. 
Le  Moine  de  Montaudon  :  Aissi  cum  selh. 
Je  serais  gai  et  galant  pourvu   seulement  que  ma 
dame  ne  dédaignât  point  de  m'aimer  ,   que  le  sur- 
plus fût  à  son  beau  plaisir. 

CAT.  Desdenyar.  esp.   Desde'.nr.    i-ort.    Da- 
denhar.  it.  Disdegnare. 
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12.  Endicnamfx,  .V.  ///.,  iiuliiiiialioii. 
Fon  ENDiGHAMENS  en  alciiiis. 

Tnicl.  Jii?/.-2^esl.j  S.  Maiu:  ,  cliap.  14. 
l.'indii^nution  fut  en  quelques  uns. 
iT.  Indegncunento. 

13.  InDICNACIO,    ENDIGNACU),    S.f.,    lilt. 

iNniGXATio,  indij^nalioii ,   irritation. 
Denoto  iNDn;:tAcio  de  coragge  et  ferocital. 

Elue,  lie  lus  pivpr.,  M.  ^o. 
Di-nolent  irritiilion  de  cœur  et  l'orocitc. 
Ira  coinençans  es  forcenaria  ,  e  bulissens  r.N- 

DIa^A^:los  île  corat£;e. 

Tnul.iic  Bè(U,(o\.^S. 
Colère  commençanl  est  lorceuncrie,  et  liouillaiite 
indignation  du  creur. 

CAT.  Indlqi'.acio.  Esr.  Indignacion.  port.  Jn- 
dignacào.  iT.  Indignazionc,  indegnazione. 

14.  IXDIGNAR,     ENDIGNAR,     V.,     Lit.     IN- 

DiGNARi,  indigner. 
Part.  pas.  Eran  els  grandaineu  corrossalz  el 

INDIGKATZ. 

Chronique  des  Albigeois ,  col.  5^. 
Ils  otaicnt  grandement  courroucés  et  indignés. 
L'enperador  fo  EîfDiGNATz. 

Cat.  dels  aposl.  de  lioma  ,  fol.  f^o. 
L'empereur  fut  indigné. 
Fo  EKDiGNAT  è  dis  lof. 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  MaRC,  cli.  10. 
Il  fut  indigne  cl  leur  dit. 
CAT.  ESP.  PORT.  Ind'tgnar.  it.  Indignare ,  in- 
degnare. 

i5.    PnoDEiNGNAK  ,   V.,    sccourir,    ^\v- 

feiidre. 

Obs  es  que  sai  voslra  valors  prodeingwa 

A  la  Glciza  d'aitals  gucrreiadors. 

Lanfrvnc  Ciuala  :  Si  mosclians. 

Il  Cil  Ijcsoin  qu'ici  votre  valeur  défende  l'Eylise 
de  tels  CDOcmis. 

DILA?hIA.R,    ?». ,  lat.  DiLANiARc,  lacé- 
rer, mctUc en  pièces. 
Ancizo  'l  et  dilahiar  ab  las  nnglas,  e  1  dc- 
voro. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  35. 
I^;  tuent  et  mettent  en  pièces  avec  les  ongles  ,  el 
le  dévorent. 

IT.  Dilaniare. 

DILKCTION,  .ï./.,  lat.  uilkction^w,  di- 

lection. 

l'er  s<»  f|iie  Dii.ErmoN  ,  cant  a  proisnie  ,  sia 

coservada 

t'nrtulairc  de  Montpellier,  foi.  i?.8. 
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\liii  ([lie  1.1  dilccttonj  qunnl  au  proiliain,  soit  con- 


Aiiior  et  inr.icTioN  entre  lor. 

l'il.  de  i/io3.  Do.\ï,  t.  \CV,  fol.  180. 
Amour  el  tlilection  entre  eux. 

A  lolz  aqiiels  qui  las  pre.sctis  Icliras  veyrari , 

salut  et   DILITTION. 

Tit.  de  1441,  Toulouse,  KM.  Monteil. 
.\  tous  eeux  qui  les  présentes  lettres  verront,  salut 
el  dilectinn . 

<;at.  Dileccio.  esp.  Dilecciou.  port.  Dilecctti>. 
IT.  Dileziorie. 

DILIGENT,   fidj.,    lai.    niLiGENT<?w  , 
diligent,  soigneux. 
Que  sian  tan  dimgens  cant  deurian. 

F.  et  Fert.,  fol.  12. 
(^)ui  soient  aussi  diligents  qu'iLs  devraient. 
Avul  DILIGENT  consel . 

Statuts  de  Montpellier  de  1258. 
Eu  diligent  conseil. 

CAT.  Diligent,  esp.  port.  it.  Diligente. 
2.   DiLIGENTMENT,  niLIGENMEN  ,  adu.,  dll 

lat.  uiligent/ment(?,  avec  soin,  dili- 
gen)ment. 

DiLIGENTMENT  los  endi'ey.ssan  a  cassar. 
Lett.  de  Preste  Jean  à  Frédéric.  ,  fol.  7. 
Les  dressent  ni-ec  soin  ù  chasser. 

leu  la  eiisercava  e  la  enqueria  dii.igenmen. 

F.  et  Fert.  ,  fol.  79. 
Je  la  cliercliais  el  l'enquérais  diligemment. 
CAT.    Diligentinent.  esp.    port.   it.  Diligente- 
rnenie. 

?).     DiLIGENCIA,    IJII.IGr.lVSIA  ,     .1 .  f.  ,      Kit. 

Dii.iGENTiA,  soin,  (liligcncc. 
Rona  DiMGENsiA  e  bon  cos.sclh. 

L'Arbre  de  Bntidhas  ,  fol.  i44- 
lionne  diligence  et  bon  conseil. 
Ab  tota  Dir.iGENCiA  e  cautela. 

Cartiilnirc  de  Montpellier,  fol.  Sg. 
y\vce  toute  diligence  el  précaution. 
CAT.  ESP.  poiiT.  Diligencia.  it.  Diligenzia. 

/(.  Dii-iGENSA  ,  v. /.,  diligence  ,  .soin. 
Non  a  fâcha  tal  dimgknsa. 

Onl.  des  Rois  de  Fr.,  t.  XVI ,  p.  i35. 
IS'a  pas  fail  telle  diligence, 
iT.  Diligenza. 

5.  Négligent,  ndj.,  lat.   negmgent^v;;, 
négligent,  paresseux. 
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Négligent  de  se  e:onvertir. 

V.  et  Fert.  ,  fol.  69. 
Négligent  de  se  convertir. 

Onors  e  pretz  sofranh 
A  senhors  negligens.  # 

Servebi  deGikonne  :  Cavayers. 
Honneur  et  mérite  manque  à  seigneurs  paresseux. 
CAT.  Négligent,  esp.  port.  it.  Négligente. 

6.  Nkclechos,  NECL3GOS,  nclf.,  lat.  NK- 
CLEc^HS,  iK'gligent,  pares.seiix. 

Cal  que  sia  '1  preveire  forfag  o  neclechos. 

IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Quel  que  soit  le  prêtre  coupable  ou  négligent. 
Mas  ades  hom  n'es  negligos 
Tas  selli  que  conoy.s  aziros. 

Raimond  de  MiRAVal  :  Delz  quatre. 
Mais  on  en  est  toujours   négligent  envers  celui 
qu'on  connaît  colérique. 

7.  NeGLIGENTIA  ,  NEGLIGENCTA  ,  S./.,  lat. 

NEGLiGENTiA  ,  négligence ,  paresse. 

Per  la  soa  negligencia  ,  so  es  que  el  non 
ag  tal  cura  en  l'amiuistrar  cum  el  deg. 

Trad.  du  Code  de  Jiistinien,  fol.  7. 

Par  sa  négligence ,  c'est-à-dire  qu'il  n'eut  pas  en 
l'administrer  tel  soin  qu'il  devait. 

Fer  emendar  las  negi.igentias  qne  hom  fa. 

r.  et  Fert.  ,  fol.  89. 
Pour  réparer  les  négligences  qu'on  fait. 
CAT.  ESP.  PORT.  Negligencia.  it.  Negligenzia. 

8.  Negligensa  ,  s.  f.,  négligence. 
Esmende  totas  las  negligensa.s  e  los  mes- 

capz  del  autre  temps. 

Trad.  de  la  Règle  de  S.  Benoît  j  loi.  25. 
Qu'-l  corrige  toutes  les  négligences  et  les  méchefs 
de  l'autre  temps. 

IT.  Negligenza. 

DILUVI,  DULivi,  s.  m.,  lal.  uii^wiiini, 
déluge,  inondation. 
En  antompne  serau  grans  Dituvrs. 

Calendrier  provençal. 
En  automne  seront  grandes  inondations- 
El  temps  del  diluvi Lo  dulivi  duret  so- 
bre la  terra  .xl.  dias  et  el  carantcm  dia  coratat. 
Liv.  de  Sjdrac,  fol.  i  et  /)8. 
Au  temps  du  déluge....  Le  déluge  dura  sur  la 
terre  quarante  jours  et  le  quarantième  jour  compté. 
ANC.  FR.  Tout  le  mont  par  aigbe  uoîa  , 
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Quant  le  grant  dehtve  envoia. 

Roman  de  Mahomet  ,  v.  682. 
CAT.  Diluvi.  ESP.  port.  it.  Diluvio. 

2.    ESDILOVI,    ESDOLDVl,   S.     lU . ,    délugC, 

inondation. 
Motz  grans  plueias  et  seran  esdiluvis. 

Calendrier  provençal. 
Moult  grandes  pluies  et  seront  des  inondations. 
Noe  après  I'esdoluvi. 

Declaramens  de  matas  demandas . 
Noé  après  le  déluge. 

DINAR,    DINNAR  ,    DISNAR,     DIRNAR  ,   V., 

dîner,  rassasier. 

Yuelh  que  ns  anem  ades  dinar. 

P.  Vidai.  :  Abril  issic. 
Je  veux  que  nous  allions  d'abord  dîner. 

Ges  de  disnar  no  for'  oimais  maitis 
Qni  agues  fort  bon  ostan. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
Qui  aurait  une  fort  bonne  maison  il  ne  serait  ja- 
mais matin  pour  dîner. 

—  Repaître. 

D'aco  vostr'  auzel  dirnatz 

Pueis  l'un  e  l'autre  manjara 
Ab  la  carn  can  se  dirnara. 

Deudes  de  Prades,  j4uz.  cass. 
Repaissez  votre  oiseau  de  cela... 
Puis  il  mangera  l'un  et  l'autre  avec  la  cliair  quand 
il  se  repaîtra. 

Substantiv.  A  son  disnar  Ios  aucis  ambedos. 
P.  Cardinal  :  Un  sirventes  ai. 
A  son  dîner  il  les  occit  tous  deux. 
Per  anar  al  dinnar  es  us  grayle  sonatz. 
Roman  de  Fierabras,  v.  SgS. 
Une  trompette  est  sonnée  pour  aller  au  dîner. 
Part.  pas.    Can  casons  er  dinnatz. 

Roman  de  Fierabras,  v.  596. 
Quand  cliacun  sera  jepu. 
Fig.         Que  no  n'es  deguna 

Disnada  d'amor  ni  dejnna 
Que  tan  valba. 

Raimond  de  Miraval  :  Dona  la. 
Qu'il  n'en  est  aucune  repue  ni  à  jeun  d'amour 
qui  vaille  tant. 

ANC.  FR.HéDiex!  dist  Andigier,com  suitf/^nex;. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  282. 
Et  moi  lavé ,  oinct  et  bien  disné, 
Amyot.  Trad.  de  Plutarçue  ,  Mor.,  t.  Ilf  ,  p.  324- 
ANC,  CAT.  Disnar.  cat.  mod.  Dinar,  ix.  Dcsi- 
nare . 
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2.  DixuEA,  i.  /.,  (lînt'c. 

A  Moacug  repaircron  uiiiti  a  la  DiNstA. 
Guillaume  de  Tldkla. 
Ils  se  rctirorcnl  à  Muncug  le  maliu  à  la  diiicc. 
iT.  Desinea. 

3.  DiNAUA,  DixNADA,  s.f.,  ilîiiée,  diiier. 
lea  vosreudrayEw  Gni  ans  dema  ,  la  dinnada. 

Roman  de  Fierabras,  v.  3oo5. 
Je  vous  rendrai  le  seigneur  Gui  avant  demain  ,  à 
la  dïnée. 

Per  Inr  dinadas  et  sopadas...  .ii.  dinaoasp 
.II.  sopadas. 
Tu.  de  \!\2&,  Jlist.  deNtmes,  l.  III,  ]>r.,  i>.  225. 
_  Pour  leurs  diners  et  sciupcrs...   Deux.    dini.-is    et 
deux  soupers. 
iT.  Desinata. 

DIOCEZI ,   S.  m.  et  /.',    lat.   diofxf.sia'  , 
dioct'Sf. 
El  DIOCEZI  de  Lemoijas. 

Cal.  dels  apost.  de  Rorna,  fol.  68- 
Au  dioccsi;  de  Limoges. 
CAT.  ESP.  Diocesis.  tort.  Diocèse,  it.  Diocesi. 

2.D10CESA,  s.f.,  diocèse. 
De  la  niocES.A  d'Agenes. 

Tu.  de  1270.  DoAT,  t.  XCI,  fol.  85. 
Du  diocè.^e  d'Agenois. 
I.oavesqueesaqnelen  la  diocesa  delijual,etc. 

Periluos  ,  Foy.  au  piirg.  de  S.  Patrice. 
L'évétjue  est  celui  dans  le  diocèse  dui|ucl  ,  «-le. 

3.  DiocEZAL,  acij.,  diocésain. 

Del  prélat  diocezal. 

TU.  de  i333.  DoAT,  i.  XLIII ,  loi.  3^ 
Du  pre'lât  diocésain. 
Awc.  ESP.  Diecesal. 

DIPSAS,    DIPSADES,     S.    f.,     lat,     DIPSAS, 

dipse  ,  sorte  de  vipère. 

Dipsas  o  DIPSADES  es  un  linhagge  de  ser- 
pent, antraïuent  dltasitula,  carie  mors  per 

ela  mor  de  set es  especia  de  aspis. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  7.!^^. 

La    dipse  r.u  dipsades  est  une  sorte  de  serpent, 
autrement  dite  situle ,  parce  que  le  niordu  par  elle 
meurt  de  soif....  c'est  une  espèce  d'aspic. 
IT.  Dipsa. 

DIPTAM>'I,    s.    ni.,    lat.    iih:ta.MiN«/«, 
dictarrif. 

Diptamni  csberbaque  ha  ra/.itz  rncdiciiial.... 
DiPTAMrti  si  nomoia  pel  mont  Dyptaomi ,  ou 
si  troba  mot  bona. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  206. 
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Le  tliitamc  est  lierbc  qui  a  racine  médicinale.... 
l.lle  se  nomme  dictante  du  mont  Dyptame,  où  elle 
se  trouve  très  bonne.. 
CAT.  ESP.  PORT.  Dictamo.  it.  Dittaino. 

filPTONGE,   .V.  /.,  lat.   DipnïHONC/u , 
diplillionguc. 

DipHTHONGi    aulem    dicuntur    qnod    binos 
plitliongos,  boc  est  voces,  comprebeadunt. 
Priscian.  Gramm.,  lib.  J,  col.  56i. 
DiPTONGEs  es  uju.siainens 
De  doas  vocals  esseins,  fazens 
En  ima  .Nillaba  Inr  forsa. 

Lejs  d'amers,  fol.  3. 
La  diplilhoniiue  est  l'assemblage  de  deux  voyelles 
ensemble  ,  faisant  Jeur  force  en  une  syllabe. 
CAT.  Diftongo.  E.sr.  Diptongo.  vorï.  Diphtongo. 
iT.  Dit  Congo. 

2.  DiPTONCAR,  V.,  réunir  en  diphthon- 
yne  ,  faire  diplithonyiie. 
Part.  pas.  Si  la  sillaba  es  oiptongada. 

Si  la  syllabe  est  réunie  en  diphthongue. 
Siibstantiv.  Encaras  avelz  yssemples  dels  dip- 
TONGATz,  a>a/V.f ,  neysh ,  etc. 

Leys  d'amorSj  fol.  8. 
Vous  avez  encore  un  i;xemple  des  mol&J'aits  di- 
phtliongues,  VAIRS,  NEYSH  ,  etc. 
ESP.  Diptongar.  it.  Dittongare. 

DIR,  DIRE,  v.,  lat.  iMccwc ,  dire. 
Ades  ses  lieis  dic  a  lieis  cocbos  motz 
Pois  quan  la  vei ,  no  sa! ,  tant  l'am,  que  diac. 

Arnaud  Daniel  :  Sols  sui  que  sai. 
Toujours  sans  elle  je  lui  dis  mots  empressc's  ,  puis 
quand  je  la  vois  ,  je  ne  sais  que  dire,  tant  je  l'aime. 
Li  fan'a  tanlas  inessas  niR. 

y.  de  Guillaume  de  la  Tour. 
Lui  ferait  dire  tant  de  messes. 
A  me  plalz  mais  que  us  blasme  oizErj  ver. 
Que  si  nienten  vos  niziA  plazer. 

B.  de  Rovenac  :  D'un  sirventes. 
Il  nie  plaît  davantage  que  je  vous  blâme  disant 
vrai  ,  que  si  mentant  je  vous  disais  chose  agréable. 
Diguatz  d'aisso  vostr'  albir. 
T.  DE  G.  DE  LA  Tour  eï  de  Sokdel  :  Us  amicx. 
Dites  votre  avis  de  ceci. 
Qu'ieu  '1  DISSES  un  escac  soiilmen. 

B.  d'Auriac  :  S'ieu  agucs. 
Ouc  je  lui  diise  un  e'cliec  adroitement. 
IjOc.  Doiuiia,  vosli'oiii  suy  per  far  e  per  dir. 
Deude.s  de  Pkades  :  Tant  sent  al. 
Dame  ,  j»;  suis  votre  homme  pour  faire  cl  pour  dire. 
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Bel'  e  plazens ,  si  que  uo  n'  es  a  dire  , 
Negus  bos  ayps  qu'oui  puesc'  en  doaia'eslire. 

Pons  de  Capdueil  :  Tant  m'a  donat. 
Belle  et  agre'ablc ,  tellement  qu'il  n'en  est  à  dire 
(  il  n'y  manque  )  aucun    bon  avantage  qu'on  puisse 
distinguer  en  une  clame. 

Tais  don  l'es  a  dir  non  fos. 

Elias  de  Barjols  :  Belhs  guazans. 
Telle  dont  rien  ne  fût  à  dire. 

ANC.    FR. 

Car  sui montée estoit  la  matière  par  l'art. 
En  elles  la  parole  e.st  .seulement  à  dire. 

P.  DE  Brach  :  Trad.  de  la  Jériis.,  ch.  l6. 
Aisi  cum  nef  n'en  fu  à  dire 
I  arivent  à  sauveraent. 
B.  DE  Sainte-Mai. RE ,  Chr.  de  Norin.,  fol.  i6g. 
—  Qu'amelz  mais  dir  oc  que  non. 

Gui  de  Cayaillon  :  Seulieiras. 
Qa'iX  aimât  mieux  dire  oui  que  non. 
Car  qui  sol  dir  oc  ar  diïz  non, 
S'  era  rei  o  'nperaire, 
Sos  prelz  non  pot  valer  gaire. 

T.  d'Albektet  et  de  Pierre  ;  En  Peire. 
Car  qui  a  coutume  de  dire  oui  dit  non  mainte- 
nant, s'il  était  roi  ou  empereur,  son  mérite  ne  peut 
valoir  guère. 
Qnar  non  es  bo  de  so  que  reys  antir-ya, 
Quant  a  dig  d'oc,  que  pueys  digua  de  uo. 
Bertrand  de  Born  :  Pus  Yentadom. 
Car  il  n'est  pas  Ijon  au  sujet  de  ce  qu'un  roi  oc- 
troie, quand  il  a  c/i7  d'oui,  qu'après  il  dise  de  non. 

De  tôt  qnau  Ihi  quis  no '1  dihs  de  no. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  QJ. 
De  tout  ce  qu'elle  lui  demanda  il  ne  lui  dil  de  non. 

CAT.  Per  asô  no  t  dira  de  no. 

Dire,  cat.-castel. -latino,  t.  I  ,  p.  26.'). 
^sp.    Dice  el  conde  don  Remond  :  Decid  de  si 
ô  de  no. 
Poeinà  del  Cid ,  v.  3220. 
IT.  Ricciardo  disse  di  si...  Ne  di  qnesto  direte 
di  no. 

Coccace  ,  Dec,  V,  4  ,  et  III ,  7. 
—  El  règne  fo  devisilz  en  tetrarchias  ,  so  es 
A  DIRE  en  .un.  partidas. 

Cat.  dels  apost.  de  Ronia,  fol.  5. 
Le   royaume  fut  divise  en   te'trarchies ,   c'est-à- 
dire  en  quatre  parties. 
Part.  pas.  Costumas  del  dich  pay.s. 

Statuts  de  Provence.  Julien  ,  t.  II ,  p.  63. 
Coutumes  du  dit  pays. 

Las  causas  dicuas. 

l^ej-s  d'antors,  fol.  \l\*^. 
Les  choses  dites. 
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Tûtas  las  avan  dichas  causas. 

Tit.  de  1280,  Ârch.  du  Roy.  Querci. 
Toutes  les  avant  dites  choses. 

ANC.  IT.  Quand'  el  sia  fatto,  e  ditto... 
El  libro  cb'  io  t'  ô  ditto. 
Babberini  j  Doc.  d'amore,  p.  228  et  239. 
IT.  mod.  Detto. 
cat.  Dir.  ESP.  Decir.  port.  Dizer.  n.  Dire. 

2.D1G,  DIT,  .<;.   m.,    lat.   mcTits,  mot, 
j)arole,  discours,  le  dire. 
Que  per  dig  de  lanzengier 
Nostr'  araor  tomes  en  caire. 

T.  DE  LA  COJITESSE  DE  DiE  ET  DE  l\.  d'OrANGE    : 

Amlcx. 
Que  par  discotns  de  médisant  notre  amour  tour- 
nai du  côlc. 

Segon  les  ditz  de  la  sain  ta  Escritura. 

B.  DE  LA  Barthe  :  Foilla  ni  tlors. 
Selon  les  dits  de  la  sainte  Ecriture. 
ANC.  IT.     Ritorno  al  primo  ditto. 

Babberini  , /)oc.  d'amore,  p.  189. 
ANC  CAT.  Dit.  ANC.  ESP.  Dito.  ESP.  MOU.  Dicho. 
PORT.  Dito,  IT.  MOD.  Detto, 

3.  DicHA  ,  s.f.,  (lit,  parole,  propos. 
La  \oa!z  aqiiesta  dicua  très  vetz  lur  retornet. 

P'.  de  S.  Honorât. 
Trois  fois  la  voix  leur  retourna  cette  parole. 

ANC.  FR.  Quand  doncques  il  y  a  es  composi- 
tions poétiques  quelque  chose  étrange  et 
fâcheuse  ditte  touchant  les  Dieux. 
Amvot,  trad.  de  Plutarque.  JMor.,  t.  I  ,  p.  jA' 

CAT.  Dita. 

'|.   DîCTIO  ,  DITIOX,  S.f.,  lat.  DICTlONrW, 

diction,  mot,  expression. 

Sens  e  sabers  e  conoissensa 
Es  us  sens  en  très  dictios. 
G.  Olivier  d'Arles,  Coblas  triadas. 
Sens  et  savoir  et  connaissance  est  même  sens  en 
trois  expressions. 

Aspra  couciu'sios  de  dictios. 

Lejs  d'amors,  fol.  108. 
Apre  rencontre  de  mots. 
Totas  las  ditions  que  fînissen  eu  ors. 

Gramm.  profcnç. 
Tous  les  mots  qui  finissent  en  ORS. 

<:at.  Dicciô     ksp.    Diccion.   port.   Diccào.  it. 
Dizione. 

5.     DlREnOR,     DIZEDOR  ,     UEZIDOIi  ,     UIZI- 

DOR,  V.  /;/.,  diseur,  rap[)ortciu. 
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DiKEDOR  qui  S  vnelha  sia." 
Dei'DES  de  PnADEs,  Pocme  sur  les  i>f rliis. 
Soit  (liseur  qui  se  veuille. 

Mas  falsa  nialdizenza 

MoV  de  f.lls  DIZED0R5. 

Ai.MEni  HE  Pegcilain  :  IVr  razon. 
Mais  fausse  nie'disaucc  vieiil  de  l'aux.  diseurs. 

.Idjcctù'.,  qui  doit  dire,  (jiii   doit  itrc 
dit. 
El  jora  (le  jiizizî  es  dezidors. 

Régla  de  S.  Benezcg,  fol.  6i. 
11  est  det-ant  dire  au  jour  du  jugement. 

.Continua  las  causas  dicbasa  las  DiziootRAs. 

Leys  d'aniors ,  loi.  1^6. 
Continue  les  choses  dites  avec  celles  tjui  doivent 
être  dites. 

Awc.  Esv.  Dicedor.  port.  Dizedor.  it.  Dicitore. 

6.  DiCTioNAL,  adj. ,  dictional ,  qui  con- 
cerne le  mot,  le  terme,  l'expression. 
Si  aytal  lim  son  dictionai.  5  o  son  die  dic- 

TiOMAL  per  diversas  diclios  o  per  nna. 

Lejrs  d'ainors ,  fol.  20. 
Si  de  telles  rimes  sont  dictionales  ;  ou  sout  dites 
diciionales  pour  divers  termes  ou  pour  un  seul. 

7.  Benezir,  benesir,  V.,  lat.  r-E^Kni- 
ccv^c ,  bénir. 

Toza  cara. 
Que  us  fai  .ira 
Si  me  BENEZIR.' 

J.  E.STÈVE  :  Ogaa  ah. 
Fillette  chère,  qui  vous  fait  à  pre'sent  me  bénir 
ainsi  ? 

Quasqus  hom  deu  benezir  la  via 
De  tau  lion  senlior  per  on  el  va  e  ve, 
E  ieu  denezisc  ley  e  ma  doua  qnec  dia. 

G.  FiGUEiRAS  :  Un  nou  sirventes. 
Chaque  homme   doit  bénir  le  chemin  de  si  lion 
seigneur  par  où  il  va  et. vient ,  et  je  bénis  lui  et  ma 
dame  cliaque  jour. 

"Venir  al  raonestier...  per  benesir. 

Phii.omena. 
Venir  à  l'église...  pour  bénir. 

Part.  pas.  S'en  va  tocar  la  lenga  aiiib  aquella 
aiga  deneseyta. 

Philomena. 
11  s'en  va  toucher  Ja  langue  avec  celte  eau  bénite. 

ANC.  FR.  Il  vendoit  les  pioavendes  et  prenoit 
deniers  de  bénéir  église. 

Chion.  de  Camhray 
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Lur  ci'éatnr  si  bènesqiiirent. 

Marie  de  France,  t.  H,  p.  ^j5. 
Bénesquit  à  la  ni-aison  Isiacl,  bcnesquid  à  la 
maison  Aarun. 

Ane.  trad.  du  psaut.  de  Corbicj  p.  iij. 
Pur  estre  jà  comninniez 
E  bcnescuz  e  seigniez. 

Marie  de  France  ,  t.  II ,  p.  43o. 
c..\T.  Ih'neir.  esp.  Bendecir.  tort.  Benzer.  it. 
Benedire. 

8.  Bknedictio,  benediccio,  s.f.,   lat. 
itF.NEOicTio ,  hénédiction. 

Las  devotios 
Fan  dessendre  per  forsa,  ab  benedictios  , 
Lo  cors  de  Jbesuni  Crist. 

IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Les  dévotions  font  descendre  par  force ,  avec  bé- 
nédictions, le  corps  de  Josus-Christ. 
Donet  sa  benediccio. 

Bref,  d'tinwr,  fol.  177. 
Il  donna  sa  bénédiction. 
Loc.  Mayre  de  bénédiction. 

Trad.  d'un  E\)nng.  apocr. 
Mère  de  bénédiction. 
CAT.  Benediccio.  esp.  Bendicion.  port.  Bencàv. 
IT.  Benedizione. 

9.  Benuir,  V.,  dire  dn  bien,  bénir. 

Bendir  e  tener  car. 

P.  Vidai,  :  Ges  pel  temps. 
Bien  dire  et  tenir  cher. 
Part.  prés.  Substant.  Sui  vostres  bendisens 
E  sers  obediens. 
P.  Vidal  ;  Ges  pel  temps. 
Je  suis  votre  biendisant  et  serf  obéissant. 

10.  Bendig,  s.  m.,  bien  dit,  bonne  pa- 
role. 

Maldig  ditz  adreitainen 
Veus  bendig  nesiamen. 

Deudes  de  Phades  ,  Auz.  cass. 
Médisance    dite    adroitement  vainc  bien  dit  sot- 
tement. 

I  I.  BENEDICITE,  S.  m.,  bénédicité. 
Ditz  BENEDICITE  e  prcs  son  dorn. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  76. 
Il  dit  bénédicité  et  prit  son  morceau. 
ESP.  PORT.  Bencdicitc. 

11.  CONTRADIRE,  7).,  lat.   CONTRADICt'RE , 

contr<;dire ,  réfuter. 

Non  er  boiu  per  me  blasmatz, 
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Si  per  dreg  m'o  contraditz. 

AlMERi  DE  Peguil.\in  :  Maiitas  velz. 
Homme  ne  sera  pas  blâmé  par  moi ,  s'il  me  con- 
tredit cela  justement. 
Ane  vas  amor  no  m  pnesc  re  contradire. 

Arnaud  de  Marueil  :  Ane  vas. 
Jamais  je  ne  puis  rien  contredire  envers  l'amour. 
Adv.  comp.  Si  reerce.s  no  m  vol  venir, 

MortZ  sui,  SENES  CONTRADIRE. 

Elias  de  Barjols  :  Car  comprei. 
Si  merci  ne  veut  venir  à  moi ,  je  suis  mort  sans 
contredit. 
Prov.       Del  reprocliier  nii  sove  ; 

Qui  non  contraditz  nutrela. 

Peïrols  :  Nuls  liom. 
Je  me  souviens  du  proverLc  :  Qui  ne  contredit 
octroie. 
Part.  prés.  Substantiv. 

Aura  grans  contradizens. 

Brei'.  d'amor,  fol.  l5o. 
11  .lura  grands  contredisants. 
CAT.  Contradir.  esp.  Contradecir.  tort.  Con- 
tradizer.  it,  Contradire. 

l3.   CONTRADIT,  S.  /W.,lat.  CONTRADirT«.y, 

contredit,  opposition. 

Ses  lo  lor  gontradit. 
Trad-  du  Code  de  Jiistinien  j  fol.  3i. 
Sans  la  leur  opposition. 

Adv.  comp.  Ta  maire  soy  ses  contradigz. 

Passio  de  Maria . 
Je  suis  ta  mère  sans  contredit. 
ANC.  CAT.    Contrad'tt.  anc.   esp.   Contradicko. 
PORT.  Contradita.  it.  Contradetto. 

\  [\.    CONTRADICTIO,    CONTRADICIO ,    S.   f., 

lat.  CONTRADICTIO,  contradiction,  op- 
position. 

Ses  retrag  e  ses  contradictio.... 
Fan  toiz  temps  sa  volontat  ses  contradicio. 

V.  et  Vert.,  fol.  67  et  Iç.. 
Sans  retrait  et  sans  contradiction... 
Font  toujours  sa  volonté'  sans  contradiction. 
CAT.  Contradicciô .  esp.   Contradiccion.  port. 
Contradicçào.  it.  Contradizione . 

l5.    CONTRADISAMENT,    CONTREDICEMENT, 

.V.  m.,  contradiction. 
Quant  hacla  terra presasescoiîTRADisAMENTz. 
P.  DE  CoRBiAc  :  El  nom  de. 
Quant  il  eut  pris  la  terre  sans  contradiction. 
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Sença  murninracîon  e  contredicement. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Sans  murmure  et  contradiction. 
ANC.  FR. 

Qui  jouet  à  son  chois  sans  contredisement. 

Roman  des  quatre  fils  d'Ajmon.  BEKKER,p.  k. 

ANC.  CAT.  Contradisament.  it.  Contradicimento. 

16.  CoNTRADicTORi  ,    odj.,    Contradic- 
toire ,  contraire. 

Non  hauretz  degun  contradictori... 
Aqnestas  paraulas  son  contradictorias. 

Leys  d'amors,  fol.  l52  et  ht. 
Vous  n'aurez  personne  contraire... 
Ces  paroles  sont  contradictoires. 
CAT.   Contradictori.  esp.  port.  it.  Contradic- 
torio. 

17.  Desdire,  v.,  dédire. 

Mi  dons  es  gaya  e  belh'  e  pros , 
E  tais  que  no  m  desditz  en  re. 

E.  Cairel  :  Si  cum  selli. 
Ma  dame  est  gaie  et  belle  et  noble ,  et  telle  qu'elle 
ne  me  dédit  en  rien. 

Ren  de  que  pueys  se  desdigua. 

G.  Olivier  d'Arles  ,  Câblas  triadas. 
Rien  de  quoi  ensuite  il  se  dédise. 

N  Ugo ,  ges  ieu  d'aisso  no  us  dediria  , 
Que  ma  domna  Na  Tiborcs  tais  non  sia. 
T.  d'H.  de  la  Bachellerie  et  de  B.  de  S. -Félix  : 

Digatz. 
Seigneur  Hugues,  je  ne  vous  dédirais  point  de 
ceci  ,  que  ma  dame  TiLors  ne  soit  point  telle. 

Que  nulha  re  no  ylh  desdic  qu'elha  m  man. 

A1MERI  DE  Pegiiilain  :  En  amor  trop. 
Que  je  ne  lui  dedis  nulle  chose  qu'elle  me  com- 
mande. 

Adv.  comp.  Que  cel  on  mais  voira  de  Le 
N'aura  guierdo  ses  desdire. 
Bertrand  de  Born  :  Sel  qui  camja. 
Que  celui  où  elle  voudra  plus  de  bien  en  aura  ré- 
compense sans  dédire. 

CAT.  Desdir.  esp.  Disdecir.  port.  Desdizer.  it. 
Disdire. 

18.  Desdizemen,  s.  ni.,  reniement,  ré- 
tractation. 

Dizon  alcus  que  los   desdizemens  de  sant 
Peire  foron  en  la  mayson  de  Cayphas. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  61. 

Aucuns  disent  que  les  reniements  de  saint  Pierre 
furent  en  la  maison  de  Caïplie. 


56 


DIR 


II).  F.niCT ,  i.  m.  ,  lat.  i.mcTuiii  ,  l'dit. 
A  fach  uu  KDicï... 

Statuts,   EDiTs  e  bonas  costumas  dcl  ilirli 
pays. 

Statuts  de  Provence.  Jri.itN,  t.  II  ,  p.  .'|i)2  ol  ()'?. 

A  fait  un  edit... 

Staluls  et  édtls  cl  lionnes  coutumes  dmllt  pays. 

CAT.  Edicté,  esp.  port.  Edicto.  it.  Editto. 
90.  Endirk,  7'.,  lat.  i>-nircuE,  imposer, 

assignci". 
Part.  pas.  El  temps  que  fon  lo  dit  fogatgc  i:n- 
,     uiH  als  loxs  de  la  vigayria,  fou  endiu  ge- 
iier;ilmen  sobre  tots... 
l'ortio  a  lor  endigua  et  empaii/.ada. 
Tit.de  iSp")-.  IloAT,  t.  CXXXVII .  fol.  365  cl  ;i65. 
Au  temps  que  ledit  fouage  fui  imposé  aux  lieux 
de  la  viguerie,  il  fut  imposé  géneralemcnl  sur  tous... 
Porlion  à  eux  assignée  el  impose'e. 

21.  ExDEcio,  s.f.,   lat.   iNDicTio,    io- 

diction. 

De  leis  sai  ieu  per  sert  tolz  los  acaintaitiens  , 
Endecios  ,  epactas. 

P.  DE  CoRBlAC  :  El  nom  de. 
Je  sais  d'elle  pour  certain  tous  les  rapporls  .  les 
indictions,  les  e'pactes. 

CAT.  Indicciù.  t.sv.  Indiccion.   port.   Indicào. 
IT.  Indizionc. 

22.  E>-TREi)iRE,  ??.,  lat.  I NTERDia'RE ,  in- 
terdire. 

Aqnest  papa   entrkdis  als  princips  el   als 
laycx  las  décimas... 

Foro  ETîTRiDicHAsalslaix  las  prcmirias,  etc. 
Cat.  de/s  apost.  de  Romn  ,  fol.  i5o. 
Ce  pape  i/jfert/(7  les  dîmes  aux  princesctaux  laïques. 
Les  prémices,  etc.,  furent  interdites  aux  laï<iues. 
CAT.   Eniredir.  esp.  Eiitredecir.  port.  Entre- 
dizer.  it.  Interdire. 

23.  Entrehich,   v.   1)1.,    lat.   interdu:- 
TUin  ,  interdit. 

.Sentencias,  entredichs  et  escnmengcs. 

TU.  de  137.1.  DoAT,  t.  CXXV,  fol.  85. 
Senlenres,  interdits  cl  excommunications. 
CAT.   Entredit.  f.sp.   Entrcdicho.    port.   Intcr- 
diclo.  IT.  Interdetto. 

2/|.  EsDiRE,  r.sniR,  V.,  dédire,  disculper. 
Non  o  die  contra  clerzia 
Ni  m'  en  esi>ic  per  paor. 
Lr,  roMTF,  DE  Ton.Ot'SK  :   .Seigner  romi. 
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,lo  ne  le  dis  contre  le  clergé  ni  m'en   dédis  par 
pour. 

leu  m'en  paesc  ben  esdir  per  sagramea. 

Lr.  MOINE  DE  MoNïAUDON  :  Aissi  cum  selli. 
Je  puis  bien  m'en  dédire  par  sermeul. 
No  s  pot  de  trassion  esdir. 

1*.  GardiNAI.  :  De  sellis  qn'aveli. 
Ne  se  peut  disculper  de  trahison. 

a5.  EsDiG,  F.SDiT,  ,v.  m.,  dédit. 

No  puesc  far  esdig  ni  garda 
En  so  que  amors  me  comanda. 

Arnaud  de  Mari.eil  :  Dona  genser. 
Ne  puis  faire  dédit  ni  garde  en  ce  qu'amour  me 
commande. 

No  ill  teu  pro  sagramen  ni  esditz. 
r.  de  Bertrand  de  Born. 
Kc  lui  lient  ju-ofil  sermeul  ni  dédit. 

26.  Maldire,  maluir,  maudire,  v.,  lat. 
MAL<?DiceRE,  maudire,  médite. 
Eras  los  vuelh  dcl  tôt  maldir. 

Folquet  de  Marseille  :  Tan  mov  de. 
Mainleiianl  je  les  veux  maudire  entièrement. 
Dona... 
Falsa  ,  que  Dieus  la  maldia. 

Raimond  de  MiRAVAL  :  D'amor  son. 
Dann'...  fausse,  que  Dieu  la  maudisse. 
L'iins  MALDis  e  l'autre  follela. 
Un  TnouBvnoun  anonyme  :  De  paraulas. 
L'un  médit  el  l'autre  folâtre. 
Sitbst.       Vers  es  so  qu'om  die, 
C'om  de  maldir  1'  abric 
No  troba  neys  per  mort. 

G.  R1QUIER  :  Tant  petit  vey. 
Est  vrai  ce  qu'on  dit,  qu'on  ne  trouve  abri  du 
médire  même  dans  la  mort. 
Part.  prés.  Piieys  las  avols  gens 
Diran  entre  dens 
Qu'ieu  sni  maldi/.ens. 

p.  DE  HussiGNAC  :  Sirvcnles. 
Puis  les  mauvaises  gens  diront   entre  les   dents 
que  je  suis  médisant. 
Part.  pas.  Exclam. 

IVlAuniciiA  uiori/.!  mal  nos  as  escarnitz. 

Haimond  Menudet  :  Ah  grans  dolors. 
Maudite  mort .'  lu  nous  a  mal  jouifs. 
Mai.dicha  si'  Alexandria, 
E  MALDiciiA  tota  clergia, 
E  MALDicH  Turcs  que  ns  am  fach  remaner. 

AijsTonc  d'Orlac  :  Ai  !  Bieus. 
Maudite  so'il  Alexandrie,  el  maudit  soit  tout  le 
clergif ,  el  maudits  les  Turcs  qui  vous  ont  fait  rester. 
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ANC.  FR.  Qu'il  ihaldiseient  la  clergie. 

2«  ■version  du  Chastoiement,  conte  3. 
ANC.  CAT.  Maldir.  esp.  Maldecir.  pokt.  Maldi- 
zer.  iT.  Maledire. 
%'].    Maldit,   s.    m.,  lat.   mxj.cdictu/)/  , 
médisance. 

Lor  MALDis  no  ra'  esglaia  , 
Ans  en  son  dez  tans  plus  gaia. 

La  comtesse  de  Die  :  Fin  joi. 
Leur  médisance  ne  m'e'pouvante  pas,  au  contraire 
j'en  suis  dix  fois  autant  plus  gaie. 

Us  MALDiTZ  entre  la  falsa  gen 
Val  atrestan  com  si  vers  probatz  es. 
Le  moine  de  Montaudon  :  Aissi  com  selh. 
Une  médisance  entre  la  fausse  gent  vaut  tout  au- 
tant comme  si  elle  est  prouve'o  ve'ritaLle. 

Malditz  fais  es  lans ,  al  mien  semblan. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Per  razon. 
Médisance  fausse  est  louange  ,  à  mon  semblant. 

—  Malédiction. 

Sapias  que  pel  maldit  del  payre,  le  lilh  es 

pnnit. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  71. 

Sachez  que  le  fils  est  puni  à  cause  de  la  malédic- 
tion du  père. 

28.  Maldizenssa  ,  s.f.,  lat.  mat,(?dicen- 
TiA,  ntiédisance. 

Mas  falsa  maldizenza 
Mov  de  fais  dizedors. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Perrazon. 
Mais  favisse  médisance  vient  de  faux  diseurs. 
ANC.  FR.   ...  D'injure  et  de  maledicence 

Vient  son  ami  blesser  en  son  absence. 
Ane.  trad.  des  satires  d'Horace.  F.  H.  D.  B.,  p.  189. 
Leur  reprochant  gracieusement  la  trop  bas- 
tlve  maledicence. 

MacAULT,  Trad.  des  apnpht.,  fol.  28t. 
CAT.  ESP.  PORT.  Maledicencia.  it.  HJaldicenza. 

ag.  Maluizemen ,  s.  m.,  malédiction. 

....    Lor  MALDIZEMENS 

A  vos  autres  non  es  nozens. 

Brev.  d'amorj  fol.  88. 
Leur  malédiction  n'est  pas  nuisible  à  vous  autres. 
ANC.  CAT.  Malehiment.  esp.  Maldecimiento. 

3o.   Maledictio,   maldicio,  •'!•/.,   lat. 
MALEDICTIO,  malédiction. 
Lurdetsa  maledictio. 

Brei'.  iFamor,  fol.  f)8. 
Leur  donna  sa  malédiction. 

It. 
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Non  redaz  mal  per  mal  ni   maldicio  per 

MALDICIO. 

Trad.  de  Bédé ,  fol.  25. 
Ne  rendez  pas  mal  pour  mal  ni  malédiction  pour 
malédiction. 

ANC.  CAT.  Maldicciô.  esp.  Maldicion.  port.  Mal- 
dicào.  IT.  I\laledizione. 

'^i.  Maldizeire,  maldizedor,  adj.,  lat. 
MALCDicTOR,  médisant,  blasphémateur. 
Avars,  o  sirvent  ydolas,  o  maldizeire. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 
.Vvare  ,  ou  servant  les  idoles,  ou  médisant. 
Vezat,  badoc,  maldizedor. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Rusé  ,  badaud  ,  médisant . 
leu  fos  contrarians 
Ab  digz  malsdizbdors. 
Gaubert  moine  de  Puicibot  :  S' ieu  anc. 
Je  fus  contrariant  avec  propos  médisants. 
ANC.  FR.  Et  bénissez  tous  vos  malêdicteiirs . 
FouRQBÉ.  V.  de  J.-C,  p.  194. 
CAT.  Malehidor.  esp.  Maldecidor.  it.  Maldici- 
tore. 

?>i.  Redire,  redir,  v.,  redire. 
L'amairitz  redizia  : 
((  Amors  ,  pauc  a  de  valor 
«  Lo  dreg  d'aquest  araador, 
«  Si  tôt  vas  me  contraditz.  » 

B.  ZoRGi  :  L'autr'  ier  quant. 
L'amante  redisait  :  «  Amour,  le  droit  de  cet  amant 
«  a  peu  de  valeur,  s'il  contredit  tout  envers  moi.  » 

Vostra  lauzor,  dona,  no  m  cal  redir. 

Albert  de  Sisteron  :  A  vos  vuelli. 
Dame ,  il  ne  me  faut  pas  redire  votre  louange. 
ANC.  CAT.  Redir.  esp.  Redecir.  it.  Ridire. 

33.  S0BREDIRE,   V. ,  lat.    suPERDieeRE, 
snsdire,  dire  de  ])lus. 

Non  ai  sobredig  de  re. 

GiRAL'D  DE  Salignac  :  Per  solatz. 
Je  n'ai  de  rien  dit  de  plus. 
Part.  pas. 

Sas  lauzors  que  son  sobredichas  per  tôt. 

F.  et  rert.,  fol.  9. 
Ses  louanges  qui  sont  susdites  partout. 
CAT.  Sobredir.  esp.  Sobredecir.  port.  Sobredi- 
zer.  IT.  Sopraddire. 

34.  Prédit,  adj.  v.,  lat.  v^jf.tmctus,  de- 
vant dit,  susdit. 

8 
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De  rescaps,  en,  preditz  Izaiu,  reconosc,  etc. 
Tit.  de  l23o.  Arch.  Jii  R<<y.  Toulouse,  J ,  328. 
De  rt-chef ,  moi ,  situlit  Iz.-irn  ,  je  reconnais. 
CAT.    Prédit,    esp.   Predicho.   port.    Predito. 
iT.  Predetto. 

DISCIPLE,  Discipoi. ,  v.  /;/.,  lat.  nisoi- 
vuuis ,  disciple. 

Non  es  discieles  sobre  so  maistre. 

Tnid.  <lc  licde,  fol.  80. 
Le  disciple  u'esl  pas  au-dessus  de  son  niaîtie. 
...  Puevs  rassors  conCortiest  per  ainor 
Tos  DissiPOLS,  Senlier,  dona  ns  sabensa. 

G.  UiQViER  :  Crislian  son. 
...  Puiscfuc  ressuscite  lu  réconfortas  par  amour  tes 
disciples.  Seigneur,  donne-nous  science. 
Fig.  Lo  derrers  jorns  es  nisciriES  del  prcmeir. 
Trad.  de  lil'de,  fol.  5. 
Le  dernier  jour  est  disciple  du  premier. 
F.sr.  PORT.  Discipulo.  it.  Discepolo. 

2.  DlSCIPOI.A,   S.f.,   lat.    DISCIPIJLA,    (lis- 

ci|)lc,  écolière. 

Vna  DisciroLA.  fon  en  Jafa. 

Trad.  des  Actes  des  apôtres,  cli.  9. 
Une  disciple  fui  à  Jaffa. 
ESP.  PORT.  Discipula.  it.  Discepola. 

3.  Disciplina,    s.  f.,   lat.   disciplina, 
discipline,  enseignement. 

Qui  la  te  en  dissiplina. 

B.  DE  Ventadour  :  E  manlit. 
Qui  la  lient  en  discipline. 

Car  nuibs  non  a  doctrina 

Ses  autrui  disciplina. 

Arnadd  de  Marueii.  :  Rasos  es. 
Car  nul  n'a  doctrine  sans  enseig'ncmenl  d'autrui. 

—  Discipline,  instrument  de  pénitence, 

Tal  DISCIPLINA, 

Com  ell  lur  dara  sus  l'csquina. 

f^.  de  S,  Honorât. 
Telle    discipline ,    comme    il    leur   donnera   sur 
l'cchine. 
CAT.  F.sp.  PORT.  IT.  Disciplina. 

/,.    DiSCIPLINAR,    T.,     lat.    DISCIPLINARf?, 

discipliner,    instruire,    commander, 
j)uiiir  |jar  la  discipline. 

Per  la  caru  disciplinar. 

Brev.  d'amor^  fol.  66. 
Pour  discipliner  la  chair. 

Cul  maiivcstat/.  disciplina. 

Marcabrus  :  Per  l'aura. 
A  f(tii  niecliancelé  commande. 


DIS 

Ptirt.  pas.  Te  sos  cfans  disciplinatz. 

Bref,  d'ainor,  fol.  229. 
Tient  ses  enfants  disciplinés. 
Hom  sabis  e  disciplina/,  no  murmurn. 
Trad.  de  Bhle,  fol.  48. 
Homme  sage  et  discipliné  ne  murmure  pas. 
Negus  no  .s'enardisca  de  conteudre  ab  son 
abat,  e  qui  o  fara,  sia  disciplinât/,. 

Trad.  de  la  régie  de  saint  Benoît,  fol.  6. 
<  )ite  nul  ne  s'enhardisse  à  disputer  avec  son  abhe' , 
l'I  qui  le  fera,  qu'il  soit  puni  parla  discipline. 
(AT.  Ksp.  PORT.  Disciplinar,  ir.  Disciplinare. 

5.  DisciPLiNAULE  ,   adj.  ,  disciplinable  , 
apte  à  a ]) prendre. 

Home  qui  ha  aytal  ccrvel  es  be  discipli- 
nable, et  soptamen  ve  a  granda  sciencia. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  36". 
Homme  qui  a  tel  cerveau  est  hieu  apte  à  appren- 
dre, et  vient  soudainement  à  grande  science. 
KSP.  Disciplinable.  port.  Disciplinavel,  it.  Di- 
sciplinabile. 

G.  Endtsciplinau,  V.,  punir  par  la  disci- 
pline. 
Part.  pas. 

Si  non  s'en  esnienda,sia  endisciplinatz. 
Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoit,  fol.  17. 
S'il  ne  s'en  corrige  ,  qu'il  soit  puni  par  la  disci- 
pline. 

DISCRETIO,  uiscRECio,  s.f.,  lat.  wis- 
cRKTio,  discrétion,  équité,  discerne- 
ment ,  droiture. 
En  aysso  dcu  bom  aver  discretio  e  razo. 

V.  et  Vert.,  fol.  60. 
En  cela  on  doit  avoir  discrétion  et  raison. 
Naturals  discrecios 
De  causir  entre  be  e  mal. 

Bref,  d'amor,  fol.  !jl^. 
IN'alurel  discernement  de  ('hoisir  entre  Lien  et  mal. 
Fiff.  Discrecios  es  maire  de  totas  vertutz. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  ^5. 
Discrétion  est  mère  de  toutes  vertus. 
CAT.  Discreciù.  esp.  Discrecion.  port.  Discri- 
cào.  it.  Discrezione, 

2.  DiscRF.T,  adj.,  lat.  discretw.?,  discret. 

En  tas  responsios 
E  savis  e  discretz. 

y.  de  S.  Honorât. 
El  sage  et  discret  en  les  réponses. 
Triar  deu  cascus  persona 
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Âd  aniar  discreta  e  bona. 

Brev.  iVamor,  fol.  3. 
Chacun  doit  trier  personne  discrète  et  bonne  pour 
aimer. 

—  Titre  de  respect. 

Vénérables  et  discrets  senhors. 

Tit.  de  1490.  Bordeaux ,  hibl.  Monlcil. 
Ve'nérables  et  discrets  seigneurs. 
CAT.  Discret,  esp.  port.  it.  Discreto. 

3.  DiscRETiu  ,   adj. ,    lat.   discretivk.v  , 
distinguant,  séparatif. 

"Virtnt  gastativa  que  es  discretiva  et  apre- 
hensiva  de  sabors...  Sen  cornu  qui  es  per- 
ceptlu,  DiscRETiu,  judicatiu  de  cauzas  vîslblas. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  l/j  et  17. 

Vertu  de'gustative  qui  est  séparaiive  et  appréhen- 
sive  de  saveurs...  Sens  commun  qui  est  perceptif  , 
distinguant,  jugeant  les  choses  visibles. 

4 .  DiscRET.iMEN ,  adv.,  discrètement, 
Fassa  discretamen  e  drechnrîeramea  so  que 

fara. 

•  Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoît,  fol.  5. 

Fasse  discrètement  et  honnêtement  ce  qu'il  fera. 
CAT.   Discretament.  esp.  port.    it.   Discreta- 
mente. 

5.  Indiscretio,  s.  f.,  indiscrétion. 
Alcunas  vetz  ve  de  indiscretio  o  de  folla 

devotio. 

F.  et  Vert.,  fol.  i3. 
Aucunes  fois  vient  d'indiscrétion  ou  de  folle  dé- 
votion. 

CAT.  Indiscreciô.  esp.  Indiscrecion.  port.  In- 
discriçao.  it.  Indiscrezione. 

6.  Secret,  s.  m.,  lat.  secret«w  ,  secret. 

Es  mutz , 
E  ja  per  el  nostre  secret 
Non  er  sanbutz. 

Le  comte  de  Poitiers  :  En  Alvernhe. 
II  est  muet ,  et  jamais  notre  secret  ne  sera  su 
par  lui. 

Tu  non  deves  descubrir  ton  secret  a  nulh 
borne. 

ZiV.  de  Sjdrac,  fol.  79. 
Tu  ne  dois  de'couvrir  ton  secret  à  nul  homme. 
Adjectiv. 

Aysso  es  us  dels  secretz  concelbs  de  Dieu. 

V.  et  rert.,  fol.  53. 
Ceci  est  un  des  secrets  conseils  de  Dicn. 
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Adv.  comp.  Que  boni  l'araonesta  una  vetz  o 
doas  A  secret. 

Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoît,  fol.  I^. 
Qu'on  l'admoneste  une  fois  ou  deux  en  secret. 

Se  rescon  en  lo  secret,   en  la  ombra  de 
la  peira. 

F.  et  Vert.,  fol.  55. 

ie  cache  dans  le  secret,  à  l'ombre  de  la  pierre. 
CAT.  Secret,  esp.  port.  it.  Secreto. 

7.  Secretamen,  secretament,  adv.,  se- 
crètement. 

Deu  tramettre  secretamen  alcus  dels  fraires 
savis. 

Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoît,  fol.  l5. 
Doit  transmettre  secrètement  aucuns  des  frères 
instruits. 

Per  que  Karlles  secretament 
A  tapiu  se  met  en  la  via. 

V.  de  S.  Honorât. 
C'est  pourquoi  Charles  se  met  en  chemin  secrète- 
ment en  tapinois. 
CAT.  Secretament.  esp.  port.  it.  Secretamente. 

8.  Sécréta,  s.f.,  secrète,  sorte  d'orai- 
son. 

Ajustet  en  la  sécréta  de  la  messa  sanbtas 

paraulas. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  90. 
Il  réunit  en  la  secrète  de  la  messe  de  saintes  pa- 
roles. 
cat.  esp.  port.  Sécréta,  it.  Segreta. 

g.  Secretari,  5.  m.,  lat.  SECRETARi«i", 
secrétaire. 

Si  m  recehelz  am  vostie  secretari. 

Lejs  d'amors,  fol.  l52. 

Si  vous  me  recevez  avec  votre  secj'èlaire. 

Secretari  de  raossen  Hue  de  Belloi. 

Tit.  de  1293.  Doat,  t.  CXXSII ,  fol.  201. 
Secrétaire  de  monseigneur  Hugues  de  Belloi. 
cat.  Secretari.  esp.  port.  it.  Secretario. 

DLSERTAMENT,  s.  ni.,  enjolivement. 
Per  lo  disertament  e  per  l'adobamen. 

Tit.  de  1257.  Doat,  t.  LXXXIX  ,  fol.  it\. 
Pour  Venjolii'ement  et  pour  l'arrangement. 

DISSENTERIA,  discenteria,  s.f.,  lat. 
DissENTERiA,  dysscnterie. 
Senbals    de    dissenteria    so    sangninenca 
egestio,  de!  ventre  torcio,  pongltiva  dolor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  94- 
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Les  signes  de  dyisenteite  soûl  ovacualion  sangui- 
nolente ,  torsion  ilu  ventre,  poignante  douleur. 
De  DISCE^TERIA  sana. 

Brei'.  d'iimor,  fol.  5o. 
Guérit  de  Jjssenlerie. 
CAT.  ESP.  PORT.  Disenteria.  it.  Dissentciia. 

DISSIPAR,  Discip.\R,  i)ECip.\R  ,  i>. ,  lat. 
DissiPARe,  dissijior,  chasser,  iiiliicr, 
tlétruire. 

Dissipa  nlvols  et  ploias. 

Etiic.  de  las  propr.,  fol.  i33. 
•  Dissipe  nuages  et  pluies. 
Las  ciutatz  qu'oui  decipava  tolas. 

Cat.  (tels  iipost.  de  Roina ,  lui.  56. 
Les  cites  qii'on  ilctritixiiit  toutes. 

Aquelhs  que  agrieivon  e  dissipon  e  devofon 
las  pauras  gecs. 

F.  et  Fert.,  loi.  90. 
Ceux  qui  grèvent  et  ruinent  et  dévorent  les  pau- 
vres gens. 

Part. pas.  Ein  del  sieu  sant  loc  discipat. 
G.  PlQllF.R  :  Be  m  degra. 
Nous  sommes  chassés  de  son  saint  lieu. 
Si  una  vila  o  una   ciutatz  era  dislrnlJa  o 

DissiPADA  per  guerra. 

Leys  d'amors,  fol.  /j  i  • 
Si  une  ville  ou  une  cité  était  dcliuite  ou   ruinée 
par  guerre. 

CAT.  Dissipar.  esp.  Disipar.  port.  Dissipar.  it. 
Dissipare. 

2.   DissrPATiox,  .y.  f.,    lat.   dissipatio, 
dissipation,  riiiiic. 
Van  li  apausar  la  dis-sipation 
Dels  bens  de  l'evescat. 

y.  de  S.  Honorai. 
Vont   lui    opposer    la    dissipation    des   biens   de 
l'évêche'. 

Per  mola.s  cruels  inorlz  et  j)er  niotas  attiras 

DISSIPATIOS. 

Cat.  dels  apost.  de  Rama,  loi.  34. 
Par  de  nombreuses  morts  cruelles  et  par  plusieurs 
autres  ruines. 

CAT.    Dissipaciô.    esp.  Disipacion.  port.   Dissi- 
pacào.  it.  Dissipazione. 

i.  DissiPAYi'.K ,  ijisiPAïuK,  .y.  //;.,  lat.  i>is- 
siPAToii ,  rlissipatfiir. 
Exleimiriayre  e  nrMiPATRE. 

Ehu.  de  las  propr.j  loi.  12. 
ExtcrminaU-ui  cl  dissipateur. 
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Sanli    Lops  dih  :  E  ieu  lops  disipaires  del 
pare. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  loi.  Sg. 
Saint  Loup  dit  ;  Et  je  suis  loup  dissipateur  du 
parc. 

CAT.  Dissipator.  esp.  Disipator.  port.  Dissipa- 
dor.  IT.  Dissipatorc. 

DISTINCTIO,    DisTiNziON,  s.  f. ,  lat. 
DisTiNCTio,  distinctlun,  discernement. 

Ab  gi^aut  DISTINCTIO  fai  aquo  que  faras. 

Trad.deBédv,  fol.  53. 
Fais  avec  grand  discernement  ce  que  tu  feras. 
ScDes  acceptio  e  distinctio  de  personas. 

Tit.  du  xme  sièc.  Doat,  t.  CXVIII,  fol.  34. 
Sans  acception  et  distinction  de  personnes. 
Loc.  Segou  la  via  de  distinctio. 

i%    Trad.  d'Albucasis,  fol.  24- 
Selon  la  iwie  de  distinction. 
Adv.  cornp.  Pot  ses  destinzion  al  luarlt  donar 
e  laissar  so  que  s  voira. 

Statuts  de  Montpellier  ic  1204. 
Peut  sans  distinction  donner  et  laisser  au  mari 
ce  qu'elle  voudra. 

cat,  Distincciô.  esp.  Distlncion.  port.  Distin- 
cào.  it.  Distinzione . 

9,.    D1.STINCUIR,    DESTINGUIR,  V.  ,  lat.  DIS- 

TiNGUER<?,  distinguer,  reconnaître. 
Part.  prés.  Distingent  per  capitols. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  12. 
Distini^uant  par  chapitres. 

Part.  pas.  Destinguit  ea  divers  libres...  E  '1 
règne  de  Constautinople  deu  esser  destin- 
ouitz  maier  del  règne  dels  Romas. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  i  .56  et  1 1  o. 
Distinffué  en  divers  livres...  Et  le  royaume  de 
Conslantinople  doit  être  reconnu  plus  grand  que  le 
royaume  des  Romains. 

CAT.  Distingir.  esp.  port.  Distingiiir.  it.  Dis- 
tingue re. 

3.  DisTiNCTAMENT,  (idc,  distinctement. 
Conoysh  clarament  e  di.stinctament  la  dî- 
vinal  essencia...  Que  l'uelh  distinctament  no 
la  poyria  percebre...  Parlar  es  distinctament 
votz  forinar. 

Elue,  de  las  prnpr.,  fol.  10,  l5  et  45. 
Connaît  clairement  et  distinctement  la  divine  es- 
sence...  Que  l'ceil  ne  pourrait  la  percevoir  distincte- 
ment... Parler  est  former  voix  distinctement. 
«AT.    Distinctament.    esp.  Distintaincntc.  port. 
Distinctainente.  rr.  Distintainente. 
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4.  Endestinctamens  ,  acU'.,   du   la  t.  in- 
DISTIKCTM.V ,  indistinctement. 
Tnch  deien...  endestinctamens. 

Tu.  de  iSgi,  bailliage  de  Sisteron. 
Tous  doivent...  indistinctement. 
CAT.     Indistinctament.    esp.    Indist'mtamente. 
TORT.Indistinctamente.  it.  Indistintamente. 

DISPUTA,  ^.  f.,  lat.  -DisvxiTktio,  dispute. 
Denan  Pharaho  ac  disputa. 

Trad.  en  pj-ose  de  l'Ei>ang.  de  ISicodème. 
Devant  Pharaon  il  y  eut  dispute- 

CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Disputa. 
2.  Desputar,  V.,  lat.  disvutarc,  dispu- 
ter, discuter. 
Desputar  am  los  cnchantadors. 

Trad.  en  prose  de  V Evang.  de  Nicodème. 
Disputer  avec  les  enclianteurs. 

Me  platz  DESPUTAR  una  questio. 

L'jdrbre  de  BatalhaSj  fol.  i^K. 
Il  nie  plaît  discuter  une  question. 

CAT.  ESP.  PORT.  Dispiitar,  w.  Disputaje. 

DIVICIAS,  s.f.  pL,  lat.  divitias,  ri- 
chesses. 

De  totas  mas  divicias. 

Brev.  d'amer,  fol.  96. 
De  toutes  mes  richesses. 

PORT.  Divicias.  it.  Divizie. 

2.  DiEUTAT,  S.f.,  richesse. 
Ane  gran  rieutatz 

No  foa  DIEUTATZ. 
T.  DE  LlGNAURE  ET  DE  G.  DE  BoBNEIL  :  Ara  m  platz. 
Oncques  grande  aLondance  ne  fut  richesse. 

DOANA,  s.f.,  douane,  lieu  d'entrepôt 
des  marchandises,  et  où  l'on  paie  les 
droits. 

Si  son  en  terra  de  Sarrazis,  en  doana  o 
panzon. 

Statuts  de  Montpellier  de  1258. 
S'ils  sont  en  terre  de  Sarrasins  ,  ils  le  posent  en 
douane. 

OAT.  Duana,  aduana.  esp.  port.  Adiiana.  it. 
Dogana. 

DOCTOR,  s.  m.,  lat.  doctou,  docteur. 
De  sapiencia  l'appellaven  dootor. 
Poème  sur  Bocce- 
L'appelaient  docteur  de  sagesse. 


DOC 


61 


Ni  m  tengua  per  doctor. 

Arnavd  de  Marueil  :  Rasos  es. 
iNi  me  tienne  pour  docteur. 
Doctors  de  theologia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l36. 
Docteurs  de  théologie. 
Los  sants  doctors  de  la  religion  crestiana. 

V.  et  Vert.,  fol.  19. 
Les  saints  docteurs  de  la  religion  clire'tienne. 
CAT.  esp.  Doctor.  PORT.  Douter,  it.  Dottore. 

2.   DoCTRtNA,  S.  f.  ,   lat.  DOCTRINA,  doC- 

trine,  science,  instruction. 
Car  nulhs  non  a  doctrina 
Ses  autrui  disciplina. 

Arnaud  de  Marueil  :  Basos  es. 
Car  nul  n'a  doctrine  sans  enseignement  d'autrui. 
Es  de  bona  doctrina. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Pos  lo. 
Il  est  de  Lon  enseignement. 
CAT.  ESP.  Doctrina.  port.  Doutrina.  it.  Dot- 
trina. 

3.  DocTRiNAMEKT,  S.  m.,  enseignement. 
Per  disciplina  et  doctrinament. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  258. 
Par  discipline  et  enseignement. 
it.  Dottrinamento . 

4.  DocTRiNADOR,  S.  111.,  profcsscur,  doc- 
teur, enseignant. 

Sens,  per  nulh  doctrinador, 
Ses  bon  cor,  no  pot  melhurar. 

GiBAUD  DE  BoRNEiL  :  ALaas  qu'el. 
Sens  ,  par  nul  professeur.^  sans  bon  cœur,  ne  peut 
améliorer. 

CAT.  Doctrinajre.  esp.  Doctrinador.  port.  Dou- 
trinador.  it.  Dottrinatore. 

5.  Doctrinal,  udj.  ,  doctrinal. 
Per  DOCTRINAL  enformacio... 

Donar  ad  elas  doctrinai-s  instrnccios. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  10  et  70. 
Par  information  doctrinale... 
Donner  à  elles  instructions  doctrinales . 
CAT.  ESP.  Doctrinal.  poaT.  Doutrinal.  it.  Doc- 
trinale. 

6.  DocTRiNAR  ,  V.,  endoctriner,  prêcher. 

Deg  nie  très  vez  doctrinau. 

Marcabbus  :  Assatz  ni'  es. 
Me  dut  prêcher  trois  fois. 
Part.  pas.       Doctrinatz, 
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Eiupiirlntz 
De  bon"  aventura. 

l'iERKE  d'Alvergne  :  Bc'ii  a  loiii;ut. 
Instruit,  Inroimo  de  bonne  aventure. 

Pijeis,  cant  las  ac  totas  saciadas 
Per  uiODgas  e  gen  docïrinadas. 

/'.  Je  suinte  Eniinie,  loi.  Sg. 
Puis,  quand  elle  les  eut  toutes  consacre'es  pour  re- 
ligieuses et  Lien  iinJocIrinefS, 
Substantif.  Non   pas   solamaut  als  bos  et   als 
privaa:,  nias  als  non  doctbinaz. 

Tniil.  JeBi-dc,  loi.  74. 
?ion  pas  seulement  aux  bons  et  aux  prives  ,  mais 
iux  non  instruit.'!. 
ANC.  FR.   Bien  le  doctrine  de  lor  ordre. 

Rvman  du  Renart ,  t.  II  ,  p.  206. 
Et  de  toz  biens  est  doctrinée. 
Noui:  rec.  de  Jabl.  et  cont.  une,  t.  II  ,  p.  29' 
tsp.    Doctrinar.    port.    Doutrinar.    it.     Dot- 
trinare. 

V.    DOCUMKNT,    .V.y.,    lat.    DOCLMENT«/H  , 

document. 

Trobet  per  cartas  et  per  antres  documents. 
Tit.  du  xiii'  sièc.  DoAT,  t.  CLXXV,  fol.  264. 
Trouva  par  cliartes  et  par  autres  documents. 
Contengiit   en    alcuns  document  o   docu- 

MESTZ. 

Tit.  de  i352.  Uo\T,  t.  XLIV,  roi.  y. 
Contenu  en  quelque  document  ou  documents. 
CAT.  Document,  esi-.  port.  it.  Documenta. 

8.  AuocTniNAK,  iK,  cndcclriucr,  ensei- 
gner, instruire- 
Per  c'omz  se  dea  ab  savis  adonar 
Et  ab  liais  j)er  miclbs  adoctrinar. 

G.  Olivier  d'Ablks,  Coblus  trindas. 
C'est  pourquoi  on  se  doit  adonner  avec  les  sages  et 
avec  les  loyaux  pour  mieux  s'instruire. 
...  Fero  'I  letra  essenhar, 
E  saviamen  adoctrinar. 

/^.  de  S.  Jle.iis. 
...Le    firent   apprendre   bi    lilleralurc.' ,   et   sage- 
ment endoctriner. 

A  lo  a  l'cscola  nies, 

On  los  antres  adoctrinava 

Lo  maystre  e'Is  enseynava. 

Trud.  d'un  Ei>finf;.  upocr. 
L'a  mis  à   l'école,  où    )'•   uiailrc  endoctrinait  et 
enseignait  les  autres. 

Farl.  pas.  Mot  lea  fora  adoctrinat. 

Trad.  d'un  Evun^-  apocr 
Bientôt  il  serait  endoctriné. 
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En  la  état 
Que  dec  esser  adoctrinatz. 

/'.  de  S.  Alexis. 
Kn  l'âge  qu'il  dut  être  enseigné. 

CAT.  ESP.  Adoctrinar.  ix.  Addottrinar. 

9.  ExuocTRiNAMEN,  S.  ///.,  (ioctiine,  cn- 
seii,MU'nient. 

Mostret  drecbaniens 
La  via  de  verilat  e 'Is  kndoctuinamens. 

P.  DE  CoRBiAC  :  El  nom  de. 

Montra  directement    la   vole  et  les  doctrines  de 
vérité. 

CAT.  Endoctrinament, 

10.  Endoctrinar  ,  V.,  endoctriner,  en- 
seigner. 

Volgnislz  nos  endoctrinar 
Co  es  neieza  cara  res. 

Los  Vil  gauz  de  la  maire. 
Voulûtes  nous  enseigner  comment  pureté'  est  pre'- 
cieuse  cbose. 

Ilan   la   cura   de  nos   cuscubar    et   endoc- 
trinar. 

Les  dix  Commandements  de  Dieu. 
Ont  le  Sûiii  de  nous  enseigner  et  endoctriner. 

Part.  pas.  Car  es  eurazonatz 

De  rimas,  de  romans,  et  es  endoctrinatz. 
IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Car  tu  es  savant  en  rimes  ,  en  romans  ,  et  es  en- 
doctriné. 
CAT.  Endoctrinar.  it.  Indottrinare. 

DOGUA,  s.f.,  douve,  creux,  cavité. 

l'artida  del  obrage  per  nos  fach  en  la  dogua 
dcl  valat. 

Tit.  de  1434,  Hist  de  Nim.,  t.  I  II,  pr.,  p.  240. 
Partie  de  l'ouvrage  par  nous  fait  en  la  doui'C  du 
fosse'. 

O  DOGAS  O  arcbas. 
Cartulnirede  Montpellier,  fol.  l3o. 
Ou  dout'es  ou  coffres. 
ANC.  FR.     De  ci  qn'as  doves  des  fossés, 
li.  DE  Sainte-Maure,  Chr.  des  ducsdeNorm., 
fol.  120. 
IT.  Doga. 

DOL,  S.  m.,  lat.  \)0\ms  ,  dol ,  fraude. 
Mas  tan  dol  en  a  en  la  gen... 
Per  que  valors  dissen. 

P.  Cardinal  :  Qui  vol  a  ver. 
M:iis  il  v   a  tant  de  dol  en  la  gent...  par  quoi  va- 
bjur  descend. 
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Per  DOL  o  per  nialvolenza. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  \[\<di,  t.  XVI ,  p.  129. 
Par  do l  ou  par  malveillance. 
CAT.  Dol.  ESP.  roRT.  iT.  Dolo. 

DOL,  s.  m.,  lat.  DOLor,  douleur,  deuil, 
souffrance,  tristesse. 

Trop  es  lo  dols  angoisos  et  cozens. 

AiMERi  DE  PEGt'iLAiN  :  S'ieu  anc  cliantey. 
La  douleur  est  trop  angoisseuse  et  cuisante. 
El  di.s  qaese  alegraria  e  laissaria  lo  dol. 

V.  de  Pierre  Vidal. 
Il  dit  qu'il  se  réjouirait  et  laisserait  le  deuil. 
Prov.     Un  reprochier  mi  fai  doler, 
C'ai  anzit  dir  manta  sazo 
Qne  Tautrui  dol  badalha  so 
Per  qii'ieu  te  m'eu  pes  e  m'albire. 
Amanieu  des  Escas  :  Dona  per  oui. 
Un   proverbe  me   fait    douloir,  vu   que  j'ai   en- 
tendu dire  maintes  fois  que  douleur  d'autrui  bâille 
ce  pourquoi  je  me  tiens  en  pieds  et  contemple. 
ANC.  FR.  Quant  H  enipereres  vit  le  père  et  la 
mère  de  l'enfant  qui  menoieut  tel  duel. 
Rec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  V,  p.  278. 
Merveillus  dol  en  meneient. 

Marie  de  France  ,  t.  I ,  p.  16^. 
CAT.  Dol.  ESP.  Duelo.  it.  Duolo. 

•X.   DoLKxs.v,   s.f.,  chagrin,  affliction, 
souffrance. 

Don    DOLENSA 

Ai  e  mon  cor. 

Paulet  DE  Marseille  :  Razos  non  es. 
Dont  j'ai  affliction  dans  mon  cœur. 
PORT.  Doença.  it.  Dolenza. 

3.  DoLENTiA,  s.  f.,  souffrance,  afflic- 
tion. 

Ane  no  mangero  aquel  dia 
Tan  ne  agro  gran  dolentia. 

Trad.  de  VEvang.  de  Nicodème. 
Oncques  ils  ne  mangèrent  ce  jour  tant  ils  en  eurent 
grande  affliction. 
CAT.  ESP.  Dolencia.  it.  Doglienza. 

[\.  DoLOR,  S.f.,  lat.  DOLOR,  doulcur. 
Ses  lieys  no  paese  guérir 
De  la  DOLOR  que  sostenh. 

Eaimond  de  Miraval  :  A  pcnas. 
Sans  elle  je  ne  puis  gue'rir  de  la  douleur  que  je 
supporte. 

Una  DOLOR  mi  sent  venir 
Al  cor  d'un  angoyssos  talan. 

P.  Raimoivd  de  Toulouse  :  Enquora. 
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Je  me  sens  venir  au  cœur  une  douleur  d'un  de'sir 
angoisseux. 
Loc,     Lonc  temps  ai  estât  en  dolor. 

G.  Rvdel  :  Belhs  m'es. 
Long-temps  j'ai  été  en  douleur. 
Losbateron  mot  fort,  e'is  fan  viure  a  dolor. 

F.  de  S.  Honorât. 
Les  battirent  moult  fort ,  et  les  font  vivre  à  dou- 
leur. 

ANC.  FR.  Moult  en  morut  en  champ  à  dolor 
et  à  honte... 
As  Fraucheiz  le  vit  prendre,  mnlt  en 
ont  grant  dolor. 

Roman  de  Pœu  ,  v.  2239  et  4618. 
CAT.  ESP.  Dolor.  PORT.  Dor.  it.  Polore. 

5.    DOLOROS,   DOLOIROS,    DOILOROS,   (idj., 

lat.  DOLOROSM.Vj  affligé,  douloureux, 
sensible,  mauvais,  cruel. 

len  en  remaing  tan  doloros  que  res 
Alegrar  ni  conortar  no  m  poiria. 

B.  Calvo  :  S'ieu  ai  perdut. 
J'en  demeurai  si  affligé  que  rien  ne  pourrait  me 
réjouir  ni  m'encourager. 

Bels  Monroels,  aisselh  que  s  part  de  vos, 
E  non  plora ,  ges  non  es  doloiros. 

B.  DE  VentadouR  :  Bels  Monruels. 
Belle  Monruel  ,  celui  qui  se  sépare  de  vous ,  et  ne 
pleure  pas ,  n'est  pas  sensible. 

Tuh  Ihi  venres  e  tuh  Ihi  sapte  del  mon  de- 
von  esser  doloiros. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  i3o. 
Tous  les  vendredis  et  tous  les  samedis  du  monde 
doivent  être  douloureux. 

Er  torn  a  vos  doloiros  e  plorau. 

Richard  DE  Barbezieux  :  Atressi  cum. 
Je  reviens  maintenant  à  vous  (/oH/oî/reH.r  et  pleu- 
rant. 

Un  bel  caval  bag. 

Autre  ros ,  doiloros  ,  mal  faig. 
T.  DE  R.  de  Tarascon  et  de  g.  de  Cavaillon  : 

Cabrit  al. 
Un  beau  cbeval  bai,  autre  rouK,  maui>ais,  mal 
fait. 

Dosjorns  enans  l'aveaiment 
D'aquesta  doi.orosa  gent. 

V.  de  S.  Honorât. 
Deux  jours  avant  l'arrivée  de  cette  cruelle  gent. 
Aquestas  doloirosas  novelas. 

Cat.  dels  apost.  deRoina,  fol.  lt>3. 
Ces  douloureuses  nouvelles. 
ANC.  FR.  Ne  fut  nul  plus  deloros  plait. 

B.  de  Sainte-Mauee  ,  Hist.  des  ducs  de  Norm., 

fol.  39- 
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Un  douloureux  penser  tons  dis. 

OEiivres  d'.llnin  Chartier,  p.  ûlj. 
CAT.  Doloros.  ESP.  PORT.  iT.  Doloroso. 

6.    DOLOROS.VMEN,   DOLOYROSAMENT,  tulv., 

iloulourcusement. 

Ailan  doi.orosamen 
Via  cnm  selh  que  nior  en  il:iiua. 

B.  pE  VentadouR  :  Amors  enqutra. 
Je    vis    aussi    douloureusement    <|ue    celui   qui 
rocurt  dans  la  flamme. 

Dedins  son  cor  doloyrosament  disia. 
r.desanta  F/ors.  DoAT,  l.  CXXIII  ,  fol.  2'<:i. 
.    Elle  tlisail  douloiirfiisement  dans  son  creur. 
ESP.  PORT.  iT.  Dolorosamente. 

7.  DoLERj  7'.,    tat.   DOLKRc,  s'aflliL'cr, 
souffrii-,  plaindre,  fair»;  mal. 
No  ns  DCLHATZ  plus  qu'ieu  mi  duei.h. 

B.  DE  YeNTADOUR  :  Quan  par  la. 
Ne  vous  affliges  pas  plus  que  je  ne  m'a/flige. 
len  li  niosti'  el  mal  de  que  m  DnELH. 

G.  DE  CadestaiNG  :  Aissi  cum  sclli. 
Je  lui  nionlre  le  mal  dont  je  souffre. 
Quar  tan  rne  fai  vostre  bel  cors  doler. 

Rambavd  de  Vaqleibas  :  Aras  pol  lioni. 
Car  votre  belle  personne  nie  fait  tant  soiifl'rir. 
Dolors  DOL  e  dossor  adossis. 

Servebi  de  GmoxxE  :  Dd  mou. 
Douleuryni/  mal  et  douceur  adoucit. 
Ges  no  s  dol  de  pe  ni  d'anca. 

P.  Vidal  :  Car'  amiaa. 
Elle  ne  se  plaint  point  de  pied  ni  de  lianclie. 
Subst.    Pot  ieu  gaizardon  rendre 
Del  lualtrag  e  del  doler. 

B.  DE  VeNTADOUR  :  Amors  e  qun. 
Peut   rendre  facile   récompense  de  la  peine  ri  ilu 
soiip'rir. 

Ksc.  FR.  Que  tait  ti  beau  meinbre  le  duelent. 
Fabl.  et  cent,  anc,  t.  I ,  p.  3o4- 
Ponr  l;ir|ucl  cliose  je  me  dueil  moult  du- 
rement... 

Moult  se  doloie  de  son  doniage. 
liée,  di-s  IJist.  de  Fr.,  t.  V,  p.  290,  et  t.  Ili,  p.  ?47. 
Se  douloir  de  ce  qni  est  perdu... 
Se</o«/an«aveclnidu  tort  qu'on  lui  avoir  fait. 
Amïot,  Trad.  de  PUitan/ue,  Vie  de  Coriolan. 
A  tort...  ledit  vieillard  s'est  dolu  et  coni- 
plainct  de  la  dicte  dame, 

Arresta  amorxim  ,  ar.  3.i. 
CAT.  Dôlrer,  dùldrer.  esp.  Doler.  port.   Poer. 
iT.  Dolere. 
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8.  Doi.oiRAMEN,  S.  ni.,  douleur,  afflic- 
tion, souffrauce. 

Boca  non  pot  parlar  los  grans  dolovramens. 
P.  de  Corbiac  :  Kl  nom  de. 
La  bouche   ne  peut  exprimer  les  grandes  Souf- 
frances. 

tj.  D01.OYRAR,  V.,  souffrir,  se  douloir. 
En  ayssî  morin  viven 
E  noi.OYRAVA  e  moren. 

Passio  de  Maria. 
Ainsi  il  mourait  en  vivant  et  souffrait  en  mou- 
r.inl. 

ANC.   FR.  Dont  forment  se  doiiloiiroiisoic. 

GoDEFnoi  DE  Paris  ,  Chr.  mcir.j  p.  285. 
iT.  Dolorar. 

10.  Adoi.f.ntar,  î;.,  tourmenter,  affliger, 
inquiéter. 

Quant  liom  s'adolbnta 
Per  dan  o  per  m.il  que  turmenta. 

Deudes  de  Pradks  ,  Poème  sur  les  Fertus. 
Quand  on  %'aJIUiie  pour  dommage  ou  pour  mal 
qui  tourmente. 

1 1.  Anor.ENTiR,  V.,  désoler,  affliger. 

Adolenti  se  fort. 

Ahr.  de  l'Âne,  et  du  Nouf.-Test.,  fol.  3"]. 
Se  désola  fort. 

12.  Dfsadolorar,  t.,   adoucir,  calmer. 

Us  panes  bes  desadolora. 

B.  de  Ventadoiir  :  Amors  enquera. 
Un  petit  bien  adoucit. 

ANC.  it.  Sdolere. 

1 3.  Kndof.oirvmkn ,  ,v.  /;/.,  souffrance, 
douleur,  tourment. 

E  dis  c'aiso  sera  grans  endoloiramens. 
P.  DE  Corbiac  :  El  nom  de. 
Et  dit  que  ceci  sera  grandes  souJJ'rances. 

DOLAR,  V.,  lat.  DOLARC,  doler. 

En  torney  no  capola  ni  dola. 

G.  DE  Bebgi:edan  :  Amicx  marques. 
F.ti  tournoi  ne  tliapulc  ni  dole. 
Fig.     l'as  motz,  e  'Is  capol  c  'Is  noLi. 

A    Daniel  :  Ab  guay  so. 
Je  fais  des  mots  ,  je  les  cliapcle  et  les  dole. 
Part.  prés.  Us  vay  dolan  ab  tal  ayssa 

Que  nf)  U.S  le  pro  cot  ni  nianin. 
B.  Alauan  de  Warbonne  :  INo  puesc. 
Vous  va   dolant  avec    telle    liaciic  que   cotte    ni 
manteau  ne  vous  tient  profil. 
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Part.  pas.  Ane  per  Ini  non  fon  dolatz  ftislz. 
Marcabpus  :  Al  prim. 
Oncques  par  lui  bois  ne  fut  dolé. 

ANC.  FR.  "Vostre  droit  nez  à  point  dolé. 

Jongleurs  et  troin>eres,  Jubinm,  ,  p.  i84- 
ANC.  CAT.  ESP.  Dolar. 

DOLSA,  S.  f. ,  gousse, 

Prendez  sol  una  i>07,sa  d'aill. 

Delpes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Prenez  seulement  une  gousse  d'ail. 
Una  Doi-sA  de  alh,  et  escorga  aqnelha. 

Trad.  d'Àlbucnsis ,  fol.  o. 
Une  gousse  d'ail ,  et  pèle  celle-là. 

DOLZ ,  DOS,  nous,   aHj.,   lat.    dulcw, 
doux. 

M'es  pas  dos  que  mel  ni  bresca. 

FoLQijET  DE  Marseille  :  Senher  Dieus. 
M'est  plus  doux  que  miel  ni  gaufre. 
Fig.  Pel  DOLs  chant  qu'el  rossinliols  fai. 

B.  DE  Veîttadour  :  Pel  dois  chant. 
Par  le  doux  chant  que  le  rossignol  fait. 
Per  vos,  bella  nots  amia. 

Ogier  Niella  :  Per  tos. 
Pour  vous  ,  belle  douce  amie. 

E  '1  DODs  esgars  es  cnm  la  bella  flors. 

Jordan  de  Confolen  :  S'ira  d'amor. 
Et  le  doux  regard  est  comme  la  belle  fleur. 

Adv.  More  '1  dezir  que  solou  nous  nafrar  ! 
H.  Brcnet  :  Pois  l'adrechs. 
Pe'rissent  les  de'sirs  qui  ont  coutume  de  blesser 
doucement  ] 
ANC.  FR. 
Son  dois  ami  regrete  dolente  et  esplorée. 
Romancero  français ,  p.  i5. 
Les  dois  solaz  don  cors  lonc,  graille  et  gros. 
Le  Roi  de  ÎNavarre  :  Chanson  /j6. 
CAT.  Dois.  ESP.  Dulce.  port.  Doce.  it.  Dolce. 

9,.   DOLZAMUNT,  DOUSSAMENT,   (idv.,    aveC 

douceur,  doucement. 

Ella  ab  Boeci  parlet  ta  dolzament. 

Poëme  sur  Bol-ce. 
Elle  parla  avec  Boèce  si  doucement. 

Mas  qnan  la  blanca  mas,  ses  gnan  , 
Estrenh  son  amie  doussamen. 
T.  DE  Sav.  de  Mauleon  ,  DE  G.  Faidit  et  d'H.  de 
LA  Bachelerie  :  Gaucelm. 
Mais  quand  la  blanche  main  ,  sans  gant  ,  éticint 
doucement  son  ami. 
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ANC.  FR.  Qne  jeo  te  orrai  mult  dulcement. 

De  la  Résur.  du  Sauveur.  Jdbinal  ,  p.  8. 
CAT.  Dolsament.  esp.  Dulcement.  port.  Doce- 
inente   it.  Dolcemeute. 

3.  DossAN  ,  DoussA>-,  adj.,  doux,  doucet. 

Mont  désir  l'aura  dossana. 

Arnalt  de  CoTiGNAc  :  Moût  désir, 
.le  de'sii-e  beaucoup  le  vent  doux. 

Ane  tan  gentils  ciutadana 
Non  nasqnet  ni  tan  doussaina. 

P.  Vidal  :  Car'  amiga. 
Oncques   ne    naquit   si   gentille   citoyenne    ni    si 
douce. 

Dieu  en  lans  e  sanh  Jolia, 
Tant  ai  après  del  juec  doussa. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Ben  vuelh. 
J'en  loue  Dieu  et  saint  Julien  ,  tant  j'ai  appris  du 
jeu  doucet. 

4.  DossET,  DoussET,  adJ.,  doux,  doucet, 
tendre. 

Ab  son  esgart  dosset  et  pur. 

Deldes  de  Prades  :  De  lai  on  fon. 
.^vec  son  regard  tendre  et  pur. 

Un  frng  d'amor  dousset  e  car. 

G.  Adhemar  :  Cbantan  dissera. 
Un  fruit  d'amour  doucet  et  cher. 
Per  merce  ns  prec ,  bella  dousset'  amia , 
Si  cnm  ie  us  am  ,  vos  m  vulhatz  amar. 
GuiLLADxiiE  MOINE  DE  Beziers  :  EiTansa. 
Par  merci  je  vous  prie,  belle  douce  amie,  que 
vous  me  veuillez  aimer  comme  je  vous  aime. 

5.  DoLZETTAMEN  ,  adi'.,  doucemcnt. 

Unz  dolz  alentz  de  son  gient  vis  mi  fos 
DoLZETTAMEN  entrât  en  mon  coratje. 

G.  DE  S.  Leioier  :  A  tant. 
Un  doux  souflle  de  son  gentil  visage  me  fut  douce- 
ment entre'  en  mon  creur. 

6.  DULCORATIU,  adJ.,  du  lat.    DVLCORArc, 

dulcoratif,  dulcifiant,  édulcorant. 
Curo  sia  de  la  boca  dulcoratiu... 
De  sanc  roestrual   receptiva  e  d'el  en  layt 

DtJLCORATIVA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  \l^i  et  5i . 

Comme  il  soit  dulcoratif  àe  la  bouche. 

Récipient  du  sang  menstruel  et  le  dulcifiant  en 
lait. 

7.  DOLZOR,  DOTTSSOR,  .S.  f.,    lat.  DULCOR  , 

douceur. 

D'agre  pot  doussor  gitar. 

Rasibaud  de  Vaqueiras  :  Los  frevols. 
D'aigre  peut  pousser  douceur. 
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Fii^.  Pos  lo  mais  m'es  deliegs  e  uoussors. 

ArHAI  n  DE  Marveil  .-  Si  ciini  selliiii ,  luir. 
Vuhi\\\e  le  mal  m'esl  lielicc  et  douceur- 
Del  fluvi  delà  vostra  dossor. 

r.  tt  /'<•;/.,  fol.    KM. 
Un  lUnivo  de  votre  douceur. 
Fi^.  Quai  d'antra  chanJar  non  enicu 
Mas  de  la  verge  de  uoussor. 

Bernard  p'Avriac  :  Pe  voiria. 
Car  je  n'eiilemls  chanter  d'jutic  (juc  de  la  vierge 
de  douceur. 
Ane.  FR.   Apiés  le  message  des  iels 

Vient  la  dolcor  qui  nioull  valt  miels. 
ChrÉt.  de  Ti.oïi  s,  Uist.  Iitt.  de  Fr.j  t.  XV,  p.  201 . 
Qar  sa  doucor  m'estreint  et  lie. 

Romiin  du  lleniirt ,.  t.  III ,  \>.  3i5. 
Al  porter  suui  venuz,  prient  lui  par  dulcor. 
livmiin  de  llorn  ,  fol.  20,  \°.  col.  2. 

A>T.    CAT.    Dolsor.   AHC.    ESP.  Dolzor.  ESP.    MOD. 

Dutzor.  AHC.  it.  Dolzoje.  it.  mod.  Dolciore. 

8.  DouciR,  V. ,  lat.  Dui.cKiir',  adoucir. 

Jovens  vos  ten  band  e  freis 
Que  fai  vosira  valoi'  nouciR. 

MaRcabrus  :  Emperaire. 
Jeunesse  ,  qui  fait  adoucir  votre   valeur,    vous 
lient  gaillard  et  fi-ais. 

9.  DoussESiu,  V.,  lat.  DUi.cESSERe,  ren- 
dre don.x,  adoucir. 

En  la  boca  m  fes  al  prim  uorssEsia 
So  que  m'a  fag  puis  al  cor  amarzir. 

AiMERi  DK  Pkgimlain  :  De  fin'  anior. 
Dans  la  Louclie  me  fit  d'abord  rendre  doux  ce  qu'il 
m'a  fait  ensuite  rendre  amer  au  creur. 

Ane  la  doussor  pueys  del  cor  no  m'iss!. 
Des  qu'ieu  baiziei  las  mas  ,  si  doussezi  ; 
Neys  ma  boca  n'ae  tan  gran  doussor, 
Qu'anc  no  tastet  de  tan  donssa  sabor. 

A1.MEI11  DE  Pectilain  :  A  vos  amors. 
Jamais  la  douceur  ne  me  sortit  ensuite  du  cu'ur, 
l'.cpuis  que  je  baisai  les  mains  tellement  elle  s'adou- 
cit ;  ma  boucbe    même   en  eut    si    grande  douceur, 
que  jamais  elle  ne  tâla  do  tant  douce  saveur. 

10.  Ai>i>i.cm,  ADOssip. ,  2'.,  adoucir,  tem- 
pérer. 

Al)  bon  esfortz  conqoier  bora  mancntia, 
E  bon  esforlz  adossis  .senhoria. 

Arnaud  I'ierhe  d'Agange  :  Quan  lo  temps. 
Avec  lx)n  effort  on  conquiert  richesse,  et  bon  effort 
tempère  ]a  puissance. 

Dolors  dol  e  dossors  aoos.sis. 

.SKRVbftI  DE  GlRONNE  :  Del  mon  volgia. 
Donlfiir  fait  mal  et  douceur  adoucit. 
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Que  m  fases  d'altra  p.irt  socor.'i 
Al)  que  s'adolcis  ma  dolors. 

G.  l'"AiDtT  :  Gon  fora. 
Ouo  me  fil  d'autre  part  secours  avec  quoi  ma  dou- 
leur se  tempère. 

ANC.  CAT.  j4dolcir.  est.  .Idolcir.  port.  Aducir- 
IT.  Addolcire . 

II.  AnoLZAR,  ADOu.ssAR  ,  ?>.,  lat.  ewi.- 
r.vRf',  adoucir,  soulai^er,  calmer. 
Doiuna ,  pus  mon  cor  tenetz  près, 
AuoussATz  me  ab  dniis  l'amar. 

Rambaid  d'Orange  :  Escotatz. 
Dame,    puisque    vous    tenez    mou   cœur    captif, 
adoucissez-mo'x  l'amertume  avec  la  douceur. 
Per  ADOLZAR  mon  consir. 

H.  Bul'Net  :  Era  m  nafron. 
Pour  soulager  mon  chagrin. 

Per  aquel  eonort  plazen 
M'arousson  tuit  mci  tarmen. 

PoNs  de  Capdi'Eii.  :  Quoras  que  m. 
Par  cet  agréable  encouragement ,  tous  mes  chagrin» 
s'adouci.iseiit  en  moi.  ( 

Tanh  qu'a  mos  precx  s'adouz  sos  cors  presans. 
II.  BuDNET  :  Cortezamen. 
11  convient  qu'à  mes  prières  son  digue  cœur  s'adou- 
cisse. 

ANC.  c:at.  Adolsar.  ANC.  est,  Adulzar.  port. 
Adocar,  it.  Addolcare,  addolciare. 

DON,  no>PN,  s.  m.,  lat.  voMiniis,  maî- 
tre, seigneur,  dom. 

Lo  noNs  del  Baus. 
Eambadd  de  Vaqueiras  :  El  .so  que. 
Le  seigneur  àc  Baux. 
Granz  avers  te  son  donpn  consiros. 

P.  Cardinal  :  leu  trazi.  F'ar. 
Grande  richesse  tient  .son  maître  soucieux. 
Aprop  parlât  dons  Aimes,  nn  coms  d'ahatge. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  3(). 
Après  parla  le  seigneur  Aimes,  un  comte  d'âge. 

Ce  nom    fiil   (|iu"lfiuefois  donné  par 
dérision. 

So    respon    l'abiiiran   :   Don    glotz,   ara   us 

calalz. 

Roman  de  Fierabnis ,  v.  2483. 
Ce    rc'pond    l'émir  :   Dom  glouton  ,    maintenant 
taisez-vous. 

ANC.  FR.  Les  répon.scs  que  le  roy  damp  Jeliaa 
de  Cablille  eut  ce  jour. 

Froiskart,  t.  III ,  p.  5o. 

TAT.  F.sp.  Don.  PORT.  Doifi.  IT.  Dontio. 
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2,     DOMNA,    DOMPNA,     DONA  ,     S.f.,     lat, 

DOMINA,  dame. 
Bel  son  H  drap  que  la  domna  vestit. 
Poème  sur  Boèce. 
Beaux  sont  les  habits  que  la  clame  vêtit. 
DosirNA    Maria    de    Yentadorn...    prezada 

DOMPNA . 

F.  (le  Marie  de  Fentadour. 

Dame  Marie  de  Ventadour. . .  dame  prise'e. 
Fig.  Karitat  es  dona  de  totz  bes,  donc  es  plus 
grans  bes  que  sia  sotz  lo  cel. 

F.  et  Fert..io\.  3i. 
Charité'  est  dame  de  tous  biens ,  donc  elle  est  plus 
grand  bien  qui  soit  sous  le  ciel. 
Loc.  Davant  l'antar  de  Nostra  Dona  or.-ir. 
Philomena. 
Prier  devant  l'autel  de  Notre-Dame. 
A  Nostra  Domna  de  la  Mar 
Corsari  vengron  assaular. 

F.  de  S.  Honorât. 
Les  corsaires  vinrent  donner  assaut  à  Notre-Dame 
de  la  Mer. 

—  Maîtresse,  tlame  de  la  maison. 

Despaeis  que  Agar  si  senti  prens...  uo  volia 
esser  sotmeza  al  niandament  de  sa  dona. 
Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  6. 
Depuis  qu'Agar  se  sentit  enceinte...  elle  ne  vou- 
lait pas  être  soumise  au  commandement  de  sa  dame. 
ANC.  cAT.  Domna,  dornpna,  donna,  cat.  mod. 
ANC.  ESP.  Dona.  esp.   mod.  Diiena.   port. 
Dona.  iT.  Donna. 

3.  DoNETA,  S.f.,  jeune  dame. 

Mas  qnar  nna  doneta  m  trays. 

Raimond  de  Mibaval  :  Entre  dos  volers. 
Mais  puisqu'une  y'er/ne  dame  m'entraîne. 
CAT.  Doneta. 

4.  Dons,  s.f.,  dame. 

De  mi  dons  saucta  Maria. 

F.  de  Sainte  Enimie,  fol.  38. 
De  ma  dame  sainte  Marie. 
Aîsso  m  veda  de  que  m  don  aondausa 
Mi  sons,  qa'es  pros,  cortez' e  benestaus. 

Rambaud  de  Vaqueïp.AS  :  Era  m  requior. 
Ma  dame,  qui  est  géne'reuse,  courtoise  et  gentille, 
me  défend  ce  dont   elle  me  donne  abondance. 
Amicx,  qnan  se  vol  partir 
De  si  DONS,  fai  gran  efansa. 

G.  Faidit  :  Sitôt  ai. 
Ami,  quand   il  veut  se  se'parcr  de  sa  (/«me,   fait 
srand  cnfanlillaac. 
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5.  Na  ,  s.  /.,  dame. 

Ce  mot  se  plaçait  ordinairement  au- 
devant  du  nom  propre  d'une  dame  ; 
c'était  une  abréviation  de  dotrmk. 

Na  Castellosa...  fo  d'Alvergne  ,  gentils 
domna,  moiller  del  True  de  Mairnua. 

F.  de  la  dame  Caslelloze. 
La    dame  Castelloze...  fut  d'Auvergne  ,  gentille 
dame,  femme  du  Truc  de  Mairone. 
Na  Johana  d'Est  agensa 
A  tolz  los  pros  ses  falbensa, 

B.  DE  Ventadour  :  En  aquest. 
La  dame  Jeanne  d'Est  plaît  à  tous  les  preux  sans 
exception. 

Il  était   aussi   placé  au-devant  des 
êtres  moraux  féminins  personnifiés. 
Na  Fortuna,  ab  tota  sa  roda,  que  lo  gira  e 

lo  régira  a  dextre  e  a  senestre. 

F.  et  Fert.j  fol.  72. 
Dame  Fortune ,  avec  toute  sa  roue  ,  qui  le  tourne 
et  le  retourne  à  droite  et  à  gauche. 

Joglar  foron  a  fin'  amor 
Ab  NA  Coindia  sa  seror. 
Un  TnoUBADOUR  anonyme  :  .Seinor  vos  que. 
Ils   furent  jongleurs    de    pur  amour   avec   dame 
Courtoisie  sa  sœur. 

Il  a  même  été  employé  absolument. 

Es  NA  raaier  sobeirana 
De  tôt  can  mar,  terra  clan. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
Elle  est  la  dame  la  plus  grande  en  supériorité'  de 
tout  ce  que  la  mer,  la  terre  renferme. 
A  vos  NA  ,  qal  que  .••iiilz. 
E.  DE  Tors  de  Marseille  :  Bel  ergueilhos. 
A  vous ,  dame^  quelle  que  vous  soyez. 

Na  s'ajoutait  encore  à  domna  pour 
exprimer  une  qualification  plus  distin- 
guée que  ne  le  faisaient  chacun  de  ces 
mots  mis  séparément. 

Domna  na  Maria,  tensos 
E  tôt  cbant  cniava  laissar. 
T.  DE  G.  d'Disel  et  de  m.  de  Ventadour  :  Gui. 
Dame  ,  dame  Marie  ,  je  crojais  laisser  les  tensons 
et  tous  les  chants. 

De  la  domna  que  ac  nom  ma  domna  n' Aia. 

F.  de  Raimond  de  Diirforl. 
De  la  dame  qui  eut  nom  ma  dame  dame  Aie. 

ANC.   CAT. 

Usar  dels  finyts  que  na  Venus  conrrea. 
.\tsiAs  March  :  Be  m  maraTcU. 
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6.  DoNZEL,  S.  ni.,  damoisel,  page,  sui- 
vant. 

Apres  assoiia  nn  uonzei,  ; 
A  porta  luas  armas,  dis  el. 

Roman  de  Jaiifre  ,  fol.  Ç)3. 
Après  il  appelle  un  damoisel  :  Aporte  ma  armes  i 
lUt-il. 

Vole  qiiefos  donzet,  «le  ma  dompDa  Marglia- 

riila  sa  moUier. 

y.  de  Guillaume  de  Cabestaing. 
N'oulul  qu'il  fut  pag-e  de  madame  Marguerite  son 
épouse. 

...  Ane  no  vilz  plus  bel  parelh 
Del  DONZKL  e  de  la  donzela. 

P.  Vidal  ;  Lai  on  cobra. 
Oncques  vous   ne  viles   plus  beau  couple  du  da- 
?noisel  et  de  la  damoiselle. 

—  Titre,  nom  de  dignité. 

leu  ,  DOZEI.S  del  Castelnon  ,  confessi  per  ve- 

ritat. 

TU.  de  1263.  Do.*.!  ,  t.  CM ,  fol.  187. 
Moi ,  damoisel  de  Castelnau,  confesse  par  vérité'. 
ANC.  FR. 

Si  vos  .sivrout  et  danzel  et  mescbin... 
Borgois  et  dames ,  chevalier  et  danzel. 
Roman  de  Garin.  Dl)  Cange,  t.  11 ,  col.  1592. 
ANC.  CAT.  Donzelf.  Esr.  Doncell.  it.  Donzello. 

7.  DoNZELON,  S.  m.,  jeune  damoisel, 
page,  suivant. 

A  dos  mieus  donzelos 
Fis  penre  .11.  falcos. 
.  Arnaud  dk  Marsan  :  Qui  comte. 
A    deux  miens  jeunes  damoisels  je  fis  prendre 
deux  faucons. 

Lai  on  jay  mortz  lo  donzei.ons. 

V.  de  S.  Honorât. 
Là  oîi  gît  mort  le  jeune  damoisel. 
Abat  e  trebuca  sirvens  e  donzelos, 
Guillaume  de  Tudela. 
11  abat  el  renverse  servants  el  jeunes  damoisels. 

S.  DoNZKLLA,  S.  /.,   damoi:?elIe,  jeune 
fille ,  donzelle. 

D'una  DOKZEi.LA  fo  lains  visitaz. 

Poème  sur  Rocce. 
11  fut  là-dedans  visité  d'une  damoiselle 
Det  Ihi  nna  donzei.a  a  lastonar. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  (ol.  l'jo. 
il  lui  donna  une  donzelle  à  tâtonner. 
CAT.  Donsella.  Esr.  Doncella.  i'ORT.  it.  Don- 
zella. 

f).  Damisela,  f.  /. ,  dcuioiselle. 
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si  m  doues  damisela  Constansa 
Totz  mos  volers. 

G.  Faidix  :  Ane  no  m  parti. 
Si    demoiselle   Constance   me  donnait    tous  mes 
vouloirs. 
ESP.  Damisela.  it.  Datnigella. 

10.  DoMiNi  DiEus,  s.  m.,  seigneur  Dieu. 

Que  pregues  domini  Dieu. 

/•^.  de  S.  Honorât. 
Qu'il  priât  le  seigneur  Dieu. 

iT.         Il  nostro  signore  Doineneddio. 

Cenlo  novelle  ant.  35. 

1 1.  DoMiuiEs  Dieu,  s.  m.,  seigneur  Dieu. 

Si  DOMEREs  DiEus  mî  gar. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  no  mi. 
Si  le  seigneur  Dieu  me  garde. 

DoMBitE  Dieu  prec  icn  et  ador. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Patz  passieu. 
Je  prie  et  adore  le  seigneur  Dieu. 

IV.  Dame  Dieu,  i»ami  Dieu,  s.  m.,  sei- 
gneur Dieu. 

Ja  PAME  DiEUs  non  vuelba  , 
Qu'en  ma  colpa  sia  '1  departimens. 

La  COMTESSE  DE  DiE  :  A  cliantar. 
Que  jamais  le  seigneur  Dieu  ne  veuille  qu'en  ma 
faute  suit  la  séparation. 

Tos  temps  m'an  fait  lauzenjador 
Mal  et  eimei  ;  dami  Dieus  los  azire! 

Pons  de  la  Garde  :  De  chantar. 
Tout  temps  les  médisants  m'ont  fait  mal  et  ennui; 
le  seigneur  Dieu  les  haïsse  ! 

ANC.  FR.  Grandes  miracles  fit  (/«/KM  Dex  par  lui. 
Roman  de  Garin.  Du  Cange  ,  t.  Il,  col.  1619. 

I  3.   Damri  Deu,  dami  DniEu,  s.  m.,  sei- 
gneur Dieu. 

Al)  DAMRI  Deu  se  ténia  forment. 
Poëme  sur  Boèce. 
11  se  tenait  fortement  avec  le  seigneur  Dieu. 
No  plassa  dami  Drieu  1'  autisme  rei. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  l[2. 
Ne  plaise  au  seigneur  Dieu  le  très  haut  roi. 

14.    DOMNEIAIRE,    DOMPNEIADOR  ,    S.  m. , 

courtisan  de  femmes,  coiirtiseur,  ga- 
lant. 
P.ons  cavaliers  fo  e  bons  guerriers  e  bons 

DOMNEIAIRE  e  bons  trobaire. 

y.  de  Berland  de  Born. 
Il  fut  hoii  cavalier  et  bon  guerrier  et  bon  iourli- 

sput  i>l   lion  trouljadotir. 
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Car  qui  coia  gazaing  traire 
Non  es  fort  bons  dompneiaire. 
T.  d'Albertet  et  de  Pierre  :  Eu  Pelre. 
Car  qui  pense  tirer   gain  n'est  pas   fort  bon  ga- 
lant. 

Pero  no  sai  dompneiador 
Qae  menz  de  nii  s'I  entenda. 

B.  DE  Ventadour  :  Estât  ai  com. 
Pourtant  je  ne  sais   courliseur  qui  s'y  entende 
moins  que  moi. 
jidjectiv.  Pren  marit  domneiador 

Que  de  si  dons  sia  lolz  jornz  aizit. 
T.  DU  COUSIN  d'Eeias  et  d'Elias  :  Era  m  digualz. 
Prend  mari  galant  qui  soit  toujours  aise  de  sa 
dame. 
iT.  Donnaio,  donnaiolo. 

DoMNEiAiRE  était  le  titre  d'une  sorte 
de  poésie,  adressée  en  forme  d'épître  à 
une  dame,  commençant  et  finissant  or- 
dinairement par  le  mot  domna. 

i5.  DoMNEi ,  noMPNEY,  S.  /«. ,  courtoi- 
sie,   amour,  plaisir,  faveur,  galan- 
terie. 
...  Si  DOMNEYs  e  cortejars  no  fbs. 
No  fora  pretz  ni  servirs  ni  Jionransa. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Tos  temps  aug. 
Si  ne  fut  galanterie  et  courtiser,  ne  serait  mérite 
ni  hommage  ni  honneur. 

E  '1  coloinbet  per  gang  d'estien 
Mesclan  lur  amoros  torney, 
E  duy  e  duy  fan  lur  domney. 

A.  Daniel  ;  AL  plazer. 
Et  les  colombes  par  joie  d'e'le'  mêlent  leurs  ébats 
anoureux,  et  deux  à  deux  font  leur  amour. 

Pioverb.  Car  trop  tarza,r  en  dompney  es  folia. 
G.  DE  Montagnagout  :  ]No  sap. 
Car  trop  tarder  en  amour  est  folie. 

A  l'entendre  a  pro  romney 
Ad  einperador  o  a  rey. 

Jordan  de  Confolen  :  Ancmais. 
A  l'entendre  il  aassez  deya^ei/r  auprès  d'empereur 
ou  auprès  de  roi- 
ANC.  FR,     Une  foi  ierent  en  dosnoi 

Entre  daines  et  damoiselles. 

Fabl.  et  cnnt.  anc,  t.  I  ,  p.  loi. 
Tant  ameroie  le  dosnoi. 

Romancero  français ,  p.  29. 

16.   DoMPNEYAMEN ,  S.    m.,    courtoisie , 
mauière  de  faire  l'amour. 
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Aquist  an  paratge  baissât, 
Ab  aquel  Inr  DORirNEYAMEN. 

Deudes  de  Prades  :  No  m  puesc. 
Ceux-ci  ont  baissé  parage  ,  avec  celle  leur  cour- 
toisie. 

ANC.  FR.  Quant  il  ert  au  tornoiement 
N'avoit  soing  de  dosnoiement. 

Fabl.  et  Cont.  anc,  t.  I,  p.   l66- 
Que  ce  n'est  pas  por  vostre  cors 
Ne  por  vostre  donoiement. 

Roman  de  la  Rose^  v.  9295. 

17.     DOMNEIAR,    DOMPNEYAR  ,    V.,    COUr- 

tiser,  faire  le  courtois,  s'ébattre,  ga- 
lantiser. 

On  qn'ilh  estey, 
Sos  drntz  sny,  et  ab  lieys  domney 
Totz  cnbertz  e  relalz  e  qnetz. 

P.  Bcgiers  :  Per  far  esbaudir. 
Où  qu'elle  soit ,  je  suis  son  amant ,  et  je  Jais  le 
courtois  avec  elle  tout  caché  et  celé  et  coi. 
leu  vey  sai  e  lay 
Quascns  auzelb  ab  son  par 

DoMPNEYAR. 

E.  Cairels  :  Estât  ai. 
Je  vois  çà  et  là  chaque  oiseau  s'ébattre  avec  sou 
pareil. 

Siibstanti\>.  Era  y  jois,  domneiars  et  bonors. 

Richard  de  Bardezieux  :  Tuich  demandon. 
Y  était  joie  ,  courtiser  et  honneur. 

ANC  FR.  Car  tuit  li  plusors  s'en  aloient 
O  lors  amies  umbroier 
Sous  ces  arbres  por  dosnoier. 

Roman  de  la  Rose,  v.  l3oi. 
Enuit  mais  porra  dosnoier 
I,i  prostrés  a  Aelison. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  l{'i'J. 
ESP.  Dohear.  it.  Donneare. 

18.  DoKZELLAR,  V.,  causcr,  caqueter. 
Molt  nioderramen  donzellet  de  jovent. 

Poème  sur  Boèce. 
Il  causa  très  modérément  de  jeunesse. 
IT,  Donzeîlare. 

19.  DOMESGIER,  DOMENGER,  DOMENGIER, 

ndj.,  domestique,  privé,  somuis,  sujet. 
D'amar  celei  oui  sni  lotz  dobîengiers. 

Lamberti  de  Eonanel  :  Al  cor. 
D'aimer  celle  à  qui  je  suis  Vont  soumis. 
INi  arbre  domesgier  que  no  l'esfulh. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  17. 
JS'i  »rhte  domestique  qu'il  ne  l'cfleuille. 
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Â  l'ombra  (Vua  fiist  domesgikr. 

Marcabrls  :  A  la  loiitaiia. 
A  l'ombre  d'un  Lois  ilomeslit/ue. 
Subscanrif. 
Als  baros  de  sa  terra  e  als  seus  hombkgkr;!. 

Guillaume  ot  Tudela. 
Aux  kirons  de  sa  terre  et  à  ses  sujets. 

lO.    DOMKNGF.IRAMKN,  ddl'.,  clonU'Sti(]lie- 

nient,  scrviicinfnt. 
Aisi  soi  totz  somengeiramen  siens. 

AlMERt  DE  PeGVILAIN  :   Nuls   liolll. 

■    Ainsi  je  suis  tout  domestitjiiement  sien. 
il.      D(JMKSGIK,    DOMKTOUE  ,    ddj  ■  ,    <Io- 

mo.>ti(iiie,  apprivoisé. 

.vise!  qa'es  magers  e  pbis  pros 
Es  phis  DOMEsGUEs  e  plus  bos. 

Deides  de  Puades,  .i4uz.  cnss. 
Celui  qui  est  plus  grand  et  plus  gros  est  plus  a/'- 
privoisé  et  plus  l>oii. 

A  far  DOMFSTGES  es  fort  durs. 

DtUDES  de  PrADES  ,  yJllZ.  CaSS. 

Jl  est  fort  dur  à  faire  apprivoisé. 
SI   alcus   talba   albres   dometges,    pouiier, 
nogaier,  etc. 

Ord.  des  R.  de  Fr. ,  l563,  t.  XVI,  p.  li^S. 
Si  quelqu'un  coupe  arbres  domesliqttes ,  pommiers, 
noyers  ,  elc. 

Substanàv.  Domesgces  enteudem  moller,  ser 
affranqnit  mercennaris  ,  111  o  nebot,  Jis- 
cipols  o  escolars,  auzidors,  e  totz  mascles 
e  femes  que  son  de  raain.id.'i. 

Cartulaire  de  Monlpellierj  fol.   lo. 
Par  domeslif/ues  nous  entendons  femme  ,  serf  af- 
franchi   mercenaires,    fils   ou   neveu,    disciples  ou 
c'coliers,    auditeurs,   et  tous  miles  et  femelles  qui 
sont  de  la  maison. 

ANC.  FR.  Où  vergier  ot  arbres  domesches... 
Oi.scaux  prives,  l)e.-.tes  domesches. 

lioman  de  la  Rose,  v.  i355  et  i6255. 

■22.  Do.MKSTGAMF.N  ,  rtc/i'.,  privémcnt. 
Domestge.'»  laîronicis  o  rapinas  o  toris  no- 
MtsTGA»iEN   sian  castiat   per  lo  senhor,  o   per 
liirs  mai'itre». 

Slaluls  de  Monipetlier,  fol.   lO. 
Que  les  vols  ou  rapines  ou  loris  domestiques  soient 
corrigés   par   le   seigneur  privcmenl,  ou    par    leurs 
maîtres. 

■}.^.   D«).HKSHfJj  OU.MIlbTEOlJK, /7r^.  lîlt.  DO- 
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MEsricM.v,  domestique,  privé,  parti- 

ctilier,  serviteur, 

DoMEsTicAs  cnrtas  e  domestioas  gareatias 
non  podo  far  fe  per  se  al  jutge. 

Trad.  du  code  de  Justinien,  fol.  28. 

Actes  prives  et  garanties  particulières  ne  peuvent 
faire  foi  par  soi  au  juge. 

Substantiv.  M.ijormen  al  domestegues  de  la  fe. 
Tnid.  de  l'épitre  de  S.  Paul  aux  Galates. 
Principalement  aux  sen'iteurs  de  la  foi. 
CAT.  Dotnestic.  esp.  port.  it.  Domestico. 

2.|.  DoaiESTEGUESSA,  .V,  y.,  familiarité. 

Non  era  neguna  gran  donina  que  no  dezi- 
res...  qne  el  cnleudes  en  ella  o  que  li  volgties 
be  per  uomesteguessa  ,  car  el  las  sabia  pus 
onrar  e  far  grazir  qnc  nuls  antr'  om. 

k'.  de  Raimond  de  Minn>al. 

Il  n'e'lait  nulle  grande  dame  qui  ne  désirât...  qu'il 
eut  sou  affection  en  elle  ou  qu'il  lui  voulût  du  bien 
\>3r  familiarité ,  car  il  les  savait  honorer  et  faire 
agréer  plus  que  nul  autre  homme. 

On  a  tlit  aussi  drsmestegessa. 
IT.  Doinestichezza. 

25.      DOMESGAR,     DOMFSJAR  ,     V.,     flppri- 

voiscr,  soumettre. 
Piestia  es  que  vol  libertat  e  no  8  uomesja. 
Elue,  de  lus  propr.j  fol.  255. 
Est  bête  qui  veut  liberté  et  ne  s'apprivoise  pas 

leu  cng  Malleon  domesgar 

Plas  leu  d'un  falcon. 

GlRAUD  DE  B0RNEIL  :  Al  plus  leu 
Je  crois  rt/jpnVoi.îerMauléon  plus  facilement  qc  un 
faucon. 

L'orgulbos  DOMESGA  et  humelia. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Selh  qui  s'uais. 
Sou/net  et  humilie  l'orgueilleux. 

Part.  pas.  Sobr'  el  ponh  esta  domesjat... 
Bestias  noyridas  dins  mayzo  et  dômes,  adas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1/^6  et  2^2. 
//pprit'oisé  il  reste  sur  le  poing... 
liêtes  nourries  dans  la  maison  et  apprivo.sées. 
Totz  sui  sieus  homs  domes.iatz. 

P.  Vidal  :  INulhs  hom  no. 
Je  suis  entièrement  son  homme  soumis. 

tA'j.   DoMESJARLK,   ti(lj.,  opprivoisablc , 
domptable. 
Em  malicios  et  mal  uomesjable. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  258. 
Ksi  tnalici'-ux  et  mal  apprivoisahlc. 
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27.  Domaine,  s.  m.,  lat.  domin/ww  ,  <lo- 
maine. 

Sazit  an  trastot  mon  domaine... 
E  compret  y  domaine*. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Ils  ont  saisi  tout  mon  domaine. .. 
Et  y  acheta  domaines. 
cat.  Domini.  Esr.  port.  it.  Dominio. 

28.  DoMENis ,  ,v.   m.,  domaine,  posses- 
sion. 

Aqael  de  oui  es  lo  domenis  de  la  causa. 

Trad.  du  code  de  Justinien,  fol.  18. 
Celui  de  qui  est  la  propriété  de  la  cbose. 

29.  Donjon  ,  domejo  ,  dompnhon,  s.  ni., 
lat.  DOîuVauM,  clonjon. 

Milites,  ocyus  conscen.so  domnioite,  domo 
scilicet  princ'ipali  et  defensiva,  rébus  sais  dif- 
fideutes,  décernant  intra  se  pacisci  pro  vita. 
Àct.  SS..7.\]u\\.,  t.  V,p.  587. 
A  las  portas  dels  bels  donjons, 
Hon  es  lo  reys  et  lo  garsons. 

V.  de  S.  Honorai. 
Aux  portes  des  beaux  donjons,  où  est  le  roi  et  le 
garçon. 

La  ciptat  e  lo  bore  e  lo  donjo. 

Roman  de  Gérard  de  RossiUon  ,  fol.  yt- 
La  cité  et  le  bourg  et  le  donjon. 
Plus  soven  venz  castels  e  domejos. 

P.  Vidai.  :  Lanza  marques. 
Plus  souvent  conquiert  châteaux  et  donjons. 
Pnieron  per  forsa  la  sus  en  el  dompnhon. 
Guillaume  de  Tudela. 
Montèrent  jiar  force  là  haut  en  le  donjon. 
ANC.  FR,  Tout  ainsi  que  le  donjon  d'une  for- 
trece   est   assis  en  la   plus   fort   place   du 
cbastel. 

CuiitSTINE  DE  Pisan  ,  Charles  V,  2*  part.,  ch.  I. 
D'Evrenx  le  dominion 
Fut  an  roy  Charles  rendue. 

ErsTACHE  Deschaîmps  ,  p.  159. 

30.  Domination,  s.  f.,  lat.  dominatio- 
Ne/w,  domination. 

Lo  dreg  e  la  domination  de  mon  senhor  lo 
rei. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  112. 
Le  droit  et  la  domination  de  monseigneur  le  roi. 

Il  s'est  dit  d'une  hiérarchie  d'anges. 
ÂQtra  maniera  d'ansriels  one  an  noms  do- 
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MfNATios,  qae  sobre  inonto  de  gras  les  autre» 
angils,  car  ilh  lor  so  per  obediensa  sotzmes. 
Zù'.  de  Sjdrac,  fol.  9. 
Autre  espèce  d'anges  qui  ont  nom  dominations, 
qui  surmontent  dedegre's  lesautres anges,  car  ils  leur 
sont  soumis  par  ohe'issancc. 

CAT.  Dominaciô.  esp.  Dominacion.  port.  Domi- 
nacào.  it.  Dominazione. 

3i.  DoMiNiCATUHA,  s.f. ,  (lomaine,  sei- 
gneurie. 

La  niedietad  de  las  dominicaturas. 
Tit.  de  1067,  Hist.de Languedoc,  t.  H,  pr.,col.  261. 
La  moitié'  des  domaines. 
ESP.  Doininicatura. 

3?..  DoMEN-TADURA  ,  S .  f. .,  résidencc  ,  de- 
meure ,  propriété. 
Si  ha  duas  domenjaddras. 

Fors  de  Bearn  ,  p.  1080. 
S'il  a  deux  propriétés. 
ANC.  CAT.  Domenjadura. 

33.  DoMiNi  SEK,  S.  m. ,  serf  domanial. 

S' ieu  ja  fos  sos  dominis  sers. 

GlRAL'D  DE  BoRNEiL  :  Quan  lo  fregz. 
Si  moi  jamais  je  fusse  son  domanial  serf. 
Douma  ,  vostre  domini  ser 
Crezetz  mi ,  qu'ieu  ara  ses  enjans. 

Eambai  D  d'Orange  :  Ben  sai  qu'a  sellis. 
Dame,   que  j'aime  sans  tromperie,   croyez-moi 
votre  serf  domanial. 

34.  DoMERGAL,  adj.,  domanial,  parti- 
culier. 

El  prat  DOMERGAI.. 

Titr.  de  Il35.  Bosc ,  Mém.  du  Ronergue,  t.  111  , 

p.  2o3. 
Au  pré  domanial. 

—  Du  dimanche. 

En  totz  los  jorns  bomergals. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  179. 
En  tous  les  jours  de  dimanche. 

35.  DoMiciLi,  s.  m.,  lat.  domicilih/w  , 
domicile. 

Li  estran  de  tôt  en  tôt  domicili  non  avens. 

Cnrlulairede  Montpellier,  fol.  5l. 
Les  e'trangers  de  tout  en  tout  n'ayant  pas  domi- 
cile. 
Fig.  Virtut  vital  que  ha  son   propri  domicili 

al  cor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19. 
Vertu  vitale  qui  a  son  propre  domicile  au  cœur. 
CAT.  Domicili.  esp.  port.  it.  Domicilio. 
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36.  DoMiMCA,  s./.,  lat.  i)o-«iNic\,  (li- 
niancho. 

Ea  aqiiela  domimca.  de  la  Septnn{;ezinin. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  12S. 
Dans  ce  dimanche  de  la  Scptuagésime. 

CAT.  Domînica.  it.  Domenica. 

37.  DoMKXGA,  s.f.,  iliniaiiche. 
Cant  venc  ua  dia  d'ana  pomenga. 

/".  de  Jiertiiind de  Born. 
Quand  vint  un  jour  d'un  dimanche. 
Esr.   Domingo,  tort.  Dominga. 

38.  Dominical,  (7r//'. ,  l;>t.   dominioalw, 
dominical ,  du  dimanche. 

AdoDc  la  lettia  domisicai.  corria  A. 

Cat.  de/s  npost.  de  Roma,  fol.  208. 
Alors  la  lettre  dominicale  courait  A . 
CAT.  ESP.  PORT.  Dominical,  it.  Dominicale. 

39.  DoM.vNAR,  r'. ,    posséder,   avoir  en 
domaine. 

Tôt  allant  qnant  domanar  podian. 

Ttl.  de  1212.  Uoat,  t.  C  ,  ibl.  242. 
Tout  autant  qu'ils  pouvaient  posséder. 

/|0.    ENDOMii>'GADijRA ,  .V.  /. ,  domainc  , 
possession. 
Las  ENDOMENGAnuRAs,  las  tenensas. 

ru.  de  121.'").  DoAT,  t.  cxxvjii,  fol.  144. 

Les  domaines ,  les  tenanccs. 
/jl.      ESDOMKNJAT,     ENUOMERCAT  ,     odj .  , 

serf,   homme  lige,   soumis,  intime, 
tenancier. 

Li  pus  car  aruicx  e'is  pus  f.ndomergatz 
Qae  nos  antre  acsein,  nos  n'an  dezamparalz. 

IzARN  ;  Diguas  me  lu. 
Les  plus  cliers  amis  et  les  plus  intimes  que  nous 
autres  eussions ,  nous  en  ont  abandonnc's. 
Snbstantiv.  len  vos  plevisc  c  us  afi 

Que  vostrc  soi  endomenjatz. 
GavAUDAN  i.k  ViKf  X  :  Désemparât. 
Je  vous  garantis  et  vous  assure  que  je  suis  votre 
tenancier. 

4?..  Maiurpomk,  s.  m.,  majordome,  in- 
tendant. 
Pneysh  qaar  fnst  estatz  maiordome. 
Lejs  d'amors,  fol.  \(^. 
Puin  parce  qu'il  put  e'Ie'  mnjordome. 
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Lo  MAiORDOMF.  de  Joseph...  Totas  aqiieslas 
paraulas  lur  dis  lo  maiordome. 

Uisl.  abr.  de  la  Bible,  fol.  19. 
h'intendant  de   Joseph...    ^.'intendant  leur   dit 
toutes  ces  paroles. 

CAT.  Majordom.  esp.  Majordome,  port.  Ma- 
jordomo.  iT.Maggiordomo, 

1^.     DOMABLK.  ,     (id/.,      lat.       DOMVIULF,///, 

domptai)le. 

Es  mot  fort  et  no  domablk... 
Fig.  Adamas  que  vol  dire  peyra  no  domabla. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  240  et  84- 
.   Est  très  fort  et  non  domptable... 

Diamant  qui  veut  dire  pierre  non  domptable. 
CAT.  ESP.   Domable.   port.  Domavel.  it.  Do-      I 
maoile. 

44-  DoMDADURA,  S.  f,,  domplurc,  habi- 
tude forcée. 

Cal  pren  buons  la  domdadura  , 
Tal  la  sec  nicutre  qn'el  dura. 

F.  et  Ferl.,  fol.  76. 
Telle  prend  le  boeuf  la  domplurc,  telle  il  la  suit 
l;int  qu'il  dure; 

45.     DOMTAR  ,     DOMPTAR,     DOMPDAR  ,    V. , 

lat.    DOMARe,    don^plcr,    soumettre, 
adoucir. 
Fig.  Es  homs  foitz  coma  fer  que  dompta  tolz 
los  antres  nietals. 

V.  et  Fert.,  fol.  66. 
Est  homme  fort  comme  fer  qui  dompte  tous  les 
autres  me'taux. 

Aissi  pot  Loin  tôt  cor  domtar  , 
E,  si  Dieu  plaiz,  ieu  domtarai 
Aqnest. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  81. 
Ainsi  on  peut  dompter  tout  co'ur,  et ,  si  à  Dieu 
plaît,  je  dompterai  celui-là. 

Deu  mot  dompdar  et  csmagrezir  sa  carn. 

F.  et  Ferl.,  fol.  gâ. 
Doit  niinilt  dompter  et  amaigrir  sa  chair. 
ANC.  CAT.  Domdar.  cat.  mod.  esp.  port.  Do- 
mar.  it.  Domure- 

46.  DoMDK ,  adj.,  dompté,  soumis. 
Si  anc  fui  fols,  aras  8ui  domde. 

Foi.quet  de  Marseille  :  Senher  Dieus. 
Si  jamais  je  fus  fou,  maintenant  je  suis  dompté. 


DON 

47 .  Adomniu  ,  adj. ,  soumis  ,  respec- 
tueux, humble. 

Brea  fera  pus  adomniva 
Chanso. 
P.  Bremond  Ricas  novas  :  Be  volgra. 
Je  ferais  en  peu  de  temps  chanson  plus  respectueuse. 

48.  AdOMESGAR  ,   ADOMESJAR,    V.,    Opprï- 

voiser. 

Ivan, 
Que  (o  '1  premier  c'  adomesjet  auzel. 
Bertrand  de  Paris  de  Rouergue  :  Guerdo. 
Ivan ,  qui  fut  le  premier  qui  apprivoisa  oiseau. 
Qui  jove  doua  vol  amar. 
Trop  gen  la  den  adomesgar. 

P.  Vidal  :  Neu  ni  gel. 
Qui  veut  aimer  jeune  dame  ,  la  doit  apprivoiser 
très  gentiment. 

Part.  pas.  Com  l'austor  qu'es  près  en  l'aranh, 
Qu'es  fers  tro  s' es  adomesjatz. 
P.  Vidal  :  Neu  ni  gel. 
Comme  l'autour  qui  est  pris  au  filet ,  qui  est  sau- 
vage jusqu'à  ce  qu'il  s'est  apprivoisé. 
ANC  FR. 

Par  là  douçour  de  doulz  nourrlsscment 
S'aprivoisist  mainte  Leste  sauvage, 
S'adomesche. 
EosTACHE  Deschamps  ,  Poés.  inan-,  fol.  29. 
iT.  Addomesticare. 


DOR 
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DONC  ,  DUNc,  DONCAS,  ado.,  lat.  tunc, 
alors,  donc. 
Cum  es  velz,  donc  estai  bonament. 
Poème  sur  Boece. 
Comme  il  est  vieux ,  alors  il  est  bonnement. 
DuNC  veiic  sainz  Peire  e  sainz  Laurenz, 
£t  an  faiz  bos  acordamenz. 

Le  moine  de  Montaudon  :  Quant  tuit. 
Alors  vint  saint  Pierre  et  saint  Laurent ,  et  ont 
fait  bons  accords. 

La  DONC  AS  pogratz  veire  inans  ciris  alumpnatz. 
Guillaume  de  Tudela. 
Là  vous  pourriez  voir  alors  maints  cierges  allumés. 
ANC.  FR.  Robert  ki  dune  ert  reis  de  France... 
Juste  Saine  ala  tant  musant. 
Dune  arière  è  dune  avant. 

Roman  de  Rou  ,  v.  ^333  et  7190. 
Dnnkes  lo  comencièrent  ses  pères  et  sa  mère 
à  eschernir. 
Trad.  des  dial.  de  S.  Grégoire,  Hist.  litt.  t.  XIII, 

p.  10. 
CAT.  Doncs.  ANC.  ESP.  Doncas.  anc.    it.  Dun- 
qua.  IT.  mod.  Dunque. 
II. 


2.   Adonc,  adoncas,  adv.,  lat.  ad  /unc, 
alors. 

On  plus  d'autras  beutatz  remir, 
Adoncx  vos  am  mais  e  us  dezîr. 

G.  Magret  :  Atrestan. 
Où  je  contemple  plus  d'autres  beaute's ,  alors  je 
vous  aime  et  vous  de'sire  davantage. 
Quan  lo  bosc  reverdeya... 
Adoncas  ieu  reverdey. 

G.  RuDEL  :  Lanquan  lo. 
Quand  le  bois  reverdit...  alors  je  reverdis. 
Substandv.  Ans  que  la  mortz  me  sobrevenga... 
Car  penedensa  del  adoncx 
No  val  a  l'arma  quatre  joncx. 
FoLQUET  DE  MARSEILLE  ;  Senber  Dieus. 
Avant  que  la  mort  me  survienne...  car  la  pe'ni- 
tence  de  Valors  ne  vaut  quatre  joncs  à  l'âme. 

Tuh  cilh  que  so  al  adoncas  nah  en  aquel 
.«igné. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  87. 
Tous  ceux  qui  sont  à  \' alors  ne's  en  ce  signe. 
Adv.  comp.     Des  adonx  en  lay. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  90. 
Dès  alors  en  là. 

ANC.  FR.  Adunc  jura  k'il  les  prenreit. 

Marie  de  France  ,  t.  H  ,  p.  35o. 
Estans  adonc  à  Paris... 
Mangeant  le  poure  peuple  selon  la  cons- 
tume  Sadone. 

Monstrelet,  t.  I,  fol.  72  et  92. 
ANC.  CAT.  Adonchs.  anc.  it.  Adunche.  it.  mod. 
Adunque. 


DORC,  s.  m.,  cruche,  vase. 
Loc.  prov.     Tan  vai  lo  dorcx  a  l'aiga 
Tro  que  l'ansa  lai  rema. 
B.  Carbonel  de  Marseille  ,  Coblas  triadas. 
Tant   va  la  cruche  à  l'eau  jusqu'à  ce  que  l'anse 
demeure  là. 

Provei'bis  es  comus  que  tant  vay  lo  dorc  a 

l'ayea  tro  que  se  trenca. 

F.  et  Vert.,  fol.  86. 
Le  proverbe  est  commun  que  tant  va  la  cruche  à 
l'eau  jusqu'à  ce  qu'elle  se  brise. 

2.  DoRCA,  s.f.,  cruche,  cruchon,  bocal. 

Lalssi  gian  cuba  per  dore 

E  ydria  per  panca  dorca. 

Gavaldan  le  Vieux  :  Lo  mes. 

Je  laisse  grande  cuve  pour  cruche  et  jarre  pour 

petit  cruchon. 

Saumada  de  dorcas,  que  sou  orjols,  dona 

nna  dorca. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  107. 

10 
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Une  charge  île  cnichoiiSj  qui  sont  pots  à  c.iu ,  Jonne 
im  cniclion. 
ANC.  c.\T.  Dorca. 

DORIMIR  ,   nuRMiR,    î».  ,   lai.    Doroiiur, 
ilorniir. 
Los  hueills  te  clans  per  dormir. 

Del'des  de  Prades,  yJuz.  cass. 
Tient  les  yeur  clos  pour  dormir. 
Grcu  conqnier  horn  ben  terra  en  dcrmen. 

LÎERTR-VND  DE  BoRN  :  Gonl  fai  nostre. 
Difficilenjent  on  conquiert  Lieu  terre  en  dormant. 
Qnar  Dicns  dorm  que  ve  lar  solia. 

Le  cuevalier  du  Temple  :  Ira  c  dolor. 
Car  Dieu  dort  qui  avait  coutume  tic  veiller. 
Snbscarith-.  E  '1  trop  vclhar  e  '1  pauc  dormirs. 
AnNAVD  DE  M.vBLEiL  :  Dona  genser. 
Et  le  beaucoup  veiller  et  le  peu  dormir. 
Part.  prés.  Prov.    A  volpilli  dormen 

Non  entra  grllh  en  boca  ni  en  dcn. 
E.  C.viREL  :  Toi  mi  plai. 
A  renard  dormant  il  n'entre  grillon  en  Louclio  ni 
ra  dent. 

Aso.  FR,  Treske  io  dorn,  ma  badte  esprent. 

Lai  d'Uai'eloc,  v.  297. 
CAT.  ESP.  PORT.  Dormir,  it.  Donnire. 

1.     DORMII.LOS,     DURMILLOS,     (lllj.  ,     (lor- 

mcnr. 

Me  preiavatz  qu'ieu  no  fos  dormillos, 
Enans  veibes  tota  nueg  tro  al  dia. 

GlRALD  DE  BoRNEiL  :  Rei  glorios. 
Vous  me  priiez  que  je  ne  fusse  pas  dormeur,  mais 
que  je  veillasse  toute  la  nuit  jusqu'au  jour. 
Car  per  seinbor  durriii-los 
No  voill  iiilrar  en  guerra  ni  en  conten. 
Bertrand  de  Bor.n  :  Gcnl  fait  uosire. 
Car  pour  seigneur  doimeiir  je  ne  veux  entrer  en 
guerre  ni  en  dispute. 

ASC.  ESP.  Doriniloso.  port.  Dorinilào.  iT.Dor- 
inijlioso. 

3.   DoT'.MinoR,    .ï.    1)1.,    lal.    dormitor  , 
dormoiir. 

.Seingner,  lo  gap  qne  failz  Io  ser 
"Vos  oVtlidon  «'ilb  hormidor. 

T.  DU   COMTE  DE  HhODF.Z  ET  I)'1I.  DE  S.-CVR  :  E 

vostr'ais. 
Seigneur,  ces  dormeurs  vous  ouLlieut  la  plaisan- 
terie que  vous  faite?  le  soir. 

CAT.  rsp.  PORT.   IJormidor.  it.  Donnitorc. 


DOR 

/J.  DoRMinoR,  .y.  /;;.,  lat.  dormitoriww, 
dortoir. 
S'en  intrct  al  noRMinoR  tôt  snan. 

PUII.OMENA. 

Il  iiitra  au  dortoir  tout  doucement. 

Jiisso  e  dormo  en  nn  nORMinoR...  Far  dor- 
MiixiR  non. 

Tu.  de  i3i9.  DoAT,  I.  CXXXII,  fol.  .=538  et  SBg. 

Ils  couclienl  et  dorment  en  même  dortoir...  Faire 
un  dortoir  neuf. 

ANC.  FR.  Cloislre  y  fit  faire  e  donnoir, 

Celier,  quisine  e  refreitoir. 
B.  DE  Sainte-Maure,  Ckr.  des  ducs  de  Norin., 

fol.  76. 
ANC.  CAT.  Dorinidor.  anc.  esp.  Dormitor.  it. 
Dormitoro. 

5.  DORMITORI,  .9.   ///.,   lat.  DORMITORIrt/?/ , 

dortoir. 

El  DORMiTORi  d'aqnela  glyeia. 

Cat.  dc/s  apost.  de  Roma  ,  fol.  108. 
Au  dortoir  àc  cette  e'glise. 
CAT.  Dorinitori.  esp.  port.  it.  Dormitorio. 

6.  DORMICIO,  S.f.,  lat.  DORMITIO,   SOITl- 

nicil,  repos. 

Sla  la  ^ORMicio  del  malante  sobre  lo  sieu 
dos. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  63. 
Que  le  sommeil  du  malade  soit  sur  le  sien  dos. 

—  Eni.;onrdissement. 

Sent  en  aquel   loc  del  pe  dormicio  et  for- 
miganient. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  96. 
11    sent   en  ce  lieu  du   pied  engourdissement  et 
fourmillement. 
ESP.  Dorinicion.  it.  Dormizione. 

7.  DoRMiTAR ,  ri.,  lat.  DORMiTARp,  som- 
meiller, dormir. 

Part.  prés.  Dormitan,  dormen,  vellan. 

Cartulaire  de  lilonlpellier,  (bl.  17/j. 
Sommeillant ,  dormant,  veillant. 
CAT.  ESP.  PORT.  Dormitar.  it.  Donnitnrc. 

8.  AnoRMiR,   ADURMiR,   V.,   ciulormir, 

sommeiller. 

AnoRMic  si 
En  la  falda  de  la  donzela. 

y.  de  sainte  Enimic,  fol.  33. 
S' endormit  au  giron  de  la  damoiscllc. 
Anc  tan  suau  no  m'ADORMi. 

G.  l'uDEi.  :  IVo  sap  clianlar. 
.Jamais  je  ne  m'endormis  aussi  agrcablcmvnl. 


DOR 

Fig.     Fay  lo  adormir  en  son  peccat. 

y.  et  Fert.j  fol.  71. 
Le  fait  endormir  en  son  pe'ché. 
Son  vere  es  tan  freg  que  tôt  membre  ret 
ADORMiT  et  ses  sentiment. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  240. 
Son  venin  est  si  froid  qu'il  rend  tout  membre  en- 
dormi et  sans  sentiment. 

Part.  pas.  La  nueg,  quan  mi  soi  adurmitz. 
B.  DE  VENTArouR  :  Pal  dois  chant. 
Le  nuit,  quand  je  me  suis  endormi. 
Loc.  Am  Dieu  s'es  adormit  els  gautz  celestials, 
y.  de  S.  Honorât. 
Il  s'est  endormi  avec  Dieu  dans  les  joies  célestes. 
CAT.  a'nc.  ESP.  Adormir.  it.  Addormire . 

9.  Endormir,  endurmir,  v.,  endormir. 

Per  pane  de  joi  no  m'ENDURMi. 

Gavatjdan  le  Vieux  :  L'autre  dia. 
Peu  s'en  fallut  que  je  ne  m'endormis  de  joie. 
Part,  pas.  Clanzi  mos  hnelhs,  fas  un  sospir, 
En  sospiran  van  endormitz. 
Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
Je  clos  mes  yeux ,  fais   un  soupir,   en  soupirant 
je  vais  endormi. 

Fig.     Mas  la  gleiza  esta  tan  ewdurmida, 

Qae  de  passar  negus  homs  non  covida. 
R.  Gaucelm  :  Ab  grans  treballs. 
Mais  l'e'glise  demeure  si  endormie j  qu'elle  ne  con- 
vie personne  de  passer. 

ANC.   FR. 

A  tant  s'est  endormit  od  cest  purpensement. 
Roman  de  Horn  ,  fol.  5. 
IT.  Indormire. 

10.  AcoNDORMiR,  V.,  endormir. 
Part,  pas.     Qant  serai  acondormiz. 

P.  RoGtEK  :  Dousa  amiga. 
Quand  je  serai  endormi. 

11.  Entredormir,     v.  ,     sommeiller, 
rêver. 

Part. pas.  Tan  l'am  de  Lon  coratge 
C'ades  soi  emtredormis. 
Pierre  d'Auvergne  ;  Ben  a  tengut. 
Je  l'aime  de  si   Lon   cœur  que  je  suis  toujours 
réi>ant. 

DORN,  S.  m.,  morceau,  darne. 
Ditz  benedicite  e  près  son  dorn. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon  ,  fol.  76". 
Dit  bénc'dicite'  et  prit  son  morceau. 
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Ges  per  so  uo  m  pnesc  partir  un  dorn  , 
Si  mi  ten  près  s'amors  e  m'enliania. 

B.  DE  Ventadoir  :  Be  m'an. 
Pour  cela   je   ne  puis   point  m'en  séparer  d'une 
darne ,   tant    son    amour  me    tient   prisonnier    et 
m'enlace.  .^ 

roRT.  Borna. 

DORS,  DOS,  S.  m.,  lat.  dors«w,  dos, 
derrière. 
Han  doas  gibbas  el  dors. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  241. 
Ont  deux  bosses  au  dos. 

E  'Js  mans  detras  lo  dos  liar. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  7.1. 
El  lier  les  mains  derrière  le  dos. 

Fig.  Martella  ab  so  martell  sobre  nostre  dos, 
e  'Il  nos  farga. 

F.  et  Fert.,  fol.  44- 
Martelle  sur  notre  dos  avec   son  marteau  ,  et  il 
nous  forge. 

ANC.  CAT.  Dors,  dos.  esp.  port.  Dorso.  it. 
Dorso,  dosso. 

2.  DoRSSAR,  V.,  rosser,  bâtonner. 

Part.  pas.  Anzic  lo  juzieu  que  tolz  los  tes- 
timonis  eron  dorssatz  e  flagellatz  per  lur 
mal  princep. 

F.  et  Fert. ,  fol.  98. 
Le  juif  entendit   que    tous    les   témoins    étaient 
bâtonnés  et  flagellés  pour  leur  mauvais  prince. 

3.  Adorsa,  adv.,  en  arrière,  à  rebotirs. 

Amors,  qn'el  fai  anar  adorsa, 
Li  toi  lo  talen  e  'l  trasporta. 

K.  YiD.VL  DE  Bezaudun  :  Unas  uovas. 
Amour,  qui  le  fait  aller  à  rebours,  lui  ôte  la  vo- 
lonté et  le  transporte. 
ANC.  CAT.  Adors.  ''■ 

4.  Endossar,  V.,  endosser. 

Lors  aubères  s'endossero. 

Pioinan  de  Fierabras,  v.  46o5. 
Ils  s'endossèrent  leurs  hauberts. 

Parc  pas. 
lïcam  nos  en  defors  los  aubercxs  endossatz. 
Roman  de  Fierabras,  v.  2829. 
Sortons-nous  en  deLors  les  bauberls  endossés. 
ESP.  Endosar.  port.  Endossar. 

5.  Trasdossa,  s.  f.,  fardeau,  endosse. 

Sa.s  espatlas  semblon  trasdossa. 

P.  Cardinal  :  D'Esteve. 
Ses  épaules  semblent  endosse. 


76 


DOT 


Fig.         De  trop  uala  tkadossa  , 
Koma  vos  cargatz. 

G.  FlGVElRAS  :  Sirvontes  vuelli. 
Rome ,  vous  vous  chargez   de  très  mauvais  Jtir- 
deait. 

DOTZ,  s.f.,  source. 

Dins  las  dotz  de  la  loiit. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  7^. 
Dans  les  sources  de  la  Ibuiaino. 

Dotz  es  que  Dieus  de  paradis  nos  tra, 
D'aiga  plazen  benezeil'  e  senhada. 

Serveri  de  Gironne  :  ToU  lioms  dcu. 
C'est  une  source  ^uc  Dieu  nous  tire  de  paradis, 
d'eau  agréable,  Lêuic  et  marque'edu  signe  de  la  croix. 
Fig.       En  liais  nais  de  tofz  bes  la  dotz. 

G.  RlQi'iEK  :  Qui  a  son. 
En  elle  naît  la  source  de  tous  biens. 

ANC.  FR.  C'est  la  fontaine ,  c'est  la  doiz 

Dont  sorteiit  tnit  li  let  péchié... 
Rome  est  la  doiz  de  la  malice. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II  ,  p.  337  ^'-  332- 

2.  Adoutz,  s.  f.,  source. 

De  miecb  de  la  peira  issira  grantz  adoutz. 

y.  de  S.  Honorât. 
Du  milieu  de  la  pierre  sortira  grande  source- 

3.  DoziL,  S.  m.,  donzil ,  faucet. 

èo  que  es  dedins  lo  vayssel  coven  que  venga 
al  DOZIL. 

r.  et  rert. ,  fol.  S."). 
Il  convient  que  ce  qui  est  dans  le  vaisseau  vienne 
au  douzil. 
AWC.  FB.  Le  dosil  on  faucet  de  la  tonne. 

Coût,  de  Labour.  Du  CaNge  ,  t.  II,  col.  1664. 

4-  Adozilhar,  y.,  percer,  doisiller. 
Part.  près.  Fig. 

Pueis  rhnbriro  ab  lansa  lo  lairier, 
Adozillan  aqnel  santz  piraentier. 

Matfbe  Ermengaud,  Epilre  à  sa  sœur. 
Puis  avec  lance  ils  lui  ouvrirent  le  côte,  doisillant 
ce  saint  piment. 

Pan.  pas.  El  liih  de  Dieu  que  fo  adozit.hatz 
Cant  ab  lansa  nberlz  fo  son  costatz. 
Matfre  Ermengai'd,  Epîlre  à  sa  sœur. 
Le  ùh  de  Dieu  qui  fut  doisillé  quand  son  côte' 
fut  ouvert  avec  la  Jance. 

ARC.   FB. 

Puis  à  bouillons  famenx  le  faysoient  doisiller, 
LoQche  dedans  la  tasse  et  tombant  péliller. 

HeMI  liLLLtAI',  t.  1 ,  p     l^') 


DRA 

DRA.C,  .V.  ///.,  liit.  iiRAco,  ilragon. 
Tant  qij'i'l  DRAC  ac  dévorât 
Mot  de  la  gent  de  la  ciutat. 

Fragm.  de  la  V.  de  S.  Georges. 
Tant  que  le  dragon  eut  de'voré  beaucoup  de  la 
genl  de  la  cite'. 

Adonc  cant  lo  dracs  si  fo  mes 
En  la  roca.... 

V.  de  S.  Enimiej  fol.  35. 
Alors  quand  le  dragon  se  fut  mis  en  la  roche. 

CAT.  Drag.  iT.  Draco. 
2.  Dragon,  s.  m.,  lat.  draconcw,  dra- 

E  '1  manja  lo  dragons  en  presenza  de  totz. 

V.  de  S.  Honorât. 
Et  le  dragon  le  mange  en  pre'sence  de  tous. 
Eyssiron  dui  dragon  sobrier. 

Trad.  d'un  évang.  apocr. 
Deux,  dragons  énormes  sortirent. 

Lac.  Mas  cor  a  de  dragon. 

P.  Vidal  :  Ajostar. 
Mais  a  cœur  de  dragon. 
Esr.  Dragon,  port.  Dragao.  it.  Drago,  dra- 
gone. 

—  Constellation. 

Estelas  de  las  quais  la  una  apelam  cap  de 
drago  ,  l'autra  coa. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  117. 
Etoiles  desquelles   nous  appelons   l'une    tête  de 
dragon  ,  l'autre  queue. 

1.  Dragonat,  s.  m.,  dragoneau,  jeune 
dragon. 
Drago....  cl  ventre  s'engendre  los  drago- 

NATz  dels  uous. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  277. 

Dragon au  ventre  les  dragoncaux  s'engendrent 

des  œufs. 

/|.  Draguntea,   s.  f.,  lat.  dracont/mw, 
estragon,  serpentine. 
Draguntea  es  bcrba  ab  hasta  vayra  a  guiza 
de  colobre  et  semiant   a  drago  ,    per    que  es 
dita  draguntea  et  segon  autres  serpentina. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  206. 
h'estragon  est  herbe  avec   tige  verdâtre  en  guise 
de  couleuvre  et  ressemblant  à  dragon  ,  par  quoi  elle 
est  dite  estragon  et  selon  d'autres  serpentine. 
«AT.   Dragonaria,  Esr.   rouT.  Dragontea.  it 
Dracontea. 
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DRAGEA,  s.f.y  (hagée. 

Una  livra  de  dragea  perlada. 
Tit.  de  1428.  Uist.  de.  Nîmes,  t.  III,  pr.  ,  p.  225. 
Une  livre  de  dragée  perle'e. 

CAT.  Drageya.  bsp.  Gragea.  port.  Grangea. 

DRAGMA,  s.f.,  lat.  drachma,  drachme, 
sorte  de  poids. 

Dragma  que  es  la  vni  partida  de  la  unsa.... 
Unsa  peza  viii  dragmas  et  xxriri  scrnpcls. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  281. 

Drachme  qui  est  la  liuilième  partie  de  l'once 

L'once  pèse  huit  drachmes  et  vingtKjuatre  scrupules. 
CAT.  Dragma.  esp.    Dracma.  port.  Drachma. 
TV,  Dramma. 

DRAP,  S.  m.,  drap,  habit,  nappe,  linge, 

linceul,  étoffe. 

Voyez  Muratori,  diss.  33;   Denina, 

t.  III,  p.  20. 

Son  DRAP  non  canja  per  peilla. 

AuGlER  :  Era  quan. 
Il  change  son  drap  neuf  pour  guenille. 

Los  clergnes  revestilz  de  draps  de  seda. 
Philomena. 
Les  eccle'siastiques  revêtus  à'habils  de  soie. 

Ans  remanra  l'autars  senes  draps  c  senz  laz. 

P.VLAIS  :  Mot  m'enoia. 
Mais  l'autel  restera  sans  nappes  et  sans  lumière. 
Cant  er  cneit ,  ans  que  sia  freg , 
Colatz  o  per  drap  estreg. 

Deldes  de  Prades  ,  Juz.  cass. 
Quand  il  sera  cuit,  avant  qu'il  soit  froid,  coulez- 
le  par  un  ling-e  serre'. 

Alixandres,  que  tôt  lo  mon  a  via. 
No  'n  portet  reu  mas  un  drap  solamen. 
Pons  de  Capdieil  :  Er  nos  sia. 
Alexandre ,  qui  avait  tout  le  monde ,  n'en  emporta 
rien  excepté  un  linceul  seulement. 
Fig,         An  près  una  tella  ad  ordir 
De  drap  d'enveia  e  de  tort. 

Marcabrus  :  Emperaire. 
Ils  ont  pris  une  toile  à  ourdir  d'étoffe  d'envie  et 
de  tort. 

ANC.  fr.  Cilz  S.  Roumains  estoit  cilz  qui  norri 
S.  Beneoit,  et  11  bailla  les  dras  de  relegion. 
Rec.  des  Hisl.  de  Fr.,  t.  III,  p.  igS. 
CAT.  Drap.  ANC.  esp.  port.  Trapo.  it,  Drappo. 

'J..  Drapel,  .V.  m.,  drapeau,  lange,  couche, 
Ela  per  se  envelopet 
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Sou  ef'fan  en  drapels  petit/.. 

Brei>.  d'amor,  fol.  84- 
Elle  enveloppa  par  soi  son  enfant  en  petits  dra- 
peaux. 
En  paubres  drapels  mes  et  euvolopatz. 
Roman  de  Fierabras  ,  v.  1434. 
Mis  et  enveloppé  en  pauvres  langes. 
ANC.  FR.  Dessired  out  ses  drapels. 

Âne.  trad.  des  lu',  des  Rois  ,  fol.  6. 
L'enveloppe  de  langes  et  de  petits  drapeaux 
pour  le  tenir  chauldement. 
Amyot  :  Tr.  de  Plutart/ue,  Morales ,  t.  II,  p.  i35. 
CAT.  Drapet.   f.sp.    Trapillo.   port.   Trapinho. 
IT.  Drapello. 

—  Maladie  des  yeux. 

Pasio  de  uellis  dita   taca  o  malba ,  tela  o 

DRAPEL. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  83. 

Maladie   d'yeux  dite  taclie  ou  maille,    toile  ou 
drapel. 

3.  Draper,   drapier,   s.    m.,   drapier, 
marchand  de  drap. 

Drapers  e  ferrers  e  pelbisers. 

Charte  de  Monfjerrand  àe  l31^S. 
Drapiers  et  ferronniers  et  pelletiers. 
Li  DRAPIER  an  fag  enpienemen 
Que  no  laison  lur  drap  senes  argen. 
T.  DE  Guillalmet  et  d'un  prieur  ;  Senlier  prior. 
Les    drapiers   ont  fait  accord  qu'ils    ne  laissent 
leurs  draps  sans  argent. 

Pero  li  pus  onratz 

Son  nomniatz  mercadier, 

Aisi  co  son  drapier. 

G.  RlQClER  :  Pus  Dieu. 
Pour  cela  les   plus   estimes   sont   nommes   mar- 
cliands  ,  ainsi  comme  sont  les  drapiers. 
ANC.   CAT.    Draper,   anc.    esp.    Drapero.    it. 
Drappiere. 

4.  Draparia  ,   S.  f.,    draperie,    habit, 
manteau. 

Menam  draparia  qu'en  fassam  nostre  pro. 

Roman  de  Fierabras,  v.  4o32. 
INous  conduisons  draperie  pour  que  nous  en  fas- 
sions notre  profit. 

De  vendre  draparia 
E  semblan  mercadaria. 

Brev.  d'ainor,  (bl.  3o. 
De  vendre  draperie  et  semblable  marcLandisc. 
INi  parlon  gcs  lur  DRAPAniA 
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Âissi  coin  saint  Martin  fazia. 

P.  Cardinal  :  Ab  volt  d'angel. 
Ki  ne   jwrlagent  point  leur    manteau  ainsi   que 
faisait  saint  Martin. 

—  État  tliî  drapier. 

Las  gnardas  de  la  draparia. 
Tit.  du  ww  siècle.  DoAT,  t.  CXVIII,  fol.  37. 
Les  gardes  de  la  draperie. 
La  DRAPAEiA  veruielha  aion  v  riitlos  per  un 

cosol. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.^^. 
Que    la   draperie   vermeille  aient   cinq    sutl'rages 
pour  un  consul. 
CAT.  Draperia.  esp.  Trapcria.iT.  Drapperia. 

DROGOMAN,  s.  m.,  diogman,  truche- 
ment. 

Per  fols  tenc  Polies  e  LomLartz, 
E  Longobartz  et  Alamans, 
Si  volon  Franccs  ni  Picartz 
A  senbors  ni  u  drogomans. 

P.  Cardinal  :  Per  fols. 
Je  tiens  pour  fous  Pouillois  et  f^onibards  ,  et  Lom- 
bards et  Allemands .  s'ils  veulent  Français  ni  Pi- 
cards pour  seigneurs  ou  pour  truchements. 
Mas  entre  dos  amans 
Den  esser,  ses  mentir. 
Quant  bom  lo  pot  cbauzir, 
Ls  iîzelz  drogomans. 

A.  DE  Peguilain  :  Sitôt  m'es. 
Mais  ,  sans  mentir,  un  fidèle  truchement  doit  être 
entre  deux  amants,  quand  on  le  peut  choisir. 
Fig.         Ma  cbansos  m'er  drogomans 
Lai  on  eu  non  aus  auar. 

lUciiARD  DE  Barbe/.ieux  :  Alressi. 
Ma  clianson   nie  sera  t^-uchement  là  où  je   n'ose 
aller. 

Qnar  H  buelb  son  drugomam 
Del  cor. 

A.  DE  Pegcilain  :  Ancmais. 
Car  les  yeux  sont  truchements  du  cœur. 

En  araho  takjijuian,  tarju.men  ,  tor- 
Gt.MAN ,  si^iiifRiit  intcrprt'te. 
iT.  Droginano ,  drogoinanno. 

IJROCUA,  S.  f.,  de  l'atiglo-sax.  druggs, 
droi^iie. 
Droguas  venenosas  e  perniciosas. 

Fors  de  Béarn,  p.   1078. 
Drogues  vénéneuse»  et  pernicieuses. 

CAT.   EST.    PORT.    IT.   DrogU. 
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2.  Droguit,  adj.,  basannc. 

E  '1  marques,  que  l'espaza  ui  ceis, 
Gnerreye  lai  blancs  e  droguitz. 
RaiMBald  de  Vaqueiras  :  No  ni'agrad'  iverns. 
Et  que  le  marquis,  qui  me  ceignit  l'epée,  guerroie 
là  blancs  et  basannés. 

DROMADARI  ,    dromed.\ri  ,    dromo- 
PARi,  ,v.  ///.,  !at.  DROMA,v,  droiiiadaire. 

Son  drogoman  apela  que  sol  sos  breus  portar; 
Monta  sul  dromodari  e  pensa  del  anar... 
May  no  vuelh  nROMAOARi  nieuar  ui  cavalgar. 

Roman  de  Fierahras  ,  v.  36'(X)  et  3667. 
11  appelle  sou  drogman  qui  a  coutume  de  porter 
ses  brefs  ;  il  monte  sur  le  dromadaire  et    s'occupe 
d'aller. .. 

Je  ne  veux  plus  mener  niclievauclier  dromadaire. 
Dromede    o    uromedari   es   bestia  senilant 
camel. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  248. 
Dromède  ou  dromadaire  est  bêle  ressemblant  au 
cliameau. 

2.  Dromed.vri  ,  S.  ni.,  {^ardieu  de  dro- 
madaires. 

Deomedari  es    propriament    gardayre    de 

dromedes. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2^8. 
Dromedaireest  proprement  gardien  de  dromedes. 

CAT.  Dromedari.  esp.  port.  it.  Dromedario. 

3.  Dromedk ,  s.  m.,  dromadaire,  dro- 
mède. 

Arabia  en  cainels  et  dromedes  babuiidans... 
Dromede  o  dromedari  es  bestia  semlant  camel. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  2^8. 

L'Arabie  abondante  en  cliameaux  et  dromadai- 
res... Dromide  ou  dromadaire  est  bête  ressemblant 
au  chameau. 

DROMO,  .V.  r/i.,  grec,  ^pô/ttof,  chemin, 
plaie-forme,  esphmade. 
Sarrazi  asantero  la  tor  a  gran  rando  j 
Tôt  an  conqnistlo  barri  tro  a  l'ausor  dromo. 
Roman  de  Fierabras  ,  v.  33l6. 
Les  Sarrasins  assaillirent  la   tour  avec  grande  im- 
pétuosité ;    ils  ont  conquis  tout  lu  rempart  jusques  à 
la  plus  haute  plate -forme. 

DRUT ,  s.  m.,  ami,  courtisan,  vassal, 
galant,  amant,  favori. 
L'ancien  allemand  employa  draut, 
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DRUT^r  dans  le  sens  d'ami,  de  fidèle. 
Wachter  ,  Gloss.  german.,  v"  Draut. 

Dans  la  lettre  adressée  en  858  par 
les  évèqiies  de  France  à  Louis  de  Ger- 
manie, on  lit  : 

Quando  anima  vestra  de  corpore  exiet...  et, 
sine  solatio  et  comitalu  drudorum  atque  vas- 
sorum  ,  nada  et  desolata  exibit. 
Baluz.,  Capit.  reg.fr.  nn.  858,  t.  II,  col.  lO^- 

J.  SiRMOND  ,  dans  ses  notes,  ihid., 
eol.  782  ,  explique  ce  mot  drudorum 
^i^x  fidelium  amicorum. 

Senher,  vostre  manjars,  so  ditz  lo  cntz. 
Vos  es  aparelhatz;  ja  vostres  drdtz 
Intren  s'en  el  palais. 

Roman  de  Gérard  de  Piossillon,  fol.  l5. 
Seigneur,  votre  manger,  ce  dit  le  cuisinier,  vous 
est  pre'paié  ;   de'jà   vos   courtisans  entrent  dans  le 
palais. 

Tro  '1  nom  d'amans 
En  DRUT  se  ninda. 
.Rambaud  de  Vaqxjeiras  :  Kalenda. 
Jusqu'à  ce  que  le  nom  d'amant  se  change  enjin'ori. 
Quatre  escalos  a  en  amor  ; 
Lo  premier  es  de  fegnedor, 
El  segons  es  de  preiador, 
E  lo  lers  es  d'entendedor, 
E  lo  quartes  drut  apelalz. 
Un  troubadour  anonyme  :  Domna  vos. 
Il  y  a  quatre  degrés  en  amour   :  le  premier  est 
d'amant  non  avoué  ,  le  second  est  de  suppliant ,  et  le 
troisième  est  d'entendeur,  et  le  quatrième  est  appelé 
Jat'ori. 

ANC.  FR.    Yostre  amis  sui  et  vostre  drus... 
La  comtesse  et  ses  damoiseles 
Et  les  dames  et  les  pnceles 
N'i  a  cela  n'en  feist  son  dru. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  III,  p.  329. 
Sire,  bien  paissiez  vos  venir 
Conme  mes  amis  et  mes  druz. 

Roman  du  Renart,  t.  III ,  p.  3o3. 
ANC.  CAT.  Brut.  iT.  Drudo. 

1.  Druda  ,  s.f.,  amante,  maîtresse. 
Jamais  non  vuoill  aver  druda. 
Bertrand  de  Born  :  Domna  pois. 
Jamais  je  ue  veux  avoir  amante. 
Lo  pechatz  es  tan  desplazens 
Qu'cl  fai  en  loc  de  drudas  drafz. 

F.SPERDi'T  :  Qui  non. 
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Le  péché  est  si  déplaisant  qu'il  fait  des  galants  au 
lieu  de  maîtresses. 

Fig.  Preu  escarsetat  per  aniiga  e  per  druda. 
Guillaume  de  la  Tour  :  Un  sirventes. 

Prend  avarice  pour  amie  et  pour  maîtresse. 
KVQ.  FR.  Qu'en  die  que  j'aie  bêle  drue. 

Noiii'.  rec.  de  fabl.  el  cont.  anc,  t.  I,  p.  i53. 
ANC,  CAT.  Druda. 

3.  Drudaria,  s.f.,  galanterie. 
E  '1  fin  liai  amador 
E  las  domnas  ses  Lauzia 
Mantengnesson  drudaria. 

G.  Faidit  :  Tug  cil  que. 
Et  que   les  tendres  amants  loyaux   et  les  dames 
sans  tromperie  niainlinsseut  galanterie. 
Sai  d'amor  tôt  son  mestier 
E  tôt  aisso  qu'  a  drudari'  ahau. 
P.  Vidal  :  Drogoman. 
Je  sais  d'amour  tout  son  métier  et  tout   ce  qui 
convient  à  galanterie. 

Baiss'  amor  e  deehai 
E  liai  drudaria. 

G.  Faidit  :  Razos  e  mandamen. 
L'amour  baisse  et  déchoit  et  loyale  galanterie. 
ANC.  FR.     Molt  la  requist  de  druerie , 
Il  li  donroit  assez  joiaus... 
Je  vos  otroi  ma  druerie, 
Soies  amis  e  jou  amie. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  III,  p.  296,  t.   IV,  p.  6'l. 
ANC.  CAT.  iT.  Vruderia. 

DRUT,  ado.,  dru,  vigoureusement. 
Tan  grans  colps  hi  ferrem  nos  drut. 

Bertrand  de  Born  :  Lo  coms  n'a. 
Tant  grands  coups  nous  y  frapperons  rfn<. 

DUESCA, /?7e/?.,  jusques. 

D'on  par  soleils  duesc'  al  jorn  que  ajorna. 

A.  Daniel  :  Lanquan. 
D'où  paraît  le  soleil/^^y^t'au  jour  qui  luit. 
ANC.  FR.       Suer,  dist-il,  or  ne  doutés  mie, 
Dusc'k  demi-an  revenrai. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  21. 

2.  Enjuscas  ,  /pre/?.,  jusques. 

Del  temps  d'Adam  enjuscas  al  dulivi ,  non 
ploc ,  ni  las  gens  non  beviou  vi  ni  manjavo 
carn. 

Zic.  de  Sjdrac  ,  fol.  99. 
Depuis  le  temps  d'Adam  y'Hiyjiej  au  déluge  ,  il  ne 
plut  pas  ,  ni  les  gens  ne  buvaient  vin  ni  mangeaient 
chair. 
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DUI,    ni'Y,   ■«//.;  nos,   rc^-.    adj.   rium. 
ninsc,  lat.  vvOy  deux. 

DoAS,  siij.  et  rég.  fèmiii,,  deux. 

Per  so  que  mais  no  Cilhirnn  to»  temps 
Aqiiist  Duv  dol  que  sou  vciigut  esst'iiijis. 
AlMERl  DE  PiLtii'tLAiN  :  Anc  non  cugcy. 
Parce  que  ces  deux  chagrins,  qui  sont  venus  en- 
semble,  ne  failliri/ot  plus  m  aucun  temps. 
Ane  nn  bou  luot  uo  fezes 
Non  i  lignes  dos  malvalz. 

GabiN  dWpchier  :  Cuminal. 
Jamais  vous  ne  files  un  hun  mot  qu'il  n')-  en  eût 
deux  mauvais. 

Passa  (l'on  malaslre  oos. 

T.  DE  G.  FaIDIT  et  de  PtRDlGON  :  PcrdigOMS. 

Fasse  d'un  malliourJei/.r. 

DoAS  doronas  aman  dos  cavaliers. 

T.  DE  SORDEL  ET  DE  BERTRAND  :  UoaS  douaS. 

Deux  dames  aiment  deux,  cavaliers. 

DoAS  cublas  Tarai  en  aqnest  son. 

Gl'i  de  Cavaillon  :  Uoas  coWas. 
Je  ferai  deux  couplets  sur  cet  air. 
Snbstanliv.  indét. 

No  sabran  ja  dui  ni  trel 
Quais  es  selba  que  m'a  conquis. 
Abnald  de  Maiil'eu.  :  Cui  que  fin'amors. 
Ne  sauront  jamais  deux  ni  trois  quelle  est  celle 
qui  m'a  conquis. 

Cascnna  n'a  al  mens  dos, 
E  cascuus  dels  doas  o  mai. 

KiciiARo  deTarascon  :  Ab  tan  de. 
Cliacune  eu  a  au   moins  deux  ,   et  chacun  d'eux 
deux  ou  plus. 
Loc.  Li  anzclet  dci  e  dui. 

nA.>iEi'.s  DE  LA  linoQUERiE  :  Quan  leverdoion. 
Les  oiselets  deux  à  deux. 

Van  cridun  dut  e  duy. 

P.  DE  LA  MvJLA  :  Dels  joglars. 
Vont  criant  d^ux  à  deux. 
Adv.  comp.  Ben  Tarnav'  ier,  huey  l'am  nos  tans. 
E.  FoNSALADA  :  De  bon  luec. 
Je  l'aimais  Lien  hier,  aujourd'hui  je  l'aime  c/cux 
fois  autant. 

A^c.  FK.     rS'ous  souiracs  or  privécmcnl 
Ici  nous  dui  tant  solcraent. 

lUimnn  de  lu  Rose,  v.  lW>o8. 

De  sa  gent  relist  dons  parties, 
.S'en  establi  dous  cutnpaiugnics. 
lioman  de  Hou  ,  v .  Ç)<)55. 
CAT.  Rsr.  Dos.  PORT,  nnii.f,  dons.  it.  Duo,  duc. 
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a.    Aiinn,  amuui,  ambf.iuii,  adj.  num., 

siij.  masc,  tous  deux. 
Anno.s,    amdos  ,    amuedos,   adj.    num., 

ivi;.  n;asc.,  tous  deux. 
AnnoAS ,  AM110A.S,  AMnKiioAS  ,  adj.  num., 
suj.  et  rég.  fém.,  toiilcs  deux. 

Doncx  ,  ])er  que  ns  nicletz  amaire. 
Pus  a  me  laissntz  tut  \o  mal  .■* 
Quar  ADDUi  no '1  parlem  egual. 

La  COMTESSE  DE  DiE  :  Amicx  ab  i^ran. 
Donc  ,  pourquoi  vous  mettez-vous  amant ,  puisque 
vous  me  laissez   tout  le   mal?  car  nous  ne  le  parta- 
geons pas  /<)«.<  deii.x-  c'galenicnt. 

Lo  jorn  que  ns  ac  amor  addos  cletz. 
Rasidai.u  de  Vaqueibas  :  Non  puesc  .sabcr. 
Le  jour  (|n'aniuur  nous  eut  choisis  tous  deux. 
AiiDOAs  ero  de  l'.ivescat  d'Albi  :  N'  Azalais 
era  d'un  casiel  que  a  nom  Lombes...  Na  Es- 
mengarda  si  era  d'un  bore  que  a  nom  Castra.s. 
V.  de  Rainiond  de  Mirti\'al. 
Toutes  deux  étaient  do  l'o'vêche'  d'Aibi    :  Dame 
Azalais   e'tait   d'un   château  qui    a    nom    Lombes... 
dameEsmen^arde  elaitd'un  bourgquia  nom  Castres. 

Pus  fom  AMDUi  enl'an  , 
L'ai  amad'  e  la  blan. 

B.  DE  Ventadour  :  Lo  gens. 
Depuis  que  nous  fiimes  tous  deux  enfants  ,  je  l'ai 
aime'e  et  la  courtise. 

Ad  AMDOs  las  espazas  sois. 

lioman  de  Flamenca ,  fol.  I2(). 
Il  ceint  les  epi?es  à  tous  deux. 

Amon  doas  donas  valenz... 
Et  an  AMDOAS  près  entier. 
T.  DK  Hamdaud  kt  d'Ai.bertet  :  Albcrtct. 
Ils  aiment  deux   dames   distinguées...   et  toutes 
deux  ont  mérite  parfait. 

Assatz  serelz  ambedui  d'nn  semblan. 
Elias  de  Barjols  :  Bcis  guazans. 
Vous  serez  bien  tous  deux  d'une  même  manière. 
A  son  disnar  los  aucis  ambbdos. 

1*.  Cardinal  :  Un  sirventes. 
A  son  dîner  il  les  lua  tous  deux. 
ANC.  FH.  yindui  furent  boen  cbevaller. 

Tioinnn  de  liou  ,  v.  8^22. 
Andiii  s'fii  vont  par  foiplevic. 

Roman  du  Renart ,  t.  I ,  p.   ^5. 
Et  furent  bon  ami  nndoi. 

Roman  île  liriit ,  p.  a/jï. 
Ainhdui  tes  lis  en  un  jur  mourront. 

À  m-.   Irnil.  des  Itv.  des  Rois,  fol,  {^. 


DUI 

Or  l'a  Renart  tant  amusé 
Que  ambediii  sont  acordé. 

Roman  du  Pie  naît ,  t.  I  ,  p.  ^S. 
Isneleraent  se  deschancèrent, 
Embedid  en  un  lit  couebèrent. 

FabLetcont.anc.,l.V>l,\>.20\. 
A  genoulx  se  mirent  chascun 
jimbedeux  en  disant  ainsi. 

Déposition  de  Richard  II. 
Tors  issirent  à' anbesdeus  pars. 

Roman  de  la  Violette ,  v.  3l()(). 
ANC.  CAT.  Aindos ,  amduy,  abdos,  abdiiy.  esp. 
Ambos,  ambos   à  dos.   tort.  Ambos.   it. 
Ambedin,  ambi. 

/(.DuALiTAT,  s.f.,  du  lat.  DUAL2>,  (Uialité. 
Unitat  onCALiTAT  o  trinitat. 

Leys  d'amors ,  ibl.  /^6. 
Unité  ou  dualité  ou  trinilë. 

De  DCALITAT  dos  es  lo  premier  nombre... 
Très  o  ternari  es  nombre  engendrât  per  ajus- 
tament  de  anitat  am  dualitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  279. 

Deux  est  le  premier  nombre  de  dualité...  Trois  ou 
ternaire  est-un  nombre  engendre'  par  l'union  d'unité' 
avec  dualité. 

5.D0TZE,    adj.    imm.,    lat.    imodecitn , 
douze. 

Rotlan  e  'Ih  dotze  par 
E  '1  pros  Berart. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Senber  marques. 
Roland  et  les  douze  pairs  et  le  preux  Be'rard. 
E  '1  dotze  mes  de  l'an. 

Arnaud  d'Entrevenas  :  Del  sonct. 
Et  les  douze  mois  de  l'an. 

CAT.  Doue.  ESP.  Doce.  port.  Doze.  it.  Dodici. 

C).  DuoDENi,  s.  m.,  lat.  duodenhw,  duo- 
dénuin. 

Es  dit  DiîODENi ,  quar  en  quascu  home  es  de 
quautitat  de  xii  ditz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  56. 
Il  est  appelé  duodénum  ,  car  en  cliaque  bomme  il 
est  dit  de  la  quantité  de  douze. 
PORT.  IT.  Duodeno. 

7.D0ZEN,  DOTZEN,  adj.  nuin.,  lat.  n«o- 
decvmis ,  douzième. 

El  DOZES,  us  petitz  Lombariz. 

Pierre  d'Auvergne  :  Chantaiai 
Le  douzième,  un  petit  Lombanl. 
il. 


DUI  81 

Den  mais  comprar  la  cansa ,  la  dotzena 
part  de  tant  cum  ela  val ,  per  cosentiment  del 
ordenador  de  la  gleisa. 

Trad.  du  Codede  Justinien  ,  fol.  I. 

Doit  en  plus  acheter  la  chose ,  la  douzième  par- 
tie de  tant  comme  elle  vaut ,  par  consentement  de 
l'économe  de  l'église. 

Eli  dec  esser  lo  dotzes. 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Il  dut  être  le  douzième. 

CAT.  Dotsé.  ESP.  Doceno.  port.  Diiodeciino.  it. 
Dodicesiino . 

8.  Dotzena  ,  s.  f.,  douzaine. 
Una  DOTZENA  de  nioltos. 

Charte  deBesse  en  Auvergne,  de  1270. 
Une  douzaine  de  moutons. 

CAT.  Dotsena.   esp.  I>ocena.  port.  Duzia.  it. 
Dozzina. 

g.  DozENS,  adj.   nuin.,  lat.  ducen^os, 
deux  cents. 
Per  cent  vers  ni  per  dozenz  cansos. 
G.  Magret  :  No  m  valon  re. 
Pour  cent  vers  et  pour  deux  cents  chansons. 
Li  preslet  dozens  niarabotis. 

F.  de  Bertrand  de  Born. 
Lui  prêta  deux  cents  marabotins. 

Ben  DOZENTAs  jornadass'esluynatz  de  sa  terra. 

F.  de  S.  Honorât. 
S'est  éloigné  de  sa  terre  bipn  de  deu.v  ren/i  journées. 
CAT.  Dbscènts.  ESP.  Doscientos,  diicientos.  port. 
Dozentos.  it,  Dugento. 

DUIRE,  DURRE,  lat.  Duc^RE,  conduire, 
guider,  instruire. 

Cant  l'un  peccat  a  l'antre  duich. 

Marcabrus  :  Assatz  m'es. 
Quand  un  pécbé  conduit  a  l'autre. 

Qn'  a  vos  sais  nos  dugatz. 

G.  RiQuiER  :  Lo  mons. 
Que  vous  nous  guidiez  saufs  vers  vous. 

L'ensenhamentz  e '1  pretz  c  la  valor... 
M'an  si  mon  cor  duit  de  belba  paria. 

Arnaud  de  Marueil  :  L'ensenhamentz. 
L'enseignement  et  le  mérite  et  la  valeur...  m'ont 
tellement  instruit  mon  cœur  de  belle  société. 
Part,  pas.    Vulbatz,  per  so  que  siatz  dutz, 
Saber  et  sen  soven  vezer. 

P.  Vidai.  :  Abril  issic. 
Pour  cela  ((ue  vous  soyez  instruit,  V(.uillcz  voir 
souvent  sens  et  savoir. 

II 


8i 


DUI 


Si  III  Irobcs  fol  ni  mal  diiich. 

GuiLLWMF.  DE  1.  \  TOVR  :  II113  ,  doas. 
Si  mv  trouvât  fou  cl  mal  instruit. 

ANC.   FR. 

Bien  sont  esprevier  (fiiire  è  ostoor  è  Talcon. 
Roman  de  Rou  ,  v.  3825. 
Le  second  point  auquel  il  se  fault  diligem- 
ment dnire  et  exercer,  c'est  ans  réponses  par- 
licnlieres. 
Amyot.   Trad.  de  Plutarque ,  Moral.,  t.  II,  (i.  0)1. 
I,es  Athéniens  pour    lors    n'cstoieiit    point 
encore  duiti  à  la  marine. 
.    Amvot.  7V.li/.  de  Plutarque,  V.  de  Thcsee. 
Plus    prompt  à  faire   mal   et  plus   duit   au 
malheur. 

Re.mi  Belle.m  ,  t.  I,  loi.  87. 

2.  DuCj.v.  m.,  lat.  vtvç.cm,  duc,  guide. 

.Si  '1  reis  engles  e  '1  miz  norraanz. 

B.  DE  Ventadolr   :  Lanquan  vei. 
Si  le  roi  anglais  cl  le  duc  normand. 

Pero 'l  senhers  coms  ,  ducs,  marques 
N'a  ben  sa  pegnora  tracba. 

Bertrand  de  Born  :  Gucrra  c  iieballi. 
Pour  cela  le  seigneur  comte  ,   duc,    marquis  en  a 
Lien  tire'  son  gage. 

CAT.  ANC.    ESI'.  Duc.   roRT.  Duquc.   iT.  Ducc, 
ditca . 

3.  DUQUK.SSA,    nUGUESSA,    S.    f.,    l.tt.     DU- 

cissA,  duchesse. 

Car  mentaa  dugcessa  ni  regina. 

A1MERI  DE  Belunoi  :  Tant  es  d'amor. 
Car  je  me  rappelle  duchesse  et  reine. 
Fig.        Duqcessa  de  valen  prelz  entit'r. 

Gaisseran  de  s.  Leidifr  :  Puois  fin'  araors. 
Duchesse  Ac  vaillant  mérite  entier. 
CAT.  Dtiqitessa.  esp.  Duquesa.  port.  Duqtieza. 
iT.  Ditchessa. 

l\.  Ducat,  ddgat,  s.  ni.,  lat.  nucATa» 
duché. 

Del  nuciT  de  Normaudia...  e  del  comtat  de 
Pciliens. 

y.  de  Bertrand  de  Born. 
Du  duché  Ae  Normandie...  et  du  comté  de  Poitou. 
A  conquérir  emperi  e  rcgnat, 
Efitranlia.s  terras  et  illas  e  dugat. 
Rambwd  dk  Va^^ufiras  :  Valons  marques. 
A  conquérir  empire  et  royaume,    err    sétrangères 
et  îles  et  duché. 
CAT.  Ducat.  ESP.  PORT.  Ducado.  it.  Ducato. 

!>.  Dlcat,  v.  in.,  »hi(Ml ,  sorir  do  moiaiaic. 


DUI 

DucAz  de  Roma...  ducats  de  Venezia. 

Tarif  des  monnaies  en  provençal. 
Ducats  de  Rome...  ducats  de  Venise. 
CAT.  Ducat.  ESP.  PORT.  Ducado.  it.  Ducato. 

G.  DucTOR,.v.  ///.,  laL  nucTOR,  conduc- 
U'tir. 

Adhoras  son  ductor  fa  irai  e  '1  fier. 
E  son  DUCTOR  li  fnssa  escarniment. 
So  nostfcs  ductors. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  84  et  l3. 
Alors  il  lait  son  conducteur  irrité  et  le  frappe. 
Et  son  conducteur  lui  fasse  mépris. 
Ils  sont  nos  conducteurs. 
ESP.  Ductor.  IT.  Duttore. 

7.  DucTiBii.iTAT,  i./!,  lat.  mir.rrBiLiTA- 
^cm ,  ductilité. 

No  es  degu  metalh  de  iiialor  ddctibihtat. 

Kluc.  de  las  propr.,  fol.  l83. 
Il  n'est  aucun  niclal  do  plus  grande  ductilité. 
c.\T.  Ductilitat.  ESP.    DuctUidad.   port.  Ducli- 
Udade.  it.  Duclilità. 

8.  DucTiL,  odj.,  lat.  ductile-,  ductile. 
Coyre  coronari  ductil  en  subtils  laminas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  18". 
Cuivre  coronnaire  ductile  en  lames  Gncs. 
CAT.  ESP.  Ductil.  PORT.  DuctiveL  it.  Duttile. 

9.  Aduire,  adure,  aduzek,  V.,  lat.  ad- 
DuceRE  ,  amener,  apporter,  conduire, 
écouler. 

Faitz  m'ADUR'  un  bel  caval  bag. 

RiCH.VlU)  DE  Tarascon  :  Cahrit  al  mieu. 
Fais-moi  amener  un  beau  cheval  Lai. 
S'ieu  pose,  eu  lo  dei  aduzer  en  presensa. 
'Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  C)i. 
Si  je  puis ,  je  dois  l'amener  en  présence. 
Pcr  que  no  I'aducest  ? 

Trad.  du  Noui>.  Test.  S.  .Tean  ,  cli.  VII. 
Pourquoi  ne  \' amenâtes-\o\x9,  pas? 
.Si  '1  Dallins  sai  ven  ugan , 
Ni  I'abuzon  siei  baron. 
Le  trolbadodr  de  Vili.arnaud  :  Un  sirventes. 
.Si  le  Oaupliin  vient  ici  jamais,  et  ses  barons  Ramè- 
nent. 

Mas  l'aigna  que  suau  ,s'  adui 
Es  peiers  de  cella  que  brui. 

B.  DE  Ventadoub  :  Lo  rossignols. 
Mais   l'eau  qui  s'écoule  doucement  est  pire  que 
celle  qui  bruit. 
Fiff.  A  ver  salvamen 


DUI 

Aduretz  tota  Fransa. 
Germonde  de  Montpellier  :  Greu  m'es. 
Vous  Conduirez  toute  la  France  à  viai  salut. 
Lo  gens  temps  de  pascor, 
Ab  la  fresca  verdor. 
Nos  ADUi  fuelh  e  flor. 

B.  DE  Ventadoxjr  :  Lo  gens. 
L'agvéable    temps  de  printemps ,  avec  la   fraîche 
verdure,  nous  apporte  feuille  et  Heur. 
Mais  lai  on  valor  ven  e  tria  , 
Yen  paratge  ;  et  de  lai  fui 
On  avol  cors  sovcn  s'adui. 
R.  Vidal  de  Bezal'dun  :  En  aquelh  temps. 
Mais  là  où  mérite  vient  et  choisit,  arrive  noLlesse; 
et  elle  fuit  de  là  où  lâclie  cœur  souvent  parvient. 
Loc.  prov.  Vos  sabetz  ,  dona  gentil,  clara  , 
Qu'us  plazers  antre  n'ADUTZ. 
Amanieu  des  Escas  :  Dona  per  cui. 
Vous  savez,  dame  gentille,  gaie,  qu'un  plaisir  en 
amené  un  autre. 

ANC.    FR. 

Li  graindre  anemi  Ulex  si  sunt  li  renoié  , 
Quant  il  sunt  à  mal  faire  aduit  et  avoié. 

J.  de  Meunc,  :  Testament,  v.  642. 
ANC.  ESP.  Aditcir.  it.  Addurre. 

10.  Aduzemen  ,  s.  m.,  conduite. 
Per  razon  de  I'aduzemf.n  de  las  aygaas. 

Cartulaire  de  Montpellier^  fol.  79. 
Pour  raison  de  la  conduite  des  eaux. 

11.  Conduire,  condurre,  v.,  lat.  con- 
DuceRE,  conduire  ,  mener,  guider. 
Tan  feron  qa'ill  lo  conduisseron  a  Tiipol 

ea  un  alberc. 

V.  de  Geoffroi  Riidel. 
ris  firent  tant  qu'ils  le  conduisirent  à  Tripoli  dans 
une  habitation. 

Fig.    Mas  Dieu  prec  per  sas  grans  mercis... 
Que  m  coNDUG0A-en  paradis. 

Pierre  d'Auvergne  :  Guy  bon  vers. 
Mais  je  prie  Dieu  par  ses  grandes  mercis...  qu'il 
me  conduise  en  paradis 

Car  qui  joî  ni  solaz  fui 

A  pîech  de  mort  se  coNDur. 

LANFR.4.NC  CiGALA  :  Ges  non  sui. 
Car  qui  fuit  joie  et  soûlas  se  conduit  à  pire  que 
mort. 

CAT.  Conduir.  esp.  Conducir.  port.  Conduzir. 
IT.  Condurre. 

12.  CoNDucH,.v. //z.,  conduite,  direction. 
Per  CONDUCH  de  nauclers. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  88. 
Par  conduite  de  nochers. 


DUI 
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ANC.  FK.  Que  vos  tel  conduit  me  bailliez 
Que  je  n'i  soie  domagiez. 

Roman  du  Renart ,  t.  If ,  p.  371. 
CAT.  ESP.  Conducto.  it.  Condotto. 

i3.  Salvconduch,  s.  m.,  sauf-conduit. 
Aquest  présent  salvcondoch  ay  faeh. 

Sauf-conduit  donné  par  J.  de  Fara  en  i385. 
J'ai  fait  ce  pre'sent  sauf-conduit- 
CAT.  ESP.   PORT.  Salvocondiicto.   IT.  Salvocon- 
dotto. 

i[\.    CoNDucTOR  ,    S.   m.,    conducteur, 
guide. 

De  la  qualla  armada  et  hosl  era  conductor  et 
guida  lo  comte  Ramon. 

Chronique  des  Albigeois ,  col.  lo. 
De  laquelle  arme'e  et  troupe  le  comte  Raimond  était 
conducteur  et  guide. 

ANC.  FR.  De  l'une  fu  Richarts  condidsières . 
Roman  de  Fierabras  en  vers  français. 
CAT.  ESP.  PORT.  Conductor.  w.  Conduttore. 

i5.  CoNDucTici,    adj.,   lat.   conducti- 
TMis ,  mercenaire,  pris  à  loyer. 

Autres  so  ditz  conducticis,  so  es  a  dire  lo- 
gadiers,  quar  estan  ab  autru  per  esperansa  de 
guzanb. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  72. 
Autres  sont  dits  mercenaires,  c'est-à-dire  pris  à 
loyer,  car  ils  sont  avec  autrui  par  espérance  de  gain. 

16.   Desduire  ,   DKSDURE ,  V.,   amuscr, 
réjouir. 

Deducere  a  été  employé  dans  le  sens 
de  s'amuser,  dans  la  basse  latinité. 

La  collecte  de  l'office  de  la  fête  de 
l'Alleluia  porte  : 

Deus ,  qui  nos  concedis  alleluiatici  canticî 
deducendo  solempnia  ceUbrare. 

Merc.  de Fr.j  décembre  1726,  p.  aSb't. 
On  pins  désir. 
Son  cors  me  fu!  ; 
Mas  lo  joi  de  leis  ,  quar  l'am,  me  desdui. 

IIameus  de  la  Broquerie  :  Montre  qu'el. 
Où  plus  je  désire  ,  son  cœur  me  fuit  ;  mais  la  joie 
d'elle  m'amuse,  parce  que  je  l'aime. 
En  Guillems  se  desdui 
De  Moupeslier,  a  cui 
Viin  jurar  sobre  sans 

Guerr'  e  massans. 
Rambaud  de  Vaqi'eiras  :  Lcusonet- 


H 
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^'timuse  le  seigneur  Gitillaumi'  clo  Montpellier,  à 
qui  nous  vinii-s  jurer  sur  s;tiuts  i;uoirf  il  carn.igi-. 
Oar  vil  gcnt  e  il'avol  corapn^uiii 
St'pnia  trop  ,  c  s' i  dedi'kia. 

f.  de  S.  Honorât. 
Cir  il  suixait  beaucoup  gent  vile  et  lie  mauvaise 
eompjguie  ,  et  s'y  amusait. 

17.  DkSDI'G,    DKSnVJ  11  ,    JUMUl,    .V.    ///., 

plaisii",  di-cliiit. 

Cor  déport  111  »  reis  e  nESDCG 
La  bfla. 

Â.  D\MEL  :  Lnuquan. 
Car  la  LcUo  m'augmente  :lnul^;enlent  el  deiùiit. 
Val  mais  solal?.  e  clouneis 
H  L'^ntz  ab  tut  bel  desuui. 

Raimo.vd  de  Mibaval  :  Ar  al»  la. 
Mieux  vaut  plaisir   et  i;alaulerie   et  cliauts   avec 
tout  agréable  déduit. 
Lo  retendir  los  grailes  lor  es  j ois  c  besdutz. 

GVILLAIME  DE  TlDELA. 
Le  letentisscmenl  des  clairons  leur  est  joie  el  déduit. 

Li  mieî  deddch   seran   liuey   ;iiais   i)Iui'    e 
concîr. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Lcsvaicns  plaisirs  seront  désormais  pleurs  et  soucis. 
ANC.   FR. 

Vindrent  à  cel  desduit,  chcscnn  fu  bien  servi/.... 
.  Desduiz  d'cschez  è  {^ieu  de  tables. 

Romande  liou ,  v.  23oo  el  7600. 

18.  Ueuuctio,  s.  f.,  lat.  dkductio,  tlé- 
diictiun. 

En  solta  ni  en  paga  o  oeductio. 

Tit.  de  i3i<).  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  222. 
tn  soulte  et  en  paye  ou  déduction. 
Kn  OEDUCTion  dcis  dits  quinze  mille. 

Tit.  de  i358.  IJoAT,  i.  XLIV,  loi.  u,b. 
lin  déduction  des  dits  quinze  mille. 
r.AT.  Deducciù.   e.sp.  Deduccion.  roirr.  Dcduc- 
cùo.  iT.  Dcduzione . 

I(J.     KNDUT.V,  .v./.,    I.lt.    INDLTA,    CDcluit, 

.'ipiiaix'iirc,  ticliurs. 

De  paubra  lwuuta  et  de  j)aiic  vaillini«,n. 

A',  de  Pistnlelu. 
Du  pauvre  apparence  et  de  petit  mérite. 

J.O.  KnI).  iriK,  l.MJIJHRK,  ï).,  lai.  IMtCrfllF., 

inJiiiic ,  aineiicr. 

EnotiiRE  dcu  o  lounestai'.. . 
EiruuinE  es  cant  hoin  ensegna 


DUI 

Aiso  e'om  vol  c'iis  altre  laza 
Ses  niaiidanien  e  ses  mena/a. 
IIevuks  dk  I'r.vdes,  Poème  sur  les  Vertus. 
11  doit  induire  ou  admonester... 
Induire,  c'est  quand   on  indique  ce  qu'on   veut 
c|ii'un  autre  fasse  sans  ordre  et  sans  menace. 
Part.  pas.  IVIaior  de  .xitii.  ans,  non  endug/. 
per  for/.a  ni  per  tenior. 

Tit.  de  1245,  Arch.  du  Roy.,  J.  323. 
Majeur  lie  quatorze  ans,  non  induit  par  force  ni 
par  crainte. 

Aiiienal.s  et  enduigs  ad  aiso,  reconosc,  etc. 

Tit.  de  1270.  DoAT,  t.  GVI ,  fol.  287. 
.\niené  et  induit  à  ceci ,  je  reconnais,  etc. 

—  Kiidniic,  ai  ranger. 
Part.  pas.  Al  seyzeii  jorn ,  oayran  trastagz 
Li  bastiiiieii  tan  lie  endugz. 
Los  XV  signes  de  la  fi  ilel  mon. 
.Au  sixième  jour,  tomberont  tous  les  bâtiments  si 
))ion  arrangés. 

t:AT.  Indtiir.  esp.  Inducir.  port.  Induzir.  it. 
Indurre. 

21.  Kmkoduire,  ?>,,  lat.  introduccre, 
iiilrockiiro. 
Entroduyssen  en  la  terra  d'Anglaterra. 

Pnc.  ace.  par  les  i{.  d'Angleterre,  p.  22. 
Introduisent  en  la  terre  d'Anylclerre. 
Part.  pas.  A  lot  for  de  costniua  entroduiï  eu 
favor,  etc. 

Tit.  de  i326.  DoAT,  t.  XXXIX,  fol.  46. 
A  tout  droit  «le  coutume  introduit  eu  faveur,  etc. 
(.AT.  Introduir.  esp.  Introducir,  port.  Intro- 
diizir.  IT.  Itttrodurre. 

•).'i.  Kntroductio,  ,v.  /;,  lat.  introduc- 
Tio,  ititrotiticlioii. 

I laver  ENXROuucmo  e  inateria  a  far...  dic- 
latz. 

Lcys  d'amors,  fol.  1. 
Avoir  introduction  el  matière  à  lairc...  compo- 
sitions. 

CAT.  Introdiicciô,  e.sp.  liitrodiiccion.  port.  /«- 
trodiircào.  it.  fiitroduzione. 

23.   KSDUIUK,  I..SIJUIIRI;  ,  V.,  lat.  EDUCCRi;, 

ccartcr,  rcoïKltiire,  éloigner. 
Qiiai'  .selli  bie<:  amors  (|ui  s  n'ESDUi , 
K  beib  encaussa  (jni  la  sni. 

B.  DE  Ventadodii  :  \jn  rossinliolo. 
(;ar  l'amour  5uit  celui  qui  s'en  écarte,  cl  rcpouo.' 
(clui  qui  le  ïuil. 
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De  ben  et  de  jai 
M'esduy  et  m'enpenh. 

Girai;d  de  Borneil  :  Gen  m'alcn. 
M'écarte  et  me  repousse  de  bien  et  de  joie. 
Parc.  pas.  Quar  vos  m'es  un  pauc  esducha  , 
Si  que  m  viratz  en  bran  blanc. 

GiRAVD  PE  BORNEIE  :  Quaat  la. 
Car   vous  m'êtes  un  peu  éloignée,  tellement  que 
vous  me  tournez  le  blanc  eu  brun. 
ANC.  FR.  Plaine  de  ])ierres  précieuses 
Si  flamboiai\s,  si  glorieuses. 
Pour  peu  li  oel  ne  l'en  esdiitsent. 

Fabl.  et  (-ont.  anc,  t.  I ,  p.  353. 
Car  de  là  ne  s'osoit  esduire. 
GoDEFROl  DE  Paris  :  Chron.  métr.,  p.  82. 

24.  EsDui,  S.  m.,  nianière,  art  d'écon- 
«Itiirc. 

Donc  non  es  fais 
Qui  luet  son  esdui 
En  trop  gran  refui, 

GiRAUD  DE  BoRNEiL  :  Si  m  plagues. 
N'est  donc  pas  faux  qui  met  son  art  d'éconduire 
en  très  grand  refus. 

a5.  FoRDURE,  V.,  ccoiidiiire. 
Part.  pas.  D'aquest'  amor  son  lung  fordugi 
A.  Daniel  :  Lanqan  vey. 
Je  suis  éconduit  loin  de  cet  amour. 

26.  Inductio,  .y./.,  lat.  inductio, induc- 
tion, persuasion, 

Senes  inductio  d'alcuna  persona. 

Tit.  de  1286.  DoAT,  t.  XLI ,  fol.  76. 
Sans  persuasion  d'aucune  personne. 
Per  INÛUCTIONS,  subornations. 

Furs  de  Bearn,  p.  1088. 
Par  inductions,  subornations. 

CAT.  Inducciô.  esp.  lïiduccion.  port.  Indiic- 
çdo.  iT.  Indttzione, 

27.  Inductiu,    adj.,   qui   amont',    in- 
ductif. 

De  sonipnis  tribulens  inductiu. 

De  fertilitat  et  sterelitat  inductiva. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  227  et  l  l/j- 
InductifAo  songes  agitants. 
Inductive  de  fertilité  et  de  stérilité. 

cat.  Inductiu.  esp.  Inductivo.  it.  Induttivo. 

28.  Perduire,  V.,  lat.  perduccre,  con- 
duire. 

l'us  que  ses  te  uou  puesc  trobar  cofort , 


DUI 
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Perduy  me  lay  on  es  vida  ses  mort , 
Près  del  tien  lilh  que  m'a  fach  de  nien. 
G.  d'Autpoi'I.  :  Espeiansa. 
Puisque  sans  toi  je  ne   puis  trouver  reconfort , 
conduis-moi  là  où  est  vie  sans  mort ,  près  du  tien 
fils  qui  m'a  fait  de  rien. 
IT.  Perdurre. 

2g.  Produire,  v.,  lat.  PRonureRE,  pro- 
duire, présenter. 

Aquel  que  los  testimonis  a  products. 

Trad.  du  tr.  de  l'Arpentage,  2"  part.  ch.  2. 
Celui  qui  a  produit  les  témoins. 
CAT.  Produir.  esp.  Producir.  port.  Produzir. 
it.  Produrre. 

3o.  Produxio,  s.  f. ,    lat.    productio, 
production. 
Tota  PRODUXIO  de  guirens  ad  el  es  denegada. 

Statuts  de  Montpellier  àe  1204. 
Toute  production  de  témoins  est  dénie'e  à  lui. 
CAT.  Prodttcciô.  ksp.  Produccion.  port.  Pro- 
ducçào.  IT.  Prodinione . 

3i.  Productiu,  adj. y  productif. 

De  herbas  productiu...  De  formas   varias 

PRODDCTIVA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  13/^  et  2l\. 
ProductiJ'  d'l)erbes...   Productii>e  de  formes  di- 
verses. 

CAT.    Productiu.    esp.    port.    Productivo.    it. 
Produttivo. 

32.  Réduire,  reduzir  ,  v.,   lat.  redu- 
cf'RE  ,  ramener,  soumettre  ,  réduire. 
Negligentia  redui  fol  borne  als  pecbaz  que  a 
laissaz. 

Trad.  de  Bède,  fol.  42. 
La  négligence  ramène  riiomme  insensé  aux  péchés 
qu'il  a  quittés. 

Per  venir  réduire  e  tornar  los  dits  pays  e 

poble. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  3. 
Pour   venir  réduire   et  changer  les  dits   pays  et 
peuple. 

C'ab  gens  plazers  redùi. 

GiRAUD  DE  BoHNEiL  :  Los  aplctz. 
Qu'il  ramène  avec  les  plaisirs  agréables. 
Es  fayt  dificil  a  reduzir. 
Cove  que  primieyrament  redusiscas  la  dis- 

localio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  42  et  6- 

Est  fait  difficile  à  réduire. 

11  convient  que  premièrement  lu  réduises  la  dis- 
location- 
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Subsiantiv.  Mas  pauc  me  dura  , 

Qu'ai  REDUIRE  m  torna  '1  joy  en  error. 
B.  DE  VentadoiR  :  Be  m  cugoy. 
Mais  peu  me  dure  ,    vu  qu'au  réduire  me  cliango 
U  joie  en  eritur. 

Quan  lo  corus  sera  pus  pies, 
Adouc  no  i  cornarelz  vos  ges, 
Mas  al  reduyr'  en  pul  Taies. 

NaI'DOY  :  Turcmalirc 
Lorsque  le  cor  sera  plus  plein  ,  alors  vous  n'y  cor- 
nerez point ,  mais  au  ramener  l'iialeine  eu  pul. 
CAT.  Rediiir.  Esr.  Rediicir.  tort.  Reduzir.  it. 
Ridurre. 

33.  RrDLCTio,  S./.,  lat.  rfouctio,  rc- 
duction. 

Si  la  dislocacio  no  obezeys  a  la  Rrnnccio. 
IS'on  es  difficil  la  reductio  del  budel. 

Trad.  d'yélbucasis,  fol.  68  el  !\2. 
Si  la  dislocation  n'olie'it  à  la  réduction. 
La  réduction  du  bo\au  n'est  pas  dillicilo. 
Redcctios  del  premier  prepausamen. 
Lejrs  d'amers ,  fol.  i. 
Réduction  du  premier  projet. 
CAT.   Reducciô.  F.sr.  Reduccion.  port.  Rediic- 
cào.  IT.  Riduzione. 

34.  Reductiu,  ^^.j  récliictif. 

Del-s  esperilz  vitals  a  degal  es.scr  reductiva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  269. 
A  dû  être  réductive  des  esprits  vitaux. 

35.  Séduire,   v.  ,   lat.    sedijc<?re  ,   sé- 
duire. 

Carel  seddi  home  per  blandimens  niorlals. 

Trad.  de  Dede,  fol.  42. 
Car  il  séduit  l'homme  par  caresses  mortelles. 
CAT.  Sediiir.  Esr.  Sedticir.  po»t.  Seduzir.  vi. 
Sediirre. 

36.  SÉDUCTION,.^./.,   lat.   SEDLCTI0N67«, 

séduction. 

La  sEDUCTins  de  TAnlechrist. 

Doctrine  des   fraudais. 
I^  séduction  de  l'Anlcclirist. 
CAT.   Seducciô.    Esr.  Seduccion.   port-  Sediic- 
cào.  iT.  Seduzione. 

37.  TRAnir.Tio  ,   v. /.,    lat.  tp.aductio  , 
traduction. 

Tradlctios  ,  la  quai    .se   fay    per  aylautas 

manieras. 

Leys  d'amorSj  fol.   125. 


DUP 

Traduction,   laquelle  se   fait  par   autant   de  ma- 
niiTti. 

CAT.   Tradticciô.  esp.  Traduccion.  port.  Tra- 
duccào.  iT.  Traduzione. 

DIPT.\R,  uopTAR,  V.,   lat.   dubztar^, 
dcjiitcr. 

Qui   DUPTA  es  semlans  a  las  ondas  del  mar 
que  lo  veu  mena  vas  tolas  parts. 

F.  et  Fert..  fol.  8b. 
Qui  doute  est  semblable  aux  ondes  de  la  mer  que 
le  vent  mène  vers  toutes  parts. 

Car  se  doptavan  ben  de  so  que  lo  dit  conte 
de  Montlbrt  fec. 

Chr.  des  Albigeois,  fol.  45. 
Car   ils  se  doutaient  bien  de  ce  que  ledit  comte 
de  Montfort  fit. 
Part.  près. 

La  gensûr  am  ,  ja  no  i  anetz  duptan. 
B.  DE  VentadoUR  :  Quan  la  fuellia. 
J'aime  la  plus  gentille  ,  jamais  n'y  allez  doutant. 

—  Redouter,  craiiiure. 

Virgile  a  dit  <lans  ce  sens  : 
Et  DuniTAHT  homines  serere  atqnc  Impen- 
dere  caras. 

ViRGiL. ,  Georg-,  II,  V.  433. 

Qui  e  lois  se  fia,  morz  no  l'es  a  doptar. 

Poème  sur  Boèce. 
Qui  se   fie  en   elle,  la   mort  ne  lui   est  pas  ù  re- 
douter. 
Pueis  vos  DOPTtRON  mais  que  grua  falco. 
Rambaid  dk  VaqveirAS  :  Senlier  marques. 
Puis  VOUS  redoutèrent  plus  que  grue  faucon. 
Substant.  Mas  si  m  pren  doptars  e  paor. 
Gaucelm  Faidit  :  Pus  vey  reverdir. 
Mais  si  douter  et  peur  me  prend. 
Kvc.  I  R.  Que  li  poples  de  tûtes  terres  appren- 
ged  tei  è  tun  nu  m  du  ter. 

Ane.  trad.  des  hv.  des  Rois,  fol.  92. 
Se  desplaire  ne  vous  doiibloye, 
"Voulentiers  je  vous  embleroye. 

Charles  d'Orléams,  p.  77. 
ANC.  CAT.  Duptar.  cat.  mod.  Dubtar.  esp.  Du- 
dar.  port.  Diividar.  it.  Dottare. 

')..  DoPTE  ,  Dii'TE,    y.  m.,    lat.  i)un/«w, 
crainte,  d(jiilc. 

Tan  vos  ara  leyalmens, 
l'erms,  de  dopte  partitz. 

GiRACD  DE  Calansow  :  El  mon  non. 
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ï:int  je  vous  aime  loyalement ,  ferme ,  séparé  de 
doute. 
Loc.  Sas  es  de  cors,  non  î  a  dopte. 

Del'DES  de  Prades  ,  ^uz.  cass. 
Est  sain  de  corps  ,  il  n'y  a  pas  doute, 
Adi>.  comp.  Ses  tôt  dutte  ,  podein  oonoisxer 
qae  las  lurs  armas  son  cologadas  en  lo  ce- 

lestialh  règne. 

Philomena. 
Sans  aucun  doute,   nous  pouvons  connaître  que 
les  leurs  âmes  sontcolloque'es  dans  le  céleste  royaume. 
ANC.  FR.       Si  je  ne  l'ose  dé.sobéir 

Pour  double  de  le  conrroncer. 
Charles  d'Orlfans  ,  p.  35. 
Lny  disoient  qu'il  y  avoit  très  grand  péril 
poar  la  doubte  des  François. 

MONSTRELET,  t.  I,  fol.  /j- . 
ANC.  CAT.  Dtipte.  CAT.  MOD.  Dubte.   ESP.  Diidu. 

POKT.  Dnida.n.  Diibbio ,  dotta. 

3.  DopTOR,  S.  f.,  crainte. 

Ab  paor  e  ab  doptor. 
Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoît,  fol.  26. 
Avec  peur  et  avec  crainte. 

4.  DoptaKs.\,   duptansa  ,  S.  f.,   doute, 
crainte,  incertitude. 

Mas  greu  veiretz  fin'  araansa 
Ses  paor  e  ses  doptanza. 

B.  DE  Ventadolr  :  Ab  joi. 
Mais   vous  verrez  difficilement  pur   amour   sans 
peur  et  sans  crainte. 

Adv.  comp.  Dirai  vos  senes  duptansa. 
Margabbus  :  Dirai  vos. 
Je  vous  dirai  sans  crainte. 

Roma ,  veramen 
Sabein  senes  duptansa. 

G.  Figueras  :  Sirventes  vuelli. 
Rome ,  vraiment  nous  savons  sans  doute. 
ANC.  FR.  Por  la  tremor  et  por  la  dotance  de 
l'empereor  Alexis. 

Ville-Hardouin  ,  p.  56. 
Que  jà  de  mort  éust  dotance. 

Roman  du  Renart,  t.  II ,  p.  77. 
Qu'ils  n'ayent   point  de  douptance  à  vous 
dire  la  vérité. 

MoNSTRELET,  t.  I  ,  fol.  22. 

ANC.  CAT.  Doptansa ,  duptansa.  anc.  ksp.  Du- 
danza.  it.  Dottanza. 

5.  DopTAMEN,  S.  m.,  doute  ,  incertitude. 
De  la  mort  d'Artns,  sai  per  que  n'es  dopta- 

mentz. 

P.  DE  CoRBiAC  :  El  nom  de. 
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De  la  mort  d'ArUis  ,  je  sais  pourquoi  il  en  est  in- 
certitude. 

ANC.     FR. 

Par  ces  siens  messagiers  estes  en  diitement. 
Roman  de  Horn,  fol.  10. 

6.  DUBIETAT,    .S./.,     lat.     DUBIF.TAT6?W, 

doute. 

So  nostres  isfruidors  en  dubietat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l3. 
Sont  nos  maîtres  en  doute. 

ANC.  ESP.  JDubiedad. 

7.  DUBITATIO,     S.    f.,     lat.     DUBITATIO  . 

doute,  hésitation,  incertitude. 

Tota  DUBITATIO  que  endevengues  entre  las 
diebas  parts. 

Tit.  de  1270,  de  la  famille  Gasc. 

Toute  incertitude  qui  surviendrait  entre  les  dites 
parties. 

DuBiTATios  es  cant  hom  dupta  d'una  cauza 
que  pot  esser  appellada  per  dos  vocables. 
Lej'S  d'amors,  fol.  l^y. 

Le  doute  c'est  quand  on  est  incertain  d'une  chose 
qui  peut  être  appelée  de  deux  noms. 

CAT.  Diibitaciô.  esp.  Dubitacion.  it.   Dubita- 
zione. 

8.  DUBIT.^TIU,    acij.,     lat.     DUBITATIV«.y, 

douteux,  dubitatif. 

Qlie  DUBITATIU, 

O  .son  DUBITATIVAS. 

Lejs  d'amors,  fui.  77  et  26. 
Ql'E  dubitatif. 
Ou  elles  sont  dubitatives. 
ESP.  IT.  Dubitative. 

Q.  DoPTOs,  adj.,  douteux,   incertain, 
craintif. 

De  so  don  ieu  soi  doptos 
Me  diatz,  vostr'  entendensa. 

T.   DE  GiRAUD  ET  DE  GUILLAUME  :  De  SO  don. 

De  ce  dont  je  suis  douteux  que  vous  me  disiez 
votre  opinion. 

Mas  tant  a  'Ih  cor  van  e  duptos 
Qu'cias  l'ai,  eras  no  l'ai  ges. 

B.  DE  Ventadour  :  Ja  mos  chantars. 
Mais    elle    a   le   cœur    si   vain  et   incertain   que 
tantôt  je  l'ai ,  tantôt  je  ne  l'ai  pas. 
Espaorditz  e  duptos  de  venir  vays  Narbona. 

Philomena. 
Epouvantés  et  craintifs  de  venir  vers  NarLonne. 
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Awc.  FR.     Eslier,  vos  Je  ceo  dotos. 
11.  pr  Smnti-Mm  RK  ,  Chr.  îles  dues  île  Nonri., 

loi.  9^). 
CAT.  Diihti^s.  ESP.  Diidoso.  roRT.  Dnvidoso.  IT. 
Dottoso. 

10.  DoPTosAMEN  ,  adi.,  ilouteiiseiucnt. 
Mas  en  parlan  norxosxMEii. 

L'arlm  de  BataUiaSj  fol.  l34. 
Mais  en  parlant  douteusemen4. 
ESP.  Dudosainente. 

11.  DupTAUOR  ,   n<lj-,   lat.    duh/tator  , 
.  crainlif,  timide. 

Tau  DtPTADORS  cran  elhs  e  sos  compagnos. 

rHlI.OMF.NA. 

Eux  et  SCS  compagnons  c'iaieut  lelK-nioiil  craintifs. 
Qaan  peiis  de  vos,  tem  lanzengeiias  gens 
Qae  fan  amans  temens  e  duptadors. 

P.  Imbert  :  Ki-as  pus  vcy. 
Qiunil  je  pense  de  vous  ,  je  crains  les  gens  médi- 
sants qui  rendent  les  amants  timides  cl  craintifs. 
ANC.  FR.  Sages  et  pros  et  bons  dotière. 

Roman  de  Brut,  p.  l8ti. 

I?.  RmopTAU  ,  1'.,  redouter. 

Qui  se  glorifia  en  sa  ricbeza ,  redopta  pau- 

brcira. 

Trad.  de  Bèdc,  fol.  71. 
Qui  se  glorifie  en  sa  ricliesse  ,  redoute  pauvreté. 

PurC.  pas.  Ayssi  cura  Karles  Maynes  que  tant 

fo  REDirPTATZ. 

Roman  de  Fiernhras ,  v.  3^. 
.\insi  comme  Cliarli-raagne  qui  fut  tant  redouté. 
ANC.  FR.  Por  ce  que  redot  cel  mescbief. 

Fabl.  et  cont.  nnc.  t.  I  ,  p.  345. 
El  nom  de  iiiolt  redoublée  et  poisant  signor. 
Til.  de  1255.  CARPESTlEn,  Hist.  de  Cambrai,  p.  28. 
AHC.  IT.  Ridottare. 

Alberti ,   dans   son    Dizionario   itiii- 
vcrsalcy  etc.,  dit  sur  ce  mot  : 

Provenzalismo  oggidi  inusilato  come  I  suoi 
derivati ,  scbbcne  freqncnte  presso  alcuni  an- 
ticb!  e  spezialmeute  i  \illatii. 

i3.  Rkdl'ptatîsa,  s./.,  puissance,  force. 
Esconiovcmens  de   las    ntDrrxANsAs  de  la.s 

terras. 

Calendrier  provenral . 
Agilationt  Ac\  puissances  dc>  terres. 

7  4'    REnOPTABl.K  ,  RI'.nOTARI.K,    fldj.,    rc- 

doutahlf  ,   vcmr.nhle. 
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I.o  rry  nostro...  RKnoïAitLE  senbor. 

Reçist.  des  etiits  de  Provence  de  I^oi. 
!.!■  nù  notre...  ivdoittahie  seigneur. 

Lo  REDOPTADLE  pavfe  en  Christ ,  etc. 

2\t.  de  i3(>9.  DoAT,  t.  Xl.ll ,  fol.  90. 
Le  redoutable  père  en  Clirlst ,  etc. 
IT.  Rtdottabile. 

DUR,    adj.,   Int.   miR«.v ,   dur,    ferme, 
cruel. 
Carn,  cant  es  mal  ciiccb'e  dura. 

Le  Moine  de  Montaidon  :  Mol  ni'cnucya. 
Chair,  quand  elle  est  mal  cuite  et  dure. 
IMauc  peicb  ab  dura  niaraella. 

P.  Vidai.  :  I^e  m  pac. 
rianclie  poitrine  avec  dure  mamelle. 

Fig.  A  far  domcstgc  es  fort  durs. 

Del'DEs  de  PnADES  ,  yfuz.  cass. 
Il  est  fort  dura,  faire  apprivoisé. 

Impers.     Ja  no  m  fora  tan  ddr 
Si  amor  me  malmenés. 

AlMEItl  DE  Pegl'ILAIN  :  S'ieu  lan. 
Il  ne  me  serait  jamais  si  r/r<rsiamourme  malmenât. 

Adverbial.  Mas  fan  dur  me  respon. 

lÎKitENGER  DE  Pala.sol  :  Dc  la  gcnsor. 
Mais  elle  me  répond  si  durement. 
CAT.  Dur.  ESP.    PORT.   IT.  DllVO . 

1.  DuRESSA,  DURE/A,  .V. /.,  diircté. 

E  '1  gotamens  dc  l'aygua  dona  partida  de  la 
DUuEssA  de  las  peiras  als  os. 

hiv.  de  Sydrac ,  fol.  10. 
Et  l'égouttemcnl  de  l'eau  donne  aux  os  partie  dc  la 
dureté  des  pierres. 
DuREZA  de  peyras. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  I03. 
Dureté  des  pierres. 

Flg.  Obstinatio  que  vol  dire  dijreza  de  cor. 
r.  et  yert.,to\.  11. 

Olislination  qui  veut  dire  dureté  Ac  cœur. 
CAT.  Durcsa.  esp.  port.  Dureza.  it.  Dtirczza. 

3.  DuRiciA,  .1./.,  lat.  uiiRiTiA,  dureté. 
Per  la  sua  duricia. 

Trad.  d'yilbucasis,  fol.    IQ. 
Pour  1.1  sienne  dureté. 

f\.    DURA.MEN,     nURAMENT,     Culv.,     durC- 

niciit ,  rudement,  ftutement. 

Al  encontre  lor  van,  e  fero  Ms  di/rament. 

GVU.LAU.ME  Dr.  TUDEI.A. 
Jls   leur  vont  à   la   rencontre,  et  les  frappent  rf"- 
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DuRAMEN  ama  Dîen ,  aiso  creatz. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  53. 
Il  a\Tae fortement  Dieu,  croyez  cela. 
ESP.  PORT.  iT.  Duramente. 

5.  Induratiu,  adj.,  qui  endurcit,  en- 
durcissant. 

Tirtnt  indurativa  obra  perfreior  et  siccitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  275. 
Vertu  endurcissante  opère  par  froideur  et  siccite'. 

6.  Endurab  ,  v.f  lat.  indurak^',  endur- 
cir, devenir  dur. 

Part.  pas.  Fort  leu  labias  so  eiîduradas. 
Trad.  d'Âlbucasis,  fol.  24. 
Fort  facilement  les  lèvres  sont  endurcies. 
ANC.  CAT.  Endurayr.  anc.  esp.  Endurar.  it. 
Indurare. 

7.  Indurziment,  s.  ni.,  endurcissement. 
El  temps  de  lor  iiîdurziment. 

Al  solelh  expanzo  lors  corns  per  pendre  in- 
nnRziMENT. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  5l  et  2^5. 
Au  temps  de  leur  endurcissement. 
Exposent  leurs  cornes  au  soleil  pour  prendre  en- 
durcissement. 

CAT.  Enduriment.  esp.  Endurecimiento.  port. 
Endurecimento.  it.  Induramento. 

8.  EnDURZIR  ,    INDURZIR,    V. ,    lat.    INDU- 

nescetLe,  endurcir,  fortifier,  affermir. 
Lo  forn,  cant  cotz  et  endurziss  los  tenles... 
e  los  fay  tornar  dnrs  e  ferms  coma  pevra. 
y.  et  Vert.,  fol.  66. 
Le  four,  quandilcuit  et  enrfurciï les  tuiles...  elles 
fait  devenir  durs  et  fermes  comme  pierre. 
Fortifica  membres  e'is  inddrzissh. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  78. 
Fortifie  les  membres  et  les  endurcit. 
Fig.  Fazia  las  armas  endtjrzir  et  envîelbezir 
ea  peccat. 

V.  et  p'ert.,  fol.  37. 
Faisait  endurcir  et  vieillir  les  âmes  en  po'clie'. 
Part.  pas.  Rausa  o  felz  del  vi  en  l'estrem  de! 
tonel  iNnuRzinA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  193. 
Tartre  ou  lie  du  vin  endurcie  au  fond  du  tonneau. 
FIg.  Lo  cors  de  Farao  es  enddrzit. 

Jlist.  abr.  de  l'anc.  et  du  nouv.  l'est.,  fol.  8. 
Le  cœur  de  Pharaon  est  endurci. 
CAT.  Endiirir.  esp.  port.  Endurecer.  it.  In- 
durire. 

9.  Endurzezir,7j.,  endurcir,  devenir  dur. 

II. 
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Fig.  Apres  s'undcrzezis  en  azir. 

y.  et  Vert.,  fol.  ti. 
Après  s'endurcit  en  haine. 

DURAR,  V.,  lat.  durarc,  d  urer,  s'étendre. 
Neys  si  burava  '1  jorn  un  an. 

Bkrenger  de  Palasol  :  Mais  ai. 
Même  si  le  jour  durait  un  an. 
Lonc  temps  duret  lor  amor. 

V.  de  B.  de  Ventadour. 
Long-temps  dura  leur  amour. 

Quar  mezura  essenh'  a  faire 

So  per  que  bos  prefz  pot  durar. 

PoNS  Fabre  d'Uzès  :  Luecx  es. 
Car  mode'ration  enseigne  à  faire  ce  par  quoi  bon 
me'rite  peut  durer. 

Tan  quan  ten  terra  ni  dura. 

B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  fuelhon. 
Autant  que  la  terre  contient  et  s'étend. 

—  Supporter,  endurer. 

Autre  dol  ai  que  m'es  grens  a  durar. 
AiMERi  DE  Peguilain  :  Anc  no. 
J'ai  autre  douleur  qui  m'est  difficile  à  supporter. 
Ja  no  pogra  ,  tan  m'es  gren  a  ddrar  , 
Dona,  de  vos  dessebrar. 
R.  Jordan  vicomte  de  S.-Antonin  :  S' ieu  fos. 
Jamais  je  ne  pourrais,  ô  dame,  me  se'parer  de 
vous  ,  tant  cela  est  difficile  .î  endurer. 

—  Demeurer,  rester. 

M  entre  cm  el  segle  dura. 

Arnaud  de  Marueil  :  Eazos  es. 
Tandis  qu'on  demeure  au  siècle. 
Ab  els  non  puosc  durar 
Ses  contenso. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  no  mi. 
Je  ne  puis  resteravec  eux  sans  dispute. 
CAT.  ESP.  PORT.  Durar.  it.  Durare. 

1.  DUR.A.N,  DURANT, /7r^y;._,  pendant,  du- 
rant. 
DuRAN  la  dicba  guerra  et  bostilitat. 

Tu.  du  xiif  siée.  DoAT,  t.  CXVIII ,  fol.  91 . 
Durant  ladite  guerre  et  hostilité. 
Durant  lo  dit  terme  de  .iir.  ans. 

Régis  t.  des  états  de  Provence,  de  l/joi. 
Durant  ledit  terme  de  trois  ans. 
CAT.  Durant,  esp.  port.  it.  Durante. 

3.  DuRADA,  .<!./.,  dtirée. 

Car  pus  d'obra  d'aranba 
Non  pot  aver  durada. 

P.  Vidal  :  En  una. 
Car  ne  peut  avoir  (/«ree  plus  qu'œuvrc  d'araigncc. 

12 
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Sî  non  es  de  Dieu,  non  anrnu  nnR4n\  l;ts 
sieuas  obras. 

liist.  abr.  de  la  Bible,  Col.  63. 

S'il  n'osl  ilo  Dii'U ,  les  siennes  n-uvrcs  n'auront 
tliiree. 
CAT.  iifc.Esr.  Ditrada.  tort.  Dura.  it.  Dtiratn. 

/|.  DuRACio  ,  S.  f.  ,  lat.  nri\ATio  ,  diiitL'. 
Imiuortjlltat  en  duracio. 
Per  niaior  duracio. 

Elue.  Je  Idspropr.,  Toi.  l3  et  (>i. 
Immorlalile  en  tlurée. 
Pour  plus  iïrandc  durée. 
(•\T.  Duracio.  esp.  Duracion.  roRT.  Duracùo. 
IT.  Dnrnzione. 

5.  DURAHLETAT,    S.  f.,    lat.    DURAb/lITA- 

rem ,  cl ii lée. 

Non  aesma  pas  los  lerienals  temps  qui  es- 
péra en  la  durabletat  île  Dien. 

Trad.  de  Bide,  fol.  «2. 

'N'estime  pas  les  temps  terrestres  celui  qui  espère 
en  la  durée  do  Dieu. 

A  vos  et  a  vostres  esdeveuidors  en  ddka- 

BLETAT. 

Tit.  de  1182.  DoAT ,  t.  CXXXVIII ,  fol.  59. 
A  vous  el  à  vos  successeurs  en  durée. 
IT.  Durabilità. 

6.  Durable,  ndj.,  lat.   hurab/lk/»,  dii- 
rablo,  étern(!l. 

De  DURABLE  orrianient. 

Trad.  de  Bède,  fol.  0)2. 
De  durable  orucnjent. 
AI  seu  DURABLE  rcgnc. 

Sermons  en  provençal. 
A  son  règne  éternel. 
Lo  DURABLES  jntgaire  cossira  pins  lo  cor  que 

las  paranlas. 

l'rad.  de  Bède,  fol.  5o. 
Le  juge  éternel  considère  plus  le  cœur  que  les  pa- 
roles. 
CAT.  Esr.  Durable,  port.  Duravel.  it.  Diirabile. 

7.  DuRABLAMKNT,  adv.,  éternellement. 
Hoiu  no  pot  viare  durablament. 

Trad.  de  Bide,  fol.  u. 
On  m-  peut  vivre  éternellement. 
Esr.  Duraderamenle.  it.  Durabilmentc. 

8.  AnniiRAR,    v.,    supporter,    endurer, 
endurcir. 

Si  'I  rcis,  qu'es  magcrs,  AnouRA 
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I,os  mais  ni  'Is  dechaiiziiuens. 

GiRAUD  Di;  lîoRNtli,  :  Jois  sia. 
Si  le  roi  ,  qui  est  pins  grand  ,  supporte  les  maux 
et  les  outrages. 

Part.  pas.  Cauijatz ,  doua,  per  me 
Vostre  cor  abdurat. 
r>ÉRENr.ER  DE  Palasol  :  AL  la  fresca. 
D.inii" ,  cliangez  pour  moi  votre  cœur  endurci. 

Si  era  rniielics  ni  arduratz,  jeté  l'om  del 
inostricr. 

Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoit,  fol.  37. 
S'il  était  rebelle  el  endurci,  qu'on   le  cliassp  du 
monastère. 

I.'arsivcsque  Tnrpi  el  Esloatl'ABDunATZ. 
Roman  de.  Fierabvas,  v.  479- 
L'ai'clievêque  Turpin  cl  Eslout  Vendurci. 
ANC.  va.  Ou  Rolland,  ton  neveu,  au  courage 
aduré. 
Roman  de  Fierabras  en  •vers  français- 
Kromons,  Guillauines  et  Begous  Vadnré. 
Roman  de  Garin  le  Lolierain,  p.  65. 

ANC.  F.sp.  Adurar.  it.  Addurare. 

9.  Abdurador  ,  .V.  m.,  qui  ne  se  rehulc 
pas,  endurci  à  la  fatigue,  infatigable. 

D'aqnesta  reira  garda  vos  traï  aactor 
Que  so  seisanla  .M.  abdurador 
Que  so  be  de  senibel  apropcbador. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  28. 
Je  vous  prends  à  témoin  qu'ils  sont  soixante  mille 
infatigables  de  cotte  arrière-garde ,  qui  sont  Lien 
approchant  du  comlial. 

10.  Abduros,  ad/.,  endurant,  tolérant. 

Asalz  es  ben  abduuos 
Qui  d'amar  es  talentos. 

Marcabrus  :  Ans  que. 
Assez   est    Lien   tolérant  celui  qui   est   dc'sircux 
d'aimer. 

1 1 .  Endurar  ,  V.,  endurer,  soul'frir,  sup- 
porter. 

Us  ENDURAT7.  fam ,  set. 

Dlrti»And  de  Uorn  :  Ara  sai  eu. 
Vous  endurez  faim,  soif. 

Si  ine  fai...  pena  endurar  , 
No  m'en  dei  ges  per  so  descsperar. 
'1".  Di;  Renaud  et  de  Geoffuoi  de  Pons  ;  Seigner 

Jaufre. 
Si    nie   fait...    endurer  peiiu.-,   je    ne    m'en  dois 
point  pour  cela  désespérer. 
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—  Manquer,  avoir  besoin. 

Pois  de  tos  bes  mos  cors,  ses  vos,  endura. 

PiSTOLETA.  :  Sens  e  sabers. 
Puisque  ,  sans  vous  ,   mon  cœur  manque  de  tous 
biens. 

Paisser  aquel  que  endura. 

Brev.  d'amor,  fol.  68. 
Bassasier  celui  qui  a  besoin. 
ANC.  roRT.  Que  me  podesse  bon  consello  dar 
Na  muigran  coita  que  ei  d'endurar. 
Cancon.  do  coll.  dos  nobres  de  Lisboa,  loi.  ^5. 
CAT.  ESP.  Endurar. 

12.  Endcrs,  s.  m.,  manque,  souffrance. 

Qaan  antres  pren  lo  sien  endur. 

Baimond  de  MiRAVAL  :  Contr' amor  vau. 
Quand  autre  prend  la  sienne  souffrance. 

13.  Endura,  s.f.,  manque,  souffrance. 

Tôt  mon  maltrat  e  I'endcra 
E'I  lonc  desirier  e  l'esmai. 

Baimond  de  Mtraval  :  Ben  sai. 
Tout  mon  mauvais  traitement  et  la  souffrance  et 
le  long  désir  et  l'émoi. 

Gréa  mal  don  endur  long'  endura. 

AlGiER  DE  Saint-Donat  :  Sens  alegratge. 
Cruel  mal  dont  j'endure  longue  souffrance. 

i[\.  Perdurabletat,  S.f.,  du  laf.  perdu- 
RAre,  longue  durée  ,  éternité. 
Per  Diens  ha  sa  fermetat  e   sa   perdura- 
bletat. 

F.  et  Vert.,  fol.  40. 
Par  Dieu  a  sa  fermeté  et  son  éternité. 
iT.  Perdurabilità. 

i5.    Perddrable  ,    adj.,     perdurable  , 
éternel. 

On  so  'Is  apostol... 

E '1  gaug  FERDuaÂBLE  d'amon. 

J.  EsTÈVE  :  Planben. 
Où  sont  les  apôtres...  et  les  joies  éternelles  d'en 
baut. 

Aqai  recebro  coronas  perdurablas. 

Philomena. 
Là  reçurent  couronnes  éternelles. 
AHC.  FR.  Par  nature  estes  corrampables. 
Par  ma  \o\e.n\è.  pardurables. 

Roman  de  la  Rose,  v.  19288. 
VïTihmie j/erdurable  aussi  dont  ils  menas- 
sent les  vicieux. 

Amyot.  Trad.  de  Plutartjue,  Moral.,  t.  I,  p.  11. 
CAT.  esp.  Perdurable.   poht.   Perduravcl.  it. 
Perdurabilc. 
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16.  Perdu  RABLAMEN,rtr/('.,  cternellement. 

Ses  fi  ,   PERDURABI.AMEN. 

Brev.  d'amor,  fol.  8. 
Sans  fin ,  éternellement. 

KSP.  Perdu rablejtiente.  it.  Perdurabilinente. 

DYAFOROZIS,  s.f.,  lat.  DiA;;oResis, 
doute,  figure  de  rhétorique. 
On  lit  dans  Aquila,   Rom.,  §.    10, 
au  sujet  de  cette  figure  : 

Hac  figura  utimur  cum  propter  aliqua  vi- 
deri  volumus  addubitare,  et  quasi  ab  ipsis  judi- 
cibas  consilinm  capere. 

Dyaforosis  es  dupte  cant  hom  vol  dir  una 
cauza  de  mal,  et  esta  eu  dupte  si  o  diga  o  s'en 
layssbe. 

Leys  d'amors,  fol.  142. 
Dyajbrosis  est  doute  quand   on    veut  dire  une 
chose  de  mal ,  et  qu'on  est  en  doute  si  on  la  dise  ou 
si  ou  la  laisse. 

DYAFRAGMA,  s.  m.,  lat.  diaphragma, 
diaphragme. 

Dyafragma  es  tela  fazent  divisio  eutr'  els 
membres. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  99. 

Diaphragme  est  toile  faisant  séparation  entre  les 
membres. 

CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Diafragma.  ■    '         ' 

DYALITON,  5^.  /.,  lat.  dialyton  ,  dia- 
lyton ,  figure  de  grammaire. 
Dialyton    vel  asyntheton    figura  est ,  quae 
sine  conjunclionibus  soluté  ac  simpliciter  ef- 
fertur,  ut  venimus,  indimus,  placint. 

Isidor.  ,  Orig.  1 ,  35. 
Dtauton  se  fay  can  motas  diclios  o  molas 
oratios  son  pauzadas  ponchadamen   ses   tota 

conjnnctio. 

Leys  d'amors,  fol.  126. 
Dialyton  se  fait  lorsque  beaucoup  de  mots  ou 
beaucoup  de  phrases  sont  placées  de  suite  sans  con- 
jonction. 

DYAPHANITAT,  s.f,  du  gr.  A/«<p«- 
vitct,  diaphanéité. 
No  tropa  transparencia  et  dyaphanitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l5. 
Kon  grande  transparence  et  diaphanéité. 
CAT.  Diafanitat.  esp.  Diafanidad.  port.  Dia- 
faneidade,  it.  Diafanità. 
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DYASTOLE,  s./.,  lat.  uiastole  ,  dias- 
tole, figure  lie  rhétorique. 
Henri  Etienne  dit  Atua^ox.*!' 

Extasis  ,  eu  ;uitr;i  maniera  diclia  dyastoles, 
fay  d'uua  sillabu  brea  lonj^a. 

Lcjs  iViimors,  fol.  I2l. 

L'cxlasc  ,  autrement  dite  diastole,  fait  une  longue 
d'une  svUaho  brève. 


DYERESIS,  s.f.,  lat.  di^resis ,  diérèse, 
figure  de  grammaire. 

Aiai/>«9-<c  est  (liscissio  syllabo)  nnius  in  duas 
facta. 

DoN.VT,  de  Sc/ieinat.,  col.  177a,  1.  3o. 

Dy£Rf.sis  es  divislos  d'una  sillaba  ea  doas. 

Leys  d'timors,  fol.  121. 
La  ilivivie  est  la  division  d'une  syllabe  en  dcus. 
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E,  s.  m.,  la  seconde  des  vovelles,  et  la 
cincjuièoie  lettre  de  l'alphabet ,  e. 
V.  vocals  sou  a,  e,  i ,  o,  «. 

Leys  d'amors,  fol.  2. 
Cinij  voyelles  sont  A  ,  e,  l ,  O  ,  t'. 

El  fatar  de  robtatiu  ,  flnissen  tut  aquelhdc 
la  prima  conjugazo  en  e. 

Gramm.  provcnr. 

Au  futur  de  l'optatif,   tous  ceux  de  la  première 
conjugaison  finissent  en  e. 

2.  E,  conj.,  lat.  v.t,  et. 

Lo  temps  vai  e  ven  e  vire 
Per  jorns  e  per  mes  k  per  ans. 

B.  DE  Ventadolr  :  Lo  temps  vai. 
Le  temps  va  et  vient  et  tourne  par  jours  et  par 
mois  et  par  ans. 

Sel  que  fetz  l'air' e  cel  e  terra  e  mar 
E  caut  E  freg  e  vent  e  plaei'  e  tro. 

Ra.mbaid  de  Vaqueibas  :  Aras  pot  liom. 
Celui  qui  fil  l'air  et  ciel  et  terre  et  mer  et  chaud  cl 
froid  et  veut  et  pluie  et  tonnerre. 
AHC.  FR.  Chescunl'a  par  sa  main  è  plevie  «-jurée. 
Sas  è  mantcls  è  robe.s  c  aitres  meubles  cmbicr. 
Fioinan  de  liou,  v.  2702  et  iiSA. 
Sardrunt  li  rei  de  tene  è  li  prince....  en- 
contre le  Seigneur  è  encuntre  son  Crist. 
À  ne.  tr.  des  Ps.  ms.,  n"  i  ,  ps.  2. 
l'urpensai   par   nuit  ut  muu  quer,  è  esleie 
travailliez,  è  esccreoue  le  iiiieu  esj>irit. 

Ane.  tr.  du  Ps.  de  Corlne ,  ms.,  ps.  76. 

Cette  conjonction  d'ordinaire  ,  re- 
prend ,  par  euphonie,  le  t  d'ET  latin 
au-devant  des  mots  qtii  eoiniiieucent 
par  une  voyelle. 

Fran(;s  e  gentils,  huniils  et  orgulhos. 

l'oN.s  bE  Capdueil  :  Astruc.\  <■». 
Fianc  cl  agccahlt ,  liutiihlc  et  orgueilleux. 


Tan  ni'abelis  jois  et  aniors  e  clians 
et  alegrier,  déport  ecortesia. 

BÉiiENGER  DE  Palasol  :  Tan  m'abelis. 
Tant  me  plail  joie  et  amour  et  cliant  et  alle'gresse, 

amusement  et  courloisie. 

Combinée  avec  des  substantifs,  ad- 
jectifs ou  adverbes,  elle  forme  diverses 
locutions. 

Yeziblamen  cara  e  cara. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  85. 
Visihlemcnl  face  à  face. 
Pluma  E  pluma  faretz  pelar. 

Dklues  de  PnADES  ,  Auz.  cass. 
Vous  ferez  peler  j)lume  à  plume. 
Dos  E  dos  enversalz. 

Guillaume  de  Tudela. 
Rcuverse's  dos  îl  dos. 
111  veuian  ensemps  par  e  par. 

Trud.  d'un  évang.  apocr. 
Ils  venaient  ensemble  côte  à  côte. 

'Vos  ,  aiatz  lo  bec  ubert 

De  vostr'  aiizel ,  et  un  et  un 

Faitz  ins  li  trair'  en  dejun. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Vous  ,   ayez    ouvert  le   bec   de    votre  oiseau  ,  cl 
laites-les-lui  avaler  à  jeun  un  à  un. 
Van  cridan  dny  e  duy  : 
Dalz  me  ,  <|uc  joglars  suy. 

P.  DE  LA  MuLA  :  Dels  joglars. 
Ils  vont,  criant  deux  à  deux  :  Donnez-moi ,  vu.que 
je  suis  jongleur. 

Quar  pauc  e  pauc  se  laissa  dechazer. 

13ertiiand  de  Bohn  :  S'ieu  (os  aissi. 
Car  peu  (/  peu  se  laisse  dcicboir. 
ANC.  FR.    Avant  vcneient  un  è  un. 

Maiiie  de  France  ,  t.  II ,  p.  /jcj^. 
li  bariuiz  manda  uu  c  un.,. 
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Danc  vindrent  soldéiers  à  lui 
Et  ans  è  ans  è  duî  è  dni , 
E  quatre  è  quatre  è  cinc  è  sis, 
Et  set  è  wit  è  nof  è  dis. 

Roman  de  Rou,  v.  1 1282  et  ii545. 

Ils  issoyent  an  è  un. 

FbOISSART,  t.  III,  p.  12. 

En  chacune  rue  deux  et  deux  raenans  le 
pape  par  le  frain  de  sou  cheval,  Tan  à  dextre 
et  l'autre  à  senestre. 

MONSTRELF.T,  t.  I  ,  fol.  97. 

Poi  è  poi  vaut  Normanz  fuiant. 
Roman  de  Rou,  v.  13327. 
Il  se  conimencierent  à  relraire  de  l'estour 
petit  et  petit,  li  uns  après  l'autre. 

Rec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  III ,  p.  194. 
AHC.  ESP.  Fueron  un  e  nno  escudos  embrazados. 
Poema  de  Alexandro,  cop.  1848. 

Quelquefois ,  dans  la  langue  des  trou- 
badours ,  I'ai  final  des  verbes  a  été 
remplacé  par  e. 

No  las  te  totrE...  no  t'en  devedre....  no  t'en 
decebn.,..  no  las  te  vedarR. 

Titres  de  960. 
Je  ne  te  les  ÔTSBat...  ne  t'en  Ei>iPÊCHERaJ...   ne 
t'en  DÉCEVRaj...  ne  te  les  DÉFENDRaj. 
Si  y  faziatz  may  re 
D'aiso  qu'ien  dig  vos  e. 

Amanieu  des  Escas  :  En  aquel. 
Si  vous  y  faisiez  davantage  rien  de  ce  que  dit  je 
vous  ai. 

ARC.  FR.  Si  cum  ci  raconté  vous  e... 

Car  de  faire  grant  talent  e... 

Car  en  vous  trop  grant  arnor  é... 

Bien  savés  que  tel  renom  è. 
Roman  de  la  Rose,  v.  95o5,  1  io38,  12785,  12928. 

CAT.  ESP.  PORT.   E.   IT.  E,  Ed. 

E  quelquefois  est  employé  pour  en , 
préposition;  voyez  en. 

EBAZIS,  EUBAZis,  s.  f.,  ébazis,  figure 
de  rhétorique,  sorte  de  digression. 
Figura  apelada  ebazis...  Ebazis  fay  digressio 
per  declarar  la  materia  prepausada. 
EuBAzis...  boua  disgressios. 

Lejs  d'amors,  fol.  l33  et  1 17. 
Figure  appele'c  ebazis...   Ebazis  fait  digression 
pour  expliquer  la  matière  proposée. 
Ebazis...  bonne  digression. 
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EBDOMADIER,  .v.  m.,  Lit.  /ieedomado- 
^ius,  semainier. 

Parla  dels  eedomadiers  de  la  cozina  ,  e  co- 
mauda  que  Ihi  fraire  servo  Ih'  u  als  autres  , 
segon  lor  settuana. 

Trad.  de  la  Règle  de  S.  Benoit,  fol.  18. 
Il  parle  des  semainiers  de  la  cuisine,  et  commande 
que  les  frères  servent  les  uns  aux  autres  ,  selon  leur 
semaine. 

Adjectiv,  Lo  fraire  ebdomadiers  ,  so  es  aquel 
que  den  legir...  deu  e  pot  manjar  ab  los 
EBDOMADIERS  de  la  cozina. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  49- 
Le   frère  semainier,  c'est  celui    qui   doit  lire... 
doit  et  peut  manger  avec  les  semainiers  de  la  cuisine. 

CAT.  Hebdomadari.  esp.  port.  Hebdomadario. 
IT,  Ebdomadario .  > 

EBENI ,   s.   m. ,    lat.   ebenmj.-,    ébénier, 
ébène. 

Ebeki  es  arbre  nègre,  lis,  pla  ,  dur  et  greu... 
Fustz  mot  precios  cam  ebeni. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  206  et  224. 
Ebénier  est  arLre  noir,  lisse ,  uni ,  dur  et  lourd. .. 
Bois  très  pre'cieux  comme  ébène. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Ebano. 

1,  Eba  ,  s.f.,  ébène. 

Sia  fayta  de  fust  de  eba  o  de  boys. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  28. 
Soit  faite  de  Lois  à'ébène  ou  de  Luis. 

EBORIC,   s.  m.,   lat.  ebo/«.v,   hiéblc , 
espèce  de  sureau. 

Uu'  erba  queretz  bon'  e  bella... 
Eboric  clamar  la  podetz, 
Erba  negra ,  si  us  voletz. 

Deudes  de  Pbades  ,  Auz.  cass. 
Cherclicz  une  LerLe  Lonne  et  belle...  vous  pouvez 
l'appeler  hiéble,  LerLe  noire,  si  vous  voulez. 

CAT.  Ebol.  port.  IT.  Ebulo. 

EBRAY,  adj.,  lat.    h-E.-bji.mis ,  hébreu, 
hébraïque. 

Ane  tan  gran  descrezensa 
No  viiu  pois  la  lei  ebraia. 

GiRADD  DU  Luc  :  Si  per  malvalz.' 
Nous  ne  vîmes  jamais  si  grande  mucreancc  depuis 
la  loi  hébraïque. 
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Siibstantiv.  En  lati  e  en  ebrats. 

PlERRt  «'Auvergne  :  Dieus  vera 
Un  lilin  et  eu  hchrtu. 
cAT.  Uebraic.  esp.  port.  Uebraico. 

1.  EiiRiEU,  .V.  i/i.,  hébreu. 

ParUiD  lati  o  EnRieu. 

Trad.  ifiin  fviing.  apocr. 
Parlons  latin  ou  lict'txu. 
CAT.  Hcbreu.  esi-.  port,  llebreo.  it.  Ebreo. 

EBRLS,    j.    ///. ,    liit.   ii)KR«.v,    l'Ebre , 
tk'uve, 
Ni'l  senhoria  del  lenc  on  corr  Edrbs. 

An.NAin  DvMEL  :  Ans  qu'cls  sims. 
ni  la  seigoeuric  du  royaume  où  court  VEbrv. 

EBRIAC  ,    KBHIAIC,     EMBRIAIC  ,     IBRUC  , 

iBRiAïc,   aclj. ,    lat.     EBBiACf/.r,    ivre, 
ivrogne. 
£1  mon  non  es  ebriacs  ni  beveire. 

Palais  :  Molt  m'cnoia. 
Au  monde  il  n'est  ivrogne  ni  buveur. 
Ebriaicx  et  escogossatz. 
MarcabbisouB.  deVentadour  :  Pus  nios  coratj^es. 
Ivrognes  et  cocufic's. 

Plus  iBRiACS  no  s'  asec  en  cliadera. 
Lansa  :  Emperador. 
Plus  ivrogne  ne  s'assit  en  ciiaire. 
Substantiv.  El  pros  prec  lais  I'ebriac  estar. 
B.  Carbonel  be  Marseille  :  Un  slrvcntcs. 
Je  prie  le  preux  qu'il  laisse  Vivrogne  être  (tran- 
quille). 

CAT.  Embriag.  arc  esp.  Embriago.  it.  Ebriaco, 
imbriaco. 

2.  Ibre,  ivRK,  ailj.,  lat.  kbrim.ç,  ivre. 

De  fais  Franses  qui  van  nueg  e  jorn  ivre. 
MoNTAN  Sartre  :  Coms  de  Tol-an. 
De  faux  Français  qui  vont  nuit  et  jour  iiTes. 
Car  noills  lioin  irres  non  a  sen. 

Dkldes  de  Prades  ,  Àiiz.  cass. 
Car  nul  homme  ivre  n'a  sens. 

3.  Ybri  ,  adj .,  ivre. 

Semblans  .'il    ribaiit  que  es  ybris  en  la   ta- 
vema. 

y.etyert.,(o\.l^n. 
Semlilable  au  riLaud  qui  est  iVre  dans  la  lavcrnc. 

Z^.  IvROS,  adj.,  ivre,  ivroj.^iu;. 
Obriers  ivros  non  pot  mnltipliar. 

Trad.deBede,  fol.  /).';. 
Ouvrier  ivrogne  ne  peut  multiplier. 
ESP.  PORT.  Ebrio.  IT.  Ebbro,  cbro,  cbr'iosn. 
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5.    EbRIETAT  ,     s.   J.  .     lat.     EBRIETATtVW  , 

ivresse. 

Edrietaz  es  frevoleza  de  cors. 

Ebrietaz  fai...  la  ilama  île  luxuria. 

IVud.  de  Bide,  foi.  45  et  46. 
Ivresse  est  faililesse  de  cn-ur. 
Ivresse  fait...  la  llamme  de  luxure. 
ESP.  Ebriedad.  port.  Ebriedade.  it.  Ebrietà. 

G.  IvREZA,  vuRiEzA,  s.f.,  ivrcssc. 

Per  IVREZA  ni  per  trop  manjar...  Itreza  es 
nauzosa. 

Trad.  de  Bède.  fol.  45. 
Par  ivresse  et  par  trop  manger...  Ivresse  est  que- 
relleuse. 

Sa  franqneza  que  ybrieza  li  loi. 

f^.  et  f^ert.,  fol.  101. 
Sa  hardiesse  que  l'ivresse  lui  enlève. 

ANC.  IT.  Ebriezza ,  ben  d'amore, 
Como  polè  111  .-li  soffrire. 

Jacopone  da  ToDi ,  liv.  0),  cant.  9. 

CAT.  Embriaguesa.  it.  Ebbrezza. 

7.  Emeurar,  eniurar,  V.,  enivrer. 

Non  per  vieure, 
RIas  per  talen  que  s'enieure. 

Brev.  d'umvr,  fol.  120. 
ISon  pour  vivre  ,  mais  pour  dc'jir  qu'il  n'enivre. 

Part.  pass.  No  volias  esscr  ekiuraz  del  vi. 
Trad.deB'cde,{o\.l\!S. 
Ne  veuilles  être  enivré  du  vin. 

8.  Enebkiar,  knubriar,  V.,  lat.   ine- 
RKiAur',  enivrer. 

De  trop  beure  .si  den  gardar 
Qii'el  vi  no'l  pnesca  enebriar. 

Ueldks  Dt  Prades  ,  Àuz.  cass. 
11  se  doit  garder  de  trop  hoirc  de  manière  que  le 
vin  ne  le  puisse  enivrer. 

Fig.  Orpnelh  es  lo  vi  del  diable,  pas  fort  e  pus 
cspecial ,   de   que  snEDRiA    totz  los  grans 
lioines. 
Pays  l'arma...  e  la  enebria  de  sancta  amor. 

y.  et  Kerl.,  fol.  6  et  102. 
Orgueil  est  le  vin  du  diahle  ,  plus  fort  cl  plus  spé- 
cial ,  de  quoi  il  enivre  tous  les  grands  hommes. 

Hopaît  l'ûmc...  et  l'e/uVre  de  saint  amour. 
Part.  pas.   Fes  lo  tant  beare  tro  que  fo  ekd- 

BRIAT. 

Ilist.  nbr.  de  la  Bible,  fol.  3g. 
Lt  fil  tant  hoirc  jusqu'à  ce  qu'il  lût  enivre. 
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Un  ponzl  tant  eitebriat 

Qae  no  s  puesca  mover  d'an  loc. 

Deldes  de  Prades  ,  Auz.  cnss. 
Un  poulet  si  enifré  qu'il  ne  se  puisse  mouvoir 
(l'un  lieu. 

Ellserïaptns  EKEBRiATzde  la  amor  de  Dieu. 

r.  et  Vert. ,  fol.  29. 
Il  serait  plus  enivré  de  l'amour  de  Dieu. 
ANC.  FR.  Il  serunt  enivrée  de  la  greisse. 

j4nc.  trad.  du  Psaut-,  ms.  n"  l,  ps.  35. 
CIT.  ESP.  PORT.  Embriagar.  it.  Innebriare. 

ECCLESIASTIC ,  adj.,  lat.  ecclfsias- 
Ticus,  ecclcsiastif|ue. 
Judje  ECCLESIASTIC  ni  secnlar. 

Tit.  du  XIII':  siècle j  Doat,  t.  IX,  fol.  3i. 
Juge  ecclésiastique  et  séculier. 

Las  persouas  ecclesiasticas. 

Priv.  ace.  pur  les  R.  d'Angleterre,  p.  2. 
Les  personnes  ecclésiastiques, 
Substantiv.  Ecclesiastics  et  nobles. 

Statuts  de  Provence,  Bomy,  p.  199. 
Ecclésiastiques  et  nobles. 

CAT.  Ecclesiastic .   esp.    port.   Eclesiastico.  it. 
Ecclesiastico. 

2.    Glf.iza,  gi.if.vza,  glieia,  s,/.,  lat. 
eccLEsiA,  église,  bâtiment. 
Fes  metr'En  G.  de  Cabestauh  denaa  l'us 
de  la  GLEizA  de  S;in  Jean ,  à  Perpinhan. 

F",  de  Guillaume  de  Cubestaing. 
Fit  mettre  le  seigneur  Guillaume  de  Cabestaing 
devant  la  porte  de  l'église  de  Saint-Jean ,  à  Perpi- 
gnan. 

Raoba  oleizas  ni  viandans. 

GiRAUD  DE  BoRNEiL  :  Per  solatz. 
Dérobe  églises  et  voyageurs. 
La  festa  de  la  edifîcatio  d'aqaesta  glieia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roina,  fol.  3(j. 
La  fêle  de  l'édification  de  cette  église. 

—  Eglise,  société  religieuse. 

Aus,  ta  que  gleyza  governas.' 

P.  Cardinal  :  Jbesum  Crist. 
Entends  ,  toi  qui  gouvernes  V église  ? 

EIs  amicx  a  de  la  gleyza  honratz. 

Girald  Riquier  :  Tant  m'es. 
11  a  bouoré  les  amis  de  l'église. 

Per  so  que  la  glieyza  recepia  hedificatio. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux-  Corinthiens. 
Afin  que  l'église  reçoive  édification. 
CAT.  ESP.  Iglesia.  vort.  Igreja.  ix.  Chiesa. 
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3.  Gleizeta  ,  s.  f.,  petite  église,  cha- 
pelle. 

De  gleiza,  gleizeta. 

Leys  d'amors,  fol.  /jg. 
D'église ,  petite  église. 

4.  Glesia,  s.  f.,  clergé. 

E'I  marit  la  demandet  molt  com  la  glesia, 
e  com  gran  guerra  qu'en  fetz. 

F.  de  Pierre  de  Maenzac, 

Et  le  mari  la  demanda  beaucoup  avec  le  clergé, 
et  avec  grande  guerre  qu'il  fît. 

5.  Gleisaugue,  adj.,  du  ressort  d'église, 
ecclésiastique. 

Aco  es  vers,  si  lo  crims  non  es  gleisargues, 
mas  si  el  es  gleisargues  ,  per  l'evesque  dea 
esser  conogutz  e  castiatz. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  2. 

Cela  est  vrai  ,  si  le  crime  n'est  pas  ecclésiastique, 
mais  s'il  est  ecclésiastique,  il  doit  être  connu  et 
puni  par  l'évêque. 

ECHO,  s.  m.,  lat.  écho,  écho. 

Echo,  so  es  la  votz  qne  retendis  en  las  vais 
cant  bom  crida  sus  par  lo  pueg. 

F.   et  Vert.,  fol.  20. 
Echo,  c'est  la  vois  qui  retentit  dans  les  vallées 
quand  on  crie  au-dessus  par  la  montagne. 
CAT.  ESP.  Eco.  PORT.   ECCO.  IT.  EcO. 

EDI,  .y.  m.,   lat.   h.f.dma-,   petit    bouc, 
bouquet. 
EDiocabrlt  pelba  plusloncet  rude  que  anbel. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  25o. 
Bouquet  ou  chevreau  a  le  poil  plus  long  et  rude 
qu'agneau. 

EDTFICI,.y.  m.,  lat.  xjMFicittm,  édifice, 
bâtisse. 

Nostre  trebalb  del  edifici  que  avem  facb. 
Tit.  de  1434,  Hist.  de  Nimes,  t.  III ,  pr. ,  p.  242. 
Noire  travail  de  l'édifice  que  nous  avons  lait. 
Fig.  Chaî  EDiFicis  de  verluz. 

Trad.  de  Bide,  fol.  i5. 
L'édijîce  des  vertus  tombe. 

—  Machine  de  guerre. 

El  reis  Henrics  si  fes  nictrc  dels  edificis  en 
aquella  part  on  sanb  qu'el  murs  era  rotz. 
F.  de  Bertrand  de  Born. 
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Le  roi  Henri  fil   nioltro  «les  machines  de  guerre 
ea  celle  jxirlie  où  il  sut  que  le  mur  était  rompu. 

CAT.  Edtfici.  Esr.  PORT.  F.dijîcio.  it.  Edifizio. 

1.  Edificament,  s.  m.,  t'-tlifico,  bâtisse. 
Mesari  las  tors  hautas  eMs  edificamektz. 

P.  DE  CORBIAC  :  Kl  nom  de.  Far. 
Je  mesure  les  liaules  tours  cl  les  édifices. 
AHC.  r«.  Sus  nu  malvei;  fondement 
N'est  fet  bon  cdejiement. 

GoDEFROI  DE  PARIS  ,   Chr.  mctr.,  p.  1  l4- 

FORT.  IT.  Ediftcamento. 

3.  Edificatio,  hedificatio,  s.f.,  lat. 
.«niFiCATio,  édification,  bâtisse,  con- 
struction. 

La  fest.i  de  la  edificatio  d'aqnesta  glicia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  36. 
La  fêle  de  l'édification  de  celle  e'^lise. 

En  qne  fo  figarada  la  edificatio  del  temple. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i6o. 
En  quoi  fui  figurée  la  construction  du  temple. 

—  Fig.  Edification,  bon  exemple. 

"Vos  est  hedilicalions  de  Dieu...  per  so  qne 
la  glieyza  recepia  hedificatio. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux-  Corinthiens. 
Vous  éles  bâlis$e  Je  Dieu...  afin  que  l'éj^lise  re- 
çoive édification. 

A  la  bonor  de  Dieu  et  a  la  hedificatio  de 
laf  prnesmc. 

A  foUas  paraulas  de  mala  hedificatio. 

F.  et  Vert.,  fol.  82  cl  in'|. 
A  riionneur  de   Dieu  et  à  l'édification  de   leur 
pi-ocbain. 

A  folles  paroles  de  mauvaise  édification. 

CAT.  Edi/îcaciô.  est.  Edificacion.  port.  Edifi- 
cacào.  IT.  Edijicazionc. 

4.  EdIFICaR,    HEniFlCAR  ,    V. ,    lat.  yî-.UIH- 

r-vRc,  bâtir,  ([-difier. 

Vos   EDiFiQtJEs,  SO    es  bastitz    una  maison 
en  la  terra  d'aquela  heretat. 

Trad.  du  Code  de  .Justinien,  fol.  6. 
Vous  édijii'ttes,  c'csl-à-dire  hâliles  une  maison  en 
la  terre  de  cet  liérilage. 

Lo  temple  que  ton  senbor  payre  avia  en  cor 

de  EDIIK  AI'.  • 

Jlisl.  ahr.  de  lu  Bihlc,  fol.  \\ . 

1a;  U-mple  que  ton  seigneur  père  avait  en  pensée 

>\'cdijîer. 

HEDiFicAR  lo  monastier 

PlIILOMENA. 
Edifier  Ir  monastère. 
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Dels  test  dels  uous  lors  cazas  edifico. 
Elue,  de  las  pivpr.,  fol.  l5(j. 
Ils  t'ittissent  leurs  Vases  des  coquilles  des  a'ufs. 

FÏ!^.  C.cl  que  propbetisa  heoifica  la  gleyza. 
Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  au.v  Corinthiens. 
Celui  qui  prophétise  édifie  l'église. 
Ptirt.  prés.  Anzels  cantans  et  nis  edificans. 
Elue,  de  las  propr.j  fol.  123. 
Oiseaux  eliantants  et  bâtissant  nids. 
CAT.  Esr.  PORT.  Edificnr.  it.  Edificare, 

5.  Edifiaii,  V,,  édifier,  construire,  bâtir. 

Al  mostier  de  Vcrdelai  que  el  avia  edifia.t. 

Cat.  dels  apost.  de  lioma ,  fol.  97. 
Au  monastère  de  Verdelai  qu'il  avait  construit.  ' 

—  Fig.  Edifier,  e.xciter  ;\  la  vertu  par 
ses  exemples,  par  ses  discours. 

Scientia  clla,  cbarilaz  édifia...  Cant  édifia 
saiula  gleisa  per  lo  mérite  de  sa  vida. 

Trad.  de  Bide,  fol.  35  et  79. 
La  science  enlle ,  la  charité  édifie...  Quand  il  édi- 
fie la  saillie  église  par  le  mérite  de  sa  conduite. 
ANC.  FR.  Seient  cdifiet  li  mur  de  Jérasalem. 
À  ne.  tr.  du  Miserere,  Bibl.  cott. 
Snr  tous  les  lieux  plaisans  et  agréables. 
Édifiés  de  manoirs  convenables. 

EusTAciiE  Deschamps  ,  p.  i3. 

6.  Rehedification  ,  .y.  /. ,  lat.  re^difi- 
eATiON<?/rt,  réédificalion. 

Per    la    construction    et    rededificatiow 
de,  etc..  A  la  rehf.dificatiom  et  conservation. 
TH.  de  i4(J8.  Doat,  l.  XCV,  fol.  193. 
Pour  la  construction  et  réédijlcation,  de,  etc.. 
A  la  réédification  el  conservation. 
CAT.    lieedijicaciô.    esp.    Hcedlficacion.    port. 
Rcedificacào.  it.  Eicdificazionc. 

7.  Reddificar,  V.,  lat.  nE<^DiFiCARe,  ré- 
édifier, rebâtir. 

Fera  abatre  e   démolir  sans  jamais  reddi- 
ficar. 

Chronit/ue  des  Albigeois,  col.  102. 
l'ora  ahatlre  el  deiiiolir  sans  jamais  rebâtir. 
ANC  FR.  Ceux  de  dedans,  en  grand  diligence, 
les  rcdifioient  de  bois. 

MONSTIIELET,  I.    I  ,  fol.    tzg. 

CAT.  Redificar,  rcedificar.  esp.  port.  Hccdijicar. 
IT.  Hiedificare. 
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EDITIO,  s.  /.,  lat.  EDiTio,  édition. 
Comparet  las   o  las   ajnstet  ab  las  antras 

EDITIOS. 

Cat.  ciels  apost.  de  Rnma,  fol.  25. 
Il  les  compara  ou  les  accorda  avec  les  autres  édi- 
tions. 

CAT.  Ediciô.  Esr,   Edicion.  port.  EdkTio.   it. 
Edizione. 

EDRA,  S.  f.,  lat.  //EneRA,  lierre. 
Bagas  d'EDRA  hi  nietretz... 
En  un  fust  (I'edra  vert  e  gros 
....  faretz  far  un  cros. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Vous  y  mellrez  des  Laies  de  lierre. 
Dans  un  bois  de  lierre  vert  et  gros...  vous  ferez 
faire  un  creux. 

Edra  pren  nom  de  herere  qui  vol  dire  gafar, 
quar  si  râpa  et  gafa. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  206'. 
Edra  (lierre)  prend  nom  deiivERERE  qui  veut  dire 
mordre ,  car  il  s'attache  et  mord. 

CAT.   Hedra.     esp.    Yedra.    port,   liera,    it. 
Edera. 

EFIMERON,  s.  m.,    lat.   ephemeron  , 
éphimeron,  sorte  de  poisson. 

Aqnel  peyssho  de  mar,  uonmat  efimeron  , 
aquel  jorn  mor  el  qnal  naysli. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  88. 

Ce  poisson  de  mer,  nomme'  éphimeron,  meurt  le 
mi'me  jour  auquel  il  naît. 

2.  Efimer,  effimer,  adj.,  lat.EPHEMER?/,y, 
éphémère,  de  peu  de  dmée. 

La  prumiera  especia  de  febre  es  dita  eff:- 
MERA...  Efimera  cs  talmeiit  dita,  qtiar  efime- 
ron, don  ve  aqnest  nom,  vol  dire  simple. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  87  cl  88. 

La  première  espèce  de  fièvre  est  dite  àphcmcrc... 
Elle  est  ainsi  dite  éphémère,  parce  que  efimeron, 
dont  vient  ce  nom  ,  veut  dire  simple. 
ESP.  Efiinero.  port.  Efemero.  it.  Effimero. 

3.  Femelh,  adj.,  éphémère. 

Qoar  ilh  son  vontis  e  mener, 
Femelh  et  ab  mens  de  vigor. 

Brev.  d'amor,  fol.  ^l- 
Car  ils  sont  inconstants  et  moindres,  éphémères 
et  avec  moins  de  vigueur. 

EFRUN,  ENFRUN,  adj.,  triste,  morose, 
refrotjné ,  avide. 
II. 
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Per  tolre  llac  cor  et  efrun. 
R.  Vidal  de  13ezaudun  :  En  aquel  temps. 
Pour  enlever  cœur  faible  et  trisle. 
Enfrus  e  glolz  iest  e  lagz. 

Le  moine  de  Montai  don  :  Gasc  pec. 
Tu  es  ref rogné  et  glouton  et  laid. 
ANC.  fr.  Vilains  enfrnms  fel  et  estous. 

Roman  du  Renart,  l.  IV,  p.  rq. 
Moult  est  richesce  enfrume  et  gloute. 

Roman  de  la  Rose,  y.  logoS. 
Dex.  qui  nos  forma  uns  et  uns. 
Ou  il  est  or  fel  et  enfnins 
Au  povre,  ou  il  est  ses  vengerres. 

Helinand,  Vers  sur  la  Mort. 

2.  Ufruna,   s.f.,  déplaisir,   mauvaise 
grâce,  mécontentement. 

Non  ac  bon  chavaler... 
Que  no  aia  sa  part  ses  nnlba  ufrona. 
R.oman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  îo3. 
Il  n'y  eut  bon  chevalier...  qui  n'ait  sa  part  sans 
nul  mécontentement. 

3.  Efrunamens ,  acffA,  avidement,  glou- 
tonnement. 

Segon  que  bom  manja  plus  efrunameks  en 
tant  es  majors  lo  peccat. 

V.et  Vert.,  fol.  21. 

Selon  que  l'on  mange  plus  gloutonnement  d'au- 
tant est  plus  grand  le  pe'che'. 

EGRUVIR,  V.,  gémir,  soupirer. 
Esgardans  elcel,  egrdvi. 

IVad.  du  noue.  Test.,  S.  Marc,  ch.  7. 
Regardant  au  ciel ,  il  soupira. 

EGUA,  EGA,  s.  f.,  lat.  EQUA,    cavale, 
jument. 

Mul  e  mulas  foron  pueis  creadas  d'aze  e  d'scu  a. 
Liv.  de  Sydrae,  fol.  28. 
Mulets  et  mules  fuient  ensuite  crocs  d'âne  et  de 
jument. 

Si  tu  fas  montar  a  ton  caval  ma  ega. 

Trad.  du  Code  de  Jiistinien,  fol.  55. 
Si  tu  fais  saillir  ma  jument  par  ton  cheval. 
ANC  FR.  Loua  les  jumens  ou  eques...  pour  pi- 
quer on  batre  son  mil  ou  blé. 
Lelt.  de  rém.,  1408.  Gabpentier,  t.  II ,  col.  235. 

On  lit  dans  le  Roman  da  comte  de 
Poitiers,  v.  209  : 

Quant  est  montés  sor  baigne  mor. 
Ce  qui  signifie  cavale  moresque. 
<;at.  Egiia.  esp.  Yegna.  port.  Egoa. 

i3 
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a.  Egatmu,  s.  m.,    lat.  ^:^^l  swiiis,    t;ar 
ilour  «le  juments. 

O  jiastor,  o  vaqaier, 
Eg.vtier  ,  o  porqnii'r 
E  d'autres  noms  que  i  a. 

G.  RlQlltR  :  Pus  Dieu  m'a. 
Ou  p.'ilrc  ,  ou  vacher,  ou  i^-unlciir  tU  juments ,  ou 
porclior  ri  J'aulrfs  noms  qu'il  y  a. 

ANC.  CAT.  EgiKiter.  vsr.   l'egiicro.  tout.  Ki^oa- 
rico. 

EGYPANI  ,  s.  m.,  i-ij);!!!. 

Ciinbols   cl   antres    cstrunicns    son.-its    per 

EGYPANis  et  satiris. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  I74- 
Cvmkilcs  et  autres  instruments  touclius  par  J^i- 
pans  cl  satyres. 

EIRA,  .s-./,  lat.  \ry('\ ,  aire  à  battre  \c  blé. 

E'I  tlesmc  Je  i'eira. 

Trnd.  Je  Bide,  iol.  /,(>. 
Et  la  (lime  de  ton  aire. 
TA  T.   ESP.  F  m,  roRï.  Eira.  it.  ytia. 

EIS,  KPS,  pr.  ind.  m.,  lat.  iv9>c ,  mi'inc. 

EissA,  TViK,  pr.  ind.f.,  lat.  ip.sa,  même. 

Le  Pocmc.  sur  Bocce  est  le  docunicnt 

le  plus  ancien  où  ce  pronom  se  trouve: 

En  EPSA  l'ora,  se  snn  d'altra  color. 
Poème  sur  Boèce. 
Dans  riicure  même,  ils  sont  il'auln;  couleur. 

Cet  emploi  ancien  du  mot  en  prouve 
assez  l'rtymologie. 

Il  se  joint  explélivement  surtout  au.T 

pronoms  personnels. 

Qui  m'er  fis,  s'ieu  eis  mi  soî  traire.' 

FoL'^ff  F.T  DE  Marseille  :  Ainors  merces. 
Oui  me  sera   fidèle,   si  moi- tnéine  je    me  suis 
traître? 

Doncx  pus  ilh  eyssa  m  desmen. 

Galdi-HT,  moink  de  I'iicidot  :  Bc  s  cuyel. 
Donc  ^av:>i]\i  Mc-mê me  me  dément. 

—  Il  se  joint  aussi   au  pronom   relatif 

AQUEL. 

Aquelh  EYs  no  fo  do  cor  pas  lis. 

Arnaud  de  Maduiil  :  Ane  vas  amor. 
Celui-là  même  ne  fut  «le  c<eur  plus  fidèle. 

—  Devant  (les  snhst,  il  se  traduit  jxii  îe 
nicnio ,  projtre. 
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F.lh  Kis  Dieas,  senes  fidlida, 
La  fel7.  de  sa  eissa  beutat. 

t;.  DE  CAliE.srAi.Nr,  :  Aissi  eum  sclli. 
Dii'U  lui-m<'«n',    sans    l'.uile,  la  lit   de  sa  propre 
lieaule'. 

D'eys  draps  (ait/,  lo  luantelli. 

Arnavd  de  Mar.san  :  (>ui  comte  vol. 
Faites  le  manteau  de  même  drap. 
Substantif.  Hrit^a  e  tiuelli 

Tneih  avcr  tos  temps  ab  eys. 

l'oUJl'ET  DE  LlîNEL  :  Si  quou  la. 
Je  veux  toujours  avoir  avec  \m-meme  dispute  et 
débat. 

iT.  Isso,  esso. 

Adverbial.  Ne  eps  li  oranc  qui  sun  ultra  la  niar. 
Poème  sur  JJoèce. 
Ki  même  les  hommes  qui  sont  outre  la  mer. 

1.  EissAMF.N,  f.fsahp;tvt,  ndv.,  de  même, 
pareillement,  également. 

La  mort  a  epsament  niala  fe... 
E  senipre  fai  epsamen. 

Poème  sur  Boèce. 
La  mort  a  de  même  mauvaise  foi... 
Kl  toujours  fait  de  même. 
Lo  mieus  dans  vostres  er  kissamen. 

FoLgiET  UE  Maiiseille  :  Tau  m'ahellis. 
Mon  dommage  sera  le  \ôlrc  pareillement. 

Cuiii  cel  qui  pcrt  Deu  c  '1  segl'  kissamen. 
Simj)i;L  :  Qui  Le  s  menibra. 
Gomme  celui  qui   perd  Dieu  et  le  siècle  éi^ule' 
ment. 

Conj.  coinp.  EissAMENS  com  l'azimans 
Tir.i  '1  fer  e'I  fai  levar. 
FoLQLKT  DE  Marseille  :  Si  cumscl. 
De  même  que  l'aimant  lire  le  1er  cl  le  fait  lever. 

ANC.  CAT.  FAssatncnt. 

3.  Metkis,  mf/kis,  MKr>r.s,  pr.  ind.,  du 
lal.  MET,  et  d'Eis  roman,  même, 
l'er  mi  imetkis  o  per  messatgc. 

Ar.NAiJD  DE  Marueil  :  Dona  gcnscr. 
Par  ma\-même  ou  par  message. 
le»  METEis  van  enqueren 
Qui  m  met  de  fondât  en  plai. 

li.  HE  Ventadouii  •■  Conorlz  era. 
.le   vais  rcclierelianl  niol  -  wrwe  qui   un.-  met  en 
plaid  de  folie. 

Aiic  negus  lioin  se  mezki»  non  Iray 
Son  escicii. 

FoLoïKT  Di;  Mailseilie  :  Ai!  quant  gent. 
Oiitqucs  nul  lioin:nc  ne  Iraliil  soi-we/wc  à  son 
escient. 
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Vas  mi  medes  soi  traire. 

G.  F.VIDIT  :  Moll  a. 
Je  suis  traître  vers  moi-même. 

—  Il  se  joint  aux  pronoms  employés  ncii- 
t raie  ment. 

Aqao  MESEYS  mandée  als  maestres. 
Philomena. 
11  manda  cela  même  aux  maîtres. 

—  Avec  les  substantifs  il  se  traduit  par 
le  raéme,  propre. 

El  METEYs  Dieu  fez  matremoni. 

Trad.  d'un  éfang.  apocr. 
Oieu  la\-méme  fit  le  mariage. 
D'un  joy  que  m  sofraing 
Per  mo  mezeis  follatge. 

G.  F.VIDIT  :  Ab  cossirier. 
D'une  joie  qui  me  manque  par  ma  propre  folio. 

y4dv.  comp.  Par  autrui  no  vuelh  sia  sauLut , 

S'aqui  mezeis  sabi'estr'  emperaire. 
P.  Raimond  de  Toulol'se  :  jNo  m  puesc. 
Je  ne  veux  que  soit  su  par  autrui ,  si  ici  même  je 
savais  être  empereur. 
ANC.  CAT.  Metejr. 

[\,  Mezeisamen,  adv.,  mènienieiU,  pa- 
reillement, de  même. 

Fez  vaz  son  aralc  faillimeu 

£  vas  si  MEZEISAMEN. 

T.  DE  G.  Faidit  ET  d'Albert  :  Albert. 
Fit  manquement  envers  son  ami  et  envers   soi 
pareillement. 

5.   MeDESME,  MESESME,   MEES3IE,    MEIME, 

METEssME , /;?•.  ind.,  même. 
Meimes  lo  reis  i  fo  feritz. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  55. 
Le  roi  même  y  fut  frappe'. 

Ella  MEDESMA  telset  son  vestiment. 
Poëme  stir  Boèce. 
EUe-mé'/Tie  tissa  son  vêtement. 

Pezeia  ain  roans  et  am  dentz 
Si  MESKSMA  e  las  autrasgeniz. 

F.  de  S.  Honorât. 
A\ec  mains  et  avec  dents    dépèce   ioi-méme  et 
les  autres  gens. 

Segan  aquella  meesma  régla. 

Grajnm.  provenr. 
Selon  celte  même  règle. 
Ella  s  METESSMA  tcn  las  claus  de  paradis. 
Poëme  sur  Boèce. 
Elle  tient  eWe-mcme  les  clefs  de  paradis. 
ESP.  Mismo,  roRT.  Mesmo.  it.  Medcsimo. 
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EISSAM  ,  AYSAM,  ISAM,  V.  m. ,  lat.  exa- 
uen,  essaim. 

Los  EissAMS  se  van  pansar  de  un  apier  en 
autre. 

Si  I'aysam  que  salLira  de  tal  apier,  etc. 

Trad.  du  Tr.  de  l'arpentage,  dist.  des  ruches. 
Les  essaims  se  vont  poser  d'une  ruche  en  autre. 
Si  l'essaim  qui  sortira  de  telle  ruche ,  etc. 
L'isAMs  que  vola  fors  de  mon  lirasc. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  n5. 
Ij'essaim  qui  vole  hors  de  ma  ruche. 

CAT.   Exam  ,    axam.     esp.    Ensambre.    port. 
Enxame.  it.  Sciame. 

2.     ESSAMENAR,     AYSAMENAR,     V.,     CSSai- 

mer. 

Quan  ven  al  essamenar,  los  eissams  se  van 
pausar  de  un  apier  en  autre. 

Declararas  que  quant  aquela  veiiiera  aysa- 
menara,  que  tal  baille  lo  premier  aysam. 
Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  dist.  des  ruches. 

Quand  vient    à  l'essaimer,    les   essaims  se  vont 
poser  d'une  ruche  en  autre. 

Tu  de'clareras  que  quand  cette  ruche  essaimera, 
que  tel  donne  le  premier  essaim. 

CAT.  Axamenar.  esp.  Enxambrar.  port.  En- 
xamear.  it.  Sciamare. 

EISSA.ROP,  issAROP,  issiROP,i'.  m.,  si- 
rop ,  remède. 
Fay  mont  emplaut  etongeniens 
Et  issiRors  e  bevendas. 
Banbs,  issarops  et  oncburas. 

Breii.  d'amor,  fui.  5l  et  I2if. 
Fait  beaucoup  d'emplâtres  et  d'onguents  et  de  si- 
rops et  de  boissons. 

Bains  ,  sirops  et  oignements. 
En  EYssARor  aromati/at. 

'Trad.  d'AlbacasiSj  fol.  53. 
En  sirop  aromatise. 

Ni  nietges  ab  son  eissarop. 

Pierre  d'Alvergne  :  Guy  bon  vers. 
Ni  médecin  avec  son  remède. 

ANC.  FR.  Lequel  apolicaire  bailla  à  diverses  foiz 

des  poiildres,^,î5ero/>.s,  beuvraiges. 
Letl.  de  rém.,  il^^y.  Cabpentier,  t.  1  ,  col.  102'i. 
ESP.  Xarabe.  port.  Charope.  it.  Siroppo. 

EISUGAR  ,  ESSUGAR  ,  ECHUCAR  ,  ISSUGAR  , 

V. ,  essuyer,  essorer. 

"Vos  pauzaretz 
\ostr'  auzel ,  per  meills  essuoar, 
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£p  luec  privât,  ab  suleill  clar. 

DiivDEs  Dr.  Prauks.  yiiiz.  cass. 
Vous  poscrci  votre  oiseau  ,  pour  mieux  ffsiiyer, 
en  lieu  prive,  avec  soleil  clair. 
Salier'  issto.v. 

M.VRCADRUS  :  Uirai  vi.s. 
Essuie  la  salière. 
Ab  ios  pels  daiiratr.  los  eislca. 

,    /".  Je  sainte  Magdeliiine. 
Avec  SCS  cheveux  Jore's  les  essuie. 
Un  bel  toalbo. 
On  sas  mas  e  sa  fatz 
S'echuc. 

.\mameu  des  Esc\S  :  F.n  aquel. 
Une  belle  serviclle,  où  elle  s'e.sii/ic  ses  mains  et 
$a  figure. 

Kt  tssLG  e  sulleilla. 

Algier  :  Era  quati. 
Et  essore  et  soleilic. 

Part.  pas.   Tôt  eisug  l'ardrclz  on  un  fnec. 
Deudes  de  I'rades  ,  Âuz.  luss. 
Vous  le  briilerei  tout  esstijc  dans  un  feu. 

Loc.  Nos  aneiu  per  ysshcc...  .so  es  per  bel  loc. 
Lcys  d'amors,  fol.  5l. 
Nous  allons  par  essujrc...  c'est-à-dire  par  beau 
lieu. 
ANC.  FR.  Je  la  vpeil  an  soleil  porter 

Por  le  cuir  i  en  fere  essiicr... 
Ters  tes  iex,  essiie  ta  face. 
Fabl.  et  cont.  une,  t.  IV,  p.  il  et  !^'j[^. 
tsp.  Enxnyar.  port.  Enxiigar.  iT.  Asciiigarc 

1.  Eisscc,  s.  m.,  séclif rosse. 

Per  gran  eissuc  ni  per  frej;  ni  per  ven. 
P.  Cardinal  :  Toiz  lo  mous.  yar. 
Par  grande  sécheresse  cl  par  froid  et  par  vent. 
IT.  .tsciutto, 

EL,  tLH  ,  {irt.  m.  sing.,  lai.  Y.\.liim,  le. 
Voyez  la  Grainmairc  romane ,  p.  /|2 
cl  iio. 
Suj.      S'eI  scgles  dura  gnaire. 

Po.NS  DE  Capdleil  :  So  qu'lioni  plus. 
Si  le  siècle  dure  guère. 

.S' EL  annatz  volgucs  rendre  l'argon. 

LanfraNC  CwiAi.A  :  Kstiers  mon. 
Si  le  vieux  voulait  rendre  l'arfjenl. 

Di.s  El,  libre   de  Genrzi  qu'el   cotnensamen 
del  mon  ,  crcet  Dicus  lo  ce!  e  la  terra. 
Htst.  (le  l'anc.etdii  nouv.  Test.,  fol.  i. 

Le  livre  de  la  Genè.se  dit  qu'au  commencement  du 
monde  ,  Dieu  créa  le  ciel  et  la  terre. 
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Si  no  fos  N  Albricx, 
Kl.  marques  que  os  tos  dicx. 

IIl'CDÉs  de  S.-Cyr  :  Messongct. 
Si  ne  fut  le  seigneur  Albrlc,  le  mar(|uis  qui  est  ton 
remjiarl . 

Règ.  dir.  Sec  mon  dan  c  fug  ei,  be. 
Elias  di;  Barjols  :  En  atrctal. 
Je  suis  mon  dommage  et  je  fuis  le  bien. 

Tira  el  cat  oscoyssen. 

Le  comte  de  Poitiers  :  En  Alvcrnlie. 
Tire  le  clial  ècorcliant. 
Bastiscam  doncx  en  ferina  peazo 
EL  preiz  que  i  s  fen  ,  quaii  Vautre  van  cazcn. 

FoLQUET  de  Marseille  :  Ilucimais  no. 
bâtissons  donc  en   ferme  appui  le  mérite  qui  s'y 
maintient ,  quand  les  autres  vont  tombant. 

Ab  lo  libre  tocba  el  front, 
Los  uilz,  lo  niento  e  la  cara. 

Roman  de  Flamenca  ,  fol.  55. 
Avec  le  livre  il  touclic  le  front ,  les  yeux ,  le  men- 
ton et  la  face. 

Rég.  incl.  EL  Capitoli  lendema,  al  dia  clar. 
Poème  sur  Boèce. 
.'lu  Capitolc  le  lendemain  ,  au  jour  clair. 

Que  âmes  may  un  petit  anzel  el  pnnb  que 
una  grua  volan  el  cel. 

V.  de  G.  Faidit- 
Qu'il   aimât   mieux    un    petit   oiseau    tiii    poing 
qu'une  grue  volant  au  ciel. 

In»  EL  cor  port,  domna  ,  vostra  faisso. 
FoLQi'ET  de  Marseille  :  En  chantan. 
Dedans  au  co'ur  je  porte,  dame,  votre  façon. 
ANC.  FR.  Suj.  Devant  le  dac  el  graat  palais  où 
el  grant  conseil  ère  et  li  petit. 

Ville-IIardolin  ,  p.  12. 
Rég.         El  traïtor  mit  olrié 

Sa  l'clonie  c  sa  fainlic. 

Roman  de  Rou,  v.  G3l. 
l'crid  Abuer  cns  cl  costel. 

ylnc.  Irad.  des  Lii'rcs  des  Rois ,  fol.  l\f^. 
Scient  jilaizanz  le.s  paroles  «le  ma  boucbc  e 
li  pnrpeu.seincnt  de  mun  cner  el  tueu  esguar- 
dament. 

À nr.  Irad.  du  l'saut.j  n"  I  ,  ps.  l8. 
El  biii.ssoit  vicnent  trc.stot  droit. 

Fabl.  et  cont.  anc,  1. 1 ,  p.  98. 
ANC.  l'ORT.  Km  t7  rey  de  Canibaya... 
El  rey  do  Malabar. 
r.  de  D.  J.  de  Castro,  I.  I  ,  |i.  5l  el  f)o. 
ANC.  vr.       Hai  credulo  cl  mio  icssiirrcxire. 
Jacopone  da  ToDi ,  od.  IJI ,  17. 

ISP.  /;;/. 


EL 

1.  Els  ,  ELHS ,  art.  ni.  plur.,  les,  aux. 
Suj.  Ver  tut  nn 

ELS  angel  e  'ls  arcangel  gran 
De  coniplir  lo  coniandamen 

De  Dieu. 

Brev.  d'amor,  fol.  20. 
Les  anges  et  les  archanges  ont  grande  vertu  d'ac- 
complir le  conimandcnienl  de  Dieu. 
ELHS  Sarrasis  fngiro  tota  la  nueyt. 
Philomena. 
Les  Sarrasins  fuirent  toute  la  nuit. 

Rég.  dir.  Totz  très  gaban  qu'els  marc  e  'ls  esterlis 
Faran  mètre  els  enaps  e 'ls  bacls. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  Del  rei. 
Tous  trois  clahaudent  que  les  marcs  et  les  sterlings 
feront  dépenser  les  coupes  et  les  bacins. 

Rég.  ind.  Gart  me  Dieus  d'aital  vida... 
Qa'  ieu  vos  si'  obediens 
Ni  m  torn  els  vostres  tormens. 
Elias  de  Barjols  :  Amors  Le  m  platz. 
Que  Dieu  me  garde  de  telle  vie...  que  je  vous  sois 
obéissant  et  je  retourne  aux  vôtres  tourments. 
Totz  escrilz  trobat  bo  ay 
els  libris  de  aiitîquitat. 

Los  XK signes  de  lafi  del  mon. 
Tout  écrit  j'ai   tiouvécela  «(«j- livres  de  l'anti- 
quité. 

—  Del  ,  art.  m.  sing.,  du. 

Reclama  Den  del  cel,  lo  rei,  lo  gran  t. 
Poème  sur  Boèce. 
Réclame  Dieu  du  ciel ,  le  roi ,  le  grand. 
Tolc  las  armas  del  cavalier  Vennelh. 
Rambaud  de  VAguEiRAS  :  Era  m  requer. 
Enleva  les  armes  du  chevalier  Vermeil. 
ANC.  FR.  Les  homes  del  bundred...   Home  del 
plaidant. 

L.  de  G.  le  Conquérant ,  26  et  2S. 
ANC.  CAT.  Lo  gros  del  b'ech  e  les  nars. 

Trad.  calai,  dels  Auz.  cass. 
ESr.  ANC  PORT.  IT.  Del. 

• —  Del.s,  art.  m.  plan,  des. 
Rtg.  ind.  Cavalbs  dels  mortz  e  dels  nafratz. 
Bertrand  de  Born  :  Be  m  play  lo. 
Chevaux  des  morts  et  des  blessés. 
ANC.  FR.  Es  cambres  dels  reis  meesmes. 

yinc.  trad.  du  PsaïU.  de  Corbiej  p.  loij. 

3.  El,  elh,   i-.ll,  pr.  pers.  m.  1>^  pars. 

sing.,  lat.  EiV/zOT,  il,  lui,  le. 
Su].     EL  era  '1  mêler  de  tota  la  onor. 

Poème  sur  Boèce. 
Il  était  le  meilleur  de  toute  la  seianeurie. 


Et  TOI 

Car  ET.L  sabra  trastot  l'escrig. 

Efang.  de  j\icodème. 
Car  il  saura  l'écrit  tout  entier. 

Ja  no  ev  vencutz,  ni  el  no  vens. 

FoLQL'ET  DE  MARSEILLE  :  Tant  m'abellis. 
Jamais  11  ne  sera  vaincu  ,  ni  il  ne  vainc. 
Mas  ELH  era  sobre  totz  elegit. 

GiRALD  DE  Calanson  :  Bel  senher. 
Mais  il  était  sur  tous  élu. 

Rég.  dir.  No 'l  te  tolrei...  ni  el  te  vedarei. 

/irle  de  960. 
Je  ne  te  /'ùterai...  ni  le  le  proliibcrai. 
Tos  temps  die  qu'EL  plorarai. 

f^.  de  S.  Alexis. 
Je  dis  toujours  que  je  le  pleurerai. 

Anec  ferir  lo  rei  de  Tudclba ,  aissi  qne  elh 

c'lh  caval  fendec  per  m'cg. 

Philomena. 
Il  alla  frapper  le  roi  de  Tudèle ,  ainsi  qu'il  fendit 
lui  el  le  cheval  par  le  milieu. 
Rég.  ind.  Non  ai  drecb  el  lîeii  qii'ien  ai. 
P.  R0GIERS  :  Tant  ai  mon. 
Je  n'ai  droit  an  fief  que  j'ai. 
EL  fons  d'ifferu. 

P.  Cardinal  :  Un  sirventes  vuelh. 
Au  fond  d'enfer. 

Aissi  ciim  nays  aigua  de  fon, 
Nays  d'  EL  cav.'ilaria. 

P.  Cardinal  :  Jeu  volgra. 
.Ainsi  comme   eau   naît  de   foutaine  ,   naît  de  lui 
chevalerie. 

Aulras  plassas  que  d'EL  tenian. 

Clironir/ue  des  Albigeois  ,  col.  3l. 
Autres  places  qu'ils  tenaient  de  lui. 
ANC.  ER.  Suj.  S'e/  coinparra  ainz  qu'il  s'en  tort. 

Roman  du  Renart,  t.  II,  p.  l[\'j. 
Rég.    Cil  .sor  le  pennil  sa  main  met, 
S't7  senti  crén  et  barbé. 

Fabl.  el  cont.  anc,  t.  IV,  p.  203. 
Vint  à  Tybert,  s'e/  volt  ferir. 

Roman  du  Ptenart ,  t.  Il  ,  p.  i56'. 
ANC.  port.  Se...  o  senbor  d'eZ  responda  por  cl. 

Forai  de  Tliomar. 
ANC.  IT.  Ed  el  mi  place. 

Bocc. ,  nov.  71,1. 
CAT.  EU.  ESP.  El. 

t\,   Els,  ELHS,  pron.  pcr.t.   m.  S''  pcrs. 
plur.,  ils,  eux  ,  les. 

Suj.  Bels  vergiers  on  els  estau. 

P.  Cardinal  :  (^uan  vcy  lo. 
Beaux  vergers  où  «Y*  sont. 
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Qaar  ades  loi  lur  voler  non  an , 
ELS  van  tlir.en  qn'amors  toru'  en  biays. 
P.  DK  Ventaduiu   :  (^uan  la  l'iiellia. 
Parce   qu'incesianinicnt    ils   n'ont    jvis    tout    Icuv 
vouloir,  ils  vont  disant  qu'amour  tourne  vu  biais, 
/fc-i,'.  dir.   M'es  bon  e  belb  bueytnals  qn'itu 
ni 'entremêla 
D'un  sirvenles  pcr  klhs  aconortar. 
r>ERTR\!lD  Dt  BoRS  :  Pus  Ventinloru. 
Il  m'est  hoa  cl  hcau  Jt^sormaii  i|ue  je  m'entremette 
«l'un  sirvcnte  pour  lus  cucourai;er- 

Kcl  ui'csqn'icn  veia  en  an  bel  camp  rengatz 

.  ELs,  et  ill  nos. 

Blacasset  :  Gerra  mi  play- 
Il  m'est  beau  que  je  voie  en  un  beau  champ  eux 
rangés  ,  et  eux.  nous. 

Bég.  ind.  Ma  perda  es  razos  qn'a  els  duelba. 
Bosif.vceCalvo  :  S'ieu  ai  perJut. 
11  est  raison  que  ma  perte  à  eux  peine. 
Pero  us  d'ELS  uii  veira  a  son  dan. 

Blvcasset  :  Gerra  mi  play. 
Pourtant  un  A'etix  me  verra  à  son  dommage. 
Ab  ELS  societat  non  anran. 

Titre  de  lo25. 

Avec  eux  ils  n'auront  société. 
ABC.  FR.  Suj.  Els  s'en  tralrent  iretuit  arriers. 
HtOîi  DE  MÉBI ,  Tuurn.  de  V Antéchrist. 
Bég.  dir.    Cest  essample  lar  volt  mustrer 
Li  scinz  Deu  pnr  els  afraier. 
Marie  DE  France,  t.  II ,  p.  422. 
Bég.  ind.  Mnlt  fa  granz  dcscroisseinent  à  cols 
de  l'ost  qui  en   Venise  aloient,  et  els  en 
avintgranl  mésaventnre. 

Ville-IIaudol'in  ,  p-  21. 
La  dame  de  iiii.séricorde. 
Ce  dienl  il ,  à  els  s'acorde. 

Fiiil.  etconl.  tinc,  t.  Il  ,  p.  ZÇp. 
Orent  victoire  sans  grant  domage  d'ELS  ne 

dt  leur  gent. 

Chron.  deFr.,  t.V,242. 

CAT.  Elis,  ellos.  ESP.  Ellos.  PORT.  Elles. 

Ce  pronom,  qui,  comme  je  l'ai  dit 
dans  le  Résit/nr  de  la  Grammaire  ro- 
mane, t.  I,  p.  xLix,  note,  n'est  à  pro- 
prement parler  qn'tin  substantif  prono- 
minal,  emj)loyé  nentralcment ,  devient 
parfois  im  substantif  inditcrniinr . 
.Scingncr,  dis  l'irtrans,  EL  es  ben  vers  qu'en 

0  di5!>i. 

V.  de  Bertrand  de  Born 
Seigneur,  dit  Bertrand,  t/ est  bien  vrai  que  j<;  le  di.. 


EL 

Tôt  primiorament  el  iu'  es  avis  qae  hoc. 

l.Àrhredc  D.ilal/ias ,  loi.  Io3. 
Tout  premièrenu'nt  i/  m'est  avis  que  oui. 
Awc.  KR.  So  //  uesl  par  l'asscnliment  don  dit 
Lots. 
.trtfi.  du  roy.,  tr.  des  eharl.,  reij.  LU  ,  pièccG. 

5.  El)  ,  pron.  pt/s.  m.  'i" pcrs.,  il,  lui. 
Sing.  Si  ED  estava  l'an  absens  fora  de  la  Len- 
giia  d'oc. 

Coût,  de  Condum  de  i3l3. 
S'il  demeurait  l'année  al)sent  hors  de  la  Langue 
d'oc. 

Lo  deit  procuraire  et  siudic  a  jurât  que   e» 
tendra  et  fara  tenir,  etc. 

l'it.  de  li^ia.  Bordeaux.  Bibl.  Monteil.   ■ 
Ledit  procureur  et  syndic  a  juré  qu'/7  tiendra  et 
fera  tenir,  etc. 
Pltir.  Et  après  eds  deben  jurar. 

Titre  de  1080.  Fors  du  Beiirn. 
Et  apr^s  ils  doivent  jurer. 
Si  BDz  son  trobat  sufiiciens. 

Ord.  des  n.  de  Fr. ,  1462  ,  t.  XV,  p.  477. 
S'ils  sont  trouvés  suffisants. 

G.  El.v,  klua,  fixa,  prun.  pcrs.f.sing., 

lat.  EI.L.V///,  elle. 
Suj.         ELLA  m  ders  un  pane  lo  menlo. 

Gavaudan  le  vieux  :  Dcsemiiaralz. 
Elle  me  lève  un  peu  le  menton. 

Mas  ELDA  m  deu  mon  miélbs  triar. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Moul  jauzens. 
Mais  elle  me  doit  trier  mon  mieux. 
Bég.  Qne  non  âmes  antra  dompna  mas  ella. 
V.  de  Guillaume  de  Cubeslaing. 
Qu'il  n'aimât  autre  dame  qu'c//e. 
En  Olivier  de  Saissac...  .si  entendia  en  ela. 

F.  de  Raimond  de  Minii'iil. 
Le  seigneur  Olivier  de  Saissac...  s'affeclionnail  eu 
elle. 

Mas  non  las  nnzava  dire  a  ela. 

/'.  d'/trnnudde  Marueil. 
Mais  il  ne  les  osait  dire  à  elle. 
Avia   voluntat   d'un    trobador    que    Irobes 

d'ELLA.  _      ,       . 

r.  de  hichard  de  Barheiieux. 

Elle   avait   volonté  d'un  troubadour  qui   trouv.it 

iVelle. 

fAT.  Esr.  roRT.  iT.  Ella. 

7.    Ki.AS,  r.i.iiAS,  Ki.i.AS,  pron.  pcrs.  f. 

pliir.,  elles. 
.Suj.  Quant  ela.s  nos  au 


EL 

Mot  escalfatz  en  Inr  amor. 

Brcv.  d'anior,  fol.  2o3. 
(>uand  elles  nous  ont  moult   échauffés   en   leur 
amour. 

ELHAS  non  o  dei^ron  suffiir. 
Le  moine  de  MoNTAi'DON  :  Autra  vctz. 
Elles  ne  le  devraient  soufl'rlr. 
Rég.  Mas  se  sap  feigner  enaniorat  ad  et.las. 
V  de  Hugues  de  S.  Cyr. 
Mais  il  sut  se  feiudie  énamouré  pour  elles. 
Diatz  de  qnals  d'rxHAS  o  d'els. 

GlRAUD  DE  BORNEIL  :  Per  solatz. 
Dites  de  quels  d'elles  ou  d'eux. 
CAT.  Elles,  ellas.  esp.  port.  Elias. 

8.  Il,  1I.L,  art.  m.plar.,  lat.  \\x.i ,  les. 

Suj.     Abans  que  il  blanc  pnoi  sion  vert. 
Pierre  d'Auvergne  :  Abans  que. 
Avant  que  les  hlancs  sommets  soient  verts. 
D'  esterlins  foro  ili,  primier  conrey. 
Bertr.vnd  de  Born  :  Pus  11  baron. 
Les  premiers  équipements  furent  de  sterlings. 
Règ.  dir.  Bel  m'es  cant  aug... 

Ci  brut  e  il  crit  e  il  niasan 
Que  il  corn  e  las  trombas  fan 

P.  de  Bergerac  :  Bel  m'es. 
11  m'est  beau  quand  j'entends...  les  bruits  et  les 
cris  et  les  tapages  que  les  cors  et  les  trompes  fout. 
liL  crozat  vaa  replan, 

Bertrand  de  Born  :  Ara  sai. 
Les  croisés  je  vais  accusant. 
ANC.  iT.  Qaaudo  la  barca  feri  .sopra  zVIito. 
Bocc. ,  nov.  l\2..,  6. 

9.  Il,   ill,  pron.  pars.  m.  siiig. ,   lat. 
ii.l/,  il,  lui,  à  lui. 

Stij.         IL  li  data  îal  aventura 

Que  mont  sera  valen  e  bona. 

Roman  de  Flamenca. 
Il  lui  donnera  telle  aventure  qui  moult  sera  pré- 
cieuse et  bonne. 

IT.  //. 

Rég.  ind.       Ab  que  il  jar  e  il  nian. 

T  D'A.  DE  Pegihlain  et  d'E.  d'Uisel  :  N  Elias. 
Pourvu  que  je  /«i  jure  et  lui  mande. 
"Vostre  auzel  febre  destrenh... 
Sa  pluma  li  trembla  e  ill  bat. 

Deudes  de  Prades  ,  j4uz.  cass. 
La  fièvre  élrcint  votre  oiseau.. .  Sa  plume  lui  trem- 
ble et  lui  Lat. 
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ANC.  iT.  E  se  voi  jVporrete  ben  nsente  nel  viso, 
Egll  è  ancora  mezzo  ebbro. 

Bocc. ,  noi:  68 ,  20. 

10.    Il,  iLH,  \-L\.,  pron.  pers.  m.plar., 
lat.  ill/,  ils  ,  eux. 

Suj.  il  fan  los  mortals  peccalz. 

Guillaume  de  Figueiras  :  Ko  m  laissarai. 
Ils  font  les  mortels  pécbés. 

Bel  m'es  qu'ieu  veia  en  nn  bel  camp  rengalz 
Els,  et  ill  nos. 

BlACASSET  :  Gcrra  mi  play. 
Il  m'est  beau  que  je  voie  en  un  beau  champ  eux 
rangés  ,  et  eux  nous. 
Ben  sapchan  qn'els  prelz  aitanpauc  coin  ilh 
me. 

SoRDEL  :  Planher  vuelh. 
Qu'ils  sachent  bien  que  je  les  prise  autant  peu 
comme  eux  moi. 

ANC.  FR.     Quanqu'fVavoient  leur  follirent... 
Mes  //  faiilent  apertement. 

Guillaume  Guiart,  p.  34  et  35, 

it.  Il,  ilh,  ill,  ort.  f.  sing:,]at.  Ji.hu, 

la,  lui. 
Srij.  S' IL  bella  ,  lai  on  jai , 

No  m'acuelh  près  de  se. 

B.  DE  Ventadour  :  Pus  mi  preiatz. 
Si  la  belle  ne  m'accueille  près  de  soi,  là  où  elle  gît. 

Ill  vosira  janglosia... 
Me  desplatz  chascun  dia. 

Garin  d'Apchier  :  Vcillz  Coraunal, 
La  votre  moquerie...  me  déplaît  chaque  jour. 
Rég.  dir.       Diea  prec... 

F,  ILH  verge  Maria. 

P.  Cardinal  :  Falscdaiz. 
Je  prie  Dieu...  et  la  vierge  Marie. 

Rég.  ind.       IL  clamarai  merce. 

Folquet  dk  Marseille  :  Abpauc  ieu. 
Je  lui  crierai  merci. 

12.   Il,  ilh,   ill,  pron.  pcrs.  f.   .sing., 

lat.  iLLflr,  elle,  à  elle,  lui. 
Suj.  IL  ni'encolpet  de  tal  re 

Don  mi  degra  venir  graz. 

Bernard  de  Ventadour  :  Conortz, 
Elle  m'inculpa  de  telle  chose  dont  il  me  devrait 
venir  gré. 

Puois  la  reglna  d'aïuor 

M'a  prcs  per  entendedor, 

Ben  puesc  farcinc,  et  ill  terna. 

Bertrand  de  Born  :  Grcu  m'es. 
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Puisque  la  reine  «l'aniour  m'a  acrcpto  jwur  souin- 
raiil .  je  puis  liii-u  lairo  cin<]  ,  et  elle  terne, 
ii.ii  m'es  mala,  on  li  sny  bos; 
AuhcLs  say,  ii.ii  m'es  leos. 

IIVGIES  DE  S.-Cyr  :  Nullia  ves  que. 
Elle   m'est   me'cliantc ,    je  lui  suis  l)On  ;  je    suis 
agneau  ,  elle  m'est  lion. 

fiéi^  tnd.  M'ir.ts  nia  dona  vczcr, 

E  iLt.  ilii;uas  lo  iiiicii  afairc. 

PitrRE  D'ArvERGNr.  :  lîossinliol. 
Tu  ni'iras   \oir  ma  dame,   et  dis-Ziii   la   mienne 
olTairc. 

S*ILI>  j>la^ues,  ela  ni  popr' eniiquir. 

AlMERi  DE  BelmoNT  :  Ja  n'er  cicUutz. 
St'il  lui  plaisait ,  elle  nie  pourrait  enrichir. 

l3.    CeI.  ,    rFI.U,   CtLL,   SEL,    SELD,  -SELL  , 

pion,  (lin).,  ni.  sing.,  ce,  cet,  celui, 
celui-là. 

Ts'oT.v.  A  proprement  parler,  ce  n'est 
point  un  pronom  ,  car  jamais  ce  mot 
ne  remplace  réellement  un  nom  ;  mais , 
au  masculin  comme  au  féminin,  il  est 
tour  à  tour  : 

1°.  Substantif  indéterminé,  quand  il 
ne  se  rapporte  à  auciui  substantif; 

2".  Substantif  démonstratif,  quand 
il  se  rapporte  à  un  ou  plusieurs  sub- 
stantifs, et  qu'il  est  lui-même  sujet  ou 
régime  ; 

3°.  Adjectif  démonstratif,  quand  il 
se  rapporte  par  l'ordre  de  la  phrase  ou 
parle  sens  à  un  ou  plusieurs  substantifs 
sujets  ou  régimes; 

Toutefois,  comme  je  l'ai  déjà  dit, 
t.  I,  p.  XLix,  note,  je  me  sers  du  mol 
pronom  pour  me  conformer  à  l'usage. 

Siij.  Non  PS  fis  ilrnlz  CEt.  que  s  canija  sovcii , 
Ni  Lona  iloinna  cella  qni  loco.ssen. 

T.  DE  Blacas  et  de  p.  Vid\L  :  Pcire. 
pi'cst  pa>  loyal  galant  celui  qui  se  change  souvent , 
ni  l>onDc  ilame  celle  qui  le  lui  permet. 
E»  tracher  set.  que  fai  trassios. 

l'/EiiTriAND  C\RBO.M.l,  :  Joan  Fahri.-. 
Est  traîlr'-  rrliii  r|ui  f.iil  traliiton. 
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Sn.i.  nos  ira  Irastotz  salvar. 

Ui-ang.  (le  Nicoilitne. 
Celui-là  nous  ira  sauver  tous. 

ftég.  dir.  Si  celi.  in'adnzes  que  icii  anzi  cridar. 
Evanp;.  de  Nicoilème- 
Si  tu  m'amènes  celui  que  j'entendis  crier. 
Mortz ,  menât  n'as  sef.h  qn'cn  potier 
Avia  pretz  fi  e  veray. 

Jean  Esteve  :  Planhen  ,  ploran. 
Mort,  tu  en  as  emmcuc  re/»i  qui  avait  eu  pouvoir 
mérite  pur  et  loyal. 

Cel  armât  destrier... 
Prêt/-  iiiay  que  lebrier. 

B.  Arnaud  de  Montci'c  ;  Er  can  li. 
Ce  destrier  arme'  ..  je  prise  plus  que  lévrier.    • 
licg.  ind.     A  CEI.  que  pns  li  pot  tanber. 

Bertrand  de  Born  :  Moût  mi  plai. 
A  celui  qui  peut  plus  lui  convenir. 
A  SELH  que  m  fetz  e  m  fonnet  de  nien. 
P.  Cardinal  :  Un  sirventes. 
A  celui  (jui  me  fil  et  me  forma  de  ne'ant. 
ANC.  FR.  A  qui  iiioalt  plesoit  ce/ ator. 

Roman  du  JXenarl,  t.  I ,  p.  17. 
AKC.  CAT.  Cell. 

PL  suj.       Cells  que  o  recullion  e  o  celon. 
V.  et  Fert. .  fol.  14. 
Ceux  qui  le  recueillent  et  le  cèlent. 

Selhs  qu'an  freytz  ni  calors 
Suffert  per  mi,  ni  Inr  sanc  escampat. 

FoLQUET  DE  Romans  :  (^uan  lo  dous. 
Ceux  qui  ont  soull'ert  froid  et  chaleur  pour  moi , 
et  re'pandu  leur  sang. 

Cels  que  no  i  podian  anar. 

A',  de  S.  Alexis. 
Ceux  qui  n'y  pouvaient  aller. 
nég.  dir.        Cells  que  podion  covertir, 
A  lur  crczeiisa  far  venir, 
Pialejavon. 

Evang.  de  Nicodème. 
Ils  l,a|ilisaient  ceux  qu'ils  pouvaient  convertir, 
faire  venir  à  leur  croyance. 

En  la  crolz  salvet  selhs  que  perdia. 

Pons  de  GArDUEiL  :  Er  nos  sia. 
Eli  la  croix  il  sauva  ceux  qu'il  perdait. 
.Semis  per  pecx 
Tcnc  totz  e  jier  {;ent  grossa. 

Germonde  de  Montpellier  :  Greu  m'es. 
Je  liens  tous  ceux-là  pour  niais  et  pour  gent  gros- 
sière. 
fiég.  ind.     Que  aprenda  cascas 
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De  CEi^  que  sabon  pins. 

Arnaud  de  Marueil  :  Rasos  es. 
Que  chacun  apprenne  de  ceux  qui  savent  davan- 
tage. 

Veias  d'ayssells  c'an  pozestat/. 
Que  fan  a  sells  que,  e  veritatz, 
Dizuu  el  mon  co  son  deitiugz. 

Evang.  de  Nicodcine. 
Voyez  de  ceux   qui  ont  pouvoir  ce  qu'ils  font  à 
ceux  qui,  en  vérité,  disent  au  monde  comment  ils 
sont  détruits. 

Deu  tlonar  .son  argen 
A  SELBS  qu'Iran. 

Pons  de  Capdieii,  :  En  honor. 
Doit  donner  son  argent  à  ceux  qui  iront. 

ANC.  FR.  Cels  qui  vivent  de  bone  vie. 

Fabl.  etcont.  anc,  t.  IV,  p.  12^. 
A.  Arraz  vint  ,  ceîs  assega. 

Roman  deRoii,  v.  5838. 
Par  tuz  cels  de  la  ntaîsnn. 

Marie  de  France  ,  t.  II ,  p.  425. 
ANC.  CAT.  Cels,  cells. 

14.  Cela,  celha,  cella  ,  sela,  selha  , 
SELLA, /?r.  dém.  f.  sing.,  celle,  celle-là, 
cette. 
Suj.  En  lo  nominatlu  singular  cleu  hom  dire... 

CELA. 

Leys  d'amo7-s,  fol.  yi. 
En  le  nominatif  singulier  on  doit  dire...  celle. 
Ditz  que  vos  es  sela  res 
Cui  cove  mais  honors  e  bes. 

Arnaud  de  Marueil  :  Totas  Lonas. 
Je  dis  que  vous  êtes  celle  cLose  à  qui  honneur  et 
Lien  conviennent  davantage. 

Cella  dona  ben  aia 
Qoe  non  fai  languir  son  amie. 

Roman  de  Flamenca,  fol.  56. 
Bien  ait  cette  dame  qui  ne  fait  languir  son  ami. 
Rêg.  dir.  Amat  aurai 

En  perdon  lonjamen. 
Selha  on  ja  merce  non  trobarai. 

B.  DE  Ventadour  :  Bi-ls  m'es. 
J'aurai  aimé  en  vain  longuement  celle  où  je  ne 
trouverai  jamais  merci. 

En  l'acnzatin  singular  deu  bom  dire...  cela. 

Leys  d'amurs,  fol.  ^2. 
En  l'accusatif  singulier  on  doit  dire...  celle. 
Ane  non  ac  en  la  cort  baro , 
Cavayer,  donzel  ni  donzela  , 
Sesta  ni  sest ,  ni  sel  ni  sela 
De  las  novas  no  s'azautes. 

R.  Vidal  DE  Bezaudu.i  :  Unas  novas. 
II. 
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II  n'y  eut  oncques  en  la  cour  baron,  chevalier, 
damoisel  ni  damoiselle,  celle-ci  ni  celui-ci ,  ni  celui- 
là  ni  celle-là  qui  ne  fût  satisfait  des  nouvelles. 
Rég.  ind.  En  lo  datiu  singular  dea  hom  dire... 

a  CELA. 

Leys  d'amorsj  fol.  72. 
En  le  datif  singulier  on  doit  dire...  à  celle. 
Vas  sella  de  cui  m'es  belh. 

Bertrand  de  Born  :  Greu  m'es. 
Vers  celle  de  qui  il  m'est  heau. 

ANC.  FR.   Les  dames  sparlaines  le  trouvèrent 
plus  grand  et  plus  beau  que  jamais,  telle- 
ment qnil   n'y  eut  celle  qui   ne   réputast 
Chélidonide  bien  heureuse  d'avoir  un  tel 
ami. 
Amyot,  Trad.  de  Plut.,  Pyrrhus,  t.  IV,  p.  181. 
En  celle  bal  aille  ot  moult  de  gent  de  grand 
bobant  qui  s'en  vindrent  moulr  heureusement 
fuiant. 

J01NVILLE,  p.  53. 
ANC.  CAT.  Cella. 

Pi.  suj.  En  lo  nomînatiu  plural  deu  hom  dire... 

CELAS. 

Leys  d'amors,  fol.  71. 
En  le  nominatif  pluriel  on  doit  dire...  celles. 
Non  devon  aver  mal  resso 
Per  tal  celas  que  bonas  so. 

Brei'.  d'amor,  fol.  2o5. 
Ne  doivent  pas  avoir  mauvaise  réputation  pour 
telle  chose  celles  qui  sont  bonnes. 
Rég.  dir.  Cant  hom  auria  cercat 

Tôt  est  mon,  e  pneis  mentagudas 
Totas  CELLAs  que  son  nascudas, 
No  n'auria  bom  una  trobada 
Tan  bella  ni  tan  gen  formada  ; 
Que  SOS  ueils  e  sa  bêla  cara 
Fan  obildar,  qui  ben  l'esgara  , 
Totas  CELLAS  que  vi.stas  a. 

Roman  de  JaiiJ're,  p.  36. 
Quand  on  aurait  parcouru  tout  le  monde,  et 
puis  rappelé  toutes  celles  qui  sont  nées  ,  on  n'en  au- 
rait pas  trouvé  une  si  belle  ni  si  bien  formée  ;  vu 
que  ses  yeux  et  sa  belle  mine  font  oublier,  qui 
bien  la  regarde  ,  toutes  celles  qu'on  a  vues. 
Rég.  ind.  Si  ab  vos  ai  de  joi  carestîa, 

Ben  l'aaria  ab  cellas  que  no  n'an. 
R.  BisTOBS  d'Arles  :  Aissi  col. 
Si  avec  vous  j'ai  rareté  de  plaisir,  je  l'aurais  bien 
avec  celles  qui  n'en  ont  pas. 

Seran  pauzat  en  celas  penas. 

Liv.  de  Sydrac,  loi.  f)8. 
Seront  posés  en  ces  peines. 

i4 
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ANC.  KR.  De  tontes  celles  vcitns  (jiii  appaiiicii 
nent  à  mcnsnélutle  de  meurs. 

Tr.  J,s  OjKc.  de  Ciccron,  fol.  80,  v». 
ASC.  CAT.  Cellas. 

i5.  Cil,  cul,  cilh,  sji. ,  sii.ii,/;/.  itim. 
f.  sinp;.  siij.y  colle. 

Cii.  d'avant  a  nom  Proviilenza. 

Dki  des  de  PfiADES  ,  Pot-int-  sur  1rs  /'fil  ri  s. 
Celle  iVavanl  a  nom  Providence. 
Pois  ciLi.  cui  sui  amaire... 
"Vol  mi  c  mas  chansos. 

GaiCTI.m  Faidit  :  L'onral  jauiens. 
Vuisqnc  celle  ù  qui  je  suis  amant...  veut  moi  et 
mes  cliansons. 

Pos  tas  me  s'orgnclha 
CiLH  qii'ien  plus  volgr'  aver. 

D.  DE  VentadouR  :  Lancjuaii. 
Puisque  celle  que  je  voudrais  le  plus  avoir,  s'inilc 
contre  moi. 

Sii.  que  plus  en  degra  aver 
No  n'a  ges,  doncs  on  la  quenai.-' 

15.  DE  Ventadol'r  :  Quan  vey  la. 
Celle  qui  plus  en  devrait  avoir  n'en  a  point ,  donc 
où  la  cberclierai-je? 

SiLH  que  no  m  vol  esser  humana. 

B.  DE  VentadouR  :  Ja  mos  cliantars. 
Celle  qui  ne  me  veut  être  humaine. 

16.    Cil.  ,  CII.I. ,  CIMI,  SILL  ,  SII.H  ,  /'.  drni. 
m. pi-  su/.,  ceux. 
Us  sobron  cil  qnc  no  valon  nlen. 

BoNiFACE  Calvo  :  Ces  no  m'es. 
Vous  dominent  ceii.r  qui  ne  valent  rien. 
Donc  sapchan  ben,  cilt,  qn'ien  die  qii'aiso  fan, 
Que  Dieus  escria  su  que  dig  e  faig  au. 

FEirrRAND  DE  BoRN  :  Ara  ,sai  eu. 
Donc  qu'ils  saclicnt  bien  ,  ceux  que  je  dis  qu'ils 
font  ceci,  que  Dieu  écrit  ce  qu'ils  ont  dit  cl  fait. 
Tug  f:ii.H  que  aroon  vhIot. 

GaL'CELM  1*  AIDIT  :  Tug  cilll. 
Ti>us  ceii.i'  qui  aiment  valeur. 

Gaiicelm  ,  .sti.i.  o'  amon  ab  engiian 
Non  scnton  les  niallrailz  d'amor. 
T.  d'Ai-b.  marquis  ET  DE  G.  1''aidit  :  Gaucclm. 
Gaucelm,  reii,r  qui  aiment  avec  tricherie  ne  sc'ii- 
tcnl  pai  les  tourments  d'amour. 

Dizon  siT.H  del  Colombier, 
f^)u'en  i)rengua  drcg,  si  ni'agrada. 

Bertrand  de  Born  :  P.assa ,  mes. 
Disent  fCH.i  du  Coloniliier,  que  j'en  prenne  droit, 
»'il  me  convient. 
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AN(  .  in     Cil  servent  Dea  à  hante  vnh. 
Cil  sont  joi-  et  nuit  en  la  eroi/,. 
Fiil'l.  et  coiit.  une,  t.  II ,  \>.  3(\^. 
Si  oum  sunt  ore  cil  blanc  moiue, 
Cil  noir,  cil  réguler  chanoine, 
Cil  de  rOspilal ,  cil  du  Temple, 

Romiiii  (le  lu  Ilose,  v.  35 1. 

17.  Cklui,  .ski.vi,  sKi.iti'Y,  /;/'.  (lt'-/n.  m. 
siii^.,  celui ,  ccitii-lA. 

Couosc  hen  sei.huy  qui  m  ri. 

r,E  niiMTE  ni'.  Poitiers  :  Jîen  vuelh  que. 
.Te  connais  bien  celui  qui  nio  rit. 

Voyez  Lui. 

I  (S.  AlCKL,  AICF.I.H,  AT.SF.I,,  AISEMI  ,  AI.S.SKJ., 

AissEi.ii,  i».  (Icin.  ///.  .v///^'-.,  celui,  ce- 

Itli-là. 

Les  ob.servalions  faites  au  sujet  tic 
CEI,  s'appliquent  également  à  aicel  et 
à  AQUEL ,   placé  immédiatement  api'ès 

AlCEL. 

Siij.    A1CEI.H  .sera  fil  de  Dien  apelatz. 

Bertrand  d'Ai.laimanon  :  D'un  sirvcnics. 
Celui-là  sera  appelé'  fils  de  Dieu. 
Hn  lo  nomînatia  singular  dea  hom   dire... 

AYCEf,. 

Leys  (Vitmors,  fol.  71. 
En  le  iKimiiialif  singulier  on  doit  dire...  celui-là. 
Rég-  (lir.  Bona  douma,  ja  aisf.i.  no  crezatz 
Qu'ai)  eiigan  vai,  e  si  es  enganatz. 
AuN\DD  Di;  M\nuEiL  :  Aissi  cum  selli. 
Bonne  dame,  ne  croyez  jamais  relui  qui  va  avec 
tromperie,  et  ainsi  est  trom|H''. 

En    l'accusatiu    singular    deu    hom    dire... 

AYCEF.. 

/,<;)'.<  (l'nmors,  fol.  72. 
Kn  l'accusatif  sinjiulier  on  doit  dire...  reliii-là. 

Hég.  ind. 
Eu  la  lionor  d'Ai.ssET.n  qu'eu  crofz  fo  mes. 

Le  chevalier  du  Timple  :  Ira  e  dolor. 
En  riiniincur  de  celui  <\a\  fut  mis  en  croix. 
Ab  selh  isgiiar  iii'eiiliet  en  aissei,  dia 

A  mors. 

SoRDEL  :  Bel  m'es  ab  motz. 
Avec  ce  rcg.ird  amour  m'entra  eu  relui  jour. 
ANC.  FR.  Iccl  ne  blandis  ni  ne  dout. 

Jhhl.  Ciiiot,  V.  lO.'iC 
/'/.  suj.  Tolz  Aissi.i.ns  qiK!  pcr  la  su'  anior 
Voirai»  morir  c  viure. 
Guillaume  i'"i(;uEiRAS  :  T0I7.  hom  qui. 
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Tous  ceux  qui  pour  la  sienue   amour   voudront 
mourir  et  vivre. 

fiég.  dir.  En  l'accnsatiu...  plural...  aycet.s. 
Lejs  d'amors,  fol.  J2. 
En  l'accusatif...  pluriel...  ceux-là, 
Rég.  ind.  A  totz  aisselhs  qu'en  joy  volon  estar. 
ArNAI'D  de  MA.RXJEIL  :  Eu  mon  cor. 
A  tous  ceux({\x\  en  joie  veulent  être. 

iq.    AlCELA  ,     AICELHA,    AISELA  ,    AISELHA , 
AISSF.LA,    AISSELHA,    pr.    clém.  f.    SÏHg., 

celle,  celle-là,  celte. 

Stij,     Es  AICELI.A.  que  tan  gen  m'a  conquis. 
GiRAUD  DE  BoRNEiL  :  Ar  ai  gran. 
Elle  est  celle  qui  si  gentiment  m'a  conquis. 
Dona ,  vos  es  aisela  ras. 

Arnaud  de  Marueil  :  Dona ,  sel  que. 
Dame,  vous  êtes  cette  chose. 
Rég.  dlr.   En  l'accusatiu    singular   deu  hom 

dire...  aycela. 

Lejs  d'innors ,  fol.  ^2. 
En  l'accusatif  singulier  on  doit  dire...  celle-là. 

Rég.  ind.  En  lo  genitîu  singular  den  hom  dire... 
d'AYCEj.A"-  en  lo  datiu  sîngnlar...   ad  ay- 
CELA...  en  l'ablatlu  singular...  ab  aycela. 
Leys  d'amors,  fol.  72. 
En  le  ge'nitif  singulier  on  doit  dire...  de  celle-là.., 
en  le  datif  singulier...  à  celle-là...  en  l'ablatif  sin- 
gulier... avec  celle-là. 
Pi,  siij.  AissELLAS  putas  ardens 

Qui  son  d'autrui  maritz  cossens. 

Marcabrus  :  Pus  mos. 
Ces  prostituées   ardentes  qui    sont    consentantes 
d'autres  maris. 

Rég.   dir.  Esgarda  aicellas  causas  que  son 
escrichas  en  el. 

Trad.  de  V Apocalypse. 
Begarde  ces  choses  qui  sont  e'crites  en  lui. 

Rég.  ind.  En  lo  genitîu  plural  deu  hom  dire... 
d'AYCELAS...  en  lo  datiu  plural...  ad  ayce- 
I.AS...  en  l'ablatlu  plural...  ab  aycet.as. 
Lejs  d'ainorSj  loi.  72. 
En  le  génitif  pluriel  on  doit  dire...  de  celles-là... 
en  le  datif  pluriel...  à  celles-là,-,  en  l'-ihlalil'  plu- 
riel... avec  celles-là. 

20.  AlCIL,  AICILL,  AlCILH,  AISIL,  AISILU  , 

pr.  dém.  m.  pi.  sitj,,  ces,  ceux,  ceux-là. 
En   lo   nominatiu  plural  deu  hom  dire... 

AYCIL. 

Leys  d'amors,  fol.  71. 
Eu  le  nominatif  pluriel  on  doit  dire...  ceux-là. 
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AtciLL  que  vergoiçua  non  an. 

Marcabbls  :  Emperaire. 
Ceux  qui  n'ont  pas  vergogne. 

Aisii,  dni  traidor... 
Me  fan  viure  ab  dolor. 

B.  de  Ventadour  :  Lo  gens  temps. 
Ces  deux  traîtres...  me  font  vivre  avec  douleur. 

21.   AqUEL,  .4.QUEI.H,  pr,   clciH,  lit.  si//i^;, 

ce,  cet,  celui,  celui-là. 

Si/j.     Aquet.  qni  la  non  estai  fermament... 
Tôt  AQUEL  libres  era  de  fog  ardent. 
Poinie  sur  Boèce. 
Celui  qui  là  ne  se  tient  fermement... 
Tout  ce  livre  était  de  feu  ardent. 

Aqdelh  lauzars  es  blastnamens. 
Ramb.vud  d'Orange  :  Peire  Rogiers. 
Ce  louer  est  blâme. 

Rég,  dir,  Enl'acasatiu  singular  den  hom  dire... 

AQUEL. 

Lej's  d'arnors,  fol.  72. 
En  l'accusatif  singulier  on  doit  dire...  celui-là. 
Pueis  Diens,  per  sa  gran  bontat. 
M'a  un  p.'.uc  de  saber  donat, 
Aquel  meteis  vuelh  desplegar. 

Brei'.  d'amor,  fol.  i. 
Puisque  Dieu  ,  par  sa  grande  bouté,  m'a  donné  un 
peu  de  savoir,  celui-là  même  je  veux  déployer. 
Rég.  ind.  Sia  d'AQUEi,  que  tenra  Fox. 

Actes  ai'cint  1080,  p.  53. 
Soit  de  celui  qui  tiendra  Foix.. 
CAT.  Âquell.  ESP.  ANC.  PORT,  jâqucl,  PORT.  MOD. 

Aqiielle,  iT.  Quello. 

PI.  suj.  Aquels  auran  tos  temps  mais  alegransa. 
Raimond  Gaucelm  :  Qui  vol  aver. 
Ceux-là  auront  toujours  plus  allégresse. 
Rég.  dir.  Deinentia  aquels  que  dîsian  qu'el 
non  agues  bes. 

J^.  de  Raimond  de  Miraval. 
11  démentait  ceux   qui  disaient  qu'il  n'avait  pas 
biens. 

Rég.  ind,     So  que  pert  de  sai  aunidamens, 
"N'ol  demandar  ad  aquels  de  Turquia. 
Bertrand  d'Allamanon  :  Ja  de  chantar. 
Ce  qu'il  perd  ici  honteusement,  il  veut  le  deman- 
der à  ceux  de  Turquie. 

CAT.  Aquells,  ESP.  Aquellos.  port.  AqueUes. 
iT.  Quelli. 

22.    AqUELA  ,      AQIJELLA  ,     A(JUEI,irA  ,   ^r. 

clém.  f.  sing.,  cette,  celle,  cellc-Jà. 
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Suj.  Kn  lo  noiuinatiti  sin^iilar  dea  boni  diro... 

AQCKLA. 

Leys  (Tamprs,  fol.  71. 
Eln  le  nominatif  singtilior  on  doit  dire...  celle-l^i. 
Aquella  gent  deu  sopar. 

Ronum  lie  Jaufre,  fol.  12. 
Cette  cent  doit  soupor. 

Hc-g.  dir.  Eu  l'acosalia  singnlar  deu  liom  diic... 

AQCEI.A. 

Leys  d'amori,  fol.  72. 
En  l'accusatif  singulier  on  doit  dire  ...  Cflli--là. 
Rég.  dir.  D'aquella  forxa  qae  es  ni  adi-uant 
sera. 

Acii-s  iifuni  1080,  p.  58. 
De  cette  forteresse  qui  est  et  dorciiavaiil  sera. 
CAT.  Esr.  roijT.  Aqnella.  it.  Quella. 
Suj.  et  règ.  dir.   En  lo  iioniinatiu  plural  deu 
hoiD  dire...  aqcelas... en l'acnsatia  plural... 

AQUELAS. 

Lejs  d'amors,  fol.  71  et  72. 
En  le  nominatif  pluriel  on  doit  dire...  celles-là... 
en  l'accusatif  pluriel...  celles-là. 

Règ.  ind.  Las  meillors  dompnas  e  las  plus  va- 
lens  d'AQUELAS  encunlradas. 

y.  de  Raimond  de  Mira^>al, 
Les  meilleures  dames  et  les  plus  méritantes  de  ces 
contrées. 
CAT.  Esr.  voRT.  j4queUas.  it.  Quelle. 

î3.  Aqvil,  KovM.n, pr.  dcin.f.  sir/g.  siij., 
cotte ,  CflU",  celle-là. 

Crezet  que  per  Diea  voluntat 
Li  fos  AQUILU  fcinna  vcngnda. 

y.  de  sainte  Lnimic,  fol.  10. 
Elle  crut  que  cette  femme  lui  fût  venue  par  la  vo- 
lonté de  Dieu. 

i\.  Aoi  II.,  AQi;iLH,/^r.  (le ni.  ni.  pi.  siij., 
ces,  c»-n.\,  ccu.\-là. 
En  lo  nurainatiu   plural   deu  Loin   dire... 

AQCII.  0  AQUir.H. 

Leys  d'amors,  fol.  71. 
En  le  nominatif  jiluricl  on  doit  dire...  ceux  ou 
ceux-là. 

Cant  A'^uir.  anzoa  la  nizon, 
Son  torn  lo  licf,'  vengul  coren. 

Roman  de  Jaiifre,  fol.  ^6. 
Quand  ceux-là  entendent  la  raison  ,   ils  sont  ve- 
nus autour  du  lit  courant. 

ELAMBIC,  s.  m.,  alambic. 

Eu  vi  blanc  distillât  per  elahbic. 

Rcc.  de  receltes  de  médec . 
En  Tin  blanc  diitille'  par  alambic. 
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CAT.  .ilatnbi.  ESP.  Alambiquc-  tort.  Lambique. 
IT.  Liimbicco. 

FXECTRE,  .<!.  m.,  lat.  fi.ectrmw,  clec- 
tie,  composition  d'or  et  d'argent. 
Fi.FXTRK...  al  solelb,  may  resplan  que  anr 

ni  argen. 

Eliic.  de  las  propr.,  fol.  187. 
Electre...  au  soleil  ,  reluit  plus  qu'or  et  argent. 
ANC.  CAT.  Electre,  esp.  Electro.  it.  Elettro, 

ELECTUA.RIS,  .v.  «/. ,  électiiaire. 

Uzar  de  electuaris  confortatius. 

Si  purgacios  ni  ei.ectoaris  no  dono  remedi. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  92  et  87. 
User  à'electuairvs  confortalifs. 
Si  purgation  et  clectuaire  ne  donnent  remède. 
CAT.  Elcctuari.  esp.  port.  Electiiario.  it.  Elet- 
tuario. 

1.   IiKCTt;ARI,LECTOARI,  LACTOARI,  .ï.  /«., 

électuaire. 

Porict  nna  boyssa 

De  LECTUARI. 

V.  de  S.  Honorât. 
Il  porta  une  boite  à' électuaire. 

Lactoari  c'om  ven  tôt  l'an... 
D'aqnest  iactoari  farelz. 

DeUDES  DE  PRADES,  Auz.  CaSS. 
Electuaire  qu'on  vend  toute  l'annc'e.. .  Vous  ferez 
de  cet  clectuaire. 

Fig.  Uonina  ,  molges  c  inetzina  , 

Lectoaris  et  cnguens. 

P.  DE  ConniAc  :  Domna  deb. 
Dame,  médecin  et  médecine,  clectuaire  et  on- 

i;uent. 

ANr.  fr.  .Te  lor  claiin  quite  lorpiletes... 
Lot  leitiiaire  sont  moll  cbler. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  H,  p.  Sgi. 
ANC.  ESP.  Sabe  un  iectuario  a  estos  bien  goisar. 
l'oema  de  Àlexandro,  cop.  2237. 
Lo.s  nuicbos  Icluarios  nobles  è  tan  estraûos... 
Mucbo.s  de  letiiarios  les  dan  mut-bas  de  veses. 
AnciPBESTE  DE  lIiTA ,  cop   i3o7  cl  i3o8. 

ELEMEINT,   .<;.   m.,    lat.    ki,kment«///, 
élément. 
Enqucra  i  son  tug  li  ({uatre  élément. 
Et  eissaiaen  bi  vcg  la  nneg  e'I  dia. 

Gui  d'Uisel  :  IJe  feira  clianso. 
Encore   y  ^ont    tous  les  (|uatrc  cléments,   et  j'y 
voil  également  la  nuit  et  le  Jour. 
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Crcet  Dîens,  quau  li  plac,  los  quatres  ei.emkns  : 
Lo  cel,  l'aer,  la  terra  e  l'aiga  eissaraens. 

P.  DE  CoRBlAC  :  El  nom  de. 

Dieu  créa  ,  quand  il  lui  plut ,  les  quatre  éléments: 
le  ciel ,  l'air,  la  terre  et  l'eau  également. 

Formet  nostre  senhor  Dieas  l'orue  del  plus 
estranh  élément,  so  es  de  la  terra. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  I. 

Notre  seigneur    Dieu    lorma  l'homme    du    plus 
c'trange  élément,  c'est-à-dire  de  la  terre. 

Elément  es  una  niinima  et  simpla  partïda 
del  cors  elemeniat. 

^       Elue,  de  las  propr.j  fol.  l3l. 

Elément  est  une  minime  et  simple  partie  du  coi-ps 
formé  d'éléments. 
CA.T.  Elément.  Esr.  tort,  it.  Elemento. 

2.  ElEMENTAR  ,     ELEMENTAL,     Oclj. ,     lat. 

elemektarWj  élémentaire. 
La  cometa  fai  movemen 
Segon  lo  cors  del  firmainen, 
Quo  fai  lo  faocx  elementars 
El  dig  planeta  nomaat  Mars. 

Bref,  d'amor,  fol.  37. 
La  comète  fait  mouvement  selon  lo  cours  du  fir- 
mament ,  comme  fait  le  feu  élémentaire  en  ladite 
planète  nommée  Mars. 
Per  calor  elemental. 

Elite  de  las  propr.,  fol.  1 1(3. 
Par  clialeur  élémentaire. 

Especia  es  eleme>-tai.s  ,  .so  es  lilerals  com- 
positios. 

Leys  d'atnors,  fol.  !\'^. 
Espèce  est  élémentaire,  c'est-à-dire  littérale  com- 
position. 

c.AT.  Elementar.  v.sv.  tort.  Elementar,  elemen- 
tal.  IT.  Elementare. 

3.  Elementar,  v.,  composer  d'clémcnts. 
Part.  pas.  Dels  quatre  eleiiiens  tôt  cors  ele- 

MKNTAT  ve. 
A  las  caazas  elementadas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3o  et  io5. 
Tout  corps  composé  d'éléments  vient  des  quatre 
éléments. 

Aux  clioses  composées  d'éléments. 
ANC.  Esr.  Elementar.  it.  Elementare. 

ELEMOSINA  ,    elimosina  ,  s.  /. ,    lat. 
elecmosina,  aumône. 
Dava  a  .va.  panbres  elemosina.s... 
Li  faria  tantas  messas  dire,  e  lantas  elibio- 
siNAs  faria  par  ella. 

y.  (le  Guillaume  de  l't  Tour. 
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11  donnait  à  sept  pauvres  des  aumônes... 
Lui  ferait  dire  tant  de  messes,  et  ferait  tant  d'uu- 
niônes  pour  elle. 

ANC.  ESP.  Elemosina.  it.  Limosina. 

2.  Almosna  ,  ALMORXA,  A-.y. ,  aiimôiic. 

Quant  hom  vel  romiea 
Cochât ,  s'almosna  '1  fazia , 
Honors  e  bes  li  séria. 

AzEMAR  LE  ÎS'oiR  :  Ja  d'ogan. 
Quand  un  lionime  voit  un  pèlerin  mallieureux,  s'il 
lui  faisait  aumône ,  honneur  et  Lien  lui  serait. 

Qui  adordenairtens  vol  far  almorna,  a  se 
mezeys  den  comenssar. 

V.  et  Fert.,  fol.  82. 
Qui  avec  ordre  veut   faire    aumône,   doit  coni- 
meucer  par  soi-même. 

—  Compassion,  pitié. 
Fig.  D'orne  ,  qu'es  aissi  conques  , 

Pot  donjpna  aver  almosna  gran. 

B.  DE  VENTADorR  :  Non  es. 
D'homme,  qui  est  ainsi  conquis  ,  dame  peut  avoir 
grande  pitié. 

ANC.  ESP.  Candelas  e  ahnosnas  e  cantos  e  pregos . 

Poema  de  Alerandro,  cop.  660. 
CAT.  Almojna.  anc.  esp.  Almosna.  esp.  mod. 
Limosna.  port.  Esmola. 

3.  Almosîvera  ,    .V.    f.  ,     aiimôuièrc  , 
bourse. 

Vos,  per  fin'  amor  entera, 
Domna,  mi  des  vostr'  almosmera. 
Don  ien  vos  rend  cin  centz  merces. 
FoLQtET  DE  EoMANS  :  Domna,  ieu  pren. 
Vous ,    par  pur   amour  entier,   dame ,    vous    me 
donnâtes  voire  aumùnière ,  dont  je  vous  rends  cinq 
cents  mercis. 

ANC.  FR.  Une  herbe  avoit  en  saumosniere 
Qui  moult  ert  précieuse  et  chiere. 

Roman  du  Renart ,    t.  III,  p.    118. 
Li  moines  îraist  une  aumosniere  ; 
Dix  sols  i  ot. 

Fabl.  et  cont.  anc.  ^  t.  I  ,  p.  2!\']. 

4.     AlMORNIER  ,     ALMOYNIER,    ALMONIER, 

S.  m  ,    qui  demande,   qui    fait   l'au- 
mône, aumônier. 

L'antre  ve  paure  almoyniers 

A  senhor  qn'il  fa  valensa, 

Tau  qu'es  r!cs  ;  pueys,  si  niestiers 

Li  fa  ,  non  a  sovinensa. 

FoLqlet  DE  LvNEL  :    V.  nom  del  paire. 
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L'autre  vient  (pauvre  demandeur  d'aumône  l\ 
5oi^ueur  qui  lui  lait  tjriii'rt^sitc  ,  taul  i|u'il  tA 
riche;  jniis  ,  s'il  lui  lail  lu-soin,  il  n'a  jus  souve- 
uancf. 

Sapch.it/.  que  bos  almornikrs 
Dt'u  aliuorua  ilar  volontiers. 

Bref,  d'iimor,  fol.  71. 
Sachez  que  l)on  faiseur  d'aumône   iloit    iloiiiirr 
l'aumùoe  voloutie^. 

Avenc  se  que  sos  ranibriers 
No'lh  i"o  lie  jires  ui  1'  Ai.MORinERs. 
Brei-.   d'itmor,  fol.    187. 
.  Il  advint  que  son   clianihelljn   ne  lui  futile  jnès 
ni  l'aurnvnier. 

—  (.'harijf  (II'  dislriliuer  ile.s  ;uimônrs. 
Âlcus  dels  sobreilifjs    m.mokieks  desninpa- 
raba  la  aliuouaria  d'aquest  testament. 

Tii.  de  i3o2.  Do\T,  t.  CXVJII ,  fol.  253. 
Quelqu'un  des  sus'tits  cliarf^és  de  distribuer  les 
aumônes    alauilounait    l'aumônerie     de    ce    testa- 
ment. 

Âdj,  Ab  la  luaio  almoinera  de  la  diclia  gleia. 
Til.  de  1276   DovT,  t.  CXIII  ,  fol.  75. 
Avec  la  maison  atimôniere  de  ladite  église. 
CAT.  Ahno)Tier.  anc.  esp.  Âlmosnero.  issr.  mod. 
Limosnero.  tort.  Esmolcro.  it.  Limosiniere. 

5.  Almonaria,  s.  f.,  soin  de  dislribiicr 
tles  iTiimônes ,  aiimônerie. 

Recepio  aqnesta  almoxaria  et  la  adminis- 
tracio  d'aqiiest...  testament. 

Tit.  de  i3o2.  DOAT,  t.  CXVIII ,  fol.  252. 

Recevaient  ce  soin  de  distribuer  les  aumônes  et 
l'administration  de  ce...  teslaineiil. 

G.  Ai.MOi\>AR,  V. ,  aiimùncr,  faire  l'aii- 
mônc. 
Nicnz  es  dejiinz  scncs  ai.mornar. 

Sermons  en  prou.,  fol.  2^. 
Rien  n'est  le  jeûne  sjiiijtiire  Paumône. 

ARC.  ESP.  Alinotnar.  port.  Esmolar.  it.  I.iino- 
sinare. 

KI^EPHA>"T,  s.  lit.,  I.Tt.   VA.v.\ni\-sTii.s , 
éléphant. 

I-a  elephanta  va  vcs  orient,  c  l'KT.RPHANr 
la  «ec. 

Elepuam»  nayscbo  en  cla. 

Elur.  de  las  propr.,  fol.  2^9  cl  l58. 
L'ele'pliante  va  vers  l'orient ,  et  Vclcphant  la  siiil . 
Eléphants  naissent  in  elle. 
«  AT.  Elefant.  f.sp.  h.lrfante.  roRT.  Elephante, 
elefantc.  it.  El  f  Jante. 
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•y.  Oi  II  \N,  oniFAN,  S.  III.  et  f.,  éléphant. 
Atressi  ciim  1,'oi.ifans 
Que,  quan  rhni ,  no  s  pot  levar. 
Hu:iiARD  DK  H.VRDK./.iKDX  :  Alressi. 
Ainsi  i]ue  l'eVr/i/iii»/ qui ,  quand  il  tombe,   nu  so 
peut  relever. 

Cau  l'oRiFAR  vol  cnfaiitar,  cla  vay  al  lltiiii 

de  Tigre,  sobeira  de  ludia,  et  a  la  riba  enfanta. 

Naliiras  d'alcunas  bestias. 

(^)uand   Velep/iante  veut   mettre    lias,  elle   va  au 

lleuve  du  Tigre,  souverain  de  l'Inde  ,  et  met  ]>as  sur 

la  rive. 

ANC.  I--R.       De  Perse  i  vint  n  oltfans... 
Li  oUphans  qui  estoit  len.s. 
Roman  du  lienarl  j  t.  IV,  p.  l3l  et  97. 

3.  Ei.i-.i'HA>TA,  .v.y. ,  éléphante. 

Fenina  ni  klephanta  uo  engenro  nias  un 
filb. 

Reseondo  las  elkphantas  doiiiesjas. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  5l  et  2^i). 
Femme  et  vlépliante  n'engendrent  qu'un  fils. 
Ils  renferment  les  elepliantcs  apprivoisées. 

/j.  Elephantes-sa  ,  .V. /I,  éléphante. 

Bestias ,  que  ban  paucas  popas ,  engendro 
paiics  (illis,  cum  feinna  et  elepuantessa. 
Elite,  de  las  propr.,  fol.  5l. 
lîéles ,  qui  ont  peu  de  mamelles,  engendrent  peu 
de  fils  ,  comme  femme  et  éléphante. 
IT.  Elefantessa. 

:">.    Kl.EPIIANTIN,  (iclj.,  la  t.    ELF.PIIANTINM.V, 

élé[)liantiii ,  d'éléphant. 

DcnS  EI.EPHANTINA.S. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i(i. 
Dents  à'êlcpliant. 
CAT.  Elefanli.  esp.  it.  Elefaniino. 

G.      ElEFANCIA  ,     ELEl'HACIA  ,    S .    f.  ,     lat. 

EI.EPI^A^'TlAl^v^  éléphaiitiasis,  sorte  de 
maladie  (jtii  rend  la  peau  rude  comme 
celle  de  l'éléphant. 

IJna  specia  es  de  lehrozia  dita  elefancia. 
De  leprosltat  et  elephacia  preservativa. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  99  et  l83. 
Il  est  une  espèce  de  lèpre  dile  étrpliantiasis. 
l'i  ifscrvalivc  de  Ic'prosité  et  éléphantiasis. 
CAT,  ESP.  Elrfaucia.  vort.  Elephancia,  cJefan- 
cia.  IT.  Elejanzia. 

ELITROPIA.,  s.  f.,  grec  >?/<«?,  rfiô^os, 
hi.liotropc,  sorte  do  pierre. 
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Elitropia  es  peyra  vert. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  187. 
Héliotrope  est  pierre  verte. 
ESP.  Heliotropio.   port.    Heliotropia.   it.   Eli- 
tropia. 

?..  Elytropia  ,  s.f.,  yrec  y^Xiaç ^  rpoTro^, 
héliotrope  ,  tournesol  ,  sorte  de 
j)lante. 

Et.ytropia  es  berba  dita  sol  sequir,  quar  si 
raov  siguen...  inovetneut  del  solelb. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  2f>6. 
Héliotrope  est    herbe   dite  suivre  le   soleil ,  car 
elle  se  meut  suivant...  le  mouvement  du  soleil. 
ESP.  PORT.  Heliotropio.  it.  Elitropia. 

ELLEBORI,  .V.  m.,  elleborww,  ellé- 
bore. 
Ellebori  val  a  pnrgar  bumors  flegmalicas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  206. 
Ellébore  vaut  à  purger  humeurs  llegmaliijues. 
De  ELLEBORI  blanc. 

liée,  de  reeetles  de  médec. 
D'ellébore  blanc. 

ANC.  CAT.  Elehor.  esp.  Eleboro.  port.  it.  El- 
leboro. 

EMATISTE,   s.f.,    lat.    amethystw^, 
améthyste. 
Ematiste  es  peyra  de  color  ferreiica. 

Elue,  de  las  propr.,  fil.  187. 
Améthyste  est  pierre  de  couleur  de  fer. 
CAT.  Ainatista.  anc.  esp.  Ainatiste.  port.  Aine- 
tjsta.  IT.  Ainatista. 

EMBARC,  EMB.vRG,  S.  m.,  obstacle,  em- 
barras. 

Aura  cert  salvacio 
En  Paradis,  ses  tôt  embarc. 

Brev.  d'amor,  fol.  80. 
Il  aura  certainement  salut  en  Paradis ,  sans  aucun 
obstacle. 

Qui  aras  se  met  en  tal  embarc 
De  sostener  valor  qu'a  pauc  non  tomba. 
G.  DE  Ddbfort  :  Quar  say. 
Qui  maintenant  se  met  en  tel  embarras  de  sou- 
tenir le  mérite  qui  peu  s'en  faut  qu'il  ne  tombe. 

—  Embarquement. 

Tots  noslres  emhargs  pagats. 

Tit.  de  i3i2.  DoAT,  t.  XLII,  fol.  142. 
Tous  nos  emban/uements  payes. 
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ANC.  CAT.  Embarg.  esp.   port.  Embargo,  it. 
Imbarco. 

2.  Embargament,  ,9.  m.,  embarras,  em- 
pêchement. 

Sens  tôt  contrast  e  sens  tôt  embargament. 

Tit.  de  1309.  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  43. 
Sans  aucune  contradiction   et  sans  aucun  empv- 
ehement. 

De   tôt  EMBARGAMENT  o  torbament  ..  con- 
trast O  EMBARGAMENT. 

Til.  de  i^lS.  Bordeau.v,  hihl.  Monleil. 
De  tout  embarras  ou  trouble...  opposition  ou  em- 
pée/iement. 

Ver  alcun  antre  enbargament  manifest. 

TU.  de  1284.  DoAT,  t.  XXXVIII,  fol.  74. 
Par  aucun  autre  empéehement  manifeste. 

3.  Embargar,  V.,  embarrasser,  empê- 
cher. 

Cant  si  pais , 
Embarga  lo;  uo  pot  traîr 
So  que  manja. 

Deudes  de  Prades  ,  Au:,  cass. 
Quand  il  se  repaît,  elle  l'embaj-rassej  il  ne  peut 
avaler  ce  qu'il  mange. 

Tos  temps  ey  paors  que  ns  embarc 
La  freoltatz. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Lo  mes. 
J'ai  toujours  peur  que  la  fàihlesse  nous  embarrasse. 
Si  be  m  fas  lonc  esper,  no  m'EMBARGA. 
A.  Daniel  :  Si  m  fos. 
Bien  que  je  fasse  longue  attente,  cela  ne  m'embar- 
rasse. 

De  nulba  ren  no  s'esmet  ni  s'embarga 
Ses  bon  yssir. 

G.  DE  Dl'RFort  :  Quar  say. 
We  se  mêle  ni  s'embarrasse  de  nulle  chose  sans 
bonne  issue. 
Part.  pas. 

Iverns  no  m  ten  de  cbautar  embargat, 
Ni  per  estîa  non  say  plus  volnntas. 
G.  Riql'IER  :  Iverns. 
Hiver  ne  me  tient  empêché  de  chanter,  ni  par  l'ctc 
je  ne  suis  pas  plus  empressé. 
CAT.  £sp.  PORT.  Embargar. 

4.  Desembargar,  V.,  débarrasser. 
Delivrar  o  desembargar  la  terra. 

Tit.  de  i3io.  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  223. 
Délivrer  ou  débarrasser  l^  terre. 
CAT.  F.sp.  PORT.  Desembargar. 

EMBELIC,  s.  m.,  lat.  umrilic«.9,  nom- 
bril. 
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Cercnll  dol  emdelic. 

l'itiil.  d'yllbucasis ,  loi.  7. 
Contour  ilu  noml'rit. 
ESP.   Ombligo.  roRT.  Embii^o.  ir.  Oinhiluo. 

•1.    EmBOUII.I.,     KMIiOMIH,     KMtOMIl    ,    >. 

m.  ,  nombril. 
Per  lo  biidel  ilel  emi-.okii  h. 
Lo  budels  del  tMUONii.H. 

il»'.  <^-  Sytirac.  fol.  S.")  ot  lo3. 
Par  le  bovïu  au  nomhiil. 
Le  )>ovaii  du  nombril. 

ïrO  ;ll    BMBOSILt,. 

On/.  </f.v  /î.  </f  fV.,  ^^63,  t.  WI.  v  127- 
Ju»<ju'au  nombril- 

3.  KMBonitiOi. ,  5.  m.,  noMihril. 

Li  autre  que  so  cabi-ssal/,  tro  I'esuorigoi,, 
aqnels  son  fornicadors. 

Jlo-flnlio  Je  las  Penixs  (tels  inferns. 
Les  autres  qui  sont  velus  jusqu'au  nombril j  ceux- 
là  sont  fornicatcurs. 

E]\IBL.VR,  KNBL.vn,  v.,  voler,  dcrolici. 
prendre,  enlever. 

Mantbas  velz  ien  cossir  taa 
Lairon  me  poirian  embi.ar  , 
Ja  no  sabiia  dir  que  s  fan. 

B.  DE  VtNTAHOf  II  :  Quant  Crba  vcrlz. 
Souvent  je  pense  tellement  que  voleurs  me  pour- 
raient voler,  que  je  ne  saurais  dire  ce  qu'ils  font. 
C.TF  lai  vivia  ab  sos  lairos, 
Emdi.an  las  feda.s  e'is  nioutos. 

GaRIN  d'Apchier  :  Moscominals. 
Car   il   vivait   là    avec  ses  larrons,   dcrobitnt  les 
LrcLis  et  les  moutons. 

S'  us  panbres  bom  emblava  un  lan.sol , 
Lairt-s  seri'  et  iria  cap  cli. 

P.  CAnDlNAI.  :   Pio|)  a  gucrra. 
Si  UD  pauvre  liorome  enlevait  un  linceul,   il  se- 
rait \olcur  et  irait  télc  Laissée. 
Un  liais  que  Corsa  d'ainor 
Mi  felz  a  ma  doinua  EMor.AR. 

P.  Vidal  :  Pus  (ornatz. 
Un  Laiser  que  force  d'amour  me  fil  dcrubcr  à  ma 
dame. 

Per  qij'icii  rEMBi.Esnii  dous  baisar. 

B.  DE  VtNTADOtli  ;  Quant  crha  vert/.. 
Pour  que  je  lui  lUrobiisse  un  doux  liaiser. 

Fig.     Pros  doinna,  ab  un  dong  «"sfjuar... 
Mi  \cDyiiest  mon  cor  emui.ar. 

P.  DE  Maensac  :  Estât  aurai. 
Vaillante  dame,  avec  un  doux  regard...  me  vîntes 
t'oler  mon  rœur 
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—  s'éloigner,  s'cnvoIcr,  s'enfuir. 

(^uan  m'en  cnic.  ENnr.AR  ,  plus  mi  reprcn. 
AniKKi  DF.  Pki'.dii.ain  :  Ku  amor. 
Quand  je  ni'iMi   ]iense  rloiiincr,  plus  elle   nio  re- 
prend. J 
F-Mni.FRON  .si  dfls  frayres,  c  van  près  de  la  uiar. 
F.  (If  .V.  Honorât. 
Ils  ■>\loii;ncrcnt  des  fi-ùrcs  ,  et  vont  près  de  la  mer 
Er  quau  .s'emut.a  M  (nolli  del  fraisse. 

Kambaid  d'Orange  :  Kr  quan. 
IM.iinteiKint  quand  s'encole  la  feuille  du  frêne. 
Part.  pas.  Que  no  m  pogues  esser  bmblatz. 
Pfissio  de  Maria. 
<^)u'il  ni'  nie  pût  être  (A/'o/x'. 

Dio  que  mon  cors  m'es  EMni:.ATz. 

P.  Cardinal  :  Ar  mi  puesc. 
Je  dis  que  mon  co'ur  m'est  enlevé. 
Tola  la  geu  morta,  c'us  no  n'es  cscapalz, 
Masicu   tant  solamcnt  qne  m'en  .sey  gcnt 

EMRLATZ. 

lioinrin  de  Fierabras ,  v.  II9. 
Toute   lu   gcnt  niorle  ,  tellement  qu'un    n'en    est 
c'cliappe,  excepté  moi  tant  seulement  qui  m'en  suis 
lialùlemenl  enfui. 

ANC.  FR.  Plusieurs  fois  la   folle  femme  amble 
Tarpent  à  son  niary  pour  aebeter  vestnres. 

Tr.  de  S.  Bernant,  MoNTFAUCON,  Bib.  bib.  p.  iBqo. 

Dirai  vos  que  mon  cuer  amble  ui'a 
Li  donz  ris  et  li  bel  oil  qu'ele  a. 

Le  \\o\  df.  INavarbe  ,  chaoson  3. 
ANC.  CAT.  Emhlar.  port.  Embellezar. 

F.MBLAUSIR  ,  enbjauzir,  v.  ,  éblouir, 
ébaliir. 
Voyez  Dem?ia  ,  I.  III,  p.  21. 
Part.  pas.  De  gang  qne  avian  cran  totz  ém- 
ula usitz. 
Auziron  tan  grans  caus  deliisangils  que  totz 
estavan  endlauzit?. 

Philomena. 
Ils  e'iaicnl  tous  éblouis  de  la  joie  qu'ils  avaient. 
Jls  ouïrent  si  grands  cantiques  des  anges,  qu'ils 
étaient  tous  ébahis. 

JIMBOLISME,  ENBOi-iSMK,  .s.  m.,  grec 
(/uooXia-fioçy  eniboli.siiie. 
L'an   eiiiliolisinal...  .sobremonta    l'an  lunar 
comn  en  .xri.  jorns;  et  es  dit  cinbolisinal,  qiiar 
EMBOH.SME  vol  dirc  .sobrccreyshen.sa. 

Embolismi;  es  lunaeio  de  .xxx.  jorns  prove- 
neut  i)er  excès  del  an  solar  ,sobr'  cl  lunar. 
Kliir.  de  las  propr.,  fol.  122. 
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L'an  embolismique...  surpasse  l'an  lunaire  com- 
mun de  douze  jours;  et  il  est  dit  emLolismique  , 
parce  que  embolisme  veut  dire  surcroît. 

Embolisme  est  lunaison  de  trente  jours  ,  prove- 
nant par  excès  de  Tan  solaire  sur  l'an  lunaire. 
D'ela  sai  iea  per  cert  totz  los  acoingramens, 
Endicios,  epaelas,  e  clans,  e  concurrens 
Comns,  et  ENBOLisMES  ses  libre,  correnmens. 

P.  DE  CoRBIAC  :  El  nom  de. 
D'elle  je  sais  en  vérité,  sans  livre,  couramment 
toutes  les  conjonctions ,  indictions  ,  épactes ,  et  clefs  , 
et  intersections  communes  ,  et  einbolismcs. 
CAT.  Embolisme.  Esr.  port.  it.  Embolismo. 

2.  Embolismal,  «t//,,  embolismique. 
Antras  vetz  l'aa  emboltsm/vl  apelara  Innar; 
et  es  an  embolismal  espazi  de  .xri.  lunacios. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  122. 
D'autres  fois  nous  appelons  lunaire  l'an  embolis- 
mique; et  l'an  embolismique  est  l'espace  de  douze 
lunaisons. 
ESP.  PORT.  EmboUsmal. 

EMBRIO,  ENBRio,  S.  m.,  grec  é'jttÇpuôVj 
embryon,  fœtus. 

De  eyssiment  del  embrio. 
Festina  l'eyssiment  del  enbrio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  35  et  36. 
De  la  sortie  de  Yembryon, 
Hâte  la  sortie  à\x  fœtus. 
CAT.  Embrio.  esp.  Embrion.    port.   Embriào. 
IT.  Embrione. 

EMENDROS ,  s.   m.  ,  des  mots  grecs 
£v,  uèa^^  enhydre,  sorte  de  couleuvre. 
Emendros...  quan  troba...  crocodille  dor- 
mea,  intra  '1  per  la  boca.. .  e  l'aoci. 

Elue,  de  tas  propr.,  fol .  1 5 1 . 
Enhydre...  quand  il  trouve...  crocodile  dormant, 
lui  entre  par  la  Louche...  et  le  tue. 

EMIGRANEA,  s.  f.,  lat.  uemicrania  , 
migraine. 
Una  autra  dolor...  apelada  emigranea. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol .  jg. 
Une  autre  douleur...  appelée  migraine. 

Qnan  ta  cnras  emigranea  am  aquo  que  La- 
vem  dit. 

Trad.  d'Albueasis,  fol.  3. 

Quand    tu    soignes  migraine  avec  ce   que   nous 
avons  dit. 

CAT.  Migrania.  it.  Emicrania. 
I[. 
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EMINEISSER,  v.,  lat.  eminer^?,  s'éle- 
vet,  saillir,  être  éminent. 
Emineys  am  la  sua  totalilat. 
El  loc  es  aposlemat  et  emineys. 
Las  extremitalz,  lasquals  emibteysso. 

Trad.  d'Albueasis,  fol.  l8  et  34. 
S'élèfe  avec  sa  totalité. 
L'endroit  est  apostemé  et  sail/it. 
Les  extrémités  ,  lesquelles  sont  éminenles. 
Part,  prés,  Quan  las  dentz  so  eminentz. 
Trad.  d'Albueasis,  fol.  21. 
Quand  les  dents  sont  saillantes. 

Les  autres  langues  néolatiues  n'ont 
que  l'adjectif  verbal. 
CAT.  Eminent.  esp.  port.  it.  Eminente. 

2.  Eminencia,  eminensia,  s.  f.,  iat. 
EMiNENTiA ,  émincnce. 

Es  dit  inont,  qnar  eminencia  vol  dire  nan- 
teza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  167. 

Est  dit  mont ,  car  éminenee  veut  dire  hauteur. 

Eminencia  de  cara. 

Es  eminensia  petita. 

Trad.  d'Albueasis,  fol.  17  et  3. 

Eminenee  de  chair. 

JJéminence  est  petite. 
CAT.  ESP.  port.  Eminencia.  it.  Eminenza. 

3.  PrOEMINEISSER,    v.,    lat.    PROEMINERe, 

surpasser,  saillir. 
Part.  prés.  Ea  dens  o  caysshals  proeminens. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  43- 
En  dents  ou  mâchelières  saillantes. 

On  ne  trouve  que  l'adjectif  verbal 
dans  les  autres  langues  néolatines. 
CAT.  Prééminent,  esp.  port.  Prééminente,  it. 

Preminente. 

4.  Preeminencia,  proeminencia,  s.f., 
lat.  PROEMiNENTiA,  prééminence,  élé- 
vation, dignité. 

Fig.    Preeminencia   e    distinccio   de    graduai 
diguitat. 

Elue,  de  las  propr. ,  M.  10. 
Prééminence  et  distinction  de  dignité  graduelle. 

De  qualqne  condition  et  proeminencia  que 
siau. 

Reg.  des  Etats  deProf.  de  1401. 

De  quelque  condition  et  dignité  qu'ils  soiiMit. 
CAT.  ESP.  PORT.  Preeminencia.  it.  Preminenzn. 
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r.MOPTOU;,  FMi'Tnoïc  ,  F.MPTOic. ,  ndj., 

des   mots  grecs,  cuit»  et   5r7w<r<f,   lié- 

moptoKiue,  qui  crache  le  saiip. 

EU  EMorTOics  qni  cscai)o  luatciia  sangiii- 
ncnca...  EmopïOIX  so  qui  cscopo  sauc  per 
olnimcut  d'algnna  vena...  Totr.  aqiu-ls  ([ui 
pscopo  satic  no  j^o  empteoix,  cam  pleurolix... 
Kmptoics  qui  escnpo  iiiatcria  saniosa. 

Elite,  de  las  propr.,  loi.  86. 

.\ui  hèmoptoïques  qui  cracliiiil  niatièrf  saii.;ui- 
iiolonle. ..  Ili-moploii/iies  sonl  qui  crachent  le  saii-^ 
l«r  ouvcrlurc  de  quelque  veine...  Tous  ceux  qui 
craclient  le  sang  ne  sonl  pas  hémoplou/ues,  conin.c 
pleureliques. ..  Ui-moptoït/iies  qui  craclient  matièr.' 
Njnieuse. 

EMORROYDAS,  .v.  /  pi-,  lat.  hacmor- 

RHoincs,  hémorroïdes. 

Kmouroydas  so  appreccio  tlels  orrillcis  de 

inotas  venas. 

Triid.  d'Albiiciisis,  loi.  .iJ. 

Ucmnrroides  sont  dilatation  des  orifices  de  plu- 
sieurs veines. 

Thopazi...  val  contra  emorroydas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  igB. 
La  topaze...  vaut  contre  les  licinorroïdes. 
ESP.    Hemorroydas .    port.    Alinorrciinas.    it. 
Emorroide. 
2.  Èmorroyd.xl,  adj.,  htt.  hicmorrhoi- 
dal/j,  hémorroïdal. 
\'es  las  venas  de  las  nars  o  ves  las  emor- 

roydals. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  .io. 
Vers  les  veine*  des  narines  ou  vers  les  liémnnot- 
dales. 
Esr.  PORT.  Ileinorroydal.  it.  Einurroidalc. 

EMPAir. ,  S.  m.,  cmpèchemciil. 
Negnn  empaio  no  mcltani. 

Tit.  de.  ii33.  DoAT,  t.  CXXXIV,  fol.  211 
îSc  mettions  aucun  empêchement. 
<;at.  F.mpatz,  einpaix,  cmpax.   esp.  port.  Ein- 
pacho.  IT.  Impacao. 
•}..     EmPACHAMKX,    IMI'AVT.VMENT  ,   .V.   //?. , 

cm[)èchem(Mit. 

.Se»  dcguna  contradiclio,  turba  ni  emi'ACFia- 
MEa. 

Tit.  de  i389  DoAT,  t.  XXXIX,  fol.  207. 
San*  aucune  contradiction,  trouille  ni  empêchement. 
Pcr  EMPAVTAMEKT  rasonahlc. 

L'Arlire  de  Butalhas,  fol.  iS'u 
Par  empêchement  raisonnable. 
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CAT.  Empnt.rnmfiit ,  finpaxamcn.  esp.    port. 
Empachcimento.  it.  Impucciaincnto. 

■3.    Empachifr  ,  S.  m.,    empêchement, 
»)l)stacU'. 
Losalbrese  empachieks  que  son  del  solire- 

dlls  loo. 

TU.  de  1398.  Do  M-,  I.  LIV,  fol.  i6S. 
Les  arbres  cl  cmpêehvments  ijui   sonl  du   susilil 
lieu. 

.'i.  EMi'\(;irAR,  KMPA-vTAu  ,  V.,  ompêchcr. 

Ayssi  CUIU   lo   EMPACIIET. 

Prit',  iicc.  pur  les  R.  d'.-ïnffl.,  p.  23. 
Ainsi  qu'il  Vempêchu. 
En  qualqae  niaiiieyr.i  s'en  empaytario. 

L'.'lrbre  de  Batalhas,  fol.  241. 
Ln  quelque  manière  s'en  embarrusseraicnt. 
CAT.  Einp(it.rar.  esp.  port.  Empacheir.  \r.  Iin- 
pacciare. 

5.  Desf.mpachar,  V.,  débarrasser. 
Per  que  natura  s'en  desempacha. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  262. 
C'est  pourquoi  nature  s'en  débarrasse. 
ANC.  CAT.  Desempatxar.   esp.  port.  Desempa- 
char.  iT.  Spacciare. 

EMPENIIER,  ESPENHER,  ENPETÎDRE,  V., 

lat.  iMPiN^.RC,  pousser,  élancer,  jeter. 
L'uns  I'enpenh,  l'antre  lo  bota. 

P.  Caiidinai.  :  Unacieutal. 
L'un  le  pousse,  l'autre  lo  lieurle- 

Usquecx  I'empeinh  c  '1  gieta  por. 

P.  Vidal  :  A  pcr  pane. 
Cliacun  le  pousse  et  le  jette  dehors. 
La  mars  enporta  la  nau  ,  e  '1  vens  la  espenh 
lan  que  la  gela  a  terra. 

Lit',  de  Sjdrac,  fol.  2.'). 
Li  mer  emporte  la  nef,  et  le  venl  la  pousse  tant 
qu'il  la  jette  à  terre. 

Ja  non  cicirai  d'En  Oui  de  Cavaillon 
Qu'cnti'  els  I"ranceis  enpbnca  son  leon. 
lir.nriiAND  FoLcoN  :  .la  non  creirai- 
•le  ne  croirai  jamais  du  seigneur  Gui  de  Cavaillon 
(|u'il  pousse  son  lion  parmi  les  Françai.s. 
Totz  nios  coratges  m'ENPEN 
Vas  seiieys  que  m  pogra  guérir. 

G.  Eaiuit  :  AI)  cliantar. 
Tout  mon  co-ur  incr  pousse  vers  celle  qui  me  pour- 
rait nuerir. 

J'ro  (|u'aniois  tan  aut  m'EMPEYS 
Qij'aiic  [>ueys  no  f'iiy  uiieu  mezcis. 

G.  d'Kspacne  DE  Toi'l.ousF,  :  S'icuen. 
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Jusqu'à  ce  que  l'amour  me  poussa  si  haut  qu'onc- 
ques  depuis  je  ne  fus  plus  même  mien. 
Qu'en  aïs  no  m  puesc'  empkndre. 

GiRAXJD  DE  Calanson  :  Sitôt  l'aura. 
Qu'en  autres  je  ne  me  puisse  élancer. 
NI  don  sa  lanzors 
Tan  pel  mon  s'empenha. 

Bertrand  de  Born  :  Mon  clian  fenisc. 
Ni  dont  sa  louange  se  pousse  autant  parle  monde. 
Part.  pas.  Es  empeins  el  laz  de  mort. 

Trad.  deBède,  fol.  71. 
Est  poussé  au  lacs  de  la  mort. 
ANC.  FR.  Le  branc  d'achier  ens  li  lancha  ; 
Par  tel  vertu  li  a  enpaint 
Que  jusc'ati  cuer  l'armure  ateiut. 
Roman  du  comte  de  Poitiers,  v.  ^53. 
CAT.  Empenjer. 

2.  Empencha,  empeincha,  espencha,  s. 
f.,  poussée,  impulsion,  coup. 
AL  bnrcx  et  ab  empencbas  lach  et  aunidamens. 
P.  DE  CoRBlAC  :  El  nom  de. 
Avec  chocs  et  avec  poussées  laidement  el  honteu- 
sement. 

Det  li  tal  espencha  que  detras  ne  passet 
.1.  palm. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem  j  fol.  rj. 
Lui   donna   tel   coup  que   derrière  en  passa  une 
palme. 

Grans  espenchas  dar. 

Passio  de  Maria. 
Donner  grandes  poussées. 
Fig.  Tarai  un  non  vers 

D'amor,  que  m  dona  I'empeikcha 
Vas  an  gai  cors  selngnoril. 

B.  Calvo  :  Era  quan  vei. 
Je  ferai  un  nouveau  vers  d'amour,  qui  me  donne 
l'impulsion  vers  une  gaie  personne  seigneuriale. 

—  Courant  d'un  fleuve. 

Las  terras  e  las  empenchas  de  Tarn. 

TU.  du  xiv«  siècle.  Doat  ,  t.  CXXXI ,  fol.  ^i. 

Les  terres  et  les  courants  du  Tarn. 

3.  Enpenhemen,  s.  m.,  impulsion  ,  émis- 
sion. 

Tiran  vas  si  l'aie  per  I'enpenhemen  del  ale- 
nar  que  ba  fayt  en  pronunciar  las  autras  sil- 
labas. 

Leys  d'amors,  fol.  10. 
Tirant  vers  soi  l'haleine   par   l'émission  qu'il  a 
laite  du  respirer  pour  prononcer  les  autres  syllabes. 
CAT.  Empcnj-iinent. 
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EMPEUT,  ENPEUT,  s.  m.,  grelfe,  ente. 
Gent  .son  I'empeut  e  '1  frngz  bacutz. 

MaRcabrl'S  :  Al  départir. 
Les  greffes  sont  belles  et  le  fruit  cliarnu. 
Quan  la  luna  es  plena ,  no  es  bo  aybres  eu- 
peutar,  qiiar  aylals  enpeutz  perisso  de  leu. 
Elue,  de  las  propr.,  loi.  62. 
Quand  la  lune  est  pleine,  il  n'est  pas  bon  de  greller 
arbres  ,  car  de  telles  gre^èi  périssent  facilement. 
CAT.  Empelt.  , 

1.   Empeltak,  enpeutar,   V.  ,   greffer, 
enter. 
Sel  albre...  fazia  empeltar. 

Liv.  de  SjdraCj  fol.  61. 
Cet  arbre...  faisait  enter. 

Es  temps  de  enpeutar  et  de  insercio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  129. 
11  est  temps  de  greffer  et  d'écusson. 

Part.  pas.  Fig.  De  la  semblansa  séria  don  el 
fo  EMPELTATz,  alressi  foram  nos  e  serem 
empeltatz  d'altruy  lengatge. 

ZjV.  de  Sjdrac,  fol.  61. 
11  serait  de  l'espèce  de  celui  dont  il  fut  greffe,  de 
même   nous   serions   et    serons    greffés    de    langage 
e'iranger. 

Bordes  ENPEUTATz  es...  canla  pauza  d'alcun 
bordo  ba  acordansa  ani  l'aatra  pauza  del  Lordo 
segiien ,  etc. 

Lej's  d'amors,  fol.  i6. 
Le  vers  est  enté...  quand  le  repos  de  quelque  vers 
a  accord  avec  l'autre  repos  du  vers  suivant  ,  etc. 
CAT.  Empehar. 

EMPHAZLS,  s.  m.,  empliase, 

'E/MfoLtnç  est  virtus  alliorem  prœbens  iutcl- 
lectnm  ,  qnam  qnem  verba  per  se  ipsa  décla- 
rant. 

QuiNTlLlAN.  Instit.  orat.,  III  ,  82. 
Emphazis  es  caut  bom  vol  assibnar  soLrelia- 
bondansa  d'acclden ,  elc. 

Lejs  d'amors,  fol.  l\7.. 
U emphase  est  lorsqu'on  veut  assigner  surabon- 
dance d'accident ,  etc. 

CAT.  Émfasis.  esp.  Enfasis.  port.  Emphasis, 
emfasis.  it.  Enfasi. 

EMPH1THEOSIM  ,  s.f.,  lat.  emphyteu- 
siM,  emphytéose. 

Aquel  que  len  una  terra  per  emphitheosim. 
A   nom     EiMPuiTEOziM ,   so    es    negocis   de 
melburament. 

Trad.  du  Code  dcJustinien,  fol.  83  et  44- 
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Celui  qui  tient  une  terre  par  tniphyteost. 

A   nom   empJtyteose,   e'i'st-à-<lire  négoce  il'anu - 
lioration. 

CAT.  Enfitêusîs.  Àjxc.  Ksr.  Enfttéosis.  est.  mod. 
Eiifiu-usis.  roRT.  Einphytèosis.  it.  Enfiietisi. 

1.   Emphf-tis,  ntlf.,  laf.  F,MPinïK«Tu«s  , 
cinphytt'oticiuo. 

Eq  aqiiel  negoci  que  nos  dizciu ,  so  es  qu'es 
apelaU  empoetis. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  l\!\. 
£d  cette  affaire  que  nous  «lisons,   c'esl-à-dire  qui 
est  appelée  emf'lrftfoli(/ue. 

CAT.  Enfitcitùc.  ESI'.  Enjltéiitico.  pout.  Emphj- 
céotico.  JT.  Enfiteutico. 

3.     EMPHlTriv.OTICARI,   S.    /fl.,    lat.    F.MPHY- 

TF.uTicAniM.v,  eniphytcoto. 

Empiiitheoticaris  ,  so   es  aquel  que  ten  la 
causa  d'altre  par  emphilheosira. 

Tr.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  85. 

Emphytéole,  c'est  celui  qui  lient   la  chose  d'un 
autre  par  cmphyléose. 

CAT.  Enfitéota.  Esr.   Enjitéuia.  port.  Emphy- 
"        tenta.  IT,  Enfiteuiicario. 

EMPIREY,  s.  m.,  cmpyrée. 

Apclo  cel  EMPIREY...  es  nomnat  empirev, 
quar  aysbî  coiu  pyr  qui  es  foc...  ha  clâritnt. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  io6. 
Ils  appellent  le  ciel  empj-rée...  est  nommé  em- 
pyrée,  car  ainsi  que  PYR  qui  est  feu...  il  a  clarté. 

Adj.  Als   Los  angels  cel   empirey  lumiaos  fb 
per  loc  donat. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  II. 
Le   ciel  empj-rée  lumineux  fut   donne  pour  de- 
meure aux  bons  anges. 

CAT.  ESP.  Empireo,  port.  Empyrco.  it.  Ein- 
pireo. 

EMPL.\.STRE,  E.MPASTRE,  s.  m. ,  Int.  km- 
H-ASTR/////,  omplàlrc. 
Contra  dolor  de  plaga...  aytal  empi.astre  de 
suc  d'api  i:t  de  sofre. 

Rcc.  de  recettes  de  médec. 
Contre  douleur  de  plaie...    tel    emplâtre  de  suc 
de  céleri  et  de  soufre. 

Que  fassan  los  empastres  e'I.s  engacns. 
Glili.al'.me  de  Tudela. 
(,)ui  faM'.-nl  lei  emplâtres  et  les  onguents. 
Loc.        I>itz  »)uc  L.-iAtra  mal  empasth»-  , 
La  nuef^',  .^i  p«t,  a  .sa  iDolhcr. 
Baimohd  Vidal  m.  Mi-r.Kvnvn  :  Una^  nov.is. 
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l>it  que,  i'il  peut,  il  liàtir.»  mauvais  empldtix,  l,i 
nuit  ,  à  s.i  lemme. 

CAT.  Ernpldstre,  einpastre.  k8p.  Emplasto.  port. 
Emplascro.  it.  Einpiastro. 

9.  E.MPLAiiT,  EMPi,AU.sT,  .V. /«.,  enipliitre. 

Kon  EMPLAUST,  (jui  fap  lo  sap , 
Fay  oni  coulra  dolor  de  cap 
De  rosas  e  <le  violelas. 

Jirei'.  d'amor,  fol.  5o. 
On  fait  bon  cmplàtiv  de  roses  cl  de  violettes,  qui 
sait  le  f.iire,  contre  douleur  de  lÉle. 

Eu  inedccluas  et  en  empi.aiitz  o  cnissurops. 

Ciirtiilaire  de  Montpellier,  fol.  17&. 
Kn  nK'deciiies  et  en  empltllres  ou  eu  sirops. 

'^.  EiMPi.ASTRAn  ,  V.,  posiîi-,  appliquer  un 
onii)làtrc'. 

Pren  fuelbas  de  romani ,  yzop  et  uieuta 
cgalmeut ,  et  sin  luech  toi  ensems  en  ho  vi,  et 
emplastra  sohr'  el  front  del  patient. 

Hec.  de  recettes  de  médec. 
Prends   feuilles  de    romarin  ,   Lysope  el   menllie 
également,  et  soit  mis  le  tout  ensemble  en  bon  vin  , 
et  applique  emplâtre  sur  le  front  du  palienl. 
Part.  pas.  Anet  es  erba...  principal...  en  rae- 
decina...  niajormen  cuech  en  oli  el  empi.as- 
TRAT  de  sus...  apostemas...  cuech  ab  oli  et 
sobre  la  dolor  emplastrat. 
Nozcs   valo...   ab  las  cauzas  ditas  emflas- 
tradas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  199,  200 cl  lo3. 
Le  genêt  est  uoo  Lerbc...  principale...  en  méde- 
cine... surtout  cuit  dans  l'Luile  el  appliqué  en  em- 
plittre  sur...  apostèmes...  cuit  avec  builc  et  posé  en 
emplâtre  .sur  la  douleur. 

Les  noix  valent...  appliquées  comme  emplâtre 
avec  les  clioses  dites. 

ESP.  Emplastar.  port.  Emplasirar.  it.  Impias- 
trare. 

EMPRUMPT,  .V.  ///.,  emprunt. 
Voyez  Denina,  t.  III,  p.  io6. 

Rccebedor  dcl  «mprijmpt  noTclamens  or- 
denat. 

Del  aigcnl  levai  a  emprcmpt. 
Til.  de  \l\-J&.  Ilist   lie  Nim.  ,1.111,  pr. ,  p.  %S()  el  226. 

Receveur  de  ['emprunt  nouvcllrnient  ordonné. 

Ue  l'argent  levé  jiar  emprunt. 

KÏVIPÏICI,  fiflj.,  lat.  EMi'TiTiwj,  acheta- 
ble, acheté. 
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Algas  antres  so  sers  empticis,  so  es  a  dire 

per  compra. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  72. 
(Quelques  autres  sont  serfs   achetés,   c'est-à-iUre 
par  acquisition. 

2.  Empleitar,  7'.,  faire  emplette,  ac- 
quérir. 

Car  si  l'autroy  dreg  cobeitas, 
E  'n  giqnes  las  vias  dreitas  , 
Sabes  qaal  loguier  empleitas. 

P.  Cardinal  :  Jliesum  Crist. 
Car  si  tu'  convoites  le  droit  d'aulrui,   et  tu  en 
abandonnes  les  voies  droites ,   tu  sais  quel  loyer  tu 
acçuiei-s. 

3.  Redempcio,  REEMSOS,  REZEMPSO,  RE- 
ZENSO,  S.  f.,  lat.  REDEMPTio,  rançoti , 
rachat,  délivrance,  rédemption. 

Per  la  nostra  redempcio. 

Brev.  d'ainor,  fol.  t6. 
Pour  la  notre  rédemption. 
Ancta  Inr  es ,  si ,  per  ma  REZENsoif , 
Soi  sai  dos  yvers  près. 
BicuABD,  ROI  d'Angleterre  :  Ja  nuls. 
Honte  leur  est ,  si ,  pour  ma  rançon,  je  suis  ici 
deux  hivers  prisonnier. 

La  REEMSos  de  l'arma  d'orne. 

Trad.  de  B'cde,  fol.  66. 
La  délwrance  de  l'âme  de  l'homme. 
Lac.      Mais  volgra  qu'en  prezes 

Mas  REZEMPSOS. 

Pons  de  Capdijeil  :  Astrucx  es. 
11  vaudrait  mieux  qu'elle   en  prisât  mes  déli- 
vrances (qu'elle  acceptât  mes  excuses). 

ANC.   FR. 

Aux  créneanlx  sont  venus  demander  raencon. 
V.  de  Bertrand Diiguesclin,  t.  I,  p.  1/J7. 
Longtemps  par  avant  avoit  eu  grand  désir 
de  soy  employer  pour  sa  rédemption. 

MONSTRELET,  t.  II,  fui.  I77. 

CAT.  Redempcio.   esp.  Redcncion.  port.  Re- 
dempçao,  it.  Redenzione. 

4.  Redemptor,  ,y.  m.,  lat.  redemptor  , 
rédempteur,  racheteur. 

Verges,  maire  de]  Redemptor. 

Deudes  de  Prades  :  Qui  finaraen. 
Vierge  ,  mère  du  Rédempteur. 

De  tût  qnant  es  es  Redemptor. 

Brev.  d'amor,  fol.  ^3. 
Il  est  Rédempteur  Ac  tout  ce  qui  est. 
TAT.  Redemptor.  esp.  Redentor.  port.  Redemp- 
tor. it.  Redentore. 


EMP  117 

5.  Rezemeiue,   rezemedor,  s.   m.,  ré- 
dempteur. 

Qu'el  meteis  fos  Rezemeires  d'Israël. 

l'rad.  du  nouv.  Testament.  >.  LiiC,ch.  24. 
Qu'il  fût  lui-même  Rédempteur  d'Israël. 
Dieus    trames   aquest   Moyses  en   Egypte, 
prince  e  REzEMtnoR ,  ab  la  companbia  del  angel. 
Trad.  des  Actes  des  apôtres,  ch.  7. 
Dieu  transmit  ce  MoNse  en  Egypte,  prince  et  ré- 
dempteur, avec  la  compagnie  de  l'auge. 

6.  ReZEMER,  REEMER,    REDEBRE,   V.,    lat. 

red/mer^,  racheter,  rédimer. 
Si  lo  lilh  sera  caitius  entre  Sarrazins  ,  e  lo 
paire  no '1  voira  rezemek. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  16. 
Quand  le  fils  sera  captif  enire  les  Sai'rasins  ,  et  le 
père  ne  voudra  pas  le  racheter. 

En  crotz  nos  vole  rezemek. 

P.  Cardinal  :  Dels  quatre. 
Voulut  nous  racheter  en  croix. 
Ai  !  verais  Dieus  qu'ab  ton  sanc  nos  rempsist. 

P.  Caiîdinal  :  Un  sirveutcs  vuelh. 
Ah  !  vrai  Dieu  qui  nous  rachetas  avec  Ion  sang. 
Den  se  redebre  et  esmendar  assignadamen 

ad  aquell  de  cui  fo. 

F.  et  rert.,ro\.3. 
Il  doit  se  rédim.er  et  s'amender  ponctuellement 
envers  celui  de  qui  il  fut. 
Se  REZEMET  per  aver. 

y.  de  Bertand  de  Born. 
Se  racheta  pour  argent. 
Part.  pas.  Mais  mi  volgr'  esser  rezems 
De  masiuutz  o  de  revcllstz 

GirAud  de  Eorneil  :  Ben  cove. 
Mieux  me  vaudrait  être /rtcAeie  des  mamelucksou 
des  mécrëaus. 

Ni'l  plac  qn'en  fos  pneys  rezemupz. 
G.  d'Espagne  de  Toilolse  :  Qui  en  pascor. 
Et  lui  plut  qu'il  en  fut  après  racheté. 
Corporals  penas  non  sian  rezemudas  per 
alcus  près. 

Coût.  d'Aluis.  Arch.  du  Roy.,  K ,  86'7. 
Que  les  peines  corporelles  ne  soient  rachetées  pour 
aucun  prix. 

ANC.   CAT.  Reembre ,  rcmbre.  cat.  mod.   esp. 
Rediinir.  port.  Remir.  it.  Redimere. 

7.  Ransonar,  -y.,  rançonner. 

Las  unas  metia  per  terra,  las  autras  rarso- 

NAVA. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  65. 
Il  mettait  les  unes  par  terre ,   il  rançonnait  les 
autres. 
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EMLÎLACIO,  >./.,  lat.  v milvtio,  cmn- 
lation. 
luJignatio,  EMriAcio  ol  somlans  jmssios. 

Eliii-.  ilelnspn'pr.,  M.  19. 
laJigaitioD,  cmtilutwn  ot  srmblablt'S  passions. 
CAT.  Einiiiaciô.  esi».  Emnlacion.  tort.  Emula- 
cào.  iT.  Emidazione. 

EN,  S.  m. ,  si'ii;ne«r. 

Voir,  pour  IV-tvmologio ,  les  coi)j(>c- 
tiires  de  I\I.  df  ."M.uca  clans  le  jM.vhcv 
HisPAMCA,  liv.  III ,  c.  9. 

En  Nicolct,  d'un  souge  qu'ieu  sognava... 
Voill  in'i'splanez. 
T.  DE  Jean  d'Aubvsson  et  de  >'icolet  :  Eu  Kicolci. 
Seigneur  ?iict)Iel ,  d'un  songe  que  je  songeais...  je 
veux  que  vous  me  ilonnicz  l'explicalion. 
Ek  Savaric,  ie  us  dcman. 
T.  DE  Prévost  et  de  Savari  :  En  Savaric. 
Seigneur  Savari ,  je  vous  demande. 

L'e  s'clidait  apn's  une  voyelle;  mais 

il  V  a  lieu  de  croire  qu'alors  n  était 

ordinairement  considéré  comme  affixe. 

Maadct  lo  marit  a  "N  G.  que  vengues  a  par- 

lamcnt. 

y.  de  Guillaume  de  Cabestaing. 

Le  mari  manda  au  seigneur  G.  qu'il  vînt  à  confé- 
rence. 

La  langue  italienne  a  fait  quclcjuefoi'. 
usage  de  ce  mut. 

Dcgno  ne  fosse 

Coin  este  re'«  Anfuse. 

BrLNETTO  I.ATINI  ,  p.  .^7. 

Lasslo  rè  d'Araona'/z  Amfns  siio  primoge- 
nito. 

GlO.  VlLL.^KI ,  lih.  VII ,  c    102. 

N  s'employait  aussi  sans  élre  pré- 
cédé de  voyelle. 

Amet  N  Arrnan  de  Breon. 

A',  de  la  dame  Castellozc. 
Elle  aima  Ir  seigneur  Armand  de  Drcon. 
N  Elias  FoDsalada  m'  fo  de  Kargairac. 

y.  d'Elias  Fonsalada. 
Ijc  seigneur  Elias  Fonsalada  lui  de  Bergerac. 

Voir  ma  Gram/naim  romane,  p.  i33 
et  ly  I ,  et  ma  Graininairc  comparée  des 
l(in<^ucs  de  i Eurojjc  latine,  p.  q5. 
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KN,/>r<y^,  lat.  in,  en,  dans. 
En  tal  luec  vos  valra  (oldatz 
On  bens  no  us  poiria  valcr. 

P.  BoGlERS  :  Senlicr  En. 
En  tel  lieu  vous  vaudra  Iblie  oîk  sons  ne  vous  pour- 
rait \aloir. 

En  un  vergier,  sofz  fuelba  d'albcspi. 
Un  TIIOUDA.DODR  ANONVME  :  En  un  vergier. 
Dans  un  verger,  sous  feuille  d'aubépine. 

Cette  préposition  indique  ou  carac- 
térise ,  plus  ou  moins  expressément  , 
divers  rapports  ,  tels  que  : 

1.  Contenance,  intékiokiti';. 

La  vida  si  trobet  en  an  temple  jadis. 
y.  de  S.  Honorât. 
La  vie  se  trouva  dans  un  temple  jadis. 
Quan  EN  mon  cor  pens  e  cossir. 
FoLQL'ET  DE  Romans  :  Tornatz  es. 
Quand  en  mon  cœur  je  pense  et  considère. 

a.  Direction,  tendance,  but,  fin. 
Yan  m'en,  pns  ilb  no  m  rete, 
Caitias,  en  yssilb  ,  non  sai  on. 

B.  DE  VeNTADOUR  :  Quan  vey. 
Je  m'en  vais ,  puisqu'elle  ne  me  retient,  cbc'tlf , 
en  e.Kil  ,  je  ne  sais  où. 

En  tal  désir  mos  cors  intra. 

B.  ZoRCi  :  En  tal  dcsir. 
Mon  cœur  entre  en  tel  de'sir. 

Van  dizen  '.-'amors  va  en  biais. 

CeiicAMONS  :  Pois  notre  temps. 
Ils  vont  disant  qu'amour  va  en  Liais. 

3.  Epoque,  cihconstance  de  temps. 
En  aquel  temps  qn'el  rei  mori  'N  Anfos. 
A1MERI  DE  PeouilAIN  :  En  aquel. 
Dans  ce  temps  que  le  roi  seigneur  Alplionso 
mourut. 

Aiso  fo  en  ociembre. 

Arnaud  de  Mausan  :  Qui  comte. 
Ce  fut  en  octobre. 

/, .    Localité,  circonstance  de  lieu. 
En  qualque  loc  qu'ien  sia. 

Hamiiai  D  d'OhANOE  :  Si  de  trobar. 
En  quelque  lieu  que  je  sois. 
En  Lemozin  et  en  las  terras  del  rei  Rîtbart. 

y.  de  Bertrand  de  Born. 
En  Limousin  et  dans  les  terres  du  roi  Ricliaril. 

5.  État,  manière  d'être. 
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Lonc  temps  ai  estai  en  dolor. 

G.  Rldel  :  Belh  ni'ps. 
Long-temps  j'ai  été  en  douleur. 

Laissarai  en  gnei'ia  mon  (llh. 
En  gran  paor  et  en  péril. 

Le  comte  de  Poitiebs  :  Pus  de  cbantar. 
Je  laissei-ai  mon  fils  en  uuerre,  en  grande  peur  et 
en  péril. 

6.  Attribution,  application. 

La  crotz  qu'aviam  preza 
En  la  honor  d'aisselh  qu'en  crotz  fos  mes. 
Le' CHEVALIER  DU  Temple  :  Ira  e  dolor. 
La  crois  que  nous  avions  prise  en  l'honneur  de 
celui  qui  fut  mis  en  croix. 

En  gréa  esmai  et  en  gréa  pessamen 
An  mes  mon  cor  et  en  granda  error 
Li  lauzengier  e  '1  fais  devinador. 

Clara  d'Anduza  :  En  greu. 
Les  médisants  et  les  faux  pronostiqueurs  ont  mis 
mon  cœur  en  pénible  émoi  et  en  pénible  souci  et  en 
grande  erreur. 

7.  Progrès  ,  gradation. 

De  pane  en  grau  e  de  gran  en  maior. 
AlMERi  DE  Pegviiain  :  Amors  a  vos. 
De  petit  en  grand  et  de  grand  en  plus  grand. 
Cazutz  sui  de  mal  en  pena. 

Bertrand  de  Born  :  Cazutz  sui. 
Je  suis  tombé  de  mal  en  peine. 

8.  Changement  de  temps,  de  lieu,  de 
manière. 

Fis  e  ses  enguan 
L'amarai,  quad  an. 
De  jorn  en  jorn  melluyran. 

P.  Raymond  de  Toulouse  :  No  m  puesc. 
Fidèle  et  sans  tromperie  je  l'aimerai,  chaque  an- 
née ,  de  jour  en  jour  améliorant. 

D'aqni  m'en  anei  en  Tolzan. 

P.  Vidal  de  Toulouse  :  Ahril  issic. 
De  là  je  m'en  allai  en  Toulousain. 

Totz  mos  gaugz.  torn  en  dol  et  en  plor. 
AiMERi  DE  Peguilain  :  S'ieu  ancchanliei. 
Toute  ma  joie  tourne  en  douleur  et  en  pleurs. 

9.  Cause  ,  effet. 

Car  EN  sa  mort  prendrem  tug  dan  e  mal. 
J.  EsTEVE  :  Aissi  quo  'l. 
Car  dans  sa  mort  nous  prendrons  tous  dommage 
et  mal. 

En  un  colp  fa  de  dos  cors  us. 

P.  Vidal  :  Lai  on  cobra. 
En  un  coup  il  fait  de  deux  creurs  un. 
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ro.  Distance  ,  intervalle. 
Sercat  ai  de  MonpesHer 
Tro  lai  en  la  mar  salada. 

lÎERTRAND  DE  BoRN  :  Rassa. 
J'ai  cherché  de  Montpellier  jusque  là  «  la  mer  salée. 
Sieus  es  Arnautz  del  sin)  tro  en  la  sola. 

Arnaud  Daniel  :  Ans  qu'els  sims- 
Arnaud  est  sien  du  sommet  à  la  plante. 

1 1 .  Dépendance,  infériorité,  sujétion. 

Be  m  ten  en  son  poders  amors. 

GiRAUD  LE  Roux  :  Be  ni  ten. 
L'amour  me  tient  bien  en  son  pouvoir, 
leu  sui  EN  sa  merce. 

B.  DE  VentadouR  :  Lanquan  vej-. 
Je  suis  à  sa  merci. 

12.  Personnalité,  appartenance. 

Boa  senber  ai  molt  en  vos  frobat. 

RambauD  de  Vaqueiras  :  Valen  marques. 
J'ai  trouvé  en  vous  moult  bon  seigneur. 
Lo  Senber  qu'es  una  persona  en  très. 

Aimeri  DE  Peguilain  :  Era  parben. 
Le  Seigneur  qui  est  une  personne  en  trois. 

La  préposition  romane  en  se  tra- 
duit ordinairement  par  en  dans  les 
langues  de  l'Europe  latine  ,  mais  elle  a 
(jnclquefois  le  sens  e.xact  ou  approxi- 
matif d'autres  prépositions,  dont  les 
principales  sont  : 

I.  A. 

En  la  cara  escopir. 

Passio  de  Maria. 
Cracher  à  la  face. 

Falco  ,  EN  dire  mal 
Vey  qu'es  trop  abrivatz. 

T.  DE  Gui  et  de  Falco  :  Falco. 
Falco ,  à  dire  mal  je  vois  que  vous  êtes  trop  em- 
pressé. 
ANC.  FR.  En  amer  a  mise  s'enfente. 

liomnndela  Violette,  p.  iq6. 
OAT.   Deu  esser  mes  en  poder  de  dos  bons  bo- 
meus  de  la  cort. 

Consolât  de  la  mar,  p.  85. 
ESP.  Deve  aver  tempranza  en  dar  la  pena. 
Fuero  jitzgo,  lib.  I ,  tit,  I ,  §.  7. 
PORT.  Que  elle  se  resolvia  em  esperar  o  iniiuigo. 
J.  F.  DE  Andrada  ,  V.  de  D.  J.  de  Castro,  1. 1. 

iT.  La  langue  italienne  fit  autrefois 
usage  de  en,  mais  depuis  long-temps 
elle  ne  se  sert  plus  que  de  in;  cette 


circonstance  n'a  pas  permis  i\c  trou- 
ver en  cinplové  en  italien  dans  toutes 
les  acceptions  qu'il  a  conservé  dans  les 
autres  lantrucs  uéolalines. 


■}..  Dv>s. 

Cant  er  l'iiD  es  l'antre  intraîz. 

DïiDBS  i>E  l'n  vDKs  ,  .Jiiz.  cass- 
(^uaml  sfi-a  l'un  ilans  l'aulre  entré. 
Trop  d'aigna  eî»  petit  vi. 
Le  moine  de  Montai  don  :  Bc  m'c-nueia. 
■  lU-aucoup  «i'i-au  tl'ins  pL-u  Ji-  vin. 
\sc.  FR.  En  incint  eslor  fol  vén  ses  enseigne. 
Roman  df  Iloncei-aux,  Mo.VlN  ,  p.  4- 

CAT.  Lo  di-ii  toinar  en  la  naii. 

Consolât  de  la  mar,  p.  82- 

ESP.  En  este  casliello  grand  aber  abemos  preso 
Poema  del  Cid,  v.  626. 

roRT.  ...  Em  cainpo  razo,  on  estacada. 

Ca.moENS  ,  as  Luisiadas,  c.  6 ,  .'|:'). 

iT.  Tatte  le  veggio  en  la  speranza  niia. 
Bocc.  G.  10,  canz. 

3.  SvR. 

En  la  crotz  fo  mes  entre  dos  lairos. 
AiMKRl  DE  PEGUILA.1N  :  ^.^3  parra. 
Sur  la  ci-ois  fut  mis  entre  Jeux  larrons. 
En  nii  aveiz  poder  raaior 
Que  dona  del  mon  tcrrenals. 

.\MAMEt;  DES  Esc\s  :  Dona  per  cui. 
Sur  moi  avez  pouvoir  plus  grand  fiue  dame  du 
monde  terrestre. 
AHC.  FR.  Seies  cnm  pèlerins  en  terre. 

yinr.  Irnd.  du  Psiiuf.,  Ms.  n"  I,p5.  3(). 
Maintenant  saut  Renaît  en  piez. 
linman  du  Renarl ,  l.  111  ,  p.  19. 
CAT.  Perillant  en  la  mar. 

.\ISIAS  MaRCH  :  Aissi  com  coll. 
ESP.  Estando  en  la  crnz  virlod  fecit  inay  granl. 
Poema  del  Cid,  v.  .'JJz. 

()(i    lit   dans    le    Dictionnaire,   de   la 
lanf^uc  raslillanc  ,  au  mot  kn,  t.   III  , 

p.  f,'J<>  ■■ 

Alcunas  vrces  eqnivale  a  sobre,  como  : 

<  El  rci  hizo  inerced  a  Pedro  de  pna  pension 
i.  EH  cl  oljispado  de  Cordoha.  « 

Eslo  es  sobre  las  reatas  del  obispado. 
roBT.    Pcrdendo  na  terra   a  authoridade  de 
tyranno  c  no  mar  as  forças  de  pirata. 

J.  F.  DE  Al»DFAD\  ,  r.  'le  D.  J.  de  Castro,  I.  I 


EN 

.'|.     .VVKC. 

Qoi  seniena  en  pena, 
Aqail  ciulh  en  jauzimen. 

P.  Cardinal  :  Jesuni  Crist. 
(^>ui   ,èin.'  #iic-<'    peine,    celui-là    recueille   avec 
jouissance. 

La  lieras  en  un  lîl  soliliuen. 

Lh'.  de  Sydrac,  fol.  8l. 
Tu  la  lieras  «('«'C  un  fil  délicatement. 
ANC.  FR.  En  stile  tel ,  qu'ancan  les  eiist  pu  lire 
En  patience  et  peutestre  en  plaisir. 
Meliin  de  s.  Gelais,  p.  2. 
CAT.       Qui  vol  ausior  triar  per  ïan 
I,cv  lo  en  la  sene.stie  inan. 

Trad.  ratai,  dcls  auz.  cass. 
ESP.  F.  de  nocli  enbueltos  audan  en  armas. 
Poema  del  Cid,  v.  667. 
PORT.  Tratar  branduras  cm  tanta  aspereza. 
CamÔens,  os  Luisiadas,  c.  6,/|i. 
iT.  En  aspra  e  gran  religione. 

Jacop.  da  Todi  ,  lil>.  I ,  sat.  i. 

f).  Dr.. 
Antra  ley  d'ayci  enan  non  devon  plus  aver, 
.Sinon  EN  segre  Yesba  Xrisl,  e  far  lo  seo  bon 

placer. 

Nobla  leyczon. 

Autre  loi  dorénavant  ne  doivent  plus  avoir,  sinon 
de  suivre  Jésus-Clirist ,  cl  faire  le  sien  hon  plaisir. 
M'esfors  en  ben  captener. 

P.  Raimond  de  Toulouse:  Us  novels. 
Je  m'efl'orce  de  Lien  agir. 
ANC.  FR.  En  tel  manière  ne  en  tel  guise. 

Iloman  du  Renart ,  t.  H  ,  p.  6. 
CAT.  En  qnal  mancra  dcu  liom  pexer  anzel  tro 
si  a  crecgut. 

Trad.  catnl.  dels  auz.  cass- 
ESP.  É  quereinos  ensennar  en  quai  manera  se 
deve  fazcr  la  ley. 

Fuero  juzgo,  lil).  I ,  tit.  I ,  S-  ' 
PORT.  Nao  sahia  em  que  modo  festcjas.se 
O  rei  pagào  os  fortes  navcgantcs. 

CamoENS  ,  os  Liisiadas,  c.  6 ,  i  ■ 


G.    riN   QUALITK  DE,    COMME. 

Perdigons,  ek  fol  razonatz. 
T.  DE  G.  Faidit  et  de  Perdii;on  :  Perdigons. 
Pcrdicon  ,  vous  raisonnez  comme  lou. 
Coronat  en  eniperador. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  lOl. 
Couronné  comme  empereur. 
ANC.  FR.  Scie»  en  roci  en  pierre  forlisnic  et  en 
maisun  garnie,  que  tu  salves  niei. 

Ànc.  trad.  du  Psaut.,  Ms   n"  I,  ps.  3o. 


EN 

Les  barons  de  France  firent  et  eslarent  <■« 
roy  de  France  Hue  Capet,  comte  de  Paris. 
Rec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  X  ,  p.  3i5. 
CAT.  Qui  va  en  sperit  fort  trencant  les  naus  de 

Tarcis. 

Trad.  des  Ps.  en  lang.  eut.,  ps.  Zjj 

ESP.  Cid  beso  vnestra  mano,  en  don  qne  la  yo 
aya. 

Poeinn  del  Cid,  v.  i^g. 
roRT.  Qne  Jupiter  em  doni  Iho  concedeo 
Era  sonhos. 

CamÔens  ,  os  Lusiadas,  c    lo,  st.  7. 

7.  Entre  ,  parmi. 

Per  qne  sai  be  qu'  îlh  es  el  rie  paliiis. 
En  flors  de  lis ,  en  rozas  et  en  glais. 

Pons  de  Capdi;eii,  :  De  totz  caitius. 
C'est  ]X)Urquoi  je  sais  Lien  qu'elle  est  au  riche  pa- 
lais ,  parmi  les   fleurs  de  lis ,    parmi   les  roses  et 
parmi  les  glaïeuls. 
ANC.  FR.  Annnnciez  en  pneples. 

Ane.  trad.  du  Psant.j  Ms.  u°  i,  ps.  9. 
CAT.       Fe  be ,  e  habitaras  en  be  tes  temps. 
Trad.  des  Ps.  en  lang.  cat.,  ps.  36. 
ESP.  En  todos  los  sos  non  fallariedes  un  mes- 
qniuo. 

Poema  del  Cid,  v.  85". 
PORT.  Com  forças  e  poder  em  que  esta  posto  , 
Nao  vcnce. 

CamÔf.ns  ,  os  Lusiadas,  c.  10  .  st.  58. 

8.  Pour. 

En  trobar,  avetz  saber  e  seu. 
T.  DE  Blacas  et  de  p.  Vidal  :  Peire. 
Pour  trouver,  vous  avez  savoir  et  sens. 
L'amors  qn'el  ac  en  lels  l'enselgnet  a  trobar. 

F",  de  Girand  le  Ruitx. 
L'amour  qu'il  eut  pour  elle  lui  apprit  à  trouver. 
ANC.  FR.  En  l'bonnr  de  vos  nobles  rcis. 

Marie  de  Fr.\nce  ,  1. 1 ,  p.  44- 
CAT.  Car  tôt  lo  mal  yo  1  tinch  en  molt  gran  be. 

ÂL'ziAS  March  :  La  mia  por. 
ESP.  Mais  fortes  seras  en  destrulr  los  enemigos, 

Fuero  juzgo,  lib.  I ,  tit.  I. 
PORT.  Danilo  Ihe  novas  occasioens  de  servir 
en  preiuio  do  que  tinba  servido. 
J.  F.  de  Andr,\da  ,  V.  de  D.  J.  de  Castro,  1.  F. 

9.  Par,  a  cause  de. 

Ek  sa  mort  mor  prelz  e  joys  e  chans. 
A1MERI  DE  Peguilain  :  S'icu  anc  cliantiei. 
PariA  mort  meurt  me'rile  et  joie  et  cliant. 
ANC.  FR.  Salve  mei  en  la  tue  miséricorde. 

Anc.  trad.  du  Psaut.,  Ms.  n"  i  ,  ps.  3o. 
II. 


EN  12T 

CAT.  En  altr'  anior  movon  tots  jorns  débat. 

-VuziAs  March  :  Quant  m'es  amau. 
ESP.  A  Dios  en  sacriCcio  dio  el  raeîor  cordero 
Kiciole  Dios  por  ende  en  cielo  parcionero. 
V.  de  S.  Domingo  de  Silos,  cop.  27. 
PORT.  Coin  este  o  reiiio  prospero  Uorece 
Em  conslituicaos,  leis  e  costnmes. 

CamOens,  os  Lusiadas,  c.  3,  st.  96. 
Rara  em  saber  e  rara  em  fermosura. 
Ant.  Fekbeira  ,  p.  62. 

10.  Selon,  conformément  a. 
No  y  ten  mnt  b«c  ni  gnola 
Nuls  anzels ,  ans  brays  e  canta 
Cadaus 
En  son  ns. 
Ar\aud  Daniei,  :  .\utel  et  has. 
jVul  oiseau  n'y  tient  muet   Lee  ni  gosier,  mais 
chacun  gazouille  et  chante  selon  son  usage. 
ANC.  FR.  Piois  deit  estre  moult  dreturiers, 
En  justice  roides  et  fiers. 

Marie  de  France  ,  t.  II ,  p.  134. 
CAT.  Lo  rey  Chipra  presoner  de  un  eretje 
En  mon  e.sguart  no  es  mal  abnirat. 

ArziAS  March  :  Colguen  les  gents. 
ESP.  En  la  natura  sancta  que  del  {)adre  avedes 
Tos  siempre  sodés  vivo. 

Duelo  de  la  V.  Maria,  cop.  124. 
ïORT.  Varias  provincias  tem  de  varias  gentes 
Em  riios  e  costumes  différentes. 
Camoens  ,  os  Lusiadas,  c.  10,  st.  139. 

1  I .  Durant  ,  pendant.  *■ 

Lanquan  11  jorn  son  lonc  en  mai. 

G.  RcDEl.  :  Lanquan  li  jorn. 
Lorsque  les  jours  sont  longs  en  mai. 

Ew  abril ,  quan  vei  verdeyar. 

B.  DE  Ventadocr  :  En  abril. 
En  avril ,  quand  je  vois  verdoyer. 

ANC.  FR.  Or  sai  de  voir  qu'ew  mon  vivant 
Ne  lis  cbose  qui  vansist  tant. 

Roman  du  Renart,  t.  IJl  ,  p.  \6. 
CAT.  En  les  nars  li  'n  gitarets 

Ab  canon  en  .iir.  jorns  très  vais. 

Trad.  catal.  del  s  auz.  cass. 
ESP.  Era  tan  descariiado  en  estas  quarantcnas 
Como  qniyace  presoluengamient  eu  cadenas. 
y.  de  S.  Domingo  de  Silos,  cop.  4i5. 
PORT.  E  que  em  sua  vida  ja  se  exprimenfara. 
Camoens  ,  os  Lusiadas,  c.  3,  st.  85- 

12.  Devant. 

S'en  lui  es  lo  plailz  pauzat/. , 
16 
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EN 


Viiill  qnc  per  lui  sia  jnljal/.. 
r.  pi:  (î.  Faidit  kt  de  VtRDici>N  :  Ponlii;oii>. 
Si  le  cUflVrcnd  est  pt>so  ilfi;inl  lui  ,  je   vcii\  c|iic 
|ur  lui  il  soit  juge. 
\>»'.  FR.  Jaint's  n'en  metra  en  sa  inoe. 

Jh'inan  du  Rcnnrt,  t.  I  ,  p.  .^'j^. 

c\T.  l'ii'irli  Ion  mes  laliors  lolcs  en  les  ]>ortt's 
lie  la  lilla  île  Syou. 

Tniil.'  Ji-s  Ps-  en  /d/i!,'.  cul.,  ps.  8. 
tsp.  En  sn  casirli.'i 

b'>laLa  un  grani  convieuto,  defaera  de  la  ciella. 

/'.  lie  Siinla  Oria,  cop.   \'^^j. 
roKT.  Podeii  (ater  que  a  gente 

l'.in  ini,  do  ^ùxo  poder  vosso  ,  se  espanle. 
Camoens  ,  ecloga  IV. 

l3.  Vkrs. 

Si  us  plal7.  qn'EN  aulra  ])art  me  vire. 

Foi.yiET  DK  Mahseille  :  Tau  in'alii'llis. 
S'il  voui  plaît  que  je  me  tourne  vers  aulie  part. 
ANC.  FR.  En  .sa  canbre  s'en  va  pliirant. 

INIarie  de  France,  t.  I,  p.  224- 
<;at.  K  nctamen  ay  en  amor  entes. 

AlziAS  MaiiCH  :  Calleo  aquclls. 
ESP.  Torna  en  mi,  sennora  ,  el  to  precioso  viso. 

Militgros  lie  Nucslra  Senoni,  cop.  77^- 
PORT.  Huma  esperanca 

Em  que  me  vi  levanfada. 

CamOESS  ,  J{Iiytfi»tas,  parle  secoiula. 

i.|.  Quant  a,  a  l'égard  uk. 
En  arma  et  en  cors, 
En  aysî  fom  salvatz. 

y.  de  S.  Honorât. 
Quant  à  l'âme  et  </uant  au  corps,  ainsi  nous  rûmcs 
iauvc's. 
ARC.  FR.  Ne  se  esleezcent  en  niei  li  mien  cncml. 

/Inc.  Irad.  du  Psaut.j  Ms.  n"  1,  ps.  aîj. 
CAT.  Alegrar  nos  em   en  la   tna   salvacio  c  en 
lo  nom  del  Dea  nnstrc  serem  honrats. 

Trad.  des  Ps.  en  l'inp.  cat.,  ps.  18. 
isr.  Dando  11  gracias  a  el  rjue  ye  en  nos  mny 
piadoso. 

Fuero  .Juzgo,  lit.  I. 
TOUT.  Louvado  soja  amor  c/n  meu  tormento. 
Camoens  ,  Rhytlimus,  part,  prini.,  son.  7. 

Eif ,  placé  devant  des  mots  avec  les- 
quels il  présente  un  sens  absolu,  con- 
court à  former  des  adverbes  coinpo5é.s, 
«lont  voici  quelques  exemples: 

1°.  Avec  tin  subslanlif. 
.\iiiat  aurai 


EN 

F.N  PERDON  loDJaraen. 

1!.  ni:  Nentaddur  :  Hols  m'es  «[u'ieu. 
.l'.iur.ii  .lime  en  luii'n  loii^-ti'n>\>s. 

Laissarai  en  ocehra  mon  (illi. 

Le  comte  de  roiriERS  :  l'us  ilo  clianlar. 
.Il'  laissenii  mou  fils  cngiiern: 

Qu'cl  Dalfin  sia '1  plailz  jiauzalz, 
Qu'el  jiiije  en  sa  cort  en  patz. 
T.  iiK  G.  Fmdix  ET  DE  Pei\du;oi»  :  Penligons. 
Oav  le  j)laid  soil  pose  au  Oaupliiu  ,  qu'il  le  juge 
en  sa  cour  en  piii.f. 

Pus  ja  serai  tn  re  vas  vo.s  traire. 

Arnaud  hi,  Marueii.  :  yVissi  cum  selli. 
Puisque  jamais  je  ne  serai   en  rien  traître  envers 
vous. 

Se  qu'eu  li  die  non  dcigna  en  grat  leuer. 
Raimund  DE  Salas  :  Si  m  Tus  ^razitz. 
l'.llo  ne  daiijne  prendre  en  grv  ce  que  je  lui  «lis. 

Siatz  EN  i.uEc  folbs  ab  los  falz. 

P.  RoGiElis  :  ScnlierBaymbaulz. 
Sovrz  dans  l'occasion  loti  avec  les  fous. 

2".  Avec  un  adjcelif. 

yVns  die  i:n  descuiiert 
Qne  vostr'om  sni  en  plan  el  en  deserl. 
G.  DE  IJEnci'EDAN  :  Un  sirvcntes  ai. 
Mais  je  dis  //  dccoin'ert  que  je  suis  votre  liomrac 
en  plaine  et  en  deserl. 

S'en  bbeu  mcrce  no  '1  pren  de  mi. 

G.  RuDEL  :  Nosapclianlar. 
Si  dans  peu  pitié  ne  lui  prend  de  moi. 
Sordei ,  ja  pro  no  i  auria 
L'ainigua,  so  sa!  en  ver, 
Si  l'amicx  jicr  lieis  morîa. 

T.  DE  G.  Dl.  I,\  ToL  R  ET  DE  SoRDEL  :  Usamïcx. 

Sordol ,  j.iniais  profil  n'y  aurait  l'amie ,  je  sais  cela 
au  vrai,  si  l'ami  mourait  pour  elle. 

3".  Avec  une  |)réj)03ition. 
nom  lo  gicla  en  après  a  terra. 

Deiides  be  Prades,  j4uz.  cass. 
<1n  le  jelle  ensuite  à  terre. 
F.N  ARANs  de  gaire 
\'enrcl7,  a  mal  jxirt. 

G.  FiGTJEiRAS  :  D'un  sirvcnics. 
En  ai'nni  de  quèrcs  (avant  ]>eu)  vous  viendrez    > 
mauvais  port. 

/(".  Il  se  combine  également  avec  plu- 
sieurs mots  à  la  fois  |)oiir  (ormer  des 
adverbes  composés. 

I.  1)k  ci  F.N  AVA7VT,  d'ici  cu  avaut. 

De   et  EN  AVANT   son    cscril   dels    sirvcntes 
d'En  Rertran  de  Korn. 

t^.  lie  Bertrand  de  Boni. 


EN 

D'ici  en  avant  sont  écrits  des  sirventes   du  sei- 
gneur Bertrand  de  Born. 

2.  En  eys  pas,   tout  de  suite  ,   sur-le- 
champ. 

E  '1  diras  ek  eys  pas. 

Marcabrl'S  :  Estornelh. 
Et  tu  lui  diras  siir-le-chnmp. 

3.  En  eis  lo  pas,  incontinent,   sur-le- 
champ. 

L'angels  li  venc  en  eis  lo  pas. 

V.  de  Suinte  Enimie,  fol.  I2. 
L'ange  lui  vint  incontinent. 

/|.  En  PAUc  d'ora,  eu  peu  d'heure,  en 
peu  de  temps. 

En  PAUC  n'oRA  m  pogratz  ta  a 
Far  d'auior  e  de  bel  seniblan 
Don  visquera  totas  sazos. 
Arnaud  de  Marueil  :  Dona ,  sel  que. 
En   peu  d'heure    vous    me  pourriez    faire   tant 
d'amour  et  de  Ijeau  semblant  dont  je  vivrais  toutes 
les  saisons. 

5.  En  per  se,  en  per  si,  à  paît  soi,  à 
part. 

Faitz  r  en  manjar 
Un  petit,  cant  iretz  cassar, 
Ab  aatra  carn  o  en  per  se... 
Si  com  es  en  per  si  trnsat, 
Deu  esser  en  per  se  donat. 

Debpes  dé  Prades  ,  jduz.  cass. 
Faitcs-lui-eii   manger  un  peu ,  quand   vous   irez 
cliasser,  avec  une  autre  chair  ou  à  part... 

Ainsi  comme  il  est  à  part  Lroyé,  il  doit  être  à 
part  donne'. 

6.  En  de  per  se,  à  part,  séparément. 

Pncis  nn'  e  iina  cansa  farelz 

EN  de  per  se  trusar  e  pulvereiar. 

Deldes  de  Pr\di.s,  Jus.  cas.t. 
Puis  l'une  et  l'autre  chose  vous  ferez  séparément 
broyer  et  pulvériser. 

7.  De  TOT  EN  TOT,  de  tout  en  tout,  en- 
tièrement. 

Perso  m  cuia  de  tôt  en  tôt  aucire. 

Aimeri  de  Peguilain  :  De  lin'  amor. 
Pour  cela  elle  pense  m'occire  entièrement. 

En,  placé  devant  divers  mots,  forme 
aussi  avec  ces  mots  des  prépositions 
composées,  telles  que  : 
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1 .  En  guisa  de  ,  en  guise  de. 

Ben  pot  honi  dir  qa'  ancmais  filbs  de  Ihaiipart 
No  s  mes  en  croiz  en  guiz.a  de  niynart. 

Klias  Cairel  :  Pos  chai  la. 
Bien  peut-on  dire  que  jamais  61s  de  léopard  ne  se 
mil  en  croix  en  guise  de  renard. 

2.  En  luec  de,  au  lieu  de,  à  la  place  de. 

En  luec  de  verjanz  floritz 

E  foîllatz . 
"Volgra  per  champs  e  per  pratz 
"X'ezcr  lansas  e  penos. 

B.  Calvo  :  En  luec. 
y4u  lieu  de  vergers  fleuris  et  feuillus  ,  je  voudrais 
par  les  champs  et  par  les  pre's  voir  lances  et  e'tendards. 

3.  En  :*iieg  de,  au  milieu  de. 

Aissi  cum  sel  qn'  en  mieg  de  l'albre  estai. 

FOLQUET  DE  MARSEILLE  :  S'  al  cor  plagucs. 
.^insi  que  celui  qui  reste  au  milieu  de  l'arbre. 

En  .  combiné  avec  le  participe  pré- 
sent, remplace,  dans  la  langue  romane, 
le  gérondif  en  do  de  la  langue  latine. 
El  cors  me  ri,  neys  en  dcrmen. 

Rambaud  d'Orakge  :  Ab  nou  cor. 
Le  coeur  me  rit ,  même  en  dormant. 

En  chant  an  m' aven  a  menibrar 
So  qu'  ien  cng  ebantan  oblidar. 

FoLQUETDE  Marseille  :  En  chantan. 
En  chantant  il  m'arrive  de  me  rappeler  ce  (|ue  je 
crois  cliantant  oublier. 

Per  paac  en  ploran 
No  m^anci,  qnar- no  ill  soi  denan. 

G.  Faidit  :  Le  rossinholet. 
Peu  faut  qu'en  pleurant  je  ne  me  tue  ,  parce  que 
je  ne  suis  pas  devant  elle. 

En,  placé  devant  un  adverbe,  n'a 
d'ordinaire  qu'une  valeur  explétive. 

Tôt  EN    BREVIADAMENS 

Poiria  conitar  d'un  rei  totz  sos  despensamens. 

P.  DE  CoRDiAC  :  El  nom  de. 
Tout  brièi'ement  je  pourrais   compter  d'un    roi 
toutes  ses  dépenses. 

Joy  aurai  ien  s'  a  In:  plai  en  breumen. 
Peyrols  :  Be  m  cuiava. 
J'aurai  joie  s'il  lui  plaît  promplement. 
En  ais.si  es  trop  miels  guazardonatz. 

Ar.NAVD  de  Marveil  :  Aissi  cum  selh. 
Ainsi  il  est  très  l)ien  récompensé. 
Pois  Na  Guiscarda  nos  es  en  sai  tramcsa. 

V.  de  Bertrand  de  Born. 
Puis(iuc  dame  Guiscarde  nous  est  ici"  transmise. 
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V.1  b"  eu  EN  LM  per  \ertut. 

Homan  </«■  JaiiJ'ix,  loi.  8^. 
11  î'eu  v.i  /.i  avec  courait'. 

Lorsque  le  mot  qui   précctle  i,x   se 
tormino  par  une  voyelle,  I'k  s'élide  or 
iliiuni  cniont,  surtout  eu  vers. 

Ciiidava'if  sccri-t  ;i\fr 
Eutr'j'ls  baros  iu;in  ya/anlo. 

P.  VjDAL  :  Aliril  issic. 
Je  j><.'DSaU  en  secril  avoir  i-iilre  les  liarons  niaiiilc 
Incompensé. 

Si 'm  breu  non  ai  iijiiiori. 
Leco.mtk  de  PoiTiEHS  x  ViTM  cliansoiicla. 
Si  dans  peu  je  n'ai  aide. 

Quelquefois  ou  trouve  km  pour  en  : 
Mm  paranlas  niantener. 

BoNIF.VCE  C.^LVO  :  Uiia  grati. 
En  paroles  maintenir. 

Torna  km  poyridura. 

7,11'.  de  Sydrac,  fol.   io(J. 
Il  lourno  en  pourriture. 

Ces  uo  î  garet  em  perdo. 

Rumande  Flamenca ,  fol-  5'(. 
Il  n'y  regarda  p:ts  en  vain. 

Segon  razou,  bon  frug  em  deu  is.sir. 

LanfraNC  ClG.VLA  :  Quant  on  bon  luec. 
Sulon  raii^on ,  Lon  fruit  en  doit  sortir. 

Cet(<;  reuinrque  s'applique  aussi  à 
Taneieu  Iranrais  : 

Em  parlic  la  prislrent  cl  gaslcreiil... 
^Vcilliez  (ju'cUe.s  soient  cm  pardur.ible  vie. 
/î.c.  des  Hist.  de  Fr.,  l.  III  ,  p.  178  et  187. 

Dans  les  luanuscrits  ou  reucontre 
par  fois  e  pour  en;  cette  suppression 
a  lieu  non  seulement  pour  la  préposi- 
tion Ew,  mais  pour  d'autres  mots  dont 
la  terminaison  est  la  même.  C'est  ainsi 
que  l'on  trouve  bk  pour  ben  (bien),  fe 
j)Our  rv.^  (foin),  etc. 

"So  cuid  qu'  s  Koma  om  de  .son  .sabcr  fo.s. 
Poème  sur  Boire. 
Je  ne  crois  pas  i\\i'n  Romi-  un  lioinmo  d';  son  s;\- 
voir  fut. 

Ui  joy^  ilariior  s'  es  t.  mon  cor  ciicl.iu.s. 

.\RilAi;n  oeMaiiueil  :  Us  joy»  «l'amor. 
Un  boulirur  d'ainour   s'est    enferme?   dans    mon 
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(".eite    foruie    a    pareilleuieut    existé 
dans  r.meieu  français. 

E  tes  iircillcs,  receif ,  Sire,  la  ineie  ureisun. 

.inc.  fr.id.  du  Psaut.  de  Corixe,  ps.  85. 
Ut  erra  tant  (ju'il  vint  e  le  caubre  h  li  rois 

gisoil. 

Aueasin  et  Nicohtc. 

K^  AP,  S.  in.,  vase  ,  coupe. 

Vovez  D1.NINA,  t.  III,  p.  53,  dissert. 
irAbraham  ,  p.  aS. 

EwAP.s  e  copas  m'azauta 
Kt  orjols  d'argent  e  payrols. 

BERTnANi)  DE  UoRN  :  Anc  no  »  pot. 
Mo  convient  vases  et  coupes  et  urnes  d'argent  et 
Lacins. 

D'enaps  o  d'e.scudelas  .i[.  deniers. 

Charte  de  liesse  en  Auvergne,  dv  1270. 
De  coupes  ou  d'dcuelles  deux  deniers. 
Picnre  ni  fai  ab  T  enap.s  Tristan 

Aiuor.s. 

Deudes  di,  l'nADE.s  :  Sitôt  m'ai. 
L'amour  me  lait  Loire  avec  la  coupe  de  Tristan. 
Par  (ju'einbroc  los  vers  e  qn'els  niescl'  en  f.nap. 
P.  liREMOND  RiCAS  Noyas  :  En  la  mnr. 
Il  paraît  qu'il  met  los   vers    en  hroc  et  qu'il  les 
mêle  en  une  coupe. 

ANC.  ni.  Grans  vcsseanx  d'argent  ne   lianaps 
d'or...  hetmaps  dorez  à  convercles. 

Ord.  des  n.  de  Fr.,  liOa,  t.  Il ,  p.  8(j. 
Cortois,  versez  vin  ea  lianap 
Qui  n'est  de  chaîne  ne  de  tremble. 

Fabl.  et  cont.  anc.  j  t.  I ,  p.  364- 
ANC.  iT.  In  nno  anappo  fatto  di  legno  di  edera. 
lAbro  dclla  cura  délie  mulallie,  Rl-.Dl.  Ann.  al 
dit.,  p.  17. 
iT.  Mon.  ISuppo. 

ENBOLSAR,  ?'. ,  lat.  involccrc,  envc- 
loppei',  engloutir. 
Enhulset  lo.s...  ea  mieg  de  las  aigas. 

ylbr.  de  l'Ane,  et  du  JS ouf. -Tes t.,  lui.  1 1. 
Les  cnpiloutit...  au  milieu  des  eaux. 
CAT.  Embolicar.  ESr.  roaT.  Embolsar. 

K^'C;A.ST0NAI\  ,  v.,  eudiàsser. 
Qui  en  aiiel  d'aiir  fai  veire  encastowar... 

Coin  peira  prcciosa 
Qu'es  de  gran  prcz,  tan  (jiie  iiiiclbs  s'encastona 
Kn  ancl  d'anr  qu'en  anel  d<  Jalo. 

Cl.  Ol-lViKB  w'Ari.kS,  Cohlas  tritulas. 
Qui  en  anneau  d'or  fait  enchâsser  du  verre... 
(lomme  pierre  prc'cieusc  qui  est  de  grand  pri.K  , 
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tellement  que  mieux  elle  i'enc/idssc  en  anneau  d'or 

qu'en  anneau  de  laitou. 

Part.  pas.  Fig.  En  pretz  encastonada, 

Serveri  de  Gironne  :  En  mal. 
Enchâssée  en  mérite. 
ANC.  FR.  Ea  or  d'Arabie  enqxiestonées. 

Roman  de  Parlono]>eus,  t.  II ,  p.  igi- 
t.&v .  Engastonar.  voKT .  Encastoar.  w.  Incasto- 
nare. 

Encadastau  ,  X». ,   enfoncer,   enchâsser, 
enclaver. 

Part.  pas.  Una  barra  tornadis.sa...  que  era  en- 
CADASTADA  aui  la  cadieyra. 

Roman  de  la  prise  de  Jérusalem,  fol.  23. 
Une  barre  tournante...  qui  était  enclavée  avec  la 
chaise. 

2.   Encastrar,  V.,  enchâsser. 
Part.  pas.  De  la  virtut  de  jaspi  ea  si  encas- 
trât confortatia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  184. 
Confortatlf  de  la  puissance  du  jaspe  enchâssé  en  lui. 
CAT.  Encastar.  esp.  Engasiar.  port.  Encaixar. 
iT.  Iiicastrare. 

ENCAUT,  .V.  1)1.,  hit.  •F.-acs.vsTuin,  encre. 
Aqnel  emplaut 
Qne  er  nègre  a  le!  d'ENCACT. 

Del'des  de  Prades  :  Àuz.  cass. 
Cet  emplâtre  qui  sera  noir  à  l'instar  de  Vencre. 
ESP.  Encausto.  n.  Inchiostro. 

ENCENS,    ENSENS,   ENCES  ,   ENSES,   ECES  , 

ESSES,  S,  m.,  hit.  iNCENS«w_,  encens. 
Facba  l'uferta 

Del   ENCENS. 

Trad.  d'un  éi'ang.  apocr. 
L'oftVande  de  Yencens  faite. 

De  suc  d'ENSENS  pe;'  drap  colatz. 

Devdes  de  Prades  :  y^nz.  cuss. 
Coulez  par  drap  du  suc  d'encens. 
Tota  la  glieysa  era  plena  de  fum  delhs  esses. 

PhiLOMEiNA. 

Toute  l'éylise  étau  pleine  de  fumée  des  encens. 
Val  ECBs  blanc  soven  usât. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  85. 
Encens  Liane  souvent  employé  est  bon. 
SenherDiens,  ma  orazo  sia  endrcssada  davan 
vos  ayssi  coma  enses. 

^.  et  rert.,  fol.  88. 
Seigneur  Dieu  ,  que  ma  prière  soit  élevée  devant 
vous  comme  encens. 

Fig.  Orazos  d'îraissable  es  aboniinaz  ences. 
Trud.  de  fJàde,  fol.  38 
Oraison  d'irascible  est  abominable  encens. 
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ANC.  ESP.  Comie  el  bon  ouïe  enccnso. 

Poema  de  yJlexandro,  cop.  23l6. 
CAT.  Encens,  esp.  mod.  Iticienso.  port.  it.  /«- 
censo. 

2.  ElVCESSAR  ,   EKSESSAR,  ECESS.VU  ,   V.,  CO- 

censer. 

Adoncx    feiro    aporîar   enccs  e  encessero 
lor  Dieus. 

ZiV.  de  Sjdrac  ,  fol.  !^. 
Alors  firent  apporter  encens  et  encensèrent  leurs 
Dieux. 

Iniret 
Ins  el  temple  per  ensessar. 

Brev.  d'amor,  fol.  1^5. 
Il  entra  dans  le  temple  pour  encenser. 
Zacarias. -.  ecessava  l'autar. 

Sermons  en  proi'. ,  fol.  3l . 
Zacliarie...  encensait  l'autel. 
CAT.  Encensar.  esp.  port.  Incensar.  it.  Inccn- 
sare. 

3.  Encensier,  essessier,  s.  /II.,  encen- 
soir. 

Crozes ,  toalhas,  ekcensiers, 
An  espessadas  per  carticrs. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Ils  ont  brisé  par  morceaux  croi.K  ,  liuges,  encen- 
soirs. 

Lo  receubrou  ab  ira  ab  orolz  et  ab  essessiers. 

Guillaume  de  ïudela. 
Le  reçurent  avec  tristesse  avec  croix   et  avec  en- 
ce/isoirs- 

ANC  FR.  Print  et  vola  ung  encencier  à'or. 
Lett.  de  rém.  de  14/3.  Carpentier  ,  t.  II,  col.  322. 

ANC.    ESP. 

Las  brasas  bien  ardientes  del  sancto  encensero. 
El  Sacrijicio  de  la  misa,  cop.  1 19. 
CAT.  Encenser,  esp.  mod.  port.  Incensario.  it. 
Incensierc. 

ENCESTUOS,  adj.,  hit.   xxgestuosm^, 
incestiieu.v. 
Criai  de  uosas  encestcosas. 

Coutume  de  Condom. 
Crime  de  noces  incestueuses. 
CAT.  Incestuos.  esp.  port,  it,  Incestuoso. 

ENCHOATIU,  «^'.^  hit.   ixciroATiv/w,' 
inclioatif ,  commençant. 

La  ENCHOiVTiVA  es...  ieu  coinensi  legir. 

J^cys  d'amors,  fol.  'j3- 
\j'inchoulivc  est...  je  commence  à  lire. 
CAT.  Incoatiu.  esp,  it.  Jncoativo. 


ENCLA.US,  .S-.  m.,  navire,  vaisseau. 

Si  ouiu  Vehct.aus  que  s'es  Ueurat/.  en  l'aire 
En  la  gran  inar,  e'I  f.ilh  son  goveinaiie. 

AliN.vvD  P.  D'Ai;AN(iK  :  Quan  lo  temps. 
Ainsi  comme  le  ndi'iVt*  qui  s'esl  liviti  ù  l'air  eu  la 
grande  mer,  et  30D  pilote  lui  manque. 

ENCLUTGE,  e?jci.ucet,  s.f.,  lat.  iscvs, 

(.'nclumo. 

Cuiu  li  martel  caa  foro  sus  Vi^nclutor. 

Ley-x  d'iiinors,  loi-  20. 
Comme  les  marteaux  qiiaml  ils  Irappent  sur  Vvn- 
tjunif. 
Martel  e  tennlbas  e  enclccetz. 
Era  tan  battilr,  d"u    martel  sobre    iina   kn- 

CI.CGETZ. 

/,u'.  tle  Sjilrac,  fol.  3b  cl  io5. 
Marteau  et  tenailles  cl  encluma. 
Était  tcllcnuut  battu  d'un  marteau   sur   uuc  cii- 
ilume. 
CAT.  Enclusa.  11 .  Incudhte. 

ENCOBOLAIMEN,  s.  m.,  du  lat.  coi'u- 

i.\tio,  enipèclienu'iit ,  ob.stncle. 

Ses  lot  defendemcn  e  ses  tôt  encoboi.amen 
del  senhor. 

Dona  a(ial  fermansa,  e  fa,  ses  autre  enco- 
BOLAMKN,  .son  vialge. 

Statuts  Je  Montpellier  de  1204. 

Sans  aucune  tldlense  ni  sans  aucun  empêchement 
ilu  seigneur. 

Donne  là  ciution,   et  fait,   sans  autre  empêclie- 
mentj  son  voyage. 

EIVDIADIS,  s.  f.,  cndiadis,  figure  de 
grammaire. 
Le  mot  KNDiADis,  composé  des  trois 
mots  grecs  £»  S'toi  Suoiv^  ne  se  trouve  pas 
dans  les  auteurs  anciens.  Les  écrivains 
du  moyen  ùljc  et  les  modernes  s'en  ser- 
vent pour  désigner  la  figure  oii  l'on 
met  i\enK  sid)Slanlif.s  au  lieu  d'tm  setil 
suivi  d'un  nôi\vc\.\{  :  patcris  et  auro , 
pour  paleris  aurcis. 

EnoiADis  e.5  cant  liom  jianza   dos  .siistrm- 
tios,  etc. 

Lejrs  d'amors,  fol.  \'\7.. 

Vcndiadis  eil  quand  on  pose  deux  substantifs,  ele. 

ENDIVI.V,  S.f.,  lat.  iNTTn«/«,  endive. 
Cannas  infiifjidatis ,  aissi  cum...  i:Noivt,\  ain 
vi  agrc. 

Tnid.  d'Àlhucasts,  fol.  55. 


ENG 

Kcfroidissanl  les  choses ,  comme...  endit'e  avec  vi- 
naigre. 

ANC.  CAT.  Endii'ia.  esp.  Endibia.  port.  Endi- 
viii,  endibia.  it.  Endivia. 

ENDROS,  s.f.,   des    mots    grecs  t», 
ût^oif,    cndros ,   sort»;   de    pierre  pré- 
cieuse. 
Endros  es  pauca  peyra  tolz  temps  distillaul 

gottas. 

Elue,  de  lits  propr.,  fol.  187. 
Endros   est  une    petite  pierre  distillant  toujours 
des  gouttes. 

ENCAN,  li^.l.\^,  s.  m.,  tromperie,  fraude. 
Vovez  Mui\AToni,  dissi-rt.  '^'^. 
Si  vos  0  tcudrei  et  vos  o  aieiidrei   tôt  seiics 

ENCAN. 

lettre  de  960. 
Ainsi  je  vous  lo  tiendrai  et  je  vous  le  mainticndi.u 
tout  sans  tromperie. 

On  trobava  enjan  e  non  fe. 
FoLQDET  av.  Marseille  :  l'^n  cliantan. 
Où  jo  trouvais  tromperie  et  non  fui. 
Per  bona  fe  e  ses  ehuan, 
Ain  la  plus  liclha  e  la  melbor. 

B.  DE  Ventapol'u  :  ISon  es  meravellia. 
Par  bonne  foi  et  sans  tromperie,  j'aime  la  plus 
bulle  ut  la  meilleure. 

Per  qu'  a  boiin  doiupua  cove 
Que  tonosca  ont  es  noiritz 
Enga.-.s  ni  fais  entendemeiis. 

Al.MERl  DE  lil-.LLiNOl  :  Aissi  com  liom. 
C'est  pourquoi  à  bonne   dame  il  convient  i|u'(lle 
coiuialssc  où  est  nourrie  tromperie  et  fausse  all'ecliori. 
foc.  fg.  Porta  las  claus  d'ENOAN  e  de  non  fe. 
G.  DE  liEliGUED.^N  :  Amicx. 
Porte  les  clefs  Ae  fraude  et  de  mauvaise  foi. 
ANC.  FR.  Qui  me  puel  faire  plu.s  dengaigncs. 

Roman  de  lu  lio.ie,  v.  iiC>!\ii. 
ANC.  CAT.  Engon.  esp.  Eiigaho.  port.  Engaiio. 
IT.  Iiigaiino. 

i.  liNGiANA  ,  S.  f.,  tromperie,  fraude. 
Qant  antres  fan  enouamas  farguar 
Et  ellis  enguan»  |)er  niaior  iiiay.slria. 
P.  Caiiijinai.  :  llu  sirventes. 
Quand    autres     font    forcer    tromperies    et    les 
fraudes  par  plus  grande  maîtrise. 

3.  EN.7ANAMKN,  S.  /«.,  trouipcric,  (V.itide. 
Car  sencs  Icis  tôt  e»  knjawamen. 

P.  Mll.o.N  ;  A  vosanior'. 
Car  sans  elb:  tout  est  tromperie. 
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ANC.   FR. 

De  Ricbart  k'il  penli  par  liex  eni,'ignemcnt. 
Ankes  dobteit  Fiancheiz  è  lor  engignement. 
Roman  de  Rou  ,  v.  32o4  el  4507. 
ANC.   CAT.   Enganament.    akc.    esp.    Engaha- 
mieiito.  iT.  Ingannamento. 

4.  Encanaire,  enganador,  s.  m.,  trom- 
peur. 

Quar  a  la  pagiia  van  tuf, 
L'eugiianat  e  I'enguanaire, 
Si  com  Abels  e  son  fia  ire. 

P.  Cardinal  :  Rasoscs. 
Car  tous  vont  à  la  paie,  le  trompé  el  le  trompeur, 
tout  comme  Abel  el  soa  frère. 
Li  engnan 
Qu'aura  fag  I'enguanaire 

Rclornaran 
Sobre  I'enguanador. 

P.  Cardinal  :  Tais  cuia  Le. 
Les  tromperies  qu'aura  faites  le  trompeur,  relom- 
heront  sur  le  trompeur. 

kixc..  CAT.  Enganador.  esp.  Enga'ador.  tort. 
Enganador.  it.  Ingajinador. 

5.  E>G\NAiRiTZ  ,  S.  f.,  trompeuse. 
Albert  marques,  vers  es  qu'ieu  ai  araatla 
L'engawayritz  don  m'avefz  escoiiies. 

T.  D'A.  MARQUIS  ET  DE  R.  DE  Vaqueiras  :  Ai-a  m. 
Albert  marquis,  il  est  vrai  que  j'ai  aime'  la  troin~ 
pense  dont  vous  m'avez  défié. 

Àdj.Vtv  mal  que  m  fetz  la  bella  enganairitz. 
Rambaud  de  Vaqleiras  :  Savis  c  follis. 
Pour  le  mal  que  me  fit  la  belle  trompeuse. 

Adoncs  es  ben  dregz  qa'om  lais 
Fais'  amor  enguanairitz. 

Pierre  d'.4.i;vergne  :  F.n  estiu. 
Alors  il  est  bieu  juste  qu'on  laisse  fausse  amour 
trompeuse. 

Roma  enganairitz, 
Qq'  elz  de  totz  mais  guitz 
E  sims  e  razilz. 

G.  FiGUEiRAS  :  Sirvenles  vuelli. 
Rome  trompeuse,  qui  de  tous  maux  êtes  guide  et 
sommet  el  racine. 

ANC.  CAT.  Enganaritz.  it.  Ingannatrice. 

G.  ErfCANiiiLE,  aclj.,  c;ipable  de  tromper, 
insidieu.x. 

Eafaylz  et  en  dhz  enganables. 

Leys  d'amors,  fol.  37. 
Ku  faits  cl  eu  dils  capables  de  tromper. 
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L'encmic  dih  Ihi  resposta  engdanarla. 

Cal.  dels  apost-  de  Roma,  fol.  l3j. 
L'ennemi  lui  dit  réponse  insidieuse. 

7.  Enganar  ,  ENJAKAR,^.,  irouipcr. 

Non  KNGANERA  sua  persoHa. 

Tu.  c/c'985. 
11  ne  trompera  pas  sa  personne. 

Pus  que  tes  vezis  enganas 
Ab  fais  pes ,  ab  falsas  canas. 

P.  Cardinal  :  Jbesum  Crist. 
Puisque  lu  trompes  tes  voisins  avec  faux  poids, 
avec  fausses  mesures. 

Auet  lonc  temps  per  lo  tuoii  pcr  eng.\nar 

las  doranas. 

V.  du  comte  de  Poitiers. 
11  alla  long-lemps  par  le  monde  pour  tromper  les 
dames.  '- 

Tais  cuia  autrui  engahar. 
Que  si  Diezeis  lassa  e  repren. 

P1STOLETA  :  Mania  geiit. 
Tel  pense  tromper  autrui  ,  qui  lui-même  s'enlace 
el  se  reprend. 

A  penas  er  negus  drutz,  so  sapcbalz. 
Que  non  enjan  o  no  si'enjanatz. 

Peyrols  :  Ab  gran  joi. 
A  peine  sera  nul  amaul ,  sachez  cela,  qui  ne  trompe 
ou  ne  soit  trompé. 

Enjanan  cre  l'ns  l'autre  far  son  pro. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Manias  velz. 
L'un  l'autre  croit  faire  son  profit  en  trompant. 
Quar  conois  qu'  ien  mezeis  ui'engan. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Enquera. 
Car  je  counais  que  je  me  trompe  moi-même. 

Part.  pas.  Eu  aissi  m  sui  enganada  e  trabia. 
La  comtesse  de  Die  :  A  chanlar. 
Ainsi  je  me  suis  trompée  et  trahie. 
Subst.       Quar  a  la  pagua  van  tut, 
L'enguanat  e  I'enguanaire. 

P.  Cardinal  :  Razos  es. 
Car  tous  vont  à  la  paie ,  le  trempé  et  le  trompeur. 
ANC.  FR.  Renaît  qui  tôt  le  mont  engane. 
Roman  du  Pienarl,  l.  11,  p.  20. 
Clerc  i  sont  engane  sovent. 

Fabl.  et  cont.  anc-,  t.  II ,  p.  280. 
P>ien  voit  qu'il  l'ont  traie  et  qu'il  l'ont  enganée. 

Pioman  de  Berlhe,  p.  27. 
ANC.  CAT.  Enganar.  esp.  Enganar.  port.  En- 
ganar.  it.  Ingannare. 

8.  Enganosament,  adv.,  trompeusement. 
Ton  fraire  m'es  vengut...  enganosament,  e 

a  près  la  ticua  benediccion. 

Hist.  abr.  de  lu  Bible,  fol.  7. 
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Ton  Iroro  mVsl  vcuu...  trom/ifmcttunt,  et  a  pris 
1j  iK'nrtlictiou  tieiiuc. 
ASC.  CAT.  F.tif^anosainent.  usr.  En^ahosamctite , 

roRT.    EngiiHositmente.     ir.     Jngaimevoi- 

inrnte. 

KNGES,  s.  //;. ,  v;ise,  ange,  coiipi\ 
Set  EHGEs  de  fust  c  très  tic  veirc. 

PvLAlS  :  Moll   iircnoi.i. 
Sept  coupes  Ae  IkÙs  et  liois  ilc  vt'rrf. 

KNGRES,  ti(l/.,   fà^lu'tix  ,   viiiloiit,  pc- 
niblo. 

Ben  conosc  qae  dnitz  mesclius. 
Fais,  KSGREs  c  dcscbanzitz  , 
Es  inajs  aiuatz  e  grazitz 
Qn'us  adreilz. 

Raimond  de  Miraval  :  Pus  oguan. 
Bien  je  connais  que  i;alant  querelleur,  faux  ,  vio- 
lent et  grossier,  est  plus  ainuf  cl  chéri  qu'un  loyal. 
Per  que  1'  aftins  no  m  pot  csser  ESORts. 
Arnaud  de  Marveii.  :  Us  joys. 
C'est  pour(|Uoi  la  peine  ne  me  peut  cUe  fâcheuse. 
•  Son  d(ïus  plaz.en  rire 

M'a  tlonat  inartire 

ENGKES. 

GlHAL'D  DE  Samgnvc  :  IVr  solatz. 
Son  doux  agréable  sourire  m'a  <\oa\\é  pcniblc  m.ir- 
tyre. 
Stibst.       L'engres,  fais,  engeingnaire. 

1!.  ZoRGl  :  L'autr'  ier. 
Le  'Violent,  faux  ,  trompeur. 
AHC.  FR.  Le  siècle  est  si  engrés  de  demander 
qne  pou   sont   de  gent  qui  resgardcnt  ;iii 
liauvcinent  de  leur  âmes. 

JoiNViLLE,  p.  139. 
Mes  tu  es  si  angresse  et  foie. 

Map.ie  DE  France,  t.  il ,  p.  38o. 
Quant  il  de  li  .se  lient  pins  près, 
Va  il  plus  est  d'amer  etigrès. 

Uomiin  de  la  Rose,  v.  zHiS. 
Me  cuiiibatrai  par  la  granf  presse 
U  la  bataille  iert  plus  en  grès  se. 

Tlnman  de  liou  ,  v.  iyii02. 
l'it  si  lévrier  vicnenl  après 
Qui  de  prendre  le  sout  engrès. 

Rdirtiin  du  Ueniirl ,  t.  III  ,  p.  lOn. 

a,  ENOupsTAtiA  ,  .'>.  f.,  agi'cssioii,  r<':loiii(.'. 

Ane,  al  temps  d'Artus  ni  d'Ara, 
No  (Tcis  que  nuls  bnms  vis 
Tan  bel  colp  cnni  en  las  crins 
Pris  Sordcl ,  d'nn'  KSORESTAnA. 

Un  TROIDADOLR    \NO>yME,   CollIdS  CSpur.1U.<.  . 
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Oiicquis,  au  l«nips  il'Arlus  et  d'.Vra,  je  ne  crois 
pas  qui'  nul  lunnmo  vit  si  lieau  coup  comme  ,  d'um' 
iii^ns.'iion,  Sonlel  reçut  ea  los  cheveux. 
ANC.  FR.  Trop  estoit  bande  et  bardie,  selonc      t 
la  l'oustume  de  tel  fauic,  ù  faire  cngresties 
et  fcloiinies. 
Chr.  de  F,:.  Rec.  des  JJisl.  de  Fr. ,  t.  III,  p.  208. 
Ft  il  l'ocist  par  eiigresté. 

Marie  de  France,  t.  1,  p.  322. 

Eu  catalan,  enguescau  .signifie  dis- 
putcr,  ittttiqiter. 

ENIGMA  ,  s.  f. ,  lat.  kmcma,  l'iui^me. 

Enigma  es  iilba  de  allegoria. 

Leys  d'ainors,  M.  l'^^]. 
Lnigiue  est  lîUe  d'allégorie. 
CAT.  Esr.  roai'.  it.  Enigma. 

ENPORTUN,  nd/.,   lat.    iMioRTUN//.y, 
iiTiportiin ,  (.U'plaisant. 

Ben  es  enporxus , 
Car  no  m  rcspondcs  ab  inotz  dus. 
T.  DE  SiFBE  ET  DE  BERNARD  :  Mir  Bernard. 
Vous  êtes  bien  déplaisant,  car  vous  ne  me  répon- 
dez avec  mots  couverts. 

CAT.  Importa.  ESP.  pokt.  iï.  Importiino. 

•i.  Eni'ortunamkn,  c/f/c,  iiiiportiiiiômnit. 
Los  truans  Pataris  (pie  van  par  lo  seigle... 
t.in  EMi'OUTUKAMENs  Hiostroii  lurs  paupcrta tz. 
V.  et  Fert.,  loi.  (jg. 
Les  truans  Patarins  qui  vont  par  le  monde...  mon- 
trent si  imporlum  ment  leurs  pauvretés. 
CAT.  Importunament.  Esr.  tort.  it.  Jtnportn- 
namcnte. 

3.  Empoutunitat  ,   s./.,  lat.  importu- 
WTKTcni,  impottunilc. 

Per  lor  gran  emportcnitat. 

Brei'.  d'amor,  loi.  I25. 
J'ar  leur  grande  iinpnriunilé. 
CAT.  Iinpontiiihat.  Esr.  Importunidad.  tort. 
I inportunidade .  it.  Iinportunità . 

ENSA  ,  s./.,  lat.  KNsw,  épéc,  glaive. 

Ensa  per  espaza. 

Leys  d'amors,  fol.  69. 
Glaii'C  pour  épée. 

ENSEMS,   KNSKMPS,  ESSKMPS,  /-/(■/('.  ,   lat. 

insimk/,  ensemble. 
Voyez  Dknina,  t.  III,  |).  102;  Md- 
r.ATORi ,  (lissert.  ?A;  Ai.drkte,  p.  179. 


ENS 

"Volia  que  ill  agnesson  guerra    ensems,  lo 

paire  e  lo  fils. 

V.  de  Bertrand  de  Dorn. 
Il  voulait  qu'ils  eussent  guerre  ensemblCj  le  père 
et  le  fils. 

Los  meta  aindos  en  paradis  ensemps. 
AlMERl  DE  Peguilain  :  Anc  no  cugei. 
Les  mette  tous  deux  etisemble  en  paradis. 
Estera  EssEMS,  no  nos  partam; 
EssEMs  vivaoi ,  essems  muyram. 
Passio  de  3Inria. 
Demeurons  ensemble,  ne  nous  séparons  ;  ensemble 
vivons,  ensemble  mourons. 

Vers  es  que  los  cors  son  essems, 
E  ja  no  s  partiran  uulh  temps. 

Arnald  de  Marui.il  :  Dona  selli. 
Il  est  vrai  que   les  cœurs  sont  ensemble,   et  que 
jamais  ils  ne  se  se'pareront  en  aucun  temps. 
Adv.  comp.  Cel  que  tôt  ben  pert  a  ensems. 
A.  Daniel  :  Aniors  e  joy. 
Celui  qui  perd  tout  Lien  à  la  fois. 
ANC.  CAT.  Ensems.  anc.  esp.  Ensemble,  it.  In- 
sieme. 

2.      ESSEMBLADAMENS  ,      .\SSEMBLAnAMEN  , 

adv.,  ensemble. 
O  dos  o  très  o  catre  tôt  essembladamens. 
P.  de  Coebiac  :  El  nom  de. 
Ou  deux  ou  trois  ou  quatre  tout  ensemble. 
Adonc  fo  Dieus  e  hom  tôt  assembladamenz. 

P.  DE  CoRBiAC  :  El  nom  de. 
Alors  il  fut  Dieu  et  homme  tout  ensemble. 
Inpedient  lor  passage  assembladabient. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  249- 
Empêchant  leur  passage  ensemble. 

ANC.  FR.  Pr'tndent  assembléement  le  chemin. 
Lett.  de  rém.  Carpentier  ,  t.  I ,  col.  335. 

3.  AsEMiîLAR,  V.,  assembler. 

Voy.  sur  ce  mot  Muratori,  diss.  33. 
Pauc  e  pauc  s'asembla  et  esdeve  grans  et  efla. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  u)3. 
Peu  à  peu  s'assemble  et  devient  grand  et  enile. 

ANC.   ESP. 

Asemblô  sos  poderes  de  todo  so  rcgnado. 
F.  de  S.  Millan,  cop.  418. 
IT.  Assembrare. 

Le  Dictionnaire  d'Albertî  porte  voce 
provenzalc. 

A-  Assemblansa,  s.f.,  réunion,  assem- 
blée. 
II. 
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ïroba  lo  rey  aparelhat  per  anar  combatre... 
Si  regarda  tant  la  assemblansa  dcl  rev. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  1 14. 

Trouve  le  roi  prépare'  pour  aller  combattre...  Il 
regarde  beaucoup  la  réunion  du  roi. 

5.  Assemblada,  S.f.,  assemblée. 
Suspect  no  deu  intervenir  eu  I'assemblada. 

Fors  de  Béarn,  p.  ioj3. 
Suspect  ne  doit  intervenir  dans  Vassemblée. 
VORT.  Assemblea.  anc.  it.  Assemhiata. 

6.  AssEMBLATiu,  aclj . ,  copulatif. 
Per  adverbi  assemblatiu. 

O  son...  assemblativas. 

Leys  d'amors,  fol.  122  et  26. 
Pour  adverbe  copulatif. 
Ou  elles  sont...  copulatif  es. 

ENT,  adc,  lat.  iNnt'^  en,  de  là,  d'ici. 
Denina  ,  t.  I,  p.  168,  dit  que  ent 
est  Vtvêiv  grec  et  I'indc  latin. 

Veder  ent  pot  l'om  per  quaranta  ciptatz. 

Poëme  sur  Boèce. 
On  en  peut  voir  par  quarante  cités. 
ANC.  FR.  Aies  vcs  ent;  noue  estsonée. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  67. 

Je  dois  faire  remarquer  que  int  , 
ENT  du  latin  mne,  qui  a  produit  dans  la 
langue  romane  ent,  a  sans  doute  existé 
dans  l'ancien  espagnol ,  puisqu'on  y 
retrouve  daliso ,  dalzsT. 

ANC.  ESP.  Acâ  iorna  Bucar  venist  àa\ent  mar. 

Poema  del  Cid,  v.  2419. 
ESP.  MOD.  IT.  Ende. 

2.  En,  adv.,  lat.  vfidc,  en,  de  là,  d'ici. 
Trastuh  disouaKarle:  Senher,  tornein  nos  en. 

Rnman  de  Fierabras,  v.  3817. 
Trétous  disent  à  Charles  :  Seigneur,  retournons- 
nous-en. 

Vauc  m'EN  lay  a  selui 
On  inerce  clainon  pelegri. 

Le  comte  DE  Poitiers  :  Pus  de  clianlar. 
Je  m'en  vais  là  à  celui  où  les  pèlerins  crient  merci. 

ANC  FR,  Au  bois  sVm  foui  tôt  boutcns. 

Roman  du  Renart,  t.  I ,  p.  4- 
CAT.  Ab  aytan  ractzina  s'en  fuy. 

Trad.  calai,  dels  auz.  cass. 

3.  INe,  ttd{\,  en,  de  là  ,  d'ici. 

^7 
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Adoiics  senliro  nu'  oilor 
Que  NE  issi  tota  la  luellior. 

/'.  Je  S.  F.  ni  nue  ,  loi.  5(i. 
Alors  \\i  siiilircnl  uno  odeur  qui  tn  sorlil  Uuilo  l.i 
tui'illi'uro. 

IT.   La  polvorc  jiosta    in    allo  iic   v  iiorlata  c 
sparta  dal  veuto. 

Dut.  <le  Lt   CniSi-a,  V.  Kn. 

UNTAMENAR,  r.,  du  groc  u']<tuih,  cn- 
tamrr,  mcllrc  »'ii  pit-ccs. 
Voyez  Lkihnitz,  Coll.  ityii.,  p.  ^7- 
Kl  cop  que  t  don 
Non  poi  ion  finie  entamet^ar... 
E  vai  sus  en  IVline  feiir 
Tal  co1p  que  fuec  en  fai  sailir, 
Mas  jcs  non  Ta  entamenat. 

Romande  Jatifre  ,  fol.  l3. 
Le   coup   que   je  le  donne  nu   peut  entamer  ton 
heaume...  El  va  frapper  tel  coup  sur  le  lieauinc  qu'il 
en  l'ail  jaillir  feu  ,  mais  point  ne  l'a  entame. 
Nou  es  cars  frugz  pus  vil  nors  I'entamena. 
Serveri  de  Gironne  •  ()ul  l)0n. 
r^'csl  fruil  précieux  puisque  vil  corps  l'e«^i/ne. 
Icn  irai  lo  tant  cercar 
Tio  que  pnesca  I'entamenar. 

.  Romande  J au  fie,  fol.  33. 
J'irai   tant   le    chercher  jusqu'à  ce  que  je  puisse 
Ventamer. 
Part.  pas. 
Si  qu'  el  duc  es  nn  pane  en  carn  ektamenatz. 

Roman  de  Fterabras  ,  v.  3572. 
Tellement  que   le  duc   est  un  peu  entame  en  l,i 
cliair. 

ENTERUSCLE,  s.  m.,  zeste,  écorce. 
L'tNTERuscr.E  de  l'aincla, 
C'om  clama  gic  per  autre  nom... 
E  l'EitTERUscr.F.  de  las  vitz. 

DeLDES  de  I'uADES,  y/wi.  ffl.Ç.s'. 

Le  zeste  de  l'amande  ,  qu'on  appelle  gît  par  aul  rr 
nom... 

Et  l'rrorre  des  vignes. 

ENTOMAR,  V.,  sodomiser. 

Que  gaisos  corba  et  ertoma, 

G.  DK  IjKRgl'edan  :  Mal  o  fc. 
Qui  courhe  el  sodomise  les  ^arifini. 

ENTRE ,  prt'-p.,  lat.  tntkr  ,  entre,  j)ai mi. 

Mètre  l'escut  dcnan, 
Savais  entre  loî  c  se. 

Cadknet  :  Amors  c  com  er. 
Mettre  l'ecu  devant ,  du  moins  entre  lui  et  soi. 


EMU 

NoQ  siiprha  triar  lu  ntelhor 
Intk"  els  nialvalz. 

Le  coMTi".  DE  Poitiers  :  Ben  vuelh. 
(Jue  je  ne  sache  choisir  le  meilleur  parmi  les 
ni.iuv.iis. 
Qu'  els  mais  e  'Is  bes  partisseni  entr'  nrados. 

l'oNS  DE  Capdueil  :  Per  joy  d'amor. 
Que  nous  partageassions  entre  nous  deu.x  les  maux 
el  les  hiens. 

Domna.  sa!  dizen  entre  nos. 
T.  DK  M.  nv.  Ventadoiir'kt  de  Gin  d'Uisel  :  Gui 
l>anie  ,  ils  disrni  ici  parmi  nous. 
<^m  non  troba  ni  sap  devezio, 
Mas  sol  lo  nom  ,  entre  vers  e  chanso. 
A.  in:  Pec.hilain  :  Manias  vclz 
C^n  ne  trouve  ni  sait  de  dillcrence  ,  mais  seuleniciil 
<lc  nom  ,  entre  vers  et  chanson. 
/'/•(■/).  comp.  Qu'ai  h'entiie  cent  bclins  lesta. 
G.  Adhemar  :  Be  m'agr'obs. 
Que  j'ai  choisie  parmi  cent  helhrs. 

Prép.  âc  relation.  Vcus  que  ns  amcni,  entri-. 
bneus  e  vaquas  et  entre  cavals  e  muls,  ococ. 

PulI.OMENA. 
Voici  que  je  vous  amène  ,  entre   Lceufs  el  vaches 
et  entre  chevaux  et  mulets  ,  quatre  cents. 
Coitj.  comp. 

S'  aissi  pcrt  sos  dregz  entre  Qu'es  tes. 
Bertrand  de  Born  :  S' icu  fos. 
Si  ainsi  il  perd  ses  droits  tandis  i/u'il  est  enfant. 
Entre  que  a  son  brieu. 
No  H  falh  temps  per  ver. 

G.  BlQUlER  :  Als  suhtils. 
7\indis  f/u'i\  a  sa  vijincur,  le  temps  ne  lui  manque 
pas  en  ve'rilc. 
CAT.  ESP.  roRT.  Entre,  it.  Intra. 

ENTREVAL,  .v.  ///. ,  lat.  interval/«/a/ , 
intrrvalle. 
Que  un  petit  entrevai.  i  sia...  Fay  un  petit 

d'ENTREVAI.. 

Re/^la  de  S.  lienezef;;,  fol.  39  et  52. 
Qu'un  pelil  intervalle  y  soit...  l'ail  un  peu  d'i'n- 
ten-al/e. 

ANC.  c:at.  Entrcvall.  esp.  Intcrvalo.  tort.  it. 
Intervalle. 

ENULA,  s.  f.,  lat.  r.îiivLA-campana,  au- 
iiée,  plante. 

Encr.A...  la   razitz  de  la  qnal  si  deu  culhir 
qnan  cumcnsa  cstiu ,  et  dezlcar  al  solelh. 

F.litc.  de  /as  pro/ir.,  fol.  207. 
Àunée...   la    racine  de    laquelle   se  doit    cueillir 
quand  commence  l'dtd,  el  dessécher  au  soleil. 
PORT.  it.  Enula. 


ENV 

ENVEIA,  EVKiA,  EVEA,  f.y;,  lat.  inv^V/ia, 
envie,  désir. 
Anz  per  eveia  lo  niesdrea  e  preiso... 
Per  grant  evea  de  lai  volg  far  fello. 
Pocme  sur  Boece. 
Mais  par  envie  le  mirent  en  prison... 
Par  grande  enuie  il  voulut  laire  félon  de  lui. 
Si  ab  enjan  baileyas, 
Ab  erguelh  et  ab  enveyas. 

P.  Cardinal  :  Jliesura  Crist. 
Si  tu  gouvernes  avec  fraude ,  avec  orgueil  et  avec 
envies. 

Allas  !  qnal  enveia  m'en  ve  ! 

\      B.  DE  Ventadour  :  Quan  vey  la. 
Hélas!  quel  dési/-  m'en  vient  ! 

Pneis  ne  faîlz  a  l'anzel  enveia. 

Deudes  de  Prades  ,  Àuz.  cass. 
Puis  vous  eu  faites  envie  à  l'oiseau. 
Sî'l  me  dona  cill  cul  m'aten, 
No  us  port  enveia,  bels  fiaire. 

Rambaud  d'Orange  :  INon  cliant  per. 
Si  celle  à  qui  je  suis  aifectionné  me  donne  cela ,  je 
ne  vous  porte  envie,  Leau  frère. 

CAT.  Enveja.  esp.  Envidia.  port.  Inveja.  it. 
Invidia. 

2.  Enveios,  envezos,  envios,  adj.,  lat. 
iNViViosMi',  envieux,  désireux,  jaloux. 
Domna  ab  bellas  faissos  , 
Don  tôt  lo  mons  es  enveios. 
T.  DE  G.  Faidit  et  de  Perdigon  :  Perdlgons. 
Dame  aux  belles  manières,  dont  tout  le  monde  est 
désireux. 

Son  d'aatrni  dreg  enveyos. 

G.  Riquier  :  Cristias. 
Sont  envieux  du  droit  d'autrui. 
Qne  cbascas  fos  enveios 
De  vos  aoiar  e  servir. 

Pons  Barba  :  Non  a  tan. 
(^ue  cLacun  fut  désireux  de  vous  aimer  et  servir. 
Adonc  parti  m  destreitz  et  envezos 
De  vos,  dona. 

G.  Faidit  :  Mon  cor  e  mi. 
Alors  je  me  séparai  de  vous  ,  dame  ,  oppressé  et 
désireux. 

Suhstanùv.  S'esser  pogues 

Qne  ja  us  d'aqnels  envios 
Lnr  araistat  non  couogues! 

B.  DE  Ventadour  :  Ja  mos  cbantars. 
S'il  pouvait  être  que  jamais  un  de  ces  envieux  ne 
connût  leur  amitié  \ 
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ANC.  FR.  Ne  envios  ne  raesdisauz. 

2^  version  du  Chastoiement,  conte  ii5. 
CAT.  Envejos.  esp.  Envidioso.  port.  Invejoso, 
IT.  Invidioso. 

3.  Enveiador  ,  s.  m.,  qui  désire,  con- 
voitant, soupirant. 

Son  las  femnas  vilandrieiras 
Tôt  jorn  baten  las  carrieras 
Per  aver  mais  d'ENVEiADORs. 

Brev.  d'ainoi-j  fui.  i3o. 
IjCS  femmes  dévergondées  sont  sans  cesse  battant 
les  rues  pour  avoir  plus  de  soupirants. 

4.  Enveiar,  V.,  lat.   iJivida.'Re,  envier, 
désirer. 

Vos  ,  qu'  ieu  plus  envey 
D'autra  qu'el  mon  estey. 

G.  DE  Cabestaing  :  Lo  dous. 
Vous, que  jeï/éij'replus  qu'autre  qui  soitau  monde. 
Re  mai  sotz  cel  non  envei. 

B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  fuelbon. 
Je  ne  désire  rien  davantage  sous  le  ciel. 

Car  totz  lo  mons  enveia  sas  beutatz. 
Albertet  :  E  mon  cor. 
Car  tout  le  monde  envie  ses  beautés. 
CAT.  Envejar.  esp.  Envidiar.  port.  Invejar.  it. 
Invidiare. 

ENVEZAR,  envesar  ,  v.,  réjouir. 

Part.  pas.  Quant  la  vei,  soi  tan  fort  envezat, 
Veiaire  m'es  qu'el  cor  ves  lieis  mi  sallia. 
B.  DE  Ventadour  :  Per  meiUz  col)rir. 
Quand  je  la  vois  ,  je  suis  si  [orlréjoui,  qu'il  m'est 
semblant  que  le  cœur  me  saillisse  vers  elle. 
Quau  lui  membra  cnm  era 
Gais  e  joves  ,  alegres,  envesatz. 

Eaimond  de  Salas  :  Si  m  Ibs. 
Quand  je  me  souviens  comme  j'étais  gai  et  jeune  , 
allégro,  réjoui. 
ANC.  FR.  Grant  joie  fait  e  moult  s'envoise. 

Roman  du  Rcnart,  t.  I  ,  p.  1^2. 
Les  yex  gros  et  si  envoisiés. 
Qu'il  rioient  tousjors  avant 

Que  la  boucbete. 

Roman  de  la  Rose,  v.  S^Q- 

1.  Envezauamen,  adv.,  gaiement,  joyeu- 
sement. 

Per  aquest  art  sai  ieu  tôt  envezadamens 
Far  603  e  lais  e  voûtas,  e  sonar  estruniens. 
P.  DE  CoRBiAC  :  Kl  non»  de. 
Par  cet  art  je  sais  tout  gaiement  faire  sons  cl  laii 
cl  roulades  ,  et  sonner  instruments. 
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ASC.  KR.     lit  Irt'schcnt  cnvoisiéinent. 

Roman  ilu  Hcrittrt  ,  t.  111  ,  ji.  a6;'«. 

3.  ENvtzAiiLUA ,  J.f.,  joie,  i^aioté,  oii- 
voisiirc. 

Cascuna  creatiira 
S'alegra  pt-r  naturu . 
Icn  sol  fane  cstciiensa 
De  far  envezaduha. 

D.  BE  Ykstadovu  :  t^>U.lll  Ui  lions. 
Cliaquc  créature  se  njoiiil  (vir  iialiiio  ,    moi  seul 
ji'  fais  absliiicnci'  do  faire  gitietr. 
ARC.  FR.     Sigillé  d'or  por  envoisctire. 

Roniiin  du  Rcniirt ,  t.  IV,  p.   4-'"'- 
Après  ce  te  doit  sovenir 
TYeni-qiséiire  maintenir. 

Roman  de  la  Rose,  v.  2l86. 

ENVI  D  AU  ,  FNviAn,  v.,  iciivior,  terme 
tie  jeu. 
Quum  facio  iavitain,   facias  quoquc,  Baldc, 

nEVITUM. 

MtnL.  CoccMi ,  Mac.  2 ,  t  I ,  p.  88. 
Qne  scgon  jnoc  non  pncsca  envidar. 
Bertrand  de  Born  :  Icu  m'cscondisc.  Var. 
Que  selon  le  jeu  je  ne  puisse  ri'nvicr. 
Qui  jeta  fal  c  s'  envia  ad  intrar. 

P.  MlLON  :  Pois  rjuc  d'aï. 
Qui  jolie  faux  el  se  rcnvie  à  l'enlrcr. 

Part.  pas.  Aquest  jaou  tenc  per  gaazanhat 
Devcs  vos,  e  per  envidat. 

Bertrand  de  I5obn  :  leu  cliau. 
Je  liens  ce  jeu  pour  gagne'  devers  vous,  cl  pour 
rtnvic. 

ENVLS  (.V),  a(li\   conij).  ,   lat.    iNvi/«s, 
malgré  .soi. 
Aquel  Ibi  pardonct  nioll  a  envis. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon  ,  fol.  90. 
Celui-là  lui  pardonna  hcaucoup  malgré  soi. 
AMC.  PR.  A  enviz  é  volenlicrs  le  servirent. 
Roman  de  Roit  ,  v.  93^|3. 
Sire,  cnvis  ou  volenlicrs. 
Dit  li  moines,  la  vos  donrni-jc. 

Fal/l.  et  conl.  anc,  t.  111  ,  p.  23. 
Laquelle  chose  luy  fut  octroyée  assez  cnvis. 
MoNSTiiEi,KT,  t.  1 ,  fol.  3o;. 
Il  li  dona  volenlicrs,  non  cnvis. 

Roman  de  Garin  le  Loherain,  t.  I ,  p.  1^8. 

EPACTA,  S.    /'.,  lat.  epacta^,  «'paclc. 
D'cla  sai  p«i  rcil  lot/,  les  acoingifiincn.s, 
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Endicios,  bpactas  c  clans. 

P.  DE  CoRDiAc  :  El  nom  de. 
D'rlle  je  tais  certaiilemenl  toutes  los  conjonctious, 
indictions  ,  épactes  et  clefs. 
CAT.  Esr.  PORT.  Epacta.  vt.  Epatta. 

EPATIC ,   oJj.,  lat.   UEVAT1CH.V,  hépa- 
tique, qui  est  malade  tlii  foie. 
Siibst.  Ad  KPATics,  splenctics...  es  mens  ntil. 

Elue,  de  liis  propr.,  fol.  273. 
.Vux  fiépnlii/iiesj  spleiictii|ues...  il  est  moins  utile. 

—  Qui  coucerne  le  foie. 

Aloe...  es  citri,  epatic...  Aloe  epatic  a  co- 

lor  de  fi'ggc. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19Ç). 
.Mois...  est  cilrin  ,  Ac/^flïi'i/He...   Aloës  hèpalii/iic 
a  couleur  de  foie. 
Bsp.  PORT.  Hepatico.  it.  Epatico. 

EPENTIIEZIS,  i.  /.,  lai.  kpenthesis  , 
épenthèze. 

'EtèvÔéîtic  est  apposilio  ad  mediam  dîctîo- 
neni  lilterx  aot  syllabœ ,  ut  :  Relliquiis,  pro , 
Reliqaiis;  Indnperator,  pro,  imperator. 

DoN.\T,  De  Si-hemat.,  col.  1772,  2. 
EpENTHEzis  es   ajustamens  c  creyssheniens 
de  lelra  o  de  sillaba  en  lo  niieg  de  dictio. 
Lcys  d'amnrs,  fol.  120. 
h'épenllièze  est  ajustement  et   accroisscmeul   de 
lettre  ou  île  syllaLe  au  milieu  d'un  mol. 
ESP.  Epentesis.  port.  Epcnthcsis.  it.  Epentesi. 

EPICTAFI,  s.  m.,  lat.  epitaphik///,  épi- 
taphc. 

Ditz   cl    EPICTAFI,  cel    qui '1  sap  ben  legir, 

qu'el  es  sans  e  martiris. 

Guillaume  deTudela. 
JJépilapfie  dit  ,  celui  qui  sait  l)icn  la  lire,  iju'il 
est  saint  et  martyr. 
CAT.  Epitafi.  ESP.  PORT.  IT.  Epiuifio. 

EPICURIEU,   s.   m.,   lat.   kpicuueu.v, 

épicurien. 

AlcuEpicnRiEuetF,»toci...despiilavanambel. 
Trad.  des  actes  des  apôtres,  cli.  17. 
Aucuns    Epicuriens    et    Stoïciens...   disputaient 
a\cc  lui. 

EPIDIMIA,  F.PKiiKMiA,  .V. /. ,  lat.  ipx- 

iiEMiA ,  épidémie. 

La  osl  fo  tota  plena  d'epiniMiA...  Felip,  rcy 
(le  l'ran.sa,  vis  sa  ost  a  gran  incscap  per  la 
iPEliEMiA  que  hi  era. 

Ccil-  '/i'<  aposl.  de  Roma ,  iol.  2o3. 
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L'armÔL"  fut  toute  pleine  à' épidémie...  PLUippe  , 
roi  de  France,  vit  son  armée  à  grand  méchef  par 
V épidémie  qui  y  était. 

CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Epidemia, 

EPIFANIA,  piPHANiA,  $.f,,  lat.  epipha- 
NiA,  épiphanie. 

So  fo  a  una  festa  que  a  nom  epifania. 
Guillaume  beTldela. 
Ce  fut  à  une  fête  qui  a  nom  épiphanie. 
Jorn  de  cap  de  an...  de  la  epiphania. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i!^5-],  t.  XIV,  p.  436. 
Jour  du  commencement  de  l'année...    de  l'épi- 
phanie. 
Ayso  era  enviro  la  piphawia. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  t{6. 
Cela  était  environ  V épiphanie. 
CAT.  ESP.  Epifania.  port.  Epiphania,  epifania. 
IT.  Epifania. 

EPIGLOS ,  .y.   ///.,  lat.  EriGL03.«s,  épi- 
glotte. 

Alcas  van  a  inscidir...  epiglos,  per  so  que 
respire. 

Trad.  d'jdlbitcasis,  fol.  25. 

Aucuns  vont  à  inciser...  Vépiglotte,  at'n  qu'il  res- 
pire. 

CAT.  ESP.  Epiglotis.  PORT.  Epiglottis.  it.  Epi- 
glotta. 

EPILEPCIA,    EPILEMCIA,   EPILENCIA  ,    S. 

f.,  lat.  EPiLEPSiA,  epilepsic. 

Diversas  lualautia.s,  cnin  es  epilepcia,  que 
ve  per  vici  de  hamiditat  de  cap. 
"Val  contra  epilencia. 

Elue,  de  las  propr.,  (bl.  2"  cl  193. 
Diverses  maladies  ,  comme  est  épilepsie,  qui  vient 
par  vice  d'iiumidité  de  la  tête. 
Est  bon  contre  épilepsie. 
Aqaella  epilemcia  es  per  ûecma. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  4- 
Cette  épilepsie  est  par  flegme. 
CAT.  ESP.  PORT.  Epihpsia.  it.  Epilessia. 

2.  Epilectiu,  adj.,  épileptique. 
Pendent  al  col ,  cura  epilectiu. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  192. 
Pendant  au  cou ,  guérit  épileptique. 

3.  Epilectic,    epilf.mtk;  ,    epilentic  , 
adj.,  lat.  EPii,EPTic«.v,  cpilcptiquc. 

Substantiv.  Cum  els  epilectix. 
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Pnrga  cap  de  fleema  ,  et  val  ad  epileijtics. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  17  et  321. 
Comme  aux  épilcptii/ues. 

Purge  la  télé  de  llcgme,  et  est  honne  pour  les  épi- 
leptiijues. 

Es  canterizat...  epii.emtic. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  4- 
Uépileplique...  est  cautérisé. 

CAT.  Epilepdc.  esp.  port.  Epilepdco.  it.  Epi- 
ledco. 

EPISTOLAR,  adj.,    lat.    epistol.arw, 
épistolaire. 
Letras  epistolars. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  218. 
Lettres  épistolaires. 
CAT.  ESP.  PORT.  Epistolar.  it.  Epistolare. 

1.    PiSTOLA,  S.f,,   lat.   rPlSTOLA,    épîtiT, 

lettre. 

Aisso  es  la  pistola  que  traînes  fraires  Mat- 
fres...  a  sa  sor. 

Ep.  de  Matfre  Ermengaud  à  sa  sœur. 
Ceci  est  la  lettre  que  frère  Malfre  transmit...  à  sa 
sœur. 

Ane  pus  sans  Pauls  fetz  pistola. 

A.  Daniel  :  Autel  e  lias. 
Oncqucs  depuis  que  saint  Paul  fil  épttre. 

—  Épîtrc  qu'on  récite  à  la  messe. 

Sill  que  solian  dire 

Las  pisTOLAS  e  'Is  niîssals. 

P.  Cardinal  :  L'  afar  dcl  comte. 
Ceux  qui  soûlaient  dire  les  épitrcs  et  les  missels. 

ANC.    ESP. 

Deseut  leen  \a  pistoJa,  la  oracion  coniplida. 
El  Sacrijîcio  de  la  Misa,  cop.  40. 
CAT.    ESP.  MOD.   PORT.  IT.  Epistola. 

EPYDIOCEZIS,  s.f.,  épidiocèse. 

Ce  mot  ne  su  trouve  pas   dans  les 
rhéteurs  grecs. 

EpYDiocEzis  es  cant  hoin  remov  et  osta  so 
que  premieramen  ha  dig. 

Lejs  d'amors,  fol.  142. 
Epidiocèse  est  quand  on  écarte  et  Ole  ce  que  pre- 
mièrement on  a  dit. 

EPYMONE,   *.  f.,   lat.   EPnioNE,  épi- 
mone. 

'Ew/   ■!rXe<ov  to^  ttinou  voHyoLToç   iti/uoin 

Alexander  ,  Titçi  <rX^y-  <  P-  ^7^- 


1 34  t'PY 

CictRON,  (L-  Oint.,  III,  Sa,  appolU- 
la  i!u''iiie  lii^iirc  commoratinfw/n  in 
itna  rc. 

Efymone  es  cant  lumi ,  jtiT  gniii  dczirit-r  o 
JUT  •;rau  aiTtclio,  rclurna  uiia  iiietey&sha  diclio. 
Le^s  d'iirnors,  loi.  1:^3. 

Epimone  est  lorsque,  par  (jmiul  dciiroupar  grande 
aflcelioii ,  on  raméiR-  un  menu*  mot. 
Ksr.  iT.  Epimone. 

EPYNALENSIS  ,s.f.,  q.analopsc. 

l-rA:«ALtr»is  t-sl  scrnionis  iu  piincipio  ver- 
sus  positi   fjiisdfiii    iii   IJiif   lejjliculio,  ut  est 
illail  : 
Cnscit  aniiT  iiuinmi  ijuaDluiu  ipsa  pccuDÏa  crescit. 
]siD.  ,  Orif,'.,  1,35. 
^'oyc■z  sur  le  wuA   'ETruvûxti-^ts^  Her- 
MOG.,  ÎTtpi  <J^.,    I,  p.   fio. 

EpYWALEKsrs  es  cant  uua  ineteyssha   dictios 
es  ea  lo  comensamens  et  en  la  fl  dcl  verset. 
Lejs  d'amors,  iiA.  123. 
Epanalepse  est  quand  un  même  mol  est  au  com- 
niencemcut  et  à  la  fin  du  verset. 

EPYNALIMPHA,  .y./. ,  synalèphc 

2(/ya>.ci;)i  est  par  interceplioneiu  concur- 
lenlium  vucaliuiii  lubrica  (juxdam  lenisque 
collisio,  ut:  atrjue  ea  diversa,  etc.  —  Hact;  a 
quibusdam  synicresis  nuiiciipatnr. 

DoN\T,  de  Scliem.,  coll.  I772. 

Sincrezis,  en  autra  maniera  dicba  ErvN.\LiM- 
FHA  ,  es  contraria  a  dyeresi. 

Leys  d'amors,  fol.  131. 

Synerèsc  ,  en  autre  manière  dite  synali^plie,  est 
contraire  à  la  dic'i-èse. 

EPYTHETON,   s.f.,  lat.   kmtiikton  , 
cpithcte. 

'Efl'fâtTO»  est  superposlla  dictio  cuni  proprio 
Domine. 

Do.sAT,  de  Tropi.t,  col.  l'j-jd ,  Puslcli. 
Epythetox  «fs  cant  bom  ad  ai-jn  nom    pro- 
pri  o  cornu  li  pauza  son  iirojiri  adjcctiu. 
Leys  d'amors,  fol.  i3l. 
T.'épilficlc  est  quand  à  aucun  nom  propre  ou  com- 
mun on  lui  joint  son  propre  adjectif. 
CAT.  p.*r.  Epilcto.  roRT.  Epitheto,  ephcto.  ir. 
Epiteto. 

EPYZEl  ZIS  ,  s.f.,  ('•pizctixis  ,  ixdiipli- 
(  .ttioii. 
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EriZKuxisiii  uno sensu  cougciuinatioverbi, ut  : 

Sic  ,  sic  juvat  ire  suli  uiiiliras. 

IsiD.  ,  Orifi.,  1,35. 
Ei'Y/Ruzis  e.H  cant  bom   retorua  una   lue- 
teyssba  diclio  ses  lot  meia...  coma: 
Senber,  Senber,  vos  nos  gardât/. ,  etc. 

Eejs  d'amors,  fol.  I2.'j. 
Epizeuxis  est  quand  on  répète  un  même  mot  sans 
aucun  intermédiaire...  comme: 

Seigneur,  Seigneur,  vous  uuusgardet,  etc. 

EQLUT.VT,  s.f.,  lat.  .e<juitat67//,  cquitt', 
dtoiture. 

Equitatz  non  es  auira  catiza  niays  cngallat 
tola  allnbada. 

V.  et  Vert.,  fol.  60. 
Et/uité  n'est  autre  chose  qu'e'galilé  toute  alignée. 
Segou  bona  equitat  el  deu  esser  punit. 
L'ylrbre  de  Ratai  fias,  fol.  172. 
Selon  bonne  ci/uitc  il  doit  être  puni. 

CAT.  Equitat.   Esr.  Equidad.  i-ort.  Eqtiidade, 
iT.  Equità. 

2.  iNlyUlTAT,  ENEQUITAT,  *.y.,lat.   INI- 

yuiTAT67//,  iiiiquitc,  injustice. 
Creys  lurs  iniqditatz  , 
Creyssen  lurs  possessio.s. 

G.  RiQUlEii  :  Crislias. 
Leur  iniquité  croil ,  croissant  leurs  possessions. 
Per  que  faill  fes  e  sors  knequitatz. 

GiRALD  DE  lioitNEiL  :  A  l'Iionor. 
C'est  pourquoi  foi  faillit  et  iniquité  s'élève. 
ANC.  FR.  Si  snnt  li  autre  mcins  peneit 
Qui  moins  lircnt  d'iniquiteit. 

Marie  de  l'"RANt:E,  t.  Il,  p.  ^79. 
CAT.  I/iiquitat.  Esr.  Iniqiiidad.  fort.  Iniqtii- 
dade.  it.  Iiiiqiiità. 

3.  Inic,  ENic,  «<^^'.,  lat.  iMQMHi-,  iiiiquc , 
injuste. 

Las  Icys  el  destrnissb  antiqaas  et  iostitaissb 
ley.s  iNiQUAS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  72. 
11  de'truit  les  lois  antiques  el  institue  lois  iniques. 
Clerpues,  qui  vos  cbauzic 
Ses  fellon  cor  enic, 
En  son  comdc  falbic, 
Qa'anc  peior  gcnt  no  vîc. 

I'.  Cardinal  :  Li  clerc. 
Clercs,  qui  vous  distingua  sans  perfide  cœur  ini- 
que, faillit  en  son  compte  ,  vu  que  oncqucs  pire  gcnl 
je  ne  vis. 
CAT.  /«If.  EST.  roRT.  IT.  Iniquo, 
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l\.  Enequitozamkn ,   ach.,  iniquement, 
injustement. 

L'ns  me  respos  eneqditoza.men. 
B.  Carbonel  de  Marseille,  Coblas  triadas. 
L'un  me  répond  iniquement. 
CAT.  Iniquament.  esp.  tort.  it.  Iniquamente. 

5.  Equatio  ,  s.f.,  lat.  .equatio,  égali- 
sation, équation. 

Segon    rectitnt   cntro    que   sla   possibla   la 

F.QOACIO. 

Segon  qne  es  possible  per  equacio  e  facilitât. 

Trad.  d'yilbiicnsis ,  fol.  6o  et  6^. 
Selon  rectitude  jusqu'à  ce  que  Végalisation  soit 
possilile. 

Selon  qu'il  est  possiMe  pai'  égalisation  et  douceur. 
CAT.  Equacio.  esp.  Equacion.  port.  Equaçâo. 
IT.  Equazione. 

6.  Agulacio  ,  s./.,  égalisalion. 

En  la  restaaracio  e  agulacio. 

Trad.  d'y^lbucasis ,  fol.  65. 
En  la  restauration  cl  égalisation. 
BSP.  Igualacion.  port.  Igiialaçào.  it.  u4ggiia~ 
gliazione. 

7.  Agular,  V.,  égaliser. 

Part.  pas.  Si  possible  es  sia  AGur.AT; 

Trad.  d'jdlbuca'.iSj  fol.  37. 
S'il  est  possible  qu'il  soit  égalisé. 
IT.  AgguagUare. 

8.  ECUAL,   ENGAL,  rt<^'.  ,     lat.     yEQUALiV, 

égal,  pareil. 

Doas  dompnas  valens  e  pros 
Son  ENGAt,  de  faits  e  de  ditz, 
Engai,  de  pretz  e  de  joven. 
T.  d'Armand  et  de  B.  de  la  Barthe  :  Bernart. 
Deux  dames  vaillantes  et  distinguées  sont  égales 
de  faits  et  de  propos  ,  égales  de  mérite  et  de  jeunesse. 
Amers  fay  engal  tota  gen. 

Deudes  de  Prades  :  Ane  mais  Uom. 
Amour  fait  toute  gent  égale- 
Adv.  Eu  totz  mestiers 

Se  tanh  saber  et  art  et  us, 
Mas  ENGAL  mens  et  engal  pas 
Non  pot  hom  triar  ses  saber. 

R.  Vidal  ee  Besaudun  :  En  aquel  temps. 
En  tous    métiers   il    convient   savoir   et    l'art  et 
l'usage ,  mais  ou  ne  peut  trier  sans  science  également 
moins  et  également  plus. 
Adv.  comp. 

leu  ill  vuoill  servir  a  totz  jorns  per  engal. 

T.  DE  Blacas  et  de  p.  Vidal  :  Peire. 
Je  veux  la  servir  toujours  également. 
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Sol  qn'ilh  agues  lo  mille 
De  la  dolor  fer'  e  inortal, 
Ben  agram  partit  per  egdal. 

FoLQiET  DE  Marseille  :  Ab  pauc  ieu. 
Seulement  qu'elle  eut   le  millième  de  la  douleur 
cruelle  cl  mortelle  ,  nous  aurions  bien  partagé  éga- 
lement. 

Prép.  Era  s'en  va!  G.  engalh  soleilb. 

Engai,  lo  jorii  en  venguen  sotz  Pîili  Agnt. 
Roman  de  Gérard  de  linssillon,  fol.  86  et  70. 
Gérard  s'en  va  maintenant  à  l'égal  du  soleil. 
Ai'ec  le  jour  ils  en  viennent  sons  Puy-Ai^u. 
Prép.  comp.  S'en  engal  lei  non  ama  sa  lionor. 
SoRDEL  :  Quant  plus. 
Si  à  l'égal  d'elle  je  n'aime  son  lionncur. 
CAT.  Egual.  Ksp.  PORT.  Igual.  it.  Egiiale. 

g.  Engalament,  egalament,  s.  m.,  corn- 

pai-aison,  égalité,  égalisation. 
Ab  nuill  home  en  terra  non  ac  egalamentz. 
P.  DE  CoRBiAC  :  El  nom  de. 
Il  n'eut  comparaison    avec   aucun    liomme  sur 
terre. 

Une  variante  porte  engalamens. 
ANC.    cat.     Ignalament.    esp.    Igualamiento. 
PORT.  Igualamento.  it.  Aggiiagliarnento. 

10.  EgUALMEN,    EGALMEN  ,    ENGUALMEN  , 

adi>.,  également. 

Que  EGUALMEN  fosson  aman  amat. 

Deudes  de  Pkades  :  Ben  ay' amors. 
Que  les  amants  fussent  aimés  également. 

Lai  on  domna  vol  amar, 
Engualmen  deu  son  dnit  bonrar, 
Quant  ENGUALMEN  son  anioros. 
T.  DE  M.  DE  Yen TADouR  ET  DE  G.  d'Uisel  :  Gui 

d'Uisel. 
Là  où   dame    veut    aimer,    elle  doit  également 
bonorcr  son  amant ,  quand  ils  sont  également  amou- 
reux. 

Ans,  m'er  seiublan  qu'els  partam  egalmens. 
FoLQUET  DE  MARSEILLE  :  Tan  m'abellis. 
Au  contraire  ,  il  me  semblera  que  nous  les  parta- 
gions également. 

ANC.  c\T.  Egtiahnent.  esp.  vokt.  Igiia/mente. 
IT.  Eguahncnte. 

1 1.  Egai.eza,  .s.f.,  égalité,  façon ,  espèce. 

Car  o  met  la  mortz  en  kgaleza. 
B.  Carbonel  de  Marseille  ,  Coblas  triadas. 
Car  la  mort  lo  met  en  égalité. 
Moble  d'ua'EGALEZA 
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Anraii  li  pobr'  e '1  luaiicn. 

P.  Cardinal  ;  Jlicsum  Crisl. 


Loi   pauvres   cl    les    riches  auront   meiiblo   il'uiio 
niônio  espl'Cf. 
A5C.  ESP.  I^ttaleza. 

12.     F.NG.VI.TAT,   A".  /.  ,    lat.     t.QIIAI./TATf/;/, 

i-galitt'-. 
Equitalz  noa  os  aiitra  caiiza  inays  kngai.tat 

tota  aliubada. 

/'.  et  fert. ,  fol.  60. 
Equité'  n'est  .lulrc  cliose  qu'i-galité  toute  alignée. 
ASC.  Esr. 
MunJo  que  oviessen  entre  si  bona  egualdat. 
Poema  de  .1  le.x-imilro ,  cop.   xl^'in. 
CAT.  Iguallnt.  Bsr.  -mod.  Igiialdad.  tort.  Ignal- 
dade.  it.  l'gualità. 

i3.  Egvllans.\^,  s.f.,  égalité. 
Aver  per  egai.i.ansa. 

Carlitlaiiv  de  Montpellier,  fol.  Sp. 
Avoir  par  égalité. 
kTiC.  ESP.  Beueclicta  tn  , 

Uonrada  sin  egiialanza. 

L'arcipreste  de  Ilila,  cop.  i636. 

14.  Eoua^sa  ,  EsGUANSA  ,  S.  f.,  égalité. 

Car  non  frobatz  eguansa 
De  beutat  el  mon  ni  par. 

G.  FaidIt  :  Alsmiblan. 
Car  vous  ne  trouvez   au  monde   égalité  du  beauté' 
ni  pareille. 

Qaan  m'en  pren  esmansa  , 

De  beiitat  no  us  truep  esguansa. 

B.  DE  Ventadour  :  Ab  joi  mov. 
Quand  il  m'en  prend  estimation  ,  je  ne  voua  trouve 
égalité  de  licaute. 

15.  ECUAR  ,    EOAR  ,    F.NOAR  ,   EQUAR,    7\, 

lat.   .kquaré',  égaliser,  égaler,  mettre 
de  niveau. 

Aissi  fon  partit  et  egat 

En  la  cort  del  ver  deu  d'amor. 

RtcuARD  DE  Tarascon  :  Ab  tan  de. 
Ainsi  il  fut  divise  et  égalisé  dîns  la  cour  du  vrai 
dieu  d'-imour. 

Ab  liais  non  pot  laozor  engar. 

P.  DllEMOND  RlCAS  NOVAS  :  Bc  volgra. 
l»uaDge  ne  peut  r'^a/cr  avec  elle, 
l'na  de  pretz  ab  lieis  no  i  s  pot  egar. 

Arnaud  Daniel  :  Sols  sui  que. 
l'ne  ne  peut  ^'égaler  de  nfn?rile  avec  elle. 


Part.  prvs.  L'autre  apelam  bqoaiït  o  egalhant. 
Elue,  de  las  pre>pr. ,  fol.  Il3. 
JNous  .ippelons  l'autre  égalant  ou  égalisant. 
ARC.  Rsr.  La  que  yo  mcsc  aun  non  es  eguada. 
Poema  del  Cid,  v.  3302. 

16.  Egal.\r  ,  ENGALiiAR,  V.,  cgalcr,  éga- 
liser, comparer,  équivaloir, 

Egalar  ab  ligura  facba  redondamentz. 
P.  m:  CoiiBiAc  :  El  nom  de. 
Egaler  avec  une  figure  faite  en  rondeur. 
Par  bcn  que  sens  li  falba, 
Qni  donas  joves  engalha 
Ab  las  vielbas. 

Gavai'dan  le  Vieux  :  Ara  quan. 
Il    parait  bien  que  lu    sens    lui   manque,   à   qui 
compare  les  dames  jeunes  avec  les  vieilles. 
Part.  prés.  L'autre  apelam  equant  a  egalhant. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  Il  3. 
Nous  appelons  l'autre  e'galant  ou  égalisant. 

ANC.  ESP.  Egiialar  non  se  podrian  ningunas 
otra.s  raercedes. 
L'arcipreste  de  Ilita,  cop.  656. 
CAT.  Egiialar,  igualar.  ksp.  mod.  port.  Jgua- 
lar. 

17.  Dfsecal,  adj.,  inégal. 

N  Aimeric,  trop  es  affars  desegals. 
T.  d'Aim.dePegiulain  et  de  G.  Faidit  :  Gaucclm. 
Seigneur  Aimeri ,  l'alKiire  est  trop  inégale. 
O  per  égals  partz  o  per  desegals. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  (>0. 
Ou  par  c'gales  portions  ou  par  inégales. 
CAT.  ESP.  PORT.  Désignai,  it.  Diseguale. 

18.  Deseguansa,  s.f.,  inégalité,  dispro- 
portion. 

Per  que  l'amor  torn'  en  de.seguamsa. 

H.  Brdnet  :  Cortesarocnt.  Far. 
C'est  pourquoi  l'amour  tourne  en  disproportion. 

ly.  I)KZENCAt,TAT,  S.  /.,  inégalité,  dis- 
proportion. 
No  y  lia  paritat ,  mas  disparitat  e  dbzkn- 

galtat. 

Leys  d'amors,  fol.  1 18. 
1 1  n'y  a  pas  parité' ,  mais  disparité  et  disproportion. 
CAT.  Desigualtat.  esp.  Destgiialdad.  port.  De- 
slgiialdadc. 

9.0.  Desegalar,  V.,  être,  rendre  inégal. 

Part.  pas.  Aissi  m  par  ben  tais  jocs  desegalatz. 
Lanfbanc  Cigala  :  Ges  eu  non. 
Ainsi  tel  jeu  me  parait  bien  rendu  inégal. 
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21.  EqUIPOLLEN  ,     EQUIPOLLENT,     nclj., 

lat.     ^QUiPOLLENT^/n ,     cquipollont , 

équivalent. 

Per  caasa...  equipollen. 

Coutum.  de  Saussignac ,  de  l^ip. 
Pour  cliose...  éqnipollente. 
Snbst.  Adv.  comp.  N'y  a  tantas  ai.  equipolent. 
Fors  de  Bearn,  ]).   lOgo. 
Il  y  eu  a  tant  à  Vequivalent. 
CAï.  EqnipoUent.   esp.  Equipolente.  port.  it. 
Eqnipollente . 

22.  Equivalent,  adj.,  lat.  jf.ouivalen- 
Tein,  équivalent. 

Sobre  equipollent  e  sobre  équivalent  a  to- 

tas  antras  viilulz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2. 
Sur  equipollent  et  sur  équivalent  à  toulos  autres 
vertus. 
CAT.  Equivalent,  esp.  port.  it.  Equivalente. 

ERDRE,  V.,  lat.  ^nigcRE,  hausser,  éle- 
ver, exalter,  exhausser. 
Et  après  restaiir  e  conderc , 
De  novelh,  e  bastisc  e  derc 
Vers  de  sen  qu'autre  non  ergua. 

G.VVAUDAN  LE  ViEUX  :  Lo  mes  e'I  temps. 
Et  après  je  restaure  et  redresse ,  et  liâtis  et  e'Iève  de 
nouveau  un  vers  de  sens  qu'il  n'exhausse  aulvp ■ 
Soplei  vas  Proensa 
Que  m'a  tant  aut  ers 
Que  ries  sui  et  enders. 

G.  Faidit  :  L'onratz  jauzens. 
Je  supplie  vers   Provence   qui  m'a  si  liaut  élefé 
que  je  suis  puissant  et  distingué. 
ANC.  ESP.  Ercer.  it.  Ergere. 

2.  Derdre,  V.,  du  lat-,  ERig^t-nE,  hausser, 
atteindre,  lever,  élever. 

Elba  m  ders  un  pauc  lo  mento. 

GavAudan  le  VlELX  :  Desaniparatz. 
Elle  me  /it'C  un  peu  le  menton. 

Poder  a  que  ni  derc  o  m  liays. 

R  viiMOND  DE  Miraval  :  Er  al)  la. 
Elle  a  pouvoir  qu'elle  m'clèi'e  ou  m'abaisse. 
Fig.    Derga  son  cap  crïslieulalz. 

GiRALD  DE  BoRNElL  :  Eia  quan  vci. 
Que  la  cliietientc'  lèfe  sa  tête. 

Bastisc  e  derc 
\'ers  de  sen  qu'autre  non  ergua. 
Gavaldan  le  Viel'x  :  Lo  mes  e  '1  lom|  s. 
Je  bâiis  et  e/f-ce  vers  de  sens  qu'il  n'csliaiisseanlre. 
II. 
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Ni  coni  passet  Perdicx  son  mandamen. 
Car  se  ders  tan  que  s  cuiet  enantir, 
Per  qn'  en  la  inar  l'avenc  mort  a  sofrir. 
Bertrand  de  Paris  de  Rouergue  :  Guordo. 
Ni  eonime  Perdicx  passa  sa  mission  ,  car  il  s'éleva 
tant  qu'il  crut  s'avancer,  c'est  pourquoi  il  lui  arriva 
lie  souffrir  la  mort  d.ins  la  mer. 

Fart.  pas. 

Mas  tan  es  ders  sobre  lot'  autra  dorana 
Vostre  pretz. 

Arnaud  de  Marueil  :  Us  jois  d'amor. 
Mais  votre  me'rite  est  tant  élei'é  sur  toute  autre 
dame. 

3.  Derc,  s.  ni.,  position,  place. 

Gant  alcuna  cauza  es  estada  torbada  ,  e 
paeish  boiu  la  retorna  a  son  derc  et  a  son 
primier  estameu. 

-Leys  d'aitioj-s,  fol.  I02. 
Quand  aucune  cliose  a  été  dérangée  ,  et  puis  on  la 
i-amène  à  sa  place  et  h  sa  première  position. 

!\.  AnERDRE,  V. ,  élever. 

Ja  us  non  s'i  adergua. 

Rambaud  d'Orange  :  Car  douz. 
Que  jamais  un  ne  s'y  élève. 

Part. pas.  Son  certes  pretz,  cartanaut  esABERs. 

Folqlet  de  Marseille  ;  Cliantan  volgra. 
Son  courtois  mérite,  parce  qu'il  est  si  haut  élevé. 
IT.  Àdergere. 

5.  AzERS,  S.  m.,  élévation  ,  puissance. 

Ni  {jraus  thezaurs  ni  grans  azers 
No  salva  rie  vilan  ,  feuhtis. 

P.  Cardinal  :  D'un  sirventes  far. 
Ni  grand  trésor  ni  grAnàe  puissance  ne  sauve  le 
riclie  vilain ,  faux. 

6.  CoNDERDRE ,  V.,  rcdresscr ,  relever, 
entasser. 

Apres  restaur  e  conderc... 

Obs  m'  es  qu'  amas'  e  condergua. 

Gavai;dan  le  Vieux  :  Lo  mes  e  'I  temps. 
Après  je  rtslaure  et  redresse... 
M'est  Lesoiii  que  j'amasse  et  entasse. 

7.  ExnERDRE,  V.,  élever,  dresser,  mon- 
ter, diriger. 

Usquecs  dira  qu'  ieu  melloi'  et  enderga. 
Guillaume  de  Berguedan  :  Trop  ai  estât. 
Un  chacun  dira  que  j'améliore  et  monte. 
Part.  pas.         Ries  sui  et  enders. 

G.  Faidit  :  L'onratz  jauzens. 
Je  suis  puissant  et  élevé. 
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Vol  que  inos  clinnz  sia  jier  leis  khdbr^. 
FoLylEr  Dr.  MvBSULi.K  :  r.luiil.iu  volçr.i. 
Jo  vi'iiv  <|iie  mou  cliaiit  soil  juiur  elle  Jislin^iic. 

S.  Enueks,  -v.  m.,  lU'valiou  ,   irhiuissi'- 

llUMlt 

Joyos  qiip  per  bon  fmdkr» 
No  s'  alegiii  fols  es  mers. 

(«IRAI  D  Di:  !loR>F.lL  :  Kl-  aiisireli. 
Joyeux  <]ui  ne  se  rejouil  ]>our  Ikiiiiu'  clvfiitiiwi  isl 
franc  lou. 

EREBUK,  HKRKiirK,  K.ixK.uin,  ?'. ,  hil. 
ER/pfRK,  ;inachor,  sauv»i',  dclivifi , 
n'-chapper. 

Eaqucra  si  '1  volclz  erebrf.  , 

Scrcaretz  uu  paiic  de  pebre. 

DcLULs  DE  Phades,  Aiiz.  cass. 
Encore  si  vous   vouiez   je  réchapper,  vous  clicr- 
clicrei  un  peu  de  poivre. 

Âatra  tes  no  ui  put  iierkbre. 

F..  C.MRELS  :  Era  no  vci. 
Autre  cliose  ne  inc  peut  sauver. 
Avolc/a  Ta  si  conqois  , 
Cane  de  pois  no  'n  poc  ereuir. 

MaRCABRUS  :  Puois  l'ivci-ns. 
Lâcheté  l'a  tellement  conquis  ,   qu'oncques  depuis 
•   ne  put  en  réchapper. 
Part.  pas. 
Cel  qni  vins  ea  escapa  ,  se  te  per  ereubctz. 

Gl  tLLAi;,ME  DE  TlDEEA. 

Celui  <[ui  en  e'cbappe  vil,  se  lient  pour  sain'é . 

ERGADA,  s.  f.,  compat,'nie  ,   socictt- , 
liotipe ,  fiéqiicntatioti. 
l'er  qu'  ie  us  prec  que  de  lor  ercada 
Tos  lulhatz  a  vostre  poder, 

Amanieu  des  Kscas  :  A  vosqu'ieu. 
C'est  pourquoi  je  vous  prie  que  vous  vous  ôliez  de 
leur  société  selon  votre  jwjuvoir. 
Krgada 
Ab  nul  liomc  faichuc  , 
Piessis  ni  iitalaslruc. 

An^mec  des  Es(;AS  :  El  temps  de. 
Fréquentation  avec  nul  liunime  fastidieux  ,  igim- 
rant  ni  malotru. 

KRGUIR,  S.  m.,  di-poiiillo  du  serpent. 
Qui  prea  d'uua  graii  .seip  rhB(;uiR, 
•So  es  la  p«l  que  peit  cari  an. 

Dkldes  de  PnADES  ,  /tuz.  rass. 
Qui  prend  h  dépouille  d'un  grand  serpent ,  c'esl- 
i-dirc  la  peau  qu'il  perd  cliaquu  année. 

ERI.SIPIIwV,  nr.nizipit.A,  s.  f.  ,  lat.  iky- 
biPi'.LA.v,  ('•rvsipèlc. 
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Reproin  FRisini.A  i"07.egant  la  cain... 

I''s   dila    IIERI7.IPILA. 

Elue,  'de  las  propr.,  fol.  2i6. 
.Vrréle  érysipèle  rongeant  la  chair... 
Est  dite  erysipéle. 
CAT.  EST.  PORT.  Eristpeln.  it.  Hisipola. 

ERISSO  ,  iiKRisso  ,  iiiRisso,  A",  ni.  ,  lat. 
KRici«///  ,  ht-risson. 

Eliisso  a  lal  natnra  ,  que  se  met  en  las  grans 
ballas  et  en  las  grans  rodas  dVspiuas ,  que  no  'l 
puesca  lioiu  peuie. 

Naturas  d'aletinas  beslias. 

Le  hérisson  a  telle  nature ,  qu'il  se  met  dans  les 
grands  buissons  et  dans  les  grands  fourre's  de  ronces, 
pour  qu'on  ne  puisse  le  prendre. 

Tarlnga  a  testas  et  herisso  espinas. 
F.spinos,  semlant  ad  herisso. 
Hiiiisso  es  bestia  'spiuosa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  23o ,  zSl  cl  252 
Ij  tortue  a  écailles  et  le  hérisson  cpiucs. 
Epineux.  ,  scniblahlc  au  hérisson. 
Le  hérisson  est  bête  e'pincuse. 
CAT.  Erissù.  Bsp.  Erizo.  port.  Ourico.  it.  Riccio. 

2.  Yrissamknt,  .V.  /;/.,  hérissement. 
Las  plumas  del  col  han  trissament. 

Al)  liorripilacio  ,  so  es  a  dire  ab  yrissament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.    i/jG  et  Ç)i). 
Los  plumes  du  cou  ont  hérissement. 
Avec  borripilalion  ,  c'esl-à-dire  avec  hérissement. 
fiAT.  Erissainent.   esp.  Erizaintento.  it.  Arric- 
ciainento. 

3.  Erissar,   uirissar,   irissar,  V.,  hé- 
risser. 

Ab  tan  la  cala  s'en  erissa. 

Raimond  i.'EtKlVAiN  :  Scnbors. 
Cependant  la  cballes'en  hérisse. 
Lor  pcl  es  peluda...  s(!  iiirissa  (jiian  la  mai 
es  lempcstuusa. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  26 1. 
Leur  peau  csl  velue. ..  elle  se  hérisse  quand  la  mer 
est  tempétueuse. 

Pare.  prés.  Pcis  yrissan. 

Elue,  de  lus  priipr.,  fol.  2.'{5. 
Hérissant  les  poils. 
Part.  pas.  Pels  hyrissaiv.  et  nègre». 

Elue,  de  lits  propr.,  fol.  I  10. 
l'oils  hérissés  et  noirs. 

Plegassetz  vostre  ieou  , 
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Qu'nn  petit  va  trop  irissati. 

GL'ILLAt'ME  DE  B.vux  :  En  Gui  a  toit. 
Que  vous  pliassiez  votre  lion  ,  vu  qu'il  va  un  peu 
trop  hérissé. 

CAT.   Erissar.   esp.  Erisar.  port.  Erriçar.  it. 
.■4rricciare. 

ERM,  adj.,  lat.  Y.v.eMuSj  désert,  privé, 
abandonné. 
Si  vostr'  anzel  a  el  cors  venus , 
De  la  vida  pot  esscr  erms. 

Deudes  de  Pbades  ,  yhiz.  cnss. 
Si  votre  oiseau  a  vers  au  corps ,  il  peut  être  jitii'c 
de  la  vie. 

Erma  e  deseila  tornaras, 
Illa  del  Lerins,  qne  faras.' 

f^.  de  S.  Honorât. 
Ile  de  Lerins ,  lu  retourneras  abandonnée  et  de'- 
serte ,  que  feras-tu? 

Remas  en  iglîeya  erma  prop  d'nna  ciutat. 

V.  et  Vert.,  loi.  g8. 
Demeura  en  église  abandonnée  près  d'une  cite'. 

ANC.  FR.  Uug  herm  ou  pièce  de  terre  non  la- 
boarable. 

Tu: de  i^'^S.  Carpentier  ,  t.  II ,  col.  744- 
CAT.  Erm.  ESP.  Yermo.  port.  it. Ermo. 

1.   Ermage,  s.  m.,  désert,    lieu  aban- 
donné, friche. 

Issart  ni  cams  ni  ermage. 

Foi.QUET  DE  LvNEL  :  E  nom  del. 
Lieu  inculte  ni  champ  nijriclie. 

3.  AeRMAR  ,   ADERMAR  ,  AZERMAR  ,  1». , 

rendre  désert,  dévaster,   ruiner,  dé- 
serter, désoler. 

De  maleza  non  a  par, 
Que  tôt  quan  cossec  aderma... 
Qni  non  vilan  non  aerma, 
En  deïlialtat  lo  ferma. 

Bertrand  de  Born  :  Moût  mi. 
Il  n'a  pareil  en  me'cliancctc,  vu  qu'il  décasle  tout 
ce  qu'il  atteint... 

Qui  ne  mine  pas  son    vilain ,  l'affermit   en  dé- 
loyauté. 

Fig.  Don  l'amars  .s'azerma. 

Pierre  d'.4uvergne  :  L'airs  clarj. 
Dont  l'aimer  se  désole. 

Part.  pas.  Pois  quan  m'an  uia  terr'  aermaoa. 
Bertrand  de  Born  :  Rassa  m'es.  Var. 
Puis  quand  ils  m'ont  désolé  ma  terre. 
ANC.  FR.  Qant  Kenart  vit  adesertir 
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Son  castel  gastc  et  enhermir. 

Roman  du  liriiart,  t.  Il  ,  p.  Il3. 
ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  Emiar. 

4.  Ermanezir,  V.,  déserter,  abandonner. 
Part.  pas.  Es  ermanezit  de  Xrist. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Galates. 
Vous  êtes  abandonnés  du  Christ. 

5.  Ermita,  hermitan,  s.  m.,   lat.  er<?- 
MiTA,  eriTiite. 

L'ermitas  Ihi  a  fali  bon  lieh  de  fen. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillonj  fol.  8.1. 
h'ermite  lui  a  fait  bon  lit  de  foin. 

Non  sai  born  tan  sia  e  Dieu  fernis , 
Ermita,  ni  nionges,  ni  clerc, 
Com  iea  vas  cella  ciii  ain. 

Arnaud  Daniel  :  Amors  c  joy. 
Je  ne  sais  homme  qui  soit  autant  ferme   enverg 
Dieu,  ermite,  ni  moine,  ni  clerc,  comme  moi  vers 
celle  que  j'aime. 

Seynors,  per  servir  Dien, 
Nos  em  fach  hermitan. 

V.  de  S.  Honorât. 
Seigneur,    pour  servir  Dieu ,  nous  nous  sommes 
faits  ermites. 

CAT.  Hermita.  esp.  Ermita':o.  port.  Ermitào. 
IT.  Eremita. 

6.  Er3iitatge,  hermitaje  ,    .<!.   ///.,  er- 
mitage, demeure. 

Pa  ■"on  del  hermitaje. 

V.  de  S.  Honorât. 
Partent  de  l'ermitage. 
Fig.  Aqoel  es  perfeiz  que  soferta  en  I'ermi- 
tatge  de  la  solestansa. 

Trad.  de  Bède,  fol.  62. 
Celui-là  est  parlait  qui  souffre  en  la  demeure  de 
la  solitude. 

CAT.  Ermitatge .  it.  Ereinitaggio. 

7.  Hermitanatge  ,  s.  m.,  ermitage. 

Ni  hermitanatge  escondnt. 

FoLQiiET  de  Lunel  :  E  nom  del. 
Ni  ermitage  caché. 

8.  Hermitori,  s.  m.,  ermitage. 

leu  veni  d'aytal  hermitori  ,  bon  ay  demo- 
rat  .-XI,,  ans. 

r.  et  Vert.,  fol.  98. 
Je  viens  de  cet  ermitage,  où  j'ai   demeuré  qua- 
rante ans. 

ESP.  Ermitorio.  port.  Eremitorio,  eremiterio. 
it.  Eremitorio,  romitorio. 
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KRR  vu  ,  V.,  l;\t.  kuuuw,  imiit,  i-cai  lor, 

tloii^iier. 

Fau  scues  erkar 

Lo  cors. 

lirvv.  (l'iiinor,  loi.  2i). 

Font  le  cours  sans  erirr. 

Tro  per  eiSH'^'li  s'erra^  de  las  paretz. 

R.\MB.VVD  DK  VAyillK.KS  :   >oii  inioso  salici  . 
Jusqu'à  ce  que  jar  orgueil  il  s'i-Ciirte  dos  nuii's. 
F/'c  ^'o  m  meravilli  gi-s, 

Koma  ,  si  la  {;eiit  err.v. 

G.  FiCLEiRAS;  Sirventes  vuclli. 

•Je  ne  m'elonne  j»as  ,  Rome  ,  si  la  ueut  it;v. 

Si  donc  no  y  vol  Aiislolil»  errar. 

ServERI  I>E  GlROSSE  :  Un  VOIS  farai. 
Si  donc  Aristole  n'y  veut  envi: 
Part   prés.  Ans  n' i  a  d'alcunas  rodans 
Desostz  que  apelbaiu  errans. 

Brev.  d'timor,  fol.  29. 
Mais  il  y  en  a  aucunes  roulant  dessous  que  nous 
appelons  errantes. 
Part.  pas.  Sitbstantiv. 

Torno  'b  erratz  desviatz  en  la  fc. 

G.  DE  MoNTAGN.KGOVT  :  Del  lot  vey. 
Bamènent  dans  la  foi  les  égards  dévies. 
CAT.  Esr.  PORT.  Errar.  it.  Errare. 

2.  Err.vtic,  kr.vtic,  adj.,  lat.  euraticmj.', 
erra  ni. 
Pianotas  so  estelas  erraticas. 

Elue,  de  las  propi . ,  loi .   11^. 
Planètes  sont  étoiles  errantes. 
Sitôt  fan  séries  errar 
Lo  cors  qa'an  costumât  de  fur, 
Eraticas  sou  nomnadas. 

Jîreu.  d'amor,  loi.  29. 
Quoiqu'elles  font  sans  errer  le  cours  qu'elles  ont 
coutume  de  faire  ,  elles  sont  appelées  errantes. 
AHC.  TR.  A  faire  mal  gist  son  entendeineut , 

l'en  de  cervelle  et  moins  de  jii^'einent 
La  font  superbe,  tTrA^ii/z/c  superbe. 
Pivmiires  œuvres  de  Desportes ,  p.  'J.iii. 
isp.  roRT.  iT.  Erratico. 

3.    Kniio,  a(lj.,\:\X.  krp.o,  vai^aboiul. 
Si  el  era  scrvs  fugitius  o  erro. 

Trait,  du  Code  de  Jiistinien,  fol.  ^2. 
S'il  était  serf  fugitif  ou  vagabond. 

/,     Eauon,    s./.,  lat.    krivor,    «Tri'iu  , 
fauli;,  contestation,  ilispulc. 
leii  peus  si  tui  cm  bantatr. 
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0  sut  i-aznt  en  error. 

l'oli^lKT  DE  Mvnsi:iLl.E  :  Sicuni  selli. 
Jr  pi'ose  si  je  suis  enclianléou  si  je  suis  tombé  eu 
frivur. 

l'ol  lo  mon  nvelz  uics  en  ekuok. 

11.  Carbonel  :  l'er  cspassar. 
\  ous  a\ei  mis  (oui  le  hioikU-  en  crivitr. 
D'ayso  on  es  en  krror, 
A'os  csclairarai  la  brunor. 
T.  DU  Dai  PiiiN  d'Aivkugne  etdeGal'celm  : 
Gaueclm. 
Ue  cela  dont  vous  êtes  en  erreur,  je  vous  cclairci- 
rai  l'oliieurité. 

Ni  1  drecb  de  la  corona 
Li  met  eu  error. 

G.  FiGi'EiRAS  :  Sirventes  vuclli. 
Kl  lui  met  en  contestation  le  di-oil  delà  couronne. 
ANC).  KR.  Piecbà  que  cesie  error  conmencbe. 
IIelikand  ,  Vers  sur  la  Mort. 
Qne  qn'il  esloit  en  telle  error. 
Noui'.  rec.  de  fabl.  et  cont.  anc,  t.  1  ,  p.  252. 
CAT.  ESP.  PORT.  Error.  it.  Errore. 

5.   Erransa,  .î./. ,  crrciif,  iiicortituilo, 
c'garemt'nt. 

El  savis  deu  tornar  lo  fol  d'ERRANSA. 

GtlLLAUME  DE  MoNTAGNAGOUT  :  NulllS  llOm. 
Le  sage  doit  ramener  lo  foud'crreiir. 
Erra NSA , 
l'ez.inca 
iSIe  destrenb  e  m  balansa. 
Gt'iLi.vuME  MoiNi;  DK  lÎKz.ihns  :  Krransa. 
Iiicerlitude,  cliaL;riu  m'élreiiil  et  me  halolte. 

Monges,  d'aiso  vos  aug  dir  grau  erransa. 
T.  d'.Vlbert  deSisteron  et  du  Moine  ;  Mont;<s. 
Moine,  décela  je  vous  entends  dire  grande  erreur. 

ANC.   ESP. 

Las  crranzas  rpie  dices  con  la  gran  follonia. 
F.  de  S.  Domingo  de  Silos,  cop.  l[\Q. 
ANC.  CAT.  iT.  Erranza. 

G.  EuRAHA,  s.f.,  cnciif,  t''i,'aromcnt. 

Quar  de  Valb  ven  I'eriiada. 

Seiivkhi  de  GinoNNE  :  Kn  mal. 
Car  de  Vand  vient  Végarement. 
.Si  be  ns  gardarn  (I'krrada. 

SERVi.rii  DE  GiRONNE  :  Crotz  ,  aiga. 
Si  nous  nous  gardons  bien  A'égarement. 
CAT.  ANC.  ESP.  Errnda.  esp,  Mon.  it.  Errata. 

7.     l'nRAMKN,  .V.   ///.,  tlIC'lllCIlt. 
\'i  souiaiiieus 
Don  Daniel  li  dis  los  ponbse'is  erràmiks. 
r.  DE  CosoiAr,  :  El  mon  de. 
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Vit  songes  dont  Daniel  lui  dit   les  points  cl  les 
errements. 

ANC.   FR. 

Sou  errementW  con\.e ùont  bien  estoit  certaine. 

Romancero  français ,  fol.  I^- 
ANC.  CAT.  Erramejit.  it.  Erramcnto. 

ERRS,   S.  m.,  la  t.  T.nm/u  ,  ers,  ve.sce 
noiif. 

Ara  farina  de  errs  coyta... 
Apostemas  durs,  semblaniz  a  gras  de  errs. 

'Trad.  d'Albucasis,  fol.  20. 
Avec  farine  d'ers  cuite... 
Aposlènics  durs  ,  semblahles  à  grains  dV/vï. 
CAT.  Er.  ESP.  lervo.  it.  Ervo. 

ERUCA,  ERUGE,  RUCA,  S.f.,  lat.  KRUCà, 

clieiiillc. 

Eruca    o   RUCA    es    verni   ab    trop    pes  en 
fuelbas...  naysbent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  200. 
Chenille  est  ver  avec  Leaucoup  de  pieds  ,  naissant 
dans  les  feuilles. 

Qui  preu  ei\uges  et  aranhas, 
C'om  apela  fadas  estranbas. 

Del'Des  de  Pradks  ,  ÂKZ.  rass. 
Qui  prend  chenilles  et  araignées  ,  qu'on  appelle 
fe'es  e'trangères. 
CAT.  Eruga.  ESP.  Oruga.  it.  Enica. 

ERUCA,  ERUGA,  s.  f.,  lat.  eruca,  ro- 
quette, plante. 

Eruga  ab  niel  niesclada 
G  a  ris  la  cara  tacada. 

T3rei>.  d'timor,  fol.  5o. 
La  roquette  mêlée  avec  du  miel  gue'rit  la  (Igure 
tarlic'e. 

Fuelbas    aspras  et  grassas   et    divisas  cnin 

ERUCA. 

Elue,  de  las  prnpr. ,  fol.  222. 
Feuilles  âpres   et  grasses  et  divise'es  comme  ro- 
quette. 

CAT.  Eruga.  esp.  port.  Oruga.  it.  Eruca. 

ERUCTUACIO,  .<!./.,   lat.  eructatio  , 
éructa  lion,  rot. 

Hom   sent  dolor  en  l'estomacb  ab   algnna 
ERUCTUACIO  agra. 

Ab  ERUCTUACIO  acetoza. 

Elue,  de  las  prnpr  ,  loi.  /|3  cl  85. 
On  sentdouleur  en  l'eslomac  avec  i|Ucl((U('  ciiicla- 
tion  aigre. 

Avec  rot  acc'leux. 


.       ESC  14, 

ERUGINAR,  i'. ,  lat.  ^«uciNAne,  s'en- 
rouiller,  jaunir,  verdir. 
Sa  nialeza  eru(;ima  si  cnm  eranis. 

Trad.  de  llède,  iol.  75. 
Sa  maWca  jaunit  comme  airain. 
IT.  Arruginire. 

1.  Eruginos  ,  adj. ,  lat.  .ERUGiNosK.y , 
vert,  verdâtre,  couleur  de  vert-de- 
i;ris. 

Colra  no  natural,  eruginoza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  266. 
Bile  non  naturelle,  verte. 
ESP.  PORT,  Eruginoso. 

3.   Erugua,  5.  /".,  sangsue. 

Sanmada  d'EuuGUA.s  dona  .ir.  eruguas. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  106. 
Charge  de  sangsues  donne  deux  sangsues. 

ESBAIR  ,  V.,  ébahir,  étonner. 
Voyez  Denina,  t.  II,  j).  3o6. 

Que  .s'esbaic  d'esgnardar. 
Richard  de  Barbezieux  :  Alressicum  Persavaus. 
Qui  s'ébahit  de  regarder. 

Quan  sny  ab  lieys,  sî  hi'esbays 
Qn'ien  no  sa!  dire  mon  falan. 
P.  BuEMOND  Ric.vs  NOVAS  :  Quant  l'aura. 
Quand  je  suis  avec  elle  ,  je  m'ébahis  tellement 
ffue  je  ne  sais  dire  ma  volonté. 
Part.  pas.  .\doncx  remanc  si  esbaitz. 

Non  sai  on  vanc  ni  don  mî  venc. 
Arnaud  de  Marueii,  :  Dona  genser. 
Alors  je  resle  si  ébahi,  que  je  ne  sais  où  je  vais  ni 
d'où  je  vins. 

(]ant  lo  vci ,  es  esbaida. 

Pioinan  de  Jaufre,  fol.  bo. 
Quand  elle  le  voit ,  elle  est  ébahie. 
De  que  foro  tnit  esbaitz. 

Cat.  dels  apost.  deJïoma,  fol.fif). 
De  quoi  furent  tous  ébahis. 
CAT.  Esba,lair,  sbalair.  it.  Sbairc. 

ESC,  .V.  m.,  lat.  esc<7,  aliment,  nourri- 
ture. 

Greu  taiilaretz  mais  ad  esc  pan. 

Le  Dauphin  d'Aiivercne  :  Puois  sai  ctz. 
Vous  taillcrci  dinicilement  davantage  pain  jwur 
aliment. 
it.  Esca. 

2.  FscAR  ,  2'.,  manger. 

Dolz  c  snaus  es  plus  que  brcsca 

\i  plus  que  nuKs  piineiit.<«  qii'oin  esc*. 

r.  de  Sainte-Foi  d'Agfit. 
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Elle  oît  iloucc  fl   suavo   plus   que  g.iulVe   fl   |ilus 
i|u'aui-uu  jùmont  «lu'ou  mange. 

3.  EscA ,  j.  ///.  ,  l;it.  ESt:.\,  ;iim)icc. 

Picn  al>  I'esc*. 
Lo  jieison  que  saut  e  tresca. 

E.  Cairel  :  Era  nu  vei. 
Prend  avec  Vnmotve  le  pt)is>ou  qui  saule  et  s'agite. 
Lo  fuecs  que  compren  ses  esc  a. 

Hambxud  r'OnvNOE  :  Car  iloui. 
Lo  feu  qui  j>rcml  sans  aiiione. 
Loiubrix  do  terra  (jui  .".o  esca.   a  pescar  .il> 

hams. 

Elue,  de  las  pivpr.,  fol.  262. 
Vers  Je  terre  qui  sont  amoire  à  pécher  avec  ha- 
meçons. 
CAT.  Esca.  Esr.  }'esca.  port.  Iscu.  it.  Esca. 

4.  AoESC,  AZESc,  .V.  /".,  aiiioifi',  ;i|)|);it. 

Als  peyssons  en  faran  adesc. 

r.  de  S.  Honorai. 
Ils  en  feront  amorce  aux  poissons. 
Ab  doHssa  sabor  azesca 
Sos  digz  de  felo  azesc. 

IMarcabrus  :  Conlra  ri\crn. 
Avec  douce  saveur  elle  amorce  ses  paroles  d'appal 
trompeur. 

5.  Adescar,  AztscAR,  V.,  aniorciT. 

Mas  il  no  sap  quai  esirena 
IM'a  dada,  ni  coin  iii'adesca. 

Rambal'D  d'Orange  •  Un  vers. 
Mais  elle  ne  sait  quelle  ctrcnne  clic  m'a  donnée  , 
ni  comme  elle  m' amorce. 

Los  deliegz  e  los  ayzes  dcl  cors  que  enbra- 
zon  et  AZEscoN  lo  fuoc  pudeut  de  la  laxuria. 
r.  cl  rert.,  fol.  83. 
Les  délices  et  les  aises  du  corps  qui  enihrasenl  et 
amorcent  le  feu  puant  de  la  luxure. 
IT.  Epli  seppe  in   si   fatia   gnisa  gli  Vlniziani 
adescarc. 

lîocc. ,  nov.  32  ,  Ci. 

6.  EwESCAR  ,  î'.,  amorcer. 

Sel  que  lin*  amors  ebesca. 

E.  Cairel  :  Era  no  vei. 
Celui  que  pur  amour  amorce. 

ESCABEL,  X.  m.,  Int,  scxhuUuiu,  csfa- 
h«,'au  ,  marclie-pic'd. 

Eutro  que  icu  pauzo  tos  cneinicx  al  Esr:AiiEi, 
de  tos  |»es. 

Trad.  des  actes  des  Apôtres,  eli.  2. 
JuMju'à  ce  que  je  pose  les  ennemis  ù  Vescal/eau  de 
Us  picdi. 
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i;at.  E.icambèll.  tsr.  Escubclo.  tort.  Escabello. 
\T.  .s'gdl'cllo. 

1.   F.si.AiMF.i. ,  .V.  m.,  escabeau  ,  marche- 
pied. 

Fig.  Dels  pes  de  Dicus  es  escaimei.  noinnat. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  l56. 
Est  appelé'  escabeau  des  pieds  de  Dieu. 
ANC.  FR.  Et  Veschamcl  i^iw  quoy  li  roys  tenoit 

ses  j)iez. 

J01NVILI.E,  p.  i5. 

3.  î'scanu,  s.  ni.  ,  lat.  scam«h/«  ,  esca- 
beau ,  b.\iic. 
A  fayt  nna  taula  sus  dos  escanhs  levar. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  499^- 
k  fait  lever  une  lahle  sur  deux  escabeaux. 
ANC.  FR.  De  baut  estai  en  bas  escainc 

Pueent  bien  lor  siège  cangier. 
Le  reclus  de  Moliens.  Carpentieb  ,  t.  III ,  fol.  7  iJ. 
l'riut  une  pelile  forme  ou  escame  de  laquelle 
il  boula  et  frappa. 

Lelt.  de  rem.  de  il\!\ii.  Cari'E.ntieh,  t.  III,  col.  71J. 
ANC.  CAT.  Escany.  esp.  Escaho.  lï,  Scanno. 

ESCAC  ,  S.   m. ,  jeu  dos  échecs  ,  pièce 
du  jeti. 
Plus  a  '1  cor  blanc  que  nulbs  escacx  d'evori. 

G.  DE  S.  Gregori  :  Razo  e  dreil. 
Elle  a  le  corps  plus  hlanc  que  nul  e'cAec  d'ivoire. 
Jogar  a  taulas  ad  liscAXs  et  a  datz 

y.  et  rert.,  fol.  20. 
Jouer  aux  tables  à  échecs  et  à  dés. 
Ab  ma  dotnna  jogar,  en  sa  roaizo, 
Un  joc  (I'escacs,  ses  autre  conipanho... 
E  qu'  ieu  '1  disses  un  escac  sotilmen. 

B.  d'Auriac  :  S'  ieu  agucs. 
Jouer  avec  ma  dame  ,  dans  sa  maison  ,   une  partie 
A'échecs,  sans  autre  compagnon...  et  que  je  lui  disse 
hahilemcnt  un  écliec. 
Loc.  Dig  n'a  escat  mat. 

T.  de  g.  HiQuiER  ,  de  M.  DE  Castili.on  et  de 
Codelet  :  A  'M  Miquel. 
Il  en  a  dit  échec  et  mat. 
ANC.    FR. 
Puis  aprist-il  as  tables  et  à  eschas  joner... 
Va  si  nos  moslreras  des  eschax  et  des  dez. 
Homan  de  Parise  la  duchesse.  IJu  Cance,  t.  VI , 

«■ol.  i6ç). 
L'assailli  por  li  de.scon/îrc, 
Échec  et  mat  li  ala  dire. 

Homan  de  la  Hosc,  v.  0()76. 
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Diaales  vous  iHst  eskiec  et  mat. 

Roman  du  Renaît,  t.  IV,  p-  3()S. 
ANC.   CAT.   Escacs.  ESP.   roRT.    Escaqiies.   it. 
Scacco, 

2.   EscAQuiF.K,  s.  /)>.,  t'clliqniLT. 
Mil  tans  es  doblatz  sos  bes 
Qu'el  comles  de  I'escaquier. 

P.  Vidal  :  Tant  an  lien. 
Son  mérite   est  doublé  mille  fois  autant  que  le 
compte  de  Véchiçuier. 

Allusion  à  ce  qu'on  raconte  au  sujet 
(le  la  récompense  qu'un  roi  des  Indes 
consentit  à  donner  au  bramine  c|ui  lui 
avait  enseigné  le  jeu  des  échecs.  Ce  bra- 
mine obtint ,  qu'il  lui  serait  donné  le 
nombre  de  grains  de  blé  que  produi- 
raient les  soixante-quatre  cases  de 
l'échiquier  :  un  seul  pour  la  première, 
deux  pour  la  seconde,  quatre  pour  la 
troisième,  huit  pour  la  quatrième,  et 
ainsi  de  suite  en  doublant  toujours  jus- 
qu'à la  dernière. 

Il  n'existe  pas  dans  les  mots  employés 
|)our  la  numération ,  des  ex[)ressions 
qui  puissent  rendre  l'immense  quantité 
de  grains  que  ce  calcul  produit. 

On  a  évalué  la  somme  de  ces  grains 
de  blé  à  :  i6,38/i  villes  ,  dont  chacune 
contiendrait  i,o2/|  greniers,  dans  cha- 
cun desquels  il  y  aurait  17/1,762  me- 
sures, et  dans  chaque  mesure  32,768 
grains. 

Voyez  Mémoire  de  Fréret  sur 
l'origine  du  jeu  des  échecs.  Histoire  de 
l'Àcadéniie  royale  des  Inscriptions  et 
Belles-Lettres,  t.  V,  p.  25 1  ;  Montucla, 
Histoire  des  Mathématiques,  etc. 
ANC.  FR.  Qui  me  douLleroit  Yeskiekier 

U'estrelins,  n'es  prendroie  luie. 
Roman  de  la  f^iolette,  p.  258. 
A  fait  Renart  d'un  eskiehier. 
Tout  de  fin  or,  le  roi  présent 
Et  les  eskiés... 
Que  cil  (jui  jiieni  as  escliés. 
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Ne  voient  pas  tous  les  bons  très 
Qui  demeurent  sont  Veschakier. 
Roman  du  Renart ,  t.  IV,  p.  223  et  I2t , 
iT.  Scaccliiere . 

3.  EscAc,  .y.  m.,  tache,  marque,  par  allu- 
sion aux  échecs  qui  sont  noirs  et  blancs. 
Pcl  de  ca  Liane  ses  tôt  escac  nègre. 
Eis  ESCAS  de  pantera  so  mais  blancs. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2^4  <^l  256. 
Poil  de  chien  Liane  sans  aucune  tache  noire. 
Les  taches  de  la  panthère  sont  plus  lilauclics. 

4-   EscAGAT,  ndj.,  tacheté,  marqueté. 
Dur  test  et  escacat... 
Tygre  es  bestia  diversament  escacada. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  260. 
Coquille  dure  et  tachetée... 
Tigre  est  Lête  diversement  tachetée. 

ESCAFIT,  adj.,  potelé. 

Blancha  e  grayl'  et  escafida. 

B.  Martin  :  Quan  l'erlia. 
Blanche  et  déliée  et  potelée. 
El  sien  blanc  cors,  gras,  escafitz  e  le. 
G.  Adhemar  :  Ho  m  pot. 
Le  sien  corps  blanc  ,  gras  ,  potelé  et  lisse. 

ESCAG  ,  s.  m.,  surplus,  excès. 

Que  d'aquel   escag   d'nna  saumada   ni   de 
doas...  non  donc  re. 

Tit.  de  1274.  DoAT,  t.  LXXXIX,  fol.  G9. 
Que  pour  ce  surplus  d'une  charge  et  de  deux...  il 
ne  donne  rien. 

ESCALA,  scALA,  s./.,  lat.  scArA,  échelle. 
Voyez  Denina,   t.   II,   p.  2G9 ,   et 
t.  III,  p.  70;  voyez  également  Mura- 
TORi ,  diss.  33. 

Tiran  I'escala  mantenent, 
E  Guigonet  pendet  al  vent. 

y.  de  S.  Honorai. 

Tirewt  l'échelle  incontinent,  et  Guigonet  pendit 
au  vent. 

Cals  es  la  schai.a?  De  que  snn  li  degra  ? 
Poénic  sur  Bocce. 
Quelle  est  V échelle  ?  De  quoi  sont  les  degrés? 
An  ja  I'esoala  levada 
Per  iutrar  dediulz,  la  cïptal. 

y.  de  S.  Honorât. 
Ont  déjà  levé  l'échelle  pour  entrer  dans  la  cite. 
Fiff.  Aysso  es  lo  pns  aut  gia  en  la  escai.a  de 
perfectio. 

y.  et  Fert.,  fol.  loo. 
Ceci  est  le  phn  haut  degré  eu  ri-'(7(e//t' de  pcrfeclion. 
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—  Échelle  «le  guerre,  compagnie. 

Si  ffU  lie  cliavalicis  escai.as  lr«s  , 
E  quatre  île  siiveiis  e  de  bories. 
/îiimriH  de  Gérant  Jf  Rossillon,  loi.  f<i>. 
Ainsi  lit  trois  tchfUei  de  cluvalicis ,  ol  i\\\.\U<-  .!■ 
^(•r.;iMils  cl  lie  Loiii-geois. 

la  ilf/.ena  escal.v  lo  rcy  Je  Rant  Dt-nis. 
Roman  de  Fieralinit  ,  v.  !^tii6 
Ij  .lixième  échelle  du  roi  do  Sainl-Denis. 
Aisso   es  raordenaiiien    île    las    ïscalas  ili- 
Moiipeslier  i-on  devou  panlar  ios  poilals. 

Caitiit.iiri-  de  Montpellier,  loi.  43. 
'     Ceci  est  rordonnancf  dos  compagnies  de  Moul- 
pcllier  comme  elles  doivent  -aider  les  porlaiU. 

Dans    la    langue     romane     iii^liqne 

SCAK.\  signiliait   troupe,    coinpni^fiic  de 

qcns  de  guerre. 

Bcllatorum  acies  qnas  viiigari  sermonr.  sca- 

HAS  vocamns. 

IllXCMAI»,  t.  II ,  p.  i58. 

CAT.  Esr.  roRT.  Escala.  it.  Scala. 

2.  Escvi.o,  scALO,  S.  m.,  éclieloii,  degré. 
•   I,"uiifant  l'Uget  qninz.e  f.scai.oks. 

l'rtid.  d'un  ét'ang.  npocr. 
L'enfant  monta  quinze  éc/ielons. 

Qni  pot  nn  tlels  escai.os  poiar. 

Un  TBOvnADoiR  ANONYME  :  Domna  vos. 
Qui  peut  mooler  un  des  échelons. 
Sobre  nn  .scai.o  d'escala. 

Trnd.  d'Àlbtieasis,  fol.  'i;- 
Sur  un  échelon  d'e'cliellc. 
l'ig.         Jd  no  creatz  qa'om  rcssis 
Puig  lie  prel7,  dos  escat.os. 

PiEtiTRAND  DE  liCRN  :  Bc  m  plalz  car. 
"Se  crovez  jamais  r[u'un'liomme  lùclio  monte  deux 
échelons  de  mérite. 

Quatre  escalos  a  en  amor. 
Uk  TROtBADOin  ANONYME  :  Domna    vos. 
Il  y  3  .juatrc  degrés  en  aîhbur. 
A5C.  vn.  Contre  mont  piiic  les  degré/.. 

Monte  quatre  vscJtntlloiis  ou  trois. 
Fabl.  et  iiinl.  une,  t.  III  ,  p.  '\\l\. 

Montons  senleinent  te.s  eschelons. 

Rabki.ais,  liv.  1 ,  cil.  I?.. 
cxT.  Escalù.  ESP.  Escalon.  it.  Scnlino. 

'.   RscAMKn  ,  .ï,  o/.,  esc;ilier. 
Clan  foron  al  escalier 

Del  teinjiie. 

Trad.  il' lin  éi'anp.  npnrr. 
Ouand  lU  forent  à  Vesciiliei  Mi  temple. 
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Montar  rKscAi.iKR  per  issir  de  la  carcer. 

F.  et  Vert.,  fol.  I2. 
Monter  Y  escalier  (>our  sortir  de  la  prison. 
ESP.  Sciilcra.  pout.  Escada.  it.  Scala. 

—  Coinj)agnie ,  tioitpe. 

Carta  de  I'escamer  d"En  l'. 

Carliilixiiedc  Montpellier,  fol.  lf>?.. 
Charte  de  la  troupe  du  seigneur  P. 

'i.  KscvLAMENT,  .V,  tti.,  cscaladc. 

Si    per    Esi'.Ai.AMENT  lunn   pot  pendre  una 

vila. 

L'Jrbre  de  lialalhas,  fol.  ai3. 
Si  par  escalade  on  peut  picndre  une  ville. 

5.    EscALAR,  r..scAi,iAn,  V.,  rscalatler. 
l'er  ks<:ai.iar  la  villa...  A  escalau  per  intrar 

dcdins. 

Chronique  des  Albigeois,  p.  |5  et  3.). 
Pour  escalader  la  ville...  A  escalader  pour  entrer 
dedans. 

Si  en  temps  de  trevas  honi  pot  escalar. 
L'arbre  de  Batalhas,  fol.  2l3. 
Si  en  temps  de  trêve  on  peut  escalader. 
Part.  pas.  Minalz  ni  de  len  escai.atz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l58. 
Mines  cl  estaladés  facilement. 

—  Kcheloniier,  inetti-c  en  «•clieHe. 

Ke  'Is  en  tics  parlidas  tolz  essoras  escalar. 

Gl'lLLAUME  DE  TuDELA. 
Los  fit  tous  cnscmMe  échelonner  e\\  trois  parties. 
ANC.  iR.  A  l'endroit  dont  les  François  eschel- 
loicnt  ladite  ville, 

OEiivre.i  d' Alain  Chartier,^.  l'iç). 
Par  là  les  Angloys  eschlèrm:  ledit  chastcl. 
rigiles  de  Charles  Fil,  l.  H  ,  p.  125. 
CAT.  ESP.  roRT.  Escalar.  it    Scalare. 

G.  EsQt;i,iRA,  s.f.,^  escadion  bataillon. 
Aordcna  las  esqueiras  deis  baros  e  de  la 
soa  gcri  per  passar  outra  a  lu  batailla. 

F.  de  Bertrand  de  linrn. 
Ordonne  les  escadrons  des  J)aron3  et  de  sa  gent 
pour  ))asser  outre  à  la  liataille. 

7.   EsQUEiRAR,  ?'.,  ranger  en   bataille, 
disposer. 

Part.  pas.  Un  dia,  loron  armât  mil  aqiiill 
qn'  eran  ab  !o  rei  Ricbart  et  ksqu/irat  de 
venir  a  la  batailla. 

F.  de  Bertrand  de  Boni. 
L'n  jour,  tous  ccui  (|ui  (•laieiil  avec  le  roi  Ricliaril 
fuii'nt  armes  et  disposés  de  venir  ît  la  lialaille. 
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8.   Bescalo,  s.  m.,  «louble  échelon. 
Ab  los  cadafalcs  dobles  e  ab  ferm  bescalo. 

GuiLLAt'ME  DE  TUDELA. 
Avec  les  e'cliafauds  doubles  et  avec  ferme  double 
échelon. 

ESCAMAL ,  adj.,  lat.  SQUAMAm^y,  squam- 
meux,  à  écailles,  qui  a  des  écailles. 

De  tôt  peis  escamal. 

Cartiilaire  de.  Montpellier,  fol.  1 15. 
De  tout  poisson  à  écailles. 

1.    SCAMOZITAT,  S.f.,  du  lat.  SQUAMOSM^y, 

squaramosité,   nature  de  ce  qui    est 

écailleux. 

Pelb...  autras  vetz  ba  scamozitat. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  65. 
La  peau...  a  d'autres  fois  sf/tiammosité. 

3.  EscATA ,  scATA ,  S.f.,  écaiUc,  pelli- 
cule ,  paillette. 
Ni  dega  peysso  ab  escata. 
Peysshos...  naisshens  en  mar  ban  lors  scatas 

tlaraset  grossas. 

rig.  Si  grata  ,  et  del  cap  cazo  esCat.as. 

Ferr...  escat.a  es  aqno  qne  ca!z  d'  el ,  quan  es 

batut. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  5^,  l54,  79  et  l88. 

IS'i  aucun  poisson  avec  écaille. 

Poissons...  naissant  en  mer  ont  leun  écailles  dures 
el  grosses. 

Se  gtatlc ,  et  des  pellicules  tomLeut  de  la  tête. 

Fer...  ce  qui  en   tombe,  quand  il  est  baltu  ,  est 
paillette. 

CAT.  Escata. 

If.  EscATos,  adj.,  écailleux. 
La  pel  trop  EscAXOzA.et  pczolhosa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  loo. 
La  peau  très  écailleuse  et  pouilleuse. 
CAT.  Escatos. 

E8CAMONEA,  scamonea  ,   .<;./.,   lat. 
scAw.MONEA ,  scamniunéc. 
Lo  cart  del  pes  d'  una  mailla 
D'  ESCAMOSEA  ti'iisaretz. 

DeLDES  de  PliADES  ,  yiuz.  cass. 
Vous  pilerci   de  srammonee  le  quart   du  jioid» 
d'une  maille. 

.So  laxativas  ,  quai  es  scamonea. 

Elue,  de  las  pi'opr.,  fol.  27."». 
Sont  laxatives,  telle  est  la  scammonee. 
(AT.  ESP.  roRT.  Esca'nonea .  it.  Scamonea. 
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ESCANDELHAR,     esc.xndalh.ar  ,    v., 
basse  lat.  eschantillar^  ou  eschan- 
DiLLARe,  sondei-,  mesurer,  évaluer  la 
mesure. 
De  canar  o  de  destrar,  o  d' EscANHEtHAR,  que 

aysinsse  apela  per  mariniers,  nna  ayga  fondai. 
Trad.  du  Ir.  de  V Arpentage,  c.  35. 
De  toiser  ou  de  mesurer,  ou,  ce  qui  s'appelle  ainsi 

par  les  mariniers  ,  de  sonder  une  eau  profonde. 

Que  ieu  non  pognes  las  dicbas  botas  escan- 

DALHAR. 

Cartulaire  de  Montpellier,  in  fine. 
Que  je  ne  pusse  7ï7e.sz/rer  lesdites  bolles. 
PORT.  Esr.  EscandaUar.  it.  ScandagUare . 

2.  Escandall,  escandalh,  s.  m.,  mesure, 
étalon. 

A  forma  dels  escandals  del  metall  que  son 
adrechuratz  ab  Tescandalh  de  vos ,  senbors 
cossols. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  1^8. 
En  forme  des  mesures  du  me'lal  qui  sont  reclifie'es 
avec  la  mesure  de  vous ,  seigneurs  consuls. 
CAT.  Escandall.  Esr.  Escandallo,  vx.Scanda'dio. 

ESCANDOL,   s.  m.,   lat.   scand^lk///, 
scandale. 
Fo  la  gleyeia  eu  gran  escandol. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  lO^. 
L'Eglise  fut  en  grand  scandale. 
Non  es  escandol  ni  mal  y-ssample. 

F.  el  Vert.,  fol.  82. 
West  scandale  ni  mauvais  exemple. 
Si  ESCANDons  es  près  de  veritat,  profeitablcs 

ESCANDOLS. 

Trad.  de  Bède,  fol.  38. 
Si  le  scandale  est  près  de  la  vc'rité,  scandale  profi- 
table. 

CAT.  Escandol.  esp.  port.  Escandalo .  it.  Scan- 
dalo. 

2.  EscAXDRES,  s.ui.,  csclaudrc,  scandale. 
Malaslrux  es  cel  per  eu!  e.scanduf.s  ven. 

l'rad.  de  Dl'de,  fol.  Sj). 
Est  mallieureux  celui  par  qui  vient  scandale. 

'^.  EscANnAMZAR,  ?).,  scandaliscr. 
Ro  no'lb  vuelha  dir  ni  far 
Qa'  elb  pogaes  escandalizar. 

Brev.  d'an:or,  fol.  iSy. 
Ou'il  ne  veuille  rien  lui  dire  ni  faire  qui  le  pût 
scandaliser. 

Que  no  ns  fscakdamzet/. 

Frag.  de  trad.  de  la  Pas.^ion- 
Que  vous  ne  nous  scandalisiez. 


x.\6 
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Part-  pas.  Aqneslas  causas  vos  ilic  pei  l.il  <iiic 
non  sias  list-.\^u\MSAT/•. 

llisl.  ithr.  de  lu  Bible,  M.  Tk). 
Jf  vous  dis  ces  cluvsos  j>our  U-1  quo  vous  ne  soyc» 
JUS  scanditlties- 

Eran  escahdai.i/vt. 

Trad.  du  N.-Ttst.,  S.  Maiic,  cl.ap.  6. 
Étalent  scanditlises. 
CAT.    Escandalisar.  esp.  F.scandalizar.   tort. 
Escatidalisar.  it.  Scanddlizzare. 

ESCAVIA,  S.  f.,  lat.  scvhw.v,  i;ale. 

Konha  o   escavi.v   es  corrujicio  de  jicl  per 

buinors. 

Elite,  de  lus  pivpr. ,  loi.  97. 

Rogne  ou  gale  est  corruption  tic  peau  par  humeurs. 
IT.  Scabhia. 

RSCANTIR,   EscAMim,   v. ,    éteindre, 
t'clipscr,  étouffer,  modeler. 
E  '1  foc  fo  totï  adzaniortatz; 
Ab  vinagre'l  fan  escantir. 
Aknal'd  du  Cmicasses  :  pins  un  vculicr. 
El  le  feu  fut  tout  amorti  ;  le  font  éteindre  avec 
\ inaigre. 

El  solelh  qnan  sobre  nos  cor 
EsCANTis  tôt'  antra  lagor. 

J)/ei'.  d'iimor,  fol.  3o. 
Le  soleil ,  quand  il  court  sur  nous  ,  éclipsi-  toute 
autre  lueur. 

Tu  es  lums  qoe  no  s'  escantis. 

Los  VII  gaugz  de  la  maire. 
Tu  es  lumière  qui  ne  s'éteint  pas. 
l'ii/.  Que  ns  escanbisca  la  grau  ardor  de  nostres 

pecal/.. 

Lcys  d'nmors,  fol.  127. 
Ou'il  nous  éteigne  la  grande  ardeur  de  nos  peclics. 
Si  no  m'  acorr  e'I  dcsir  no  m'  escoan. 
Cadenet  ou  ItAiMOND  Jordan  :  i)uan  la. 
Si  elle  ne  me  secourt  cl  ne  m'éteint  le  désir. 
Mas  per  la  colp'  B.irAWTin 
Dei  la  vertal  destobrir. 
Gai  bert  moisf.  ue  Puicibot  :  Be  s  cuiet.  rur. 
Mais  pour  étouffer  la  faute  je  dois  découvrir  la 
it-rilW. 

Ali  los  biizals,  spgon  faîsso, 

Si  dfU  boni  Ks<  AN  I IR  falco. 

IJEI  des  D1.   l'ilADES,  yfuz.  CeiSS. 

A*i'c  In  liu'^es,  selon   la   manière,  on  doit  ain»i 
modérer  le  f'juron. 

l'art,  pas.  Senilanlincnt  (('l'rl  fcrr  ro/.cnl  es- 
TASTiT  en  l'ayga. 

Fnm  de  candela  f.scantipa. 

EliiC.diliispropr.,   (yl     liiîJKl  1.^2. 
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!).■  même  que  le  for  i-ougi  éteint  d.ms  l'e.i». 
Funu'i'  de  cliandelle  éteinte. 

a.  EscANTiMKNT,  .V.  w.,  extïnction ,  ac- 
tion d'éteindio. 

Toneyre   es  so  en    la  nivol  aygoza  engcn 
dr;il  per  escantiment  de  foc. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i38. 
Le  tonnerre  est  hruit  einjendre  en  la  nue  a.|uense 
p.ir  e.x'tinction  de  leu. 

Fig.  De  ociozitat  et  de  tôt  mal  eniiuic...  es- 
cantiment. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  78. 
E.rlmetion...  d'oisiveté  et  do  tout  mal  onnenii. 

ESCAPOLARI,  .V.  ///.,  lat.  .scApm.v- 
Ritt/.'i,  scapiilaiic. 

Floc  bru  et  escapolari. 

GuiI.LAtMK  DE  s.  GrEGORI  :    Hazo  e  drril. 
Flocons  bruns  et  seapuluires. 
Un  EscAi'oiAni  per  las  obras. 

IXeglu  de  S.  lienezeg,  lui.  63. 
Un  scnptilaire  pour  les  œuvres. 
CAT.   Escapulari.  esp.  port.  Escapiilario.  vv. 
Scapolare. 

KSCARAR,  V.,  orncf,   pourvoir,  orn- 

hcllir. 
Fie.  Qui  s'  esforsaria  de  son  cor  escarar 
De  befag  ni  d'  almornas. 

I/.ARN  :  Diguas  nio  tu. 
<^>ui  s'oflorcorail  A'orncr  son  co'ur  de  Licufail  ol 
d'aumônes. 

ESCARAVAIS,  F.srAi\AVAT,  s.  m.,  lat. 
scARAi!«'«s,  scarabée  ,  escarhot,  in- 
secte. 

Es  mager  fcnbeniens 

Que  si    us   ESCARAVAJS 

.Si  fenliia  papaguais. 

1'.  Caiidinai.  :  Plis  ma  lioca. 
C'est  plus  grande    leiute  i[U(;    si    un   seartihéi    ■>■ 
feignait  perroquet. 

No  in  fai  cspaven  ni  mal, 
Mosca  ni  lavan  que  vola, 
EscARAVA  r  ni  beilal. 

MAïu.AnRi'S  :  Qnan  la  rnellii 
Ne    me    fait   elTioi   ni   mal  ,    inoiulie   m    laoïi    qui 
vol<!  ,  scuruhee  ni  lianneloii. 

De  (  arn  de  cavals  nay.sho  i.s<  arava  r/.. 
Maior  que  abelba  et  mendie  que  ekcarava  i 
/■:/iic.  de  lus  propr.,  (ol.  l/|2  et  25i 
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Scarabées  naisscnl  de  cliair  <!e  cheval. 

Plus  graad  qu'abeille  et  moindre  que  scarabée. 

CAT.  Escarabat.  issp.  Escarabajo.  port.  Esca- 
ravelho.  it.  Scarabeo. 

ESCARCHAR,  v.,  déchirer,  mettre  en 
pièces. 

Las  cogallas  lur  escbarchet. 

y.  de  S.  Honorât. 
11  leur  déchira  les  capuchons. 
IT.  Squarciare. 

ESCARIFICATIO ,  scarificatio,  s.f., 

lat.  scAPaFicATio,  scarification. 

Fay  adherir  al  dos  las  venlosas  e  a  las  ma- 
niillas  ses  escarificatio. 

Itéra  las  ventosas  am  succioses  scarificatio. 
Trad.  d'AlbucasiSj  fol.  35  et  l8. 

Fais  adhérer  les  ventouses  au  dos  et  aux  mamelles 
sans  scarification. 

Renouvelle  les  ventouses  avec  succion  sans  scari- 
Ji  cation. 

IT.  Scarificazione. 

2.   SCARIFIC.VR,  V.,   lat.   SCARIFICARe,    SCH- 

riiier. 

Cove  que  ta  scarifiques. 

Trad.  d'Àlbiicasis,  fol.  21. 
11  convient  que  tu  scarijîes. 

Part.  pas.     Sia  scarificat. 

Trad.  d'AlbucasiSj  fol.  55. 
Qu'il  soit  scarijié. 

IT.  Scarificare. 

ESCARIR,  V.,  «niseigner,  former. 
Mas  Lan  aia  cel  qui  m  noiri, 
Que  tan  bon  niestier  m'  eschari 
Que  anc  a  negun  non  falhi. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Ben  vuelh  que. 
Mais  bien  ait  celui  qui  me  nourrit ,  vu  qu'il  m'en- 
seigna si  bon  métier  que  jamais  je  ne  faillis  à  per- 
sonne. 

Part.  pas.  El  ooratge 

Que  a  als  non  es  escaritz. 

Gaucelm  Faidit  :  Pel  joi  del. 
Le  cœur  qui  n' es\  Jornié  à  autre  chose. 

— 'Favoriser,  garantir,  protéger. 

Mas  no  'l  tochet  en  carn  ,  Dieus  Tescarit. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon  ,  fol.  27. 
Mais  il  ne  le  loucha  en  chair,  Dieu  le  garantit. 
Part.  pas.  Mas  Dieus  m'en  a  tant  escarit, 
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Que  m  n'a  uicnibrausa  douada. 

Gavavdan  le  Vieux  :  Un  vers  vucIh. 
Mais  Dieu  m'en  a  taut  protégé,  qu'il  m'en  a  donné 
souvenance. 

—  Chérir. 

Part.  pas.  Sai  que  faitz  ai  folalge 

Que  plus  m'en  es  escaritz. 

La  dame  Castelloze  :  Mont  avelz. 
Je  sais  que  j'ai  fait  folic^^vu  que  plus  en  êtes  chéri 
de  moi. 

—  Echoir,  départir. 

Part.  pas.  Non  li  ans  dir  la  dolor 

Que  per  leis  m'es  esca.rida. 

Raimond  de  Salas  :  Douma. 
Je  ne  lui  ose  dire  la  douleur  qui  m'est  échue  pour 
elle. 

—  Délaisser,  abandonner. 
Part.  pas.  Quar  es  sols  escaritz, 

Ai  Len  drech  que  vos  inquieira 

GiRAUD  DE  BoRNEtL  :  L'autr'  ier. 
Puisque  vous  êtes  seul  abandonné,  j'ai  bien  Je 
droit  que  je  vous  questionne. 

Peitavi  e  Brelo  s'en  so  partit, 
E  pero  no  remas  tant  escarit 
No  sian  .,\xx.m.  vassal  élit. 

Roman  de  Ger/ird  de  Rossillon,  fol.  6b. 
Poitevins  et  Bretons  s'en  sont  partis,  et  pourtant 
il  ne  demeure  tellement  abandonné  qu'ils  ne  soient 
trente  mille  vassaux  choisis. 

Substa?itiv.   Vey  senes  reptar 

Anar  tais  escaritz. 

Giraud  de  Borneil  :  Per  solalz 
Je  vois  sans  accuser  aller  tels  délaissés. 

ESCARIDA,  tscH.ARiDA,  .s./,  destinée, 
condition. 

Altaï  es  m'  escarida. 
Gaibert  moine  de  Plucibot  :  Partit  de  jui 
Telle  est  ma  condition. 

Pus,  per  mon  dan,  m'  enguana  e  m  trahis 
Amors,  vas  cui  estau  tolz  temps  aclis. 
Al  sien  plazer,  qu'aitals  fo  iu'escarida. 
Pkrdigon  :  Toi  l'an  mi. 
Puisque  ,  pour  mon  dommage,  me  Irontpc  et  me 
trahit  amour,  vers  qui  je  suis  toujours  soumis,  au 
sien  plaisir,  va  que  telle  fut  ma  destinée. 

—  Aventure. 

Dieus  li  do  mal'  escarida. 

B.  BE  VentAdour  :  La  douisa  vole  . 
Ilieu  hu  donne  mauvaise  aventure. 
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lii'H  ilt'gni  vcuir  hiieyiiiui& 
La  mia  bon^  esicariua. 
Richard  de  Bakdezielx  :  Alressi  cum  lo  Icos. 
Bien  devrait  vcuii-   désormais   la  niioniiu   bonne 

Non  a  coiiorl  de  \iil.i. 
Tan  siiefrc  prcu  eschvrida. 

1'.  Vidai,  :  Alressi  col. 
Il    n"a  eucouragemcnt  de  vie  ,   laul    il   soutire  pe- 
uiblc  iifenlure. 

LSCARMUSSA,  s./.,  t'sr.iiiuoiiclu'. 
Los  que  eran  morts  en  la  cîita  t^CARM^JssA. 

C/ir.  Jts  .Itbigeois,  c<d.  ^S- 
Ceux  qui  étaient  morts  dans  ladite  escarmouche. 
tiT.    Escarainussa .    esp.    F.scaramuza.    tort. 
Escaramuca.   IT.  Scarauiuccia. 

ESCAULAT,  KSCARLATA,  s.  f.,  écarlate. 
In  viel  capel  d'  escarlat  ,  ses  cordos. 
Lanza  :  Emperador. 
Uu  vieux  chapeau  d'ccarlale,  sans  cordons. 

Selli  qui  pins  gent  sap  mentir 
Es  ben  segnrs  de  garnir 
D'  LscART.AT  ab  vert  veslir. 

Bernard  Martin  :  A  scnhors. 
Celui  qui   sait  l'ius  genlimcnl  mentir  est  l)ien  siir 
de  se  parer  A'ccarlate  avec  vert  vêlement. 

Ni  '1  drap  son  non,  d'  escarlata. 
AlMERl  DE  BellinOI  OU  Ogier.s  :  Era  quan  l'ivern. 
lu  les  liabils  sont  neufs,  A'écarlalc. 
Trop  gran  re  maïs  d'antres  drap.s, 
Brnnetas  et  escari.atas. 

Ei'ung.  de  l'EnJ'dncc. 
Très  grande  quanlilc  d'autres  draps,  bruncllcs  et 
é  car  la  le  s. 
CAT.  ESP.  PORT.  Escarlata.  ir.  Scarlato. 

ESC.VRPA,  s./.,  carpe. 

Aportar,  vendre  ni  revendre...  escarpas  en 
la  vila  de  Monpesljer. 

CartiiLUrede  Montpellier,  fol.  ijS. 
Apporter,  vendre   cl  revendre...    carpes   en    la 
\illc  de  Montpellier. 

ESCAR.S,  E-scAS,  (l'ij-,  avaic,  mesquin, 
chiche. 

Voyez  Mu r.AToni,  Disscrt.  33. 
Ane  Viom  ucars  non  fo  avcntaros. 

litBTiiAND  DU  PuJET  :  De  «irvcnlcs. 
.I;imaii  liomme  avarenu  fut  aventureux. 
.VuilU  L'jiii  L"<,Ab,  ««jbts  d'  aver, 
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Alazeudali,  non  deu  tener 
Auzel. 

DtUDÏS  DE  l'RADES  ,  Auz.  CUSS. 

î«ul   l'onime  at-are,  convuilcuiL  de  richesse,  af- 
fairé ,  ne  doit  tenir  oiseau. 

Mesura  m  dilz  :  No  sî'  escas 
Ni  ja  trop  d'  aver  non  amas. 

Garins  I.E  Brin  :  Nueg  e  jorn. 
lUison  nie   dit  :    Ne  sois  pas   tiftire  et  n'amasse 
jamais  beaucoup  de  richesses. 
7%.  Soi»  lurcs  d'aver  pcnre  et  escas  de  bontatz. 
p.  Cardinal  :  Un  estrihot. 
Sont   prodigues  de   prendre  richesse  et  avares  de 
Lonte's. 

Escas  de  fag  et  lares  de  ven. 

Alegriît  :  Ara  pareisson. 
Avares  de  l'ail  et  larges  de  vent. 

Substantiv. 

Car  gran  guerra  fai  d'ESCAivs  .senhor,  lare. 

Bertrand  de  Born  :  Non  estarai. 
Car  gi-ande  guerre  fait  à'avare  seigneur,  généreux . 

Per  gerra  vey  I'escas  lare  tornar. 

Blacasset  :  Gerra  my  play. 
Par  guerre  je  vois  Yavare  devenir  prodigue. 
ANC.  FR.  Je  ne  sui  avers  ne  eschars. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  5. 
Li  asnes  ki  n'estoil  avers 
Ne  escars  de  paistre  cardons. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  129. 
E  n'est  ne  gloute  n'escharse. 

.\I,A1N  CllARTlEll  ,  p.  538. 

CAT.   Escas.  ESI'.   Escaso.    port.   Escasso.   it. 
Scarso. 

2.  Escassamen  ,  (i(h'.,  chichement. 

En  despendre  et  en  amini.strar  esoassamen. 

F.clFert.,  fol.  l3. 
Kn  dépenser  et  en  administrer  chichement. 
Cel  qui  seroena  escassament,  escassament 
meysona. 

Trad.  de  la  2*  ipîlre  de  S.  Paul  1111.T  Corinthiens. 
Celui   qui   sème  chichement,   chichement   mois- 
sonne. 

ANC.  iR.  De  ce  que  trop  escharsetnent 
Aloic  e  venoic  avoec  aus. 

Fahl.  et  cont.  anc,  t.  IH,  p.  lo3. 
En  fournissant  argent  cscharscment  il  cstoit 
cause  que  toute  leur  armée  de  mer  s'en  alloit 

en  ruine. 

Amyot.  Trad.  de  Plulan/iie,  \ .  de  Lys.un\vc. 

CAT.  E-icassainent.  fsp.  Escasamcnte.  port.  Es- 
cussainentc.  ir.  Scarsainctite. 


ESC 

3.  ScASADAMENS,  cuh.,  modérément. 
Mays  SCASADAMENS  (le  parla r. 

Dialogue  de  l'âme  et  du  corps. 
Plus  modérément  de  parler. 

4.  ESCARSETAT,  ESCARSEDAT,  ESCASSEDAT, 

s.f.,  mesquinerie,  avarice. 

Que  de  prelz  si  départ  e  largneza  refada  , 

E  pren  escarsetat  per  amiga  e  per  drnda. 

Guillaume  de  la  Tour  :  Un  sirventes. 
Qui  se  sépare  de  me'rite  et  refuse  largesse,  et  prend 
avarice  pour  amie  et  pour  amante. 

Qaan  mi  soven  de  l' avol  gea 
Cui  EscAESEDATZ  afama. 

Alegret  :  A  per  pauc. 
Quand  je  me  souviens  de  la  me'cliante  gent  que 
Vavarice  enfume. 

Paac  si  fay  rire  ab  plorar... 
E  largueza  ab  escassedat. 

PiSTOLETA  :  Manta  gent. 
Rire  se  fait  peu  avec  pleurer...  et  largesse  avec 
avarice. 

Mas  EscAssEDATz  c  non  fes 
Part  jovent  de  son  companho. 

Marcabrus  :  Pax  in  nomine. 
Mais  avarice  et  non  foi  sépare  gaieté  de  son  com- 
pagnon. 

EscASSEDATz  ten  las  clans  dels  barons. 
Cercamons  :  Pus  nostre  temps. 
Avarice  tient  les  clefs  des  barons. 
Avareza  nais  d'EscAssEDAT,  car  cant  home 
es  escas  de  far,  etc. 

Liv.  de  SjdraCj  fol.  129. 
Avarice  naît  de  mes/iuineric,  car  quand  on  est 
rliiclie  de  faire ,  etc. 

AHC.  FR.  Avec  félonie  et  envie 

Escharseiez  est  lor  amie, 
El  escharsetez  est  tel  chose 
Qae  loz  tens  a  la  borse  close. 
Escharsetez  est  une  vice 
Qui  forment  aime  avarice. 

Roman  du  Renart,  t.  I ,  p.  b. 
Escharceté  est  à  noble  interdicle. 

Alain  Chartier,  p.  590. 
tsr.    Escasez.    port.  Escassez.   it.    Scarsità, 
scarsitate,  scarsiclade. 

5.  Escaseza,  .<!./.,  avarice. 

Qnar  ien  ho  sai ,  que  no  as  platz  escaseza. 
T.  d'Alexandri  et  de  I5lacasset  :  En  BLicasset. 
Car  je  sais  cela  ,  que  \' avarice  ne  vous  plait  pas. 
\Î«C.   ESP. 

"Verdad  es  que  me  dcsplazc  la  pobreza 
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It  mucho  mas  escasseza. 

SantillANA  ,  Proverhios. 
Por  la  grand  escasesa  fne  pcrdido  el  rico. 
Arcipreste  de  Jlila,  cop.  287. 
CAT.  Escassesa.  esp.  mod.  Escaccza.  port.  Es- 
casseza. IT.  Scarsezza. 

6.  AsEscARA,  S.f.,  détresse,  misère. 

Molt  via  a  gran  asescara 
Et  a  dolor  angoissosa. 
B.  DE  VentadouR  :  Amors  enquera.  Var. 
Vil  moult  à  grande  détresse  et  à  douleur  angois- 
seuse. 

7.  Escarcella,  s.f.,  escarcelle,  bourse. 

A  r  escarcella 
Ten  apcba  o  astella. 

P.  Cardinal  :  Un  sirvenles. 
A  Vescarcelle  il  tient  hache  ou  lance. 
ESP.  Escarcela.  it.  Scarsella. 

ESCART,  adj.,  tenace,  opiniâtre. 
Fuecx  d'amor  escart  et  destreiug 
Que  vins  ni  1'  aîga  no  1'  esteing. 

Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
Feu  d'amour  tenace  et  concentré  que  viu  ni  l'eau 
ne  l'éleint. 

ESCASAN,  adj.,  estropié,  Léquillard, 

Die  vos  que,  si  Dieus  m'ajut. 
Fort  aura  en  vos  bel  pendut, 
O  bel  orb ,  o  bel  escasan. 

Roman  de  JaiifrCj  fol.  [\  I . 
Je  vous  dis  que  ,  si  Dieu  m'aide  ,   il  y  aura  en 
vous  fort    beau   pendu ,  ou    Lel  aveugle  ,  ou   beau 
bétjuillard. 

2.  EscAssiER,5.  in.,  estropié,  héqiiillard. 
Quan  truep  i'.scassieii  mati 
M'  enaeya  ,  el  d'  orp  atre.si  • 
Quar  no  m'  azaut  de  lor  tray. 
Le  Moine  de  Montaudon  :  Mot  m'cnueia. 
Quand  le   matin  je  trouve  béquillard  il  m'en- 
nuie, et  aussi  d'un  aveugle;  car   il  ne  me  plaît  de 
leur  train. 

.Sitôt  no  vol  pretz  d'  orps  tii  d'  escasiers. 
T.  DE  Bambaud,  d'.Vdk.mar  et  de  Perdicon  :  Scnlier. 
Du  moins  je  ne  veux,  mérite  d'aveugles  ni  d'ei- 
tropiéi. 

—  Monté  sur  des  échasses. 
Cornera  ses  fadi 
i'ius  fort  qu'  escassier  porcassi. 

G.  deDuRFOCï  :  Tun:inalcl. 
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Coruora  lans  <1i"goùl  plus  lort  ijiii"  ihucIrt  monte 
sur  JfS  échus  ses. 

3.  EsCASSKLiF.R,  .V.  jii.,  faisour  d'cchasscs. 
Dol  dimccres  sou  esc&sselieks. 

OagniflS  fl  ESCASSELIERii. 

Ciiriulairc  de  Montpeltier,  fol.  iJ5  et  ^^. 
Du  mercroili  soaijaiseurs  d'éi  liasses. 
Gaiuicrs  cl/i:iiseurs  d'ei  fiasses. 

ESC.VTA,  S./.,  race,  liijnée,  (jiialité. 
\'t)ycz  Denina,  t.  III,  p.  -jo. 
Roma ,  <1l'  lual'  escata 
Es,  ab  fiils  coven. 

G.  FiGLEiRAs  :  Sirventes.  f^ar. 
Rome,  lu  es  de  niccliante  rnce^  avec  faux  accords. 
YieiU'es  tic  niiil'  escata. 

Ogiers  :  Era  (juan. 
Vieille  est  de  mauvaise  t/ualitc. 
ANC.  EK.  Tilaius,  dist  11  quens  de  Poitiers... 
Tu  es  esirais  de  pute  csclale. 
Roman  du  comte  de  Poitiers j  v.  yft^- 
A  Yesclate  et  al  lin 
Dont  il  issi ,  cl  n'a  que  dire. 
homan  de  l'EscoiiJ/lc.  F.  Michel.  Noie  du  comte  de 
Poitiers,  p.  3.5. 

Vovez  au  mot  Asclar. 

KSCIIA.IIPIR,  V.,    écharpcr,  dûchircr, 
nu'ttre  en  pièces. 

Cuiu  pins...  EscHARns  lot  le  iiiunt  alj  sas 
cruels  dens,  plus  si  demostra  espaventahla- 
ment  esser  dejuna. 

Trad.  de  Bède,  fol.  l\l\. 
Comme  plus...   déchire   tout   le   monde  avec    ses 
cruelles  dcots,  plus  épouvanlablement  elle  se  montre 
•'•tre  à  jeun. 

Jù'g.    Chuflon  et   c.scaruis.son    et   escartissos 
aquelb  que  non  lus  volun  creyre. 

I'.  et  f^ert.,  fol.  20. 
Baillent  cl  blâment  et  rfJr/jw'c/U  ceux  qui  ne  les 
\enlenl  croire. 

L.SCLAU  ,  .?.  '//.,  trace,   vestige,  che- 
min. 

Cnnt...  1'  aven  a  fiigir,  elcobri  saspesadns  ab 

1.1  coa  dcieirc,  pcr  so  c'  cm  no  veya  son  esci.au, 

Ntituras  d'nlciinas  hestins. 

(luaod...  il  lui  advient  de  fuir,  il  couvre  ses  marques 

de  pied  avec   la    queue  par  derrière,   peur  te  qu'nii 

ne  vole  pas  sa  Inire. 

•  ircu  I  \c  [las,  r.iiiii,  Iras  ni  ksci.au 
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Ou  pose  aisl  coin  la  sei-pens  passar. 

StiiVKKi  iieGironne  :  A  greu  pot. 
Dillicilomeul  y  voit  pas,  clicmin ,  trace  et  vestige 
où  il  puisse  passer  comme  le  serpent. 
Melon  si  en  1'  esclau. 

y.  de  S.  Honorât. 
Se  niettcut  en  la  trace. 
Tant  me  dupton ,  quan  senlon  mon  esolau. 

P.  Vidai,  :  Urogoman. 
Tant    ils   me    redoutent ,   quand    ils   sentent   ma 
trace, 
rig.     De  joy  novelh  segney  I'esclau. 

Deudes  de  Pbades  :  El  temps. 
Je  suivis  la  trace  de  joie  nouvelle. 
Avia  seguit  vosti'  esci.au... 
E  lis  et  ferms  inay  de  set  ans. 

K.  Vidal  de  Bezai;dun  :  En  aquel. 
J'avais  suivi  votre  trace...  et  (idèle  et  ferme  plus 
de  sept  ans. 

—  Bruit  (lu  pas. 

En  un  bel  palafre  ferran... 
Anz  aiiibla  si  que  par  que  vol 
Axa  ut  et  ben  drell  e  suau. 
Qu'a  peuas  au  hora  son  esclau. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  8l. 
En  un  beau  palefroi  ferrant...  mais  va  tellcmcivl 
à    l'amble  qu'il    paraît   qu'il  vole  a^^rcablement  et 
bien  droit,  et  doucement,  qu'à  peine  ouït-on  le  bruit 
de  son  pas. 

Veiieiz.  a  la  ferma  suau  , 
Que  no  fassalz  negun  esclau. 

Uei:des  de  Phadls  :  y4iiz.  cass. 
Venez  doucement  à  la  ferme  ,  de  manière  que  vous 
ne  fassiez  aucun  bruit  de  pas. 
ANC.  FR.  Por  vos  sui  venus  en  bos. 
Je  ne  cac  ne  cerf  ne  porc , 
Mais  por  vos  suis  les  csclos. 

Fabl.  et  cent,  anc,  t.  I ,  p.  /(o'5. 
De  Gérard  queire  s'entremet, 
Après  lui  au  cbeinin  se  met 
Tant  que  ses  esclos  en  trouva. 

Roman  de  la  Fiolette,  p.  208. 
Si  alla  après  Gérard,  telle  diligence  fit  qu'il 
trouva  liïs  csclos  de  sou  clicval  ;  il  se  mit  sus  , 
et  le  suivit. 

Jlisl.  de  Gérard  de  Nei-ers,  t.  II  ,  p.  3'|. 
Renart  .s'en  Aiit  touz,  b^s  galoz, 
E  II  vilains  sieul  les  csclos. 

Roman  du  Renarl,  t.  I  ,  p.  2y5. 
Il  clicvamba  et  issi  fois  de  la  ville,  et  trouva 
les   csclos    du    clicvalicr,    qui   devant    lui   s'en 
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aluit...  r.t  clievaucha  tant  k'en  la  forest  se  met 
et  trouve  les  esclos;  si  poiut  après  le  chevalier. 
Roman  de  Merlin. 

ESCLAU,  s.  m.,  esclave. 

Al  dolz  esgar  que  m  fes  ,  et  ab  clar  vis, 
En  fes  amors  son  esclau. 

Bertrand  DE  Born  :  Gestledisnar. 
Au  doux  regard  qu'elle  me  fil ,   et  avec  brillant 
visage ,  amour  en  fit  son  esclave. 

Lo  rey  Karle  los  receap  per  esclacs. 

Cat.  ciels  apost.  de  Roma,  fol.  J()5. 
Le  roi  Charles  les  reçut  pour  esclaves. 
ANC.  CAT.  Esclau.  ESP.  Esclavo.  port.  Escravo. 
iT.  Schiavo, 

—  Brigand,  pirate. 
Hay  mot  gran  paor  qa'cls  esclaus  de  Tnrqnia. .. 
Non  los  fassan  ostar  del  bon  prepansament. . . 
Sarazins  et  esclaus 
Qui  apparelhan  azaaras. 

V.  de  S.  Honorât. 
J'ai  très  grande  peur  que  les  brigands  de  Tur- 
quie... ne  les  fassent  ôter  de  leur  hon  projet.. . 
Sarrasins  et  pirates  qui  appareillent  tartanes. 

2.  EscLAVA,  s.f.,  femme  esclave. 
Agar,  sa  esclava,  de  la  cal  venc  lo  linhatge 

dels  pagans. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  6. 
Agar,  son  esclave,  de  laquelle  vint  la  race  des 
païens. 
cat.  esp.  Esclava.  port.  Escrava.  it.  Schiava. 

3.  EscLAVAR,  V.,  rendre  esclave. 

Pus  ilb  o  a  enqnest, 

Mi  non  es  greu  si  ni'  esclava. 

Bertrand  de  Born  :  Ane  no  us. 
Puisqu'elle  l'a  enquis ,   il  ne  m'est  pas  pénible  si 
elle  me  rend  esclave. 

ANC.  FR.  La  nmltiplicité  et  nombre  cVoffices 
et  chiqnaneurs  est  nn  gros  appny  pour  as- 
servir, crueliser  et  esclaver  ses  sujets. 
Contes  d'Eiilrapel,  fol.  I2. 
Aimer  eu  tous  endroits  sans  esclaver  son  cœur. 

Premières  œuvres  île  Desporles,  p.  27g. 
KSP.  Esclavizar. 

ESCLA.VINA,  .<!./.,  sarrcaii,  cape. 
Per  EscLAviNA  e  per  trabucx, 
An  laissât  mantel  e  caussier. 

M\RCAnnis  :  Al  départir. 
Pour  snrreau  vl  pour  IrcTiuiliels,  ils  ont  laisse 
inaiilp.iu  cl  cliausses. 
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ANC.  I  R.  Lors  prent  Renart  à  deffobler 
h'esclavine  et  l'a  mise  jus; 
Si  a  son  baril  mis  desns. 

Roman  du  Renart,  t.  II  ,  p.  35q. 
Kar  me  doune  por  Dieu  tes  dras. 
Ton  capel,  voir,  et  ton  bordon... 
Et  Vesclavine  à  abandon... 
Sous  s'esclavine  a  mis  s'espée. 
Roman  du  comte  de  Poitiers,  v.  780  et  787. 
CAT.  ESP.  PORT.  Esclavina.  it.  Schiavlna. 

ESCOBA,   s.  /.,    lat.    scopaê-,   balai, 
ramée. 

Ayssi   con   lo  fuoc  lengieramens  consuma 
I'escoba. 

Lett.  de  Preste  Jean  à  Frédéric,  fol.  28. 
Ainsi  que  le  feu  consume  légèrement  la  ramée. 
ESP.  Escoba'.  IT.  Scopa. 

2.    EscoBiLH,   S.  m.,   balayure,   pous- 
sière. 

Preiz  es  vengntz  d'araon  d'avau 
E  cazegut  en  I'escobilh. 

Marcabrl'S  :  Lo  verscomens. 
Le  me'rite  est  venu  de  haut  en  bas  et  tombé  dans 
la  poussière. 

Engendro  e  1'  ayre  escobilh  et  revolncio  difa 
en  lati  turbo. 

Elue .  de  las  propr. ,  fol .  191. 

Engendrent  en  l'air  poussière    et   lournoifineut 
dit  en  latin  TURBO  (tourbillon). 

3.  EscoBiLHA,  .V. ./,  lat.   scop«LA,  ba- 
layiire. 

"Vira  I'escoeilha. 

Marcabrus  :  El  mes. 
Retourne  la  balayure. 
ESP.  Escobilla. 

4.  ESCOBOLIKR,    S.    m.,    lat.     SCOP<7RzV/.V  , 

balayeur,  nettoyeur. 

L'tscoBOLrER  quant  entes  ac 

La  sancta  vos.,. 

L'escokomer  près  a  plorar. 

F.  de  S.  Jle.vis. 
Quand  le  balayeur  eul  entendu  la  sainte  voix... 
Le  balayeur  se  prit  à  pleurer. 

5.  EscoBAR,  V.,  lat.  9,v.Qv\r,e,  balavor, 
nettoyer,  purger. 

Corron  carieras  escubar. 

Jivman  de  .liiufre,  fol.  Si- 
t^^•l^(•nl  An/njo;' les  rues. 
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Pur  cxtt'ns.  D'  uiuor  sobretra  l'  escoba- 

Devdes  de  Pbvdes,  yltiz.  ciiss. 
Le  pi'rffc  iVliumour  suralxindantc. 
Ft!^.     Que  mais  fols  inoli  no  ill  kscop. 

R.VNBWD  d'OrANOE  :  Bon  s'  fscliai. 
<^iic  jamais  il  n<-  lui  Intlaye  mots  fous. 
ESP.  Escobar.  it.  Scopare. 

On  lit  dans  Heivvas,  Catalogo  de  las 
linguas,  cic. ,  t.  V,  p.  277,  que  le  mot 
ESCORAR  vient  ilu  basque  i:sc-.ouatu. 

Indice  clymologico  vnaenense,  de. 


F.SC.OFELLAR,  escofknar,  v.,  ccosser, 

écaler. 

De  notz  a  'scofeix.ir  ; 
Laneuat  hom  Lis  escofena. 

MarcOAT  :  Mcnlro  m. 
Des  Doix  à  écaler;  lorsqu'on  les  écalc. 
CAT.  EsclofoUar. 
ESCOISSENDRE ,   F.sr.oiscHENnuK ,  es- 
coYCEsnRE,  V.,    déchirer,    rompre, 
fendre,  arracher,  écorcher. 

Tant  peitz  escoichentiee. 

Gl'u.laime  OETinl.LA. 
Déchirer  taiil  de  poilrincf . 
Sos  vestir.s  desionip  e  sa  cara  escoycent. 

F.  de  S.  Honorât. 
Rompt  ses  vi-lemenU  cl  déchire  sa  figure. 
Sos  veslir»  romp  et  escoyssekt. 

V.  de  S.  /ilexis. 
l^ompl  et  déchire  ses  Télemcnts. 
Kencs  d'armas  .ijostatz  iscoissendre, 

AicART  BF.I,  FossAT  :  Entre  dos. 
Rompre  les  rangs  d'armes  rangeas. 
/•V^,  Lo  fcrin  voler  qa'  el  cor  m' intra 

>'o  m  pot  ges  becx  ez.coissewdre  ni  ongla. 

A.  DaNIKL  :  1.0  !(  rm  \olor. 
r<i-c  ni  fingle  ne  peut  m'arrn<her\c  icrme  voulnir 
•  |ui  m'entre  au  c'iur. 

Qoecs,  i»M  pane  qa'  el  n'  agucs, 
Son  prclz  voiri'  escoissf.hdre. 

BOMTACE  CaI.VO  :  Qui  a  lalen. 
Chacun,  four  peu  qu'il  en  eût,  voudi-ail.  dérlii- 
rerion  mciile. 
Part.  pas.  Es  se  totz  escoissf.kdutz. 

Roman  de  Jnn/re,  fol.  98. 
S'e»t  tout  (U'chii  f'. 
XT.  Scoscendere. 
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ESCOLA,  .V.  /. ,  lat.  scuola,  écolo. 

Se  lo  niaistre  de  las  EscotAs  de  Aria  volgra 

venir  eu  esta  vila  per  lo  governament  de  las 

Esroi.As. 

Uist.  de  Niines,  t.  III ,  pr. ,  p.  226. 

Si  le  maître  des  «•Vo/m  d'Arles  voulait  venir  en 
cette  ville  pour  le  gouvernement  des  écoles, 
ESCOLAS  de  totas  Icnpuas. 

L'Arbre  de  Butitlhas,  fol.  194. 
Ecoles  de  toutes  langues. 
CAT.  Escola.   ESP.  Escuela.  port,  Escola.  it. 
Scholn. 

1.  EscOLAR,  S.  m.,  lat.  scHOr.vuw,  écolier. 
Mejcs  lo  sec  dreyta  via, 
Aru  de/,  escolars  que  a  via, 
Que  van  am  Iny  matin  e  ser. 
F.  de  S.  Honorât. 
IMiilcrin  le  suit  droit  chemin  ,  avec  dix.  cco/rvm 
qu'il  avait ,  qui  vont  avec  lui  malin  et  soir. 
CAT.  Escola.  ESP.  PORT.  Escolar,  it.  Scolaro. 


ESCONA,  s.f.,  pique,  javelot. 

Tenc  una  escona  cl  ma, 
E  trames  la  i  de  tal  vert  ut. 
Que  tota  nimpet  en  l'escut. 

Roman  de  Joufre,  fol.  48.  Vor. 
Tint   une  ^tique  à  la  nialii ,  et  la  lui  envoya  de 
telle  force  ,  qu'elle  se  rompit  toute  sur  l'ecu. 

ESCONDIR,  ESCONDiRE,  V.,  excuser, 
disculper,  justifier,  prétexter  des  ex- 
cuses, contester. 
ExcoNoiCKRE    a   été   employé   dans 
la   basse    latinité.    Un    capilulaire  de 
Charlcs-le-Chauve  de  l'an  878,  porl(>  : 
Aut  se  Icgalitcr...    icxconiucant,  aut  si   se 
Kxr.oNDiCERE  non  potueiint,  quod  malcfecx'iint    < 
cmendent...  Si  autein  eum  nnllus  accusavcrit, 
EXfONDicvT  .se  prœdicio  modo  et  juret,  eti  . 
DALU7,.,  Ciipil.  rcg.fr.,  1.  II,  col.  a2!). 
De  10(7.  mais  la  'n  pot  hom  escondire. 
l>ONS  de  Capdueu.  :  De  lolz  cailius. 
On  peut  \\  justifier  <\e  tous  maux. 
Ane  non  aniet,  bc  1'  en  puesc  escondiul. 

Pons  de  Cm'Uijeil  :  Tant  m'a  don. il- 
Oncques  n'aima  ,  y.  l'en  puis  hienjustifer. 
l'ueis  d'  ESCONDIR  Genoes  tan  s'  asaia. 
B.  Zouci  :  Moût  l'on . 
Puisqu'il  s'essaie  tant  de  Justifier  les  (Jénoi- 
N  Ugo,  ges  ieu  non  iwioNnn/ 
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Qu'  el  preiars  non  aia  sabor. 

T.  DE  II.  DE  LA  BaCHET.ERIE  ET  DE  B.  DE  S.-FkMX  : 

DigaU. 
Seigneur  Hugues  ,  je  ne  conteste  point  que  le  piicr 
n'ait  saveur. 

Qu'  a  roi  s  denh  escondire. 

P.  RoGlERS  :  Tan  no  plou. 
Qu'il  daigne  se  disculpera  moi. 

lea  m'  escondisc  ,  doitina. 
Bertrand  de  Corn  :  leu  ni'  escondisc 
Je  me  justifie,  dame. 
Suhst.   Ges  ades  non  dea  liom  dire  ver, 

Soven  val  mais  ruentir.s  et  escondires. 
Arnacd  de  Marueil  :  Belii  m'es  lo. 
On  ne  doit  point  toujours  dire  vrai,  souvent  vaut 
mieux  mentir  et  prétexter  des  excuses. 

ANC.  FR.  Je  le  vi  sor  vos  rains  gésir. 
Ne  vo.s  ea  povez  escondire. 
Ja  voir  ne  m'en  escondirni. 
Se  je  1  fis ,  eucor  le  ferai. 
Pioman  du  Rennrt,  t.  I ,  p.  27  et  23. 
Prest  est  k'  il  s^escondie  ke  il  H  dus  n'ocist. 
Roman  de  Rou  ,  v.  294 1- 
Mais  H  chevaliers  ne  1  voloit 
Et  doa  faire  &escondissoit. 
Mais  ses  escondirs  rien  n'  i  vant. 

Fabl.  el  cont.  anc,  t.  Ill  ,  p.  ^22. 
Considérant  que  bonnement  il  ne  se  pouoit 
escondaire,  n'excuser  qu'il    ne   feil   assistance 
et  ayde  à  ceux  de  son  pais. 

Monstrelet,  t.  II,  fol.  60. 

2.     ESCONDIG,   ESCONDIT,   S.    1)1.,    C.XCII.SC, 

justification. 

Autr'  ESCONDIG  vos  farai  pus  sobrier. 
Bertrand  de  Born  :  Icu  m'escondisc. 
.te  vous  ferai  'autre  justification  plus  élevée. 
Non  voill  q'  i  m  metatz  nul  escondit. 

f^'.  de  Guilltiume  de  Cabestaing. 
Je  ne  veux  que  m'y  mettiez  nulle  excuse. 

—  sorte  <le  poésie. 

EscoNDiGZ  es  trop  Los  dictatz  per  lo  qiial 
eel  qn'es  acuzatz  se  desencnza. 

Lej'S  d'amorSj  fol.  [^7.. 
L'escondig   est   une  1res  hunne   composition   par 
laquelle  celui  qui  est  accuse'  se  disculpe. 
^:fc.  FR.  Ne  vous  vant  rien  li  escondit. 
Fait  li  dns ,  ne  point  n'en  i  a. 

Fabl.  et  cont.  une,  l.  IV,  p.  ?yj?.. 
Pienart ,  fait-il,  vos  qui  devez 
A  Ysengrin  faire  escondit. 

Romttn  du  Pienart ,  t.  I  ,  p.  338. 

n. 
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ESCONDRE,  V.,  lat.  ^^/sr.oNDCRE ,  ca- 
clier,  renfermer. 
Uns  riex  bom  escondet  grant  part  de  sos 

deniers. 
EscoNT  en  la  cays.sa  l'enfant. 

f''.  de  S.  Honorât. 
Un    Iionime   riclie  cacha    grande    partie    de    ses 
deniers. 

Cache  l'enfant  dans  la  caisse. 

Morgues  si  deu  toz  escondre  dins  sa  cella. 

Trad.  de  Bide,  fol.  62. 

Moine  se  doit  tout  renfermer  àwas  sa  cellule. 

Fig.  Re  no  sap  ou  s'  esconda  ni  s  ganda. 

Perdigon  :  Aissi  com  ce). 

Ke  sait  rien  oîi  il  se  cache  et  se  garantisse. 

Qnar  tan  son  pies  de  mal  talan, 

Que  tôt  bon  fag  de  lor  .s'escon. 

G.  Anelier  de  Toil.oiiSE  :  Ara  farai. 
Car  ils  sont  si  pleins  de  mauvaise  volonté,   que 
tout  Ijon  fait  se  cache  d'eux. 

Part.  pas.  No  pretz  honor  esconduda 
Ni  carboncle  ses  lazir. 
T.  DE  Blacas  et  de  Rajib\ud  :  En  Raimbaut. 
Je  ne  prise  honneur  caché  ni  escarhoucle  sans  luire. 
Âdt'.  comp. 

Dedins  en  la  roca  n'  a  intrat  d'  esoondut. 

Guiii,\i]ME  deTudela. 
Il  en   est  entré  intérieurement  dans  la   roche  en 
cachette, 

ANC  FR.  Ainz  qne  li  solans  soit  escons. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  97. 
Nus  d'eus,  tant  se  sache  escondre , 
N'i.slra  d'iluee. 

Guillaume  Guiart,  t.  I,  p.  16g. 
Il  se  sont  tuit  escondit, 
Por  le  secours  qu'il  vous  venoît. 

GoDEFROl  DE  Paris  ,  Chr.  métr.,  p.  82. 
CAT.  Escondir.    esp.  tort.   Esconder.  it.  As- 
condere. 

2.  ESCONUUDAMEN,  ESCONDIDjVIMENT,  adv., 

secrètement ,  furtivement. 

leu  porta  va  gran  de  froment 
En  ma  nian  escondiuament. 

Trad.  d'un  Ecang.  aporr. 
Je  portais   secrètement  grain  de    froment  en  ma 
main. 

EsCOKIilDAMENS 

Mi  ven  al  cor  us  talens. 

FonjuET  DE  Marseille  :  Ds  volers. 
Secrètement  un  désir  roc  vient  au  cœur. 
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\ntt  EsroKDCDAMKNs  a  Pilai,  e  ileinandct 
i  \o  cors  lie  Jliesu. 

Hisl.  dur.  </c-  /<!  Biblf,  fol.  f).'.. 
Alla  sferiument  à  Pilate  ,  cl  lui  dcnianihi  \v  oi>rps 
lie  Jmus. 
ESP.  PORT.  Escondidamente . 

3.   EscoN,  .V.  w/.,  huche,  biiflet. 
Li  KSCON  e  las  archas  e  '1  liual  c  'I  pild. 

GCILLACME  DE  TlDELA. 
Les  huches  et  li-s  coffres  et  les  Liions  et  Us  jiivilols. 

.', .    Df-Sconore,  j'.  ,  iK'coiivrir. 
Amors.  trop  fai  gran  follor, 
Qui  DK.TO?(  sa  dez.onor. 

B.  ZoRCI  :  L'aulr'  ier  qii.liU. 
Amour,  très  grande   Jolie  fait  ,  qui  décoiirm  son 
ilésliuoneur. 

5.   RF.scoNnRE,  RASCiTNDRE,  T.,  cachor. 

Mas  non  1'  ans  dir  mon  cor,  ans  lo  y  rescos. 

BERTR\Nn  DK  lioRN  :  i^uan  la  novelha. 

Mais  je  ne  lui  ose  dire  mon  amour,  au  contraire  je 

Ir  lui  Cliché. 

ResCon  e  cel  mon  joi  als  jangladors. 
Pons  de  CAPnrr.iL  :  Per  joy. 
Je  cache  et  cèle  ma  joie  aui  mcilisants. 
Q'  om  RF.SCONDA  so  qii'  es  malvatz, 
E  moslrp  so  dont  es  lionralz. 
T.  DE  G.  Faidit  et  de  Perdigon  :  Perdigons. 
Qu'on   cache  ce  qui   est   mauvais  ,    et   montre  ce 
dont  on  est  lionore'. 
Toi  atressi  .col  salvatges  austors 
Que  s  rescon  plus  que  l'autr'auzelh  no  fun. 

Pons  de  Capdveil  :  Per  jov. 
Tout  ainsi  comme  l'autour  sauvage  qui  se   cache 
plus  que  les  autres  oiseaux  ne  font. 

No  s  |)ol  RAsci'SDRE  nulz  boni  denant  so  vis. 

Poème  sur  Bvèce. 
Nul  liomme  ne  se  peut  frtf//er  devant  son  visage. 
En  qnascuna  si  rescor 
So  qne  m  le  pin»  dcziron. 

IIaimund  de  Cvstel.nau  :  Enir'  ira. 
Ka  ciiacune  su  cache  ce  qui   me   tient    plus  dési- 
reux. 
Part.  pas. 

Qoe  val  tesaurs  qu'  adcs  es  bescondut/..^ 

FeiitRA>D  Di;  Pl'CET  :  De  sirvenles. 
Oue  Taut  trcjor  qui  ian$  cesse  est  caclié? 
A5C.  IR.  L'espace  de  tant  de  temps  que  le  so- 
leil est  retcoiiic,  desiqaes  à  soleil  levant. 
j4itc.  coutume  <U  yormandtc.  CARrcNTUJi,  1.111 

col.  52^. 
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Le  suppliant  se  feu.st  rescoitsé  pour  gésir  on 
IV.stable. 
I.ell.  'le  re/n.  de  \'Sç}\.  C.VRPENTIF.R,  t.  III,  col.  524. 

Vespres  aprochent,  solels  est  resconsés. 

Rointin  (le  Carin  le  Loherain ,  t.  I  ,  p.  20. 
iT.  Nasconderc. 

6.  Rescos,  rkscost,  nilj.,  caché. 
Trobet  N  Uc  rescost  en  la  cambra  on  «■Li 

de\  la  ja/.cr. 

/'.  (le  Gaucelm  Faidit. 
Trouva  le  seigneur  Hugues  cache  dans  la  clianilne 
où  elle  devait  coucher. 

Qn'  al)  leis  c'  amatz  fosses  en  luec  rescos. 

T.  DE  MoFlAN  ET  d'I/.\RN  :  Vos  quc  amalz. 
Qu'avec  celle  que  vous  aimet  vous  fussiez  en  lieu 
caché. 

Com  auzelz  anc  dire  vos 
Q'  oiu  tenga  so  qu'  es  bel  rescos? 
T.  DE  G.  Faidit  ET  de  Perdigon  :  Perdigons. 
Comment  osâtes -vous  jamais  dire  qu'on  tienne 
caché  ce  qui  est  beau.' 

Par  extens.  Descipols  rescotz  de  Jbesu  Cristz. 
Passio  de  Maita. 
Disciple  caché  de  Jésus-Clirist. 

Ad\>.  coinp.  Tant  esterain  rescondut  a  rescos. 
Pons  de  C.M'dueil  :  Per  joy  d'  amor. 
Tant  nous  serions  caclie's  secrhtement. 

S'  estas  en  clanstr'  a  rescos. 

Le  Moine  de  Montai^don  :  L'autr'  ier  fuv . 

Si  tu  demeures  en  cloître  secrètement. 

len  sui  sai  sos  drulz  a  rescos. 

P.  Rogier  :  Per  far  esLauilir. 
Je  suis  ici  son  amant  en  cachette. 
Eu  no   fezi  en  rescost  ni  per  lorsa  ni  jiei 

prec. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  19. 
Je  ne  fis  en  secret  ni  par  force  ni  par  prière. 

7.  RF.SrOSTA>IE>T  ,     RESCOTAMEN  ,     Otti.  , 

socrètc-mont ,  en  cachetlc. 

Per  qne  tanlost  qu'el  vespre  \vn  , 
Dcslivr';  e  rescotamew 
De  la  cintat  mot  tost  issi. 

r.  de  S.  Alexis. 
C'est  pourquoi  aussitôt  que  vint   le  soir,  très  vile 
il  sortit  proniptemciit  cl  secrètement  de  la  cite. 
Tôt  rescostament  per  j)aor  dels  Juzîens. 
2'rad.  du  Noiiv.  Test.  S.  .Iean  ,  ch.  19. 
1  oui  en  cachette  par  peur  des  Juifs. 

l'.SrOPIR  ,  E.sciiPii'. ,  7'.  ,  tin  lat.  sp«cnr  , 
(  1  ,i(  lier. 
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En  la  cara  escofir. 

PaiSio  lie  Maria. 
Cracher  à  la  fjce. 

L'us  fo  vestitz  e  l'aatre  nos, 
L'autr'  Escrpi  vas  lo  cel  sas. 

P.  Cardinal  :  Una  cieulatz. 
L'un  fut  vêtu  et  l'autre  nu,  l'autre  cracha   vers 
le  ciel  en  liaut. 

Soven  hi  esccpiretz. 

Deides  de  Peades  ,  Auz.  cass. 
Souvent  vous  y  cracherez. 
Qai  vol  del  tôt  TÙaperar  ,i.  persona,  II  esco- 
Fiss  en  la  cara . 

V.  et  Vert.,  fol.  98. 
Qui  veut  entièrement  outrager  une  personne  ,  lui 
crache  à  la  face. 
Part-  prés.  Salivan  et  escupen  si  pargo. 

Elue,  de  las  ■propr.,  fol.  ^5. 
Salivant  et  crachant  se  purgent. 
Part.  pas.  Per  nostres  obs  fo  vil  tengntz. 
Liatz  ,  EscopiTz  e  batntz. 

Gtl  FoLQtTET  :  Escrig  trop. 
Pour  nos  besoins  fut  tenu  vil ,  lie' ,  couirert  de  cra- 
chats et  battu. 
ANC.  FR.  Escopi  l'a  enmi  le  vis. 

Roman  du  Renart,  t.  I  ,  p.  98. 
Devant  l'empereonr  fa  menez;  là  fn  bnfoiez 
et  escopis  et  hontensetnent  démenez. 

Comme  il  fiit  liés  à  l'estace ,  batnz  et  escopis, 
et  pniz  crucefiez. 

Piec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  III  ,  p.  182  et  171. 
Batnz,  escopiz,  dehacbiez. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t-  I  ,  p.  280. 
Encommencèrent  li  alqaant  scupir  en  lai. 
Exp.  d'Haimoiij  Acad.  des  Inscr.,  t.  XVII,  p.  725. 
CAT.  ESP.  PORT.  Escupir.  iT.  Sputare. 

2.  Escop,    Escup ,   S.  m.,    lat.  spuTum, 
crachat. 

Qnan  ba  escop  vert  et  pndent. 
Han  avtal  diferencia  esccp  et  saliva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  87  et  ^5. 
Quand  il  a  crachat  vert  et  puant. 
Ont  telle  différence  crachat  et  salive. 
PORT.   Cuspo.  IT.  Sputo. 

3.  EscopiMEX,  S.  ni.,  crachat. 

J.  C,  vole  abandonar  la  sia  plazen  cara  e 
reveren  als  orres  escopimens  dels  Jaziejs. 
F.  et  Vert.,  fol." 98. 

Jésus-Christ    voulut   abandonner    la   sienne    face 
gracieuse  et  Ténérable  aux  hideux  crachats  des  Juifs. 

/(.  EscopiLHOS  .  rtr^. .  crachcur. 
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Qui  es  vielh...  es  escopiluûs. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  67. 
Qui  LSt  vieui...  est  cracheur. 

ESCORPION,  SC0RPI05,  s.  ni.,  lat.  scor- 
pioyem ,  scorpion. 

Mais  l'osatge  del  escorpios  te, 
Qa'aaci  rizen. 

G.  Faidit  :  Ben  a  amon>. 
Maii  suit  l'usage  du  scorpiorij  qui  tue  en  riant. 
Contra  panctnra  d'  escorpio. 
ScoRPio...  am  la  coa  fier. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l55  et  209. 
Contre  piqûre  de  scorpion. 
Scorpion...  frappe  avec  la  queue. 

—  Huitième  signe  du  zodiaque. 

EscoRPioâ  es  per  semblan 
L'octan  signe. 

Brev.  d^amor,  fol.  27. 
Scorpion  est  par  manière  le  huitième  signe. 
S'abaissa  en  un  antre  qne  a  nom  scorpioss. 

Liv.  de  SydraCj  fol.  5!^. 
S'aliaisse  en  un  autre  qui  a  nom  scorpiciu 
CAT.  Escorpi.  ESP.  Escorpion.  port.  Escorpiào. 
IT.  Scorpione . 

ESCORSA,y.y;,  du  hit.  conticcni,  ccorce. 
D'escorsa  de  vern  faitz  leisia. 

Decdes  de  Peades  ,  .-Juz.  cass. 
Faites  lessive  à'eeoree  d'aulne. 

—  Voile. 

Fig.     Domna  vol  per  dreita  escorsa 

Q'  bom  li  fasa  nn  petit  de  forsa. 

U>"  TF.OLEADOUR  AS05YME  :  Seinor  VOS  que. 
Dame  veut  par  -yoi/e  honnête  qu'on  lui  fasse  uu  peu 
de  violence. 

—  Enveloppe. 

L'escoessa  del  nov  si  es  lo  firmamens  que 
environa  la  terra. 

Li^'.  de  SjdraCj  fol.  ^j- 
L'enveloppe  de  l'œuf  c'est  le  firmament  qui  envi- 
ronne la  terre. 

CAT.  Escorsa,   escorxa.    esp.    Corteza.    port. 
Cortica.  it.  Scorza. 

2.  DecORTICAR,  V.  ,   hat.  DECORTICAr.e, 

ccorcer,  éplucher. 
Part.  pas.  Fraysbe...  quan  es  uecorticat  si 
ven  per  engan  cum  cèdre. 
Ordi  sec  ,  pilât,  mandat  et  decorticat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  207. 
Frêne...  quand  il  est  ccorcé  se  rend  par  troroperis 
comme  cèdre. 
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OriC  »«<; ,  j'ilé  ,  iiioudtf  el  éphnht. 
Ksr.  Dfscortezar.  port.  Descorticar.  it.  Ao/- 

K>XOSA,  i../!,  rescousse. 

A  r  EsrosA  dcls,  ac  tal  trapei. 

Roninn  <{e  Gentni  Jf  Hossillon,  fol.  il. 
A  h  rfscoiissi!  d'eux  ,  il  y  eut  tfl  tap.>go. 

a.  Rkscossa,  s./.,  rescousse. 

A  la  RKSC05SA  corrou  ,  iralz  coma  Icos. 

GtlLLAl'Mt  Dt  TlDEH. 

lU  courent  à  la  rescousse,  irrilès  comme  des  lions. 

L.SGOT,  .V.  ///.,  écot. 

\'ovez  Mii\AToui,  Ih'sscrt.  33. 
Fig.  Don  pagarau  mol  dur  kscot  en  l'aulic 
!>«lgle. 
Aylal  EscoT  fuy  pagar  soven  lo  dyable. 
y.  et  fWt.,  loi.  90  et  20. 
Dont  pa\eronl  très  dur  ccot  en  l'autre  monde. 
Le  duLIe  fait  souvent  paver  tel  ccot. 
Mas  so  qae  Loin  a  sobre  tôt 
Covea  per  inezura  wenar; 
Si  non  0  fai ,  es  sens  escot  ; 
L'autruy  li  ave  segr'  e  cassar. 

li.  Maktin  :  Farai  un  vers. 
Mais  il  convient  surtout  à  l'iiomme  de  mener  avi'i; 
modcrjtiou  ce  qu'il  a;  s'il   ne   le   lait,    il  est  sans 
rcol;  il  lui  advient  de  poursuivre  et  cliasser  le  Lien 
d'autrui. 
CAT.  Escot.   ESP.  PORT.   EsCOtC.  IT.  ScOtO. 

KSCOTAR,  EscouTAR,  v.,  lat.  aiiscvl- 
r\Rf,  écouter,  accueillir. 

Tant  qn'  en  luce  d'  un  rie  do , 
Drnli'  BscoTAR  ma  veraia  cbanso. 

FoLi^UET  DE  M'.nsElLLE  :  Kn  cliantan. 
Tellement  qu'en  lieu  d'un  riche  don,  elle  daigne 
rcoiiter  ma  vraie  chanson. 

Sel  que  respon  ses  escot  a  R  , 
No  met  raso  c  son  parlar. 

Libre  Je  Sener/tta. 
Celai  qui  r«;pond  sans  écouler,  m:  met  raison  en 
son  parler. 

Si  vos  m'  aidatz. 
Ni  roos  jirec»  e5c:octatz. 

Lt  Moine  de  Foissan  :  Cor  ai. 
81  \oui  m'aidcx  et  écoutez  mes  prières. 
Stibitantiv.  l'oiria  no>  a  anidos  cnaeiar, 

A  me  dcl  dire,  a  vos  del  escotar. 
RaMBAiu  u».  Vaoli.iiias  :  Scnlicr  marques. 
Il  itourrail  nou*  rnnuyer  à  lou>  deux  ,  à  moi  du 
duc  ,  •  voUi  de  Ycciinict. 
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l'nrl,  pus.     FsrOTAN  c  vozeii , 

Demandan  et  anzen. 

Ar.NAiin  iiF.  Maiu'eil  :  Rasos  es. 
Jicoiitant  el  vovaul ,  deniandnnl  cl  oyant. 
Piirt.  j'a.i.  IMalian,  qnau  l'ac  pro  kscotada... 
li  va  dir  que  mal  o  <lisia. 

Philomena. 
Matran ,   quand    il    l'eut   assez    ccoutcc...  lui  va 
ilire  qu'oUe  disait  cela  mal. 
A.\c.  Fn.   C)rcille  et  escoiile  parmi 

S'il  se  siiiit  IJen.s  endormi. 

lioiiian  lie  lu  liose,  v.  2537- 
ANC.    ESP. 

Ecosta  el  soberbio  el  ainor  de  la  dueîia. 
ylrcip.  de  JJitti,  cop.  23l. 
CAT.    Escuhur.    ESP.    MOD.   Esciichar.    tout. 
Escutar.  lï.  Ascoltare. 

1.  EscoiiT,  S.  m.,  écoute,  guet. 
Molt  son  intrat  en  lonc  cossîr 
Seis  qui  son  al  denier  escout. 

l'iElinE  D'.VuvF.iir.NE  :  Cui  hon  vers. 
Sont  entres  en  moull  long  souci  ceux  qui  sont  à  la 
dernière  écoule. 

ANC.   Fn.   Combien   qu'il  y   eus!  qiiel(|nes  es- 
cou  tes  en  cbeinin. 

CUMINES,  liv.  1  ,  p.   120. 

Que  peu  faillit  qu'il  n'intrast  en  Vescoiite  et 
guet  des  Grecs. 

Salet,  trttJ.  de  l'Itimle,  loi.  i83. 

CAT.  Escoha.  ESP.  Escitcha.  poht.  Esciita.  it. 
yiscoita. 

3.  EscouTAUou ,  .V.  /II.,  lai.  «mscij/tator, 
écouteur,  espion. 

Aquils  fais  kscoutadors. 

Beanard  Mmitin  :  Conipanho. 
Ces  faux  ccoitluitrs. 
ANC.  FR.  Et  est  escoiiteus  par  oyr. 

Roman  du  cJiàleltiin  de  Couci,  v.  &()(). 
ESP.  Esciichaclor.  port.  Esctitador.  it.  Ascol- 
tatore. 

ESCRIMIR,    KScnr.Min ,    v.,    ane.    ail. 
sciiinMr.N,  escrimer,  exercer,  tjarau- 
lir,  échapjier,  soustraire. 
A  la  mort  no  s  sap  escrimik 
Kcys,  ui  conis,  ni  ducx ,  ni  marquis. 
i'iLiiRE  u'Auvehone  :  Cui  I)On  vers, 
l'oi ,   ni    comte,    ni   duc,   ni  marquis  ne    sait  se 
ioustraire  à  l.t  mort. 

Tôt  jorn  contcndi  c  m  baralb, 
M'  ESCiwM  e  m  defen  c  m  coralh. 
I'ektrvndde  Dorn  :  Un  sirvenles. 
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Tout  le  jour  je  conteste  et  me  bataille ,  ta'escrime 
et  me  défends  et  me  courrouce. 

D' amor  tan  no  m'  escrim. 
AiMEBi  DE  Pegiilain  :  Ses  mon  apleg. 
Tant  je  ne  m'escrime  d'amour. 

Qui  ben  no  s'  en  sap  escrimir. 

Gavaudan  le  Vieui  :  Patz  passien. 
Qui  ne  sait  bien  s'en  garantir. 
Siibstandv .  Non  dea  liom  lanzar 

Per  son  ben  escremir. 
GiRAUD  de  Borneil  :  Leu  cbansoneta. 
Il  ne  doit  louer  bomme  pour  son  bien  escrimer. 

ANC.     FR. 

Richart  sout  escremir  o  virge  et  o  baston. 
Roman  de  Rou,  v.  SSzîj- 
Ses  cailles  garda  dou  len 
A  son  pooir  et  escremi. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I,  p.  325. 
Qne  de  toz  vices  ^escremi. 
Noui>.  rec.  de  fabl.  et  cont.  anc,  t.  II ,  p.  3. 
Qui  de  li  fait  dame  et  amie 
E  bien  la  sert,  ge  ne  dot  mie 
Que  de  pechié  ne  F  escremisse. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I,  p.  343. 
A  coups  de  patte  il  escrimoit. 

Du  Bellay,  fol.  468. 
On  jetter  la  pierre  au  loing  on  escrimer  avec 
l'espée  et  rondelle. 
Amyot.  Trad.  de  Plutarque,  Moral.,  t.  III,  p.  249- 
CAT.  Esgrimar.  esp.  tort.  Esgrimir.  it.  Scher- 
mire. 

1.   EscKiMA ,   s.  /.,   escrime,    adresse, 
ruse. 
Non  fier  colp  ni  s  gandis  a  1'  escrima. 

AiMERi  de  Pegeilain  :  Nuils  bom. 
^e  porte  coup  ni  se  garantit  à  \'escri?ne. 
Jox  de  datz  et  de  taulas  e  de  escrima. 
F.  et  Vert.,  fol.  17. 
Jeux  de  dés  et  de  tal)les  et  à'escrijne. 

Per  que  no  i  puesc  nul'  escrima 
Trobar. 

Rambal'D  d'Or.\nge  :  Una  cliansonela. 
C'est  pourquoi  je  n'y  pais  trouver  nulle  ruse. 

—  Fleuret, 

Saumada  d'EscRiMAS. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  Il5. 
Charge  àejleurels. 

A>c.  FR.  As  Engleiz  rent  dure  escremie. 

Roni-in  de  Rou,  v.  i3475. 
A  cele  foiz  nel  touchi  mie. 
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Car  il  sot  trop  de  Vescremie. 

Roman  du  Renart ,  t.  1  ,  p.  278. 
A  Yescrimie  se  requièrent. 
Es  visages  grans  cols  se  fièrent. 

R.oman  de  la  Violette,  p.  08. 
Car  asez  set  de  1'  escremie. 
Car  en  France  en  ot  raoult  apris. 

Roman  du  Renart,  t.  III ,  p.  169. 
Les  efFroyerent  tellement  qu'ilz  leur  feirent 
oublier  toute  leur  escrime. 

Amyot.  Trad.  de  Plutarrjuc,  V.  de  Pélopidas. 
CAT.  ESP.  PORT.  Esgrima.  it.  Scherma. 

ESCRIN,  s.  m.,  lat.  scrin/hw,  écriii , 
boîte,  layette. 

EscRiNS  et  archadnra. 

Nat  de  Mons  :  Sitôt  non  es. 
Boîte  et  coffre. 
Trays  de  son  escrinh  un  bon  enguen  prezat. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  2t58. 
Tire  de  sa  boite  un  bon  onguent  estimé. 
Clans  de  bon  pretz,  escrinz  d'onor. 

Arnaud  de  Mareeil  :  Dona  geuser.  Var. 
Clef  de  bon  mérite,  écrin  d'bonneur. 
ANC.    ESP. 

Trovaron  el  escrinno  do  iacie  so  el  llecho. 
Milagros  de  Nuestra  Senora,  cop.  695. 

CAT.  Escriny.  it.  Scrigno, 

ESCRIURE,  scRiuRE,  v.,  lat.  scribcre, 
tîcrire ,  inscrire. 
De  Boeci  escriure  fez  lo  ucim. 

Poème  sur  Boece. 
Fit  écrire  le  nom  de  Boece. 

Amors  m'  a  coraandat  escricre 
So  que  '1  boca  non  ans;»  dire. 

Arnaud  de  Mabueil  :  Dona  genser. 
Amour  m'a  commandé  A'écrire  ce  que  la  boucbc 
n'ose  dire. 

A  facb  scuiuRE  aquest  statut. 

Statuts  de  la  confr.  du  S. -Esprit. 
A  fait  écrire  ce  statut. 
Loc.       En  sa  carta  m  pot  escriure. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Farai  cbansoneta. 
Elle  peut  xa'inscrire  en  sa  cbarte. 
Fig.     T.nn  me  platz  lor  bonois, 

Qu'  ius  e  mon  cor  las  escriu. 

P.  Vidal  .  Ce  m  pac. 
Leur  honneur  me  plait  tant ,  que  je  les  écris  dans 
mon  cc»ur. 
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31.1*  l>f  par  que  sobr';iij;a  escriu. 

AlMikR  JoUD.VNii  ;  Taris  >iscom. 
Mais  parait  liii'u  cjiie  j'écris  sur  l'au. 
Pari.  piis.  Si  coiu  in  isto  pergameu  es  sciur. 
Tiirv  de  io51>. 
Ainsi  coinnio  i-sl  écrit  EN  CE  parclicmin. 
£d  san  Luc  es  scairr. 

^'otilii  Lfjcson. 
£a  saitil  Luc  e^l  écrit. 
A  tôt  dieig  BsCRiu  civil  e  canonic. 
J'ii.  lie  12;4'  -'""A-  <'"  ^"J-  *«<■■'•  '"^'  '  '^'-  ^7<^- 
A  tout  droit  ccril  civil  ot  canonique. 
•PtT  cascuu  coiifrayre  e  coufrayres.i 
Que  sia  scnicH  o  scricua. 

Statuts  de  la  confr.  du  S.-Espnl. 
Par  tliacun  confriTc  et  confièresse  qui  soit  eciil 
ou  écrite. 

CAT.  Escrltirer.  Esr.  Escribir.  tort.  Escrcver. 
iT.  Scrivert'. 

'j.  EscRiT,  5.  «/.,  lat.  scRijnuni,  refit. 
Car  plus  en  escrit  trobat  non  ay. 

f^.  de  S.  honorât. 
Car  je  n'en  ai  pas  Irouvé  plus  en  écrit, 
l.oc.       Pueis  fo  lot  mes  en  escrit. 

Philomena. 
Puis  loul  fut  mis  <!n  écrit. 

Segon  que  1'  angels  Ih'  a  dit, 
El  lor  vai  rendre  per  escrit. 

Bref,  d'amor,  loi.  ll\fi. 
Il  lour  va  rondif  par  écrit,  selon  que  l'ange  lui 
..  .lit. 

—  Rcsciipt ,  oiuoiinancc. 
Ah  resmiT  del  emperador. 

Trad.  du  Code  de  Justinicn  ,  loi.  2. 
Avi-c  le  ivscril  de  l'empereur. 
CAT.  Escrit.  ESP.  PORT.  Fscrito.  it.  Scritto. 

3.  EscnifTiiiiA ,   scRinLUA,    .v.  /.,    l;il. 

scniiTi  KA  ,  t'criltiie,  iicrit,  livre. 

Oui  no  sab  e>ciicure  non  cuia  que  escrip- 

lURA  »i'arlzj  c  es  plus  ireballioza  que   altra 

arlz. 

Liv.  de  SjdraCj  M.  l\l. 

{}tû  ne  '.ait  écrire  ne  pense  pas  que  l'écriture  soil 
un  ail  ;  cl  iJ  est  plut  ildlicdc  qu'autre  art. 

Ue  lay  oi  trais  la  (;osla  d'una  antii-ba  sciup- 

1 1:  r.  A . 

A',  de  S.  Jlon'iriil. 
l'i;  U  m;  lire  Ij  ri  Lilion  iruiii   aiiliquc  icntiiic. 

—  L'Écrit  II  If  sainte. 


ESC 

Scgou  los  «lit*  de  la  kainla  Lscriptura. 

15.  DE  LA  BaiithE  :  Foilla  ni  Hors. 
Sildii  lis  ilits  de  la  sainte  Ecriture. 

Sej^le  no  oui;  dure  gaire  , 
Segon  que  THscriptura  di. 

MAncABnus  :  Dirai  vos. 
Je  ne  crois  pas  que  le  siècle  dure  guère  ,  selon  que 
dit  V  1-^criture. 

Segon  la  santa  Scriptura. 

L'Àrhre  de  Batalhas  ,  loi.  \!\i. 
Selon  la  sainte  Ecriture. 

CAT.  Escriptura.  esp.  port.  Escritura.  it.  Scrit- 
tnra. 

f\.  Esci\n>Toiii ,  s.   m.,    lat.  st;RiPTOiii//.v, 
bnroaii ,  t-tiule,  comptoir. 
Ayssi  lueteish  pot  hom   trobar  los  rinis  eu 
ori ,  cotna  :  anditori ,  escriptori,  etc. 

Leys  d'amors,  fol.   l5l. 
Ainsi  de  mémo  on  peut  trouver  le«  linies  en  OlllE  , 
comme  :  auditoire,  bureau,  etc. 
c;at.  Escriptori.  esp.  Escriptorio.  port.  Escri- 
torio.  IT.  Scrittoio. 

5.  EscRiPTURAT,  S.   m.,  savant  en  écri- 
tures, lettré. 
On  es  \o  savis,  on  es  1'  escripturatz? 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Corintliiens. 
Où  est  le  sage  ,  où  est  le  lettré? 

().    Scriptural,    adj.,    à    écrire,    pour 
écrire. 

Canel   scripturai.    es  cauaviera   de  laipial 
antiquameut  uzavo  per  escriure. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2o3. 

Tuyau  à  écrire  est  un  roseau  duquel  on  usait  an- 
ciennement pour  écrire. 

7.  EscRiVAN  ,  S.  m.,  lat.  .scriba,  écrivain. 
No  us  veireui  bon  escrivan. 

Le  dauphin  d'Auvehcne  :  Puois  sai. 
Psous  ne  vous  verrons  bon  écrivain. 
Et  EscRivAs  e  lavcruicr». 

Haimoni)  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Kl  écrivain  et  tavcrnier. 

Los  ESCRIVAS  que  luoslion  bona  Iclia  al  co- 
raen&samen  ,  c  pois  fan  'a  inalvay/.a. 

l^.  el  f^ert.,  li.l.  17. 
Les  écrivains  qui  montrent  honne  iellrc  au  coni- 
iiiencement ,  et  puis  lu  font  mauvaise. 
Utils  80  a  ESCRIVAS  et  pinhedors. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2J<). 
Sont  utiles  1  écrivain.',  el  |).inlii". 
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—  Scribe,  en  parlant  des  Juifs. 
Yenc  estai'  enfr'  els  Joolors 
Et  entr'  els  escrivains  maiors. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Vint    se    placer  entre    les  docteurs   et    entre   les 
scribes  majeurs. 

CA.T.  Escribâ.  esp.  Escrlbano.  port.  Escr'wào. 
iT.  Scrivano. 

8.  EscRivANiA,   s.  f.,  expédition,   ré- 
daction. 

De  pagar  escrivania.  a  escrivan  per  la  cla- 

luor  qne  s  fara. 

Coût,  de  Condom. 
Do  payer  expédition  à  e'crivain  pour  la  publica- 
tion qui  se  fera. 
CAT.  ESP,  Escrîbania.  tout.  Escrivania. 

9.  EscRiPTio,  .1.  f.,  lat.  /«scRiPTio,  in- 
scription, légende. 

Deleite  si  en  diversas  escriptios. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  62. 
(^)u'il  se  plaise  en  diverses  légendes- 
De  tôt  aysso  fes  escriptio. 

V.  de  S.  Alexis. 
De  tout  ceci  il  fit  une  légende. 
CAT.   Inscripciô.   esp.   Inscripcion.   port,    In- 
scripcào.  it.  Inscrizione . 

10.  DeSCRIURE,     V.  ,     lat.      DESCRlBeUE  , 

décrire. 

Descrid  nos  las  bellas  joyas  e  'Is  bells  dos 
que  li  aportet. 

No  ho  podia  mieUs  descriure  ni  plus  snffi- 
cienmen. 

V.  et  Vert.  .  fol.  45  et  43. 
Kous  décrit  les  beaux  joyaux  et  les  Leaux.  dons 
qu'il  lui  apporta. 

We  le  pouvait  mieux  décrirexA  plus  suffisamment. 
Part.  pas.  Sesta  bon'  erba  que  us  ai  dicba , 
Per  nom  e  per  faisso  descricha. 
Deudes  de  Pbades.  Auz.  cass. 
Cette  bonne  lierbc  que  je  vous  ai  dite,  décrite  par 
nom  et  par  figure. 

CAT.  Dcscriurer.  esp.  Describir.  fort.  Descre- 
ver. IT.  Descrivere. 

11.  Descrii'Tio,  .'!./.,  lat.   descriptio, 
description. 

Descriptios  es  declaratios  que  claramens 
ditz  e  mostra  so  que  s  deii  e  s  pot  scgie  d'  alcijo 
ucgoci  o  d'alcnna  causa. 

Lejs  d'amors,  M.  1^,'). 
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La  description  est  une  déclaration  qui  dit  et  mon- 
tre clairement  ce  qui  se  doit  et  se  peut  suivre  d'au- 
cune aflaire  ou  d'aucune  cause. 

CAT.  Descripciô.  esp.  Descripcion.  tort.  Des- 
cripçào.  IT.  Descrizione. 

12.  Inscrire,  v.,    lat.  inscrib^re  ,   in- 
scrire. 

Part.  pas.  Sera  inscrit  en  sendicat  los  noms. 

Fors  de  Bearn,  p.  1077. 
II  sera  inscrit  en  syndicat  les  noms. 
esp.  Inscribir.  port.  Inscrever.  it.  Inscrivere . 

13.  PrESCRIEURE,    V.,    lat.    PRyESCRIB<?RE, 

prescrire. 

Pnesca  prescriecre  per  l'espaci  de  vingt  ans. 

Statuts  de  Provence,  Bomy,  p.  1 1. 
Puisse  prescrire  par  l'espace  de  vingt  ans. 
Part.  pas.  Qu'el  l'aia  nsiicapta  o  prescripta. 
Trad.  du  Code  de  fustinien,  fol.  40. 
Qu'il  l'ait  acquise  par  l'usage  ou  prescrite. 

CAT.  Prescr-itij-er.   esp.  Prescribir,  port.  Pre- 
screver.  n.  Prescrivere. 

14.  Prescriptio,  .s.  f.,  lat.  pr^escriptio, 
prescription. 

Sa  PRESCRIPTIO  de  temps  no  val. 

L'Arbre  de  Bataillas ,  fol.   î36. 
Sa  prescription  de  temps  ne  vaut. 
A  oui  vol  opponer  la  prescription. 

Trad-  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  82. 
A  qui  veut  opposer  la  prescription. 
Que  la  cort  de  la  cambra  ameta  aytal  pre- 
scription. 

Statuts  de  Provence,  BoMY,  p.  ii. 
Que  la  cour  de  la  chambre  admette  telle  prescrip- 
tion . 

CAT.    Prescripciô.     esp.    Prescripcion.     port. 
Prescripcào.  it.  Prescrizione. 

15.  PiESCRICH,  s.    m.,  lat.   rescriptwav  , 

rescrit,  ordonnance. 

Non  obstant...  rescrich  consentit. 

Statuts  de  Provence.  Julien  ,  t.  II ,  p.  432. 
Nonobstant .  .  rescrit  accorde. 

c.VT.  Rescrit.  esp.  port.  Rcscripto.  it.  Rescritto. 

16.  SOBRESCRIURE,       SOBRKSCRIRE  ,      V.  , 

écrire    avant,     au-dessus,    susmtn- 
tioiuicr. 
Part.  pas.  Sobrescriut  a  tôt  devizenictit. 

Til.  de  1198,  Arcli.  du  Roy.  Toulouse,  J.  328. 
Susmentionné  à  toute  division. 
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Atss!  cnm  es  sobrescrig. 

l'oill.  df  MoiSSilC.  Ddmaige  ,  foj-.  litt.,  p.  9. 
Ainsi  qu'il  t">l  susmentionné. 
cvT.    Sobrescriurer.    rsr.    Sohtescribir.    tort 

Sobrecscrever.  it.  Soprascrii'cre. 

17.     SOTZESCRIURE,  V.,  lat.  SrnSCRIR<'RK  , 

souscrire. 

Lo  dea  senbar  per  eL,  so  es  sotzescricre. 
Tntd.  du  Code  de  Justintcn  j  fol.  3'. 
Le  doit  signer  pt^ur  eiii  ,  c'cst-àtUrc  souscrire. 
La  laolher  cousentisca  o  sotsescrive. 

Tu.  de  ii^4.  DoAT,  i.  CXXXIV,  fol.  68. 
Que  la  lumnie  consente  ou  souscrii-e. 
Part.  pas.  Soschrit  de  nostra  propni  ma. 

Ttt.  de  I  .^o^  Jl  STEL,  Ilist.  de  lu  mais,  de  Turenne, 

p.  i36. 
Souscrit  lie  notre  propre  main. 
Maestrc  Robert  noiari  .sotzescrii-. 

Tit.  de  128:).  Arch.  du  lioj.  J.,  'io!\. 
Maître  Robert  notaire  souscrit. 
ÂSC.   FB.   Nous  ne   poons  pas  soiizescrire  nr 
seïgnier  la  présente  chartrc  pour  la  penne 
qai  tramblecD  uostremain  ponr  la  maladie. 
Jlec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  III,  p.  799. 
cxr.Siibscriurer.  ■s.sv.Subscribir.  voKT.Siibscre- 
rer.  IT.  Soscrivere,  sottoscrivere. 

18.     SoTZESCRlPTIO  ,     SUnSCRIPTIO,      SLIi- 

scRiTio,  .V.  /".,    lat.  sun.sciuPTio,  sou- 
scriplion,  signature. 

Qne  aqucla  sotzescriptio  no  vallia. 

Ttt.  de  1244.  DoAT,  t.  CXXXIV,  fol.  68. 
Que  celle  souscription  ne  soit  pas  valable. 
.\m  sunscRiTto  del  sien  nom. 

Liys  d'amors,  L\  Lot'BÈnF, ,  p.  /^8. 
A  vie  souscription  de  son  nom. 
ÂqiiCïla  suB-scRiPTio  de  ua  ma. 

T,t.  de  i352.  DoAT,  t.  XLIV,  fol.  36. 
Celle  signature  de  ma  main. 

CAT.     Siibscripciù.     Esr.    Subscrlpcion.     tort. 
.Stibscripcào.  it.  .Soscrizlone,  sottoscrizione . 

H).  Tn  K>sf;RlLr.F,  ,  V.,  lal.  TRANSCRIIif^^RF., 

Iransrrirf. 

I-as  diclia»  rarlas  TRAnsf:Ris.si  de  mot  e  mot. 
Tii.  dciTiJb.  DoAT,  I.  LXXiX  ,  fol.  I(i. 
Je  frimscrti't$\etAiles  chartes  de  mol  à  mot. 
Part.  pas.  Su  Os  tant. 

CoDtitiens  lo  TBAnscitioi  de  nn.n  IcJras. 
Prif.  Cane,  par  les  Jl.  d'Angleterre,  p.  f). 
Contenant  4a  Irnnicriplion  d'uocs  Icllrr. 
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CAT,     Transcriurer.    est.     Transcribir.    tort. 
Transcrever,  it.  Trascrwcrc. 

20.   CONSCRIPTIO,  S.  f.,  lat.   CONSCRIPTIO, 

rt'partilion,  état  d'impôt. 

Tolas  las  conscriptios  e  las  petitios  pulili- 
cas  L'I  senhava. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  83. 

Il  signait   toutes  les  rcpar/i7io>ii  et  les  demamlos 
publiques. 

ESCRUT.VR,  V.,  lat.  scrutar/,  recher- 
cher, scruter. 
Al  notarl  qne  ab  el  escrctara. 

Statuts  de  Montpellier  du  xili"  siècle. 
.\u  notaire  qui  recherchera  avec  lui. 

cat.  Escriitar.  esp.  Escttdrinar.  port.  Escrutar. 
IT.  Scrutinarc. 

2.    EsCUUPT.\DOR,   .V.    /II.,   lat.    SCRUTATOR, 

qui  recherche,  qui  poursuit,  scrutateur. 
Escruptador  de  la  viltat  dels  payres  en  1ns 
filhs  tro  en  la  tersa  e  en  la  qnnrta  generacion. 
Ilist.  abr.  de  In  JUble,  fol.  32. 
Poursuivant  la  bonté  des  pères  dans  les  fils  jus- 
qu'à la  troisième  et  à  la  quatrième  génération. 

ESP.  PORT.  Escrntador.  it.  Scrittatore, 

ESCUDELLA,  .y.y],lat.scuTELL.\,écueIle. 
Ane  no  i  remas  aiir  ni  argen  , 
Copa  ni  escudella. 

Pioniun  de  Jaufre,  fol.  120. 
Il  n'y  resta  oiicqucs  or  ni  argent,  coupe  ni  écuelle. 

Eu  fort  EscunEr,i.A  crozada. 

Deudks  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
En  forte  écuelle  creuse. 
CAT.  Esaidella.  esp.  Escudilla.  port.  Esciidcki. 
iT.  Scodella. 

2.  E.SCUDELAR,  V.,  vitlcr  l'écuelic,  dis- 
poser (les  choses. 
Part.  pas.  loc. 

Que  venguesses  quant  er  escudelat. 
T.  DE  G.  Rainoi.s  et  de  s\  ka.me  :  Auzir  cugei. 
(_)ue  vous  vinssiez  quand  Vccuelle  sera  vidée. 
CAT.    Esciidellar.     esp.    Esciidilhir.    it.    Sco- 
deUare. 

E.SCUELH,  ESCiJKYLr. ,  .V.  m.,  lat.  s(  o- 

pvi.us ,  ccueil ,  roc. 
Donavan  am  poncfaaset  ain  pics  sus  rEscuKYr.i.. 
r.  de  S.  Honorât. 
iJoini.iienI  avccpioclies  ctaver  pas  sur  V<rii<-ii. 
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Corsari  sarrasi  qa'estavan  aplatat 
Els  EscuELLZ  de  la  mar. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Corsaires  sarrasins  qui  étaient  cachés  aux  t-riieils 
de  la  mer. 

Fig.  Sant  Honoraz  l'a  deslivrada  , 
E  gardet  de  ta  mal  esccetm. 
La  vescomptessa  de  Mergiiell. 

f^.  de  iS'.  Honora/. 
Saint  Honorât  l'a  délivrée ,  et  garda  de  si  mauvais 
pciteil  la  vicomtesse  de  Melgueil. 
ANC.  CAT.  Escoll.  Bsp.  EscoUo.  ponT.  EscoUio. 
iT.  Scoglio . 

ESCULPIR,  V.,  la  t.  scuLPEP.e,  sculpter, 
graver. 

Comandet  qn'om  e.scui.pis...  el  mur  o  en  la 
paret. 

Fetz  una  letra  d'aur  esculpir. 

Cat.  del.i  opost.  de  Rojna,  fol.  iio. 
Commanda  qu'on  grai>at...  sur  le  mur   ou  sur  la 
cloison . 

Fit  sculpter  une  lettre  d'or. 
Part.  pas.  Ain  las  estorias  escdi-pidas. 

Cat.  dels  fipost.  de  Roma,  fol.  200. 
Avec  les  histoires  gravées. 
CAT.  ESP.  PORT.  Escidpir,  it.  Scolpire. 

2.     SCULPTURA  ,    -V.   /.  ,     Lit.     SCUI.PTURA  , 

sculpture. 

Ab  torn  pren  figura  o  scutrTURA. 

Marme...  ha...  per  razo   de  sa   durezza  ,   a 
pendre  sculptura  et  poliment  dificnltat. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  19  et  190. 

Avec  le  tour  prend  figure  ou  sculpture. 

Le  marbre...  a...,  en  raison  de  sa  dureté,  difficulté 
à  prendre  sculpture  et  polissure. 
CAT.  ESP.  PORT.  Esctiltura.  it.  Scultura. 

ESCURA,  s.f.,  écurie. 

Leibnitz,  p.  Sy,  dit  qu'écurie  vient 
de  l'ancien  allemand  schur,  strihitlitin 

animalium . 

Li  palhier, 
EscuRAs  e  Loals. 

G.  KlQUlF.R  :  Als  subtils. 
Les  greniers  à  paille,  écuries  et  étables  à  bœufs. 

2.  EscuRiA,  S./.,  écurie. 

O  a  I'escuria  o  al  Lnal  dels  dichs  babitantz. 

Charte  de  Gréalon,  p.  100. 
OuàrécMneou  à  l'étableà  bœufs  desdils  liabilants. 
IT.  Scuderia. 

II. 
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ESCUT,  s.  m.,  la  t.  scut«ot,  écu ,  bou- 
clier. 

Qu'en  sioa  irancat  mîl  escut. 

Bertrand  de  Born  :  Lo  coms  m'a. 
Que  mille  boucliers  en  soient  percés. 
Per  elms  ni  per  escdtz  fendre. 

P.  DE  BussiGNAC  :  Sirventes. 
Pour  heaumes  et  pour  écus  fendre. 

Fig.       Non  es  als  mas  escut  d'enjan. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
IS'est  autre  que  bouclier  de  tromperie. 
Sill  qu' el  mon  dezeraparat  an. 
Et  de  bona  fe  fan  escut. 

G.  R1QUIER  :  Karilat. 
Ceux  qui  ont  abandonné  le  monde,  et  font  bouclier 
de  la  bonne  foi. 

Orazo  es  bon  escut. 

r.  el  Vert. ,  fol.  86. 
Oraison  est  bon  écu. 

Loc.       S' ieii  agnes  virât  I'escut. 

Bertrand  d'Allamanon  :  Tut  nos. 
Si  j'eusse  tourné  Vécu. 

L'escut  e'I  basto  vaelh  rendre, 
E  m  vnelh  per  vencut  clamar. 

B.  de  la  Fon  ;  Leu  chansoneta. 
Je  veux  rendre  Vécu  et  le  bâton ,  et  je  veux  me 
proclamer  pour  vaincu. 

M  fetz  EsccT  de  son  rie  mantelh. 

Arnaud  Daniel  :  Doutz  braitz. 
Me  fit  écu  de  son  riche  manteau. 

ANC.  FR.  L'escrie  aviriinerat  tei. 

y^nc .  tr.  du  Ps.  de  Corbie,  ps.  90. 
Pren  esciid  e  hanste. 

y4nc.  tr.  des  Ps.,  ms.  n°  i  ,  ps.  34. 
CAT.  Escut.  ESP.  PORT.  Escudo.  IT.  Scudo. 

2.  Escut,  s.  m.,  écu ,  monnaie. 
EscDTz   de    Fransa    que    fet  batre   lo   rey 

Charles. 

Tarif  des  monnaies  en  provençal- 
Ecus  de  France  que  fit  battre  le  roi  Charles. 

CAT.  Escut.  ESP.  PORT.  Escudo.  IT.  Scudo. 

3.  ESCUDIER,    ESCUDER,    ESCUIER ,     SCU- 

DiER,  S.  m.,  écuyer,  sergent. 

Uns  joves  EscnDiERsl'avia  despieiizellada. 

V.  de  S .  Honorât. 
Un  jeune  écuyer  l'avait  dépucelée. 

Guillem  cra  anat  a  sparvier  ab  nn  escuier 
solameu. 

l^.  de  G.  de  Cnbeslaing. 
Guillaume  était  allé  (chasser)  à  l'épcrvicr  avec  uu 
écuyer  seulement. 

21 
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Ni  voUias esser  cliavalleis avant  iju'kscldf.rs. 
Tmd.  lie  Belle,  fol.  80. 
Kl  no  veuilles  èlrc  chevalier  avant  (ju'cthi-it. 
A  Joban  Fornel,  escodirr  dcl  conniii. 
Tii-  de  1428,  Hiit.  </«•  j.Vi'/w«,  t.  m,  pr.,  f.  22(v 
A  Jean  Fourucl ,  sergent  de  la  commune. 
Si  troba  ni)  cavalier  o  an  scudier. 

I.'.irliiv  de  Biitalluis,  fol.  a.)t). 
S'il  Irouvf  uu  clicvalierou  un  éciirer. 
Loc.        Servirs  qn'om  no  guaz.ariloaa 
Et  esperansa  bretona , 
Fan  de  senbor  e&cudier. 

B.  DE  Ventadour  :  La  iloussa. 
Le   scrTir  qu'on    ne   re'comjiciiso  pas  el  espérance 
bretonne,  font  d'un  soigneur  un  eciijcr. 
AHC.  c*T.  Escnder.  esp.  Esciidcro.  port.  Escn- 
deiro.  it.  Sctidiere. 

4.  ïlscuD.xn  ,  i\,  couviii  d'un  bouclier, 
faire  bouclier. 

Fis.         Doinna  qui  d'antra  s'  esccda. 

IIn  xnouBADorn  anonyme,  Coblaj  esparstis. 
Dame  qui  d'autre  se /ait  bouclier. 
ANC.  CAT.   Escndcjar.  esp.  port.   Esciidar.  it. 

Scudare. 

ESGLENDILLA.R  (s'),  v.,  s'égosiller. 
F- '1  rossignols  s'ESGi.ENDir.T.A. 

RvMBAL'D  d'Orancf.  :  Enailal. 
Rt  le  rossignol  s'égosille. 

ESGUIRAR,  V.,  déchirer,  égratigucr, 
estropier. 
Desromp  son  vestir  et  esguira  sa  cara. 

y.  de  S.  Honorai. 
Dccliire  son  vêtement  et  cgratigne  sa  face. 
Part.  prés.  Esgi;ira:«t  et  balen 


F.  dv  S.  Honorai. 


Déchirant  et  luttant. 


2.  EscuiRK,  adj.,  «Icclliré  ,  estropié. 

L'nns  es  casul/.  de  roca,  l'autre  esghr'c  r.-incs. 
f .  de  S.  Honorai. 
L'un  est  tombe  d'une  roclie  ,  l'autre  (est)  estropie 
et  lioitcux. 

r.AT.  Esguerrar. 

E.SL.\RRF,IAR,  ?  .,  tomber,  (Ié<,'énérer, 

se  délabici . 
Fig.   Tant   eslabri;  a    r.hascns    en    bas,    canl 
s'  csieva  plu»  alL 
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Oieiunent  .sor/.cm  a  las  virtn/. ,  e  ses  trcbaii 

ESLABREIAM   als   vicCS. 

Trad.  deJlède.  fol.  35  et /j-V 
Cliacun  /om/x' il'au(ant  plus  en  bas,  qu'il   s'élève 
plus  liaul. 

Nous  surgissons  dillicilemcnt  aux  vertus,  et  nous 
tombons  sans  efl'ort  aux  vices. 

.So  que  niov  d'er{;oil  esladreia.  tost. 
Escbivar  devem  qii'  el  bes,  qnr  es  e  nos,  non 
EST.ADRE1A  en  vizi. 

Trad.  de  Bhle,  fol.  36  cl  /p. 
Ce  qui  part  d'orgueil  tombe  bientôt. 
Nous  devons  e'viter  que  le  bien  ,  qui  est  en  nous, 
ne  dégénère  en  vice. 
CAT.  EsUabissar . 

ESLA.NEGAR ,  v.,  tomber,  descendre. 

Vart.  pas.  .Son  esi.anegat,  crucificant  de  res- 
caps  lo  lilii  de  Dieu. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  au.i'  Hébreux. 
Ils   sont    tombés,    crucifiant  derechef   le    fds  de 
Dieu. 

Per  la  vous  eslanegada  ad  el  d'  aquesta  ma- 
niera. 

Trad.  de  la  2,"  épit.  de  S.  Pierre. 

Par  la  voix  descendue  li  lui  de  celte  manière. 
ANC.  CAT.  Eslencgar. 

ESMA.I,  s.  I». ,  émoi,  souci,  chagrin. 

Sostener 
Los  paubres  eu  lur  gran  esmay. 

J.  EsTÈVE  :  Planhcn. 
.Soulenir  les  pauvres  dans  leur  grand  émoi. 
l'er  qti'  ieu  denria 
Morir  d'ira  e  d'ESMAi. 

PoNS  »K  Cai'DUEIL  :  Qui  per. 
C'est   pourquoi   je  devrais  mourir  de  tristesse  el 
à'émoi. 

Longa  proinessa  m'  es  esmays. 

.lonDAN  Bli  lioNKlL  :  Non  estarai. 
Longue  promesse  m'est  tourment. 

ANC.   Ftl. 

N'ave/.-vous  point  de  vos  subjecls  estnoy ? 
Du  Kii.i.AY,  fol.  ii\. 
CAT.  Dcsmay.  r.sr.  Dcsinayo,  port.  Vcsmaio. 
IT.  Smago. 

2.   EsMAiAR ,  EsMAGAR,  V. ,  chagriner, 
troubler,  épouvanter. 
Toi  quant  ang  ni  vcl  lo  cor  m'  esmaia. 
11.  /.oRGi  :  Moût. 
Tout  ce  que  j'cnlcnds  et   vois   me    chagrine   le 
co.-ur. 
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l'ois  chascas  s'  encoreilha 
Del  antruî  joi  e  s'  esmaia. 

B.  DE  Ventadour  :  Ara  non. 
Puis  cbacun  s'attriste  et  se  chagrine  de  la  joie 
d'autrui. 

Dis  Ihi  :  No  i'esmagar. 

Lif.  lie  Sydrac,  fol.  I^. 
Lui  dit  :  Ne  l'effrayer. 
Per  qae  esmagas  vos  ? 

Hist.  abr.  de  l'anc.  et  du  notw.  l^est.,  fol.  35. 
Pourquoi  vous  troublez-vous? 
Part.  pas.     Magres  si  te  et  afanatz  , 

E  tôt  jorn  estai  esmagatz. 
Deudes  de  Prades  ,  y/i/r.  cass. 
Il  se  tient  maigre  et  fatigué  ,  et  tout  le  jour  il  est 
troublé. 

ANC.  FR.  Dist  11  ;  Ne  t'esmaier  de  rien , 
Ge  te  conseillerai  molt  bien. 

Fabl.  et  cont.  anc.j  t.  II  ,  p.  q5. 
Nus  fins  amis  ne  se  doit  esmaier 
Se  fine  aniors  le  destrait  et  œaistroie. 

Le  Roi  de  Navarre  ,  chanson  21. 
Et  de  cela  pins  ne  nons  esmayons. 

Clément  Marot,  t.  II ,  p.  175. 
Et  ne  ^esmoye  fors  de  tirer  esgnillettes,  faire 
ballades,  îcelles  chanter. 

Les  quinze  joyes  de  mariage,  p.  l5. 
Si  furent  monlt  esmaié. 

Ville-Hardouin  ,  p.  44- 
CAT.  ESP.  Desmayar.  port.  Esmaiar.  it.  Sma- 
gare. 

ESMAUT,  s.  m.,  émail. 

Denina,  t.  II,  p.  346,  dit  :  esmalto, 
émail,  pris  de  l'allemand  schmelzen. 
Ar  intret  en  las  cambras  qn'  eran  pencbas  am 

flors , 
E  d'asur  e  d'ESMACT  e  de  manias  colors. 
V.  de  S.  Honorât. 
Alors    il   entra    dans    les    chambres  qui    étaient 
peintes  avec  fleurs,  et  d'azuretd'ew.Jiï  et  de  maintes 
couleur-s. 

CAT.  Esmah.  esp.  port.  Esmalte.  it.  Sinalto. 

ESMERILLO ,  s.  m. ,  émérillon. 
EsMERiLLO  son  dc  très  guisas. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Emérillons  sont  de  trois  sortes. 
Loc.prov.  Caia  ben  penre  d'aissi  enan 

Las  grans  aiglas  ab  los  esmerilhos. 
Bertrand  de  Bobn  :  S'ieu  fos. 
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Pense    Lien    prendre   d'ici    en    avant  les  grands 
aigles  avec  les  emérillons. 

CAT.  Esmerenjon.  esp.   Esmerejon.  port.  Es- 
merilhào.  it.  Smeriglio,  smeriglione. 

2.  EsMiRLE ,  S.  m.,  émérillon. 
EsMiRT.E  roen  pus  soven 
Lurs  pes  qa'antr'auzel. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Emérillons    rongent    plus    souvent    leurs    pieds 
qu'autre  oiseau. 

Falcos  voladors , 
EsMiRLEs  prendedors. 

GiRAiD  DE  Saeignac  :  Esparvicrs. 
Faucons  agiles  ,  emérillons  preneurs. 
IT.  Smerlo. 

ESMEUTIR  ,  V.,  fienter,  rejeter  les  hu- 
meurs, les  excréments. 

Si  vostr'  auzel  sanc  esmeutis... 
S'  es  tan  serrât  que  esmedtir 
Non  puesc,  e  '1  voletz  garir. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Si  voire  oheau^ente  du  sang... 
S'il  est  si  resserré  qu'il  ne  puisse  Jîenter,  et  vous 
le  voulez  guérir. 

ANC.  FR.  Se  lève,  crache,  esmeutit  et  se  mouche. 
Henri  Estie^h^, Apol.  pour  Hérodote,  t  III,  p.  532. 
Journellement  vous  falloir...   nng  clystère 
aultrement  ne  poviez-vous  esweutir. 

Rabelais,  liv.  IV,  ch.  67. 
iT.  Smugmre. 

1.  EsMEUTiDURA,  S .  f. ,  fiente. 

Si  vosfi'  auzel  ha  poiridura, 
.  E  par  be  a  1'  esmeutidura 
Que  fera  es  e  corrompnda. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Si  votre  oiseau  a  pourriture,  et  cela  paraît  bien  à 
\zjienle  qui  est  mauvaise  et  corrompue, 

ANC  FR.  Comme  une  arondelle  eust  jeté  de  son 

esmeut  sur  lui. 
Amyot.  Tr.  dePlutart/ue,  œuv.  mêl.,  t.  I ,  p.  4o5. 

ESMOFIDAR,  v.,  se  moucher,  chasser 
les  humeurs  par  les  narines. 

Totz  auzels  pueis  que  a  pepida, 
Mal  manja  e  mal  esmofida. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Tout  oiseau  lorsqu'il  a  la  pépie ,  mange  mal  et 
chasse  mal  les  humeurs  par  les  narines. 


i64  ESP 

ESMONDEGAR,  v.,  rompre. 
Ella...  ESMOSDEG.v  si  lo  col. 

/''.  lig  Guillaume  de  Cubeslaing. 
Kllc...  se  rompt  le  cou. 

ESPALEGE,  s.  ni.,  traversée. 

Arriviey  en  Irlanda  al  cap  de  alcuns  jorns 

de  ESPALEGE. 

Perilhos,  f'oy.  auPnrg.  de  S.  Patiue. 
J'arrivai  eu  Irlande  au  bout  de  ijuelquos  jours  do 
traversée. 

ESPANDRE,  EXPANDRE,  v.,  lat.  expa>- 
DeRE,  épandre,  répandre. 

Gaerra  vol  c'  oni  sanc  espanda. 

•    BERXriAND  DE  BoRN  :  Genl  fai. 
Guerre  veut  qu'on  rvpandele  sang. 
Eu  un  uiouieut  si  expan  d'orien  eutro  occi- 
dcn. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  119. 
Ko  un  moment  elle  se  répand  d'orient  jusqu'en 
occident. 

Merces  vol,  e  Dieus  o  manda, 
Que  hom  son  aver  espanda. 

P.  Cardinal  :  Jhcsum  Crisi. 
Merci  veut  ,  et  Dieu  le  commande  ,  qu'on  répande 
SOD  avoir. 

Com  la  nivol  que  s'  espan 
Q'  el  solels  en  pert  sa  raia. 

La  comtesse  de  Die  :  Fin  joi. 
Comme  la  uucequi  s'épand  de  manière  que  le  so- 
leil en  perd  son  rayon. 

S'  EsPAKDO  per  los  membres  et  perlas  vcnas. 

JLii'.  de  Sydrac  ,  fol.  35. 
Se  répandent  par  les  membres  et  par  les  veines. 

Pig.         Ans  qne'l  freidura  s'espanda. 

B.  Dt  V'l.NTADOt'R  :  Lanquan  voy  per. 
Avant  que  la  froidure  se  répande. 
Pas  la  cogossia  s'  espak. 

Marcabuls  :  Pus  s'enfulleysson. 
Pui«quc  le  cocuagc  se  répand. 

—  Divulguer. 

ial  talent  ai  qu'el  difjua  e  que  1'  espahua. 

Bedtranu  de  Dob«  :  D'un  sirvenlc.s. 
Tel  dé»ir  j'ai  que  je  le  ilisc  et  le  divulgue. 
Substantiv. 

Per  que  m  play  mont  lo  lanzarse  l'EsPANURt?. 
GiRAl'D  DE  Cala.nson  :  Los  grieus. 
C'c»t  pourquoi   le  louer  el  le  difulffuer  me  plaîl 
lie^uooup. 

AHC.  FB.  Et  li  Mns  par  tctic  cspa/idiiz. 

hcc.  des  llist.  de  Fr.,  t.  III,  p.  zfj  1 

Cil  que  ou  apèlc  Alexandre 
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Kec'uilli  por  partot  espandre  .- 
l'ot  ot,  lot  prist  et  tôt  doua. 

Falil.  et  cont.  anc,  t.  III ,  p.  (jQ. 
Ctinie  Ewe  sui  espanduz. 

.Inc.  trad.  du  Psaiit-j  ms.  u"  l,  ps.  21. 
ANC.  CAT.  Espandre.  it.  Spandere. 

1.     ESPANDEMENS,    EXPANDIMENT,   S.     tll., 

épancheineni:,  expansion,  effusion. 
I.' EspANDEMENs  clcl  sauc  uoH  es  pus  comdaz 
solameut  a  uiartire. 

Trad.  de  Bède.  fol.  81. 
h'el/'usiun  du  sang  n'est   pas  comptée  seulement 
à  martyre. 

Loc.  prov.  Lengua  d'ergolios,  espandemens  de 
sanc. 

Trad.  de  Bide,  fol.  35. 

Langue  d'orgueilleux  ,  épamliement  de  sang. 
ExPANDiMENT  d'  esperit  pels  membres. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  77. 
Expansion  d'esprit  par  les  membres. 

3.  EsPANDiR,   EXPANiiiR,   V.,   étendre, 
développer. 

La  niayre  de  Dieu  près  .1.  toallia  que  Vero- 
nica  portava  en  sa  testa ,  el  espandis  la  davan 
la  cara  del  sieu  lilh...  et  aytautost  dcmostrct 
s' i  la  emageua  de  la  cara. 

Roman  de  la  prise  de  Jérusalem,  fol.  ?.. 

La  mère  de  Dieu   prit  un  linge  que  Véronique 

portail  sur  sa  tête ,   et  Yétendit  devant  la   figure  do 

son  fils...  et  aussitôt  s'y  démontra  l'image  de  la  figure. 

"Ve  vos  la  ora  venguda  que   serelz  espan- 

DiTs...  en  las  terras. 

Trad.  du  l^.-Test.,  S.  Jean  ,  eb.  16. 
Voici  l'beure  venue  que   vous  serez  répandus.  ■■ 
sur  les  terres. 

L'orillan  sia  'spaniiis. 

Roman  de  Fierai/ras,  v.  /j6oi. 
Oue  l'orillammc  soit  déployée. 
Part.  pas.   Gran  sauc  espandit. 

y.  et  rerl.,  fol.  98. 
Grand  sang  répandu. 

—  Épanouir.  . 

Vey  ESPAMUiR  la  brucllia. 

B.  DE  Vl.N/.ENAC  :  llueymais. 
.Il-  \<)is  épanouir  \3  fèuillee. 

Que  fai  la  flor  cspahuir  per  la  plauba, 

P0N8  DE  CapD(;eil  :  Leials  amicx. 
(>ui  fait  épanouir  Iw  fleur  par  la  plaine. 
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s*  ESPANDis  la  folha  e  la  Hors  dels  botos. 
Guillaume  de  Tudela. 
S'épanouit  la  feuille  et  la  fleur  des  boutons. 
Del  rozier  la  roza  s'  espandis. 

Serveri  de  Gironne  :  Del  mon. 
Du  rosier  la  rose  t^'épanouit. 

Part.  pas.  Que  las  fuelhas  de  tôt  sio  expan- 
pinA.s. 

Elue,  de  las  propi:,  fol.  220. 
Que  les  feuilles  entièrement  soient  épanouies, 
Fig.     Etz  roz'  espandia. 

Perdigon  ;  Verges. 
Vous  êtes  rose  épanouie. 

ANC.  FR.        Et  que  la  rose  espanisoit. 

Roman  du  Renaît,  t.  II  ,  p.  I. 
Croissez  ainsi  qu'un  Hz  dans  un  pré  fleurissant, 
Alors  qu'au  poinct  du  jour  tout  blanc  s'espa- 

nissant. 

Ronsard,  t.  II,  p.  1292. 

Leurs  doux  regards  font  espanirXes,  roses. 
Prem.  OEnvres  de  Desportes ,  fol.  299. 
ANC.  ESP.  Espandir. 

4.  ExPANSiu,  adj.,   épanouissant,   qui 
fait  épanouir,  expansif. 

Lutz...  es...  de  flors  expansiva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  120. 
La  lumière...  est-.,  expansive  des  fleurs. 
ESP.  Expansivo. 

5.  EsPAPiCER  ,  ESPARSER,  V.,  lat.  SPARGER^, 

répandre,  épandre. 

La  pel  del  peitz  li  romperetz  , 
E  sus  el  sanc  I'esparseretz. 

Deudes  de  Prades  :  Auz.  cass. 
Vous  lui  romprez  la  peau  de  la  poitrine ,  et  vous 
lui  répandrez  le  sang  dessus. 
Fig.     Vas  motas  partz  mo  sen  esparc. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Lo  mes. 
Je  répands  mon  sens  vers  plusieurs  parts. 
Pus  tan  val ,  cuiatz  vos  qui  s'  esparga 
Mos  ferms  volers  ? 

Arnaud  Daniel  :  Si  m  fos  amors. 
Puisqu'il  vaut  tant,  vous  imaginez-vous  que  mon 
ferme  vouloir  s'épande  ? 

Part.  pas.  El  fuecs  d'  araor  s' es  tant  espars. 
EaimoND  de  MlRAVAL  :  Selh  que  de. 
Le  feu  â'amour  s'est  tellement  répandu. 
Aîssi  col  boissos  no  fon  ars  , 
Sitôt  lo  foc  y  fon  espars. 

Gui  Folquet  :  Escrig  trop. 
Ainsi  comme  le  buisson  ne  fut  brùlc',  quoique  le 
feu  y  fût  répandu. 
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Aytal  bordo  son  pauzat  en  coLla  solilaria 

et    ESPARSA. 

Lejs  d'amors,  fol.  19. 
De  tels   vers    sont  pose's    en  couplet   solitaire  et 
épars. 

ANC.  FR.  Et  dCesparjerXe  sien  contre  sa  néces- 
sité. 
Trad.  de  S.  Bernard.  Montfaccow,  bibl.  ms. , 
p.  1389. 
CAT.  Espargir.  esp.  Esparcir.  port.  Espajgir. 
IT.  Spargere. 

6.  ESPARSIO,  EXPARCIO,  S.f.,  lat.  SPARSIO, 

dispersion  ,  effusion. 

Taur...  escampa...  las  harenas,  et  per  aylal 
ESPARSIO  entre  antres  aninians  es  ardent. 

Far    sobre    la    cara    exparcio   d' ayga    ab 
vinagre. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  269  et  85. 

Le  taureau...  disperse...  les  sables,  et  par  cette 
dispersion  est  ardent  entre  les  autres  animaux. 

Faire  sur  le  visage  effusion  d'eau  avec  vinaigre. 
ESP.  Esparsion.  it.  Sparsione. 

7.  EspARSiu,  adj.,  dispersant,  dissémi- 
nant, dispersif. 

Vens...  es...  de  polvera  esparsiu. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  lH\. 
Le  vent...  est...  dispersif  àe  la  poussière. 

8.  DisPERSio ,  DisPERcio  ,  S.f. ,  lat.  DIS- 
PF.RSio,  dispersion,  dissipation. 

Per  la  dispersio  de  la  apostema. 

Trad.  d'yllbucasiSj  fol.  33. 
Par  la  dissipation  de  l'apostème. 
Als  elegitz  estrantz  de  la  dispercio  de  Pons. 

Trad.  de  la  l'e  épit.  de  S.  Pierre. 
Aux  élus  étrangers  de  la  dispersion  de  Pont. 
CAT.  Dispersio.  esp.  Dispersion,  port.  Disper- 
sào.  it.  Dispersione. 

g.  DisPERGER ,  V.,  lat.  DisPERGERÊ',  dis- 
perser,  dissiper. 
Part.  pas.  Non  es  dispergut. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  33. 
Il  n'est  pas  dissipé. 
CAT.  Dispergir.  it.  Dispergere. 

10.  DispERS ,  <7r^.,   lat.  DiSPERSMi',  dis- 
persé ,  épars. 
Ajusfar  tôt  so  que  denan  era  escainpalz  c 

DISPERS. 

Lejs  d'amors,  fol.  i- 
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Rounir  loul  ce  nui  aui<amvant   ctait   re'panihi  cl 
épiirs. 
ciT.  Disptrs.  Esr.  port.  it.  Dispersa. 

1 1.  EsPARPALHAR,  V.,  éparpiller,  ctendrc, 
propager. 

Fig.         Pas  taa  s'  esparpalha 
Lo  plegz. 

GlRAVO  DE  BoRNEiL  :  Qui  cbautar. 
Puisque  la  dispute  se  pn^pa^e  autant, 
CAT.  Esparpillar.   Esr.   Desparpajnr.  it.  Spar- 
pagUare. 

12.  EsPAUPALH,   S.   ni.,  ôparpillemciit , 
dispersion. 

Vuelli  fassam  d'els  tal   espartalh... 
Dieus  SOS  eneuiicx  abas , 
E  fassa  d'  els  talh  esparpalh  , 
Ou  totz  los  vensa  e 'Is  trebalh, 

B.  DE  VenzENAC  :  Iverns. 
Je  veux  que  nous  fassions  d'eux  telle  dispersion. . . 
Dieu  abat  ses  ennemis,  et  qu'il  fasse  d'eux  telle 
dispersion,  qu'il  les  vainque  et  les  tourmente  tous. 

ESPA?}EIS  ,  F.SPAT^ES,  adj.,  espagnol. 

Bos  cavals  e  corsîers  et  espaneis... 
Sas  foriz  muls  einbladors  e  espanes. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  5o  et  5l. 
Bons  chevaux  et  coursiers  et  espagnols... 
Sur  forts  mulets  allant  à  l'amble  cl  espagnols. 
ANC.  F».  Li  bouton  sont  d'or  espanois. 

Roman  du  comte  de  Poitiers ,  v.  i337. 
ANC.  CAT.  Espanes. 

ESPARGNAR,  v.,  épargner. 
Sens  EspARGNAR  creatura  alcona. 
Car  aqui  no  se  EspAnosHAVA  home  ni  fenia. 
C/ironir/ue  des  /llbigeois,  col.  l3  et  93. 
Sans  épargner  aucune  cr<5alurc. 
Car  là  ne  s'épargnait  liomme  ni  femme. 

—  Favoriser. 

EsPARGNAR...  avantatjar  alcan. 
Petit  Thalamus  de  Montpellier.  Martin,  p.  i5:). 
Epargner...  avantager  quelqu'un. 
IT.  Risparmiare . 

a.  EsPARMABLF. ,  (idj. ,    parcimonicux  , 
économe. 
Pauros  s'  apcla  sab! ,  avars  ,  esparniaui.e. 

Trad.dcJJcdc.  fol.  8. 
L<  peureux  t'appelle  sage  ,  l'avare,  économe. 
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ESFARVIER,  s.  m.,  épcrvier. 
Voyez  Leibnitz  ,  p.  57  et  65. 

Aissi  m  poj^ratz  teuer  col  fols  rete 
L'esparvier  fer,  quau  teni  qae  se  desli. 
FoLQi'ET  DE  Marseille  :  Aitau  gen. 
Ainsi  vous  me  pourriez  tenir  comme  le  fou  relient 
l't'^t'rt'ier  sauvage,  quand  il  craint  qu'il  se  délie. 
D'esparviers  e  d'  austors. 
T.  de  R.  de  Vaqueiras  et  de  Coine  :  Seingner. 
G'cpcn'iers  et  d'autours. 

Loc.  Par  allusion  au  prix   d'une  joi'ilo 

où  l'on  donnait  un  épcrvier. 
Non  si  trobet  sa  par  d'Aragon  ni  d'Espanha  ; 
On  phi.s  de  quatre  ceutz  n'  avia  dius  lo  vergier, 
La  bella  Herenborcz  enlevct  F  esparvier. 
F.  de  S.  Honorât. 
Ne  se  trouva  sa  pareille  d'Aragon  ni  d'Espagne; 
où  plus  de  quatre  cents  y  en  avait  dans  le  verger,  la 
belle  lIereml)orc  enleva  V  épcrvier. 

Fo  faich  seigner  de  la  cort  del  Pnoî  Sainta 
Mai'ia  c  de  dar  l.'  esparvier. 

V.  du  Moine  de  Moniaudon. 
Fut  fait  seigneur  de  la  cour  du  Puy-Sainte-Marie 
et  de  donner  l'épervier. 

Prov.  Me  teinon  plus  que  callas  esparviek. 
P.  Vidal  :  Drogoman. 
Me  craignent  plus  que  cailles  épcrvier. 
Ans  vol  guerra  mais  qne  cailla  esparviers. 
Bertrand  de  Boun  :  Miez  sirventcs. 
Mais  veut  la  guerre  plus  qu'<;;/er('ier  la  caille. 

CAT.  Esparver.  it.  Sparviere. 

ESPASME,  S.  m.,  lat.  spasmw.v,  spasme. 

Per  siccacio  e  per  espasme  de  nervi. 

Trad.  d'jdlbucasis,  fol.  3. 
Par  dessèchement  et  par  spasme  de  nerf. 
CAT.  Espasin.  esp.  port,  Espcuino.  it.  Spasino, 
spasimo. 

ESPACI,  ESPASSI,   ESPASI,  ESPAZI  ,  S.  m., 

lat,  svATiuni ,  espace,  intervalle. 

Anem  aissi  a  Miralhas,  bon  ba  grant  rsPAssi. 
Puilomena. 

Allons  ainsi  à  Mirallas  ,  où  il  y  a  grand  espace. 
Fig.  Els  non  avian  mas  .x.  joins  d'KSPAZi. 
f.  d'Arnaud  Daniel. 

Ils  n'avaient  que  dix  jours  d'intervalle. 

Vaqaet  anant ,  estant  et  retornant,  per  lo 
F.sPAci  de  .iiii.  joms, 

Tit.  de  lt^2S.  Ilist.  de  Nimcs,  t.  111,  pr.  ,  p.  226. 

Il  vaqua  allant,  rcslaol  et  relournaat,  pendant  l'es- 
pace de  quatre  jours. 
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EsrAzi  de  .xx.  dias. 

Statuts  de  Montpellier,  de  I204- 
Espace  de  vingt  jours. 
L'bspasi  del  temps. 

Trad.  d'Albiicasis,  fol.  I. 
U espace  du  temps. 
ANC.  FR.  Qai  avoit  esté  longae  espace  malade, 

MONSTRELET  ,  t.   1  ,  fol.  84. 

Car  cil  à  qui  Dieu  donue  espace 
De  vivre  tant  qu'il  ait  sa  grâce. 
Jehan  de  la  Fontaine  ,  la  Fontaine  des  amou- 
reux, V.  i8t. 
Par  V espace  de  six  ans  que  je  fu  en  sa  com- 
paignîe. 

JOINYILLE  ,  p.  2. 

CAT.  Espaci.  ESP.  Espacio.  tort.  Espaco.  it. 
Spazio. 

2.  EspAcios,  odj.,  lat.  sPATiosiu,  spacien.x. 

En  loc...  be  espacios. 
Terra  es  mot  espacioza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  76'  et  178. 
En  lieu...  Lien  spacieux. 
Est  une  terre  très  spacieuse. 
CAT.  Espacios.  esp.  Espacioso.  port.  Espacoso. 
IT.  Spazioso. 

3.  Esi'AssAR ,   lat.   spATiARi,  pi'omener, 
dissiper,  disperser. 

Per  ESPASSAR  l' ira  e  la  dolor 
C  ai  dins  mon  cor. 

B.  Carbonel  :  Per  espassar. 
Pour  dissiper  la  tristesse  et  la  douleur  que  j'ai 
dans  mon  cœur. 

ANC.  CAT.   Esr.  Espaciar.  port.  Espacar,  ix. 
Spazzare. 

ESPATLA  ,  ESPALLA,  s.f.,  épaule. 
Voyez  Denina,  t.  III,  p.  73. 

Sas  ESPATi-As  semblon  trasdossa. 

P.  Cardinal  :  D'Esleve  de  Belh  Mon. 
Ses  épaules  semblent  endosse. 

Qui  a  l'esquina  largua  e  las  espallas. 
Liv.  de  Sjdrac,  fol.  127. 
Qui  a  l'e'cliine  large  et  les  épaules. 
El  portct  en  la   crotz  a  sas   espatl.vs  los 
nostres  pecatz. 

Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoit,  fol.  l5. 
Il  porta  en  la  croix  sur  ses  épaules  les  nôtres  péchés. 
CAT.  EspatUa.  esp.  Espalda.  port.  Espaldoa, 
espalda.  it.  Spalla. 

2.  EsPALLiEYRA,  S.f.,  cpaulièrc,  partie 
de  l'armure  qui  défendait  les  épaules. 
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Arbalesta  e  croc  e  carrels  et  espallieyras, 

Ord.  des  Rois  de  Fr.,  t.  IX ,  p.  ô'io. 
Arljalcte  et  croc  et  caireaux  et  épaulières. 
IT.  Spalliera. 

3.   EsPALus,  ndj.,  large  d'épaules. 
Dos  homes... 
EspAi.DS,  grans  et  poderos. 
De  mantenent  fes  apelar. 

y.  de  S.  Georges, 
Deux  hommes...  larges  d'épaules,  grands  et  vi- 
goureux ,  il  fit  appeler  incontinent. 
CAT.  EspatUiU, 

ESPATUM ,  .y.  m.,  lat.  SPAT/^^7M,  spatule, 
Aquesta  es  la  forma  del  espatum. 
Am  ESPATUM  subtil  del  quai  aqnesta  es  la 
forma. 

Trad.  d'Allntcasis,  fol.  12  et  l5. 
Telle  est  la  forme  de  la  spatule. 
Avec  une  spatule  fine  de  laquelle  la  forme  est  celle-ci , 

ESPAUT,  s.  m.,  défaut,  faiblesse. 
Mas  trahitz  sui  si  cnm  fo  Ferragutz, 
Qu'  a  Rollan  dis  tôt  so  maior  espaut, 
Per  on  l'aucis. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  D'amor  no  ni. 

Mais  je  suis  trahi  comme  fut  Ferragus  ,  qui  dit  à 

Rolaud  tout  son  plus  grand  défaut,  par  où  il  le  tua. 

2.  EsPAUTAR,  V.,  troubler,  agiter,  tour- 
menter. 
Comenset  ad  espautar  et  ad  enueiar. 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  MaRC,  ch.  14. 
Il  commença  à  se  troubler  et  à  se  chagriner. 
Part.  pas.  Batufz,  feritz  e  mal  menatz 
E  diversament  espautatz. 

V.  de  S.  Honorât. 
Battu,  frappé  et  mal  mené  et  diversement  tour- 
menté. 

Non  siatz  espautatz  en  neguna  causa  dels 
aversaris. 

Trad.  de  l'épît.  de  S.  Paul  aux  Pliilippiens. 

Ne  soyez  découragés  en  aucune  manière  par  les 
adversaires. 

ESPAZA,  ESPADA,  s.f.,  épée,  espadon. 
Ab  ESPAZA  nî  ab  lansa. 

B.  DE  Ventadour  :  Tuit  sels  que. 
Avec  épée  et  avec  lance. 

Soven  ferez  d'ESPADA  e  de  coutel. 

P.  BiiEMOND  RiCAS  NOYAS  :  Tant  fort. 
Fiappcz  souvent  à' épée  et  de  couteau. 
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Correc  11  dessus  ab  I'espaza. 

/'.  Je  Guillaume  lie  Cabestaing. 
Lui  courut  dessus  avec  Vcpce. 
L'abbat,  que  vie  que  hac  trayta  la  'srAss.v, 
aucc  abrassar  Tautar  île  gran  paor  que  ac. 

PUILOME.NA. 

L'abbe,  qui  vil  qu'il  eut  lire  W'pee,  alla  cml)ras- 
ser  l'autel  de  la  grande  peur  qu'il  eut. 
A  l'en  las  ancas  donat 
De  r  ESPAz.v  un  colp  de  plat. 

Ilonmn  Je  Jaiifre,  p.  2. 
Lui  a  donné  sur  les  liancbes  uncoupdeplald'e'/if'f. 
Fig.  Car  ilb  seran  Ib'  espaza  e  '1  campios  de 

la  fe. 

Liv.  Je  SyJrac,  fol.  2!i. 
Car  ils  seront  Vépee  et  le  cbampioa  de  la  foi. 

Loc.  E  "1  marques  que  1' espaza  m  ceis. 

l\\.Mi>ALi>  DE  Vaqi;eiras  :  No  m'  agrad. 
Et  le  marquis  qui  me  ceignit  ï'e'pèc. 
No  fezes  colp  d'  espaza  nî  de  lansa. 
T.  d'Albert  Marquis  et  de  Rambaud  de  Vaquei- 
Ras  :  Ara  m  digatz. 
Vous  ne  files  coup  A'épce  ni  de  lance. 
KTXC.  FR.  Tonz  les  avons  mis  à  Vespée. 

JoiNVlLI.E,  p.   I03. 

CAT.  Espasa.  esp.  port.  Espada.  it.  Spada. 

2.  EsPA,  s.  m.,  épcc- 

.  Saber  podetz  qu'  ab  les  espas 
Romprem  la  preyss'  e  '1  cap  e  'l  nias. 

Gavacdan  le  VlEL'X  :  Senliors,  pcr  los. 
Vous  pouvez  savoir  qu'avec  les  épces  nous  rom- 
prons la  presse  et  la  tcle  et  les  mains. 
AKc.  CAT.  Espan. 

3.  EsPAZETA,  S.  f. ,  petite  épéc  ,   cspa- 
zelle. 

—  Fig.  en  ferme  de  fauconnerie. 

Las  très  pcnetas 
Que  nos  apelani  espazetas. 

Deudes  de  Prades  ,  /iiiz.  cnss. 
Les  trois  petites  plumes  que  nous  appelons  c.tpn- 
zetlcs. 
CAT.  Espaseta.  f.sp.  Espadil/a,  cspadita. 

/|.   EsPAZAOA,  S./.,  coup  tl'épéc. 
Ane  tan  bella  kspazada 
Non  cuit  que  Loiu  vis. 
T.  d'Aimlri  de  Peglilain,  de  B.  d'Alrel  et 
D'At'ZEBs  Figera  :  Ane  tan. 
Oncquc  je  ne  pr-nic  qu'on  vil  si  beau  ro'ip  J'i-prc. 
ESP.  Espadada.  it.  Spadacciata. 
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5.  Espazier  ,   s.  m.,   homme    d'épée , 
garde. 

El  azordenet  que  sos  espazters  l'aucizes. 
Cal.  Ji'ls  aposl.  Je  liomu  ,  fol.  85. 
11  ordonna  que  son  garJc  le  tuât. 

6 .  EspAzAR ,  V.,  armer  de  l'épée. 

Part.  pas. 
.S'ieu  no  soy  el  segle  garnîfz  ni  espazatz, 
VuelL  o  esser  de  Dieu. 

IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Si  je  no  suis  au  si<^cle  e'qulpé  ni  annè  Je  l'épée, 
je  veux  l'être  de  Dieu. 

7.  EsPADAR,  ^>.,  tuer  avec  l'épée,  enfiler. 

Douas  ardre  e  barons  pendre 
E  pucelas  espadar. 

lIiGUES  DE  S.-Cyr  :  Canson  que. 
Brûler  les  dames  el  pendre  les  barons  et  tuer  nt'cc 
l'épée  les  pucelles. 

Part.  pas.  Jac  el  sol ,  tolz  estendutz 
Et  ESPADAT  coma  grapaut. 

Roman  Je  Jaufre,  fol.  63. 
Gît  sur  le  sol,  tout  i-tendu  et  enfilé  comme  cra- 
paud. 

8.  EsPADELAR,  n. ,  brandir  l'cpéc. 

Qu'el  cel  espadella 
E  que  se  met  a  cella. 

P.  Cardinal:  Un  sirventes  trametrai. 
Qui  hranJit  l'épée  vers  le  ciel  et  qui  se  met  en 
selle. 

ESPECIA  ,  spEciA  ,  s.  f.,  lat.   speck?^'  , 

espèce,  division  du  genre. 

Li  logicia...  prendo  especia  coma  plus  espe- 
cial  que  gendre  ,  coma  boins,  leos. 

Especia  es  elcnientals,  so  es  lilerals  com- 
positios. 

Leysd'amors,  fol.  iSgct/j^- 

Les  logiciens...  prennent  espèce  comme  plus  spé- 
ciale que  genre  ,  comme  liomnje  ,  lion. 

E.ipèce.  est  élémentaiie ,  c'esl-à-dire  littérale  com- 
posilion. 

La  tersa  specia,  que  es  incurabla. 

Elue.  Je  las  propr.,  fol.  8S- 
La  Iroisièmo  espèce,  qui  est  incurable. 
CAT.  ESP.  PORT.  Especle.  it.  Spccie. 

2.  Especial,  speciai,,  ftdj-,  lat.  speciauV, 
particnlier,  spécial. 

Per  ESPRfiiAT.  don. 

r.  (le  S.  Honorât. 
l'ar  don  spécial. 
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Tug  1*1. ..  baro  que  ero  sos  amies  especials 

V.  de  Pierre  Vidal. 
Tous  les. ..  Larons  qui  étaient  ses  amis  parliculiers. 
Procarador.s  spiiciALs  de  mos  senhor  d'Arma- 
gnac. 

Tit.  de  1378,  Hist.  de  Languedoc,  t.  IV,  pr. , 
col.  355 
Procureurs  5;)ec/a!/a7 de  mon  seigneur  d'Armagnac. 
Exceptios  gênerais  et  specials. 

Tit.  de  1262.  DoAT,  t.  LXXIX,  fol.  -3. 
Exceptions  ge'ce'rales  et  .tpecia/es. 
ytdv.  comp.  La  cauza  ,  tan  be  en  gênerai  corn 

EN   ESPECIAI., 

F.  et  Vert.,  fol.  36. 
La  chose ,  aussi  hien  en  ge'néral  comme  spéciale- 
ment. 

Awc.  FR.  Qne  tn  m'otioies  espêcial  part  et  pla- 
nière  en  tonz  les  biens  qne  tn  feras. 

JOINVILLE,  p.  i56". 

CAT.  ESP.  PORT.  Especial.  it.  Spéciale,  speziale. 

3.     ESPECIALMENS  ,     SPECIALMENS  ,     (ido.  , 

spécialement,  particulièrement. 
EsPECiALMENS  els  articles  et  els  ponhs   de 
la  fe. 

V.  et  Vert.,  fol.  102. 
Spécialement  aux  articles  et  aux  points  delà  foi. 
Honrar  lo  devon  totas  gens, 
Mas  domnas  specialmenz. 

V.  de  S.  Honorât. 
Toutes  gens  le  doivent  iionorer,   mais  les  dames 
spécialement. 

ANC.  FR.  Espécialment  vileins  séremens  et  hé- 
résie fai  abatre  à  ton  pooir. 
Douteront  les  privez,  les  estrauges,  de  roes- 
prendre  ver.s  toy,  espécialment  tes  pers  et  tes 
barons. 

JOINVILLE,  p.   l56. 

CAT.  Espécialment.  esp.   port.  Especialmente . 
IT.  Specialmente,  spezialmeme. 

/|.  Spécification,  .t.f.,  spécification. 
Per  obligansas  gênerais  sensa  spEcrFiCATjoN. 

Statuts  de  Provence ,  BoMY,  p.  227. 
Par  o])lig.itions  ge'ne'rales  sans  spécification. 
CAT.  Especificaciô .   esp.  Especificacion .    port. 
Especificacào.  it.  Specificazione. 

5.    ESPECIFICAR,   ESPECIFIAR,  SPECIFICAR, 

V.,  lat.  sPEciFicARe,  spécifier. 

Per  ESPECIFICAR  ,  expondre  e  declarar. 

Lcys  d'iiinor.'i ,{o\.  118. 
Pour  spécifier,  exposer  et  déclarer. 
H. 
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No  los  me  cal  especifiar. 

-,  ^'■''''-  d'amor,  fol.  5o. 

i>e  me  les  faut  spécifier. 

Part.  pas.  En  la  manleyra  especificada. 

T,t.  de  1424.  Hist.  de  Languedoc,  pr.,  t.  IV, 

f     ,  .,  col.  426. 

f-n  Ja  manière  spécifiée. 

Puescau  esser...  interpretadas  e  specificadas 
pel  juge  del  senhor. 

Charte  de  Grealou,  p.  124. 

Puissent  être...   interprétées  et  spécifiées  par  le 
juge  du  seigneur. 

CAT.  ESP.  PORT.  Especificar.  it.  Specificare. 

6.  Specificament,  adv.,  spécifiquement. 

Declaradament  et  specificament. 

Tit.  de  1266.  Doat,  t.  LXXIX,  fol.  47. 
Enonciativement  et  spécifiquement. 
CAT.  Especificadament.  esp.  Especificadamente. 
PORT.  Especificamente.  it.  Specificamente . 

ESPECIA,^.  ^épice. 

Qni  manja,  per  mais  benre, 
EsPECiAs,  no  per  mielhs  vieure. 

Brev.  d'amor,  fol.  120. 
Qui  mange  épices  pour  Loire  davantage ,  non  pour 
mieux  vivre. 

Ayga...  flayran...  las  especias  d'Orien. 
V.  et  Vert.,  fol.  78. 
Eau,.,  sentant...  les  épices  d'Orient. 
CAT.  ESP.  PORT.  Especia,  it.  Spezie. 

2.  EsPEci,  S.  m.,  épice,  drogue. 

Non  lar  tenon  pro  emplastres... 

Ni  'Is  bos  EsPEcrs. 
Un  troubadour  anonyme  :  Dieus  vos  salve. 
Ne  leur  tiennent  profit  emplâtres...  ni  les  bonnes 
drogues. 

3.  EsPESsiER ,  .y.  m.,  épicier. 

Sny  EsPEssiERs  trop  bos. 

Raimond  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Je  suis  très  bon  épicier. 

ANC.  CAT.  Especier.  esp.  Especiero.  vokt.Es- 
pecieiro.  it.  Speziale. 

4.  ESPECIAYRE,  ESPECIADOR,^ESPESSIADOR, 

S.  m.,  épicier. 

A  Johan  Baron,  especiatre  de  Nemse,  pei 
.VI.  torchas  de  lai  compradas. 

Tit.  de  l[\7.'6,nist.  de Nimes ,  t.  III,  pr.,  p.  227. 

A  Jean  Baron ,  épicier  de  Nîmes ,  pour  six  tor- 
ches de  lui  achele'es. 
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Jacnic  lie  Roilcs  ,  f.speci\tre. 

De  l'escala  del  dijons  son  espessiauor». 

Ad  ESPECiADORs...  lo  portai  de  Billion. 

Ciirtttlnire  de  Montpellier,  fol.  103,  4^01  44- 
J.iC(jiios  de  Rlioilci ,  épicier. 
De  la  troupe  du  jeudi  sont  épiciers. 
\ux  épiciers...  le  portail  de  Billion. 
Talhandiei' 
De  drap  o  especiador, 
Joglars  d'estorniens  o  i-anlor. 

Brer.  d'amor,   fol.  3?.. 
Tailleurs  de  drap  ou  épiciers,  joueurs  d'inslru- 
nieats  ou  cUautcurs. 

5.  Despessif.r,     v.    m.,    ti-picicr,    dro- 
i^iiiste. 

r.c  sera  bos  lo  metgc  e  ricx  lo  depessiers. 
Iz.vnX  :  Diluas  me  tu. 
Bien  sera  bon  le  médecin  et  riche  le  droguiste. 

6.  ESPECIAUIA,  ESPESSIARl.V,  ESPECIAIRI.V  , 

S.  f.,  épicerie. 

Tcnran  lo  mestier  J'espessiaria. 

Cartitlaire  de  Montpellier,  fol.  129. 
Tiendront  le  me'lier  d'épicerie. 
Tota  ESPECiAiRiA  pagna  dex  et  oeit  deniers. 

Tii.  du  xui'  sièc.  DoAT,  t.  LI,  fol.  i5i. 
Toute  épicerie  paie  dix  cl  liult  deniers. 

—  Magasin  d'épices. 

Gran  odor  de  noblas  especias  com  en  nna 

ESr-ECIAKIA. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  200. 
Grande  odeur  d'excellentes  épices  comme  en  une 
épicerie. 

Awc.  CAT.  ESP.  Especieria,  port.  Espcciara.  ix. 
Spezieria. 

ESPECTACIO,  x.f.,  lat.  expectatio, 
attente. 
Per  la  no  certanedat  de  l'EspECTACto. 

Trad.  de  Bide,  fol.  4?,. 
Par  la  non  certitude  de  Vultente. 
ASC.  FR.  Accoarni  tout  le  voisinaige  en  expcc- 
lation  de  vcoir. 

Radel.ms  ,  liv.  III ,  cil.  24. 
CAT.  Expectaciô .  esp.  Expeclacion.  port.  Ex- 
pectacào.  it.  Aspeliazione. 

ESPELH,  ESP1ELH,  .V.  m.,  lat.  %vv.ciiuim, 
miroir,  glace. 
Ane  tau  bel  no  s  vi  en  espei.h. 

P.  nAiMuHn  DE  Toulouse  :  Pos  vcicm. 
Jamais  si  I>eau  ne  ic  vil  en  miroir. 
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.Si  s  niir.iva  en  espki.u. 
No  s  pre/aria  un  agnilcn- 

PiERHK  d'.\lvf.rc.nv:  :  Cli.uil.irai. 
S'il  se  nùr.iit  vn  miroir,  il  ne  se  priscr,)il  un  fruit 
d'e'gljulier. 

Fig.  Apres  ells  devon  esser  niiralb  et  espiei.h  , 
que  totz  les  autres  s' i  devon  niirar. 

r.  et  Ferl.,  fol.  97. 
Après  ils  doivent  être  miroir  cl  glace,  tu  que  tous 
les  autres  s'y  doivent  mirer. 
f.oc.  En  qne  totz  boni  pot  penr'  espelh. 

G.  Olivieii  d'Arles,   Câblas  triadas. 
Kn  qui  tout  linmnie  peut  prendre  miroir. 
ANC.  CAT.   Espill,  ESP.  Espej'o.  port.  Espelho. 
IT.  Specc/iio. 

5t.  Speci'i.acio,  s./.,  lat.  SPECTU-ATIO  , 
spéculation,  action  de  regarder,  de 
considérer. 

.Specdlacio   o   conleinplario...   Fasga...   fo 
mont   d' EsPECULACto  et  conteraplacio ,  qnar 
Moyzes  la  terra  de  promissio  d'  el  previzia. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  22  et  iSq. 
Spécnlation  ou  contemplation...  Le  Pliasga...  fui 
un    mont    de    spéculiilion   et    contemplation ,    car 
Moïse  de  lui  prévoyait  la  terre  de  promissioii. 
CAT.    Especulaciù.    esp.    Especiilacion.    port. 
Espectilacào.  it.  Spcciilazione. 

'^.  EsPEcuLATiu  ,  flr^'. ,  spéculatif. 

Entendement  speculatio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  22. 
Entendement  spéculatif. 
CAT.  Especiilatin.  esp.   port.  Especitlatwo.  it. 
Specitlativo ,  specolativo. 

l\.  Specular,  iidj.,  lat.  specular^V,  spé- 
culaire,  transparent. 

La  peira  dila  speculah  es  de  sa  natura... 
Cors  SPECULA n  et  jiolit...  Tiansparent  et  spe- 
cular. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  194,  120  el  l35. 

La  pierr'i  dite  spéculaire  (le  talcj  est  de  sa  na- 
ture... Corps  spéculaire  et   poli...   Transparent  el 
spéculaire. 
ANC.  ESP.  Especular. 

E.SPELHAR ,  1).,  expliquer. 

Voy.  JusT.  Ltps, ,  epist.  44  ,  ad  Belgas. 

Conitet  Ibi  son  dul,  e  llii  espel 
Cuin  a  mort,  ab  sas  inaus,  lu  fr;jnc  donzel. 
Jioinan  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  io5. 
Lui  conta  son  deuil,  et  lui  explir/uc  comment  il 
a  tué,  avec  s<s  mains,  le  franc  damoisel. 
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"Vec  vos  (lel  vers  la  fi 
Ou'  Eu  Grimoartz  vos  espelh  , 
Qu'  ab  joi  lo  las  e  1'  afina  , 
Si 's  qui  be  'l  chant  ni  l'  espelha. 
G.  KuDEL  :'Lanquaii. 
Voici  la  fin  du  vers  que  le  seigneur  Grimoart  vous 
explique,  vu  qu'avec  joie  11  l'enlace  et  l'afine,  telle- 
ment il  est  (celui)  qui  le  chante  etl'explique  bien. 

ESPELIR  ,  V.,  faire  éclore. 
Lo  coa  el  sablon  e  1'  espelis. 

Natiiras  d'  alciis  auzels- 
Le  couve  dans  le  sajjle  et  Xa  fnit  éclore. 
Lo  close  del  huou  io  '1  ventre  precios 
De  la  Verge  que  pueys  1'  Lnon  espellic. 

Matfre  Ermenûal'D  ,  Epilre  à  sa  sœur. 
La  coque  de  l'œuf  fut  le  -ventre   pre'cieux  de   la 
Vierge  qui  puis  fit  éclore  l'oeuf. 
ANC.  FR.  Qaei  icel  fn  put  espeleir 

K'ea  vostre  bnche  vei  ardeir? 
Geoffroi  Gaimar  ,  Roman  d'Haveloc,  v.  zgS. 

ESPELOFIR,  V.,  ébouriffer,  hérisser. 

Part.  pas.  Gant  lo  drac  vi  cazer  sou  sanu  , 
Brama  e  sailb  de  ranc  en  ranc  , 
Et  es  se  totz  espelofitz, 
Gant  sen  qn'en  aysi  es  ferîtz. 

y.  de  sainte  Enimie,  fol.  35. 
Quand  le  di'agon  vit  tomber  son  sang,  il  crie  el 
saute  de  chute  en  chute ,   et  il  s'est  tout  hérissé, 
quand  il  sent  qu'il  est  ainsi  frappé. 

ESPERA,  s.  /.,  lat.  spA.era,  sphère. 
Segon  la  forma  de  I'espera. 

V.  de  S.  Honorât. 
Selon  la  forme  de  la  sphère. 
A  I'esper.*.  celestîal. 

Bref,  d'amor,  fol.  38. 
A  la  sphère  céleste. 

Mais  de  gromantia  sai  totz  los  esperiniens. 
Las  sortz  e  las  espéras  e  los  desviamens. 

P.  DE  Corbiac  :  El  nom  de.  Var. 
Mais  de  ne'cromancie  je  sais  toutes  les  expe'riences, 
les  sorts  et  les  sphères  et  les  de'vialions. 
A  semblansa  d'EspERA  o  de  cercle. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  io5. 
A  ressemLlance  de  sphère  ou  de  cercle. 
CAT.  ESP.  PORT.  Esfera.  it.  Sfera. 

2.  Emvsperi  ,  s.  m.,  lat.  h-E^iisvIiJEKmm , 
hémisphère. 

Fa  en  nostre  emysperi  tan  loues  jorns. 
Elue,  de  las  pi'opr.,  fol.  122. 
Fait  en  notre  hémisphère  si  longs  jours. 
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CAT.  Hemisferi.  esp.  Hemisfcrio.   port.  Emis- 
ferio,  hemisferio.  it.  Emispero,  emisperio. 

ESPERAR,  V.,  lat.  SPEK.vRe,  espérer. 
Mas  sazos  fou  qu'  el  maior  don  d'amor 
Voir  om  mais  esperar  que  tenei'. 

H.  Brunet  :  Pus  lo  dous. 
Mais  le  temps  fut  où  l'on  aimait  mieux  espérer 
que  tenir  le  plus  grand  don  d'amour. 
Doncs  sai  ieu  ben  que  mi  dons  teu  las  claus 
De  totz  los  bes  qu'  ieu  aten  ni  esper. 

Berenger  de  Palasol  :  Tan  m'abelis. 
Donc  je  sais  bien  que  ma  dame  tient  les  clefs  de 
tous  les  biens  que  j'attends  et  espère. 

—  Attendre. 

Cum  per  Illyricl  partes  bavbaricus  spera- 
retur  incursus. 

Loi  25  du  Code  Théodosien. 
Simusergo...  hilares  et  liomeristassPERESiDs. 

PÉTRONE. 

Quan  trob  negnn  que  m'  esper. 
Mort  o  vin,  l'aven  a  cazer. 

P.  Vidal  :  Pus  ubert. 
Quand  je  trouve  quelqu'un  qui  m'attend,  mort 
ou  vif,  il  lui  arrive  de  tomber. 

Volia   que   esperessan  l'autra    comjiaynha 
que  dévia  venir. 

Philoiïiena. 

Voulait  qu'ils  attendissent  l'autre  compagnie  qui 
devait  venir. 

Part.  pas.  Tan  lonc  temps  l'ay  espérât 
E  nneg  e  jorn  planh  e  plorat. 

f^.  de  S.  Alexis. 
Je  l'ai  attendu  si  long-temps  et  plaint  et  pleuré 
nuit  et  jour. 

Prov.  Trop  car  compra  qui  espéra. 

F.  et  Vert.,  fol.  81. 

Trop  cher  achète  qui  attend. 

Subst.        Pero  esperar  fai  la  flors 
Tornar  frng. 

FoLQLET  DE  MARSEILLE  :  Mot  i  fetz. 
Pourtant  attendre  fait  la  fleur  devenir  fruit. 

CAT.  ESP.  PORT.  Esperar.  it.  Sperare. 

1.  Esper,  s.  m.,  espoir,  attente,  retard. 
Donc,  s'  aissi  muer,  que  m  val  iposbosESPERs.-' 
Arnaud  de  Marueil  :  L'  ensenbamens. 
Donc,  si  ainsi  je  meurs  ,  que  me  vaut   mon  bon 
espoir? 

Vers  Dieus ,  on  es  mos  espers. 

G.  RiQL'iER  :  Aissi  quon  es. 
Vrai  Dieu  ,  où  est  mon  espoir. 
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Loues  tspERs  a  uuinhs  j>laj;z  deslorbatz. 

G.  AnUEMAR  :  Koll  JHIl  csscr. 
Loug  nCiinl  a  trouble  luaiiits  plaids. 
l.oc.  Vostra  beatals  on  ai  iiu-s  mou  ïster. 
Le  moine  de  Monta vdon  :  ALssi  coin. 
Votre  beauté  où  j'ai  mis  mon  espoir. 

3.   EsPERANS.v,  s.f.,  cspt'rance. 

EsPERAits'  an  tuit  li  ineillor. 

FoUîVET  DE  Makseille  :  Si  cum  sel. 
Tous  les  meilleurs  ont  espirance. 
El  den  nietr' esperansa  eu  Dien. 

L'Arbiv  de  B.ttaUuts,  loi.  \!\\. 
11  doit  mettre  espérance  en  Dieu. 
Loc.      Proiuctes  nji  bon'  espeRANSa. 

Arnavd  de  M.vr.LEiL  :  Dona  gcnscr. 
Promettex-moi  boune  espérance. 

Pcr  qa'  es  fols  qui,  ses  fenuansa  , 
Met  eu  amor  s'  esperansa. 

B.  DE  Ventadoch  :  Tuilsels  que. 
C"est  pourquoi  est  fou  qui ,  sans  assurance,  met  en 
amour  son  espérance. 

—  Espérance  bretonne. 

Allusion  à  l'espoir  qu'avaient  les  Bre- 
tons du  retour  cl'Artus,  qu'ils  croyaient 
n'itre  |)as  mort  et  devoir  reparaître 
parmi  eu.\. 

5"  il  i)lai  qu'  ab  lieis  no  m  fos 
L"  EspERAKiiA  (lels  Brelo.s. 

G.  FaiDIT  :  Com  que  mos. 
S'il  lui  plail  qu'avec  elle  ne  fut  pour  moi  l'cs/x-- 
rance  des  Bretons. 

Servirs  qu'oui  uo  gua/.aidoua 
Et  ESPERASSA  brctoria 
Fan  de  senlier  e.scudier. 

B.  DE  Ventadol'r  :  La  doussa  votz 
Le  servir  qu'on  ne  récompense  pa»  et  espérance 
l>rctonne  font  d'un  seigneur  un  écuyer. 

—  L'une  des  vertus  tliéologales. 

La.-!  trp.s  verlutz  tlicologicai'i,  que  .so  fc  ,  cari- 

lal/. ,  i'.sperassa. 

Ilrcf.    d'iimnr,  fol.    5. 

I>ci  Iroi»  vertu.s  lliéologales ,   qui    sont   la   foi,  l.i 

r.liarit^,  i'eiprrance. 

»;at.  Esperansa.  esp.   Lsperaiiza.  poiu.   Lspc- 

ranca.  iv.  Speranzn. 

/|.  Ksi-KB*,  î../. ,  attente,  retard 
.Av  fag  tan  lotiq'  K'.pr.nA 


ESP 

Que  aysi  m  degues  uiinir. 
liAMBAVD  d'Okange  :  Un»  cliausoueta. 
J'ai  r.iil  si  lixl^e  n ffcvi/e qu'ainsi  jc  dusse  mourir. 

Nou  Li  vueill  gairc  d'  espéra. 

Uevdes  de  Prades  ,  Aitz.  cass- 
Je  n'y  veux  ^uère  de  retarxl. 

—  Terme. 

Eu  luoi^  de  far  usuras 
I'"au  baratas  ad  espéra. 

Zi/vi'.  d'amor,  fol.  125. 
Au  lieu  de  faire  usures  ils  font  marcliésà  terme. 
CAT.  ESP.  PORT.  Espéra,  ix.  Spera. 

5.  EspEUAMEN,  .V.  ///.,  espoir. 

leu  uo  mi  vuel  de  vos  dezesperar, 
Ans  ai  en  vos  mon  bon  esperamen. 

P.  Cardinal  :  Un  sirventes. 
Je  ne  me  veux   de'sespcrer  de  vous,  mais  j'ai  en 
vous  mon  bon  espoir. 
ANC.  ESP.  Espcramiento. 

6,  EsPKRAiRE,  j.  III.,   qui  espère,   qui 
attend. 

Si  de  vos  dizetz  que  va  desesper, 
Dona  ,  no  saî  de  qui  m  sia  espekaire. 

Bebenger  de  Palasol  :  Bona  domna. 
Si  vous  dites  que  je  me  désespère  de  vous  ,  dame  , 
je  ne  sais  de  qui  je  sois  espérant. 

D'aitau  suy  bcn  esperaire. 

PiEiiRE  d'Auver<;ne  ■.  Cent  es. 
D'autant  je  suis  bien  espérant. 
ESP.  Esperador. 

7.   Desespkrar,    V.  ,    lat.     df.speear^' , 
désespérer. 

Qui  csscuia  lo  covers  ses  suavetat  plus  pot 
lo  DESEsPERAii  que  cbasiiar. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  3o. 
(Jui  enseij;nc  le  convcis  sans  bouté  le  peut  plu- 
désespérer  ([xie  corriger. 

No  vos  quai  nEZESPF.BAK. 

]\lARCADRt;s  :  A  la  fontann. 
!S'c  vous  laut  désespérer. 

De  las  doinnas  nii  oesesper  , 
Jaiuais  en  lor  no  m  liarai. 

li.  1)1.  VKNTADOijn  :  Quan  vci  la  laiidela 
Je  nu;  désespère  des  dames,  jamais  en  elles  je  ij' 
mi.'  (ierai. 

PcT  crau  mal  nulhs  bonis  no  s  oesbsper. 

I>,  |{()(;ii.iis  :  Non  bai  don 
l'iiui  uraiid  mnl  nul  homme  ne  se  désespère. 
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C  om  se  deia  per  îan  desesperar. 

G.  Faidit  :  Toi  aliessi. 
Qu'on  se  doive  pour  tant  désespérer. 
Part.  pas.  No  vaelh  dezesperatz  languir. 

Arnaud  de  Mardeil  :  Dona  genser. 
Je  ne  veux  languir  désespéré. 
Subst.  Se  aucis  esperltalraens  coma  désespérât. 
F.  et  Vert.,  fol.  i3. 
Se  tue  spirituellement  comme  désespéré. 

Fig.       Es  arbres  seues  razitz 

De  tôt  frug  ijesespekatz. 

G.  RiQL'iER  :  Aissi  pert. 
Est  arjjre  sans  racines  désespéré  de  tout  fruit. 
CAT.  ESP.  PORT.  Desesperar.  it.  Disperare. 

8.  Desesper,  .$•.  m.,  désespoir. 

Mains  peccailors  f;ii  desespers  raorlr. 
T.  DE  K.  de  Vaqueiras  et  de  CoiNES  :  Sentier 
Coines. 
Le  désespoir  fait  mourir  maints  pécheurs. 
Loc.    Car  trop  tarzar  en  domuey  es  folhia  , 
Que  inans  amicx  ne  ven  eu  desesper. 
Guillaume  de  Montagnagout  :  Ko  sap. 
Car  trop  larder  en  galanterie  est  folie,  vu  que 
maint  amant  eu  vient  en  désespoir. 
ANC.  CAT.  Desesper. 

9.  Desesperansa,  s.  f. ,  désespoir. 

Cura  viurai,  îeu  que  tan  coral  sospir 
Fas  naeg  e  jorn  ab  grau  desesperansa  ? 
Hugues  de  S.  Cyr  :  Très  enemics. 
Comment  vivrai-je,  moi  qui  fais  nuit  el  jour  tant 
de  soupirs  de  cœur  avec  grand  désespoir  ? 

Lo  segon  peccat  contra  lo  Saut  Esperit  es 

desesperansa. 

F.  et  Fert.j  fol.  10. 

Le  second  pe'clie'  contre  le  Saint-Esprit  est  déses- 
poir. 

E 'Jhs  cardenals  elegiro  lo   papa  coma   per 

DEZESPERANSA. 

Cat.  dels  apost.  de  Pioma  ,  fol.  iS^- 
Et  les  cardinaux  élurent  le  pape  comme  par  déses- 
poir. 

Loc,  Ella  se  mes  en  desesperansa. 

F.  de  Guilluuine  de  Balaun. 
Elle  se  mit  en  désespoir. 

ANC.  FR.  Plains  de  doleiir  et  de  désespérance. 
Eustacue  Deschamps  ,  p.  88. 
Car  je  les  vy  près  de  désespérance. 

Déposition  de  Fiicliard  11. 
Rous  fu  en  tel  désespérance . 
B.  deSaikte-Mai'ke  ,  Chr.  des  ducs  de  J)/ori>i. 

foi.  25. 
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ANC.   CAT.    Desesperanca.  anc.   esp.   Desespe- 
ranza.  it.  Disperanza. 

10.  Desesperatio  ,  s.  f. ,  désespoir. 

Desesperatios  es  grans  peccatz  que  Dieus 
ayra  molt...  Tolz  boni  que  sera  près  en  ueses- 
peratio  sera  dampnalz. 

Liv.  de  SjrdraCj  fol.  128. 
Desespoir  est  grand  pe'clie'  que  Dieu  bail  beau- 
coup... Tout  liomme  qui  sera  pris  en  désespoir  sera 
damne'. 

Tombar  en  lo  peccat  de  desesperacio. 

F.  de  S.  Flors,  Doat,  t.  CXXHI ,  fol.  255. 
Tomber  dans  le  péché  de  désespoir. 
CAT.   Desesperaciù.  esp.  Desesperacion.  port. 
Desesperaçàù.  it.  Disperazione. 

I  1.  Uesperamen,  s.  ni. ,  désespoir. 

Dires  lo  secrez  de  son  amie  es  desperamens 

d'arma. 

Trad.  de  Bide,  fol.  75. 
Dire  le  secret  de  son  ami  c'est  le  désespoir  de 
l'âme. 

12.  Despers,  adj.,  désespéré,   désespé- 
rant, désolé,  désolant. 

Sui   pins  DEiPERS 

Per  sobramar. 
Que  n;ius  que  vai  turban  per  luar, 
Deslrecba  d'  ondas  e  de  vens. 

GlRAUD  DE  boRNtlL  :  Quan  lo  frcgz. 
Je  suis  plus  désespéré  par  excessivement  aimer, 
que  nef  qui  va  errant  par  mer,  pressée  d'ondes  et  de 
vents. 

Sera  mol  fers, 
Mot  angoyssos  e  mot  despers. 

Los  XF signes  de  la  fi  del  mon. 
Sera  très  rude,  très  angoisseux  et  1res  désolant. 

ESPERIT,  spERiT,  s.  nu,  Lit.  svivaTUs, 
esprit,  âme. 

Adoucx  s'  eu  vai  uios  esperitz 
Tôt  dreltameu ,  doua  ,  ves  vos. 

Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
Alors ,  dame ,  mon  esprit  s'en  va  tout  droit  vers 
vous. 

De  loîz  selbs  qu'  en  Serra 
An  bos  ESPERITZ. 
Germonde  de  Montpellier  :  Grcu  m'es. 
De  tous  ceux  qui  ,  sur  la  terre,  ont  bous  esprits. 
En  ESPERIT  de  Dieu... 
Coinptet  coin  follet  marrit 
Eiiiportavan  son  esperit. 

F.  de  S.  Honorât. 
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F.n  isfril  lie  Dieu... 

CoiiU  comment  les  moclianis  Jollct»  emporl.iicnl 
son  ii'mc-. 

Es  KsrERiTZ  e  es  tau  .sotils  cniisa  que  lu)  si 
pot  reyn?. 

Lif.  (le  Syulrac,  fol.  91 . 

Est  csfint  et  est  chose  si  suLtilv  qu'il   ne  se  peut 
voir. 

—  Ce  qui  produit  le  nionvoniont  ot  l;i 
scnsibilitc  dans  les  c'-tres  aniinés. 
AlgDS  ESPKniTr  per  movement  JeU  qoals  los 

seus  et  las  virtutz  seiisitivas  si  reglo...  Lavetz 
es'dit  pel.s  phiziciiis  espkrit  vital. 

Elue,  de  lits  ]<rof'r.,  fui.  20. 
Aucuns  esprits  par  le  mouvement  desquels  les  sens 
cl  les  vertus  sênsitives  se  règlent...  Quelquefois  il 
e^l  tlil  par  les  médecins  esprit  vital. 

—  Troisième  personne  de  la  Trinité. 
Lo  segon  peccat  contra  lo  Sant  Esperit. 

^.   et  Fert.,  fol.   10. 
Le  second  péclié  contre  le  Siiul-Esprit. 
EIs  .VII.  dos  de  Sant  Esperit. 

Brev.  d'ainor,  fol.  5. 
Les  sept  lions  du  Saixil-Esprit 
Enamps  II  dis  :  Non  teraer,  Maria, 
Car  lo  Sant  Ësfebit  es  en  ta  conipaDhia. 
_  La  nobla  Leyczon. 

Ensuite  il  lui  dit  :  jN'e  crains  pas  ,  Marie ,  car  le 
Sainl-Esprit  est  en  la  compagnie. 

—  Esprits  bons  ou  mauvais ,  anges  ou 
démons. 

Au  poderde  comandaral.s  malif^nes  ksi'ekii/.. 
Liv,  de  Sjdrav,  fol.  9. 
Ont  pouvoir  de  commander  aux  malins  esprits. 

I^ùc.  fig.  En  Tesperit  de  saavctat. 
L'  ESPERIT  de  servitut. 

Tind.  de  D'ede ,  fui.  G^  et  3o. 
En  V esprit  de  douceur. 
'L.' esprit  Ac  servitude.. 
Loc.  adv.  Esser  ranbîtr.  en  Esri  un  avssi  10  Ui 
.S.  Paul. 
Adorar  en  espebit  et  en  vcritat. 

y.  etreil..  fol.  55  et  88. 
Etre  ravi  en  esprit  ainsi  que  fui  saint  Paul. 
Adorer  en  espnt  et  en  vifrile, 
ASC.  m.  Jeo  parlùvve  et  déf.iilleil  ini»  espcriz... 
Et  cn»cerclio\ve  mou  espirit. 

y4iic.  tniit.  lies  J's.,  M»,  n*  I  ,  J's.  7O. 
L'avcnerncnt  du  9<:ï'\n\- Esperit. 

.IdlNVlLLi;  ,  !>    <^) 
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A  tant  Vcsperit  rendit. 

l'ii-ilcs  de  Charles  ni,  l.  1  ,  p.  121. 
Dur  iVes/ierit,  desnué  d'espérance. 

l'.L.  M.Mior,  t.  Il,  p.  12. 

CAT.  Esperit.  Esr.  Espiritii.  port.  Espirito.  it. 
Spirito. 

?..      Esi>IRIT.\L  ,     ESPF.RITAL  ,     ESPIRIÏAXJS  , 

adj.,  lat.   sriRiT«ALi.v,  spirituel,   im- 
matériel. 
Qiiar  la  nostra    anima  es  nu   niiralh  espe- 

RlTAIi. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l3. 
Car  noire  âme  est  un  miroir  spirituel. 

—  Qui   a  de    l'esprit,  qui  montre  de 
l'esprit. 

Aissel  jorii  nii  sembla  Nadaus 
Qii'ab  SOS  beis  liuels  kspiritaus 
M'  esgaida. 

B.  »i;  Vf.nïAdour  :  Cliantars  no. 
Ce  jour  où  elle  me  regarde  avec  ses  beaux  yeux 
spirituels,  me  semble  INoël. 

—  Soiiinant,  aspirant. 

Coforta  la  virtot  espiritai,  o  espirativa. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  20. 
Confoile  la  faculté'  soi{l/lanle  ou  expirallve. 

—  En  matière  de  dévotion. 

Ja  soi  icu  tos  pareils  caruals 
E  tos  parens  kspiritals. 

EoLQUET  iiK  Maiisku.i.e  :  SenberDieus. 
IJcjà  je  suis  ton  parent  ciiarncl  et  ton  parent  spi- 
rituel. 

On  coïKjuerrem  la  vida '.spirital. 

P.  Vidai.  :  Ane  no  mori. 
Où  nous  conquerrons  la  vie  spirituelle. 
La  IVaternilat  esperital. 

y.  et  Ferl.,  fol.  67. 
La  fraternité  spirituelle. 
Snbst.  Scnher  de!  temporal  e  del  esperital. 
Cat.  dels  apost.  de  lioma ,  fol.  206. 
Seigneur  du  temporel  et  du  spirituel. 

—  I/une  des  trois  personnes  de  la  Tri- 
nilé. 

Lo  Pair'e'I  Fiili  e  M  .Sant  Espiritai,. 

B.  Dl.  Ven/.ENAC  :  L"  l'air'  e  '1  Filli. 
Le  l'ère  et  le  Fils  et  \eSa\n\-E$prit. 

—  Spiritueux,  liqueur  spiritueuse. 

Per  vielhas  ni'csjau 
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Qne  ru  dan  un  espiritau 
E  capos. 
T.  DE  BEr.TR.VND  ET  DE  Gausbert  :  GausLeit. 
Je  me  re'joiiis  par  les  vieilles  (fui  me  donnent  un 
spiritueux  et  des  cbapons. 
ANC.  FR.  Par  Diea  le  père  esperital. 

Roman  du  Renaît,  t.  II ,  p-  358. 
Cou  samble  angles  espirital. 

Roman  du  com.te  de  Poitiers,  v.  io4- 
CAT,  ESI'.  roRT.  Espiritual.  it.  Spirituale. 

'^.  EsPiRiTALMENT,  adv.,  Spirituellement. 

Se  aucis  espiritaemens  coma  désespérât. 

F.  et  Vert.,  fol.  l3. 
Se  lue  spirituellement  comme  désespéré. 
"Viu  ESPIRITALMENT. 

Trad.  de  Bède,  fol.  80. 
Vit  spirituellement. 

CAT.    Espirituahnent.    esp.    port.    Espiritiial- 
mente.  it.  Spiritosamente . 

i\.  EspERTAR,  V.,  réveiller. 

Per  lo  soiui  si  près  Karles  ad  espertar. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  5o20. 
Charles  se  prit  à  séfeiller  par  le  songe. 
Aissi  com  sel  que  s'  espert  per  paor. 
AlMERl  DE  Peguilain  :  Rulhs  hom  non. 
Ainsi  que  celui  qui  s'éveille  par  peur. 
Part.  pas.  Cant  us  angels  1'  ac  espert. 

Pierre  d'Auvergke  :  Dieus  vera. 
Quand  un  ange  l'eut  éveillé. 
ANC.   ESP. 

Espertô  con  el  suenno  Enenba  espantada. 
Poema  de  Âlexandro,  cop.  326. 
ANC.  CAT.  ESP.  MOD.  PORT.  Dcspertar. 

5.  EspKRiR,  7y.,  éveiller. 

De  joy  cngei  mûrir  qnan  m'  esperic. 
G.  DE  S.  Didier  :  Estât  aurai. 
Je  crus  mourir  de  joie  quand  je  m'éveillai. 
ANC.  FR.  Par  tut  le  bois  out  sî  grant  cri 
Q' Argentine  s'en  esperi. 

Lui  d'Haveloc  le  Danois. 
Esveilliez  s'est  et  esperiz. 

Roman  du  Renart ,  t.  I ,  p.  S-j. 

6.  ESPIRACIO,   ESPIRASSIO,  .1 .  f.,  Lit.   E,\- 

spiRATio  ,  respiration. 

Per  lo  bufament  de  1'  espiracio  al  diable. 
Trad.  de  Bedc,  fol.  47. 
Par  le  souffle  de  la  respiration  du  diable. 

—  Inspiration. 
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Per  ESPIRASSIO  serta. 
Un  troi  badolr  anonyme  :  Mot  aurai  estât. 
Par  inspiration  certaine. 
PORT.  Espiracào,  expiracào,  it.  Spirazione. 

7.  ESPIRAMEN,    ESPERIMEN,    ASPIRAMEN  , 

S.  m.,  souffle,  inspiration. 

Si  qiio'l  flamet  que,  ses  tola  meizura. 

Art  lo  leo  ab  son  espiramen. 

P.  DE  Cols  d'Aorlac  :  Si  quo  '1. 
Ainsi  que  le  flamant  qui,   sans  aucune  mesure, 
brûle  le  lion  avec  son  souffle. 

—  La  troisième  personne  de  la  Trinité. 

El  sans  Pair'  e  '1  sans  Fils  e'I  .Sans  Aspiramens, 
Aquestas  très  personas  son  us  Dieus  solamens. 
P.  DE  CoRBiAC  :  El  nom  de. 
Le  saint  Père  et  le  saint  Fils  et  le  Saint-Esprit, 
ces  trois  personnes  sont  un  Dieu  seulement. 

Batejavon  demantenen 

D'  ayga  del  Santz  Esperimhw. 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Baptisaient  actuellement  de  l'eau  du  Saint-Esprit. 
ANC.  ESP.  Espiramiento.  it.  Spiramento. 

8.  EspiRATiu,  ndj.,  e.xpiratif. 

Coforta  la  virfnt  esperital  o  espir-Ativa. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  20. 
Conforte  la  faculté  soufflante  ou  expirative. 

g.  EspiRAR,  espeirar  ,  V.,  lat.  exspirarc, 
inspirer,  souffler,  animer. 

L'  ESPEiRET  d'  arma  viven. 

Brev.  d'amorj,  fol.  56. 
\! anima  d'âme  vivante. 

Si  ja  fos  lai  qne  Dieus  m'  espires  tan. 

G.  FiauEiRAS  :  En  pessamen. 
Si  jamais  je  fusse  là  que  Dieu  m' inspirât  tant. 
Mas  eras  me  sen  peccaire 
Per  joy  d'  amer  que  m'  espira. 

Raimond  de  Mibaval  :  Qui  bona. 
Mais  maintenant    je   me    sens    pécheur  par  joie 
d'amour  qui  m'anime. 

Part.  prés.  Mas  Sauls  ancara  espirans  de  la.s 
menassas. 

Trad.  des  actes  des  Apôtres,  cli.  9. 
Mais  Saùl  haletant  encore  des  menaces. 
Part. pas.  Lo  primiers  credo  compilatz, 
Per  los  apostols  espiuatz. 

Brev.  d'amnr,  fol.  l44- 
Le  premier  credo  compilé,  par  les  apôtres  inspirés. 

—  Expirer,  finir. 
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Fasat  r  an,  espirk  lot  de  tôt  eu  toi. 

Stitliit.<  lie  Moniptilit-r  île  I23|. 
L'an  olant  jiasso  ,  ([u'il  f.rpirc  tout  ilu  tout  au  tout. 
auc.  fr.  l'-t  andous  si  les  espira 

Quf  lor  empire  u'eiupira. 

Fitlil.  et  cont.  nnc.j  t.  II,  p.  5. 
ror.T.  Espirar,  expira  r.  it.  Spirare. 

10.   Respbrir,  r. ,  ranimer,   rtveillor, 
ressuscltof. 

Tant  qu'  ns  non  a  poder 
Que  r.i7.os  1'  spoder 
Qaan  ilegran»  nE.TERiR. 

G.  RlQlll^R  :  f-o  nions  par. 
Tant  qu'un  n'a  pas  pouvoir  que  raison   lui   révèle 
auaml  nous  devrions  ixssusciter. 
Substantif.  Piieis  ini  trasail  al  resperir, 
01)ri  mes  huelhs  isnelaiiien. 
An.NAtD  DE  M  VRLEII.  :  Uoiia  gcnscr. 
Puis  je  tressaille  à  Véveiller,  j'ouvre   mes  yeux 
rapidement. 

Trisl  al  resperir. 

Lo  noi'cl  Confort. 
Triste  au  réveiller. 
Parc.  pas.  Mas  ab  dons  .sentir  d'an  baisar, 

For'  ien  tost  d'est  mal  resperitz. 
n.  de  VENTADOin  :  (luan  lo. 
Mais  avec  le  doux   suntir  d'un   baiser,  je  serai 
liientôl  ranime  de  ce  mal. 
A>c.  FR.  Vint  il  la  dame  congié  prendre, 
La  iliijue  sache  ,  l'uis  onvri  , 
La  bêle  dame  s'esperi. 

Ftiùl.el  cont.  anc,  t.  IV,  p.  b. 

1  I.  AspiRATio,  S.  f.,  lat.  ASPiRATio,  as- 
piratioD,  action  d'aspiicr  l'air. 
I»er  virfut  d' ela  liavem   aspiracio  c   resj)i- 

racio. 

Elue,  (le  l(t.<  propr.,  fol.  19. 
Par  vrrtu   d'elle  nous  avous  aspinttion  et  expi- 
ration. 

—  In.spiralion. 

Losesinliliron  per  vspiisaTio  del  Sanl  Espcrit. 

r.el  Fert.,  I.d.  4. 
Its  le»  t'[aI)Ur<-nl  par  inspiritttont^u  Sainl-Esprit. 

—  Terme  de  grammaire. 

A'joe^ia  fîîî'ir.i  H  non  es  ietra.  .  mas  nota 

.r  vsrr      :.■■ 

I.ryi  iVnmors,  fol.  fi. 
Ce  iito'  il  II  1^1  pas  un>.'  lettre...  mais  une  marr|u(' 
iV  nspiralion. 

Set  H  ASPIRACIO  rjui  68  H. 

Eliir.  lie  las  pro/ir. ,  (ol .  7.7.'). 
.Sans  iisplratinn  qui  i\\  11. 
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CAT.  .-tspiracio.  ksp.  Aspiracion.    port.  Aspi- 
rticào.  IT.  .■tspirazione. 

17..  AspiuAMEis  ,  .V.  ///,,  soupir,  souci. 

Ja  laire  no  s'  en  mêla  en  grjins  aspiramens, 
Que  no  m  pot  e.sscrtontz  ni  emblalz  furtilmcns. 
P.  DE  CoRDlAC  :  El  nom  de. 
(}ui'  jamais  voleur  ne  s'en  nielle  en  grands  soucis , 
vu  qu'il  ne  peut  ni'<?lre  Ole  ni  vole  furtivement. 

—  Inspiration. 

Tnili  cro  d'  un  coralgc  e  d'  un  aspiramen 
aspiratz. 

Cat.  ilels  apost.  de  Homa  ,  fol.  \!\(5. 
Tous  étaient  animés  d'un  même  courage  et  d'uno 
mome  inspiration. 

i3.  AspiRAR  ,  V.,  lat.  ASPiRAUtf,  souffler, 
soupirer. 

Apres  que  fo  formaiz,  nosfre  Senher  lli'  as- 
PIRET,  per  sa  grassia,  en  la  cara,  esperit  de 
vida. 

Liv.  (le  Sjilrac,  fol.  l5. 
Après  qu'il  fut  formé  ,  notre  Seigneur  lui  soiiffln  , 
par  sa  grâce  ,  sur  la  face  ,  l'esprit  de  vie. 
Soven  n'  aspir. 

G.  Pierre  de  Cazals  :  Eras. 
Souvent  j'en  soupire. 

—  Animer. 

Tan  l)elha  non  aspiret  Crist. 

G.  DE  Cabe.staing  :  Ar  vey  qu'  em. 
Une  aussi  hclle  n'anima  le  Clirist. 
Part. pas.  Tuih  ero  d'  un  coratge  e  d'  un  aspi- 
ramen  ASPIRATZ. 

Cat.  (lets  apost.  de  Roma,  fol.  l/j6. 
Tous  élaient  animés  d'un  môme  courage  et  d'une 
même  inspiration. 
CAT,  ESP.  PORT.  Àspirar.  it.  Aspirare. 

i/(.  Respiracio,  X.  f. ,  lat.  respi ratio  , 
resj)iration,  e.xpiralion. 
Per  \irlnt  d' ela  liavem   aspiracio  e  rkspi- 

r.  m:io. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19. 
]'ar  vertu  d'elle  nous   avons  aspiration  et   expi- 
ration. 

CAT.  Respiracio.  i:sp.  Respiracion.  port.  Respi- 
racâo.  ir.  Rcspirazione. 

i").  Rr.si'iRAMF.NT,  .<;.   m.,  respiration, 
souffle. 
Ijasilic...   per    son    lu'.si'in aivi^nt   corrump 

l'ayrc. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  a^"- 
Le  Iiasilic...  ])ar  sa  respiration  corrompt  l'air. 
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16.  Respiratiu,  adj.,  respiratoire. 

Las  snperflnitatz    contrarias  als  îstrumens 

RESPIRATIUS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  52. 
Les  superfluités  contraires  aux  appareils  respira- 
toires. 

17.  Respir.4R,  V. ,  lat.   RESPiRARé?,  rcs- 
pirer. 

Aqaist  snn  de  la  prima  ronjngazo  :  revelar, 
RESPIRAR,  etc. 

Grarnm.  provenç. 

Ceux-ci  sont  de  la  première  conjugaison  :  révéler. 
respirer^  etc. 
CAT.  ESP.  PORT.  Respirar.  it.  Respirare. 

18.  Inspiratio,  inspiracio,  s.  f.y  lat.  in- 
SPiRATio,  respiration. 

No  sia  prohibit  de  inspiracio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  60. 
Ne  soit  privé  de  respiration. 

—  Inspiration. 
Fig.  Per  sanctas  ihspiratios. 

F.  et  Vert.,  fol.  ^9. 
Par  saintes  inspirations. 
CAT.  Inspiracio.  esp.  Inspiracion.  port.  Inspi- 
racào.  it.  Inspirazione. 

19.  Inspirar  ,  V.,  lat.  iNSPiRARe,  inspirer. 
Sant  Esperit...  ns  inspirara  fotas  aqnestas 

oansas. 

Fragm.  de  trad.  delà  Passion. 
Le  Saint-Esprit...  vous  inspirera  toutes  ces  choses. 
CAT.  ESP.  PORT.  Inspirar.  it.  Inspirare, 

20.  ESPIRALH  ,    S.    m.,   lat.    SPIRAC«L«W^ 

soupirail. 

"Vi,  per  sa  forsa,  ramp  fortz  vayshels  qaan 
so  pies  ses  espiralh. 

Elue,  de  las  propr.  j  fol.  227. 
Vin,  par  sa  force,  rompt  forts  vaisseaux  quand  ils 
sont  pleins  sans  soupirail. 

Fig.  Anima  es  espiralh  de  vita. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3. 
L'âme  est  le  soupirail  de  la  vie. 
CAT.  Espirall.  esp.  Respiradero.  port.  Espira- 
dero.  IT.  Spiracolo,  spiragUo. 

21.  C0SPIRATIO,  S.  f.,  lat.  COrtSPIRATIO, 

conspiration. 

Mais  cocelhs  e  cospiratios. 

y.  et  Vert.,  fol.  9. 
Mauvais  conseils  et  conspirations. 

II. 
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Per  cospiRATio  fâcha  contra  Loys   l'empe- 
rador. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  1 1^. 
Par  eonspiration  faite  contre  l'empereur  Louis. 
CAT.    Conspiraciô.   esp.    Conspiracion.    port. 
Conspiracào.  it.  Conspirazione. 

11.  CospiRAR,  V.,  lat.  co/zspiRARe,  con- 

spirer,  comploter. 
Part.  pas.  La  tracio...  cospibada. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  162. 
La  trahison...  conspirée. 

CAT.  esp.  port.  Conspirar.  it.  Conspirare . 

23.  SospiR,  sospiRE,  S.  m.,  lat.  svsviviium, 
soupir. 
Mil  sospiRs  lî  ren  qnec  jora  per  ces. 

P.  Raimond  de  ToiiLOuSE  :  Si  cum  seluy. 
Mille  soupirs  je  lui  rends  chaque  jour  pour  cens. 
Sela  don  ai  tal  desirier 
Que  mans  sospirs  eorals  en  get. 

Del'des  de  Prades  :  Ancmais  boni. 
Celle  dont  j'ai  tel   désir  que  maints  soupirs  de 
creur  j'en  jette. 

Mirais!  pois  me  mirei  en  te, 
M' an  mort  li  sospir  de  preou. 

B.  DE  Ventadour  :  Quan  vey  la. 
Miroir!  depuis  que  je  me  mirai  en  toi ,  m'ont  tué 
les  soupirs  de  profond. 

Be  m'  agran  raort  li  sospire. 

B.  DE  Ventadour  :  Amors  e  que. 
Les  soupirs  m'auraient  Lien  tué. 

—  Exhalaison,  évaporation. 

Las  nîvols  que  so,   ieisso  del  sospir  de  la 
terra. 

Zù'.  de  Sjdrae,  fol.  61. 
Les  nuages  qui  sont,  sortent  de  l'exhalaison  de 
la  terre. 
CAT.  Suspir.  ESP.  PORT.  Sitspiro.  it.  Sospiro. 

i!i.  SospiRAMEN,  .S.  m.,  exhalaison,  éva- 
poration. 
Aysso  es  per  lo  sospiramen  de  la  terra. 

Lif.  de  Sjdrac,  fol.  l\<0. 
Cela  est  par  l'exhalaison  de  la  terre. 
ANC.  ER.  Qne  celî  seul  souspireinent 

Qu'  el  premer  jour  à  table  fist. 
Roman  du  châtelain  de  Coucy,  p.  l3o. 

25.   SospiRAiRE,  S.  m. ,  soupireur. 
Adjectiv.  La  retraissos  fai  trist  et  sospiraire. 
Mahcabrus  ;  Auialz  dcl  chant. 
Le  récit  rend  triste  et  soupireur. 

o3 
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16.  Sosi'iuviu,  i.  '».,  soupirail. 

Lir  oslniuil/.-..  ieis  tlcl   plus  pies  sospikm  11 
qnc  el  lioba,  e  aisso  so  las  narigolas. 

Lii'.  lie  Syilrac,  toi.  lo'i. 

L'c'ui-nuemoul...  sori  du  plus  près  soui>iniil  iju'il 
trouve  ,  cl  ce  sont  les  narines. 

27.   EsPEKPALH  ,  .V.  ///.  ,  soupirail. 

En  Affrioa  a  iloas  inontanhas  que  so  i:srKn- 
n.M.H  o  boia  d'yiïeru  ,  que  110  fitio  île  ilia.s  ni 
.le  nuelilz  trarilie,  c  gelo  trop  Ici  fnoc. 
Lii>.  (/c"  Sytlntc,  fol.  id5. 
IJ  j  a  eu  .\frii|uc  deux  monl.ignos  qui  sont  soiipi- 
><ii/ ou  Usuelle  d'enfer,  qui  ne  cessent  de  lirùler  de 
jour  el  de  nuit ,  el  jelteiil  un  très  terrible  feu. 

a8.  Entresospir ,  .v.  ni.,  soupir  eutre- 
coupé ,  sanglot. 
Las!  mil  n'  ai  faitz  estresospius  e  plors. 
G.  DE  FiGVElRAS  :  En  jicssamen. 
lliflas  ;  j'en  ai  fait  mille  sanglots  et  pleurs. 

29.  SospiROS,  fl^'.,  gémissant. 
Plena  de  plor  e  sospiro7..\. 

Passio  de  Mciria. 
Pleine  de  pleurs  et  gémissante. 
ESP.  Stispiroso.  n.  Sospiroso. 

30,  SOSPIRAR,  V.  ,   lat.     SUSPIRARC,   SOU- 

pirer,  pleurer,  regretter. 

Dona,  gcnser  qu'  ien  no  sai  dir, 
Per  que  soven  planh  e  sospir. 

Ab.nmd  de  Mabi'Eil  :  Dona  ,  genser. 
Dame,   plus  LuUe  que  je  ne  sais  dire,  pour  qui 
souvent  je  gcmis  et  soupire. 

Del  cor  sospirkt  preon. 

Mahcabrus  :  A  la  fonlaïui. 
Uu  CTur  soupira  profondement. 
Per  que  Frances  lo  devon  sosp^rar. 

P.  sur  la  Mort  de  liobert,  roi  de  Nnples. 
C'est  pourquoi  Français  le  doivent  pleurer. 
Part.  prés.  Tôt  sospirant  ella  dis. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  l3. 
Tout  en  soupirant  elle  dit. 

Claazi  mos  huellu,  fas  un  sospir, 
En  8OSPIRAK  vau  endormitz. 

An.vAi^D  DE  Marleil  :  Dona,  gcnscr. 
Je  cloj  mes  yeux  ,  lais  un  soupir,  en  soupirant  y 
vaii  endormi. 

f.\T.  E»p.  PORT.  Suspirnr.  it.  Sospirare. 
KSPKRMA  ,  s.  III.,  lat.  sperma,  spciinc. 
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Mo  es.  .  generacio,  per  so  quav  1'  esperma 
no  pol  pcrvenir  à  la  uiayre. 

Tntd.  d'yJlbucasis,  fol.  29. 

Il  n'y  a  pas...  gc'nc'ration  ,  parce  que  le  sperme  no 
peut  parvenir  h  la  matrice. 

CAT.  ESP.  PORT.  Esperma.  it.  Sperma. 

}..  Spermatic,  fidj. ,  lat.   spermatich.v  , 
sperniatique. 
Que  ve  de  hunior  spermatica. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  83. 
(\\\\  vient  de  Wt^wrur  sperma ti(/ ne. 

ESP.  PORT.  JCspermatico.  it.  Spennatico. 

3.  Spermatizar  ,  V.,  éjaculer. 

Alcus  auzels...  han  fort  appeliincnt  et  leu 

.SPERMATIZO. 

lUuc.  de  las  propr.,  fol.  zyC). 
Certains  oiseaux...  ont  fort  désir  el  rjaculenl  (;t- 
cilcnient. 

ESPERO,  .V.  ;«.,  éperon. 

Voyez  Dknina  ,  t.  III,  p.  7/). 

Sai  far  fres  et  esperos. 
Raimond  d'Avignon  :  Sirvenssuy. 
Je  sais  faire  freins  et  éperons. 
Val  broclian  lo  destrier  delstrenehan.s esperos. 

ClItl.LAMIVlE  DK  TlIDElA. 

Il  va  piquant  le  destrier  des  Irancliauls  e/)C/V)/i5. 
Una  roda  d'usPERO. 

Tarif  des  Monnaies ,  en  provençal-  ■ 
Une  roue  A' éperon. 
Loc.     Plus  avols  non  cbaucet  e.speros. 

Lanza  :  Kmpcradov. 
J^lus  L'iclie  ne  cliaussa  éperons. 
Dels  esperos  donavo  aïs  destriers  sojornalz. 
Roman  do  Fierabras ,  v.  290^. 
Ils  donnaient  des  éperons  aux  destriers  reiwsés. 
ytdv.  coinp.  Quar  no  i  vanc  ad  espero. 

GinAUD  DE  Borneil  :  A  iienas  sai. 
Car  je  n'y  vais  pas  à  la  hâte. 
Clhanso  ,  vas  Balagnier  t'  en  vay  ad  espero. 

Albert  de  Sistkron  :  Ali  son  guay. 
Chanson  ,  vers  Dalaguicr  va-l'en  à  la  lutte. 
Els  trenco  ad  kspero 
Las  portas. 
R.  Vidal  de  Bezaddun  :  Unas  novas. 
Il;,  brisent  'vit'cmenl  les  portes. 

Joglars,  no  t  desconortz 
E  vai  l'  en  d'  espero. 

G.  de  bERGiiKDAN  :  Joglar. 
.lon^leur,  ne  le  décourage  pas  ,  et  va-l'en  du  vitesse. 
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Qae  s' en  intre  d'  espero 
En  alcuna  religio. 

Brev.  d'ainor,  161.  l3l. 
Qu'il  s'en  entre  sans  relard  en  quelque  ordre  re- 
ligieux. 
ANC.  VR.  Mes  suiez  moi  à  esperon... 

Fuit  s'en  Renart  de  grant  randon 
Tant  con  il  puet  à  esperon. 
Roman  du  Renarl  j  t.  I  ,  p.  87  et  112. 
Li  rois  i  vient  à  espérons. 
Roman  de  Partonopex  de  Blois,  not.  ix  ,  p.  l\^. 

—  Ergot  des  oiseaux. 
Lo  gais,.,  porta  esperos. 

Liv.  de  Sydruc,  fol.  1 16. 
Le  coq...  porte  éperons. 
Capo...  ESPEROS  o  '1  cazo  o  torno. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i^S. 
Chapon...   les  éperons    ou   lui   tombent    ou  re- 
tournent. 

ANC.  CAT.  Esperô.  ksp.  Espe/on,  espolon.  port. 
Espora,  esporào.  it.  Sperone,  Sprone. 

1.     ESPERONALH  ,     ESPERONAILL  ,     S.    111.  , 

éperon. 

Qa'  us  ses  esperonalii 

Non  s'  esmet'  els  barnatz. 

GiRAL'D  DE  BoRNÉiL  :  Los  apletz. 
Qu'un  sans  éperon  ne  s'e'tablisscaux  Laronnages. 

3.  EsPERONADOR,    S.  111.,    éperoniieur, 
qui  éperonne. 

Sera  brens  lo  cors 

Als  ESPERONADORS. 

GiRAUD  DE  BoRNElL  :  Ses  valer. 
La  course  sera  courte  aux  éperonneurs. 
iT.  Spronatore. 

4.  EsPERONAR,  V.,  éperonuer. 

L'  emperaire,  ab  lo  cor  al  talo, 
EspERONET,  e  sei  \i\  companho, 
Pins  d'  una  legna. 
Bambaud  de  VaqueiRAS  :  Senlier  marques. 
L'empereur,  avec  le  cœur  au  talon,  éperonna,  et 
ses  vils  compagnons,  plus  d'une  lieue. 
Tais  poing  fort  et  esperon  a 
Q'  a  so  caval  trop  corren. 

GlRAt'D  DE  B0RNEIL  :  Tais  gen. 
Tel  pique  fort  et  éperonne  qui  a  son  cheval  très 
courant. 

Fig.        Lay  on  valors  s'  empren 
E  caritatz  esperona. 

P.  Cardinal  :  L'  arclvesque. 
Là  où  valeur  s'attache  et  charité  éperonne. 
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Part.  prés.  Estout  venc  esperonan. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  9. 
Estout  vint  éperonnant. 
ANC.  FR.  Esperonant  s'en  vet  sa  voie. 

Roman  du  Pienait ,  t.  III  ,  p.  223. 
Envers  la  dame  esperonèrent. 
De  par  le  roi  la  saluèrent. 

Fabl.  et  coni.  anc,  t.  IJI ,  p.  5. 
ANC.  CAT.  Esparonejar.  anc.  esp.  Espolonear. 
ESP.  MOD.   Espolear.  PORT.  Esporear.    it. 
Speronare,  spronare. 

5.  C0NTRESPER0NAR  ,   V.  ,    éperonner  , 
frapper  de  l'éperon. 
Si  m  sailh  al  lafz, 

.    E  me  CONTRESPERONA. 

GiRAUD  DE  BoBNEiL  :  La  flors  el. 
Si  me  saute  au  côte' ,  et  nie  frappe  de  l'éperon. 

ESPES,  adj.,  lat.  i^vissus,  épais,  dense. 
No  ill  ten  pro  ausbercs  fort  ni  espes  , 
Si  lansa  dreit. 

GiRAUD  DE  CaLANSON  :   A  lieis  cui. 
Haubert  fort  et  épais  ne  lui  tient  profit ,  tant  il 
lance  droit. 

Aug  lo  chan  ,  pel  bruelh  espes  , 
Del  rossinhol  mati  e  ser. 

B.  DE  Ventadour  :  Bel  m'  es  qu'  ieu. 
J'entends ,  par  les  taillis  épais,  le  chant  du  rossi- 
gnol matin  et  soir. 

Las  nivols  son  tant  espessas  en  e.stien  coma 
en  ivern. 

Lii>.  de  SydraCj  fol.  lo3. 
Les   nuées    sont  aussi  denses   en  été  comme  en 
hiver. 

L'  huelh  e  '1  siih  nègre,  espes. 

P.  Vidal  :  Tant  an  ben. 
Les  yeux  et  les  cils  noirs ,  épais. 

Fig.     Fan  1'  obra  espessa  e  dnra. 

Le  moine  de  Montaudon  :  Autra  vetz. 
Font  l'œuvre  épaisse  et  dure. 

Adverbial.  Las  flors  naisson  pins  espes. 
P.  Salvage  :  Senher. 
Les  fleurs  naissent  plus  épais. 
Aisso  esdeve  espes. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Cela  advient  souvent. 
CAT.   Espes.   ESP.   Espeso.   port.   Espesso.    it. 
Spesso. 

1.  EspiEssA  ,  s./.,  épaisseur. 

Passero  1'  esfiessa  del  boî  ramut. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  79. 
Ils  passèrent  l'épaisseur  du  bois  fourre. 


i8o  ESP 

3.  ESPFISSEDAT,  ESPESSETAT,  S.  f. ,  lat.  Sl'IS- 

siT\Tcm,  épaisseur,  densité. 
Toi  r  aire  aui  sa  bspessetat. 

Bixi'.  tl'ttmor,  M.  3o 

Enlève  l'air  avec  sa  densité. 

Lh'  anzelh  volo  per  1'  aire  per  ï  espeissedat 

de  Ihuy,  car  V  aires  es  molt  espes. ..  per  aqiiesta 

razo  soste  los  anzels  que  volo  ain  lo  niovemen 

de  ior  alas...  Tivem  per  la  espeissedat  que  es 

en  lui. 

i,!»».  (le  Sj-drac  ,  fol.  l^6. 

Les  oiseaux  volent  dans  l'air  à  cause  do  sa  ilensitc, 
car  l'air  esl  moult  dcuse. . .  p.ir  celle  raison  il  soutient 
les  oiseaux  qui  volent  par  le  mouvement  de  leurs 
ailes...  Nous  vivons  par  la  densité  qui  est  en  lui. 

4.  EspEYSHEZA,  S./.,  épaisseur. 
Per  isPEYSHEZA  de  la  urina. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  90. 
Par  épaisseur  de  l'urine. 
AHC.  ESF.  Espeseza.  it.  Spessezza. 

5.  EspEssAMENT,  ach'.,  cpaisscmeiit. 

So  veslitz  de  pels  espessament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  39. 
Sont  vêtus  épaissement  de  poils. 
CAT.    Espessament.    esp.   Espesamentc .   tort. 
Espessamente.  it.  Spessamentc. 

6.  ESPEISSAR  ,  ESPIEISSAR,    V.,    lat.    SPIS- 

SARc,  épaissir,  condenser. 
La  luna  tira  gran  hamor 
De  la  mar,  dont  espeissa  l'aiic. 

Brev.  d'amor,  fol.  32. 
La  lanc  tire  grande  liumidite  de  la  mer,  dont  elle 
condense  l'air. 

Quant  creys  la  fresca  fuelh''  cl  ranis 
K  r  ombra  s'  espeissa  els  defes. 

GiR\Ln  DE  B0RNEIL  :  Quant  creys. 
Ouand  la  fraîclie  feuille  croit  au  rameau  et  l'oni- 
lite  i'epaissil  dans  les  dcfcns. 

Mas  so  que  es  cncontra  aras  davas  nos,  e 
s'  EsriEissA,  honi  no  lo  pot  pas  vezer. 

Lif.  de  Sydrac,  fol.   Io3. 
Mais  ce  qui  est  encontre  maintenant  devant  nous , 
et  i'épatssit,  on  ne  le  peut  pas  voir. 
Pari.  pas.  L'  aires  ,  segon  nalura  , 

Kspf.issAT  d'  aiga  marina  , 
Plaia  fai  c  iievoliua. 

Jirev.  d'timoi ,  fol.  .18 
L'air,  selon  naluie  ,  ron(/c«îc  d'tau 'marine  ,  fui 
pluie  fl  brouillard 
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lie  la  vapor  per  forsa  de  fiecb  espkyshada. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  137. 
i)o  la  vapeur  eondensee  par  force  de  l'roid. 
ANC.  VR.  La  guerre  crut  et  espeissa... 

Li  genz  Héiant  cbescun  jor  creissent, 
Tolc  jor  viegnent  e  espeissent. 
Roman  de  Rou,  v.  it)239  et  l23o3. 
CAT.  Espessir.   esp.   Espesar.  port.  Espessar. 
IT.  Spessare. 

ESPEUTA,  s./.,  lat.  spelta,  épeautrc, 
espèce  de  froment. 
Mesura  d'ESPEUTA...  De  civada  e  J'espeuta. 

Coût,  de  Moissac.  Poat,  t.  CXXVII,  fol.  8. 
Mesure  A'épeuulre...  D'avoine  et  à'cpeautre. 
CAT.  ESP.  Espeha.  it.  Spelta,  spelda. 

ESPIA  ,  .V.  /,  espion. 

Voyez  Denina,  t.  III,  p.  74. 
Trameton  espias  soveu  a  la  marina. 
V.  de  S.  Honorât. 
Transmettent  souvent  espionsau  bord  de  la  mer. 
Pania 

Qu'  ESPIA 

Fossetz  de  qualque  folha  gen. 

J.  EsTÈVE  :  L' autr'  ier. 
Il  paraîtrait  que  vous  fussiez  espion  de  quelque 
fuUe  gcnt. 

Gran  re  d'  espias  bonas  e  certanas. 
ru.  du  x\' siècle,  DoAT,  t.  CXLVII ,  fol.  28(). 
Beaucoup  d'espions  bons  et  sûrs. 
ANC.  FR.   Sorent  par   leur  espies  que  le  roy 

l'avoit  deffcudu. 

.loiNViT.LE,  p.  40. 

CAT.  ESP.  PORT.  Espia.  it.  Spione. 
1.  EspiAMEN,  S.  m.,  espionnage,  obser- 
vation, exploration. 
Ja  laire  no  s'  en  meta  en  grans  espiamens. 
Que  no  m  pot  esser  tonllz  ni  emblatz  furlil 

lucns. 

P.  DE  ConBIAC  :  El  nom  de.  Far. 
Jamais  larron   ne  s'en  mette  en  grandes  explora- 
tions, vu  qu'il  ne  me  peut  être  enlevé  ni  vole  furti- 
vement. 
it.  Spiamento. 

i.  EspiL,  s.  m.,  observatoire. 

Aqui  es  format  lo  dicb  espil  per  tal  engienli, 
que  iicguna  persona  non  Lo  pot  cogilar... 
Afjut'l  que  vol  nioutar  al  kspii.. 

Lctt.  du  Preste  Jean  à  Frédéru  ,  loi.  .3/(. 
I,.i    est    ((jrme  ledit   i.ihservaloirc  par   tel   engin 
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qu'aucune  pex-sonne  ne  peut  se  l'imaginer...  Celui 
qui  veut  monter  à  V observatoire. 

4 .  EspiAR ,  V. ,  épier,  regarder,  recon- 
naître. 

El  faran  levar  trop  mayti , 
£  pneis  esfiar  al  cami 
O  a  martriers  o  a  layros. 

Brev.  d'amor,  fol.  128. 
Le  feront    lever  très   matin ,    et   puis  épier  au 
chemin  ou  par  meurtriers  ou  par  voleurs. 
For  EsriET 
En  cal  terra  lo  sanz  anet. 

V.  de  S.  Honorai. 
Epia  fort  en  quelle  terre  le  saint  alla. 
Part,  j?rés.  Anavo  espian  per  los  estais. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  14. 
Allaient  épiant  par  les  hôtels. 

Part.  pas.  An  un  message  trames 
A  Narbona,  c'  a  espiat 
Del  miracle  la  veritat. 

y.  de  S.  Honorât. 
Ont  transmis  un  message  à  Narbonne ,  qui  a  re- 
connu la  vérité  du  miracle. 

S' ieu  lieys  pert  per  son  folhatge, 
len  n'  ay  autra  espîada 
Fina,  esmerada  e  pura. 

Maucabrus  :  Lanquan. 
Si  je  la  perds  par  sa  folie,  j'en  ai  épié  une  autre 
polie  ,  brillante  et  pure. 
Car  ns  Turc  de  Maragoyle  los  a  totz  espiatz. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  86'. 
Car  un  Turc  de  Maragoyle  les  a  tous  épiés. 

CAT.  ESP.  PORT.  Espiar.  iT.  Spiare. 

5.  ExpiNCTAR  ,    EspiNGAR  ,  V. ,    épier  , 
guetter  l'occasion. 

Si  ieti  demandi  parlament  am  mon  ene- 
mic,  ExpiNCTi  d' esser  encarta  loc  on  el  pot 
venir. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  i/)^. 

Si  je  demande  un  pourparler  avec  mon  ennemi , 
je  guette  l'occasion  d'être  en  certain  lieu  où  il  peut 
venir. 

Part.  prés.  Espingan  entro  que  venga. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Epiant  jusqu'à  ce  qu'il  vienne. 
iT.  Espieggiare . 

ESPIC,  S.  m. y  lat.  ■SiPiciis,  épi. 
Malas  meiisos  e  vouz  espics. 

P.  Vjdai,  :  Pois  ubcil. 
Mauvaises  moissons  cl  épis  vides. 


ESP 


181 


Que  ses  gra  1'  espics. 
Pierre  d'Auvergne  :  De  josta  'Is  breus. 
Que  Vépi  sans  grain. 
Fig.    Pus  d'  amor  m'  es  falhlda  '1  flors 
E  '1  dous  frutz  e  '1  gras  e  1'  espics. 
RAMBAtD  DE  Vaqueibas  :  No  m'agrad. 
Puisque  d'amour  m'a  manqué  la  fleur  et  le  dous 
fruit  et  le  grain  et  Vépi. 

Loc,  prov.  Ben  cobram  lo  gran  .segon  1'  espic. 
AiMERi  DE  Pegcilain  :  Eu  aquellï  temps. 
Nous  recueillons  bien  le  grain  selon  Vépi. 

2.  EsPiGA  ,  S.  f.,  lat.  spicA,  épi. 
Preraieyramens  son  en  herbas  o  en  semensas, 

e  pueys  en  aresta  et  en  espiga,  e  pneys  en  frug . 
y.  et  Vert.,  fol.  10. 
Premièrement  sont  en  herbes  ou  en  semences  ,  et 
puis  en  arête  et  en  épi,  et  puis  en  fruit. 
Lanqnan  vey  florir  1' espiga. 

G.  Adhemar  :  Lanquan  vey. 
Lorsque  je  vois  fleurir  Vépi. 

CAT.  ESP.  PORT.  Espiga.  IT.  Spiga. 

3.  Espigar,  V.,  lat.  spicAR^,  épier,  pous- 
ser en  épis,  se  garnir  d'épis. 

Segon  dever  per  temps  espiga. 

Leys  d'amors,  fol.  36. 
Selon  la  convenance  il  se  garnit  d'épis  à  temps. 
Part.  pas.  Los  blads  comensavon  a  secar  avan 

que  fosen  espigatz. 
Petit  Talamus  de  Montpellier.  MARTIN,  p.  l52. 
Les  blés  commençaient  à  sécher  avant   qu'ils  fus- 
sent épiés. 
CAT.  ESP.  PORT.  Espigar.  it.  Spigare,  spicare, 

ESPIEUT,     F.SPEUT  ,      ESPIAUT  ,     S.     m., 

lat.  spicvliim,  épieu,  pique,  javelot, 
lance. 

Mortz  d'  ESPIEUT  feritz. 

J.  EsTÈVE  :  Lo  senhei . 
Mort  frappé  à'épieu. 

Son  ESPEUT  brandig. 

Guillaume  de  Tudela. 
Brandit  son  épieu. 

Fer  ne  .1.  ab  1'  espiaut  per  mieg  lo  ventre. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  îg. 
En  frappe  un  avec  Vépieu  parmi  le  ventre. 
Ab  son  EsriEu  trencan  el  n'  a  .x.  trabncalz. 

Roman  de  Fierabras  ,  v.  2906. 
Avec  s;i  lance  tranchante  il  en  a  abattu  dix. 
ANC.  l'R.  Lors  à  tant  a  li  mes  brandi 
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Sou  fspic'l  en  signe  dVstoiir 
Cruens. 

Roman  du  lii-nurt,  l.  IV,  p.  209. 
A    lions    espiez    tranchans    ont  la    presse 

rompue. 
Uiton  Je  rnienetn-e.  Dv  Verdier,  t.  II  ,  j'.  252. 
Lançons  à  li  nos  espics  acérez. 

lioman  Je  Roncevaux .  MoNlN  ,  p.  36. 
ESP.  Espiche.  tort.  Espeto.  it.  Spicdo. 

ESPITLORI,  .V.  /;/.,  pilori. 

Coudemnal  a  estar  en  1'  espitlori. 

Coût.  Je  Comlotn. 
Condamni-  à  i-tro  au  pilon. 
PORT.  Pelourinlto. 

ESPINA,  S./.,  lat.  spiNA,  épine. 

De  ponhens  espikas  coronat. 

F01.QUET  DE  RoM.vN.s  :  Qu.->n  lo  ilous. 
CourODDC  d'epinei  poignantes. 
Fig.  Terra  de  uostrecors  non  gerinene  espinas 

de  laxnria. 

TmJ.  Je  Se  Je,  fol.  52. 
Que  la  terre  de  notre  corps  ne  produise  épines  de 
luxure. 
I-oc.  fig.  Donina ,  rosa  ses  espina. 

P.  DE  CoRDiAC  :  Domna  dels. 
Dame  ,  rose  sans  épine. 

—  Arête. 

No  te  pesses  de  Lo  morcel  l'engrais. 
Ni  qn'el  te  don  sinon  os  o  espina. 
T.  deTho.m.^s  ET  DE  lÎFRNARDO  :  13crnardo. 
Kc  t'imagine  pas  qu'il   t'engraisse  de  lions   mor- 
ceaux ,  ni  qu'il  le  donne  sinon  os  ou  arête. 
CAT.  ESP.  Espina.  port.  Espinha.  it.  Spina. 

—  Arbrisseau  ,  aubcpin. 

E  '1  Hors  partys  en  1'  espina. 

Marcaords  :  L'yverns. 
El  la  fleur  parait  en  Vépine. 

Blanca  coni  neus  c  (lors  (Y  espina. 

Arnaud  de  Marleil  :  Dona  ycnser. 
Blanche  comme  neige  et  fleurs  d'cpine. 
AHC.  FR.  Mais  d'une  chose  ni'esmervel 

Qu'eie  ot  plus  lilanc  col  et  pciitrinc 
Que  llour  de  lis,  ne  llour  d'cspiiie. 
Roman  Je  la  f^iolette ,  v.  890. 

9.   Esi'iNOS,  ftflj.,  lat.  SPiNOSK.^,  épineux. 
L'  aybr<;  es  mot  espinos. 
Plantas  espirokas  liabundo   trop  en  liunioi 
unclQOza. 

Elue.  Je  ln\  prnpr.,  loi-  212  el  l<»7 
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I.  ai  lire  est  dès  cpineu.i-. 

Les  plantes  ei>tneuscs   abondoul  beaucoup  en  hu- 
meur onctueuse. 

CAT.  Espinos.  ESP.   Espinoso.  port.  Espinhoso. 
IT.  Spinoso. 

3.  EsPiNAR,  ^\,  piquer  d'épines. 
Part.  pas.  Livrât/,  a  mort  et  espinatz. 

Las   espinas  ab   que  J.   C.  l'on   coronatz  e 
espinatz. 

F.  et  Vert.,  fol.  104. 

Livre  à  mort  et  pii/uè  d'épines. 

Les  épines  avec  quoi  Jesus-Christ  fut  couronne'  et 
pi</ué. 
CAT.  ESP.  E.<:pin(ir.  port.  Espitthar.  it.  Spinare. 

4.  EspiNAssAR ,  V.,   piquer,   couronner 
il'épines. 

Part.  pas.  Per  iiostres  obs  fo  vil  tengutz... 
Escarnitz  et  espinAssatz. 

Gui  Folqdet  :  Escrig  trop. 
Pour  nos  besoins  il  fut  avili...  déchire  et  couronné 
J' épine.'!. 

ESPINAR,    s.   m.,    lat.    spinach/ww  , 
cpinard. 

Quatre  livras  de  pezes ,  espinarx,  etc. 
l*cr  alcuns  que  soperon  lo  vespre,  per  arencx 
et  espinarx. 
Tit.  Je  1428-  llist.  de  Nimes,  t.  III,  pr.,  p.  225. 
Quatre  livres  de  pois  ,  épinarJsj  etc. 
Pour  aucuns  qui  soupèrenl  le  soir,  pour  harengs 
cl  épinarJs. 

CAT.  Espinac.  esp.  Espinaca.  port.  Espinafre . 
lï.  Spinace. 

ESPINGALA,  s.f.,  espingarde,  espin- 
gole,  grande  arbalète. 

Dartz  et  espingai,as  traire. 

Leys  J'amors,  fol.  i3i. 
Tirer  dards  et  f^rnnJes  arbalètes. 
Per  mètre  las  espingualas  e  'Is  canos  c  las 
lialcstas  de  torn. 

Tit.  Ju  w  siècle.  DoAT,  t.  CXLVII,  fol.  283. 
Pour  mettre  les  espingolcs  et  les  canons  et  les  La- 
listes  de  tour. 
ESP.  port.  Espingarda.  it.  Spidgarda. 

E.SPLECHA,  s.f.,  revenu,  profit,  pro- 
duit. 
EspLF.cHA   était  un    terme    géncri- 
(|uc ,   qu'on    peut   traduire  par  droit 
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d'usage.  Il  s'appliquait  également  : 
1".  aux  droits  du  seigueur  qui  levait 
I'esplecha  sur  les  produits  des  terres 
des  habitants;  2".  et  pour  ceux-ci,  aux 
droits  de  chauffage ,  de  pâturage  et 
de  défrichement,  etc.,  dans  les  terres 
du  seigneur. 

Raymond  Bérenger,  en  1206,  ac- 
corde aux  citoyens  d'Aix  le  droit  pas- 
turgandi,  splenchandi,  et  bosquein- 
randi. 

Un  titre  de  r497  maintient  aux  habi- 
tants de  Callians  la  faculté  pastorgandi , 
eyssartandi ,  leignerandi  ,  fusteiandi , 
glandeiandi  et  omnes  esi^lechas  fa- 
ciendi. 

Voyez  Du  Cange,  t.  III,  col.  i56 
et  269. 

Tota  la  ESPLECHA  inenada  que  es  dins  las 
bolas  de  la  dicha  raaio. 

Tit.  de  127 1.  Arch.  de  la  m.  de,  Lentillac. 
Tout  le  menu  produit  qui  est  dans  les  limites  de 
ladite  maisoa. 

—  Droit  de  pâturage. 

Las  aîgnas...  e  la  esplecha  e  las  erbas. 

Tit.  de  1261.  Arch.  du  Roy.,  J,  33o. 
Les  eaux...  et  le  dr'oit  de  pâtur-age  et  les  herbes. 
Esplecha  a  .111.  baons,  si 'Is  ténia. 

Tit.  de  1274.  Arch.  du  Roy.,  M  ,  876. 
Droit  de  pâturage  cour  trois  bœufs ,  s'il  les  tenait. 

—  Redevance,  impôt. 

Avien...  esplecha  cad  an  de  cauls  e  de  pors. 

Levavo  esplecha...  de  pors  o  de  cauls...  de 
totz  los  ortz. 

Tit.  de  1271.  DoAT,  t.  CXLVI,  fol.  i/jS. 

Avaient...  chaque  anne'e  redevance  de  clioux   et 
de  porreaux . 

Levaient  redevance...  de  porreaux  ou  de  clioux... 
de  tous  les  jardins. 

—  Jouissance. 

Sobre  1'  us  et  1'  esplecha  de  las  aigas  e  dels 
boscx  dels  terradors. 

Tit.  de  1279.  DoAT,  t.  CXLVII ,  fol.  10. 

Sur  l'usage  et  la  jouissance  des  eaux  et  des  bois 
des  territoires. 
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Als  ns  e  a  I'esplecha  e  proffeys  necessaris 
de  la  luaio. 

Tit.  de  1261.  DoAT,  t.  LXXIX,  fol.  7. 

Aux  us  et  à  la  jouissance  et  profits  nécessaires  do 
la  maison. 

2.  EsPLEiTA,  S. y.,  redevance,  impôt. 
EsPLRiTA  d'  ons  e  de  formagues  e  de  fe  e  de 

pailla. 

Tit.  de  1187.  DoAT,  t.  GXIV,  fol.  i52. 
Redevance  d'œufs  et  de  fromage  et  de  foin  et  de 
paille. 

3.  ESPLEC  ,  ESPLEG,   ESPLE  ,   ESPLEIT,  ES- 

PLEY,  S.  m.,  revenu,  profit,  produit. 
Dels  digs  terradors  e  dels  esplbcs  e  de  las 
usansas  dels  digs  locs. 

Tit.  de  1274.  Arch.  du  Roy.,  M,  87G. 
Desdits  territoires  et  des  revenus  et  des  usances 
desdits  lieux. 

Car  non  esper  espleg 
De  m'  aniiga. 

GiRAUD  DE  BoRNEiL  :  Si  '1  cor  no. 
Car  je  n'espère  profit  de  mon  amie. 

De  Niort  pert  la  rend'  e  I'espley. 
Bertrand  de  Born  :  Pus  li  baron. 
Perd  la  rente  et  le  profit  de  Niort. 
Los  digs  terradors  e'is  pastnrals  e'is  ksplecs. 

Tit.  de  1274.  Arch.  du  Roy.,  M  ,  876. 
Lesdits  territoires  et  les  pâturages  et  les  produits. 

—  Jouissance,  service. 

Aprop  1'  austor  ven  esparvier... 
Tan  es  certes,  pros  et  adreitz, 
Mas  trop  paue  dura  sos  espleitz. 

Deldes  de  Peades  ,  Au:,  cass. 
Après  l'autour  vient  l'e'pervier...  tant  il  est  aima- 
ble ,   courageux  et  adroit,  mais  son   service  dure 
très  peu. 

Aian  us  et  esplec  el  boscx  e  dels  boscx. 

Sobre  1'  ns  et  1'  esplec  de  las  aigas  et  dels 
boscx  dels  terradors. 

Tit.  de  1279.  DoAT,  t.  CXLVII,  fol.  12  et  10. 

Aient  usage  el  jouissance  au  bois  et  des  bois. 

Sur  l'usage  et  la  yoMJiiance  des  eaux  et  des  bois 
des  territoires. 

—  Abondance,  satiété,  excès. 

Adv.  comp.  En  aissi  très  jorns  paisetz  lo 
Non  A  EsPLE  mas  per  razo... 
E  cascun  jorn  lo  paisetz  be 
De  bonas  carus  tôt  A  esple. 
Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
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Nourrisscz-lo  ainsi  pemlart  trois  joui  s  non  à  l'cx- 
it'S ,  mais  raisonnalilcrnent... 

Et  cliaque  jour  nourrissei-lo bien  de  bonnes  viandes 
tout  à  satiété- 

\sc.  FR.  Del  harneis  pristrent  à  grant  esplcit, 
F.  incrveilliis  gain  i  nnt  feît. 

Marik  de  Frvnce,  1. 1 ,  p.  4it) 

/|.  ExPLECTAcio,  S./.,  usage. 

Piescriptio ,    explectacio    et    possessio    ik> 
temps. 

Tit.  du  xiW  siècle.  Do\t,  t.  CXVIII,  loi.  ()i. 
Presci  iption  .  iisitge  et  possession  ilc  temps. 

5.    ESPLECHIU,    ESPLEITIU  ,    ESPLECHIEU  , 

.V.  ///.  ,  droit  de  pâturage. 

Las  aignas  e  'Is  bosz  e  'Is  esplechieds. 

Tit.  lie  1259.  y/rch.  du  Roy.j  J,  33o. 
Los  eaux  et  les  bois  et  les  dr-oits  de  pâturage. 
Et  ESPLECHics  et  azemprias. 

Tit.  de  1244.  jdrch.  du  Roj.,  J,  33o. 
F.l  droits  de  pâturage  ci  droits  de  parcours. 
Els  usatges  e  Us  espleitics. 

Ttt.  de  1 196.  Ârch.  du  Roy.,  J,  323. 
I.cs  usages  et  les  droits  de  pâturage. 
Azempiins  et  esplechius. 

Tit.  de  1207.  Arch.  du  Roy.,  J,  323. 
Droits  de  parcours  et  droits  de  pâturage. 
F.  'Js  nsalges  e  'is  espi-eitius  e'is  homes. 

Tit.  de  1 197-  j4rch.  du  Roy.,  J,  33o. 
Kl  les   usages  et   les  droits  de   pâturage  et  les 
honimcE. 

6.    EXPLECUAR,   EXPLEITAU,    explectar, 

V. ,  exploiter,  se  servir,  user,  possé- 
der, défricher. 

Ava,  tcngua  ,  nse  ,  expleyte. 

TU.  de  i338.  DoAT,  t.  XXXIX  ,  fol.  i/ja. 

Qu'il  ait,  tienne,  use,  exploite. 

Las  cansas  dessas  dichas...  explectero  en 
la  dit'ba  ciatat. 

Sagfl ,  maio  et  archa  comanals  de  lasqaals 
cnqueras  »'  esplecho. 

Tii.  du  Xlll'  siée.  DoAT,  t.  CXVIII ,  fol.  80  et  86. 

Il«fx/)/oi7ero/i< les  choses  susdites...  en  ladite  ville. 

Sceau  ,  maiton  cl  coii'rc  comraunau.x  desquels  ils 
se  servent  encore. 

Qne    ii   inen  hom    de    Lagnanb   i  pnesco 
E»PLECH,\R...  pagoaa  lor  parlida   scgon  que  i 

F.SPI.ECHARAM. 

Til.  de  1274.  Arcli.  du  Roy-,  M  ,  876. 


ESP 

Que  mes  lionimci  de  Luguan  y  puissent  défri- 
cher... en  p.iyant  leur  partie  selon  qu'ils  y  défri- 
cheront. 

A  VST  et  E.spi.EiTAR  la  medietat. 

Tit.  de  1208.  Arch.  du  Roy.,  .1,317. 
.Vvoir  et  exploiter  la  moitié. 
fi'iT^  Recebre  et  explhchar 

Lo  règne  del  mien  paire. 

IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Recevoir  et  possédera  royaume  de  mon  père. 

—  Agir,  opérer. 

lien  saî  que  son  dan  espi.echa 
Drulz  qa'  en  dona  jove  s'  empren. 
T.  DE  Bertrand  et  de  Jausbeut  :  Jausbcri. 
Je  sais  bien  que  son  dommage  opère  galant  qui 
pour  jeune  dame  s'enllamme. 

Olivier  lo  gentil  a  mot  ben  espi-bytat. 
Roman  de  Fierabras,  v.  243. 
Olivier  le  gentil  a  très  bien  agi. 

Pretz  en  joys  s'  esplecha. 
R.  Vidal  de  Bf.zaudun  j  Entr'  cl  taiir. 
Mérite  où  joie  s'opère. 

7.  EspLEYAR,  V.,  profiter,  jouir. 

Aquest  respieg  on  bom  ren  non  ESpr.KYA. 
G.  DE  S.  Didier  :  El  mon  non. 
Ce  répit  où  on  ne  profite  de  rien . 
Per  qu'  es  foJdatz  qui  d' amor  non  esPleya. 

Albert  de  Sisteron  :  En  amor  ai. 
C'est  pourquoi  c'est  folie  qui  ne  jouit  d'amour. 

ESPONCIO,  .y./,  lat.  sponsio,  promesse, 
obligation. 
EspoNcio...  vol  dire  obligacio  o  promissio. 

Elue,  lie  las  propr.,  fol.  71. 
Esponcio...  veut  dire  obligation  ou  promesse. 

2.  Espos  ,  S.  m.,  lat.  spo/z^ms,  époux. 
Pero  mal  conseiilafz  i'  espos. 
T.  DE  G.  Faidit  et  de  Pebdigon  :  Perdigons. 
C'est  pourquoi  vous  conseillez  mal  l'époux. 
Qne  ja  venra  1'  espos. 
Drame  des  Fierges  sages  et  des  Fiergcs  folles. 
Que  bientôt  viendra  Vépoux. 
Espo.s ,  car  esponsio  don  ve  aquest  nom ,  vol 
dlie  obligacio  o  promissio. 

F.luc.  de  las  propr.,  fol.  71. 
Epoux,  car  esponsio  dont  vient  ce  nom ,  veut 
dire  obligation  ou  promesse. 
Loc.     El  rcy  navar  a  sai  dat  per  espos 
A  sa  filba. 

Iîertrvnd  de  Born  :  S' icu  fos  aissi- 
A  ici  donné  pour  épou.T  à  sa  fille  le  roi  navarroi 
CAT.  Espos.  ESP.  roRT.  Fsposo.  IT.  Sposo, 
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3.  EsPOZA,  s.f.,  lat.  spowsA,  épouse. 
Marit  qa'  a  ma  trop  s'  espoza. 
Le  moine  de  Montaudon  :  Mot  m'  enueia. 
Mari  qui  aime  beaucoup  son  épouse. 
Tais  cuia  be 
Aver  filh  de  s'  espoza 
Que  no  y  a  re. 

P.  Cardinai.  :  Tais  cuia. 
Tel  croit  bien  avoir  fils  de  son  épouse  qu'il   n'y  a 
rien. 

Fig.  Per  Ihuy  e  per  sancta  glieiza  sa  esposa. 
LU>.  de  Sjdrac,  fol.  122. 
Pour  lui  et  pour  sainte  église  son  épouse. 
Senher,  de  Dieu  suy  espoza. 

J.  EsTÈVE  DE  BÉziER.s  ;  Ogan  al)  lieg. 
Seigneur,  je  suis  épouse  de  Dieu. 
CAT.  ESP.  PORT.  Esposa.  IT.  Sposa. 

/|.  EsPOSALizi,  S.  m.,  lat.  sportSALiTiM/»;, 
donation  d'épousailles. 
Devant  donar  par  els  en  esposalizi. 
Ara  digam  d'  aquela  donacio  que  hotn  apela 

ESPOSALIZI. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  3  et  ^6. 

Doivent  donner  pour  eus  en  donation  d'épou- 
sailles- 

Maintenant  parlons  de  cette  donation  qu'on  ap- 
pelle donation  d'épousailles- 

5.  EspozALici  ,   adj,,  lat.   SPO/?SALiTiM.y, 
de  donation  d'épousailles. 

Si  el  saup  que  la  causa  era  espozai.icis  de 
la  femna. 

Trad-  du  Code  de  Justinien,  fol.  46. 
S'il  sut  que  la  cbose  était  (provenant)  de  dona- 
tion d'épousailles  de  la  femme. 
ESP.  Esponsalicio.  it.  Sponsalizio. 

6.  EsposALiciAs,  .y. yi /?/.,  épousailles. 

Maridadge  et  esposai,icias. 

Fors  de  Bearn,  p.  1087. 
Mariage  et  épousailles. 
IT.  Sposalizia,  sponsalizia. 

7.  ESPOSALHAS,  ^.  y. /?/.,   lat.    SPO/ZSALIA  , 

épousailles. 

Aquest  maridatge  et  esposalhas. 

Tit.  de  1269.  ï'oAT ,  t.  XXXVIIl ,  fol.  32. 
Ce  mariage  et  épousailles. 
CAT.  Esposallas.  anc.   esp.  Esponsalias,  espo- 
sayas.  port.  Esponsaes. 

8.  EsposAMEN,  S.  m.,  épousailles,  ma- 
riage. 

Lo  papa  e'is  emperadors 
II. 
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An  fag  aqnest  espozamen... 
I*er  lo  joyos  espozamens 
Trastot  lo  popol  es  janzens. 

V.  de  S.  Alexis. 
Le  pape  el  les  empereurs  ont  fait  ce  mariage... 
Par  le  joyeux  mariage  tout  le  peuple  est  se  ré- 
jouissant. 
it.  Sposamento. 

9.  EspozAR,  V-,  lat.  spo/zsARe,  épouser. 

leu  n'  esper  iiielhor  guizardo 

D'  autre ,  qu'  ieu  cng  qu'  en  brea  m'  espos. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Dezemparatz. 
.T'en  attends  meilleure  récompense  que  tout  autre 
vu  que  je  crois  que  bientôt  elle  m'épouse. 
A  sou  fils  fetz  Jacobina  espozab. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  Honratz  marques. 
A  son  fils  vous  fîtes  e^oK^er  Jacobine. 
Près  raî3jl  per  espozar. 

f^.  de  Raimond  de  Miraval- 
Prit  l'anneau  pour  épouser- 

—  Marier. 
Part,  pas-  Avia  sa  filha  esposada 

A  un  serven  de  mala  vida. 

r.  de  S.  Honorât. 
Avait  sa  fille  mariée  à  un  servant  de  mauvaise  vie. 
Una  verge  esposada  a  un  baro ,  lo  qnal  avia 
nom  Josep. 

Trad.  duNouv.  Test.,  S.  Luc,  ch.  i. 
Une  vierge  mariée  à  un  homme,  lequel  avait  nom 
.Tosepli. 

remuas  de  religio  que  devian  esser  espo- 
sadas  de  Dieu. 

De  la  Confessio. 
Femmes  de  religion  qui  devaient  être  épousées 
par  Dieu. 

Subst.  Lay  son  li  espozat  a  gran  joya  menât. 
Roman  de  Fierabras,  v.  4949- 
Là  les  épousés  sont  menés  à  grande  joie. 
CAT.  Esposar.   esp.  Desposar.   port.  Esposar. 
it.  Sposare- 

10.  Respondre,  V.,  lat.  respondcre,  ré- 
pondre, répliquer. 

Qnan  la  prec,  motz  no  m  respon. 

Gaucelm  Faidit  :  S'  om  pogues. 
Quand  je  la  prie,  elle  ne  me  i-épond  mot. 
Turpi  respos  e  dix  a  K. 

Philomena. 
Turpin  répondit  et  dit  à  Charles. 

Fulia  deu  hom  a  folor 
Respondre  e  saber  a  seu. 

T.  d'Aimeri  et  d'Albert  :  Amicx  N  Albert. 
On  doit  répondre  folie  à  folie  et  savoir  à  sens. 

■>4 
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Jozep  tanlosl  a  RKsrosT. 

Trad.  de  l'Evang.  de  VEnfaiiin. 
Joseph  auisilôt  a  répondu. 

—  Être  garant. 

Del  cor  on  es  no  '1  pot  bom  far  respondre. 

G.  DE  S.  Gregori  :  Raio  u  droit. 
Du  ca-ur  où  il  est  on  ne  peut  le  faire  répondre. 

—  Correspondre,  avoir  des  rapports. 
L'cscurtlatz  respon  a  la  servela  ,  respon  als 

hnels  e  als  antres  membres  ,  e  '!s  engoidis. 
Zi'i'.  de  Sydrac,  fol.  33. 
L'obscurilc'  répond  à  la  cervelle  ,  répond  aux  yeux 
et  aux  autres  membres ,  et  les  engourdit. 
Part.  prés. 
La  premeira  e  1'  octava  son  aissi  resfondens. 

P.  DE  CoRDiAC  :  El  nom  de. 
I  j  première  et  l'octave  sont  ainsi  correspondantes. 
C.K.T.    Respôndrer.   Esr.    port.    Responder.    it. 
Respondere. 

1  I.   Respos  ,  s.  ni.,  lat.  RESpo/?s///«,  ré- 
ponse, réplique. 
L'  avinens  respos  que  sabetz  far. 

Arn.vud  de  Marueil  :  Ane  vas  araor. 
Les  convenables  réponses  que  vous  savez  faire. 
Be  m  miravilb  de  vos 
Ctiiu  etz  de  braa  rkspos. 

B.  DE  VentaDOI'R  :  Lo  gens. 
Bien  je   m'émerveille  de   vous  comme   vous  êtes 
de  dure  réplique. 

A«c.  PR.  Ne  11  daigQ   ainques    rendre   respons 
de  cest-e  cbose. 

Rcc.  des  Hisl.  de  Fr.,  t.  III,  p.  228. 
Obéissant  aux  respons  de  leurs  fanlx  dieux. 
Tr.  des  0£ic.  de  Cicéronj  fol.  3. 

—  Répons  ,  terme  de  liturgie. 

.Sian  bi  cantatz  très  respos,  et  en  lo   tiers 
RESPOS  lo  canire  diga  :  Gloria  Patri. 

Trad.  de  In  règle  de  S.  ISenoil,  fol.  39. 
(^)ue  trois  répons  y  soient  cliantés,  et  au  tiers  ré- 
pons que  le  cliantrc  dise  :  GloriA  Patri. 
CAT.   Respons.   esp.  port.  Responso.  it.    Res- 
ponso,  risponso, 

1?..  Rksponsion,  s.  m.,   lat.  responsio- 
yem,  réponse,  réplique. 
.S'en  lenc  mont  pcr  pagal/  de  la  nR.spOH8iorf 
de  la  domna. 

y.  de  Bertrand  de  Born- 
Il  %'en  tint    pour  moult  payé  de  la  réponse  de  la 
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Savis  e  di.-icrclz  en  ta.s  hesponsions. 

/^.  de  S.  Honorât. 
Sage  et  discret  dans  les  réponses. 
ANC.  CAT.  Responstô.  anc.  esp.  Rcsponsion,  it. 
Risponsione. 

i3.   Respondemen,  .v,  m.,  réponse. 
Tan  m'  es  dura 
F,  de  brau  respondemen. 

Pierre  Mii.on  :  A  vos  amors. 
Tant  elle  m'est  dure  et  de  rude  réponse. 

i/j.   Responsiva,  s.  f.,  réponse  écrite, 
lettre. 

Responsiva   de   ().    de    Glotos    a   Diode   de 
C.arlus, 

Titre  du  couplet  :  Diode  ,  bcn. 
Réponse  de  Gui  de  Glotos  à  Diode  de  Carlus. 
ANC.  FR.  De  ton  escript,  responsif  a.  ma  lettre, 
suis  très  joyeux. 

Crétin  ,  p.  206. 
Si  signes  anicuus  faisoieut  responsifs  à  nos 
propositions. 

Rabelais,  liv.  III,  cli.  19. 

i5.   Resposta,  .v./;  ,  riposte,  réplique, 
réponse. 

Anct  s'  en  a  'N  G.,   e  dis  li  la  resposta  de 
la  doua. 

A',  de  Guilliiuwe  de  Balaun. 
Il  s'en  alla  vers  le  seigneur  Guillaume ,  et  lui  dit 
la  réponse  de  la  dame. 

leu  m'  en  irai , 
Mas  voslra  respost' auzirai. 
Si  us  platz,  ans  qne  m  parla  de  vos. 

P.  HoGlERS  :  Senlicr, 
Je  m'en  irai,  mais  j'entendrai  voire  réponse,  s'il 
vous  plaît ,  avant  que  je  me  sépare  de  vous. 
CAT.  Resposta.  esp.  Respitesta.  port.  Resposta. 
IT.  Risposta. 

t6.  Respostura,  s.f.,  réponse,  réplique. 
S'  es  escondnz  en  sas  resposturas. 

Trad.  de  Bide,  fol.  /JQ- 
S'est  renfermé  dans  ses  réponses. 

17.  Respondedor ,  s.  m.,  répondant,  in- 
terlocuteur. 

Me  voletz  far  respondedor. 
T.  d'Aimkri  et  d'.Vlbert  :  Amicx  N  Albcit. 
Vous  voulez  me  faire  répondant. 
An  fag  coblas  eu  tan  cars  rims 
C  om  no  y  troba  respondedor. 

Behthand  Cvrboml,  Coblas  triadas. 
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Ont  fait  des  couplets  en  rimes  si  difficiles  qu'on 
n'y  trouve  pas  de  répondant. 

iT.  Risponditore. 

18.  Responsier,  respossier,  s.  m.,  ré- 
pondeur. 

El  RESPONSIER  degratz  pregnar... 
Son  fol,  RESPOSSIER  mal  adreg. 

Un  TROUBADOtR  ANONYME  :  En  aquesl. 
Vous  devriez  prier  le  répondeur... 
Son  fou  ,  répondeur  maladroit. 
iT.  Rispondiero . 

19.  Respossiu,  adj'.,  responsif,  qui  sert 
à  répondre. 

Responsivas  coma  :  Heu!  que  vols  ? 

Leys  d'aniors,  fol.  100. 
Responsives  comme  :  Eh  !  que  veux-tu? 

20.  Responsable,  aclj.,  répondable. 

A  personages  conegatz...  et  bien   respon- 
sables. 

Fors  de  Bearn,  p.   1078. 
Â  personnages  connus...  et  Lien  répondables. 

21.  Resposset,  s.  m.,  verset, 
Prosas,  respos,  preces  e  respossetz. 

La  Crusca  provenzale,  p.  10 1. 
Proses  ,  répons  ,  prières  et  versets. 

ESPONDA ,  .y.y;,  lat.  sponda,  bord  du  lit. 
Tota  nnech  me  vir  e  m  lansa 
De  sobre  1'  esponda. 
B.  DE  VentADOUR  :  Tant  ai  mon  cor. 
Toute  la  nuit  je  me  tourne  et  m'élance  sur  le 
bord  du  lit. 

Près  de  lieys,  josta  1' esponda. 

B.  DE  VentADOUR  :  Lanquan  vey. 
Près  d'elle ,  contre  le  bord  du  lit. 

—  Extrémité,  fin,  bord. 

Ben  a  dos  mes  qa'  il  fora  a  1'  esponda. 

Un  TROUBADOrR  anonïme  :  Arondeta. 
Il  y  a  Lien  deux  mois  qu'elle  serait  à  \z^n. 
Eu  r  ESPONDA  de  la  greu  mort  es. 
Un  troubadour  anonyme  :  Flor  de  paradis. 
Il  est  au  bord  de  la  mort  pénihle. 

—  Barrière. 

El  agoags  es  latz  F  esponda. 
B.  de  Venzenac  ou  Marcabrls  ••  Lanquan. 
La  sentinelle  est  près  la  barrière. 

Totas  cridon  :  Ajnda  Iras  1'  esponda. 

Rambal'd  de  Vaqueiras  :  Truan  mala 
Toutes  crient  :  Aido  derrière  la  barrière. 
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ANC.  FR "Vers  le  lit  s'en  'a 

Tôt  coiement  delez  \ csponde... 
Ses  iex  ovri,  son  oste  voit 
Devant  ^esponde  trestont  droit. 

Fabl.  etcont.  anc,  t.  IV,  p.  241  et  9. 
S'assist  sur  Vesponde  da  lit  en  disant  à  Gé- 
rard que  bon  jour  lui  donnast  Dieu. 

Hist.  de  Gérard  de  Nevers ,  p.  73. 
CAT.  Espona.  it.  Sponda. 

2.  EspoNDEiRA,  .y. /,  banquette,   cou- 
chette. 

Far  en  podelz  espondeira. 

Marcoat  :  Una  ren. 
Vous  en  pouvez  faire  couchette. 

3.  EspoNDEiAR,  V.,  border,  garnir  les 
bords,  barricader. 

Part.  pas.   Cant  la  val  fonc  tota  encoyrada  et 

ESPONDEIADA. 

Roman  de  la  prise  de  Jérusalem,  fol.  9. 
Quand  la  valle'e  fut   toute  garnie  de  cuir  et  bar- 
ricadée. 

ESPONDIL,  spoNDiLH,.y.  m.,  lat.  spon- 
TiYt.iis,  spondyle,  vertèbre. 
Derier  espondii.  del  dos. 

Trad.  d'ÂlbucasiSj  fol.  10. 
Dernière  l'ertèbre  du  dos. 
So  apelatz  spondilhs  del  dors. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  5o. 
Sont  appele's  spondyles  du  dos. 
ESP.  PORT.  Espondil.  ix.  Spondulo. 

ESPONJA,  ESPONGA  ,  ESPONGUA  ,  SPONZIA, 

s.f.,  lat.  spoNGiA,  éponge. 

Per  tôt  lo  cors  m' intra  s'  aniors 
Si  cum  fai  1' aigua  en  I'esponja. 

P.  d'Auvergne  ou  Peyrols  :  Manta  genz. 
Son  amour  m'entre  par  tout  le  corps  comme  fait 
l'eau  en  l'éponge. 

Una  ESPONGUA  molliai'a  ac  aqui. 

Passio  de  Maria. 
Eut  là  une  éponge  mouille'e. 
Una  pessa  d'EsyoNGA. 

Trad.  d'jilbucasis,  fol.  I^- 
Un  morceau  à'éponge. 
Del  suari  e  de  la  sponzia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  (ol.  121. 
Du  suaire  et  de  l'éponge. 
CAT.  ESP.  PORT.  Esponja.  it.  Spugna. 

2.  ESPONGIOS,  SPONGIOS,  adj.,   lat.  SPON- 

oiosus ,  spongieux. 
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Un  os  spoifuios  o  cavernos  ajustât  ab  las 
anrelbas. 

En  sa  natnra  es  spongiosa. 

Aquesta  tcla  es  espongiosa  et  iiloza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l5 ,  56  et  37. 

Un  os  spong^ieu:f  ou  caverneux  ajusté  avec  les 
oreilles. 

En  sa  nature  est  spongieuse. 

Celte  toile  est  spongieuse  et  (Haïuircusi'. 
CAT.  Esponjos.  ESP.   PORT.  Esponjoso.  it.  Spu- 
gnoso. 

3.  Sponciozitat,  ^. /!,  spou^iositr,  qua- 
lité spongieuse. 

La  spoîiGio?iTAT  de  las  narrs. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  84- 
La  spongiosité  des  narines- 

ESPORGE ,  S.  ni.,  porche,  portique. 
Fore  apelatz  cavaliers  del  temple,  quaresta- 
bliro  lor  se  en  1'  ksporge  del  temple. 

Cat.  dcls  apost.  de  Ho  ma  j  fol.  l5i. 
Furent  ajipele's  clievali(.TS  du  temple  ,  car  ils  c'Ia- 
Llirent  leur  siège  dans  le  porche  du  temple. 

ESPORLE,   s.   m.,   esporle ,  droit  de 
lods,  d'investiture,  dû  par  le  vassal  en 
cas  de  vente,  pour  obtenir  l'appro- 
bation du  seigneur. 
Ni  dar,  ni  balhar...  ab  raeis  espori.e. 

2'(7.  de.  14 '3,  de  S.  Eulalie  de  Bordeaux . 
Ni  donner,  ni  bailler...  avec  moitié'  esporle. 
Avant  deytz  esforles  et  cens. 

Tit.  de  1464.  Bordeaux,  Libl-  Monlcil. 
Esporles  et  cens  avant-dits. 

Ni  dar  ab  meis  cens  ni  ab  meis  esporlk. 

Til.  de  i33o.  Bordeaux,  h'ûA.  Monlcil. 
^i  donner  avec  moitié  cens  ni  avec  moitié  esporle. 
Cent  sols  de  Bordeu  d'  esporle. 

TH.  de  i3io.  UoAT,  i.  CLXXIX,  fol.  149. 
Cent  sous  de  Bordeaux  li'esporle. 
AHC.rn.   Bailla    ponr  esporle   et  devoir   deux 
lance.s...  Bailla  pour  esporle  vingt  sols. 
lieg.  des  hommages  d'Aquitaine.  Du  Cange  , 

t.  VI ,  col.  667. 
Esporle  ou  reconnolssance. 

TH.  de  l33o.  Bordeaux,  bilil.  Monlcil. 

2.    EspoRLAn  ,  V.,  payer   le  droit  d'es- 
porlc. 
Recebre  CD   lin    iiffcvalz  ci  pci  affevat/.  ,ri 
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dar  a  espori.ar...   e  deven   li  deylz  affevatz 
EsrORi-AR  et  far  dreyt. 

Tit.  de   l38().  Bordeaux,  bibl.  Monteil. 
Peccvoir  eu  leurs  feudalaires  et  pour  feudataires , 
l't  donner  à  payer  l'csporle. ..  et  doivent  lesdits  feu- 
dataires payer  V esporle  et  faire  droit. 

Ueu  EsPORLAR  e  far  dreit. 

Tit.  de  1402.  Bordeaux ,  biLl.  Monteil. 
Doit  payer  V  esporle  et  faire  droit. 

ESPORTA,  SPORTA,  .i.f.,  lat.   sporta  , 
besace,  panier,  corbeille. 

P'nans  penria  1'  esporta 
Qu'ien  uo  li  defenda  mas  gens. 
lîoMF ACE  de  Gastelane  :  Gucrra  c  trebalhs. 
Je  prendrais  la   besace  avant  que  je   ne  défende 
mes  gens  contre  lui. 

Cel  qu'  a  plena  1'  esporta 
D'avol  gazainp. 

BoNIFAcr,  Calvo  :  S'ieu  dirai. 
Celui  qui  a  la  besace  pleine  de  méchant  gain. 
Tola  ESPORTA  de  figas. 

Cartulairede  Montpellier,  fol.  117. 
Tout  panier  de  figues. 
SpORTAS  si  fan  d'  el. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  222. 
Paniers  se  font  de  lui. 
cat.  Esporta.  esp.    Espuerta.   port.   Esporta. 
IT.  Sporta. 

2.     ESPORTELLA  ,     S.     f.,     lat.     SPORTELLA  , 

sac,  besace,  bissac. 
EspoRTELi.As  ni  pa  ni  moneda. 

Trad.  du  Nouv.  Test.  S.  Marc,  cli.  6. 
Besaces  ni  pain  ni  monnaie. 
Fui  en  gitat  en  esporteli.a  per  fenestra. 
Trad.  de  la  7."  Ep.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 

.l'en  fus  jeté  dans  un  sac  par  la  fenêtre. 
ANC.  CAT.  Esporiella.  esp.  Esportilla.  it.  Spur- 
tclla. 

ESPOSCAR,  V.,  arroser,  asperger. 

De  bon  vi  1' espos<:aretz 

La  carn ,  qu'en  aisi'l  guerretz... 

Los  bueills  1'  ksposcatz  de  vinagrc. 

Deude.s  de  Prades,  Âuz.  cass. 
Vous  lui  arroserez  la  cliair  de  bon  via  ,  vu  que 
vous  le  guérirez  ainsi... 

Vous  lui  aspergez  les  yeux  de  vinaigre. 

—  Rejaillir. 

Ain  tant  una  graii  (ont  eyssi 
D' nvga  <.on  hanc  allai  non  vi,.. 
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E  ESPOSQUET  lar  per  la  cara. 

Trad.  d'itn  Ei/ang.  apocr. 
En  même  temps  sortit  une  grande  fontaine  d'eau 
comme  jamais  telle  on  ne  vit...  et  leur  rejaillit  ■par 
le  visage. 

ESPUMA,   SPUMA,   s.  /. ,    lat.    spuma, 
écume. 

EsPUMA  es  dita,  quar  l'ayga  la  escup. 
Spuma  d'  argent  sana  nafras. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  15^  et  l84- 
Est  dite  écume,  car  l'eau  la  crache. 
Ecume  d'argent  guérit  Llessures. 
BSP.  Espuma.  it.  Spuma. 

1.  Despumar,  V.,  écumer,  épurer. 
Part.  pas.  Qnan  no  es  be  despcmada. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  272. 
Quand  elle  n'est  pas  bien  écumée- 
ESP.  PORT.  Espumar.  it.  Spumare. 

3.  EscuMA,  s.f.,  écume. 

L'aigua... 

Per  destorser  torna  escubia. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
L'eau...  par  détordre  devient  écume. 
Fig.  Qai  pro3  fou  ,  ara  s'  en  repen , 

Et  es  ben  d'avols  escuma. 

Alegret  :  Ara  pareisson. 
Qui  fut  preux  ,    maintenant  s'en  reppnt ,  et  est 
bien  de  méchante  écume. 
CAT.  PORT.  Escuma.  it.  Schiuma. 

4.  EscuMAR,  V.,  écumer. 

L'abato  a  terra  e  lo  fan  trebalhar  de  pes  e 
de  mas,  e  escumar  la  boca. 

Zic.  de  Sjdrac,  fol.  75. 

L'abattent  à  terre  et  le  font  agiter  de  pieds  et  de 
mains  ,  et  écumer  la  bouche. 

Fig.     Lo  fan  escumar  en  luxnrla. 

F.  et  Vert.,  fol.  85. 
Le  font  écumei'  en  luxure. 

lea  sui  selh  qu'  els  motz  e.scuma  , 
E  sai  triar  les  anis  dels  avinens. 

Alegret  :  A  per  pauc. 
Je  suis  celui  qui  écume  les  mots  ,  et  sais  trier  les 
mauvais  des  convenables. 

Part.  pas.  Mesclar- 1'  etz  ab  tau  de  mel , 
Qu'er  EscuMATz  prenieiramen. 

Deudes  DE  Prades  ,  Âuz.  cass. 
Vous  le  mêlerez  en  même  temps  de  miel,  ([ui  pre- 
mièrement sera  écume. 

CAT.  PORT.  Escumar.  vi.  Schinmarc. 
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ESQUELHA,  esquella,  s.f.,  anc.  ail. 

SKEL,  clochette,  crécelle. 

Comensero  a  sonar  las  esquelhas. 

Philomena  . 

Commencèrent  à  sonner  les  crécelles. 

Tro  al  jorn  qae  1'  esquella  soua. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  62. 
Jusqu'au  jour  que  la  clochette  sonne. 
ANC.  FR.  Et  saint  Symons  ,  quant  il  les  voit, 
S'eschelète  que  il  tenoit 
Sonne  trois  cops  de  rebondie... 
Prit  s'eschelète,  si  le  sone... 
S'eschelète  sona  trois  cos. 
Fabl.  et  conl.  iinc,  t.  III  ,  p.  i3l,  l33  et  l'i^  . 
CAT.  Esquella.  esp.  Esquila.  it.  Sqiiilla. 

ESQUERN,    ESQUARN,    ISQUERN  ,    S.    OT., 

moquerie,    médisance,   plaisanterie, 
mépris,  affront. 
Voyez  Wachtek,   Gloss.    german. , 

V".   SCHER^N. 

Mas  qui  trop  mais  que  no  val 

Laaza  si  dons,  fai  parer 

Qu'  ESQDERNS  es  c  nou  ren  al. 

RaimoND  de  MiravaL  :  A  penas  sai. 
Biais  qui  loue  sa  dame  beaucoup  plus  qu'elle  ne 
vaut  ,  fait  paraître  que  c'est  moquerie  et  rien  autre. 
Mans  cavaliers  trobador  se  trufavon  de  lui 
per  los  ESQUERNS  qu'en  faziau. 

V.  de  Piaimond  de  Bliraval . 
Maints  chevaliers  troubadours  se  moquaient  de  lui 
par  les  plaisanteries  qu'ils  en  faisaient. 
Adv.  comp.  Qnar  faitz  per  esqoern 
Dels  crestias  martire. 

G.  FiGi'EiRA  :  Sirventes  vuelli. 
Car  par  mépris  vous  faites  martvre  des  chrétiens. 
Loc.  Matran,  que  nasic  las  novas,  tenc  so  ad 

ESQUARN. 

Philomena. 
Matran,  qui   entendit   les  nouvelles,  tint  cela   à 
moquerie. 

Tenc  so  a  gran  isquern. 

F.  de  Guillaume  de  Balaun. 
Tint  cela  à  grand  affront. 
ANC.  CAT.  Escarn.  esp.  Escarnio.  port.  Escar- 
neo.  IT.  Scherno. 

2.   EsQUERNA  ,  S.  f. ,  moqucrie ,  médi- 
sance. 

Fas  sirventes  per  esquerna. 

Albert  Caille  :  Aras  quan. 
Je  fais  sirventes  par  moquerie. 
IT.   Schéma, 
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3.  EscARKiMENT,  .V.  ///.,  injurc,  outrage, 
insulte. 

On  vos  fazian  trop  grans  escarhiments. 

Passio  lie  Mtirin. 
Où  vous  faisaient  fort  grands  outrages. 
AKC.  FR.  E  toz  icil  eschernisscment  Je  sou  père 

et  de  sa  mère  cessât. 
Di,il.  de  S.  Grégoire.  Hist.  litt.  do  hi  Fr. ,  t.  Mil, 

l».  II. 
Je  ai  souffert...   tant   de    reproches  et    tant 
d' escharnissemenc. 

liée,  des  11  lit.  de  Fr. ,  t .  V,  p.  3o4 
A><î.  BSP. 
Non  traien  en  su  pleito  uingan  escarniinent. 
Milugros de  nuestra  se-.ora,  cop.  699. 
ESP.  Escamiinicnto.  port.  Escarniciinento.  n. 
Schernimento. 

4.  Esc.\issF.s,  j.  m.,   moquerie,  l)ètise , 
niaiserie. 

Tng  sels  que  rizon 
))els  ESCAissES  que  dizon 
No  s'  Hzauton  d'els  gaire. 

Nat  de  Mons  :  Sitôt  non  es. 
Tous  ceux  qui  rient  des  moqueries  qu'ils  disent 
ne  sont  guère  cliarme's  d'eux. 

5.  ESCARNIERS,  ESCARNIDOR,  i'.  rfl . ,  1110- 

queur. 

Uns  EsCARsrERs  si'l  del  a  creire. 

f .  de  Guillaume  de  la  Tour. 
Un  mof/ueur  lui  donna  à  croire. 

Ara  diran  de  ini  escarnidor. 

Gihalu  de  Borneil  :  Ar  ai  gran. 
Maintenant  les  moqueurs  diront  de  moi. 
CAT.  AWC,  esp.  Escamidor.  esp.  mod.  port.  Es- 
carnecedor.  n.  Scheniitore. 

6.  EscABMR ,    ESQUERNiR ,    V.,   bomer, 
moquer,  hlasphémer,  railler. 

RI.'is,  pe)s  cas  que  tcmia  , 
Pcl  de  nioton  veslic 
âIj  que  les  KsCARNin. 

P.  Cardinal  :  Li  clerc. 
Mais,  tt  cause  des  chiens  qu'il  craignait,  il  vêtit 
une  peau  fie  mouton  a\cc  quoi  il  les  berna. 

Ta,  no  fassas  rcs  pcr  qu' oni  t'ESQUERNA. 
A.  Daniel  :  Ans  qu'  els. 
Toi  .  ne  fasses  rien  pour  qu'on  te  berne. 

Qaar  »elh  es  folli.s  que  se  fai  escarnir  . 
K  selh  Jiavi^  qac  se  fai  gen  grazir. 

\j    Ab>aid  dk  Montclc  :  Anrmais. 
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Car  celui-là  est  Ibu  qui  se  fait  berner,  et  celui-là 
est  sage  qui  se  fait  gentiment  agréer. 

Auiors  ditz  ver  et  escarnis. 

P.  RoGlERS  :  Tant  ai  mon. 
Amour  dit  vrai  et  raille. 

De  tota  vilauia  s  gar, 
D'escarnir  e  de  foliar, 
MAncAunts  ou  H.  de  la  Uachelerie  :  Cortesamen. 
(^)u'il  se  garde  de   toute  vilenie,  de  railler  et  de 
taire  folie. 

Maudita  niortz!  mal  nos  a.s  escarnitz. 
Kaimond  Menudet  :  Ab  grans  doctors. 
Maudite  mort .'  tu  nous  as  mal  bernés. 
Part,  pas. 

No'l  pot  trobar,  ten  se  per  escarnitz. 

Raimond  de  Toulouse  :  Si  com  1'  cnfas. 
fie  le  peut  trouver,  se  tient  pour  moqué. 
ANC.  FR.  Il  vient  par  nus  attariere  escharnir. 
y:/nc.  Irad.  de.'!  liv.  des  Pois,  fol.  22. 
Mult  l'ont,  co  dit,  gabé  e  niiilt  l'ont  escharni. 
Poman  de  Pou,  v.  1484. 
Cils  qaî  pas  n'estoient  occis  estoient  gabé 
et  escharni  et  despit  des  Romains. 

Pec.  des  Hist.  de  Fr.,  t.  VI  ,  p.  t^S. 
Moult  se  tinrent  à  escharni. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  lo5. 

ANC.   ESP. 

La  obra  comcnzada  bien  la  quiero  complir 
Que  non  aya  ningano  porque  me  escarnir. 

F.  de  santa  Oria,  cop.  i85. 
CAT.   Escarnir.   esp.   mod.    port.  Escarnecer. 

iT.  Schcmire. 

ESQUINA  ,    ESQUENA  ,    a.  f. ,    échine, 
dos. 

Qui  a  r  ESQUINA  larga  c  las  espatlas  ,  es  vigo- 

ros  e  de  pauc  de  cen. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  127. 
Qui  a  ['ecliine  large  et  les  épaules  ,  est  vigoureux 

et  de  peu  de  sens. 

Amoi's  ses  j)ro  non  es  frug  qnc  engrays. 
Que  als  plus  fortz  fa  magrezir  1'  esqoiha. 

G.  de  Bergukdan  :  Quant  vey. 
Amour  sans  profit  n'est  pas  fruit  qui  engraisse,  vu 

qu'aux  plus  forts  il  fait  maigrir  l'èi7n/je. 
Loc.    Donan  per  pietz  e  per  esquinas... 
Non  prezcron  tal  disciplina 
Com  cil  lur  dara  sus  I'esquina. 

r.  de  S.  Honorai. 
Donnant  par  poitrines  et  par  échines... 
Ne  prisèrent  telle  discipline  comme  il  leur  don- 
nira  sur  Yéchinc. 
t. oc.  fîi;.  Cai-  jius  gieii  coiiile  qii«  d'areua 
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Port  de  pecat  sns  en  I'esquena. 

FOLQUET  DF.  MARSEILLE  :  Senlier  Dieus. 
Car  je  porte  sur  le  dos  un  compte  de  pe'clie'  plus 
difficile  que  celui  du  salde. 
CAT.  ESP,  Esquena.  it.  Schiena. 

ESQUINANCIA,  s.f.,  lat.  sqiiinancia, 
esquinancie. 

La  vetz  engendra  esquinancia. 

De  tola  tumor  d' esquinancia  represslva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  47  et  269. 
Quelquefois  engendre  esquinancie. 
Répressive  de  toute  tumeur  A' esquinancie. 

CAT.  Esqninencia,  escanencia.  ANC  esp.  Esqui- 
nancia. ESP.  MOD.  PORT.  Esquinencia.  it. 
Schinanzia,  squinanzia. 

ESQUISSAR  ,  ESQuiNSAR  ,  V.,  déchirer, 
mettre  en  pièces,  briser. 

L'  autre  esquisset  sas  gonelas. 

P.  Cardinal  :  Una  cieutat. 
L'autre  déchira  ses  tuniques. 
De  son  bllzaut  de  seda  fetz  un  pan  esquinsar. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  707. 
Il  fit  déchirer  un  pan  de  son  bliau  de  soie. 

Fig.  Que  l'amors,  que  ui'aflama  e  m  ponh, 
Si  parla  de  lieys  ni  s'  esvjdis. 

G.  DE  Cabestaing  :  Ar  vei  qu'em. 
Que  l'amour,  qui  m'enflamme  et  me  tourmente , 
s'e'loigue  d'elle  et  se  brise. 

CAT.  Esquinsar . 

'2.   EsQuiNTAR,  V.,  déchirer. 

Comenseron  greuniens  a  plorar  e  lurs  vcs- 

tirs  a  ESQUINTAR. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  19. 
Commencèrent  à  pleurer  amèrement  et  à  déchirer 
leurs  vêtements. 

Que  ESQUiNTON  e  pe.sseion  per  pessas  totz 
los  capels...  els  cals  alcuna  causa  de  las  sobre 
dicbas  fag  sera. 

Carlulaire  de  Montpellier ,  fol.  \[\!^. 
Qu'ils  déchirent  et  dépècent  par  pièces  tous  les 
chapeaux...  auxquels  il  sera  fait  aucune  clioso  des 
susdites. 

EsQUiNTET  sas  vestlduras. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  61 . 
Il  déchira  ses  vêtements. 

3.  EsQuiNTAMEN,  S.  m.,  déchirement. 

Que  ieu  ni'ls  niieus,  d'aqnel  esquintamen  o 
trencamen,  neguna  causa  non  pusca  demandar. 

Carlulaire  de  Motitpcllicr,  fol.  \!i[i. 
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Que  je  ne  puisse  demander,  moi  ni  les  miens ,  au- 
cune chose  de  ce  déchirement  ou  morcellement. 

ESQUIROL ,  EscuROL,  esciriol,  s.  m., 
lat.  sciuRM.y,  écureuil, 

EsQOIROI.S 

Non  es  ni  cabirols 
Tan  leus  cuni  ieu  sui. 

Rambaud  d'Orange  :  Aras  no  siscla. 
Ecureuil  ni  chevreuil  n'est  si  léger  comme  je  suis. 
Don  ieu  die  que  escurols 
Non  es  plus  lieus. 

Raimond  de  la  To'jr  :  Ar  es  drelz. 
Dont  je  dis  c[\x'écureuil  n'est  pas  plus  léi^er. 
Del  .c.  d'csciRioLs,  .1.  dener. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  1 16. 
Du  cent  d'écureuils,  un  denier. 

CAT.     ESP.  ARAG.    Esquij-ol.    PORT.    EsqilHo,    IT. 

Scoiattvlo. 

ESQUIU,  ESQiu,  adj.,  farouche,  dur^ 
rude,  effarouché. 
Un  leon,  quant  es  esquics  e  brans. 

Serveri  de  Girone  :  A  greu  pot. 
Un  lion  ,  quand  il  e%X.  farouche  et  cruel. 
Car  tais  n'i  a  son  tan  esquiu. 
Que  pueis  no  tornon  a  sel  niu. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Car  il  y  en  a  tels  qui  sont  si  effarouchés,  que  pui-i 
ils  ne  retournent  plus  à  ce  nid. 

Tais  es  pros  et  agradius  , 
Que  ,  si  ja  domna  non  âmes, 
Vas  tôt  lo  mon  fora  esquius. 

G.  DE  Cabestaing  :  Ar  vey  qu'  em. 
Tel  est  preux  et  aimable  ,  qui  seyait  farouche  en- 
vers tout  le  monde  ,  s'il  n'eût  jamais  aimé  dame. 
Ancels  m'  es  esquiv'  e  fera. 

Saïl  de  Scola  :  De  ben  gran. 
Au  contraire  elle  m'est  rude  et  cruelle. 

—  Difficile,  rebutant,  pénible. 

Uns  mal  esqdihs 
Que  ill  fai  batre  lo  cors  plus  fort 
Que  no  deu. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Un  mal  pénible  qui   lui   fait  battre  le  cœur  plus 
fort  qu'il  ne  doit. 

Las  montanhas  so  feras  e'is  passatges  e.sqius, 

Guillaume  de  Tudela. 
Les    montagnes  sont  ardues  et  les  passages   di^i- 
ciles. 
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Razos  es  ESQUiv'et  cozeas  , 
Merces  es  dolza  e  plazens. 

Arnaud  de  Marleil  ;  Sel  cui  vos. 
Kaison  est  rebutante  et  cuisante ,  merci  est  'loure 
cl  plaisante. 

ANC.  FR.  Por  Dîen  vos  proi ,  ne  me  soiez,  eschis. 
Le  comte  de  Bar  ,  Ess.  s.  la  Mus.,  t.  II ,  p.  it>i. 
"V'oslre  cheval  est  trop  eschiiis. 

Roman  du  Renart ,  t.  1  ,  p.  76. 
cAT.  Esqttiu.  Esr.  PORT.  Esquiva,  n.  Schijo. 

?..   EsQriVANSA,  s.  f.,  avcr.sion ,  refus, 
résistanci'. 
Dt  que  ac  j)uis  a  K.  lai  esquivansa. 

Roman  de  Gérard  de  RossiUon,  fol.  33. 
De  quoi  il  eut  depuis  contre  Charles  telle  aversion. 
En  fag,  en  tlig  et  eu  semblansa  , 
A  lageza  fai  esquivanza. 
Dei'Des  de  Prades,  Poème  sur  les  Fertus. 
En    fait ,    en    dit    et    en   apparence ,    l'ait    refus 
à  vilenie. 

3.   EsQiJivAR  ,  ESCHivAR  ,  -y.  ,  osquivcr , 
éviter,  fuir,  éluder. 

La  conUcssa   non  l' esquivet,  ans  entendet 

SOS  precs. 

F-.  d'Arnaud  de  Marucil.     . 
La   comtesse    ne    l'évita  pas ,    mais  entendit    ses 
prières. 

Car  blasnior  fai  esquivar  f.ilbiraen  , 
Per  qu'  ieu  blasmi  per  blasmor  esqdivar. 
P.  Careonel  :  Un  slrvenles. 
Car  hlûmc  fait  éviter  la  faute ,  c'est  pourquoi  je 
lilâme  pour  éviter  \c  blâme. 
Por  qii'ien  cosselh  a  quascun  qae  s  n'  esqliu. 
La.neranc  ClGALA  :  Escur  prini. 
C'est   pourquoi  je  conseille  à   chacun    ([u'il   s'en 
esquive. 

One  sapch'  esquivar  sos  dans. 

CiRAlD  RlQL'lEn  :  Gaucli  ai  quar. 
Qui  sache  éviter  ses  dommages. 

—  Refuser. 

Mas  drelz  es  qne  dona  esquiu 
So  don  plus  vol  c'om  la  plaidei. 

Arnald  D\witr,  :  Ahplazcrs. 
.Mai»  droit  est  que  dame  refuse  ce  dont  plus  '.lie 
veut  qu'on  la  sollicite. 

Pan. pas.  Mas,  scgon  qn'ay  de  vos  après, 
EsgcivAT  li  fon  nialainen. 
h.  Vidai,  de  Bezatjdl'N  :  En  aquel. 
Mais,  »elon  que  j'ai  apprii  de  vous,  lui  fut  refusé 
durement. 
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ANC.  FR.  Bien  est  raisons  que  je  viCeskiu. 
Fabl.  etcont.  anc,  t.  I,  p.  117. 
Pour  eschiver  aux  procès  qui  sur  ce  feassent 
nieiiz. 
7{<v.  des  Ord.  des  R.  de  Fr.,  i/jtti  ,  t.  XV,  p.  39. 
Afin  iVeschiver  le  péril. 

Jlist.  de  Gérard  de  Nevers,  2'  part..,  p.  55. 
CAT.  ESI'.  l'ORT.  Esquivar.  it.  Sckivare. 

If .  EsQUER  ,  ad/.,  j,'auche. 

Al  bras  esquer...  al  pe  esquer. 

Tit.  de  i3o3.  DoAT,  t.  CLXXVII,  fol.  i3o. 
.Au  bras  pauc/ie..    au  pied  gauche. 

Quan  se  frais  la  camba  esquera. 

G.  de  Berguedan  :  Talans  m'  es. 
(Juand  il  se  rompit  la  jambe  g"aMc/(e. 
La  ma  esquerra. 

Perilhos  ,  Fnj.  au  Purg.  de  S.  Patrice. 
La  main  gauche. 

Desfer 
Lo  ion7.in  qu''om  li  douet 
Del  pe  drcig  e  del  esqoer. 

PoiiciER  ;  Scigncr. 
Déferre,  du  pied  droit  et  du  gauche,  le  roussin 
([u'iju  lui  donna. 
<:at.  Esquer.    esp.  Izqiiierdo.  port.  Esqiierdo. 

5.  EsQUERRAN,  .V.  ///.,  récalcitrant,  re- 
véclie,  rétif. 

Fig.    M'avelz  vestit  aital  fre 

Que  ja  no  us  serai  esqoerras. 

Amanieu  des  Escas  :  Dona  per  cui. 
Vous  m'avez  revêtu  un  tel  frein  que  jamais  je  ne 
vous  serai  rétif. 

6.  ESQUKRRIER  ,     ESCARIER   ,     udj.  ,     gau- 
chlM". 

Mas  Aod  I'escariers  l' aucis  secrelamenz. 
P.  de  CoRBiAc  :  El  nom  de. 
Mais  .Vod  le  gaucher  \o  tua  secrèlemcnl. 

—  Maladroit,  embarrassé,  difficile. 

Senlier,  no  us  ainpara 
Beibs  deportz  que  us  gara 
De  laos  esquerrier. 

G.  RiQL'iER  :  L' autre  jorn. 
.Seigneur,  ne  vous  quitte  pas  beau  plaisir  qui  vou' 
pi(îscrve  de  louange  maladroite. 
Si  del  tôt  l'e.s  esquerrier, 
Prenda  cel  que  ha  mes  derrier. 

/•ejs  d'amorSj  fol.  /([. 
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S'il  lui  est  tout-à-l'ait  difficile,  qu'il  prenne  celui 
qu'il  a  mis  le  dernier. 

Volgra  be  qne  us  auzes  esquerreira 

Nomnar. 

Le  Moine  de  Foissan  :  Be  m'  a  lonc  temps. 

11  voudrait  bien  que  je  vous  osasse  appeler   diffi- 
cile. 

ESSAIAR,    ASSATJAR  ,    ASSAIAR  ,     FNSAIAR  , 

issAiAR,  v.y  essayer,  éprouver. 
Voyez  MuRATORi ,  diss.  33;  et  Df- 
NiNA,  t.  III,  p.  107  et  suivantes. 
Vai  jogar  aillor 
A  petit  joc,  per  essaiar 
S' o  poiria  d'antrai  cobrar. 

Arnaud  de  Cominge  :  Be  m  plai. 
Il  va  jouer  ailleurs  à  petit  jeu  ,   pour  essayer  s'il 
jiourrait  le  recouvrer  d'autrui. 

No  m' o  cal  plus  assaiar. 

Peyrols  :  Dels  sieus  toriz. 
We  me  soucie  plus  de  Vessayer. 

Senher  Dieus,  que  fezist  Adam  , 
Et  ASSAGiEST  la  fe  d'Abram. 

FoLQUET  DE  Marseille  :  SenLer  Dieus. 
Seigneur  Dieu  ,  qui  files  Adam  ,  et  éprouvâtes  la 
foi  d'ALraliam. 

Davan  t'orazo,  aparelia  t'arma,  e  no  volias 
esser  coma  hom  que  issaya  Den. 

Trad.  de  Bède,  fol.  27. 
Avant  ton  oraison,  prépare  ton  âme ,  et 'ne  veuille 
pas  être  comme  Uomme  qui  éprouve  Dieu. 

Part.  pas.  Sia  ben  bssaiatz. 

ArnAUDDE  Mahsan  :  Qui  comte. 
Qu'il  soit  bien  essayé. 

Non   pot  esser   bos  chavaiers,    si    no   s'  es 
issAïAZ  en  champ. 

Trad.  de  Bède,  fol.  80. 
11  ne  peut  être  bon  cavalier,    s'il  ne  s'est  essayé 
en  champ. 

Ab  autras  vos  es  ensaiatz 
Per  semblan. 

Gavaxjdan  le  Vieux  :  Desemparalz. 
Vous  vous  êtes  essayé  avec  d'autres  par  semblant. 
CAT.   Ensajar,  assajar,  assatjar,  assayar.    esp. 
Ensayar,  asayar.  port.  Ensaiar.  it.  Assag- 
giare,  saggiare. 

'X.  Essai,   assai  ,   assag  ,   s.    m.,    essai, 
épreuve. 

Lan  qne  mostre  de  sos  essais 
11. 
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Say  al  fill  del  Barsalones. 

Bertrand  de  Born  :  Pus  lo  gens. 
Je  loue  qu'il  montre  de  ses  essais  ici  au  fils  du 
Barcelonnais. 

Per  que  l'enfant  a  fag  un  sol  assag. 

B.  de  Rovenac  :  Belh  m'es  quan. 
C'est  pourquoi  l'enfant  a  fait  un  seul  essai, 
[.oc.       Volon  amar  las  dompnas  ab  essays. 
Gui  d'Uisel  :  Ane  no  cugey. 
\  culent  aimer  les  dames  avec  épretn>e. 
Per  que  m  sni  mes  en  assai 
.Si  ja  '1  bon  jorn  trobarai. 

Saïl  de  Scola  :  De  beu. 
C'est  pourquoi  je  me  suis  mis  en   essai  si  jamais 
je  trouverai  le  bon  jour. 

CAT.  Ensatg,  ensaig,   assatg,  assats.  esp.  En- 
sayo.  PORT.  Ensaio.  it.  Assaggio,  saggio. 

3.  Issajaire,  assajador,  s.  m.,  essayeur, 
qui  fait  une  épreuve. 

Non  pas  coma  disciple,  mas  cum  issajaire. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  80. 
>ion  pas  comme  disciple ,  mais  comme  essayeur. 

—  Essayeur  de  la  monnaie. 

Devra  esser  sajellat  ab  lo  sagel  del  assajador. 

Tit.  de  1276  ,  Cne  de  Périg-ueux. 
Devra  être  scellé  avec  le  sceau  de  V essayeur  de  la 
monnaie. 

CAT.  Assajador.    esp.    Ensayador.  port.   En- 
iatador.  iT,  Assaggiatore,  saggiatore. 

4.  AssAGET,  S,  m. ,  petit  essai. 

Si  m'a  tengnt  en  assaget, 
Per  saber  s'ieu  sui  trichaire. 

Baimond  de  Mikaval  :  Selh  que  de. 
Elle  m'a  ainsi  tenu  en  petit  essai,  pour  savoir  si 
je  suis  trompeur. 

ESSER,  V.,  lat.  esse,  être. 

Ni  vuelh  esser  en  luec  d'  emperador. 

Beuenger  de  Palasol  :  Mais  ai  de. 
Ni  ne  veux  être  en  place  d'empereur. 
Cen  tantz  soi  miels  vostre  que  mieus. 
Arnaud  de  M.4.rueil  :  Dona  genser.  f^ar. 
Je  suis  cent  fois  plus  vôtre  que  mien. 
Li  respont  :  Yeu  scy  qui  suy. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Lui  répond  :  Je  suis  qui  je  suis. 
Tais  ES  savis  apellatz 
Que  fai  e  ditz  de  grans  foldatz. 

PiSTOLETA  :  Manta  gent.    ' 
Tel  est  appelé  sage  qui  fait  et  dit  de  grandes  folies. 
25 
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Al  EM  al  frtg  temps  vcngiit. 

AZALAIS  DE   PoRCiVlRAGl  KS  :   Al'  eiU   al 

Maiiitt-iiant  nou'5  sommes  veuiis  au  tonips  fioiil. 
Axc.  FR.   En  Culabre  emes  arrivct. 

Bornait  (/<•  Prothcslaiis. 
La  j^etTser  et/,  qa'om  puesc  el  mon  cbaiizir. 

B.  DE  VentADOL'R  :  AL  joi  inov. 
Vous  êtes  la   plus  gcnlc   qu'on   puisse  clioisii-  au 
monde. 

Sevner,  qui  est  vos? 

/'.  de  S.  Honorât. 
ScisiK"»"",  qui  c'Vf.«-vous  '' 

Mal  ome  foren,  a  ora  sunt  peior. 
Poème  sur  Boice. 
furent  inéclianls  liomnios  ,  maintenant  sont  pires. 
Qnar  s"  iea  eba  en  Pioensa... 
Qoar  s'ien  er.\  de  lai  raar  veramen. 
Pf.YROLS  ;  Pus  fluni  Jordan. 
Car  si  j'étiiUva  Provence...  Car  si  j'</rti.s   vrai- 
ment de  là  la  mer. 

Mas  clh  ER.\  sobre  tolz  elegitz. 

GiRAtn  deCal.vnsoN  :  Bel  senhcr. 
Mais  il  était  élu  sur  tous. 
AHC.  FR.   D'ung  tertre  qiii  près  d'ilnec  iere... 
Et  avec  ce  qn'ele  iere  maigre , 
Iere  ele  povrement  vestue. 
Roman  de  la  Jiosc,  v.  lo8  ,  2o6  ,  207. 

Si    ERAVAT7,    .XXIIIt., 

■   Si  seriat7.  vos  tuit  près  e  mort. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  i02. 
Si    voits   étiez   vingt-quatre ,    vous    seriez  ainsi 
tous  pris  et  tue's. 

F.RAH  tnit  rie  en  s'amor. 

FOLQL'ET  DE  MARSEILLE  :  Si  CUm  Scl. 

Tous  étaient  riches  en  son  amour. 

Silh  que  s'eraw  en  voslre  servir  mes. 
G.  Faidit  :  Fort  cliausa. 
Ceux  qui  s'étaient  rais  en  votre  service. 
ANC.  FR.  Et  est  revennz  aus  puceles 

Qni  tant  iercnc  vaillans  et  belles. 
Fabl.  el  cont,.  anc,  t.  III  ,  p.  l^\!^. 
Perd ud' ai  la  bellazor 
Dona  qo'  anc  fus  ni  sa  jamais. 

Gavaddan  LE  Vieux  :  Crezens  fis. 
J'ai  perdu  la  plus  belle  dame   qui  oucqucs   fut  ni 
sera  jamais. 
AHC.  PR.        Vassal  ment  ferrez , 

Si  eren  descaaii  li  calvert  rencez. 
Roman  de  Ilorn,  fol.  18 
.S'il  ont  avoir  à  grant  pienté, 
Jà  por  ce  miex  ue  lor  en  iert. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II  ,  p.  i'j^i. 
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Vos  volclz  qii'ien  si  a  amnire. 

B.  DE  Ventadodr  :  A  mors  e  que. 
Vous  vouli'T.  que  je  sois  amant. 
Sol  «me  bona  fos  la  ils, 
lîos  sai  qn'er  lo  comeusamcns. 

B.  de  Ventadouu  :  Al)  joi  mo^ . 
Pourvu  (|ue  la  fin  ///V  bonne,  je  sais  que  le  com- 
mencement sera  bon. 

Ai!  Dieu!  ara  fo.sson  trian 
El  fais  drnt  e'I  fin  ainador! 

B.  DE  Venïadour  :  Non  es  meravellia. 
■Ml!  Dieu!   que  maintenant  yî/.«»fn<-lls   triés   les 
faux,  galants  et  les  purs  amants  ! 

S' iea  saubes  la  gent  encantar, 
Miei  enemic  foran  cnfan. 

1!.  DE  Venta BOUR  :  Quant  crba  vertz. 
Si  je  savais  enchanter  la  gent,  mes  ennemis  seraient 
eufanls. 

A  l'exemple  des  langues  anciennes, 
la    langue   des   troubadours    employa 
souvent  le  verbe  esscr  dans  la  forme 
imj)ersonnolle. 
Imperson.        En  son  plazer  sia  , 

Qu'  icu  soi  en  sa  merce. 
B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  vey. 
Kn  son  plaisir  soit,  vu  que  je  suis  en  sa  merci. 
Bels  m' es  qu'ieu  chant  en  aiselh  mes. 
B.  DE  Ventadocr  :  Bels  m'es. 
Il  m  est  beau  que  je  chante  en  ce  mois. 
ANC.  FR.  Vray  est  que   tant   qu'il   vescut ,   il/, 
redonbtèrent  sa  puissance  en  armes. 
Amyot.  Tr.  de Pliitarf/ue,  Vie  de  Pompée. 

Exclarn.  Las  trompas  van  ,  e  la  poestat  cria  : 
<•  Demandcm  li  jovent  e  cortezia  , 
"  Près  e  valor  !  »  E  totas  cridon  :  «  Si  a  !  » 
R,\MDAt]D  de  Vaqueiras  :  Truan  mala. 
Les  trompettes  vont  et  l'autorité  cric  :  «  Deman- 
.<  dons-lui  jeunesse  et  courtoisie,  mérite  el  valeur  !  » 
Kt  toutes  crient  :  «  Soitl  » 
Conjonct.  Ab  mon  cor  me  sui  ben  acordat/. 
De  ben  amar,  sia  sens  o  foldatz. 
Bambaud  d'Orange  :  Si  de  Irohar  agues. 
A  vcc  mon  cœur  je  me  sui)  bien  accordé  de  bien 
aimer,  soit  sens  ou  folie. 
Loc.     Vuelh  oaber,  qoan  m'en  irai, 
Cum  ES  de  vos  ni  cossi  us  vai. 

P.  BoGlERS  :  Senlier. 
Je  veux  savoir,  quand  je  m'en  irai ,  comment  il 
i'.s(  de  vous  et  comment  vous  va. 
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Allas!  que  u'er  si  no  m  secor? 

Abnaud  de  Marueil  :  A  guisa  de  fin. 
Ilélas!  qu'en  sei-a-l-'û  si  elle  ue  me  secourt? 
Ab  amor  m'uR  a  contendre. 

B.  DE  Ventadour  :  Amors  que. 
Il  me  sera  à  disputer  avec  l'amour. 
ANC.  FR.  Et  es  à  estre  nostre  roy  et  seigneur. 
Monstrelet,  t.  I ,  fol.  70. 

Senbors,  a  Dieu  siatz. 

Bertrand  d'Allamanon  :  Lo  segle. 
Seigneurs  ,  à  Dieu  soyez. 
ANC.  FR.  El  je  m'en  vois;  à  Dieu  soîez. 

Roman  du  Renart,  t.  II  ,  p.  352. 

Siibstaniiv.  Arma  es  facba  de  tal  for 
Que  SOS  EssERs  .sera  jasse. 

Nat  de  Mons  :  Al  uoLle  rey. 
L'âme  est  faite  de  telle  sorte  que  son  être  sera  tou- 
jours. 

Car  nulbs  essers  non  es  aytals. 

Brev.  d'amor,  loi.   10. 
Car  nul  être  n'est  tel. 

Part.  prés.  Essknt  trop  teure  e  frevol,  non  poc 
obtenir. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Etant  trop  tendre  et  faible ,  il  ue  put  obtenir. 

On  trouve  parfois  estre  pour  esser  , 
mais  si  rarement,  qu'on  peut  croire 
que  c'est  une  licence  poétique. 

Mais  amatz  dos  buons  et  un  araire 
A  Monferrat,  qu'alhors  estr' emperalre. 
Elias  Cairel  :  Pus  cbai  la  fuelba. 
Vous  aimez    plus   deux    bœufs  et   une  araire    à 
Moutferrat ,  qu'eire  ailleurs  empereur. 

Les  divers  temps  et  modes  du  verbe 
ESSER,  joints  à  d'autres  verbes,  pro- 
duisirent des  passifs  composés. 

Per  mantas  gaizas  m'  es  datz 
Joys  e  déport  e  solatz. 
Alphonse  II ,  roi  d'Aragon  :  Per  mantas. 
Par  maintes  manières   m'est   donné  bonheur  et 
amusement  et  agrément- 

Ja  per  el  nostre  secret 

Non  ER  SAUBUTZ. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Eu  AlvL-rnlie. 
Jamais  notre  secret  ne  sera  difiilgité  par  lui. 
Qu'  el  bes  que  ra  faria 
No  FOs  SAUBDTZ  per  me. 

B.  DE  VentADOUR  :  Lanquan  vey. 
Que  le  bien  qu'elle  me  ferait  ae  fût  dn'iifgué  par 
moi. 
CAT.  Esser,  ser.  esp.  port.  Ser.  xï.  Esscre. 
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2.  EssENTiA,  s.f.y  lat.  ESS!  NTiA,  essencc. 

Nos  non  trobam  negun  ni  la  que  pertanga 
a  la  ESSENCIA   de  Dieu  tan  be  co  fay  aquest  : 

QUI  ES. 

V.  el  Fert.,  fol.  3g. 
Nous  ne  trouvons  aucun  nom   qui  appartienne  à 
Vessence  de  Dieu  aussi  bien  comme  fait  celui-ci  :  Qui 
est. 

Déclara  la  essencia  del  nom  ,  so  es  sa  luate- 
ria  e  sa  forma. 

■Leys  d' amors,  fol.  44- 
Déclare  Vessence  du  nom ,  c'est-à-dire  sa  matière 
et  sa  forme, 

CAT.  Essencia.   esp.   Esencia.  port.  Essencia, 
iT.  Essenzia. 

3.  EssENciAL  ,  adj,,  essentiel. 

Quant  a  sa  essencial  perfeccio  ,  baura  per- 
pétuai duracio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  106. 
Quant  à   sa   perlèclion  essentiellej  il  aura  perpé- 
tuelle durée. 

D'escencial  pluralitaf. 

Brev.  d'amor j  fol.  7. 
De  pluralité  estentielle. 

Tota  dictios  ba  doas  formas  :  la  uua  es  es- 
sentials  e  l'autra  es  accidentais. 

Leys  d'amers,  fol.  7. 
Tout  mot  a  deux  formes  :  l'une  est  essentielle  et 
l'autre  est  accidentelle. 

<:at.  Essencial.  esp.  Esencial.  port.  Essencial. 
iT.  Esseiiziale.  '     . 

4.  EssENciALMENT,  adi>.,  essentiellement. 
So  unidas,  indivisas  essencialmbnt. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3. 
Sont  unies,  indivises  essentiellement. 
CAT.  Essencialment.  tsp.  Esenciahnente.  port. 
Essencialmente .  it.  Essenzialinente. 

5.  Entitat,  s.f.,  entité. 

De  sa  entitat,  de  sa  qualitat...  Per  sa  pro- 
pria entitat. 

Fi  et  comensament   don   pren  nombre   sa 
entitat. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  io6  et  27g. 

De  son  entité',  de  sa  qualité...  Par  sa  propre  entité. 

Fin    et   commencement  dont  prend    nombre  son 
entité. 

CAT.  Entitat.   esp.   Entidad.    port.  Entidade, 
iT.   Entità,  entitade,  entitate. 

6.  Entamens,  adv.,  par  la  même  raison, 
par  cela  même. 
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Car   ton  piiuiayians  dimenlge,  entamens 

Colem  lo  uos. 

P.  DE  CoRBIAC  :  El  nom  de. 

Parce  qu'il   fut  le  premier  dimanclie  ,  par  cela 

même  nous  le  célelirons. 

7.   NiEN,  NEiEN,   NIENT,   .V.  ///.,    néant, 

rien. 

Defora  resplauJis, 

E  dins  val  meyns  que  kiems. 

P.  Cardinal  :  Pus  ma  boca. 
11  brille  au-ilfhors,  et  au-dedans  vaut  moins  iiuc 
rie,n. 

Be  sai  que  tôt  quan  fas  es  drelz  hiens. 
FoLQL'ET  DE  MARSEILLE  :  Tau  m'  abellis. 
Je  sais  bien  que  tout  ce  que  je  fais  est  juste  néant. 
Loc.     M'  a  fait  rie  home  de  nien. 

B.  DE  V'eNTADOUR  :  Cliantars  no. 
De  rien  elle  m'a  fait  homme  puissant. 
De  Dieu  qu'  es  ton  senhor, 
E  t'  a  format  de  nien. 

P.  Cardinal  :  Tarlaïassa. 
De  Dieu   qui   est    ton   scii;neur,   et   ta   forme  lic 
néant. 

"Vos  ni'avctz  fag  de  nien. 

G.  Faidit  :  Ab  cUantar. 
Vous  m'avez  fait  Ae  néant. 
Loc.  Los  negocis  del  mon  li  seniblon   aytant 
CD  un  bell  nient. 

f^.  et  yen.,  fol.  65. 
Les  affaires  <lu  nionJe  lui  semblent  autant  i:oiniiic 
un  beau  rien. 

—  Adverbial,  ncg.  cxpl. ,  point,  nulle- 
ment, aucunement. 

Ella  medesma  telset  .so  vestiraent, 
Que  negus  om  no  pot  dcsfar  nienz. 
Poème  sur  Boèce. 
Elle-même  lissa  son  vêtement,  que  nul  lioninic  ne 
jicut  défaire  aucunement. 

Vencutz  no  sui  nien. 
T.  DE  Savari  de  Malleon  ,  de  g.  Faiditz  et  de 
H.  DE  la  Bachelerie  :  Gauselms  très. 
Je  ne  suis  nullement  vaincus. 
ANC.  PR.  Famé  est  de  trop  foible  nalnre  : 
De  noient  rit ,  de  noient  jdeure. 

Fabl.  et  cont.  aiic,  t.  III  ,  p.  466. 
Ke  tole  est  «ojfln?  devenue 
E  à  bien  poi  tote  perdue. 

Pioman  de  Roii,  v.  ](fi. 

ANC    cAi     Aient    it.  Niente. 
8,    iViENTEZA  ,   <.  A,  nullilé. 
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En  aysso  cofessava  sa  nienïeza,  .sa  paiire- 

tal ,  sa  vileza. 

y.  et  Fert.j  fol.  90. 
En  cela   il  confessait  sa  nullité,  sa  pauvreté  ,  son 
liumilité. 

y.  Amentar,  V.,  anéantir. 
Pa?-t.  pas.  Lurs  esperitz  s' es  totz  anientatz. 
y.  et  Vert.,  fol.  56. 
Leur  esprit  s'est  tout  anéanti. 
Maisos  trop  ricba  er  anientada  per  ergoil. 

Trad.  de  Bède,  fol.  73. 
Maison  trop  riclie  sera  anéantie  par  orgueil. 
ANC.  Fil.  Ceste  cité  sera  essillie  u  néandie. 
Roman  de  Rou,  v.  3^0 1. 
Tenant  un  dard,  semblant  tout  «e«/îftV. 
Cl.  Marot,  t.  Il ,  p.  323. 
IT    Â  ni  en  tare. 

lo.   Absentar,  V.,  absenter. 
Volontiers  s'en  part 
Ca.squs  e  s'en  absenta. 

Lej-s  d'amors,  fol.  28. 
Chacun  volontiers  s'en  sépare  et  s'en  absente. 
Sels   que   se    absentarian    de    la     vila   pci 

deutes. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  204. 

Ceux  qui  s'absenteraient  de  la  ville  pour  dettes. 

CAT.  ANC.  ESP.  Absentar.  esp.   moh.  Ansentar. 

PORT.  Absentar,  ansentar.  it.  Asseritare. 

I  I  .     AlîSENClA  ,   ."!./.,    lat.    ABSENTIA  ,   alj- 

sence. 
!V()  devon  aver  dan  per  la  lor  adsencia. 

Trad.  dit  Code  de  Justinien ,  fol.  ii». 
]Ne   doivent  avoir  dommage  à   cause  de  leur  ab- 
sence. 

CAT.  ANC.  ESP.  Absencia.  esp.  mod.  Ausencia. 
roKT.  Absencia,  ausencia.  it.  Absenzia,  as- 
senzia. 

12.  Absens,  adj.,  lat.  absens,  absent. 

Si  fl  es  absens  ,  so  es  en  altra  terra. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol .  iif\ . 
S'il  est  absent,  c'est-à-dire  en  autre  terre. 
Fos  absens  de!  dugat  de  Guiayna. 

Tit.  de  i3io.  Do\ï,  t.  CLXXIX,  fol.  207 
Fut  absent  du  duché  de  Guyenne. 
CAT.  Absent,  anc.  esp.  Absente,  esp.  mou.  Aii- 
sente.  roivr.  Absente,  ausentc .  vr.  Assentc. 

I  >.    A  BSEN.SA ,  .V.  /,  absence. 
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Fos  absens  del  dugat  de  Guiayna...  e  eu  sa 

ABSENSA. 

Tit.  de  i3io.  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  207. 
Fut  absent  du  duclié  de  Guyenne...  et  en  son  «6- 
sence. 
iT.  jibsenza,  assenza. 

14.    PrESENT.\R  ,    V.,     lat.     PR^ESENTARe, 

présenter. 

Lo  cossel  den  les  presentar  al.s  senhors  de 

Condom. 

Cou  t.  de  Condom. 
Le  conseil  doit   les    pi-ésenler  aux    seigneurs  de 
Condom. 
CAT.  ESP.  PORT.  Presentar.  it.  Presentare. 

i5.  Presentacio,  s.f.,  lat.  pr«sentatio, 
présentation. 
Aprop  la  dita  presentacio. 

TU.  de  1294.  DoAT,  t.  XGVII  ,  fol.  26c. 
Après  ladite  présentation. 

Ordenet  lo   dit  (estaire  que    la   presenta- 
cio, etc. 

Tu.  de  1294.  DoAT,  t.  XLI,  fol.  187. 
Ordonna  ledit  testateur  que  la  présentation,  etc. 

Ses  PRESENTATION  del  senlior. 

Coût,  de  Condom. 
Sans  présentation  du  seigneur. 
CAT.  Presentacio.  esp.  Presentaclon.  port.  Pre- 
sentacào.  it.  Presentagione ,  presentazione, 

iG.  Présent,    adj. ,   lat.    pr^sent^/w, 
présent. 

D'  aquo  que  es  prétérit  o  endevenîdor  o  pot 
esser,  La  tanta  sciencia  cuin  si  era  prezent. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  5. 
II  a  une  connaissance  aussi  grande  de  ce  qui  est 
passe'  ou  à  venir  ou  peut  être  ,  que  si  c'était  présent. 
Prksen  lor  cancelier. 

Lejs  d'amors,  La  Lol'BÈRE  ,  p.  49- 
Leur  chancelier  présent. 

Adv.  comp.  leu  de  présent  parti  d'el. 

Perilhos  ,  Voy.  auPurg-.  de  S.  Patrice. 
Sur-le-champ  je  me  se'parai  de  lui. 
Aysso  sia  assatz  qnant  a  prezent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3. 
Que  cela  soit  assez  quant  à  présent. 
CAT.  Présent,  esp.  port.  it.  Présente. 

17.   Prezencialment,   a(h\  ,    présente- 
ment, actuellement. 
Cum  Diens  conoga...  l;is  causas  fntnras  tri;- 
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zencialment...  Tôt  aquo  que  sap  ,  el  sap  pre- 
zencialment ,  so  es  a  dire  que  d'aquo  que  es 
prétérit  o  endevenîdor  o  pot  esser,  ha  tanta 
sciencia  cum  s!  «ra  prezent. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  5. 
Comme  Dieu  connaît...  les  choses  futures /jrt'ien- 
tement...  Tout  ce  qu'il  sait,  il  le  sait  actuellement, 
c'est-à-dire  qu'il  a  une  connaissance  aussi  grande  de 
ce  qui  est  passe'  ou  à  venir  ou  peut  être  ,  que  si  c'e'lait 
pre'sent. 

ESP.   PORT.    Presencialmente.   it.    Presenzial- 
inente. 

18.  Presentatiu  ,  acij.,  présentant  des 
formes. 
Virlut  viziva...  propriameut  aprehensîva  e 

PRESENTATIVA. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  14. 
Qualité  visible...  proprement  sensible  et  présen- 
tant des  formes. 

ig.  Representacio,  s.f.,   lat.   repr.e- 
SENTATio,  représentation. 
Per  speculaliva  contemplacio  et  declarativa 

REPRESENTACIO. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l. 
Par  contemplation  spéculative  et  indicative  repré- 
sentation. 

—  Représentation,  reproche. 

Si  alcns  d'aquels,  efflatz  per  aventura  d'alcuii 
ergoil ,  sera  atrobat  dignes  de  representacio, 
sia'n  castiat. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  38. 
Si  aucun  de  ceux-là,  enflé  par  aventure  de  quelquu 
orgueil,  était  trouvé  digne  de  reproche,  qu'il  en  soit 
châtié. 

CAT.  Representacio.  esp.  Representacion.  port. 
Representacào.  it.  Rappresentazione. 

20.  Representatiu,  flf^.,  représentatif, 
qui  représente. 

De  totas  causas  cum  un  miralh  represes- 
tativa . 

Semlansas  de  las  creaturas  representativa.s. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l5o  et  10. 
Représertlative  de  toutes  choses  comme  un  miroir. 
Les  formes  qui  représentent  des  créatures. 
CAT.  Representatiu.  esp.  port.  Représentative . 
it.  Rappresentativo. 

ESSIL  ,  .V.  ut.,  ravage,  destruction, 
ruine;  du  lat.  exiuj,  réduit  à  rien, 
vide;     ;  .  '         ■'         ■ 
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Cornélius  Nepos,  18,  5,  i,  dit  res 

1  xiLES  pour  choses  mallieureuses  : 

Res  exiles  aniini   iiiognitudinoin  et  si  uon 
tVan^ebant  tamea  iiuininebant. 

Paneg.  veter.,  EuMENES  ,  c.  v. 

lin  évt'(]ue  de  Béziers,  en  875,  sou- 
scrivit un  titre  : 
Alaricns  Exir.is  omniam  servoi'nm  Dci. 
Gall.  Christ.,  I.  VI,  col.  3o. 
Li  plus  d'  aqnest  segle  carnaa 
An  tornat  juven  eu  essil. 

MAncABRT.'S  :  1.0  vers  comens.  fur. 
La  plupart  île  ce  siècle  cliarnel  ont  tourne'  la  gnite' 
<:u  mine. 
A>'c.  KR.  El  lenart  à  tout  sen  fausart 

Des  gens  le  roi  fait  grand  esci/. 

Jiumtin  du  Renart ,  t.  IV,  p.  .H3(y. 
Li  jur  luctCDt  terre  à  essil. 

Ruman  de  Roii,  v.  looi  i . 
Otit  e  Veissil  e  la  rapine 
Que  fait  la  gent  ultreniarine. 
11.  DE  S.-Mal"RE,  C/ir.  des  ducs  de  IS'orm.,  fol.  i()^. 

■2.    EXILHAMENT,   S./.,  dcStrUCtioM. 

Trobet  raanieyr.a  de  totz  tormens  e  de  exil- 
II AMENS  c  de  luetre  en  fers ,  en  ceps. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  ^o. 
Trouva  manière  de  tous  tourments  cl  de  destruc- 
tions et  de  mettre  en  fers,  en  entraves. 

3.  IcHiLHAiRE,  i.  m.,  destructeur. 

Combaiedor  per  veritat ,  ichilhaire  de  er- 
rors. 

Cal.  dels  apost.  de  Roina,  loi.  56. 

Clampion  pour  ve'ritc  ,  deslructeitr  A'crrcxxv^. 

/).  IssiLHAR,   V.  ,   détruire,   renverser, 
rendre  malheureux. 

Autres  cent  destrnir'et  issii.har. 
Rambal'D  de  Vaqi;eiiias  :  llonrat  marques. 
Détruire  et  renverser  ccni  autres. 
Part.  pas.  Pero  mai»  amava  sofrir 

Sos  prccx  que  a  son  niarit  <lir 
Res  per  que  ci  fos  issii.hatz. 
R.  VinAt,  DE  BtzAUBUN  :  Uiias  novas. 
l'oirHanl  clic  aimait   mieux   soufl'rir  ses   prières 
■|uc  dire  a  son  mari  rien  yi.w  quoi  il  fut  rendu  mal- 
heureux ■ 
MIC.  m. 

C'mI  lïcscilllrr  cl  d'ardoir  à  fii  cl  à  (lame. 
liniiinn  dti  Ri,, art,  t.  IV,  p.  J-.i 


EST 

O  s'il  toz  nes  essille  par  mort  u  par  famine. 
La  cité  arsl ,  é  la  cunlrée 
Ad  tut  essilie  c  gaslce. 

Roman  de  Rou  ,  v.  4/23  et  7780. 
Ijiii  ne  Sun  rcngne  travelher 
Ne  la  povrc  gent  essiller. 

M.uiiE  DE  France  ,  t.  H  ,  p.  l'i'j. 

EISSABOZIR,    EISSABOKZIR,  EISSABORIR, 

y.,  étourdir,  abusoiudir. 
Aissi'l  fes  totz  eissadozir, 
Qu'  el  vezer  li  tolc  e  1'  auzir. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  l3. 
.Vinsi  le  fil  tout  étourdir,  vu  qu'il  lui  ôta  le  voir 
el  l'ouir. 

Part.  pas.  Leva  sus  totz  EissAuonznz, 

Et  aissi  coiu  hom  que  non  ve. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  i3. 
Se  lève  sus  tout  abasourdi,  et  ainsi  comme  liomnn 
ijui  ne  voit  pas. 

Domna,  mos  sens  eissaboritz 
M'  a  faig  dir  fols  mots. 

Hambaud  d'Orange  :  Braus  clians. 
Dame,  mon  sens  étourdi  m'a  fait   dire   mots   in- 
sensés. 

2.     EsTACOIR,    ESTABORDIR  ,    STAHOZIR,  ?X, 

abasourdir,  étourdir,  engourdir. 

Part.  pas.  Fieron  se  si  aspraïueut 

An  las  espassas  veranient , 
Che  tombcron  estaboitz 
Per  miech  del  sol. 
Roman  de  Blandin  de  Cornouailles- 
Avec  les  epées  vraiment  ils  se  frappent  si  dure- 
ment, qu'ils  lomljèreiit  abasourdis  au  milieu  du  sol. 
Caset,  e  fom  lotz  e.sbaltz, 

E  jac  si  tôt  ESTADORniTZ  , 

Que  uon  si  raoc  ni  n'ac  poder. 

Trad.  d'un  évanif.  upocr. 
Jl   tonil)a  ,  et  nous  fûmes  tous  éi)aliis  ,   el  il  resta 
ainsi  étendu  tout  étourdi,  tellement  qu'il  ne  se  mut 
ni  n'en  eut  pouvoir, 

Quan  alcun  membre  es  stadozit 
0  adorinit, 

'Trad.  d'.'llbucasis,  loi.  11. 
(^)uaiirl  aii<:un  memijre  est  e/i^'0»r(/i  ou  endormi. 

ESTACAR,  V.,  de  l'allem.  stecken,  at- 
tacher, lier. 
Voyez  Denina,  t.   IH,  p.  75  et  76; 
MiJiiATORi ,  diss.  Vi, 
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Pueis  I'estacaretz  ab  un  fil 
O  ab  ua  linhoret  sotil. 

DiUDES  DE  PrADES  ,  Auz.  CaSS. 

Puis  vous  V attacherez  avec  un  fil  ou  avec  un  cor- 
ilonnet  fin. 

Fig.     Qae  îiiiiys  d' amor  don  m'ESTACA 
]\o  cbantaria  ab  nuls  agars. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Ai-  vey  escur. 
Que  je  ne  chanterais  plus  avec  aucuns  augures  de 
l'amour  dont  elle  me  lie. 

Part. pas.  Ac  sos  dos  barrils  enlor  si  estacatz. 
Roman  de  Fierai/ras,  v.  lO/^^. 
Eut  ses  deux,  barils  attachés  autour  de  lui. 
De  la  peyra  estacada. 

Trad.  du  tr.  de  l'Arpentage,  tit.  XXX\. 
De  la  pierre  attachée. 

ANC.   FR. 

Le  montent  .sur  ung  bon  cbeval  et  Vestachent 
Bien  seurement. 

Pioman  français  de  Fierabras. 
CAT.  EsMcar.  esp.   port.  Estacar,   atacar.  it. 
Staccare,  attaccare. 

2.  EsTACHA,  ESTACA,  s.f.,  attache,  lien, 
pieu. 

Tant  fort  i  fier  lo  coms  que  1'  una  estacha 
Petiet. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  loo. 
Le  comte  y  frappe  si  fort  qu'il  brisa  une  attache. 

Ni  ESTACAs  a  naus  ni  a  molis. 

Tu.  de  1224.  DoAT,  t.  LXXVII,  fol.  226. 
Ki  attaches  à  barques  ni  à  moulins. 
ANC.  FR.  Fu  loyés  à  une  estache  par  jugement. 

Chron.  de  Catnbray. 
CAT.  ESP.  PORT.  Rstaca.  IT.  Stacca. 

3.  EsTACATGE,  S.   TH.,   cstacadc ,  palis- 
sade. 

Ab  tofas  fermas  et  estacatges  que...  seran 
necessarias. 

Tit.  de  t27/|.  DoAT,  t.  CXXX  ,  fol.  57. 
Avec  toutes  fermetures  el palissades  qui...  seront 
nécessaires 
Si  per  aventura    estacatge...    de  moly  se 
trobava. 

Tit.  de  1283.  DoAT,  t.  CXCIX,  fol.  218. 
Si  par  aventure  estacade...  de  moulin  se  trouvait. 

/|.   Destacar,  v.,  détacher. 

Destacan  la  donna  qu'es  liada  al  peyron. 

A',  de  S.  Honorât. 
Détachent  la  dame  qui  est  liée  au  porion. 
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Dis  lor  que  destaquesso  una  asina  que  era 
estaquada. 

Sermons  en  provençal. 

Leur  dit  qu'il.s  détachassent  une  .înesse  qui  e'tait 
attaclie'e. 

Part.  pas.  Ab  tan  greu  las  los  estrigua 

Que  greu  n'  es  boin  destacatz. 
Marcabris  :  Dirai  vos. 
Les  e'treint  avec  un  lacs  si  pesant  qu'on  en  est  dif- 
ficilement détaché. 

Quan  r  auretz  destacada. 

Brei'.  d'amor,  fol.  i5q. 
Quand  vous  l'aurez  détachée- 

ANC.  FR.  Dieu  l'aftent  toute  fois  et  devant  qu'il 

destache  sa  foudre  contre  luy. 

OEiii'res  de  DiibeUaj,  p.  S^S. 
CAT.  Destacar.  esp.  port.  Destacar,  desatacar. 

it.  Dt staccare. 

ESTADï,  STADi,  s.  m.,  lat.    stadi«w  , 
stade,  cirque,  arène. 

L'  ESTADis,  so  es  aquel  loc  on  corron  li  ca- 
val  a  Pioma. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  92. 

Le  stade,  c'est  ce  lieu  où  courent  les  chevaux  à 
Rome. 

—  Stade,  mesure. 

.LXXS.   STADIS. 

Es  lat  ofra  .1.  estadis. 

Elue,  de  las  propr.j  fui.  166  et  i0'8. 
Quatre-vingts  stades. 
Est  large  au-delà  d'un  stade, 
CAT.  Estadi.  esp.  port.  Estadio.  it.  Studio. 

ESTALBIAR  ,  estalviar,  v.,  épargner. 
Sî  aco  qu'  estalbia  cant  dejnna  do  doua  als 
paubres. 

Trad.  de  Bede,  fol.  53. 

S'il  ne  donne  aux  pauvres  ce  qu'il  épargne  quand 
il  jeûne. 

Non  aura  tan  de  lauzor 

Qui  qaier  a  bon  despendedor 

Can  den  estalbiar  cosselh. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
N'aura  tant  de  louange  celui  qui  demande  conseil 
à  bon  dc'pensier  combien  il  doit  épargner. 
Qui  percassa  et  estalvia 
Leu  pot  iutrar  e  nianentia. 

Libre  de  Senerjtia. 
Qui   pourchasse  et  épargne  peut  facilement  en- 
trer en  richesse. 
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Fiff.  Feiir  lo  paya,  no'l  vole  estai.biar. 

lioirtiin  i/c-  Kicnitfrus,  V.  3409. 
Frappa  \c  [laieii  ,  110  U-  voulut  pas  t-parsrnei: 

Part.  pas. 
Aiiatz  vo  n  la  jos  eu  cel  palays  listrat  , 
K  guanlair  vos  no  y  sia  uegns  estalviat. 

Roman  Je  l'aéra brtts ,  v.  '2' 20. 
Allcr-vous-cii  lù-bas  eu  ce  jiahiis  façoiiiu' ,  et  L;ar- 
Jez-vous  que  nul  n'y  soit  t'piirt^nv. 
(AT.  Estah-iar. 

2.  EsTAi-Bi ,  V. ///.,  l'pargiie,  ccoiiomu'. 

Ja  en  FST\i.ni  110  inetra.s 
Zo  que  se»  iIhh  luelre  poyras. 
Decdes  de  Pkades  ,  Pocme  sur  les  Fertiis. 
Tu  ne  nn'tl,ras  pas  en  épargne  ce  i|Uc  lu   pourras 
«•mplover  sans  doinniaç;c. 
CAT.  Estaû'i. 

3.  Adestalbiar,  V.,  épargner. 
Siibstant'u'-  Restrcnha  e  se   e   sa    maynada   tic 

heure  f  de  manjar  perlo  siea  adestalbiar. 
r.  et  Vert.,  fol.  18. 
Reslreicne  et  soi  et  sa  compagnie  de  boire  et  i'ic 
manger  pour  épargner  \e  sien. 

ESTALIZ.VGRIA  ,  s.  f.,   staphisaigrc  , 

herbe  aux  poux. 

Des  mots  grecs  irruÇiç,  rnisin,  «y|)/<«, 

sauvage,  attendu  que  ses  feuilles   ont 

quelque  ressemblance  avec  celles  de  la 

vigne  sauvage. 

On  lui  a  donné  on  français  le  nom 
iV herbe  aux  poux,  parce  que  la  se- 
mence, étant  appliquée,  est  propre  à 
faire  mourir  les  poux. 

IT  E.sTAF,i7.AGni\  penrci/. 
.Sol  calfe  {»rans,  qne  pro  u'amel/.. 
Deides  de  I'i;ADh;s  ,  jiiiz.  cass. 
Vous  prendrez  seulement  qiulre  (grains  de  staphi- 
sai/^re,  vu  que  vou»  en  aurez  a-.sez. 
ESP.  Estafuagra.  n .  Stafisae^ra,  slafnai^rla. 

E.STALVAR,    v.,   advenir,    arriver,  m' 
trouver. 
Mas  diran  alqn  :  Co  s  prit  far, 
Ni  per  quai  razo  estalvar  , 
Que  DOS  vezem  alcun  dia 
Estalvak,  per  que  que  si;i , 
Qu'ils  lioin  qu'er  bos  penra  gratis  dans, 
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Autres  qu'er  mal  er  bcnanans. 

5nv.  d'amor,  fol.  l6". 
M.iis  diront  aucuns  :  Comment  se  peut-il  faire  ,  et 
p.ir  quelle  raison  adt-enir,  que  nous  voyons  chaque 
jour,  par  quoi  que  ce  soit ,  iirrii'cr  qu'un  liommc  qui 
était  l><>n  prendra  grand  dommage  ,  autre  qui  était 
niecliant  sera  heureux. 

De  la  balena  s'kstai.vv   que  s' esquina    par 
sobre  inar. 

Natiiras  d' alcunas  bestias. 
De  la  haleine  il  arrive  que  son  exliine  paraît  3ur  la 
mer. 

Pueis  s'estalvet  .1.  autra  dia 
Jhesus  an)  d' antra  coinpaiihia. 

Ei'iiiiff.  de  l'Enfance. 
Puis  un  autre  jour  Jiisus  se  trotu'a  avec  une  auln- 
compagnie. 
P^rt.  pas.  So  di/.on  li  lîu  amador 

Que  soven  nos  es  estalvat. 

Brei'.  d'amor,  i'ol.  2l5. 
Gela  disent  les  vrais  amants  que  souvent  11   uou'- 
cst  arrivé. 

ESTAM,   s.    IN.,   lat.    ^TMnien,   étaim , 
trame,  (il  de  laine. 

Aissi  com  Iioiu  tra  I'estam. 

Garins  d'.\pchier  :  Aissi  com  lioiti. 
Ainsi  comme  on  lire  la  trame. 
.Ses  ntelre  estam  destorl. 

Carliilaire  de  Mont/iellier,  fol.  lit. 
.Sans  mettre  ctaiin  détordu. 
CAT.  Estain.  ESP.  Estambrc.  it.  Staine. 

->..    ESTAMENIIA,    S.f.,  du  lat.   STAMINC/U  , 

étamine. 

La  pessa  de  1'  estamenha  ,  .r.  dener. 

Carliilaire  de  Montpellier,  fol.  I  \i. 
I  a  pièce  Je  Vélnmine,  un  denier. 
De  lela  e  d' estamf.nhas. 

'Fit.  du  xni'  siècle.  Doat  ,  t.  LI  ,  fol.  i5(). 
De  loile  et  d'('7/iOT(/ieî. 
(;,\t.  Estamenja.  esp.   Estainena.  port.  Esta- 
menha. IT.  Stamigna. 

ESÏAMPIDA,  s./.,  estampide,  sorte 
de  poésie. 

I^aslida, 
l'°enida , 
N  Kngles,  ai  r  esTAMPiOA. 

Ramdadd  de  VAQiJt;iRAS  :  Kalcnda  maya. 
.Seigneur  Angles  ,  j'ai  hâli  ,  fini  Vestampide. 
RsTAMPinA...   alcaaas  vctz,  a   respieg...    al 
dictai  qn'om  fa  d'amors  o  de  lauzora. 

Leys  d'amors,  fol.  ^i. 
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li'estampide...  a  quelquefois  rapport...  à  la  com- 
position qu'on  fait  d'amours  ou  d'éloges. 
iT.  Stampita. 

OL.  EsTAMPiDA,  s.f.,  caquct ,  dispute,  ru- 
meur. 

EsTAMPiDAS  e  rinior 

Say  qu'en  faran  entre  lor. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Li  fol  e  '1  put. 
Je  sais  qu'ils  en  feront  entre  eu.K  disputes  et  ru- 
meur. 
ESP.  Estampida.  it.  Stampita. 

3.  EsTAMPJR ,  V.,  résonner,  retentir. 
Paras  .x.  cordas  estampir. 

GiRAUD  DE  CalansON  :  Fadet  joglar. 
Tu  feras  retentir  ài^s.  cordes. 

ESTANC  ,    EST.AYNCH  ,    ESTANH  ,    STANC  , 

,v.  m.,  lat.  STAGNMw,  étang,  lac. 
M' estai  miels  qa'als  gras  peys  en  1'  estanh. 
J.  EsTÈVE  :  Aissi  cum. 
Il  me  va  mieux  qu'aux,  gras  poissons  dans  Véting. 
Si'I  reis  Felips  n'agaes  ars  nna  harja 
Denau  Gisorc,  o  crebat  un  estanc. 
Bertrand  de  Born  :  IVon  estarai. 
Si  le  roi  Philippe  en  eût  Lrûle'  une  barque  devant 
Gisors  ,  ou  crevé  un  étang. 

Non  ansan  passar  1'  estaynch. 

Philomena. 
N'osent  pas  passer  l'e'tang. 
Aygas  de  lacs  et  stancs. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i.'io. 
Eaux  de  lacs  et  étangs. 

Fig.     Amors  es  de  pretz  la  claas 
E  de  proeza  ns  estancx. 

Aenal'D  Daniel  :  En  breu. 
Amour  est    la    clef  de   mérite  et    un   étang  de 
prouesse. 

Loc.fig.  Aqni  trobaretz,  tôt  essemps, 
So  c'a  certes  baro  se  tanh. 
En  R.  Gaucelm  ,  ad  estanh. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Là  ,  seigneur  Rainiond  Gaucelm  ,  vous  trouverez 
à  foison,  tout  ensemble  ,  ce  qui  convient  à  courtois 
baron. 

CAT.  Estany.  anc.  esp.  Estanco.  esp.  mod.  £5- 
tanque.  voKT.  Tanque,  IT.  Stagna. 

0..  Stanca,  s.f.,  écluse,  barrage. 
Entro  la  stanca  de... 

Tit.de  i352.  DoAT,  t.  XCIII,  fol.  221. 
Jusqu'à  l'e'r/u5e  de... 

ESTANCIR ,  V.,  éteindre. 
It- 
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Part.  pas.  Don  ja  non  er  estancida 
La  braza. 

Un  troubadour  anonyme  :  Si  saubesson. 
Dont  la  braise  ne  sera  jamais  éteinte. 

ESTANDART,  estandard  ,  .v.  m.,  éten- 
dard. 

Lors  ESTANDARDS  drcssatz ,   contra '1  vent 
banoians. 

Guillaume  de  Tudela. 
Leurs  étendards  dressés  ,  flottants  contre  le  vent. 
Fig.  Soplei  vos ,  don  fas  mon  estendart. 
P.  Durand  :  A  mors  me  ven. 
Je  supplie  vous  ,  dont  je  fais  mon  étendard. 
len  seray  I'estandart,  ab  me  vos  reliatz. 

Roman  de  Fierabras,  3l  18. 
Je  serai  V étendard ,  ralliez-vous  à  moi. 
CAT.   Estandart.    esp.   port.    Estandarte.    it. 
Stendardo . 

ESTAING,  ESTANH,  s.  m.,  lat.  ST\y num, 

étain. 

EsTAiNGs  foillatz 
Es  mes  soven  ab  bon  azur, 
Per  que  mieills  teigna ,  e  que  mais  dur. 

Giraud  de  Borneil  :  Nuilla  res. 
Etain  feuille  est  mis  souvent  avec  bon  azur,  afin 
qu'il  teigne  mieux ,  et  qu'il  dure  davantage. 
Ai  lo  plom  e  1'  estanh  recreznt. 

G.  Adhemar  :  Non  pot. 
J'ai  laissé  le  plomb  et  Vétain. 
Si  per  ESTANH 
Don  mon  aur. 

Gibaud  de  Borneil  :  Jois  e  cbans. 
Si  pour  étain  je  donne  mon  or. 
CAT.  Estany,  esp.   Estafio.   port.  Estanho.  it. 
Stagna. 

2.  ESTANHAR,  STAGNAB  ,  STAINGNAR  ,  V., 

étamer. 

Com  sel  que  daur'et  estanha. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Al  plus. 
Comme  celui  qui  dore  et  étame. 
Fig.     Mi  dauret  gen  so  que  ora  mi  stagna. 
Pierre  d'Auvergne  .-  De  ben  soi. 
Me  dora  gentiment  ce  qu'elle  xn' étame  maintenant. 
Car  cbo  dauratz  qn'altra  poestatz  staingna. 

Guillaume  de  Berguedan  :  Un  sirventes. 
Car  vous  dorez  ce  qu'autre  puissance  étame. 
Car  vei  que  sos  fagz  estanha 
Que'l  valrion  mais  dauratz. 

Bertrand  de  Born  ;  leu  cUan. 
Car  je  vois  qu'il  étame  ses  faits  qui  lui  vaudraient 
davantage  dorés. 

a6 


l'iirt. juts. \»y scWïsàe co-^ic,  si  no  so  e^tanh  M7..  i 
/T/uc.  de  las  propr.,  loi.  187. 
Vaisseaux  île  cuivn- ,  s'ils  ne  soûl  étantes. 
CKT.  Estanjar.   t.sT.  Esianar.    roRi.  F.stdrihar. 
iT.  Stagnare. 

F.STAR,  isTAK  ,  STAR,  r..  lat.  stara-,  iHrc. 

En  tal  manlcyra  que  pogesso  kstar  ourada- 

lucnt  e  vinif. 

Philomf.na. 

En  telle    manière  <]u'ils  pussent   être  lionorable- 
imnl  et  vivre. 

Maistials  verlnz.  qui  nos  fai  istar  ab  Dieu. 

Trad.  de  Bhle,  loi.  8. 
Suprême  Nertu  '|ui  nous  fait  être  avec  Dieu. 
Koiia  vida,  neta  e  pura, 
Fa  STA.B  cossiensa  seguia. 

Libre  de  Senerjua. 
Bonne  vie,  nette  cl  pure,  fait  être  la  conscience 
tranquille. 

Ab  vos  EMA,  on  qu'ieu  m'ESTEtA. 

Arnaud  de  Marleil  :  Uona  genseï-. 
Il  est  avec  vous  ,  où  que  je  me  sois. 
Deus  esaïuors,  e  qui  istai   en  amor  estât 

en  Deu.  ^,  ,     .  ,      , 

Trad.  deJiede,  fol.  1%. 

Dieu  est  amour,  cl  qui  est  en  amour  est  en  Dieu. 

Dos  jorns  estem  ses  benre,  ses  manjar. 

RA.MBAt;u  DE  VaquEIRAS  :  Honral  marquer. 

Deux  jours  nous/umei  sans  boire  ,  sans  manger. 

Part.  près.    Hstan  <:cm    ela ,    lo    reis   Anricx 

d'Angleterra  si  la  près  per  niolher. 

/'.  de  B.  de  Venladour. 
Liant  avec  elle  ,   le   roi  Henri   d'Angleterre  si  la 
pril  iKjur  femme. 

Part.  pas.  Qnan  lo  bos  reis  Anfos  de  Castela  fo 
E4TATZ  de.scofitz  per  lo  rey  de  Marroc. 
y.  de  Folfjuet  de  Marseille. 
Quanti  le  Lon  roi  Alphonse  de  Castille  eul  clé  do- 
c-onfil  par  le  roi  de  Maroc. 
Loc.     E  ni  dis  :  Morgue  ,  qnan  venguis , 
Ni  cnin  E.STA1  Monlandos.^ 

Le  moine  de  MontauDON  :  L'autr'  icr. 
El  me  dit  :  Moine,  fiuand  \  ins-lu  ,  el  comment  est 
Moolaudon? 

Prov.     Al  rppro\ier  qu' uin  reirai: 
No  .s  mova  qui  ben  estai. 

J'EYROLS  :  Quorasque. 
Au  proverbe  qu'on  rapporte  :   Ne  se  meuve  qui 
l;ien  est. 
AKC.  KR.  N"  i  porrions  ensemble  ester. 

Homan  du  lienarl,  t.  I ,  p.  S8. 
La  contencion  sur  l'êgli.se   de  Cambray,  si 
qu'elle  «voit  cstet  au  concile  à  Clcrniont. 

Chrnnir/iie  de  Cambray,  fol.  3.S. 
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Moroiil  ,  t.iit-11 ,  coiimenl  \' esta  .^ 
Sire,  fait-il,  nionlt  mal  me  va. 

Roman  dn    Renart,  t.  III  ,  p.  20:^. 
Estant   vierge,    et   demeurante  en   Galilée, 
l'ange  de  Dieu  me  vint  dire,  estante  seule    en 
ma    cbambic   et    esveillée,   qu'il    m'apporloii 
une  bonne  nouvelle. 

Contes  d'Eulrapcl,  fol.  212. 
N'  i  lessérent  cliarue  avant, 
Maisuu  estant  ue  coc  cbantant. 
Roniitn  de  Rou ,  v.  r3^8. 

—  Rester,  denieiuer,  se  reposer, 
leu  am  mais  estar  en  Fransa. 

Rambwd  de  Va^ji'eibas  :  Ben  sai. 
J'aime  mieux  demeurer  en  France. 
Al  soleill  lo  faretz  estar. 

Deddes  de  I'rades,  yiuz.  cass. 
Vous  le  ferez  rester  au  soleil. 
Quan  ben  l  pes  tôt  esbailz  m'  estau. 

.Aimeri  de  PEGim-AlN  :  Lanquan. 
Quand  Lien  j'y  pense  ,  je  demeure  tout  ébalii. 
Us  endnralz  fain  ,  set,  et  ill  stan. 

Bertrand  de  Bobn  :  Ara  sai  eu. 
Vous  endurez  faim  ,  soif,  el  eux  se  reposent. 
Loc.         D'  els  no  as  vuelh  pus  parlar  ; 
Mas  laissarai  estar 
Los  pros  iib  los  prczalz 
E'is  ncssis  ab  los  falz. 

Arnai'd  de  Mari'Eil  :  Rasos  es. 
•le  ne  veux  plus  vous  parler  d'eux  ;  mais  je  laisserai 
ester  (i-Aie  tranquilles)  les  jireux  avec  les  prises  et 
les  sols  avec  les  fais. 

Lieys  piec,  e  tôt  Tais  lays  estar. 

G.  Adhemah  :  S' icu  conogucs. 
Je  supplie  elle,  cl  je  laisse  ester  (élre  tranquille; 
tout  le  reste. 
ANC.  FH.   Mais  lessiés  ester  vosire  plor. 

Roman  de  la  Rose,  v.  i(!5t  j. 
Ce  leis  ester,  si  lornerai 
A  ce  que  je  proposé  ai. 

Fabl.  et  lonl.  anr.  ,  t.  II  ,  p.  Haf). 
Li  lois  fait  le  retrait  sonner. 
Lors  laissent  luit  l'assaut  ester. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  201. 
Je  vous  prie,   laissez-moy  ester,  caria  leslc 
me  rompt,  el  vous  ne  sentez  pas  le  mal  que  j'ay. 

Les  Quinze  Jojes  de  mariage,  p.  /j?. 
,.,,_  Perche  morte  fura 

Prima  i  roigliori  e  lascia  stare  i  rei. 

PeTRARCA  ,  Son.  :  Clii  vuol  veder. 

—  Tarder,  différer. 

Seigner  Conrat ,  eu  sai  dui  ici  qu'  I'.staw 
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D'ajudar  vos;  ara  eutecdatz  qui. 

Bertrand  de  Born  :  Ara  sai  eu. 
Seigneur  Conrad ,  je  sais   deux   rois   qui   tardent 
de  vous  aider;  maintenant  entendez  qui. 

—  Arrêter. 

Venen  escridan  :  Estatz  ,  baro. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillonj  fol.  8i. 
Viennent  s'écriant  :  Arrêtez,  Laron. 
Ans  lor  fai  dir  :  Estatz  vos  lai. 

P.  Vidal  :  Pois  ubert. 
Mais  il  leur  fait  dire  :  Arrêtez-vous  là. 

—  Exister,  tenir,  se  maintenir. 

Terra...  esta  per  si  ineteysha. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  167. 
La  terre...  se  maintient  par  t'iie-méme. 
Mas  «nais  val  eu  plai 
Valors  que  de  si  estax. 
T.  DE  l'Oste  et  de  Guillaume  :  Guillem  razon. 
Mais    plus    vaut    en  dispute    valeur  qui  par  soi 
se  maintient. 

Eu  un  petit  de  joy  iu'estau. 

G.  RuDEL  :  Pro  ai  del. 
En  un  peu  de  joie  je  me  tiens. 
ANC.  FR.  A  painues  pnet  sour  piés  ester. 

Roman  de  la  F'iolette,  p.  ib'o. 
Maiz  Normanz  à  eslal  s'esturent. 

Roman  de  R.ou,  v.  6709. 

—  Ester,  comparaître. 

Ab  fermausas  d'  estar  a  dret  ses  tôt  perlon- 

gament. 

Coût,  de  Condom. 
Avec  garanties  à^ ester  à  droit  sans  aucun  retard. 

—  Convenir,  aller,  être  séant. 

Conois  que  miels  m'  estai 
Que  si  trop  altament  aines. 

G.  A  MIELS  :  Breu  vers. 
Je  connais  qu'il  me  confient  mieux,   que  si  j'ai- 
masse très-baut. 

Li  siey  belh  huelh  tan  beu  1'  estan. 

B.  DE  Ventadour  :  Quant  eiLa  verlz. 
Les  siens  beaux  yeux  si  bien  lui  ■vont. 
Conoscatz  doncx  que  mal  vos  estaria. 
GiRAUD  LE  Roux  :  Ara  sabrai. 
Connaissez  donc  que  mal  vous  irait. 

—  Substant.  Maison  ,  demeure. 

Trameserun  a   la  vesconlessa  las  claas  del 
lur  estau  de  Berniz. 

Titre  de  11G8. 

ils  transmirent  à  la  \  icoraUsse  les  clefs  de  leur 
maison  de  Berniz. 
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—  Manière  d'être,  d'agir,  contenance. 

Que  tost  no  m  tomes  retraire 
Son  ESTAR,  son  cipteuer. 

Pierre  d'Auvikgne:  Rossinliol.  f^ar. 
Que  bientôt  tu  ne  me  reviennes  rapporter  sa  ma- 
nière d'être,  son  gouverner. 

Eu  die  qu'  ilh  fan  lag  estar. 
Un  TROUBADOUR  ANONYME  ,  Coblas  esparsas. 
Je  dis  qu'ils  font  laide  contenance. 
CAT.  ESP.  PORT.  Estar.  it.  Stare. 

1.   Estant,    s.    m.,    place,    état    d'un 
homme  qui  est  debout. 

De  son  ESTAN  se  nies  a  genolho. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  lui.  go. 
De  sa  place  il  se  mit  à  genoux. 
Cant  ill  se  levet  en  estant. 

y.  de  S.  Honorât. 
Quand  il  se  leva  tout  debout. 
Sal  el  en  estant. 

Poëme  sur  Bo'ece. 
11  saule  tout  debout. 
ANC.  FR.   Quant  l'évangile  lire  orrez 

En  estant  lever  vous  devez... 
Mes  ce  m'i  a  inolt  grant  niestler 
Qu'il  m'i  lest  dormir  en  estant. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II ,  p.  197  et  36i . 
Lors  saillent  en  estant  tous  ceux  de  léans. 
Roman  de  Lancelot  du  Lac,  t.  II,  fol.  .'il. 
CAT.  Estant,  esp.  port.  Estante,  it.  Stante. 

3.   E.STAT,  ST.\T,  S.  m.,  lat.  statut,  état. 
Tota  chausa  que  enivra  e  trastorna  1'  estât 

d'  ome. 

Trad.  de Bede ,  fol.  ^5. 
Toute     chose    qui    enivre    et     bouleverse    Vétat 
d'homme. 

—  Etat,  assemblée  politique. 

Am  los  très  estatz  dels  pais  deCaersi,  de  las 
montanbas  d'  Alvergue  el  de  Rouergue. 

Tit.  de  1372.  Doat,  t.  CXLVI,  fol.  96. 

Avec  les  trois  états  des  pays  de  Quercy  ,  des  mon- 
tagnes d'Auvergne  et  de  Rouergue. 

Los  très  estatz  de  la  Bassa  Marcba  de  llotr- 

"ue. 

Tit.  de  1473.  DoAT,  t.  CXXXIX ,  fol.  ?.8.',. 
Les  trois  états  de  la  Basse-Marche  de  Rouergue. 
Los  senbors  des  ditz  .111.  statz. 

Reg.  des  États  de  Prov.  de  1401  • 
Les  seigneurs  desdits  trois  états. 
CAT.  Estât.  ESP.  rohx.  Estado.  it.  Stato,  nati. 
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/(.  EsTAL,  ESTAU,  jr.  w.,  place ,  séjour 

N'  an  gurpitz  estai.. 
Romande  Geranl  de  Rossillon,  fol.  28. 
lis  en  ont  Je'guorpi  la  place. 
Loc.  Ab  tan  vole  monlar  l'eire  en  son  caval, 
Quan  F.  Ihi  a  dit  :  'l'enefz  estal. 

Roman  de  Gérant  de  Rossillon,  fol.  58. 
Alors  Pierre  voulnt  monter  sur  son  cheval,  quand 
F.   lai  a  dit  :  Tenez  (reslet  enl  place. 

—  Siège. 

Dons  Algcrrans  parlel  de  son  estau, 
r.  gent  e  covineat  e  nun  a  frau. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  17. 
Le  seigneur  Algerrant  parla  de  son  siège,  cl  bien 
et  convenablement  et  non  avec  détour. 
ASC.  FR.  De  verz  un  tertre  tint  pris  estai. 

Roman  deRott,  v.  l374^- 
Ne  pourqnant  livrent  estal , 
Et  se  defTendent  vassatiiuent. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  345. 
Maiz  Noriuanz  à  estal  s'estur<;ut , 
E.s  fers  des  lances  les  recbeurent... 
Engleiz  à  estal  se  teneient 
E  li  Normanz  toz  teins  veneient. 

Romande  Rou,v.i5'^Ciijel  l3l4l. 
ANC.  ESP.  Estalo.  roRT.  Estao.  it.  Stallo. 

5.  ÈsTANZA ,  .V.  f.,  fortune,  condition, 
situation. 

L' ns  es  lares  el  miels  de  sa  paubrieria, 
L'aatr'es  escars,  et  a  nieillor  estanza. 

P.  Cardinal  ;  leu  trazi. 
L'un    est    généreux    au   mieux  de   sa    pauvreté  , 
l'autre  est  avare,  et  a  meilleure_/b/7Hnc. 

CAT.  ESP.  roRT.  Estancia.  it.  Stanza. 

6.  EsTAMEN  ,  S.  m.,  état,  condition,  si- 
tuation. 

V  gréa  sera  est  segl'en  I'estamen 
Qoe  a  estât ,  segon  que  anscm  dir. 
P.  CARr.iNAL  :  Toi  atressi. 
DifRcilemcnlcc  siècle  sera  dans  la  situation  qu'il 
a  été,  selon  que  nous  entendons  dire. 

Aquel   que  sobreviu   deu   tuner  castetat  en 
ESTAMEN  de  veuvclaf. 

y.  ft  yert.,  fol.  93. 
Celui  qui   lurvil   iloit  tenir  cliastcté  en  état  d( 
veuvage. 

Son  bat  et  Fiuiuil  sstamert. 

Elue,  de  las  propi  ,  fol    23, 
5»  La'.se  el  humble  1  onditinn- 
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Ans  ac  estât  mot  longuament 
En  aquel  nialvays  estament. 

V.  de  S.  Honorât. 
Mais  eut  été  moult  longuement  en  ce  mauvais  état. 
El  mon  non  esta  longament 
Neguna  les  d'un  estamenï. 

Libre  de  Seneçua. 
Aucune  chose  au  monde  ne  demeure  longuement 
dans  un  même  état. 

La  refoimacio  de  tôt  1'  estamkn  de  la  glyeia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  212. 
La  réformalion  de  tout  Vétat  do  l'église. 

ANC.  FR.  Qui  n'a  repo.s  ne  estement. 

15.  DE  S.  Maure  ,  Cliron-  de  Norm.,  fol.  25. 
CAT.  Estament.  esp.  Estamiento. 

7.  ESTATIO  ,   ISTACIO  ,  STATIO,    S.  f.,    lat. 

STATio ,  Station  ,  demeure. 
EsTAcio  el  mech  loc. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  li4- 
Station  au  milieu. 
Volein  bastir  villa  et  statio  el  puecb. 

Tit.  de  1254.  DoAT,  t.  CXV,  fol.  88. 
Nous  voulons  bâtir  ville  et  station  au  puy. 

Fig.  Qui  ama  chastedat...  cel  es  faiz  istacios 
de  Sant  Esperit. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  62. 
(,)ui  aime  chasteté...  celui-là  est  fait  demeure  du 
Sainl-Esprit. 

CAT.  Estaciô.  ESP.  Estacion.  port .  Estacào,  it. 

Stazione. 

8.  ESTABLE,  ISTAIJLE,   STABLE,    0(1/.,  lat. 

STABJLEw,  Stable. 

Aver  bo,  ferra  et  estable. 

TU.  de  i2t>i.  IJoat,  t.  LXXIX,  fol.  27. 
Avoir  bon,   ferme  cl  stable. 
Houi  icugeirs  que  non  es  istadles  en  sos  faiz. 

Trad.deBède,  fol.  78. 
Homme  lég<>r  qui  n'est  pas  stable  en  ses  actions. 
La  terra  fes  redouda  e  .stabi.a  fermamens. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de- 
La  terre  fit  ronde  et  stable  fermement. 
CAT.  ESP.  Estable.  port.  Estavel.  it.  Stabile. 

().   EsTANc,  adj..  Stable,  solide. 

Aissi  m  te  araors  franc, 
Qu'al«r  mou  cor  no  s  vire  , 
Ans  l'ai  fcrm  el  e.stawc. 
Kaimond  de  Miraval  :  Aissi  m  leamors. 
l/amour  me  tient  ainsi  franc,  de  manière  que  mon 
Cffur   ne  se  tourne  ailleurs,   mais  je   l'ai   ferme  cl 
.Uahlc. 
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10.  Stacionari,  adj.,  lat.  stationarim^, 
stationnaire. 

Movement  sta.cionari  es  quan  la  planeîa 
esta  quaysh  el  niech  loc ,  aissl  que  no  sembla 

que  s  mova. 

Elue,  de  las'propr.j  fol.  Iî3. 
Mouvement   stationnaire    est   quand   la   planète 
s'arrête  quasi  au  milieu ,  de  sorte  qu'il  ne  semble 
pas  qu'elle  se  meuve. 
ESP.  PORT.  Estacionario .  it.  Stazionario. 

11.  ESTABILITAT,  STABILITAT,  S.  f.,    Ult, 

STABiLiTATew,  Stabilité. 

Lors  letras   patens   par   perpétuai   estabi- 

IITAT. 

Tit.  du  x\<=  siècle.  Doat,  t.  XCIII ,  fol.  258. 
Leurs  lettres-patentes  pour  perpétuelle  stabilité. 
Haia  eu  si  stabii.itat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  157. 
Ait  en  soi  stabilité. 
CKT. Estabilitat.  t.sv.  EstabiUdad.  tort .  Estabi- 
litade.  it.  Stabilità. 

12.  Stablament,    adv. ,     solidement, 
d'une  manière  stable. 

Fermament  et  stablament. 

Tit.  de  1259.  Doat,  t.  LXXVIII,  fol.  388. 
Fermement  el  solidement. 

CAT.  Establement.  esp.  Establemente.. 

i3.  EsT.iTGE ,  ESTAGE  ,  .<! .  m,,  dcmeufe, 
résidence,  étage. 

Dons  auzel,  en  son  estage 
Iras. 

PiEKRE  d'Auvergne  :  Ben  a  tengut. 
Doux  oiseau ,  tu  iras  en  sa  demeure- 
Ver  qu'ieu  vos  man,  lai  on  es  voslr'  estatges, 
Esta  chauso  que  me  sia  messatges. 

La  comtesse  de  Die  :  A  chantar. 
C'est  pourquoi  je  vous  envoie  ,  là  où  est  votre  de- 
meure,  cette  chanson  qui  me  soit  message. 
Fig.  Plaîng  e  plor 

Fan  en  mi  lor  bstatge. 
La  dame  Castelloze  :  Ja  de  cbantar. 
Plaintes  et  pleurs  font  en  moi  leur  rfe/nej(re. 
Dea  cazer  leu  d'ant  luec  en  bas  estatge. 
P.  Cardinal  :  Ricx  liom  que. 
Doit  cheoir  facilement  de  baut  lieu  en  bas  étage. 

—  Retard. 

sitôt  ai  tarzat  mon  cban  , 
E  n'ai  fag  trop  loiic  estatge. 

G.  Faidit  :  Sitôt  ai. 
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Quoique  j'aie  retardé  mon  cbant,  et  en  aie  fait  très 
long  relard. 

Estai  ai  com  hoin  csperdutz 
Per  amor  en  long  estage. 

B.  de  Ventadour  :  Estât  ai  com. 
J'ai  été  comme  bomme  éperdu  par  amour  en  long 
retard. 

—  Rang,  état,  manière,  tenue. 
Tornara  en  aquel  estatge  on   el   era   pre- 

meirainen. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  38. 
Il  retournera  en  ce  rang  où  il  était  premièrement. 
Selui  fui  que  m  fon  de  bel  estatge. 

B.  de  Ventadour  :  Quan  vei  la. 
Je  fuis  celle  qui  me  fut  de  belle  manière. 

Jeu ,  quan  vi  son  gay  cors  ,  gen  , 
D'  avinent  estatge. 
Joyeux  de  Toulouse  :  L'autr'ierel. 
Moi ,  quand  je  vis  sa  personne  agréable  ,  gcnte ,  de 
tenue  avenante. 

—  Le  lit  de  la  mer. 

Pueys  s'en  torna  la  mars 
Suau  en  son  estage. 

V.  de  S.  Honorât. 
Puis  la  mer  s'en  retourne  tranquille  en  son  lit. 
ANC.  CAT.  Estatge.  it.  Staggio. 

14.  EsTAGiER,  S.  m,,  habitant, locataire. 

No  i  devo  melre  negnn  boni  estranb  en  ne- 

gun  jutjamen,  si  no  era  estagiers  de  Moissac. 

Coût.  deMoissaCj  -aw  siècle.  Doat,  t.  CXXVil, 

fol.  3. 
N'y  doivent  mettre  aucun  bomme  étranger  en  au- 
cun j  ugement ,  s'il  n'était  pas  habitant  de  Moissac. 
Ren  non  ai  de  I'estagier. 

Marcabrus  :  Al  départir. 
Rien  je  n'ai  du  locataire. 

ANC.  CAT.  Estatger. 

i5.  EsTADiER,  S.  m.,  locataire. 

Pot  penhorar  las  causas  Uel  estadieu  que 
trobara  en  sa  mazon. 

Coût,  de  Condom. 

Il  peut  saisir  les  cboses  du  locataire  qu'il  trouvera 
en  sa  maison. 

16.    ESTATGA,  ESTAGA,   ESTACA, ESTACHA , 

S.  f.,  maison,  demeure,  habitation, 
séjour,  étage. 

Los  obradoss  e  las  estatgas  de  Caorls. 
Tit.  du  xiiF  siècle.  Doat,  t.  CXVIII,  fol.  'M{. 
Les  ouvroirs  et  les  maisons  do  Galinrs. 
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Lo  uiaizonier  put  gitar  de  la  niaizon  per  .sj 

pri>piia  ESTAGA. 

Sldliits  de  Montpellier  de  1204- 
Le  niaitre  de  la  maison  peut  chasser  de  la  maison 
jHJur  sa  propre  Itobitation. 
Lo  cal  avia  estac.v  el  vas. 

Trad.  du  y. -Test.,  S.  Marc,  cl.,  j. 
Lequel  avait  se/oiir  Anus  le  monument. 
En  la  inorlal  estacu.v 
l-'ora  ja  reiuas. 

Un  TBOlBADOlR  A.NONYME  :  Flori  lie  paradis. 
.Serait  déjà  demeuré  eu  la  mortelle  demeure. 
Karan  uua  cietitat  en  la  quai  aura  nna  tor 

lie   .XLIV.   ESTATGAS  ll'aUt. 

Lif.  de  Sjdnic,  fol.  z!^. 
Ils  feront  une  cite'  en  laiiuellc   il  y  aura  une  tour 
de  quarante-quatre  étages  de  liaut. 

17.  EST.VTCAN,  EST.VG.\?î,  ESÏ.VIG.VN,  S.  ni., 

habitant,  itidigène. 

Am  lus  ESTAGANs  d'nquela  terra. 

.Jbr.  de  l'J.  et  du  N.-Test.,  loi.  i3. 
-Avec  les  indigènes  de  cette  terre. 

—  Adject.  Domicilié,  habitant. 

Lo  dih  Lomé  estatga  et  babltador  de  la  di- 

cba  villa. 

Tit.  de  1279.  DoAT,  t.  CXLVII ,  loi.  12. 

Ledit  homme  domicilié  cl  haljltaut  de;  ladite  ville. 

Estrans  horn  ,  (jae  en  la  vila  de  Monpeslier 

prenà  niolher,  et  aqui  remanra  per  estatga  , 

fraux  sia  par  .1    an. 

Statuts  de  Montpellier  de  izo.'!. 
Homme  étranger,  qui  prendra  femme  en  la   ville 
de  Montpellier,  et  restera  là  comme  domicilié j  ([u'il 
soit  franc  pendant  un  an. 

AlcQs  ESTAiGA.s  de  la  villa. 

Tit.  de  1254'  DoAT,  t.  CXV,  fol.  g.'). 
.\ucuns  habitants  de  la  ville. 

18.  EsTKZAR  ,  V.,  résidef,  siéger. 

So  en  que  atnors  s'  es  meza , 

Et  alfeclios  esteza. 

Jircv.  d'amor,  fol.  5. 
Ce  en  quoi  amour  s'est  mis  ,  cl  aflectiiin  réside. 

19.  ESTATUBA,   STATl.RA,   .t./.,    lut.   STA- 

TUEA ,  Stature,  taille. 
Avia  ample  cors  e  fort  c    robuste,  c   esta- 
ix'RA  covenbabla. 

Cat.  dcls  apost.  de  liomu  ,  fol.   t  12. 
.\vail  ample  corps  et  fort   el   robuste  ,  el  stature 
•  onvenaljlc. 

Lor  p.sTAiXBA  c»  de  luiecb  coydat,  ses  pin». 

Elut  ■  de  las  priipr-,  fol.  T^fj. 
Leur  ilalurc  «si  de  demi-coudc'c  ,  sans  plus. 
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Uua  feinna  de  gran  statu&a. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  53. 
Une  femme  de  grande  stature. 

CAT.  ESP.  PORT.  Estatitra.  it.  Scatura, 

ao.  DiisisTAu,  7'.,  être  absent. 
Part.  prés.  Icu  denant  dissi  e  denant  die  coma 

prezens  a  vo.s  et  ara  desi.stans. 
Trud.  de  la  2'  Epit.  de  S.  Paul  au.v  Corinthiens. 
.l'ai  prédit  et  je  prédis  comme  présenta  vous  et 
maintenant  absent. 

21.  Desestansa  ,  S.  /'.,  absence. 

Mas  mot  niajorment  ara  e  la  niieua  deses- 
tansa. 

2'rad.  de  l'Epîl.  de  S.  Paul  aux  Philippien-^ . 
Mais   moult   principalement  maintenant   eu  mou 
absence. 

1%.  ExiSTiK  ,  v.,  lat.  E.xiSTERf,  cxistcr. 
Part.  près.  La  bumor  cristalllna  en  cascu  uelli 

EXISTENT. 

Dltis  la  bassa  regio  existens. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   i!\  et  106. 
L'humeur  cristalline  existant  à'Aus  chaque  œil. 
Existant  dans  la  basse  région. 
CAT.  ESP.  PORT.  Existir.  it.  Esistere. 

lZ.    EXISTENCIA,   S./.,  hit.   EXISTENTIA  , 

existence,  réalité. 

No  que  sia  de  uatura  d' ayga  per  existencia. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  107. 
ISon  qu'il  soit  de  nature  d'eau  eu  réalité. 

CAT.  ESP.  PORT.  Existencia.  it.  Esistenza. 

•x!i.  ESTABLIR,  STA11I.IR,  7>.,   lat.  STAb/lIR^, 

établir. 

EsTABLisc  senesqualc  a  Narbona. 

PlIlLOMtNA. 
11  établit  sénéchal  à  IS'arLonne. 
L'  en  EsTABi-isE  procurador. 

T'it.  de  12^5.  .4rch.  du  Hoj.  J.  323. 
L'en  établisse  procureur. 

Stabu  et  dona  saubetat. 

'Titre  de  1080 
Etablit  el  donne  garantie. 

—  Marquer,  inditjuer. 

Caiit   (o   vengut  lo  dia   qu'elb  sant    payre 
lor  avia  estaui.it. 

l'niLOJllENA. 
Quand   lui   venu  le  joui    que  le  saint   pire    leui 
.ivail  indir/iié. 

V.  'I  i)ausa  n  la  dcsira  partida, 
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Qu'  a  SOS  amies  a  establida. 

Del'des  de  Prades  ,  Àut.  cuss. 
Et  le  place  à  la  partie  droite,  qu'il  a  matr/iiée  pour 
ses  amis. 

—  Placer. 

Seran  establit 
Li  malvat  a  la  senestra. 

Bref,  d'atnor,  fol.    ll.'|. 
Les  méclianls  seront  placés  à  la  gauche. 
Part.  prés.  Establant  et  conservant. 

Doctrine  des  Faudoîs. 
Etablissant  et  conservant. 
Part.  pas.  Aissi  col  fort  castels  Len  e.stablitz. 
\\.  BiSTORS  :  Aissi  col. 
Ainsi  comme  le  fort  cbâteau  bien  établi. 
leu  ai  ESTABLIT    ton  fraire  senbor  de  sos 

fraires. 

Abr.  de  l'A.  et  du  N.-Test.,  fol.  5. 

J'ai  établi  ton  frère  seigneur  de  ses  frères. 
Pena  n'  es  establida  ad  aquel  que  la  dara, 
ad  aquel  que  la  recebra  e  ad  aquel  que  carta'n 
fara. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  l. 
Peine  en  est  établie  à  celui  qui  la  donnera  ,  à  ce- 
lui qui  la  recevra  et  à  celui  qui  en  fera  charte. 
CAT.  Establir.  esp.  Establecer.   port.   Estabe- 
lecer.  it.  Stabilire. 

25.  EsTABLiDA,  S. /.,  demcure. 

Le  ns  aya  trag  d'  aquesta  prezen  vida  , 
Par  mètre  lay  en  la  sanla  establida. 

E.  Menudet  :  Ah  grans. 
ISous    l'ait    tiré    de     celte  présente    vie  ,     pour 
mettre  là  en  la  sainte  demeure. 

26.  ESTABLIMENT,      STABLIMKNT  ,       STA- 

BiLiMENT,  S.  m.,  établissement,  insti- 
tution ,  statut. 

Sesta  costuma 

Ni  SeSt  ESTABT.IMEN 

Non  tenra  gaire, 

P.  Basc  :  Ah  greu  cossire. 
Cette  coutume  et    cet  établissement    ne  tiendra 
guère. 

Ilh  fan  contra  F  establimen  de  Dieu. 
Lii>.  de  SjdraCj  fol.  33. 
Ils  agissent  contre  l'i«5/i7j//(o/i  de  Dieu. 
Li  estabi.imen  e  las  costumas  son  aytals. 

Coût,  de  Moissac  du  xiv^  siècle.  Doat  , 
t.  CXXVIl,  fol.  I. 
Les  inslitulions  et  1rs  coutumes  sont  telles. 
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Alcun   STABLIMENT  de    terra  ni  de  princip 
no  contrastan. 

Tit.  de  1294.  Doat,  t.  XCVIT,  fol.  25(). 
Nonobstant  aucun  établissement  de  localité  ou  de 
prince. 

Servar  lo  stabiliment  que  si  sec. 

Statuts  de  la  cunfr.  du  Saint-Esprit. 
Observer  le  statut  qui  s'ensuit. 

CAT.  Establiment.   esp.  Establecimlento.  pobt. 
Estabelecimento.  it.  Stabiiimento. 

27.  Rfstablir,  V.,  rétablir. 
Fara  rendre  et  r establir  de  facb. 

Tit.  du  xiv=  siècle.  Doat,  t.  Vllf,  fol.  218. 
Fera  rendre  et  rétablir  àe  fait. 
CAT.  Restablir.  esp.   Restabîecer.  port.  Resta- 
belecer.  it.  Ristabilire. 

28.  Dezestablir  ,  T.,  dépourvoir. 
Part.  pas.  Nos  em  dezestabmt. 

Trad.  de  la  2*  épît.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 
iS'ous  sommes  dépourvus. 

2f),   Dezestabliment  ,    s.    ru. ,  destruc- 
tion. 

Al   acaLament  dels  segles ,   al   dezestabli- 
ment del  peccat. 

Trad.  de  VEpît.  de  S.  Paul  au.r  Hébreux. 
A  l'achèvement  des  siècles,  à  la  destruction  du 
péché. 

3o.  AssisTiR ,  V.,  lat.  a</sister(?,  assis- 
ter. 

Part.  prés,  sttbst.  Porlava  la-  vera  crois  ani  dos 

ASSISTENS. 

Tit,  de  1534.  Doat,  t.  CIV,  fol.  ^^l!^. 
Portait  la  vi-aie  croix  avec  deux  assistants. 
CAT.  Âssistir.    esp.  Asistir.  port.    Assistir.    it. 
Assistere . 

3i.  Benestar,   .<■.  m.,  bien-être,   per- 
fection. 

Tllg  li  BENESTAR. 

GiBAUD  DE  BoRNElL  :  Per  .solatz. 
Tous  les  bien-être. 

Apreza  de  tolz  benestars  , 
En  fatz,  eu  ditz  et  en  pessars. 
Ar.NAiiD  DE  Marueil  :  Dcma  genser. 
Apprise  de  toutes  perfections,   en   faits,    en  dit'; 
et  en  pensées. 

En  vostra  cort  renhon  tng  benestar. 

RambAUD  de  Vaqi:eibAS  :  Honrat  marques. 
En  votre  cour  régnent  toutes  perfections. 


jto8 


EST 


Car  (le  gran  benestar  vos  ven. 

Romtm  de  Jaufre,  fol.  78. 
Car  tlo  ciranil  l/ien-etre  vous  vient. 

'>2.  Bf.nestans.v  ,  s./.,  bien-t'tro. 
Si  anc  non  ac  nialanansa, 
No  sap  que  s' es  benestansa. 

Rambvvd  de  V.vQiEinAS  :  Ben  sai  e. 
Si   oncques    n'eut  malaise  ,    ne    s;nt    ce   que  i-Vsl 
que  bien-être. 

''i3.   Benestax,  ad/.,  parlait,  accompli, 
complet,  convenable. 
Bella  domna,  qii'  ien  (Vais  non  a!  talan 
Mas  de  servir  vostre  cors  benestan... 
De  tolz  bos  prelz  vos  aualz  ineilluraii 
Per  dir  e  far  trastot  faich  berestan. 

Arnaud  de  Marveil  :  Aissi  coni  cel. 
Belle  dame,  vu  que  je  n'ai  désir  d'autre   chose 
excepté  de  servir  votre  corps  parfait. 

Vous  allei  vous  améliorant  de  tous  lions   mérites 
pour  dire  et  faire  tous  faits  accomplis- 
Impers.  NOU  es  BEKESTAN 

Qu'horu  eys  los  siens  aucla. 
Blacas  :  Lo  belli  dous. 
Il  n'est  pas  convenable  qu'on   tue  soi-même  les 
siens. 

E'I  dons  esgiiar  e  '1  franc  dif;  benestan. 
AiMEDi  DE  IÎELLINOI  :  Sellw(ue  promet. 
Et  les  doux  regards  et  les  franches  paroles  conve- 
nables. 

—  Subst.   Agrément ,  plaisir. 

;\Ias  hom  deu  be  dire  dels  paubres  pros 
E  de  donas,  quan  fan  lor  jienestan. 
Guillaume  de  Limoges  :  Un  sirventcs. 
Mais  on  doit  Lien  dire  des  pauvres  preux  et  diN 
dames ,  quand  elles  font  leur  agrément. 
Miei  voler  non  son  mognt 
I)i!  far  tôt  son  uene.stan. 

B.  ZoRCl  :  Atressicum  lo  camel. 
Mes  vouloirs  ne  sont  pas  e'branlés  de  faire  tout  son 
af;rement. 
AîfC.  CAT.  Itenestant. 

"14.  Mai.estar,  .<!.  m.  ,  mal-êtie,   faute, 
mauvaisf  manient. 

Poi»  anc  non  fetz  malestar. 

B.  ZoRGi  :  Entre  lotz  mos. 
Depuis  oncques  ne  ti\.  faute. 

De  totz  MALSESTARs  cargatz. 

Kamb\i'D  de  Vaqueiha.s  :  Ja  hom  pri>.. 
Charg»  d<?  toutes  maiivii.ief  manières. 
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35.  Mai.estansa ,  .1. /.,   inconvenance, 
malaise,  contre-temps,  déplaisir. 

Car  fe  tan  gran  malestansa. 

V.  Durand  :  D'un  sirventes. 
Car  il  fil  si  grande  inconvenance. 
Anc  pins  no  m  pot  donar  de  malbstansa. 
FoLQUET  DE  MARSEILLE  :  Ja  non  cuig. 
Oncques  plus  ne  me  put  donner  de  malaise. 
Pnois  qne  î  ajnt  ira  e  malestansa. 

Peyrols  :  Totz  temps. 
Depuis  que  y  aide  chagrin  et  déplaisir. 
ANC.  FR.  N'anra  cnti'ens  puis  mciestance... 

Si  li  conta  sa  mesestance. 
B.  DE  S.  Maure,  Chr.  de  Normandie,  fol.  80  et  99. 

36.  Malestan,  adj.,  malséant,  incon- 
venant, fâcheux. 

Es  trop  MAI.ESTAN. 

PoNS  deCapdueii.  :  Tant  m'a  donat. 
1 1  est  très  malséant. 

Si  a  nnlh  mot  malestan. 
No  m'odeii  boin  a  mal  tenir. 
P.  Rai.mond  dk  Toulouse  :  Enquera  m. 
S'il  a  aucun   mot  inconvenant  ,  on  ne  me  le  doit 
tenir  à  mal. 

Lagz  es  l'afars  e  grens  e  malestams. 
GiRAUD  de  BoRNEiL  :  Per  solatz. 
L'aHaire  est  vilaine  et  pénible  et  inconvenante. 
Subst. 
Tr»|)  es  grans  dans  quant  hom  fai  malestan. 

CadeneT  :  Tais  reigna. 
C'est  très  grand  dommage  quand  ou  fait  méfait. 
iT.  Molestante . 

37.  CONSTANCIA,    S.  f.y   lat.    CONSTANTIA  , 

constance. 

En  vigor,  nombre  et  coîistancia. 

Kluc.  delas  propr.,  fol.   ibz. 
En  vigueur,  nombre  et  constance. 
CoMSTANCiA,  so  es  femietal  e  bon  prepauza- 
men. 

r.  et  Vert.,  fol.  64. 
Constance,  c'est  fermeté  et  bonne  résolution. 
CAT.  ESP.  PORT.  Constancia.  it.  Costanza, 

38.  Instancia  ,  .V. /,  lat.  instantia  ,  in- 
stance. 

A  la  INSTANCIA  de  la  deita  Na. 

Tit.  de  iho.  DoAT,  t.  CLXXIX ,  fol.  210. 
\  Vinstancr  de  ladite  damr 
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A    las  pregarias   et  instancias   dels    dichs 
lieu  tors. 

Tit.  de  1373.  DoAT,  t.  CXXV,  fol.  70. 

Aux  prières  et  instances  desdits  de'biteurs, 
CAT.  ESP.  PORT.  Instancia,  it.  Stanzia. 

39.  Instanssa,  s./.,  instance. 

A  la  INSTANSSA  de  la  parlida. 

Cont.  de  Saussignac ,  de  l3ig. 
A  l'instance  de  la  partie. 
IT.  Istanza. 

ZjO.    CiRCUMSTANCIA  ,   S.f.,    iat.    CIRCDM- 

STANTiA ,  circonstance. 

La  causa  de  la  malaatia  ,   las  circumstan- 

CIAS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  io3. 
La  cause  de  la  maladie,  les  circonstances. 
Dea  las  circumstancias  noinnar. 

Brei>.  d'amor,  fol.  121. 
Doit  nommer  les  circonstances. 
Las  CIRCUMSTANCIAS  dels  peccalz. 

r.  et  Fert.,  fol.  69. 
Les  circonstances  des  pe'cliés. 
CAT.  ESP.  PORT.  Cictmstancia.  it.   Circonstan- 
zia,  circostanzia. 

41  •  Resistencia,  i'.y.,  lat.  rksistencia, 
résistance. 

Fa  contra  tôt  perilh  resistencia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  34- 
Fait  résistance  contre  tout  pe'ril. 
CAT.  ESP.  PORT.  Resistencia.  it.  Resistenza. 

42.  CoNsisTF.NciA  ,  S.  f.,  consistancc , 
état. 

En  bona  dispof.icio  et  consistenci-a. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  M\. 
En  bonne  disposition  et  consistance. 

CAT.  ESP.  PORT.  Censistencia.  iT.  Consistenzia. 

43.  CoNTRASTAR,  V.,  résîster,  contes- 
ter, faire  obstacle,  disputer,  contre- 
dire. 

De  CONTRASTAR  al  movemen 
Nos  a  dat  poder  issamen. 

*       Brev.  d'amor,  fol.  36. 
Il  nous  a  donné  pouvoir  e'galement  de  résister  au 
mouvement. 

Tan  vol  qnascns  contrastai 
Ab  Y  autre  ! 

G.    RiQUiER  :  Cristias. 
Tant  chacun  veut  con<Pî<rr  avec  l'autre  ! 
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Doncx  ben  es  fols  qui  abTurcx  luov  conteza, 
Pus  Jésus  Crist  no  lor  contrasta  res. 

Le  chevalier  du  Temple  :  Ira  e  dolor. 
Donc   bien  est   fou  qui    excite  querelle  avec   les 
Turcs  ,  puisque  Je'sus-Gbrist  ne  leur  conteste  rien. 

Van  ausir  raays  de   v.   m.  Sarrazis  que  lor 
contrastavo  la  intrada. 

Philomena. 
Vont  occire  plus  de  cinq  mille  Sarrasins  qui  leur 
disputaient  l'entrée. 

Deus  contrasta  losergolios,  e  als  nmilsdon.i 
5'  amor. 

Trad.  de  Bède ,  fol.  2^. 

Dieu  contredit  les  orgueilleux,  et  donne  son  amour 
aux  humbles. 

Part.  prés.  loc.    No    contrastan  nnlb  usatge 
contra  ri. 

Coiit.  de  Condorn. 
Nonobstant  tout  usage  contraire. 

No  CONTRASTANT  la  dei'ta  qnittansa. 
Tit.  de  i3o8.  DoAT,  t.  CLXXVIII,  fol.  3oo. 
Nonobstant  ladite  quittance. 

No  CONTRASTANT  los  avant  dichs  privilegis. 

Tit.  de  126().  DoAT,  t.  LXXIX,  fol.  l^\. 
Nonobstant  les  avant  dits  privilèges. 
ANC.  FR.  Il  ne  pooient  contrester  à  leurs  ane- 
mis. 
Quand  ce  oirent  li  bourgois   si  furent  trop 
iret,  mais  n'osèrent  contrester . 

Chronique  de  Cambraj,  fol.  67  et^o. 
N'i  a  ne  fort  ni  fieble  ki  à  Rou  contrestace . 
Roman  de  Rou,  v.  144' • 
Pour  contrester  aux  courses  et  enfreprinses 
d'iceux  Anglois. 

Monstrelet,  t.  1,  fol.  149. 

CAT.  ESP.  PORT.  Contrastar.  it.  Contrastare. 

44-  CoNTRAST,.?.  m.,  contraste,  contes- 
tation, opposition. 

Car  ieu  vi  que  las  lebres  an  contrast   als 
lebriers. 

Guillaume  de  Tudela. 
Car  je  vis  que  les  lièvres  ont  contraste  avec   les 
lévriers. 

De  pretz  mov  contrast  e  tenso. 

Albert  de  Sisteron  :  Ab  joi. 
De  mérite  meut  contestation  et  dispute. 
Si  co  val ,  desval , 
Per  contrast,  casons. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Chacun  ,  ainsi  comme  il  vaut ,  vaut  moins  ,  par 
opposition. 

27 
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—  En  terme  de  pralique. 

Ver  aco  car  es  contrast  dcl  fag. 

Trad.  du  Code  de  Jiislinien ,  loi.  a!l. 
Pir  cela  qu'il  est  opposition  tlu  lait. 

—  Échange, 

£oc.         No  darai  mon  arpen 
A  CONTRAST  «le  joven. 

BÉREMGER  DE  PuiVERT  :  A  roglas. 
Je  np  donner.ii  pas   mon    argent   en   échange  de 
gjile. 
ANC.  (-AT.  Contrast.  asc,  est.  i-ort.  Contraste. 
■  IT.  Contrasta. 

/(5.   CoNTR.vsT.MRF. ,    S.   m.,   contiaclic- 
tciir. 

Senhcr  Elacalz,  raolt  mi  sap  bo 
Qoar  iV  aisso  ui'  e.s  contrastaire. 
T.  DE  GuiLLAl'ME  ET  DE  BlacAS  :  Senlier  Blacatz. 
Seigneur  Blacas ,  il  me  sait  moult  l>on  parce  que 
de  ceci  vous  m'êtes  contradicteur. 
IT.  Contrastatore. 

46.  CONTESTAR  ,     V.  ,     lat.     CONTESTARi,, 

contester. 
Part.  pas.    Si  el  tueor  o  '1  curaor  aviaa  con- 
TESTADA  la  leit. 
Pois  qae  la  leis  es  comtestaba. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  5. 
Si   le   tuteur  ou   le  curateur   avaient   contesté  le 
droit. 

Puisque  le  droit  est  contesté. 

CAT.  ESP.  FORT.   Contcstar.  IT.   Contestare . 

47.  Restar  ,  t.,  lat.  restar^,  rester,  de- 
meurer. 

Restar  m'er  en  sa  meroe. 

P.  Vidal  :  Ajuslar  elaissar. 
11  me  sera  à  rester  en  sa  merci. 

Qui  nou  pot  annar,  si  resta. 

F.  de  S.  J/unorat. 
Qui  ne  peut  aller,  se  reste. 

Part.  pas.  Degaa  ben  non  li  son  restât. 
/•'.  de  S.  Honorât. 
Aucuns  Lient  ne  lui  sont  restés. 
cat.  tsp.  port.  Restar.  \r.  fiesiare. 

48.  Resta,  s./.,  pause,  repos. 
Di  u  a  'N  Rogier  et  a  tntz  so.s  pareus 

Qa'  ica  no  i  irob  plus  ombra  ni  dm  ni  resta. 

BtRTi'.AM)  Ut.  lioH.v  :  .Non  vxlarai. 
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Dis-nun   .111  M'ij^ueur  Rogicr  et  ;'i  tous  ses  parents 
que  je  n'y  trouve  plus  ombre  ni  orme  ni  pause. 
IT.  liesta. 

/19.   Arestar,  t.,  arrêter. 
Lo  solchs  s'  arf.stara  sus. 

/.Il',  de  Sjdnic,  fol.  i  ib 
Le  soleil  %'arre'tera  au-dessus. 
leii  paiiziey  garda   a  ma  boca,  cant  lo  pec- 
cayre  se  arestet  contra  me. 

r.et  Fert..  foi.  io3. 
Je  posai  garde  à  ma   Louche,  quand    le  pécheur 
s'arrêta  contre  moi. 
CAT.  Esi'.  Arrestar.  it.  Arrestarc. 

5o,    Distancia  ,  s.  f.,  distance. 
Per  defaiita  de  distancia. 

Elue,  de  las  propr. ,  loi.  17. 
Par  dcTaut  de  distance. 
CAT.  ESP.  roRT.  Distancia.  it.  Distanzia. 

5i.  Equidistant,  aclj,,  lat.  vequidistan- 
Tctri ,  éqiiidistant. 

No    séria    equidi.stant    segon     existcncia, 
mas  per  apparencia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  26^. 
Vc  serait  pas  éi/uidistant  suivant  la  réalité',  mais 
par  apparence. 

52.  Sustentar,   V,  ,   lat.    sustentar^  , 
sustenter,  fournir,  enlreteuir. 

.SiisTENTAR  de  que  visqiies. 

Jirev.  d'amor,  fol.  lO."). 
/'oHrn//' de  quoi  il  ve'cûl. 
CAT.  ESP.  PORT.  Siistentar.  it,  Sostentare. 

53,  SuSTENTACIO,  S.f.,  lat.  SUSTENTATIO, 

sustentation. 
Perdonar...  sustentacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  23o. 
Pour  donner...  sustentation. 
A  susTËNTAciopî  dcls  pauprcs. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  176. 
Pour  sustentation  des  pauvres. 
A  nosira  sn.sTENTACio , 
R<;qnerem  los  bes  temporals. 

Bref,  d'amor,  fol.  lO/î. 
Pour  noire  sustentation,  nous  requérons  les  Liens 
temporels. 

CAT.  Sustentacio.  esp.  Sustentacion.  port.  Sus- 
tentae.ào.  ir.  Sustentazione,  sostenzione . 

5/|.     SUBSTANCIA  ,     SUSTANCIA,     S./.,     lat. 

suBSTANciA ,  substance. 
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Diens  es  una  esperitals  sdbstancia. 

Lii>.  de  Sjdrac,  fol.  !\. 
Dieu  est  une  iui^ïaTzce  spirituelle. 
Si  ia  suBST.^NCiA  tornara. 

V.  de  S.  Honorât. 
Si  la  substance  changera. 
^di'.  comp.  Contenent   en  scstakcia    tôt  lo 
fayt. 

TU.  de  Narbonne.  D0A.T,  t.  XLVIIl,  fol.  240. 
Contenant  en  substance  tout  le  fait. 
(;.\T.  ESP.  PORT.  SttLstancia.  it.  Sustanzia,  sos- 
canzia. 

55.  SuBST.\NSA  ,  S.  f.,  substance. 

En  ana  triuitatz   . 

Ses   SUBSTANSA. 

Pierre  d'Auvergke  :  Lauzatz  sia. 
En  une  trinité  sans  substance. 

—  Ce  qui  sert  à  la  subsistance. 
De  son  aver  donar  e  sa  sdstansa. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  109. 
Donner  de  son  avoir  et  de  sa  substance. 
IT.  Sustanza,  sostanza. 

56.  SuBSTANcios ,  adj.f  substantiel. 

Per  aysso  pot  hom  dir  que  aqaest  pas  es 

SCBSTAWCIOS. 

Hom  dis  qne  vianda  es  scBSïAîiciozA  cant  a 
pro  de  sabstancia  e  de  noyriment. 

F.  et  Vert.,  fol.  43. 
Par  cela  on  peut  dire  que  ce  pain  est  substantiel. 
On  dit  qu'un  aliment  est  substantiel  quand  il  a 
assez  de  substance  et  de  nourriture. 
CAT.  Substancios.  esp.   port.  Substaucioso.  it. 
Stistanzioso,  sostanzioso . 

57.  SuBSTA>-ciAL,    adj.,    lat.    substan- 
TiAL/.y,  substantiel. 

Per  sa  substanciai.  proprietat. 
Sa  hnnior  suBSTANCtAi,. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  62  et  88. 
Par  sa  proprie'té  substantielle. 
Sa  liqueur  substantielle. 
Lo  apella  pa  scbstancials. 

F.  et  Vert.,  fol.  43. 
L'appelle  ■ça.ia  substantiel. 
CAT.   ESP.   PORT.  Substanciai.  it.  Sustanziale, 
sostanziale. 

58.  SOBRESUBSTANCIAL  ,    adj.,     SUf-Sub- 

stantiel. 

Pa  substanciai  o  sobresubstanciai.  ,  co  es 
a  dire  que  sobremonta  tot.i  autra  sabstancia. 
V.  et  Vert.,  fol.  43. 
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Pain  substantiel  a\\  sur-svhstantiel ,  c'cst-à-dirs 
qui  surpasse  toute  autre  subslùiice. 

59.  Tr.\nssustanciar,  V.,  transsubstan- 
tier. 

Part.  pas.  Lo  cors  de  Jhesu  Crist,  lo  pa 
En  sa  carn  transsustanciat. 
Brev.  d'amor,  fol.  109. 
Le  corps  de  Jésus-Christ,  le  pain  transsubslantie 
en  sa  chair. 

Fos  transsdstanciatz 
Ni  vera  deitatz. 

V.  de  S .  Honorât. 
Fût  transsubstantié  et  de'ite'  ve'ritable. 
CAT.     Transubstanciar.     esp.    Transustanciar, 
trasustanciar .    port.     Transubstanciar.    it. 
Transustanziare,  trasustanziare . 

60.  SUBSTANTIU  ,    S.    m,,  lat.    SnBSTANTI- 

\iim,  substantif. 
Substantiu  masculin. 

Gramm.  proi'enr. 
Substantif  mascalin. 

Adj.  Las  paraulas  substaktivas  son... 

Gramm.  provenç. 
Les  mots  substantifs  sont... 

CAT.   Substantiu.    esp.    port.    Substantivo.   ir. 

Sustantivo,  sostantivo. 

61.  SusTANTivAR,  V.,  l'cndrc  substantif, 
employer  substantivement. 

Part.  pas.  En  aquest  cas...  sdstantivat. 

Lejs  d'amors,  fol.  (M). 
En  ce  cas...  etnplojc  substantivement. 

62.  ESTABLE,     .9.     m.,      lat.     STABllhUm  , 

étable,  écurie. 

Qni  pus  ha  cavals  et  autras  bestias,   pus  II 
fay  mestiers  estables. 

F.elFert.,io\.8'j. 
Qui  plus  a  chevaux  et  autres  bêtes  ,  plus  lui  fait 
besoin  e'tables. 

Aixi  de  la  baliua  Maria, 
Et  annet  inz  en  un  estable. 

Trnd.  d'un  Evang.  apocr. 
Marie  sortit  de  la  baume  et  alla  au-dedans   d'une 
étable. 

Veiiguli  son  als  estables,  lors  cavals  an  trobatz. 
Roman  de  Fierabras,  v.  286'4. 
Sont  venus  aux  écuries,  ont  trouve'  leurs  chevau.t 
ANC.  fr.  Perdu  ai  le  cheval,  si  fermerai  Vestablc. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I,  p.  3-2. 
CAT.  Estable.  %sv.  Establo.  it.  Stallo. 


63.   Establauia  ,  s.f.,  éfablo. 
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Coui  loin  ius  eu  1'  sstaui.akia. 

Trad.  d'un  L\-ang  ■  npocr. 
Lorsqu'elle  lut  au-dei)aiis  île  Vetable. 
CAT.  ANC.  E!>r.  Establia. 

'>/|.   EsTABLAR  ,    ?'. ,    établiM-,    inottio    ;\ 
retable. 

Aquest  es  l'  alberc  c  "1  ses 
On  fan  lar  mul  establar. 

B.  Martin  :  A  scDliurs  qm. 
Celle-ci  est  la  demeure  et  le  siège  où  ils  font  ctci- 
i/erleur  mulet. 

Son  cbaval  et  son  mol  fetz  estaiu.ar. 

Roman  de  Genird  de  liossiltuii,  fol.  /\vi. 
Fil  etabler  son  cheval  et  son  nialel. 
ANC.  Ftt.  Qui  veult  son  cheval  establer. 

Roman  du  cfitilehiin  de  Courj',  v.  ^33- 
Li  autres  meine  establer. 

Roman  du  Renart ,  t.  III,  p.  94. 
Son  cheval  firent  establer  ey  lui  donner  foin. 
Hist.  de  Gérard  de  Nevers,  2*  part.,  p.  42. 
iT.  Stabulare. 

6r>.     COKST.VBLE,     i.    ///.,    lat.    COMES  STA- 

B«Li,  connélal)le. 
On  lit  dans  Aimoin  ,  liv.  III  : 
Lengegilas  ,  regalinin  prœposilus  equorum  , 
fjnem  vulgo  vocant  comi-stabilem . 
Et  dans  Reginon,  an.  807  : 
Comitein  stabuli...  qaem  corrnpte  constabu- 
luin  appellaïuus. 

On  rcmar{|uera  dans  l'espagnol  et 
dans  le  portugais,  qui  écrivent  et  pro- 
noncent conde  pour  comte ,  qu'ils  ont 
conservé  leur  orthographe  dans  cond- 
pstable ,  co-SDcstavel. 

Bidaus,  mos  conestables  , 
Que  es  pros  e  durables. 

Arnaud  de  Marsan  :  i)\x\  comte  vol. 
Bidaub  ,  mon  connétable,  qui  est  preux  et  solide. 
Els  enguanz  dels  diables, 
I.'  error  de  Kaffnmel,  qu'  cra  lurs  conestables. 
y.  de  S.  Honorai. 
Lo<   tromperies  du  diable,  l'erreur  de  Mahomet, 
>|ui  était  leur  connétable. 

CAT.    tiv.    Condestable.    tort.  Condestavcl .  ir. 
Concstabvlc,  concstabile. 

f)f}.  CowKSTABMA,  .ç./.,  connétablic. 

T.as  ordenansas  de  la  cone.stabi.ia. 

Ord.  des  R    de  Fr. ,  i/,62,  I.  XV,  p.  607 
!,•><  ordonnances  de  la  cnnmtnbtie. 
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Far  cuNESTABLiAS  e  centcniers. 
Tii.  du  xv^  5itV/e.DoAT,t.  CXLVll,  fol.  282. 
Faire  connelahlies  et  centeniers. 
Esr.  Condestablia.  anc.  it.  Concstaboleria. 

67.  EsTATUIR  ,     STATUIR  ,    V.,     Lit.      STA- 
TUERA ,  Statuer,  établir. 

EsTATUiR  pieparadanieut. 

Trad.  d'ÀtbucasiSj  fol.  3o. 
Etablir  préjiaratoireraent. 

Que  li  plassu  statuir  et  ordenar. 

Statuts  de  Proi-ence.  Julien,  t.  I,  p.  26[. 
Qu'il  lui  plaise  statuer  et  ordonner. 
Volem,  STATUIM  et  ordenani. 

Prie.  conc.  parles  R.  d'Angl.j  \^.t\o. 
Voulons,  statuons  cl  ordonuons. 

Part-  pas.  Avem  statuit  et  ordenat. 

TU.  de  1448.  DoAT,  t.  XCVI,  fol.  i8(i. 
Avons  statué  et  ordonne'. 
Foran  diversas  penas  statddas. 

/*riV .  conc.  par  les  R.  d'/tugt.,  p.  19. 
Seraient  diverses  peines  établies. 
(AT.   Esr.  roRT.  Estatitir.  it.  Statnire. 

68.  Statut,    s.    m,,    lat.    statut///^  , 
statut. 

Juxia  lo  STATUT  provensal. 

Statuts  de  Provence..  Jl'LIKN,  t.  I,  p.  5yb 
Selon  le  statut  provençal . 

Luecs  que  an  privilèges  eu  contrari...  sta- 
tuts ninnicipals. 

Statuts  de  Provence.  Massa,  p.  12. 
Lieux  qui   ont  privile'ges  en  opposition...  statuts 
municipaux. 

Segon  lo  STATUT  del  orde. 

Cat.  dels  aposl.  de  Roma  ,  fol.  \'S\ . 
Suivant  le  statut  de  l'ordre. 
CAT.  Estattic.  ESP.  PORT.  Estatiito.  it.  Statitto. 

69.  EsTATUA,  S./.,  lat.  statua,  statue. 
El  dct  de  la  estatua  de  Venus. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  «41. 
Le  doigt  de  la  statue  de  Ve'nus. 
CAT.   Esr.  PORT.  Estatua.  it.  Statua. 

70.  Instituiu,  V.,  lat.  instituera,  in- 
stituer. 

Instituir  que  nerigiin  procès,  tant  civil  que 
criniinal. 

Statuts  de  Provence.  Julien  ,  t.  J,  p.  90. 

In.itili/fr  que  nul   prorè»  ,    tant   civil  que  crimi- 
nrl 
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Part.  pas.   Si    lo  servs   meus  era    instituitz 
beres. 

Trad.  du  Code  de  Jitstinien  ,  fol.  25. 
Si  mon  serf  était  inslilué  héritier. 

Instituda  e  fundada  en  la  gleysa. 
Terrier  de  la  confr.  du  S.  Esprit  de  Bordeaux , 

fol.  187. 
Instituée  et  fondée  dans  l'église. 
CAT.  ESP.  PORT.  Instituir.  it.  Istituire. 

71.  InSTITUTIO,      ISTITUTIO,      S .   f. ,     Lit. 

iNSTiTUTio,    institution,    formation, 
origine. 

Institution...  es  cap  e  fondainens  de  testa- 

lueni. 

Tit.  de  1270.  DoAT,  t.  IX,  loi.  lo. 
U institution...    <;st  chef  et  fondement  du  testa- 
ment. 

Car  la  dictios  forinada  et  aqueia  don  se 
forma  sou  d'una  natnra ,  so  es  d'una  insti- 
xnTio. 

Leys  d'amors,  fol.  l\[^. 
C.ir  le  mot  formé  et  celui  dont  il  se  forme  sont 
d'une  seule  nature,  c'est-à-dire  d'une  seule  oW^Jne. 
CAT.  Instititciô .  ESP.   Institiicion.  port.  Insti- 
tuicào,   IT.  Istituzione. 

72.  IsTiTCT  ,   S.   m.,  lat.    MiiimvTuni , 
institution. 

Fazent  contra  leys  racionals  et  istitutz 
uatarals. 

Elue,  de  las  piopr.,  fol.  5y. 

Agissant  contre  les  lois  rationnelles  et  les  institu- 
tions naturelles. 

CAT.  Institut.  ESP.  PORT.  Instiliito  it.   Istituto, 

73.  CONSTITUIR  ,    V.,     lat.   r.ONSTITUEEC, 

établir,  constituer. 
Que  ly  plassa  constituir  et  oïdenar. 
Statuts  de  Provence.  BoMY,  p.   12. 
Qu'il  lui  plaise  e'/ai/tr  et  ordonner. 

Costituiro  et  ordenero...  procuradors. 

Tit.  de  1319.  Doat,  t.  CXXXII,  fol.  336. 
Constituèrent  et  ordonnèrent...  procureurs. 
Part.  pas.  Donat  e  constituit  en  dot. 
Tit.  de  1399.  Jïstel,  Hist.  de  Turenne,  p.  i34- 
Donné  et  constitué  en  dot. 

CAT.    ESP.  PORT.    Constituir.     it.    Constituire , 
costituire. 

74-   CONSTITUTIO,   S./.,  lat.  CON.ST1TUTIO, 

fonstitution,  création,  étal)lissement. 
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CoKsTiTOTïo  ho  costuma, 

Tit.  de  1290.  Doat,  t.  CXHX,  fol.  3o. 
Constitution  ou  coutume. 
Âlcana  subtililat  de  lei  o  de  constitution. 

Statuts  de  Montpellier  de   1258. 
Aucune  subtilité  de  loi  ou  de  constitution. 
Las  CONSTITUTIONS  facbas...  sus  la  reforma- 
tion e  modilication  de  jusiicia. 

Statuts  de  Provence.  BosiY,  p.  9. 
Les  constitutions  faites...    sur  la   réformation  et 
modiScation  de  la  justice. 

Las  CONSTITUTIONS  faclias. 

Statuts deProvence.  JvLlEN,  t.  J,  p.  82. 
Les  constitutions  faites. 
En  la  CONSTITUTION  del  mont. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.6u. 
En  la  création  du  monde. 
ANC.  FR.     Nos  leis,  noz  constitutions. 

B.  DES.  Maure  :  Chr.deNorm..  fol.  6[. 
CAT.  Constituciô .  esp.  Constitucion.  port.  Con- 
stituicao.  it.  Cottstituzione,  costituzione. 

75.  Restituir  ,  r>.,  lat.  restituera,  res- 
tituer. 

Rendre  et  restituir. 

Tit.  de  l384 ,  Arch.  du  Roy.  K.  52. 
llendre  et  restituer. 
Aqiiellas  causas,  qnals  que  siau  ,   rendray  e 

r.EsTITUYRAI. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  127. 
Ces  clioses  ,  <iuelles  qu'elles  soient  ,  je  rendrai  et 
restituerai. 
CAT.  ESP.  PORT.  Restituir.  n.  Restituire. 

76.  Restitltio,  s.  f.,  lat.  restitutio  , 
restitution. 

A  tota  restitutio  et  a  tôt  privilep;is. 

Tit.  de  1253  ,  Arch.  du  Roy.  3.  323. 
A  toute  restitution  et  à  tout  privilège. 
Es  tengut  a  re.stitucion  entro  a  un  denier. 

Les  dix  Commandements  de  Dieu. 
Est  tenu  à  restitution  jusqu'à  un  denier. 
ESP.  Restitucion.  port.  Restittticào .  it.  Restiiu- 
zione. 

77.  SUBSTITUIR  ,   V.  ,    lat.     SUBSTITUERf  , 

substituer. 
Pot  substituir  l'un  al  antre. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  6!\. 
Il  peut  sidistituerVun  a  l'autre. 
Part.  pas.  En  locdelui  fo  surstituitz  Archelaiis. 
Cal.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  5. 
Arcliclaùs  fut  substitue  vn  place  de  lui. 
CAT.  ESP.  port.  .'Substituir,  it.  Svstitiiirc,  .smti- 
tuirc. 
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78.   Sdbstitccto  ,  susTiTUcio  ,  .v.yi,  lat. 
siBSTiTLTio,  substitution. 
D'aqiiesla  despanzalio  d' aquest  C.bylilerir  e 
lie  la  scBSTiTUTio  de  Pepi  parla  lo  decreiz. 
Ciit.  (tels  apost.  de  Rorna  ,  fol.  lOO. 
Le  décret  parle  de  cette  de'|K>sitiuii  de  ce  Childe'ric 
(t  de  la  substitution  àtVé'^va. 

En  las  susTiTucioxs,  la  volontat  del  luort 
jj;ardar  se  deu. 

Statuts  de  Montpellier  de  \7.o!^. 
Dans  les  substitutions,  la  volonté'  du  mort  se  doit 
observer. 

Aqnella  substitucios. 

Trad.  du  Code  de  Justinien ,  fol.  64. 
Celte  substitution. 

CAT.  Siibstiliiciô.  ESP.  Substitucion.  port.  6nb- 
stituicào.  IT.  Siistituzione,  sostituzione. 

7y.     SlBSTlTtlT,    SUSTITIJIT,    S.    11}.,    lat, 
SLBSTITt  T«.f,   substitut. 
Sera  appelhat  et  présent  lo  procuraire  real... 

O    son   SUBSTITUIT. 

Ord.  des  R.  de  Fr. ,  1400,  t.  Vlll,  p.  4o2. 
Sera    appelé   et  pre'scnl  le   procureur  loyal...  ou 
son  substitut. 

Tramet  un  sustituit  en  son  loc. 

L'Arbre  de  Datallias,  fol.   iGo. 
llenvoie  un  substitut  à  sa  place. 
tAT.  Substitut.   ESP.  PORT.  Substitiito.  IT.   Sus- 
tiluto,  sostituto. 

80.   Prest,   PRET,  adj.,    lat.    vv.v.S'viîus, 
prêt ,  disposé. 
Totz  temps  prest  e  aparelhatz  ad  hobezir. 

y.  et  Vert.,  fol.  5'|. 
Toujours  prêt  et  dispose'  à  obéir. 

Era  PBESTA  de  ])agar  sa  part. 
Tit.  de  1428.  Ilist.  de  Nimes,  t.  111,  pr.  ,  p.  229. 

Klail  prête  à  payer  sa  pari. 

Nos  em  PRETS,  aparelhatz  rjtie  nos  fassam 
per  vos  ai.ssi  coiua  deu  Loin  fayr  per  so 
seyubor. 

PulLOMENA. 
Nous  M)nim<.s/>re'/.«,  disposés  à  ce  que  nous  fassions 
pour  vous  ainsi  qu'on  doit  faire  pour  son  seigneur. 
ANC.  FR.  Il  dienl  ke  toit  r,nn\ prest 

D'alcr  oii  li ,  se  inestier  est. 

Hnman  de  Rnu,  v.    I  I  l()'i. 

«AT.  Prest.  ESP.  PORT.  IT.  Presto. 
Sr.    Pbkstvmknt,  nrh.,  pi(sl<>nirnl 
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Lo  quai  PRESTAMENT  lo  veuguel  secorre. 
Clironiijue  des  Albigeois,  col.  5i. 
Lequel  vint  le  iccoarw  prestement. 

Al  plu.s  PRK.STAJIKN  quc  boiu  poyria. 

Docum.  de  1376,  aiille  de  Bergerac . 
.Au  plus /)rci^'me;i^  qu'on  pourrait. 

CAT.  Prestamcnt.  esp.  port.  it.  Prestamente. 

82.  Aprestar,  V. ,  apprêter,  préparer, 
disposer. 

So  que  lor  era   necessari  an  faict  aprestar 
et  apareilliar. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  26. 
Ils  ont  fait  appre'ler  et  appareiller  ce  qui  leur  était 
nécessaire. 

Aialz  li  aphestada 
Aigua  fresqua  e  clara. 

Amaniel'  des  Escas  :  En  aquel. 
.\yez-lui  fipprcté  eau  fraîche  et  claire. 
Part.  pas.  De  servir  mal  aprestat. 

y.  de  S.  Honorât. 
Mal  disposé  à  servir. 
ANC.  FR.  El  tabernacle  que  David  liout  aprested. 

Ane.  tnid.  des  Li\>res  des  Piuis ,  loi.  48. 
ESP.  PORT.  Aprestar.  it.  Âpprestare. 

ESTAT,  S.  f.,  lat.  x.sTkicm ,  été. 
Tola  la  ESTAT?,  anava  per  cortz. 
y.  de  Giraud  de  Borneil. 
'J'out  l'été  il  allait  par  les  cours. 

Lo  dux  de  Berguonh'  a  mandat 
Qu'  el  nos  ajadara  Testât. 

Uertrand  DE  BoRN  :  leu  clianqu'el. 
Le  duc  de  Bourgogne   a  mandé  qu'il  nous  aidera 
Vété. 
IT.  State,  estate. 

2.  ESTIU  ,     ESTIEU,     .V.    m.,    bit.    ^STIVttf, 

été. 
Belbs  m'es  I'estius  c  '1  temps  florilz. 
G.  BuDEL:  Bcllis  m'es. 
L'cVé  m'est  agréable  el  le  temps  lleuri. 
El  temps  d'ESTiu,  quan  par  la  flors  el  bruelli. 
G.  Adhemar  :  El  temps  d' esliu. 
Au  temps  d'été,  quand  la  (leur  paraît  au  bois. 
Solelbs  de  mars,  umbra  d'osTiEU. 
Arnald  dk  Marikil  :  Dona  genser. 
•Soleil  de  mars,  ombre  d'été- 
<:at.  Esliu.  ESP.  PORT.  Estio. 

3.  KsTivAL,  riflj.,  lat.  A;s'nvAL/,Vj  d'été, 
rie  la  saison  d'été, 


EST 

El  tems  (lel  solslici  estival. 

Cat.  ciels  apost.  de  Hoiiui,  toi.    [  i  j. 
Au  lemps  du  solstice  d'été. 
Cercle  solsticial  estival. 

Elue,  de  las propr.,  fol.  108. 
Cercle  solslicial  d'été. 
Substantiv.  En  lo  cranc  se  fay  I'estivals. 
Brei'.  d' amor,  fol.  2y. 
Dans  le  cancer  se  fait  Veté. 
ANC.  FR.  D'où  son  rond  porte-flaïuine,  aux  longs 

jours  estivaux. 
Tire  des  traits  agns,  dont  il  frappe  les  vanx. 
LaBoderie  :  Hymn.  eccles.,  fol.  196. 
N'ont  pour  des  foudres  estivaux. 
R.  Garnier  :  Trag.  de  Porcie,  acte  I,  chœur. 
ANC.  CAT.  ESP.  PORT.  Estival.  iT.  Eslivole. 

/i .  EsTiVENC ,  adj. ,  d'été. 

AlcnS  .SO  ESTIVENCS. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  216. 
Aucuns  sont  d'été. 

CAT.  Estivenc. 

5.  EsTiVADOK,  S.  m.,  moissonneur. 
Nivol...  quar  dona  a  la   fervor  del  solelh 

temprament,  als  estivadors  es  gracioza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  t35. 
La    nuée...   parce  qu'elle  donne  adoucissement  à 
l'ardeur  du  soleil  ,  est  agréable  aux  moissonneurs. 

6.  EsTiVAR,  -y.,  lat. /ESTivARe,  lécolter. 

Las  messios  qa'  el    a  fâchas  en    arar  o  en 
semenar  o  en  segar  o  en  estivar  lo  blat. 

Ti-ad.  du   Code  de  Justinien  ,  fol.  17. 
Les  dépenses  qu'il  a  faites  à  labourer  ou  à  semer 
ou  à  scier  ou  à  récolter  le  blé. 

ANC.    FR. 

Cneiller  fraicts  en  autonne,  en  esté  mestiver. 
Nicolas  Eapin,  p.  t58. 

ESTEDAL,...  /«.,  cierge. 

Ela  venria  a  sa  tomba  am    sou   estedal  de 
cera. 

V.  de  S.  Flors.  Doat,  t.  CXXIII,  fol.  373. 
Elle  viendrait  à  sa  tombe  avec  son  cierge  àe  cire. 

ESTEL  A,  STELA  ,  s.f.,  la  t.  stel/a,  étoile. 

Las  ESTELAS  luzens. 

Pierre  de  Corbivc  :  El  nom  de. 
Les  étoiles  luisantes. 

La  STELA  dîta  canicula. 

Elue,  de  las  propr.  ,  fol.  l53. 
L'cVoiVedile  canicule. 
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Fig.       Domna  ,  estela  marina. 

Pierre  de  Corbiac  :  Domna  dels  angels. 
Dame ,  étoile  marine. 

Tn  yest  1'  estela  que  guia 
Los  passans  d'  aquest  paes. 

P.  Cardinal  :  Vera  Vcrgena. 
Tu  es  Yétoile  qui  guide  les  passants  de  ce  pays. 
CAT.  Estela.  esp.  port.  Estreila.  it.  Stella. 

2.  Steleta,  S.f.,  petite  étoile. 

El  centre  de  la  qnal  lulz  nna  steleta. 

Elue,  de  las  propr.,  fol .  18  r . 
Au  centre  de  laquelle  luit  une  petite  étoile. 
CAT.  Esteîleta.  Esr.  AstiUica. 

3.  EsTELAT,  adj.,  étoile. 

El  cels  es  estelatz. 

Guillaume  deTl'dei,\. 
Le  ciel  est  étoile. 

Part  los  signes  que  so  nomnatz  , 
Trobares  el  cel  estelat. 

Brev.  d' amor,  fol.  2g- 
A  part  les  signes  qui  sont  nommés,  vous  trouverez 
au  ciel  étoile. 

Fig.  Fomotben  armaSz  sus  un  negr'  estelat. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  3716'. 
Il  fut  moult  bien  armé  sur  un  (cheval)  noir  étoile. 

ANC.  FR.     De  dras  de  soie  à  fin  or  estelé. 
Rom.an  d'j4 galant,   v.  laSl. 
CAT.  Estelat.  esp.   port.  Estrellado.  it.    Siel- 
lato. 

4.  EsTENCELAR  ,  V.,  étincelcr. 

LTn  ausberc  clar  i..stencel\. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  2Q. 
Un  haubert  clair  étincelle. 

5.  COSTELLATIO,    .f.  J". ,     lat.    CO«ST£r,I.A- 

Tio,  constellation. 

Costellatios  verayamen 
Non  es  al  mas  ajustamen 
D'estelas. 

Bref,  d' amor,  fol.  29. 
Constellation  vraiment  n'est  autre  chose  qu'as- 
semblage d'étoiles. 

Totas  las  costellacios. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1 1 . 
Toutes  les  constellations. 
Segon  la  costellacio. 

Bref,  d'amor,   fol.  35. 
Selon  la  constellation. 
CAT.     Constellaciô.     esp.    Constelacion.    port. 
Constellacào,  it.  Costellazione. 
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KSTENIIER  ,  ESTEINGF.R,   EXTF.NJER,   V., 

lat.  e\ti>"l;ker(",  étciiulre. 
Aigua  ESTEtNo  lo  foc  ardent. 

Tnid.iU£i,U-,  rol.6t>. 
I.'eau  tteînt  le  Ion  ardent. 
Adc  flaina  tan  lost  no  s'  esteys. 

Kambwd  de  V.\Q\;eiras  :  Ho  in'  apratl. 
Jamais  llamnic  ne  i'éleignit  sitôt. 
Fi^.        Koecx  d'amor  cscart  e  ilcslreing 
Que  vins  ni  1'  aigu.i  no  1'  esteing. 
.A.R.N.MD  de  M.VBUEII.  :  Doua  genser. 
Feu  d'amour  tenace  el  coiicenlrô  que  vin  ni  l'eau 
ne  Véteint. 

Pus  fon  enpris  ,  pneis  uo  .s' esteys. 
Arswd  de  Marl'eil  :  Doua  genser. 
Depuis  qu'il  fut  épris  ,  après  il  ne  i.'elc'if>^nit. 
Las  ardens  sajelas  del  diable  deveiu  exten- 
JER  per  lo  freit  de  dejnns  e  de  vigilias. 

Trad.deB'ede,  fol.  53. 
Nous  devons  éteindre  les  ardentes  flèches  du  diable 
par  le  froid  des  jeûnes  et  dos  veilles. 
leu  for'  ESTEYifs  e  relinquitz. 

KAMBA.UD  DE  VâQUEiRAS  :  Ko  m'agrad. 
Je  serais  éteint  et  abandonné. 
Part.  pas.  Dou  ja  non  er  estendida 
La  Lraxa. 
Un  TROl-BxboCR  ANONYME  :  Si  saubesson. 
Dont  jamais  la  braise  ne  sera  éteinte- 
Caos  uon  extikcta. 

Trad.  d'Jl/jiicasis,  fol.  .'(  i . 
r.liaux  non  éteinte. 
.*iitb.';tantiv.  Al  estinct  delà  cnndela. 

Ttt.  de  l44t.  Toulouse,  \>\h\.  Monleil. 
.\  {'extinction  de  la  chandelle. 
CAT.  Esr.  PORT.  Extingiùr.  it.  Estingtiere . 

•>..  ExTiNCTiij  ,  aclj.,  extinclif,  capable 
d'éteindre. 
Fis;.  De  ma]as  sn.spicios  extinctiva. 
De  luxuria  extinctiva. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  189  el  67. 
Exttnctife  dos  mauvais  soupçons. 
Extinctive  de  la  luxure. 

^.  Destf.nher  ,  V.,  élfindrc. 

l'otn  falha   cscandida  si  aluca ,  el  tota  fallia 
alucada  si  destenu. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  l5o. 
Tout  flambeau  c'teiiit  s'allume,  cl  tout  (lambeau 
allume  -i'éleint. 
Fig.  part.  pas.  I.o  crim   e  la   confiscation    sia 

nHSTEST. 

Cniil.  de  Condoi». 
Ouc  le  cnmr  el  la  confitcalion  soit  éteinif. 


ESTERELITAT,  stkrimtat,  .«.  f.,  lat. 
SïF.uii  iTATf?///,  stcrilitr. 
Delhieiirai'a  niia  bona  feiiina  ,  Anna  ,  de  sa 
esterei-itat. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  1 19. 
Délivrera  une  bonne   femme,  Anne,  de  sa  stéri- 
lité. 

Las  esterii.itats  de  la  terra. 

r.  de  s.  Flors.  DoAT,  t.  GXXIII,  fol.  3f>f>. 
Les  stérilités  do  la  terre. 

La  ciptat 
Ac  tan  de  carestia  c  de  sterilitat. 

F.  de  S.  Honorât. 
La  cité  eut  tant  de  clièrete  el  de  stérilité. 

CAT.  Esterilicnt.  F.sr.  EsteriUdacI .  port.  Esteri- 
Vidade.  it.  Sterililà. 

ESTERLIN,  s.  m.,  sterling. 

Voyez  Leirnitz,  Coll.  étyin.,  p.  58. 
Tot7,  Irez  gaban  qn'els  marcs  e'is  estert.is 
Faran  mètre  els  ena[)s  e  'Is  bacïs. 

Rambaud  df.  Vaqueibas  :  Del  rei  d' Arago. 
Tous  trois  prétendent  cf ue  les  marcs  et  le?  sterling;  ■ 
feront  dépenser  les  coupes  et  les  bassins. 
O  lai,  en  Norniandia, 
Conqneri'  esteri,is. 

G.  Faidit  :  Era  nos  sia. 
Ou  là,  en  INorniandie,  conquérir  sterlings. 

—  Fig.  et  allusivement  à  la  monnaie  des 
Anglais. 

E  m  plai  qiian  la  trega  es  fracba 
Dels  F.sTERt.iNs  e  dels  Tornes. 

lÎEnTRANn  DE  BoRN  :  Gueria  c  trebaUi. 
Kl  me  plail  quand  la  trêve  est  rompue  des  Ster- 
lings et  des  Tournois. 
ESP.  PORT.  Esterlin.  n.Stcrlhio. 

ESTERN,  s.  m.,  trace,  chemin. 

Cant  Hero  vi  qii'esquern 

An  facb  li   rey  per  lur  esterm. 

'Frad.  d'un  Evang.  apocr. 
<^)uanil  llércjdr  vil  ([uc  les  rois  ont  fait  moquerie 
prjur  leur  trace. 

No  m  j)ail  <lol  estern. 
V.  Bblaiond  Hicas  JS'OVAS  :  En  la  mai 
Je  ne  me  séiiare  du  chemin. 
Fig.       Per  qu'a  mal  govcrn... 
Qui  sec  voslr' F.srKRN. 

(i.  FiGUKiKAS  :  Sirventcs  vuclh. 
C'est  pourquoi  a  mauvaise  gouverne...   qui  suit 
votre  trace. 
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1.  EsTERNAR ,  V,,  poursuivre ,  suivre  h 
la  piste. 

Mas  qui  be  us  quer  ni  ns  esterna.  , 
Trobar  vos  pot. 
T.  DE  G.  Rainols  et  de  g.  Magret  :  Maigret. 
Mais  qui  bien  vous  cherche  et  voai  poursuit ,  vous 
peut  trouver. 

ESTERS,  adj.yXdii.  ¥.xTEVinus,  exempt, 
dépourvu,  privé. 

De  totz  bos  aips  esters. 

Le  moine  de  Montaudon  :  Gasc  pec. 
Dépourini  de  tous  bons  avantages. 
Cum  fols  de  saber  esters. 

GiBAUD  DE  BorNEIL  :  Ar  auziretz. 
Comme  fou/)nVe'de  savoir. 
ANC.  FR.  Ja  de  ce  ne  serai  estiers 
Que  je  ne  dîe  vo  j)laisir. 

Roman  de  la  Violette,  p.   12. 
r.xT.  Ester,  exCern.  esp.  port.  Externo.  it.  Es- 
terno, 

ESTERS,  ESTIERS,  adv.,  autrement. 
S'  ESTERS  non  pogues  fenir. 
T.  DE  G.  DE  La  Tour  et  de  Sobdel  .-  Us  amicx. 
S'il  ne  pouvait  finir  autrement. 
Be  m  cugei  fos  estier.« 
Ma  domna  que  non  es. 

Eaimond  DE  Miraval  :  Ben  aia  '1. 
Je  m'imaginai  bien  que  ma  dame  fut  autrement 
qu'elle  n'est. 

Estiers  no  us  aus  pregar  de  re. 

Peyrols  :  Atressi  col. 
j4utrement  je  ne  vous  ose  prier  de  rien. 

—  Prép.  Hormis  ,  contre. 

Ces  no  r  aus  mostrar  ma  dolor, 
Estiers  adborar. 

Arnaud  de  Marueil  :  A  guisa  de. 
Je  ne  lui  ose  point  montrer  ma  douleur,  hormis 
adorer. 

Estiers  mon  grat  mi  faitz  dir  vilania. 
T.  d'Isabelle  et  d'E.  Cairels  :  N  Elias  Gairel. 
Contre  mon  gré  vous  me  faites  dire  vilenie. 
Conj.  comp. 

Trop  vuelh  s'amor,  mas  querre  no  l'ans  ges, 
Esters  Qc'ab  ditz  cubertz  11  vau  parlan. 
Peyrols  :  D'un  bon  vers. 
Je  de'sire  beaucoup  son   amour,  mais  je  ne  l'ose 
point  quérir,  à   l'exception   çu'a\ec  mots  couverts 
je  lui  vais  parlant. 

Atressi  m  nafr'  amors 

Fort 
Cnm  vos  de  sa  lansa  , 
II. 
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Estiers  que  gaug  e  déport 
N'avetz,  et  ieu  pezansa. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Engles  un. 
Amour  me  blesse  fort  de  sa   lance    tout   comme 
vous,  excepté  que  vous  en  avez  joie  et  amusement, 
et  moi  chagrin. 

ESTEVA,  ESTiVA,  s./.,  musette. 

Ni  estevas  ni  cban. 
Pons  de  Capdueil  :  Per  joy  d'amor. 
INi  musettes  ni  chants. 
Estivas 
Ab  votz  pivas. 
GlRAUD  DE  Calanson  :  Fadet  joglar. 
Musettes  avec  sons  aigus. 
No  vuelh  ja  m  prest'hom  viula  ni  estiva. 

Guillaume  de  S.  Gregori  :  Razo  edreit. 
Je  ne  veux,  qu'on  me  prête  jamais  viole  ni  musette. 

ESTEVER ,  V.,  falloir. 
Per  tant  1'  estut  morir. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon ,  fol.  45- 
Pourtant  il  Xui  fallut  mourir. 
ANC.  FR.  Il  li  ad  dit  que  al  vesprer 
Estuverat  od  li  aler. 

Marie  de  France,  1. 1 ,  p.  456. 
Par  estevoir  burter. 
Roman  de  Garin  le  Loherain  ,  t.  I,  p.  2t). 
Déporter  m'en  estavera. 

Roman  de  la  Violette,  p.  i5o. 

ESTIL ,  S.  m.,  lat.  stylm.?,  style ,  usage. 

Estilhs  mndatz  ,  es  can  la  sentenoia  e  la 
materia  del  comensamen  es  nauta  e  de  gran 
fag,  de  gran  auctoritat  e  de  gran  excellensa  e 
pueysb  se  varia  ,  e  desshen  en  fort  bumil  et  en 

trop  bassa  materia. 

Lejs  d'amors,  fol.  117. 
Le  slj'le  changé ,  c'est  quand  l'expression  et  la 
matière  du  commencement  est  haute  et  de  grand 
fait ,  de  grande  autorité  et  de  grande  excellence  ,  et 
puis  change,  et  descend  en  fort  humble  et  en  très 
basse  matière. 
Per  so  car  I'  estil  es  ancian  al  contrari. 

Statuts  de  Provence.  Julien  ,  t.  II ,  p.  432. 
Parce  que  Yusage  est  ancien  pour  le  contraire. 
CAT.  Estil.  ESP.  Estilo.  port.  Estilo,  estylo.  it. 
Stile. 

ESTIMAR,  V.,   lat.  ^estimari?,  estimer, 
calculer. 
Nombrar  et  estimar  lo  monde  que  se  er;» 

assemblât. 

Chronique  des  Albigeois ,  p.  52. 
Nombrer  ri  cn/fn/er  le  monde  qui  s'était  assemble. 
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Non    [)ol  cor    fstimar  ..  ni    rstiipliira  Je- 
mofislrar. 

f.  et  Ferl.,  loi.  56. 
^e  peut  esprit  estimer...  ni  écriture  dénioiilrt'i-. 

—  Avoir  de  l'eslinit'   i)oiir  qnelqu'im  , 
pour  qtirlque  chose,  appiTcicr. 
KsïiM.\?(  los  homes  dcl  muii   en   lauz.ii»  et 
honran  luis  riquezas. 

Li  fav  amar  et  estimar  sos  deliep/.  carnals. 

/'.  e< /'ert.,  fol.  Set  71. 
E.<:timent  les  lioiunies  du  monde  en  louant  et  lio- 
uonnt  leurs  richesses. 
Lui  fait  aimer  et  estimer  ses  délices  charnelles. 

Mî  dons  no  m'  estima, 
Et  îen  ,  las!  la  estim. 

Rai.mond  de  MiRAVAL  :  Aissi  m  ten. 
Ma  dame    ne  m'apprécie  pas ,  et   moi ,  mallieu- 
reux  !  je  l'apprécie. 
CAT.  Esr.  PORT.  Esliinar.  it.  Estimare,  stimare. 

1.  EsTi.MA  ,  s.f.,  estimalion  ,  évaluation. 
Li  fil  leial   devnn  noirir  aqaels  fils  de  la 
concoa,  ad  estim.*.  d'un  pros  bom. 

Trad.  du  Codede  Juslinien,  fol.  52. 
Les   fils   légitimes  doivent   nourrir  ces  fils  de   la 
concubine ,  à  estimation  d'un  honnête  homme. 
CAT.  Esr.  port.  Estima,  it.  Stima. 

3.  ESTIMATIO,  S.f.,   lat.  «STIMATIO,  CSti- 

mation ,  évaluation. 
EsTiMACioN  de  maestres. 

Ttt.  de  i3io.  DoAT,  t.  CLXXIX  ,  fui.  224. 
Estimation  de  maîtres. 
l'er  jnsta  e  covinen  estimacion. 

Statuts  de  Montpellier  de  I2.'>8. 
r.ir  juste  et  convcnaLlc  évaluation. 

—  Jugement,  instinct. 

Avsso  es  sens  et  estimatio  d'efan. 

y.  et  Fert.,  fol.  32. 
Cela  est  sens  et y'iiffemen<  d'enfant. 

La  ovelha,  per  sa  estimacio  ,  percep  lop.. 
cum  enimic ,  c  '1  fog. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  18. 
I-a    hrehis ,    par    son    instinct,    sent    le    loup.. 
comme  enoerat ,  et  le  fuit. 

CAT.  Estimacio.  esp.  Estimacion.  i-ort.  Estima- 
cào.  IT.  Esiimazione ,  stimazione. 

4.  EsTiMvni.K ,  arlj.,  lat.     KsriMARà  fw 
estimable,  calculable. 
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l'ila  tllllilat,   e  UOU   ESTIHABLA. 

l.H'.  de  Sydrac.  fol.   lij. 
Une  Irinili',  tl  mm  estimable. 
Prcoudcza  d' aygas  no  bstimabla. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  l52. 
Piofondcur  d'eaux  non  calculable. 
CAT.  ESP.  Estimable,  port.  Estimavel,  it.  Sli- 
mabilc. 

5.  E.sTiMATiii ,   adj.,  estimatif,   appré- 
ciatif. 

Diferencia  es  entre  la  potencia  kstimativa 
et  viiiaginativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  18. 

Dill'érence  est  entre  la  puissance  appréciatii'e  et 
imaginative. 

6.  Inestimable,  adj'.,   lat.  in/estimap,i- 
i.Ew,  inestimable. 

Granda  richessa  et  inestimabla. 

C/ironii/ue  des  Albigeois,  col.  36. 
Grande  et  inestimable  richesse. 
CAT.  Ksp.  Inestimable,   port.  Inestiinavel.  it. 
Inestimabile. 

7.  Ade.stim.\r  ,    V. ,    évaluer,    estimer, 

apprécier. 

Dea  ADE.STIMAR  la  cansa. 

Trad.  du  Codede  Justtnien ,  fol.  l3. 
Doit  apprécier  la  chose. 

8.  AdESMAR,  AZESMAR  ,  AESMAR  ,  V.,  eSti- 

mer,  calculer,  évaluer,  apprécier,  pré- 
parer, comparer. 
ÂESMAR  e  apersebre  si  es  plas  fortz. 

Zic.  de  Sj-drac,  fol.  (jo. 
Estimer  cl  reconnaître  s'il  est  plus  fort, 
loti  no  sa^  qni  vosetz,  ni  no  us  pue.sc  adesmar. 
Roman  de  Fierabras,  v.  aïo.'j. 
.le  ne  sais  qui  vous  êtes,  ni  ne  puis  vous  appré- 
cier. 

Aissi  vos  pogralz  nn  denier 
Adesmaii  contr'  un  marc  d'argen. 

T.  UE  GlRVL'D  DE  I50HNF.1I.  ET  DE  P.  ROI  d'ArAOON  : 

])e  m  plairia. 
Ainsi  vous  pourriez  estimer  un  denier  contre  un 
marc  d'argent. 

A   Ini  s'  A7.ESMARAN 

Cill  fj' entorn  lui  seran. 
GlRAlJI)  de  BORNEIL  :  Lo  doutz  chanti. 
.\    lui  se    compareront  ceux    qui    icront   autour 
de  lui. 


EST 

Pei'  que  par  que  s' aesmk 
De  grant  sofrait'  aver 
Qoi  vol,  a  son  plazer, 
Segon  son  cors  despendre. 

Nat  de  Mons  :  SLlol  non. 
C'est  pourquoi  il  paraît  qu'il  se  prépare  à  avoir 
grande  disette  celui  qui    veut  dépenser  selon   son 
cœur,  à  son  plaisir. 

ANC.  ESP.  Asmar, 

<).  Aesmansa,  s.f.,  opinion,  pensée. 
Totasabieza  es  en  aesmansa  e  en  obra. 
Trad.  de  Bede,  fol .  87 . 
Toute  sagesse  est  en  pensée  et  en  oeuvre. 

10.  EsMAR,  V.,  estimer,  apprécier,  cal- 
culer. 

En  drechara  no  cal  esmar 
Cal  cansa  si  coven  a  far. 

Deudes  de  Pkades  :  Poëme  sur  les  Vertus. 
En  droiture  il  ne  faut  pas  calculer  quelle  chose  i] 
convient  de  faire. 

Non  esmon  son  albir. 

Nat  de  Mons  :  Si  Nat  de  Mons. 
Ils  n'estiment  son  jugement. 
ANC.  FR.Etlescompaigncs  des  crestiens  esiner. 
Ro?nan  d'Agolant  j  v.  716. 
Li  chevaliers  de  s'ost  à  treis  mille  esrna. 

Roman  de  Rou  ,  v.  47^7. 
II  cnidièrent  et  esmèrent 
Qae  Gérars  fust  issus  de  vie. 

Roman  de  la  Violette  ,  p.  232. 
Car  nus  ne  nule  ne  set  mie 
Esmer  de  sol  ne  de  sa  vie. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  III ,  p.  232. 
Et  tant  des  antres  chevaliers  que  il  furent 
esmé  à  trois  cens. 

JoiNVItLE  ,  p.  47- 

1 1 .  EsME ,  S.  f. ,  estimation ,  apprécia- 
tion ,  évaluation. 

Car  non  pren  do  a  esme. 

Nat  de  Mons  :  Sitôt  non  ti. 
Parce  qu'il  ne  prend  pas  don  à  estimation. 

Per  vertut  de  sentir 
E  per  ESME  d'albh'. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Par  vertu  de  sentir  et  par  appréciation  de  juge- 
ment. 

\i.  EsMANSA,  S.f.,  estimation,  appré- 
ciation ,  opinion. 
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Segon  la  luia  esmansa. 
T.  D'A.  Marquis  etdeR.  de  Va.^ueiras  :  Ara  m. 
Selon  mon  estimation. 

Tem  que  non  denh  penre  esmansa. 

Sordel  :  Tos  temps  serai. 
Je  crains  qu'elle  ne  daigne  prendre  appréciation. 

i3.  Aymar,   ymar,  v.,    lat.  Aestiw.\Ke , 
estimer,  adjuger,  apprécier. 
Mos  mais  no  s'ayma, 
Et  ien  sos  bes  atm. 

Eaimond  de  Mibaval  ;  Aissi  m  ten. 
Mou  mal  ne  s'apprécie  pas ,    et   moi  ^'apprécie 
ses  Liens. 

Part.  pas.  Venc  .i.  jorn  que  retornet  la  vaca 
del  simple  panre  home  a  sson  estai,  et  ame- 
net  ab  se  de  las  vacas  del  capella  entro  a  .c, 
e  foron  li  ymadas  per  son  avesque  ,  que 
totas  fosson  sieuas. 

V.  et  Vert.,  fol.  75. 
Il  advint  un  jour  que  la  vaclie  du  simple  pauvre 
Ijomnie  retourna  à  sa  maison,  et  amena  avec  elle 
des  vaches  du  prêtre  jnsques  à  cent ,  et  elles  lui  fu- 
rent adjugées  par  son  e'vêque ,  que  toutes  lussent 
siennes. 

i/|.  Adysmar,  adimar,    v.,   apprécier, 
estimer,  soudoyer,  acheter,  séduire. 

O  sia  que  aquel  om  que  fetz  la  malafaita  , 
adimet  los  onis  ab  oui  felz  la  malafaita,  o  sia 
que  autre  los  adimes  per  son  mal  engein. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  lOO. 
Ou  soit  que  cet  homme  qui  fit  le  me'fait,  séduisît  les 
hommes  avec  qui  il  fit  le  me'fait ,  ou  soit  qu'un  autre 
les  séduisit  par  sa  mauvaise  tromperie. 
Tant  que  lunbs  hom  non  pot  ben  adysmar. 

E.  Gaucelm  :  Ab  grans  trebalhs. 
Tant  que  nul  homme  ne  peut  bien  apprécier. 

l5.    AziSMAMEN  ,    ISM.\MEN,    S.     /??.,     esÛ- 

mation  ,  appréciation  ,  évaluation. 
Tan  grans  gens  ab  els,  non  es  azismamkns. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 

Si  grande  quantité'  de  gens  avec  eux  ,  il  n'y  a  pas 
A'évalnation. 

Lains  a  tal  pudor  que  non  es  ismamens. 
Pierre  de  Corbiac  .-  El  nom  de. 
Là   dedans   il  y  a  telle  puanteur  qu'il  n'y  a  pas 
d  '  apprécia  tion. 

ESTIPAR,  V.  ,   lat.  stipar^?,   entasser, 
boucher,  calfater. 
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Stopa  val  ad  estipar  naus. 

Elue,  de  las  propr. ,  loi.  223. 
Etoupe  vaut  à  calfater  les  navires. 
Esr.  Estipticar.  it.  Stipare. 

2.  EsTiPTic,  STiPTic  ,  sTipic,   adj . ,   lar. 
STYPTiCM.y^  slyptlque,  astringent. 
L'ayga  de  ploia  es  e.stiptica  et  restricliva. 
Plus  acetozas  et  stipicas. 

Sabor  sïiptica  que  es  en  rozas  et  codonhs. 

FAiic.  de  las  propr.,  fol.  i36  et  26(). 
L'eau  de  pluie  est  styptique  et  astringente. 
Plus  acides  el  astringentes. 
Saveur  astringente  qui  e^l  dans  roses  et  coings. 
cÀT.  Estitic.   ESP.  Estiptico.  port.  Esiitico.  it. 
Stitico . 

3.  Stipticit.vt,  s./.,  qualité  astringente. 
Inteiissa  et  fort  sïipticitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  271. 
Intense  et  forte  qualité  astringente. 
KSP.  Estipticidad.  ix.  Sthicità,  stiticitate,  stitici- 
dade. 

4.  COSTIPAR  ,  V.,  lat.  COWSTIPARC,  rcsscf- 

rer,  constiper. 
Part.  pas.  Mas  qn'el  pacient  no  sia  costipat. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  186. 

Pourvu  que  le  souffrant  ne  soit  pas  constipe. 
cAT.  ESP.  PORT.  Constipar .  it.  Costipare. 

5.  CONSTIPACIO  ,    S.  f.,   lat.    CONSTIPATIO, 

constipation. 
Don  ve  opilatio  o  constipacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  67. 
Dont  vient  opilation  ou  constipation. 
CAT.  Constipacio.  esp.  Constipacion ■  ronr.  Con- 
stipacào.  IT.  Costipazione. 

STIPULA,    .î.  /. ,    lat.    STIPULA,    fétu, 
chaume,  paille. 

.Stipula  o  restolli. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  223. 
Chaume  ou  cteule. 

'J.     ESTOBLA,    STOni.A,   .V./.,    lat.    STIPULA, 

chaume,  paille. 

Poeis  si  gielava  al  lieg 
D'  estobl,\  o  de  junqnier. 

y.  de  S.  Honorai. 
Puis  il  9C  jetait  au  lit  de  paille  ou  de  jonc. 
Melre   son    hesliaii    dedins    las    stoblas  de 
aultruy. 

Tit.  du  XV'  si'cc,  entre  le  seig.  el  les  hah.  de  Lu 

Roche. 
Mettre  ion  l>rtail  Aam  1rs  chaumes  d'autrni. 
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ANC.  FR.  Comme  pourcelets  en  estoubles. 
G.  GuiART,  t.  II,  p.  i58. 
Les  supplians  faisoient  pastarer  leurs  beufs 
arans  en  une  estouhle  ou  garet. 
Lett.  de  rem.,  i!\']0.  CarpentieR,  t.  II ,  col.  288. 

ESTOC,  s.  m.,  estoc,  épée. 

Voyez  Denina,  t.  III,  p.  76. 
Brantz  e  estocs  agntz... 
Tans  colps  d'  estocs  e  de  dartz. 

V.  de  S.  Honorât. 
Glaives  el  épées  aigus.. . 
Tant  de  coups  à'épées  et  de  dards. 
D'estox...  essegura. 

Palajtz  de  Savieia. 
Elle  est  assurée...  contre  estocs. 
CAT.   Estoc.   ESP.  PORT.  EstOqUC.  IT.   Stocco. 

ESTOCI,  .V.  m.,  lat.  s-voicus,  stoïcien. 
Alcu    epicnrien     et    estoci...    despatavan 

amb  el. 

Trad.  des  Actes  des  Apôtres,  c\i.  17. 
Aucuns  e'picuriens  et  stoïciens...  disputaient  avec 
lui. 
CAT.  Estoic,  esp.  port.  Estoico.  it.  Stoico. 

ESTOL,  S.  vu,  flotte. 

Nostr'  ESTOL  gnit  sanh  Nicolaus  de  Bar. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Aras  pot  honi. 
Saint  ISicolas  de  Bar  guide  noire Jlotte- 

—  Ai-mée. 

Neis  noqua  m  n'  espavanta 

Loi"  ESTOT.S. 

Rambaud  d'Orange  :  Aras  no. 
Même  jamais  leur  armée  ne  m'en  épouvante. 
ANC.  FR.  Ne  onqnes  plus  belles  estoires  ne  parti 
de  nul  port. 
Il  fu  envolez  en   .Surie    eu  message  en   une 
des  nés  de  Vestoire. 

Ville-IIardouin  ,  p.  29  et  39. 
ANC.  CAT.  Estol. 

ESTOL,  ESTOT,  ESTOUT,   ttdj.,  lat.  STOU- 

dtis ,    étourdi,  imprudent,   stupide, 
méchant. 

Ni  no  us  en  mostretz  estoutz. 

PiERitE  d'Auvergne  :  Dieus  vera. 
iNi  ne  vous  en  montrilcs  étourdi. 
.Subst.     De  la  mainada  dels  plus  estotz. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillun,  fol.  |3 
De  la  troupe  des  plus  imprudents. 
Sel  vas  coi  falh  1' estol. 

Nat  de  Mons  :  Sitôt  non  es, 
Celui  envers  qui  manque  l'étourdi. 
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ANC.  FR.  Ensi  vous  ert  fel  et  estons. 

Poëme  de  Mahomet,  v.  ^25. 
Qui  moult  estoit  fel  et  estout. 

Roman  de  la  Violette,  p.  2l4- 
ESP.  PORT.  Estolido.  iT.  Stolido. 

ESTOLA,  s.f.,  lat.  stola,  étole. 
Kl  preires  a  las  fons  vengntz  ab  son  arnes, 

Son  libre  e  s'estola. 

IzARN  :  Diguas  me  lu. 
Le  prêtre  venu  aux   fonts  avec  son  harnais ,   son 
livre  et  son  étole. 

Neis  en  mostiers  non  pot  gandir  estola  . 

A.  Caille  :  Aras  quan. 
Même  en  monastère  Vélole  ne  peut  garantir. 

CAT.  ESP.  PORT.  Estola.  IT.  Stolu. 

* 

ESTOMACH,  ESTOMAC,  estomax,  s.  m., 
lat.  STOMACH^u,  estomac. 

La  vianda  que  hom  manja  s'amassa  tota  el 

ESTOMAC. 

L'  ESTOMAX.  es  pies  plus  que  mestiers  non  es. 
Liu>.  de  Sjdrac,  fol-  80  el  84. 

La  nourriture  qu'on  mange  s'amasse  toute  dans 
Vestomac. 

Uestomac  est  plein  plus  que  besoin  n'est. 

EsTOMACH...   vol  dire  en  grec  porta,  et  el 
propriamen  es  porta  del  ventre. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  5^. 

Estomac...  veut  dire  en  grec  porte,  et  il  est  pro- 
prement porte  du  ventre. 

ANC.  CAT.  Estomack.  esp.  port.  Estomago.  it. 
Stomaco. 

ESTONC,  S.  m.,  bâton,  trique. 
Venjansa  de  colps  ni  d'ESTONcs, 
No  m  part  d' amor. 

Baimond  de  MiravAL  :  Contr'  amor  vau. 
Vengeance  de  coups  et  de  bâtons,  ne  me  se'pare 
d'amour. 

Lac.  D' KSTONC  breto 

Ni  de  basto 
No  sapcb'om  plus. 

Marcabrl's  :  D'aisso  laus. 
De   trique  bretonne  ni  de  bâton  qu'on  ne  sache 
davantage. 

ESTOPA,STOPA,.y./.,  lat.  stupa,  étoupe. 
Inûammant  estopa. 

Elue,  de  las  propr.,  (bl.  il6. 
Enflammant  Vétoupe. 

Ciris  pascals  0  antres  ciris  ab  pabel  d' estopa. 
Carlulnire  de  Montpellier,  fol.  11^. 
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Cierges    pascals    ou  autres    cierges    avec    mèche 
d'étoupe. 

Stopa  val  ad  estipar  naus. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  223. 
Etoupe  vaut  à  calfater  les  navires. 
CAT.  ESP.  PORT.  Estopa.  IT.  Stoppa. 

ESTORNELH,    estorneu  ,  s.  m.,  lat. 
STURNM.y,  étoiirneaii. 

Datz  li  totz  menutz  ausels, 
Fors  solamen  dels  estornels. 

Decdes  de  Prades  ,  jéuz.  cass- 
Donnez-lui  tous  petits  oiseaux,  excepté  seulement 
des  étoiirneaux. 

Eu  torn  plus  irneus 
Qu'  us  estornecs- 

GlRACD  DE  B0RNEIL  :  Quan  lo  fregz. 
J'en  retourne  plus  alerte  qu'un  ttourneau. 
Fig.  len  suy  1'  anselhs 

Qu'als   ESTORNELHS 

Fas  los  mieus  auzelelz  noirir. 

Marcabrus  :  D'aisso  laus. 
Je  suis  l'oiseau  qui  aux  ètourneaux  fais  nourrir 
mes  petits  oiseaux. 

ANC.  FR.  De  tuz  icels  ke  volent  de  bêle 
Mielz  voldreie  estre  estornele . . , 
Bien  savez  ke  Vestornele 
Est  deboniers  e  simple  oisele. 
Chron.  anglo-normandes ,  t.  I,  p.  86. 
CAT.  Estomelî.   esp.  Estornino.    port.   Estor- 
ninho.  it.  Stornello. 

ESTORNUDAR  ,  stornudar  ,  estruni- 
DAR  ,  V. ,  lat.  STERNUTARe,  étemuer. 

Quar  si  estornuda   en  aqnesta   passio ,   es 
mot  bo  senbal. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  8r. 
Car  s'il  éternité  dans  celte  affection  ,  c'est  fort  bon 
signe. 

Fay  aquella  stûrnudar. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  36. 
Celle-là  fait  étemuer. 

Sa  polvera  fa  stornddar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  219. 
Sa  poudre  fait  éternuer. 

Si  tu   ti  voles  tener  d'ESTRUNiDAR   can   tu 
n'auras  talan. 

L'anlra  manieira  es  de  regardar  lo  solelb, 
quar,  si  tu  lo  regardas,  tu  estrunidaras. 
Lii>.  de  Sydrac,  fol.  lo4- 

Si  tu  te  veux  retenir  d'é<ernf/cr  quand  tu  en  auras 
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L'autre  miuière  est  de  regarder  le  soleil ,  car,  ii 
tu  le  regardes  ,  tu  éternueras- 
OA.T.  Estemudar.  esp.  Estornudar.  it.  Starnu- 
tare,  starnutire. 

2.  EsTORNUT,  s.  TH.,  ctemuemeiit . 

KsTORNUTz  provocar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  8i. 
Provoquer  fternuements. 
CAT.  Estemud.  esp.  Estornitdo.  it.  Scarmita. 

3.  ESTORNUUAMENT,  S.   f/t.,    Ult.    STERNi:- 

TAMENTMw,  l'iernuemeiit. 

•EsTOIml;DAME^T   es    violenta    coinocio    tlel 

oervel. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  8l. 

Elemuement  est  violente  commotion  du  cerveau. 

IT.  Scamiitamento. 

I^.    EXTRENL'TACIO,    STORNUTACIO,    STUR- 

NUTAcio  ,  lat.  sTERNUTATio  ,  étemuc- 

ment. 

Dolor  agnda  de  dent ,  et  extresdtacio  con- 
seqoent. 

Aveniment  de  stornutacio. 

La  caracio  am  sturndtacio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.   \!\  et  38. 

Douleur  aiguë  deJents,  cl  éternuement  <jui  s'i'n- 
suit. 

Arrivc'e  à'éternuemenl. 

La  guc'rison  avec  éternuement. 
iT.  Starnutazione . 

5.  EsTRUMT,  S.  m.,  éternuement. 

Lh'EsTRDNiTZ...  ieis  del  plas  près  sospiralli 
que  el  troba,  e  aisso  so  las  narrigulas. 

LLv.  de  Sj-drac  ,  fol.  104. 
1,'ctcrnuernent...  sort  du  plus  prochain  soupirail 
qu'il  trouve,  el  ce  sont  les  narines. 

ESTRA  ,  S./.,   lat.  ST^xtiir/i,  estrade, 
balcon. 

"Viraiz  estar  domnas  a?,  esthas, 
Per  los  mars  e  per  las  fenestras. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  97. 
Vous  verriez  les  dames  cire  aux  balcons ,  par  les 
murs  et  par  les  fenêtres. 
A5r.  CR.  As  estres  de  la  tor  amont 
C'est  .Melior  la  bcle  assise. 
Roman  de  Pnri/ionopex  de  Biais,  not.  des  Mss. , 
t.  IX,  p.  69. 

ESTRA,     prrp.,     lat.     f.xtra  ,     hors, 
contre, 
r.s  ben  menai  t.sTiw  lev 
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t^ui  tcD  car  so  qae  l'avilis. 

ArNAVD  de  MARt'EIL  :  Cui  que. 
Est  bieu  meue  hors  de  la  loi  celui  qui  tient  cher 
ce  qui  l'avilit. 
Ea  cuiaTa ,  qaant  amors  no  111  ténia, 
Qae  no  m  pognes  Ibrsar  estra  mon  grat. 

AiMF.ni  DE  Bellimoi  :  Nulhs  hom. 
Je  pensais  ,  quand  amour  ne  me  tenait  pas,  qu'il 
ne  nie  put  forcer  contre  mon  gré. 
Adv.  comp. 

Mentir  cngei,  mas  estra  grat  die  ver. 

FoLgv'ET  »F.  Mah.seille  :  S' al  cor  plagues. 
Je  pensai  mentir,  mais  contre  ffré  je  dis  vrai. 

ANC.  fr.  Estre  la  gent  qui  snnt  de  son  pais. 
Romande  Garin  le  Loherain,  t.  I,  p.  i8.i. 

EST.  Extra. 

■ 

2.  EsTRANHATGE  ,  S.  m.,  t'Ioignemenl , 
étrangeté,  rigueur. 

Ni  tau  gran  estranhatgr 
De  Dien. 

Guillaume,  moine  de  Béziers  :  Quascus. 
Ni  si  grand  éloignement  àcTi\et.\. 
Ab  fellona  desiransa 
Et  estraniiatge  baralh. 

MaRcadris  :  Contra  l'ivern. 
,Te  dispute  avec  de'sir  félon  et  étrangeté. 
Qnar  anc  no  m  fes  kstranhatge. 

Marcabrus  :  Lanquan  fuclboii. 
Car  jamais  ne  me  fit  rigueur. 

3.  EsTRAWHEZA,  s.f.,  étrangeté. 
Mas  tan  fera  estranheza  ha  iongamen. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Companlio. 
Mais  a  longuement  si  féroce  étrangeté. 
CAT.   Estranjesa.    esp.  Estraneza.  port.   Es- 
tranheza. it.  Stranezza. 

/,.    ESTRANH  ,      ESTRAIN,     STRANI  ,     aclj., 

lat.  EXTRANaf5',   étranger,  farouche, 
étrange. 

En  pais  estrang 

.Suî ,  e  no  i  vey  messatge. 

G.  Faidit  :  Ab  cossirier. 
,Il-  suis  en  pays  étranger,  et  n'y  vois  message. 

De  totas  encontradas 

EsTRANHAS  c  privadas. 

Arnaud  de  Marueil  :  Basoses. 
De  toutes  conirc'e»  étrangères  et  connues. 
Honra  'Is  siens  et  honra  gent  estbarha. 

Rambald  de  Vaql'eiras  :  Aras  pot  hom. 
Il  lionore  les  siens  et  il  honore  la  gent  étrangère. 
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Fig.     Tnlt  solatz  me  son  estrawh, 
Pas  de  lieys  joys  mi  sofranh. 

ÂRNArD  DE  Marueil  :  Mot  eran. 
Tous  plaisirs  me  sont  étrangers,  puisque  d'elle 
me  manque  joie. 

Aprivadar  pot  hom  estrahhas  gens. 
Serveri  de  GiRONE  :  Cavayers. 
On  peut  apprivoiser  les  gens  Jarouches- 

Pas  mî  dons  m'es  salvaja  et  estranha. 

Pons  de  Capdueil  :  Leials  amies. 
Puisque  ma  dame  m'est  sauvage  ei  farouche. 
Tant  estranhs  es  raos  cossiriers.    . 
Gavaudan  le  Vieux  :  Crezens  fis. 
Tant  étrange  est  mon  souci. 
Subst.  Si  m  salndes  com  nu  estranh. 

Guillaume  de  Bal  au  n  :  Lo  vers. 
Si  me  saluât  comme  un  étranger. 

Si  als  EsTRAiMS  et  aïs  privatz 
Donatz,  e  'Is  enemics  baissatz. 

Gui  de  Cavaillon  :  Seigneiras, 
Si  vous  donnez  aux  étrangers  et  aux  privés ,  et 
vous  abaissez  les  ennemis. 

En  tan  convent  que  nnlh  strani  eo  y  fasse 
nnlh  embadiment. 

Tu.  de  1080. 
En  telle  convention  que  nul  étranger  n'y   fasse 
nulle  attaque. 

ANC.  FR.     L'avauture  fut  molt  estraigne. 
Lai  du  Trot ,  v.  5. 
Jugement  se  devoir  faire  d'un  crime  com- 
mis par  une  damoiselle  estrange. 

Hist.  de  Gérard  de  Neuers,  p.  ^6. 
CAT.  Eslranj.  esp.  Estrano.  port.  Estranho. 
iT.  Estraneo,    estrano,  estranio,  strano , 
stranio. 

5.  ESTRANHAMEN,  ESTRAIGNAMENT,  S.  m., 

éloigneinent ,  exil. 

Lnenh  d'esper  m' a  mes  estranhamen. 

Peyrols  :  Mot  m'  entremis. 
Loin  d' espérance  elle  m'a  mis  exil. 
Tristicia  qu'es  estraignamens  de  joi  de  cor. 

Trad.  de  Bède,  fol.  9. 
Tristesse  qui  est  éloignement  de  la  joie  du  cœur. 
CAT.  Estranyament .  esp.  Extranamiento. 

6.  EsTRAMP ,  adj. ,  isolé ,  séparé. 

Rims  ESTRAMps  es  dig,  quar  no  s' acorda 
am  degu  dels  autres,  ni  degus  dels  autres  am 
lai  en  leyal  acordansa. 

Aquesta    cobla   de    .si    meteyssha    non   ha 
lunha  acordansa,  ans  es  tota  de  si  estrampa. 
heys  d'amors,  fol.  20  et  21. 
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Bime  isolée  est  dite  ,  parce  qu'elle  ne  s'accorde 
avec  nulle  des  autres  ,  ni  nulle  des  autres  avec  ello 
en  loyal  accord. 

Ce  couplet  de  soi-même  n'a  nul  accord  ,  mais  il 
est  tout  de  soi  isolé. 

7 .  EsTRANGiER ,  ESTRANHER ,  adj. ,  étran- 
ger. 

Fer  cert  si  crezia 
Que  lo  moyne  fos  estrangier. 

V.  de  S.  Honorât. 
Il  croyait  pour  cerlain  que  le  moine  fût  étranger. 
Subst.       EIs  ESTRAKGiERs  pcrcgrinans. 
Brev.  d'amor,  fol.  68. 
Les  étrangers  voyageants. 

Sel  que  te  gen  los  siens  e  'Is  kstranhers. 
T .  DE  Rambaud,  de  Perdigon et d'Azemar  :  Senher. 

Celui  qui  tient  agréablement  les  siens  et  les 
étrangers. 

CAT.  Estranger.  esp.  Extrangero.  port.   Es- 
trangeiro.  it.  Straniere,  stranlero. 

8.  ESTRAKHAMEN,  ESTRAGNAMEN  ,  adv,, 

étrangement,  considérablement. 

Estranhamen  m'  abelis 
Que  us  ara. 

Berenger  de  Palasol  :  Dona  si. 
Il  me  plaît  considérablement  que  je  vous  aime. 
Estragnamen  a  gran  plazer  qui  ve 
So  qu'ama  fort. 

Peyrols  ;  Mot  m' entremis. 
Celui  qui  voit  ce  qu'il  aime  fort  a  étrangement 
grand  plaisir. 

ANC.  FR.  For  ce  se  sunt  mnlt  pais  tenu 
Cil  devers  lui  estrangement. 
Chron.  anglo-normandes  ,  t.  J,  p.  206. 
CAT.  Estranjament.  esp.  Extranamente.  port. 
Estranhamente.  it.  Stranamente . 

9.  EsTRANHAR ,  V.,  s'éloigncr,  rendre  fa- 
rouche. 
Fer  qu'ien  muer,  quan  de  leys  m' estranh. 

AiMERi  DE  Bellinoi  :  Ko  m  puesc. 
C'est   pourquoi   je   meurs  ,   quand  je   xa'éloigne 
d'elle. 

Estet  mal  com  los  fraires  d'ella,  e  si  s'es- 
TRANJET  d'ella. 

V.  de  Sordel. 
Fut  mal  avec  les  frères  d'elle  ,  et  ainsi  s'éloigna 
d'elle. 

Pus  vas  me  s' estranh  a 
So  qn'  ien  plus  aver  vnelb. 

B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  voi. 
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Puisque  se  rend  farouche  enters  nioi  ce  que  je 
Teus  le  plus  avoir. 

Aprivadar  pot  hom  estranhas  gens , 
Et  ESTRANHAR  los  pus  piopilas  paiens. 
Serveri  de  GiRONE  :  CavaviTs. 
Od  peut  apprivoiser  les  gens  farouches  ,  cl  rendre 
farouches  les  plus  proches  parents. 
Part.  pas. 
Per  qu'el  nions  es  estranhat/.  de  mondar. 

G.  RlQL'iER  :  Forlz  guerra. 
C'est  pourquoi  le  monde  est  éloigne  de  puriGor. 
lea  eix  que  m'  er  kstranhatz 
De  solatz. 

GinACD  PE  BoRNEll.  :  Quan  hrancha. 
Moi-même  qui  m'e'tals  éloigné  de  plaisir. 
CAT.  Estranrar.  bsp.  Extranar.  tort.  Eslran- 
har.  iT.  Stranare,  siraniare. 

lo.  EsTRACUAR,  ESTRACAR,  V.,  cxtrava- 
guer,  être  sans  voie  tracée. 
Als  gelos  qne  faitz  estraguar. 

Del'des  de  Pbades  :  Si  per  amar. 
Aux  jaloux  que  vous  faites  extravaguer. 
Part.  pas.  len  die  que  ben  es  kstraguatz 
Hom  ries,  ergulhos,  descauzitz 
Qne  vol  ades  tener  aunitz 
Sos  vezis  ni  apoderalz. 
Eamb\l'd  de  Va^il'EIRAs  :  Ja  hom  près. 
■Je  dis  que  Lien  est  extravagant  l'homme  puis- 
sant ,  orgueilleux  ,  impoli  qui  veut  toujours  tenir 
honnis  et  soumis  ses  voisins. 

Es  joves  qnan  fa  estraguat  dos. 

Bertrand  DE  BoR>- :  Bclh  m'es. 
Il  est  jeune  quand  il  fait  don  extravagant. 
De  ca  son  trenta  jornadas 
Grans  e  longas  e(  estraoauas. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Deçà  sont  trente  journc'es  grandes  et  longues  et  sans 
voies  tracées- 
CAT.  ESP.  rORT.  Estragar. 

1  I.  EsTRAGAZi ,  .y.  m.,  accident  étrange. 
Us  ESTRAGAzrg  lar  aven. 

Deudes  de  PnADEs  ,  Auz.  cass. 
Un  accident  étrange  leur  advient, 
f  AT.  ESP.  PORT.  Estrago.  IT,  Strage. 

ESTRADA  ,s.f.,  estrade,  chemin,  voie. 
Voyez    Leibnitz,    p.    126;  Denina  , 
t.  II,  p.  9.89. 

VrdS  VOSir'  ESTRADA. 

G.  RnjlilER  :  Gaya. 
Voici  voire  chemin. 
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L' ESTRADA 

Laissiei  e  mon  dreg  canii. 

J.  Estève  de  BÉ7.IERS  :  Ogan. 
Je  laissai  la   voie  et  mou  droit  chemin. 
L'  ESTRADA 

Segaetz  ,  anntz  ,  faitz  vostre  pro. 

J.  EsTÈVE  DK  Beziers  :  L'aulr'icr. 
Suivez  lo  chemin,  allez,  faites  votre  profit. 
Mas  ja  per  els  non  empllretz  la  pansa  , 
Si  EXTRADAS  o  roinleiis  non  raubatz. 
T.  d'Albert  de  Sisteron  et  du  moine  :  Monges. 
Mais  jamais  par  eux  vous  n'emplirez  la  panse  ,  si 
vous  ne  de'rohez  chemins  ou  voyageurs.    • 
ANC.  FR.  On  tost  sans  vilenie  puet  recoillir 

sesCrée. 
IIuoN  DE  Villeneuve,  Du  Ferdier,  t.  II,  p.  249. 
ANC.  CAT.  ESP.  PORT.  Estrada.  m.  Strada. 

2.     ESTRADIER  ,     .STRAniER,    S.    m.,    COU- 

reur    de   grands     chemins,     batteur 
d'estrade. 

Lai  on  chascus  aura  paor  de  se 
Aissi  lo  just  col  laires,  1'  estradiers, 
Can  si  fera  lo  jujainenz  derniers. 

P.  GuiLLEM  :  Ai  !  Vcrgena. 
Là  où  chacun  aura  peur  pour  soi,  ainsi  le  juste 
comme  le  larron,  le  coureur  de  grands  chemins, 
quand  se  fera  le  jugement  dernier. 

Qar  tost  passon  H  mercadiers 
Los  pas  on  tornon  li  stradier. 
Un  Tuol'badour  anonyme  :  Senior,  vos  que. 
Car  bientôt  les  marchands  passent  les  pas  où  tour- 
nent les  batteurs  d'estrade- 

—  Marchein-,  bon  marcheur. 
Un  cheval  sanr,  bausa,  de  bon  celier; 
Non  ao  en  tota  Fransa  tan  estradikr. 

Roman  de  Gérard  de  liossillon,  fol.  39. 
Un  ciieval  roux,  bauçant,  de  honnc  dcurie  ;  il  n'y 
eut  pas  en  toute  la  France  tel  marcheur. 

ESTRASSAR,  V.,  déchirer,  détacher. 

Cnjzolmens  los  estrassa. 
Un  Troubadour  anonyme  :  Dieusvos  salv. 
Cruellement  les  déchire. 
Part.  pas.  Son  estrasat  sini  cabel , 
Qae  luzison  contra '1  solel 
Aisi  con  fa  fis  aurs  brunilz, 
Que  sai  e  sai  son  cspanditz. 

lioman  de  Jaiifre,  fol.  60. 
Sont  détachés  ses  cheveux  ,  qui  luisent  contre  le 
soleil  ainsi  que  fait  fin  or  poli ,  vu  que  (à  et  lu  ils 
sont  épanduB. 
Rsp.  Estrazar-  it.  Stracciare. 
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ESTREMENTIR,  v.,  frémir,  tressaillir, 
retentir,  s'ébranler. 

Ho  faray, 
Si  cell  m'  aduzes  que  iea  au/i 
Cridar,  don  totz  estrementi, 
Per  sol  la  vos  que  nos  auzim  , 
De  pahor  totz  estrementim  ; 
Que  farein  doncs  cant  ell  veara  ? 
Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Je  ferai  cela,  si  tu  me  conduis  celui  que  j'entendis 
crier,  dont  tout  retentit. 

Seulement  par  la  voii  que  nous  entendîmes ,  de 
peur  tous  nous  tressaillîmes;  que  ferons-nous  ]donc 
quand  il  viendra? 

ESTRENA,  ESTRENHA,  s./.,  lat.  STRENA, 

étrenne,  présent. 

Per  ESTRENAS,  .ir.  sols. 

Tit.  de  «428.  Hist.  de  Nimes ,  t  III ,  pr.,  p.  226. 
Pour  étrenneSj  deux  sols. 
Fig.  Don  m'en  un  bais  d'ESTRENA, 
E  segon  servizi ,  '1  mays. 

Arnaud  de  Marueil  :  Bel  m'  es  cant. 
M'en  donne  un  baiser  à' étrenne  j  et  le  plus  ,  selon 
le  service. 

Ha  !  il  no  sap  quai  estrena 
M'a  dada,  ni  com  m'  adesca. 

Hambai'D  d'Orange  :  Un  vers  farai. 
Ah  !  elle  ne  sait  pas  quelle  étrenne  elle  m'a  don- 
née ,  ni  comme  elle  m'amorce. 

Loc.        Roma ,  '1  glorios 

Que  suffi  mort  e  pana 

En  la  croz  per  nos  , 

"Vos  don  la  mala  estrenha. 

G.  FiGUEiRAS  :  Sirventes. 
Rome  ,  le  glorieux  qui  souffrit  mort  et  peine  en  la 
croix  pour  nous  ,  vous  donne  la  raale  étrenne. 
Quan  vi  lo  coms  del  jorn  la  prima  estrena. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  71. 
Quand  le  comte  vit  la  première  étrenne  (pointe) 
du  jour. 

ANC.  fr.  De  harens  frès;  à  bone  estraine 
Mengié  en  a  une  dozaine... 
Tele  pénitence  emprendront 
Qu'il  en  mangeront  à  estraine 
Char  toz  les  jors  en  la  semaine. 
Roman  du  Renart ,  t.  I,  p.  i5o  ,  et  t.  III ,  p.  355. 
Car  sa  beautés  et  sa  très  grant  vaillance 
M'ont  cent  soupirs  le  jour  doué  A'estrnine. 
Le  Boi  de  Navarre  ,  chans.  LIX. 

II. 
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Dès  le  bien  matin ,  à  Yestrainne. 

G.  GuiART  ,  1. 1,  p.  176. 
CAï.  ESP,  Estrena.  port.  Estrêa.  it.  Strenna. 

2.  EsTRENAR,  V.,  étrenner,  gratifier, 
len  morrai,  si  no  m' estrena 
D'  un  dous  bais. 
Bertrand  de  Born  :  Cazutz  sui  de. 
Je  mourrai  ,    si   elle   ne   me  gratifie  d'un   doux 
baiser. 

Que  m  don  s' amor  e  d'  un  baizar  m'  estre. 

G.  Adhemar  :  Non  pot  esser. 
Qu'elle  nie  donne  son  amour  et  va!étrenne  d'un 
baiser. 

Ane  en  re  no  us  vole  dar  parier, 
Quar  de  totz  bas  vos  estrenet. 

Deudes  de  Pbades  :  Ancmais  bora. 
Oncques  en  rien  il  ne  voulut  vous  donner  pareil , 
car  il  vous  gratifia  de  tous  biens. 

AMC.   FR. 

Dieu  tout-pnissant  te  doint  pour  Vestrener 
Les  quatre  coins  du  monde  gouverner. 

Clément  Marot,  t.  II ,  p.  98. 
J'ai  des  premiers  de  ceux  du  mestier  dont  je  sois 
Osé  vons  estrener  de  ce  pen  que  je  puis. 

OEuvres  de  Du  Bellay,  fol.  562. 
CAT.  ESP.  Estrenar.  port.  Estrear. 

ESTRENHER,  estreigner,  v.,  lat. 
STRiNgTERe,  étreindre ,  serrer,  presser, 
grincer. 

Estrenha  vas  me 
Son  cors  blanc,  gras  e  le. 

B.  DE  VentadouR  :  Pus  mi  preiatz. 
Que  '■^étreigne  vers  moi  son  corps  blanc  ,  gras  et 
délicat. 

Mas  quan  la  blanca  mas  ses  guan 
EsTRENH  son  amie  doussamen. 
T.  DE  S.  DE  Mauléon,  de  G.  Faidit  et  de  h.  de 
LA  Bachelerie  :  Gaucelm. 
Mais  quand  la  blaacbe  main  sans  gant  presse  dou- 
cement son  ami. 

Los  traucon  be,  e  passon  un  fil 
Ab  que  ambedos  los  estrenga. 

Deudes  DE  Prades  :  Auz.  cass. 
Les  trouent  bien  ,  et  passent  un  fil  avec  quoi  les 
serre  tous  les  deux. 

Pueyssas  vezes  d'  aquestas  gens , 
Co  kstrenho  vas  me  Inrs  dens. 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodèine- 
Puis  voyez  de  ces  gens,  comme  ils  griticent  contre 
moi  leurs  dents. 
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Fi^.       Malvestalz  estreing  e  serra  e  lia. 
Bertrand  dd  Pi'geï  :  De  sirvenle». 
Mecliaiici'lé  élreint  et  serre  cl  Ho. 

SI  de  lare  ilespendre  s'estrknh. 
Pierre  du  Villar  :  Sendatz  vcrmellis. 
S'il  se  presse  de  dépenser  largement. 
Siibst.       Ni  conques  ni  dos 

No  valdran  dos  aguilenz 
Al  ESTREiGNKa  de  las  denz. 

GlRALD   DE  BoRNElL  :  Jois  si». 

Ni    conquêtes  ni   dons  ne    vaudront   deux   Iruits 
d'e'glantier  au  serrer  des  dents. 

—  Cacher,  serrer. 

El    felz    ESTRENHER  la    vianda   ad  aquelhs 
que   sobras  n'avian. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  l4- 
11   fit  serrer  la  nourriture  à  ceux  qui  en  avaient 
de  reste. 
Parc.  pas. 

Fis.  Enans  qa'ieu  fos  de  dezirier  estreinhs. 
B.  DE  Ventadour  :  Quant  crba. 
Avant  que  je  fusse  élreint  de  désirs. 
ANC.  FR.Qai  trop  embrasse,  mal  estraint. 
CoQUILLARï  ,  p.  66. 
L'emprisonne   et   Vestraint  en    des  chaisnes 
pesantes. 
Premières  œuvres  de  Desportes  ,  fol.  107. 
CAT.  Eslrenyer.  esp.  Estrechar.  port.  Estreitar. 
iT.  Stringere,  stregnere. 

2.    ESTREG,  ESTREIT,  ESTRECH  ,  û^^'.,    lat. 

STRicTM.v,  ctroit. 

Per  un  cendier  estrech. 

r.  de  S.  Honorât. 

Par  un  sentier  étroit. 

Persona  que  es  estrecha  del  piehs,  que  ale- 

nar  non  pot. 

Lif.  de  Sydrac  ,  fol.  77. 

Personne  qui  est  étroite  do  la  poitrine ,  qui  ne 

peut  respirer. 

Fig.        El  cor  e  'Is  cors  m'  a  sazit , 

E  mes  en  estrbch  cortil. 

AzEMAR   LE   KoiR  :  Ja  d'ogau. 
M'a  saiîi   le  cœur  et  le  corps,  et   rais  en   étroit 
M.'jour. 

Si  no  lor  datz  itna  summa  d'argcn, 
E  no  lor  faitz  plus  estreg  covlnen. 
Raimo.nd  de  Castelnau  :  Mon  sirvcnlcs. 
Si  vouj  ne  leur  donnez  une  somme  d'argent ,  et  ne 
leur  faites  un  pacte  plus  étroit. 

—  Serré,  cnvolopp*'?. 
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(\)latz  o  per  drap  kstrkg. 

Deddes  de  Prades  ,  jiuz.  cass. 
Coulez-le  par  drap  serré. 
Par  ext.  Ane  negas  no  vi  son  cors  ; 

Estrecha  venc  en  un  mantel. 
K.  Vidal  de  Bezaudun  :  Unas  novas. 
Personne  ne  vit  jamais  son  corps  ;  elle  vint  en- 
l'eloppée  dans  un  manteau. 

Âdi'.         Mais  volria  una  calha 

Estreg  tener  en  mo  se. 

Cercamons  :  Car  vci. 
Mieux  je  voudrais  tenir  serré  une  caille  en  mon 
sein. 

Tan  cavayer  tan  estreg  cavalgar. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Honrat  marques. 
Tant  de  cavaliers  chevaucUer  si  serré. 

ANC.  FR.  De  lur  ceintures  e  de  peitrels 
Lient  estreic  les  mainels. 
Cliron.  anglo-normandes ,  t.  I,  p-  67. 

—  Avare. 

E  'Is  Catalas  e.stregz  cortes. 

Bernard  d'Auriac  :  Nostre  reys. 
Et  les  Catalans  avares  courtisans. 
Ill  raubador  estreg,  nesci ,  cortes. 

T.  D'A.  DE  S1STER0N  ET  DU  Moine  :  Monge.-;. 
Les  voleurs  avares,  ignorants  ,  courtisans. 

—  Rigide. 

Ja  no  '1  cal  tondre,  ni  raire. 
Ni  en  estreg  ordre  maltraire. 

Pons  de  Capdueil  :  En  lionor. 
Jamais  ne  le  faut  tondre  ,  ni  raser,  ni  tourmenter 
dans  un  ordre  rigide. 

—  Privé ,  à  court. 

So  fort  estreg  de  viandas. 
Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  12. 
Sont  fort  à  court  de  vivres. 

—  Retenu  ,  sobre. 

E  '1  cors  tenelz  segur  e  dretz  , 
E  de  vilan  parlar  estrmtz. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Et  tenez  le  cœur  sûr  et  droit ,  et  5oire  de  vilain 
parler. 

—  Bref. 

Tnt  aqnel  de   la  prima  conjngazo  fcni.ssen 

en  A  ESTREIT. 

Gramin.  provenr. 
Tous  ceux  de  la  première  conjugaison  finissent  en 
A  bref. 

CAT.  Estret.  esp.  Estrecho.  port.  F.slreiio.  it. 
Stretto. 
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3.  EsTRECHAMEN,  «(/(».,  étroitement. 

ESTRECHAMENS   CaQSSaS 

Pes  e  cambas  e  bras. 

Arnaud  de  Marsan  :  Qui  comte. 
Ciiaussez  étroitement  pieds  et  jambes  et  bras. 
Cordatz  estrechamen 
Vostres  bras  ben  e  gen. 

Amanieu  des  Escas  :  En  aquel  mes. 
Liez  étroitement  vos  bras  bien  et  gentiment. 
Loc.  En  retener  et  en  gardar  estrechamen. 
F.  et  Fert.,  fol.  i3. 
En  retenir  et  en  garder  étivitement. 

Fig.      Conoisson  qu' estrechamen 
Son  liearat  ad  aqiml  tunnen. 

Brev.  d'amor,  fol.  112. 
Ck>nnaissent  qu'ils  sont  étroitement  livre's  à   ce 
tourment. 

—  Sévèrement,  Strictement. 

De  totli  convenra  rendre  razo  e  comte  mot 

ESTRECHAMENS. 

V.  et  rert. ,  fol.  67. 
De  tout  lui  conviendra  rendre  raison   et  compte 
moult  strictement. 
ANC.  fr.  Malt  parlèrent  estreiiemenc. 

Chron.  anglo-normandes j  t.  I ,  p.  8t. 
CAT.  Estretament.  esp.  Estrechamen  te.  port. 
Estreitamente.  it.  Strettamente. 

4-  EsTRECHURA,  S./.,  Serre,  étroitesse. 
Trazon  lo  de  I'estrechura. 

F.  de  S.  Honorât. 
Le  tirent  de  la  serre- 

ANC.  FR,  A  cause  de  la  laxité  et  largeur  des 
pertuis  d'en  bault  et  Vestroissure  de  ceux 
d'embas. 
Amyot.    T?-ad.  de  Plutarçiic  ,  OEuvrcs  mêle'es  , 
t.  I,  p.  134. 
CAT.  Estretiira.  esp.  Estrechura.  port.  Estrei- 
tiira.  IT.  Strettura. 

5.    ESTRECHIESSA  ,     ESTRECHEZA   ,      S.    f., 

étroitesse. 

Per  la  estrechiessa  de  la  valb,  es  bo  que  ns 
isquam  d'alssî. 

Philomena. 
A  cause  de  V étroitesse  de  la  vallée,  il  est  bon  que 
nous  sortions  d'ici. 

Estrecheza  de  venas. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  55. 
Etroitesse  de  veines- 
ANC.   ESP.   Estrecheza.    port.    Estreiteza.    ir. 
Strettezza. 
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6.  ESTREYCEDAT,   S.f.,   étloiteSSC. 

De  say  et  de  lay  grans  montanbas, 
Allas  e  feras  et  estranhas, 
Et  el  mey  de  1'  estreycedat 
Del  fluvi ,  a  dos  rancs  pauzat. 

V.  de  S.  Enimie,  fol.  37. 
De-çà  et  de-là  grandes  montagnes  ,  hautes  et  sau- 
vages et  étranges,  et  au  milieu  de  V  étroitesse  du 
fleuve  ,  il  y  a  deux  rochers  placés. 

7.  EsTREisA,  j./.,  serrement. 

En  plor  dels  oils  e  en  estreisa  de  dens. 

Trad.  de  Bède,  fol.  55. 

En  pleur  des  yeux  et  en  serrement  de  dents. 

8.  EsTREYSSHEMENT  ,  S.  m. ,  étroitessc. 
Fig.  Per  gran  estreysshement  del  saber,  110 

layssbe  gran  re  de  bos  mots. 

Lejs  d'aniors,  fol.  l\. 
Par  grande  étroitesse  du  savoir,  qu'elle  ne  laisse 
pas  grand  chose  de  bons  mots. 

ESP.  Estrechamiento.  it.  Strignimento. 

9.  ExTRicTURA,  i'.y;,  ligature. 
Sia  coagulada  la  extrictura. 

Pansa  sobre  aquela  emplastre  e  pulvils  e 
extrictura. 

Trad.  d'Âlbucasis,  fol.  64  et  67. 

Que  la  ligature  soit  coagulée. 

Pose  sur  celle-ci  emplâtre  et  coussinet  et  ligature. 
IT.  Strignitiira. 

10.  AbSTRENHER,     V.,    lat.    ASTRINg^Rt^, 

astreindre. 

Autres  verbs  bavem  ,  H  quai  ban  très  ter- 
menatios  o  mays  en  la  primiera  persona  del 
prezen  del  indicatiu...  coma...  abstrenc, 
abstrenhs,  abstrenhi. 

Lejs  d'amorSj  fol.  93. 

Nous  avons  d'autres  verbes ,  lesquels  ont  trois 
terminaisons  ou  plus  à  la  première  personne  du  pré- 
sent de  l'indicatif...  covame...  j'astreins ^ j'astreins, 
j'astreins. 

esp.   Astringir.   port,    Adstringir.    it.    Astri- 
gnere ,  astringere. 

11.  CONTRAIGNER,     CONTRENGER  ,     CON- 
TRANHER  ,   COSTREIGNER,  V.,   lat.    CON- 

STRiN^ERé?,    contraindre,    opprimer, 
punir,  estropier. 

Lauzengievs  oui  Diens  contraigna. 
B.  DE  Ventadour  :  Estât  ai  cora. 
Flalliur'-  <iuc  Dieu  punisse. 
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\o\  peure  la  vila  e  costremgkr  la  gen. 
/'.  de  S.  Amanl. 
Veut  prendre  la  ville  «;t  opprimerlc  peuple. 
El  non  poc  forcar  o  costreigner  nenn. 
Doctrine  des  f'audoii. 
11  ne  put  forcer  ou  contraindre  personne. 
Part.  pas.  Que   lo  jove   sia  costreyt   de  isir 
d' aqnesta  via. 

Doctrine  des  l'audois. 
<^ue  le  jeune  soit  contraint  de  sortir  de  cette  voie. 
càT.  Constrenyer.  ahc.  esp.   Constringir,  con- 
strinir.  esp.  mod.    Constrehir.   port.    Con- 
stringir ,    constranger.   it.    Constringere , 
constrignere ,  costringere,  costrignere. 

12.  CoNTREiTAMENT,  adc,  foicément. 

Non  COWTREITAMKKT. 

Doctrine  des  Vaudois- 
tsQn  forcement. 

i3.   CosTRicTiu ,   adj. ,  contractif,  ca- 
pable de  contracter. 
Calor...  d' algonas  materias  costrictiva. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  24. 
Chaleur...  contractive  d'aucunes  matières. 
ESP.  Constrictivo.ix.  Costrettivo. 

14.    CONTRATZ,    adj.  ,    lat.    CONTRAtTU.y, 

estropié,  contrefait. 

Fievols  com  us  contractz. 
Le  Moine  de  Montaxjdon  :  Gasc  pec. 
Faible  comme  un  estropie. 

Dotnpna  joves  ben  faicba 
Val  cin  cenr  vieillas,  neis  s'era  contracha. 

Ogiehs  :  Eiaquan. 
Jeune  dame  bien   faite   vaut   cinfj  cents  vieilles  , 
même  si  elle  était  contrefaite. 
Sitbst.  Los  coRTRACBS  rcdre.ssar. 

F.  et  Fert.,  fol.  22 
Redresser  les  contrefaits . 
*Hc.  FR.  Ncis  II   povre  et  1!  cowtret  qui  assi- 
daelment  séoient  aus  portes  de  réglise. 
Rec.  des  liist.  de  Fr.,  t.  III  ,  p.  2^^. 
CAT.  Concret,  akc.   esp.   Contrecto,  contrecho. 
isr.  MOD.  Contraido.  it.  Contralto. 

l5.     CON.STRICCIO  ,     .s.   f.,    lat.     rONSTRIC- 

Tio,  constriction,  pre.s.sion. 
Per  rorïMnircio  de  membre. 

Elu(  .  de.  lits  prnpr. ,  loi.    17 
l'jr  rnnstrirtion  Ar  mrmhie. 
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La  lua  coNSTRiccio,  sobre  aquela  am  tenalas. 

Trad.  d'.-llhucasiSj  fol.  21. 
La  tienne  constriction,  sur  celle-ci  avec  tenailles. 

ESP.  Constr'tccion.  it.  Costrizione. 

ï6.  CosTRENEMEMT ,  .V.  w.,  contrainte. 

Ni  per  bausia,  ni  per  costrenement  ui  ga- 
liament. 

Tit.  de  1295.  DoAT  ,  t.  GXXXIX  ,  ibl.  124. 
Ni  par  tromperie  ,  ni  par  contrainte  ni  moquerie. 
\yc.  KR.  E  senz  antre  constreignement. 

15.  de  s.  Maure  :  Chron.  deNor/n.,  fol.  6L^. 

CAT.  Constrenjiment.  akc.  esp.  Constrinimento. 
ESP.  MOD.  Constrehiiniente.  port.  Constran- 
gimetito.  IT.  Constringimento  ,  costringi- 
inento,  costrigniinento. 

i-j.  CoNTRANHEMEN,  .y.  m.,  contracùon. 

CONTRANHEMENS 

De  nervis,  o  trop  mal  lurfai, 
()  de  creiser  trop  los  retraî. 

Deudes  de  Pkades,  j4uz.  cass. 
La  contraction  de  nerfs  ,  ou  leur  fait  beaucoup  de 
mal ,  ou  de  croître  beaucoup  les  relient. 

18.  Destrewger,  destrenher,  V.,  lat. 
DisTRiNGERtf,  presser,  étreindre,  op- 
primer,  réprimer. 

Si  el  vol  jtirar  fora  de  mcsora,  lo  jatges  deii 
DESTRENOER  lo  sagrament. 

Trad.  dit  Code  de  Justinien,  fol.  18. 
S'il  veut  jurer  hors  de  mesure,  le  juge  doit  répri- 
mer\c  serment. 

Un  destrier 
Que  fon  boca  durs  e  fêlions , 
E  lo  DE.STREVS  dels  espérons. 

y.  de  S.  Honorât. 
Un  destrier  qui  fui  dur  de  bouche  et  méchant ,  et 
le  pressa  des  éperons. 

No  us  dulhalz.  plus  qu'  ien  mi  duelh, 
Qu' ieH  sai  qu'om  vos  destrenh  per  me. 
B.  DE  Ventadour  :  Quan  par. 
Ne  vous  chagrinez  pas  plus  que  je  me  chagrine  , 
vu  que  jo  sais  qu'on  vous  opprime  pour  moi. 
l'art,  pas.   Aissi  cum  la  nans  en  mar 

Destrecha  d'ondas  c  de  vens. 
PoN.s  d'Outafas  :  Aissi  cum. 
Ainsi  comme  la  nef  en  mer  pressée  des  ondes  ci 
des  vents. 

Fig.  Aiic ,  de  r  liora  qu'  ieu  fuy  naU  , 
.Mais  no  m  destrevs  amislatx. 

ALniON.'îE  II,  HOl  D'AnA«Oi\  ;  l'er  nianlai; 
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Oncques ,  depuis  que  je  fus  né ,  l'amitié  ne  m'é- 
treignit. 
Fig.  Mon  cor  per  aqaest  vers  destrenh. 

Marcabrus  :  Pus  mos. 

Je  réprime  mon  cœur  par  ce  vers. 

—  Concentrer. 

Fig.        Que  sa  grans  valors 

Tan  vas  mi  s  destrenha. 
P.  Raimonj)  de  Toulouse  :  No  m  puesc. 
Que  son  grand  mérite  autant  vers  moi  se  con- 
centre. 
ANC.    fr. 

Et  son  cler  vis  qui  trop  m'i  fet  destraindre. 
Le  roi  de  Navarre  ,  chans.  X. 
Tant  le  destraint  et  assailli 
Que  Gaillaame  vint  à  mercbi 
Nuz  piez ,  nne  selle  à  son  col . 

Rojnan  de  Rou ,  v.  j6o3. 
Qae  Jhesu  Cris  sonffri  en  crois 
An  jour  k'il  fut  de  mort  destrois... 
Des  espérons  le  destraingnoit. 
Roman  du  Renart ,  t.  IV,  p.  187,  et  t.  I ,  p.  9. 
Li  oisel  furent  si  destroit  de  fain  et  de  froi- 
dure, que  on  les  prenoit  sus  la  noif  ans  mains, 
sans  nul  engin. 

Piec.  des  liist.  de  Fr.,  t.  III  ,  p.  196. 
ANC.  CAT,  Destrenyer.   it.  Distringere,  dlstri- 
gnere. 

19.  Destrechament  ,     adv.,    expressé- 
ment, strictement. 

Vedam  destrechamentz  e  mandam. 

Coût.  d'Jlais.  Arch.  du  Roy.,  K,  867- 
Nous  défendons  expressément  et  mandons. 
Destrechamens  comandam. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  52. 
Nous  commandons  strictement. 
ANC.  CAT.  Destretament. 

20.  DeSTREYT,    DESTRET,  DESTREG  ,    DES- 

TRECH,  S.  m.,  détroit,  défilé. 
Al  DESTREG  d' nn  passatge  an  los  Francxs  en- 
contrat. 
Per  desotz  lo  destreyt  dichendo  en  un  prat. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  260  et  44^4- 
lis  ont  rencontré  les  Francs  au  détroit  d'un  pas- 
sage. 

Ils  descendent  dans  un  pré  par  dessous  le  défilé. 

—  District. 

De  la  vila  sua  de  Grialou  e  del  destrech  e 
de  las  apartenensas. 

Charte  dt  Gréalou ,  p.  (io. 
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De  la  ville  sienne  de  Gréalou  et  du  district  et  des 
appartenances. 

Del  territorî  del  destreg. 

Tit.  du  xnie  siècle.  DoAT,  t.  CXVIII,  fol.  78. 
Du  territoire  du  district. 

Dins  la  castellania  et  dins  lo  destret  de  la 
baronia  de  Miibau. 

Tit.  de  i3io.  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  iio. 
Dans   la  châtellenie    et  dans  le  district  de  la  ba- 
ronnie  de  Milhau. 

CAT.  Destret.  esp.  Distrito.  port.  Descricto,  ir. 
Distretco. 

21.  Destrey,  s.  m.,  étreinte,  contrainte. 
Yssaudnn  a  fag  jurar  ab  sey 

Lo  reys  Henrics  e  mes  en  son  destrey. 
Bertrand  de  Born  :  Pus  li  baron. 
Le  roi  Henri  a  fait  jurer  avec  soi  et  mis  dans  son 
étreinte  Issouduu. 

ANC.  FR.    Agatbocles    lai  trenchoit   vivres  de 
tous  costez  et  le  tenoit  si  à  destroit  que  ses 
gens  ne   s'ozoient  nullement  escarter  dn 
camp. 
Amyot.  Trad.  de  Plutarque,  V.  deDémétrius. 

22.  Destressa,    detreissa,    s.  f.,   dé- 
tresse, misère,  tourment. 

Allas  !  tan  detressa  m  fai 
De  lei  vezer  tor  e  mnr. 

R .  Jordan  :  Lo  clar. 
Hélas  !  tour  et  mur  me  fait  tant  de  détresse  de  la 
voir. 

Ilb  remeran  lor  peccatz  por  destreissa  de 
cors. 

Zi>.  de  Sydrac,  fol.  68. 
Ils  rachèteront  leurs  péchés  par  /oKrwjenide corps. 
ANC.  FR.  Dunt  tenir  les  puisse  en  destrece. 

Chron.  angto-normanaes,  t.  I ,  p.  255. 

23.  DeSTRENHEMEN  ,  DESTREYNEMEN ,  S. 

m.,  embarras,  contrainte. 
Ses  destruccio  e  ses  destrenhemens...  de  lors 
membres. 

Coût,  de  Moissac.  Du  Mege  ,  voy.  litt.,  p.  10. 
Sans  destruction   et    sans  contrainte...  de   leurs 
membres. 

No  met ,  si  pot ,  destreynemen 
Tal  que  no  fazon  nozemen. 
Del'des  de  Prades,  Poème  sur  les  f^crtus. 
Ne  met  ,  s'il  peut  ,  embarras  tel  qu'ils  ne  fassiMit 
préjudice. 
IT.  Distrigiilrnento,  distringitncnto. 
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7/,.   Destrf.isetat ,     s.  /.,    contrainte, 
peine  ,  dc-lresse. 

Moulas  tribniacions  e  destreisbtati  de  cor. 
Trad.  de  la  2'  vpitre  de  S.  Paul  aux  Corinthiem. 
Nombreuses  iriliulatious  cl  peines  de  ctrur. 

25.    DlSTRICTIO,    S.    f.,     lat.     UISTRICTIO, 

rigueur,  rigidité  ,  sévériti-. 

Que    ab    grant  cura    sia  nqall  districtios 
aiuesnrada...  La  fervor  de  districtio. 

Trad.  de  Bède,  loi.  56. 

(^uc celle  rigidité  soit  mesurc'e  avec  grand  soin... 
I^  ferveur  de  rigidité. 
\vc.  CAT.  Districciô. 

0.6.    DeSTRECH.\,   DESTREICUA,   nESTRESSA, 

s./.,  obligation,  rigueur,  austérité. 
Franc...  de  loin  uestrecha  pablica  o  pri- 
vada. 

Coiit.  d'.'Jlais.  Arch.  du  Roy.,  K  ,867. 
Franc...  de  toute  obligation  publique  ou  privée. 
La  DESTRESSA  de  la  régla. 

Trad.  de  la  Règle  de  S.  Benoit,  fol.  19. 
I.a  rigueur  de  la  règle. 
Am  gran  destreicha  de  vida. 

Cat.  dels  apost.  deRoma,  fol.  204. 
Avec  grande  austérité  àe  vie. 

II.  Destrettezza. 

■}.-;.  Destric ,  s.  m.,  embarras,  trouble, 

peine. 
<)uar  si  destricx  m'  en  ven,  al  inieu  tort  s' es. 
GinAL'D  LK  Roix  :  IVulLs  temps. 
Car  si  peine  m'en  vient ,  elle  est  à  mon  tort. 
Car  mon  enans  me  par  destricx  , 
E  tot7,  mos  magers  gangz  dolors. 

Rambal'D  de  VaqDEIRAS  :  No  m'agrad. 
Car  mon  succès  me  parait  embarras,  et  ma  plus 
grande  joie  douleur. 
Aire.  CAT.  Destrich. 

28.  Restrenher  ,  V.,  lat.  restrin^erc, 
serrer,  restreindre. 

Per  qa'om  den  lo  delieg  carnal 
Kestrember. 

lirev.  d'amor,   loi.  56. 
C'eit  pourquoi  on  doit  restreindre  le  délice  char- 
nel. 

Rf.sTHF.iB  lo»  deziriei». 
Qno  tu  gaide.>  lo  li«ri  c  lo  restrehuas. 
r.  et  yrit  ,   M.  in3>jt  21. 
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Restreins  tes  de'sirs. 
(^ue  tu  gardes  lu  tien  cl  le  serixs. 
cKT.  Resirenjer.  Esr.  Restrihir.  it.  Ristringerc, 
ristrignere. 

2i).   Restringir,  t.,  lat.  restringerc' , 

resserrer. 
Substantif.  Medecinas  de  las  qaais  la  vertut  es 

RESTRINGIR. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  12. 
Me'decincs  desquelles  la  propriclé  est  de  resserrer. 
ESP.  PORT.  Restringir. 

3o.   Restrictiu  ,  adj'.,  qui  resserre,  ré- 
prime ,  contracte. 
Nas...  per  atraccio  d'  ayre  ,  del  palmo  am- 

pliutiu  et  RESTRICTIC. 

Calor...    d'aatras   niuterias    uestrictiva  et 
indurallva  cum  la  terra. 

Las  lacreiuas  restrenher  ah  causas  rbstric- 

TIVAS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  4»,  24  '^^  ^^■ 
Le  nez...  par  attraction  d'air,   dilatant  cl  rwf er- 
rant le  poumon. 

La  clialeur...   contractant  et  durcissant  d'autres 
matières  comme  la  terre. 

Réprimer  les  larmes  avec  des  choses  réprimantes. 

ESP.  Restrictivo.  it.  Restrittivo. 

3i.  Restrictori,  s.  m.,  compresse. 
Far  RESTRicTonrs  sobr'el  front  et  sobr'els 
tens. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  83. 
Faire  compresses  sur  le  front  et  sur  les  tempes. 

32.  Restrengement,  s.  m.,  rétrécisse- 
ment, resserrement. 

La  région  cordial  pren  restrengement. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  22. 
La  région  cardiaque  prend  rétrécissement. 
CAT.    Restrenjitnent.    esp.   Restrihimiento.    ir. 
Ristrigniinento,  ristringiincnto . 

33.  Restriccio  ,  .y. /. ,  lat.  restrictio, 
resserrement,  réclusion. 

En  sa  RESTRiccio  respira,  ayre  tramelen. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  19. 
Respire  en  son  resserrement,  transmettant  l'air. 
De  la  REsTRifnio  dels  cardenals  jiar  la  élec- 
tion del  papa. 

Cat.  dels  npost.  de  Roma ,  loi.  199. 
De  la  réclusion  des  cardinaux   pour  l'élection  du 
l'-T'- 
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OAT.  Restricciô.  Esr.  Restriccion.   port.   Res- 
triccâo.  iT.  Restrizione. 

ESTREUP,  ESTRiEU,  ESTRiuB,  S.  m.,  du 
lat.  Slaves,  étrier. 
Voyez  Dewina,  t.  III,  p.  11, 

Si  qne  'Is  estreups  perdet  amdos. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  10. 
Tellement  qu'il  perdit  les  étriers  tous  deux. 
Lo  pe  met  en  estriub  corossos  e  irat. 

GUILLAU.ME  DE  TuDELA . 
Courrouce'  et  irrite',  il  mit  le  pied  en  Vélrier. 
Fig.    So  m  dizon  siey  coinpanbon  , 

Tos  temps  segran  vostr'ESTRiEus. 

Le  dauphin  d'Auvergne  :  Reis  pus  vos. 
Cela  me  disent  ses  compagnons  ,   toujours  ils  sui- 
vront votre  étrier. 

CAï.  Estreb.  esp.  port,  Estribo. 

2.  EsTRUBiEiRA  ,  s.f.,  étrier. 

Ela  m  tenc  a  1' estrubieira. 
Pois  dis  me  :  «  Per  qnal  dreissieiia 
«  "Vengues?  ni  d'  on  es  issitz.*'  » 

GlRAUD  DE  BoRNEIE  :  L' autr' ier. 
Elle  me  tint  à  Vétrier,  puis  me  dit  :  «  Par  quelle 
«  direction  vîntes-vous?  et  d'où  êtes-vous  sorti?  » 
KSP.  Estribadera.  port.  Estribeira. 

3.  ESTRIBAR,     ESTRUBAR,     V.,     SOUtCllir, 

appuyer,  étayer. 
Aras  veirem  parer  fenhen  et  afachan, 
Anar  d'  arteih  a  pe,  e  poiar  estruban. 

SoRDEL  :  Sel  que  m'  afi. 
Maintenant  nous  (le)  verrons  paraître  feignant  et 
se  de'guisant ,  aller  sur  l'orteil  à  pied  ,   et  monter 
i  appuyant. 

Part.  pas. 
lea  o  die  per  Dieu ,  qa'  en  sia  plus  amatz , 
E  pus  mal  estribatz  clergnes. 

P.  Cardinal  :  Un  estribot. 
Je  le  dis  pour  Dieu,  afin  qu'il  en  soit  plus  aime', 
et  le  clergé  plus  mal  soutenu. 
CAT.  Estrebar.  esp.  port.  Estribar, 

ESTRIBOT,   STRiBOT,  ^.  m.,  estribot, 
sorte  de  poésie. 

Vers ,  estribot,  ni  sirventes 
Non  es,  ni  nom  no'l  sai  trobar. 

Rambaud  d'Orange  :  Escotatz. 
Ce  n'est  vers  ,  estribot,  ni  sirvcnte ,  ni  je  ne  lui 
sais  trouver  un  nom. 
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Un  ESTRIBOT  farai. 

P.  Cardinal  :  Un  eslribol. 
Je  ferai  un  estribot. 

Chanso ,  ni  sirventes. 
Ni  STRIBOT,  ni  arlotes , 
Non  es,  mas  quan  licharia. 

B.  Martin  :  D'  entier  vers. 
K'est  chanson  ,  ni  sirvente  ,  ni  estribot,  ni  arlote  , 
mais  seulement  libertinage. 

Le  Dictionnaire  catalan  ,  au  mot  es- 
TRiBiLLO,  dit  qu'il  sert  dans  les  com- 
positions lyriques,  et  le  définit  -versus 
intercalaris. 

Le   même  mot  signifie   encore,  en 
catalan,  parole  dont,  par  habitude ,  on 
se  sert  trop  fréquemment  ;  il  est  défini 
dans  ce  sens  :  Répétition  importune  de 
phrase.  La  même  définition  se  retrouve 
dans   le    Dictionnaire    espagnol  ,    qui 
porte  en  outre  :  F^ersus  aut  stropha  in- 
tercalaris in  carminé  sœpe  rediens. 
ANC.  ESP.  De  cavalleros  andantes 
Leer  hystorins  y  lihros  , 
La  silla  y  los  estribos 
A  la  gala  concordantes. 
LoPE  DE  EsTUÎJiGA  ,  Cane,  gen.,  fol.  ^f- 
ANC.   iT.  Strambotto ,   poésie  cbe   si  canteno 
degl'  innamorati. 

Redi  ,  Annot.  in  ditir.,  p.  87. 

Il  dit  que  ce  genre  n'a  plus  été  cul- 
tivé, et  ajoute  : 
Tra'  Provenzali  non  ne  trovo  esemplo. 

ESTRIDOR,  STRIDOR,  s.f.,  lat.  stridor, 
bruit  aigre,  aigu,  grincement. 
On  seran  plors  et  fstridors  de  dens. 

AlMERl  DE  Peguilain  :  Ara  parra. 
Où  seront  pleurs  et  grincements  de  dents. 
Carbo...  premnt  fa  estridor  o  clamor. 
Fa  aqaela  stridor  semiantment  qu'el  fer 
rozent  escantit  en  l'ayga. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.'l32  et  l38. 
Charbon...  pressé  fait  grincement  o\x  cri. 
Fait  ce  bruit  aigre  serablablement  que  le  fer  rou- 
gissant éteint  dans  l'eau. 

ESP.  port.  Estridor.  it.  Stridore. 

ESTRILHAR ,  v. ,  étriller,  tracasser. 
Qnar  molt  traiz  mal  e  s'afana 
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Solbai  qui  estrilha. 

Marcabrvs  :  El  mci. 
Car  prend  moult  mal  <l  se  peine  celui  qui  étrille. 
Fig.     Lo  mal  que  soven  m' estriixa. 

Marcabrus  :  Lamjuan  cor. 
Lo  mal  qui  souvent  me  Iracassc. 
CAT.  Estrijolar.  anc.  Esr.  Estrillar.  it.  Streg- 
ghiare,  stregliare. 

ESTRIS,  S.  m.,  débat,  lutte,  combat. 

Per  so  moc  grans  la  gaerr'e  11  estris. 
Roman  de  Gernnl  Je  Rossillon,  fol.  32. 
Pour  cela  éclata  gi-ande  la  guerre  et  le  débat. 
ANC.  FR. 

Mais  tant  estoil  poisans  et  enforcbiés  d'amis, 

C'on  n'en  osoit  \er  lui  esniouvoir  nuls  estris... 

C'ans  prînchez  d'Allemaingne  esraat  .i.  grant 

estris. 

Poème  d'Hug.  Cajjet,  fol.  9. 

ESTROXT,  s.  m.,  lat.  .STRU!VT«.y,  ctron. 
En  penrialz  un  estront  de  .sanmeira 
Astretan  lea  cora  una  figa  neira. 
E  us  met  ns  estront  ben  per  milgrana. 

T.  DE  lioN.NEFOY  ET  DE  BlAC\S  :  Seillgu'Eu. 

Vous  en  prendriez  un  étron  de  bête  de  somme  aussi 
facilement  qu'une  figue  noire. 
Et  vous  met  bien  un  étron  pour  grenade. 

IT.  Stronzo. 

ESTRU,  s.  m.,  rapidité ,  vitesse ,  promp- 
titude, vivacité. 

Ab  tan  l'angels  es  avengnt/, , 
Et  a  li  dit  per  gran  estru  : 
«  Joban,  Joban!  e!  dormes  tu?  » 
E  respon  per  molt  gran  estru  : 
K  Noinine  Patris,  qui  es  tu .-'  » 

y.  de  sainte  Enimie,  fol.  51^. 
Alors  l'ange  est  arrivé,   et  lui  a  dit  par  grande 
vivacité:    «Jean,  Jean!   lié!   dors-tu?  >-  Et  il  ré- 
pond par  moult  grande  vivacité  :  «  Au  nom  du  Père, 
qui  es-tu  ?  " 

Adv.  comp.  Pueys  li  a  dicb  :  «  E!  qui  es  tu, 
Que  aissi  passas  ad  estrd?  n 
y.  de  sainte  Enimie,  fol.  9. 
Puis  lui  a  dit  :  <>  He  .'  qui  cs-lu  ,  qui  passes   ainsi 
rapidement  ?  » 
AHC  FR.   Kar  le  pneple  lot  à  estrus 

Qaant  mal  de  vas  dire  purreit , 
De  legier  contre  vus  serreit. 
Les  Enseign.  d'Aristoie,  Roquefort,  t.  I,  p-  S.'ï^. 
Quant  il  Teit  à  estrus  ki  cel  jur  mnrra. 
Roman  de  Ilorn,  fol.   19. 
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2.   EsTROs  (a),  adv.  comp.,  à  l'instant, 
aussitôt,  sur-Ie-chanip. 
lea,  mai  qne  mai , 
Ma  dnuina ,  icu  sa! 
Que  vos  mi  donalz  joy  et  pretz  ; 
E  vuelb  mais  morir  a  estros 
Ja  'l  supcba  negus  bom  mas  vos. 

P.  R0GIERS  :  Per  far  csbaudir. 
Moi ,  de  plus  en  plus  ,  ma  dame  ,  je  sais  que  vous 
me  donnez  joie  et  plaisir  ;   et  j'aime  mieux  mourir 
siir-le-cfiamp  qu'aucun  homme  jamais  le  sache  ex- 
cepté vous. 

Soy  preyatz  per  autra  ad  estros 
Aytan  bêla  et  aytan  avinens. 
T.  DE  P.  Torat  et  de  g.  RiQUiER  :  Guiraut. 
Je  suis  prié  par  une  autre  sur-le-champ  aussi 
belle  et  aussi  avenante. 

El  foc  es  mortz  tôt  ad  estros. 

Arnal'd  DE  Carcasses  :  Dins  un  vergier. 
Le  feu  est  mort  tout  aussitôt. 

Tug  responderon  ad  estros  : 
<'  Yolem  sia  levatz  en  cros.  » 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Tous    répondirent  à  l'instant  :  «  Nous    voulons 
qu'il  soit  élevé  en  croix.  » 
ANC.  FR.  Lors  loa  flert  messire  Gaavains 
A  estrox,  que  tote  s'espée 
Li  embat  jnsqn'en  la  corée... 
a  Sire,  dit-elle,  dites  vos 
Que  mon  fraire  aurai  à  estros.  » 
Nouv.  rec.  de  fabl.  et  cont.  anc,  t.  1,  p.  24  *''  "• 

ESTRU,  KSTRUT,    s.   m.,  lat.  strut/«o 
cnniclus ,  autruche. 

Gant  r  ESTRUS  a  po.st  son  huon,  el  lo  laissa 
estar. 

Raturas  d' alcns  auzels. 
Quand  ['autruche  a  pondu  son  œuf,  elle  le  laisse 
ester  (  l'abandonne  ). 

Tôt  atressi  cum  1'  estrus  per  natura, 
Que  de  son  huou  gardan,  lo  fai  coar. 
P.  Espagnol  :  Entre  que. 
Tout  ainsi  comme  l'autruche,  qui ,  par  sa  nature, 
regardant  sou  œuf,  le  fait  couver. 
Gais  tautz  graus  con  .1.  estrutz. 

Lett.  de  Preste  Jean  à  Frédéric,  fol.  1 1 . 
Coq  aussi  grand  comme  une  autruche. 
ANC.  cat.  Esturs.  Esr.  Avestriiz.  port.   Abes- 
truz.  IT.  Strtizzo. 

2.   EsTRUCi ,  sTRuci,  .1.  1)1.,  autruclic. 
Durs  a  digerir  quais  so  nous  d'  estruci. 
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Regio  es  on  naisho  dragos,  estrucis 
Struci...  no  pot  volar. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  277,  171^  et  1^8. 
Durs  à  digérer,  comme  sont  œufs  à'aulrstche. 
C'est  région  où  naissent  dragons  ,  autruches. 
Autruche...  ne  peut  voler. 

ESTRUMA,  STRUM.4,  ,ç.  /,  bosse,  tu- 
meur, loupe. 

El  fron  li  'n  sors  nn'  estroma 
Qae  li  er  jasse,  mentre  viva ,  parvens. 
Alegret  :  Ara  pareisson. 
Au  front  lui  en  sort  une  bosse  qui  lui  sera  de'sor- 
mais  apparente,  tant  qu'il  vive. 

Val  contra  struma  o  inflacio  de  gola. 

Elue,  de  las  propr.  j  fol.  212. 
Vaut  contre  tumeur  ou  enflure  de  gosier. 

2.  EsTRUMOs ,  adj.,  bossu,  enflé. 

Quar  dejus  inento  la  gent  es  bstrumoz.a  et 
gntrinoza. 

Elue,  de  las  propr.,  (bl.   lyS. 
Car  sous  le  menton  la  gent  est  enflée  et  goitreuse. 

ESTRUS,   adj.,  lat.  str^^mus,  coura- 
geux, fier,  audacieux. 
Ans  sui  brus 

Et  ESTRUS 

A  las  antras. 

A.  Daniel  :  Autet  et  bas. 
Mais  je  suis  sombre  eljler  envers  les  autres. 
Snbstantiv .  Fos  fort  e  ferins  sos  estrds. 

Pierre  d'Acvergne  :  Lauzaiz  sia. 
Fut  fort  et  ferme  son  courage. 

2.  EsTRUN,  S.  m.,  courage,  audace,  effort. 

Sai  n'a  negun 
Que  volgues  aver  tan  d'  estrun 
Qae  s'en  volgues  ab  vos  anar. 
Estiers  non  conquier  el  negiin 
Per  batailla  ni  per  estrun. 

Roman  deJaufre,  loi.  66  et  100. 
Il  n'y  en  a  aucun  ici  qui  voulût  avoir  tant  &' au- 
dace qu'il  voulût  s'en  aller  avec  vous. 

Autrement  il  ne  conquiert  personne  par  bataille  ni 
par  effort. 

Intren  en  la  batalha  ab  un  estrun. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  it. 
Ils  entrent  en  la  bataille  avec  même  effort. 

—  Fig.  Affection  ,  désir  ardent. 
Per  qa'ieti  non  aï  mon  estrun 
Ab  aver  don  sui  burlaire. 
T.  DE  Hugues  ET  DE  REr.ri.AiRr.  :  Comrtre  us.    I 
il. 
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C'est  pourquoi  je    n'ai  pas    mon    affection   avec 
l'avoir  dont  je  suis  moqueur. 

3.   EsTRUNAR,  V.,  encourager,  remplir 
d'ardeur,  irriter,  indigner. 
K.  quan  l'a  vit,  si  s'en  estrus. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  72. 
Charles  quand  il  l'a  vu  ,  ainsi  s'en  irrita. 
Part. pas.     D'aqno  sera  ben  estrunatz. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  67. 
Sera  de  cela  bien  encouragé. 

Om  joves,  estrunatz, 
Larcs  e  mais  e  doptafz. 

Rakbaud  de  Vaqueiras  :  Leu  soneiz. 
Homme    jeune,    rempli    d'ardeur,    ge'ne'reux   et 
mauvais  et  redouté. 

Hnels  amoros  ,  gais  e  plazens 
Ac,  e  non  car'  estrunada. 

P.  Vidal:  Lai  on  cobra. 
Elle  eut  yeux  amoureux,  gais  et  agréables  ,  et  non 
figure  irritée. 

ESTUBA,  STUBA,  s.  /.,  allem.   stub^, 
étuve,  vapeur. 
Voyez  Denina,  t.  III,  p.  77;   Mc- 
RATORi,  Diss.  33. 

S'  es  fort  refieiatz,  faitz  I'estuba, 
Non  en  cornuda  ni  eu  cuba. 

Deudes  de  Prades,  .^mz.  cass. 
S'il    est   fort  refroidi,    faites-lui  étuve,   non  en 
coi'nue  ni  en  cuve. 

Fassa  stuba...  de  la  quai  uze  soven. 

Rec.  de  recettes  de  médec. 

Qu'il  fasse  étuve...  de  laquelle  il  use  souvent. 

CAT.  Estiiba.  ESP.  PORT.  Estiifa.  n.  Stnfa. 

ESTUDI,  s.  m.,  lat.  studiww,  étude. 

Los  bes  que  hom  pot  conquerra  per  estodi 
o  per  bona  doctrina. 

y.  et  Vert.,  fol.  3o. 
Les  biens  qu'on  peut  conquérir  par  étude  ou  par 
bon  enseignement. 

Per  r  ESTUDI  dels  salmes. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  28. 
Par  V étude  des  psaumes. 

Qui  los  destorbes  en   la  contemplatio  de  lui- 

ESTUDI. 

V.  et  Vert.,  fol.  85. 
Qui  les  troublât  dans  la  méditation  de  leur  étude. 
ANC.  FR.     Roy,  en  ce  met  ton  estudie. 

G0DEFR01  DE  Paris  :  Chr.  métr.,  p.  i^g. 
CAT.  Estiidi.  ESP.  Estudio.   port.  Estudo.   it. 
Studio. 

3o 
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2.   EsTUDivR,  V.,  lat.  STunrR<?,  ôtvuiier. 

F.sriniAR  continnaincns  eu   lin-  lllosolia. 

f.  et  /'ert.,  loi.  8J. 
L"/i«7it'rcoiilinucUeiuenl  dans  leur  pliilosopliic. 
Den  si  ESTUDiAR  l'abbas  que  vnclha   mais 
-sser  amalz  que  teinpsnrz. 

Megltt  de  S.  Jieneze^',  loi.  yS. 
Doit   l'abbé  s'éludier  qu'il  veuille  plus   être  aime 
juecr.iint. 
A  niflrc  sa  obra  a  peifeccio  si  estudi\. 

Elue.  Je  las  propr.,  fol.  12(). 
S'étudie  à  incUrc  son  ouvre  à  perleclioo. 

— .  Exercer. 

Trobam  que  .vu.  inanieyias  île  geusse  estu- 

'itoK  en  anoesla  escola. 

y.  et  rert.,  fol.  i5. 
Kous  trouvons  que  se\>t  espèces  de  gens  s'exercent 
,  n  celle  école. 
.:at.  Esr.  Estiidiar.  port.  Estudar.  it.  Stndiare. 

"i .   EsToniiN,  s.  m.,  étudiant. 

Ou' cl  sia  verai  estcdian. 

L'yJrbrede  Batalhiis,  fol.  igi. 

Qu'il  soit  véritable  étudiant. 

-AT.  Estudiant.  esp.  Estudiante.  port.  £.'m- 

dante.  it.  Studiante. 

\.   EsTi-Dios,  flf(?'.,  lat.  STuniosMA  j    stu- 
dieux ,  soigneux ,  attentif. 
Diligent  et  estudios. 

Mot  ESTUDIOZA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1.^16  6171. 
Actif  et  soigneux. 
Fort  studieuse. 

Ab  gran  sen  ESTcniosA  , 

No  vole  estar  ossiosa. 

Bref,  d'amor,  fol.  92. 
Studieuse  avec  grand  sens,  elle  ne  voulut  pas  être 
oisive. 
CAT.   Estudios.  ESP.  PORT.  Estudioso.    it.  Stu- 

dioso. 
5.  EsTUDiosAMEN,  «</c.,  studleusemcnt , 
soigneusement. 
Soven  e  estgdiosamen. 

Ciit.  dels  apost.  dcRoma,  fol.  102. 
Souvent  cl  soigneusement. 
(KT.     Estudiosament.    esp.    roriT.     Estiidlosa- 
inentc.  it.  Sindiosamente. 

i').   EsTuniozAMENTAL  ,  odj . ,  d'étudc. 
Ad   boras  fort  estudiozamf.NTAi.  o  cordial 

jplicacio. 

Elue,  de  las  propr. ,  loi.  7tS. 
J'ar  fow  forte  préoccupation  d'étude  ou  de  cceur. 
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ESTUI ,  F.STUC  ,  s.  ni.,  étui ,  eachette. 
Que  m  lranu'7.es  del  scu  estui 
La  contra  clau. 

Lh  coMTii  DE  PoiTiEKS  :  Farai  un  vers. 
Qu'il  nie  transmit  la  contre-clef  de  son  étui. 
l'ig.      Ane  no  lis  gauda  ni  kstug 

D'aniar,  ans  m'  era  boa  e  bel. 

A.  Daniel  :  Lanquan  vei. 
Oncques   je    ne    lis    refus   ni   cachette    d'aimer  , 
mais  il  m'était  bon  et  bel. 

ANC.  ESP.  Yidieroncst  estui  nadar  sobre  la  glera. 
Miliigros  de  Nuestrà  Senora,  cop.  67/j. 
ESP.  MOD.  Esliiche.  port.  Estoj'o.  it.  Astuccio. 

1.  ESÏUIAR  ,  ESTOI AR  ,  ESTDGAR  ,  V.,  mCltrC 

dans  l'étui,  serrer,  cacher,  renfermer, 
rengainer. 

Son  cbaval  et  son  mal  fetz  establar, 
Son  aiisberc  e  son  elme  ben  estoiar. 

Roman  de  Gérard  de  liussillon,  fol.  ^o. 
Fit  mettre  à  l'écurie  son  cheval  et  sa  mule ,  bieu 
serrer  son  haubert  et  son  heaume. 

Pot  la ,  aqucl  qui  aportada  l' aura  ,  estugar 
a  Ageu. 

Tu.  du  \i\' siècle. i)o\T,  t.  LXXXVm  ,  fol.  i^i». 
Celui  qui  l'aura  apportée  ,  peut  la  serrera  Agen. 
Qui  sas  armas  estdi. 
Rambald  de  VaqdeirAS  :  Leu  sonetz. 
Qui  cache  ses  armes. 
Fiff.       Lo  fol  te  so  cor  e  sa  boca , 

li'l  savis  estuia  l'a  la  cocha. 

Libre  de  Senequa. 
Le  fou  tient  son  caur  en  sa  bouche,  et  le  sage  le 
cache  selon  le  besoin. 

Amors ,  que  m  le  per  vos  en  sa  bailia, 
"Vol  que  mon  cor  vos  estuy  e  vos  gar. 
ClAiRU  d'Anduze  :  En  greu  esmay- 
Amour,  qui  me  tient  pour  vous  eu  sa  puissance  , 
veut  que  je  vous  serre  et  vous  garde  mon  cœur. 
l'art,  pas.  El  reis  a  son  escut  pausat , 

E  pueis  a  '1  bon  bian  estUiat. 
Riimiin  de  Jitiifve,  fol.  2. 
Le  roi  a  posé  son  écu,  et  puis  a  nv/^'rtiny  lebon  glaive. 
Quar  tezaurs  estoiatz  no  val  cbarbo. 

Romande  Gérard  de  Rossillon  ,  fol.  108. 
Car  trésor  caché  ne  vaut  charbon. 
Devo  esser  estuiadas  el  vestiari. 

Trad.  de  la  Règ.  de  S.  Benoît,  fol.  28. 
Doivent  être  serrées  au  vestiaire. 

—  Conserver,  réserver. 

Pero  ad  ops  vos  estot, 
Que  m  siatz  governs  e  vela. 
P.  Haimond  de  Toulouse  :  Atrcssi  cum. 
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Mais  au  besoin  je  vous  conseivej  pour  que  vous 
me  soyez  gouvernail  et  voile. 

Aysso  es  aqnell  be  que  Dieus  estuia  a  ssos 
ainix. 

f^.  et  Vert.,  fol.  loo. 
C'est  ce  Lien  que  Dieu  réserve  a  ses  amis. 
ANC.  FR.  Je  vous  en  estui  la  moitié  , 

Que  jà  de  moi  n'eu  aurez  plus. 
Faùl.  et  cont.  une.  ,  t.  IV,  p.  483. 
Portrait  qu'au  fond  de  l'or  si  chèrement  j'escuie. 
Bertaud  ,  p.  647- 
Estuye  ton  coustel,  ou  je  le  te  osteray. 
Lett.  de  rém.  de  i'i']i.  Carpentier,  t.  II,  col.  293. 
Garder  les  vont  e  estoier. 
B.  DE  S.  Maure  ,  Chron.  deNorm.,  fol.  78. 

3.  EsTUEYRA,   S.  m. ,   armoire,  garde- 
manger. 

Fis  ESTDEYRAs  6  tamis. 
Raimond  d'Avignon  ;  Sirveus  suy. 
Je  fis  g ardes -manger  e\.  tamis. 
ANC.  FR.  Ces  brigans  brisoient  maisons,  coffres 
et  estiiyers,  et  prenoieut  ce  qu'ils  li'ou  voient. 
Froissart,  vol.  I,  cap.  148,  Carpentier,  t.  II, 
col.  293. 

ESTURJON,  s.  w.,  lat.  STURiONew,  es- 
turgeon. 
.1.  poscayre,  caat  preu  .t.  gran  salmo  o  .1. 

ESTORJON. 

y.  et  Vert.,  fol.  98. 
Un  pêcheur,  quand  il  prend  un  grand  saumon  ou 
un  esturgeon. 
<;\T.  Eseuriô.  Esr.  Esturion.  it.  Sturione. 

ETAT,  EDAT,  s.  f.,  lat.  MTArem,  âge. 
Quan  pervenc  en  la  état 
Que  dec  esser  endoctiinat. 

y.  de  S.  Alexis. 
Quand  il  parvint  en  l'ng-e  qu'il  dut  être  enseigne'. 
Etat  es  espazi  de  vita. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  66. 
Age  est  espace  de  vie. 

En  aquest  mon  que  deu  passar 
Per  .VII.  etatz  ,  e  terraenar. 

Lejs  d'amorsj  fol.  i35. 
En  ce  monde  qui  doit  passer  par  sept  âges,  et  finir. 
Lor  ETAT  si  oouoy.sb  pels  brancs  dels  corns. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  245. 
Leur  âge  se  connaît  par  les  Lranches  des  cornes. 
Cor  jauzens  fai  bêla  edat  ,  e  tristes  esperiz 
sécha  los  os. 

Trad.  de  Bède.  fol.  69. 
Cœur  joyeux  fait  bel  âge,  cl  esprit  triste  sèclic 
les  os. 
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ANC.  FR.  Hely  esteit  de  giaiit  eded. 

Sire,  huem  es  de  grant  eded. 

Ane.  trad.  des  Liv.  des  Rois,  fol.  9. 
Kî  dnrerat  à  trestut  ton  edage. 

Chanson  de  Roland,  p.  12. 
CAT.  Edat.  ESP.  Edad.  port.   Idade.n.  Età , 
etate,  etade. 

1.   Atge  ,  s.  m.,  âge. 

Près  del  atge  de  .lxxx.  ans. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  49. 
Près  de  Vâge  de  quatre-vingts  ans. 

3.  Eternitat,  s.  m.,  lat.  ^ternitatc//;^ 
éternité. 

La  longneza  de  la  eternitat  de  Dieu. 

V.  et  Vert.,  fol.  4o. 
La  longueur  de  l'éternité  de  Dieu. 

CAT.  Eternitat.   esp.  Eternidad.  port.  Eterni- 
dade.  IT.  Eternità,  eternitate,  etemitade. 

4.  Eternal,  adj.,  éternel. 
Dampnatio  eternal. 

V.  et  Vert.,  fol.  80. 
Damnation  éternelle. 

ANC.  CAT.  ESP.  PORT.  Etcmal.  IT.  Etemalc. 

5.  Etern.\lmen,  ach.,  éternellement. 
JhesQ  Crist  eternalmen  engendralz. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  3. 
Je'sus-Clirist  engendre'  éternellement. 
CAT.  Eternalment.  esp.  port.  it.  Eternahnence. 

ETHER,  s.  m.,  lat.  ^ther,  éther. 
Ether  vol  dire  resjtlendent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  107. 
Ether  veut  dire  resplendissant. 
ESP.  Eter.  PORT.  Ether.  it.  Etere. 

1.  Etherey  ,    adj.,    lat.     .ethere/w, 
éthéré. 

La  plus  nauta  régie  del  ayre  es  apelada  cel 
etherey. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  107. 
La   plus    haute    région   de   l'air    est  appelée   ciel 
éthéré. 
ESP.  Etereo.  port.  Ethcreo.  it.  Etereo. 

ETHIC,  ndj.,  lat.  /i^cricus,  étiqiie. 
Cnm  es  thos  ethica. 
Febre  ethica. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  26  et  87. 
Comme  est  toux  élir/uc. 
Fièvre  cUf/ue. 
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Sii6s[.  Cmn  els...  kïuix. 
Cniu  tôt  tezic  sia  ethic. 

Elue,  de  las  prcpr  ,  fol.  48  et  87. 
Comme  aux...  étiqnes- 
Comme  tout  lousseiir  soit  éliqtte. 

ESP.  Hetico.  PORT.  iT.  Etico. 

ETHIMOLOGIA,  r.  f.,  lat.  f.tvmoi.ocia  , 

t'tymologie. 

Ktymologia  est  origo  vocabnlornm  ,   ciini 

m's   verbi   vcl    nominis    per    iiiterprelalioiiein 

colligitur. 

JsiDOH.  ,  (-Irii;.  1  ,  28. 

Etbimologia  es  expositios  o  declaratios 
il' on  vocable  per  .1.  antre  o  per  niolz  vocables. 
Lejs  d'cimors,  loi.  45. 

Uctymologie  est  l'c.iposition  ou  la  déclaration 
d'uQ  mot  par  un  autre  ou  par  plusieurs  mots. 

Lo  Ihibre  de  las  espozitios   .i])eiat   de  etmi- 

MOLOGIAS. 

Cal.  dels  apost.  de  lioma,  loi.  Si . 

Le  livre  des  expositions  appelé'  des  étjmologics. 

cAT.  ESP.  Etimologia.  port.   Etjmologia.   n. 

Etimoîogia. 

1.  Ethimolocizau,  V. ,  ctyinologiscr. 
No  es  a  penas  dictios  qu'  oin  no  pogues  f.thi- 

MOLOGIZAR. 

Leys  d'amors,  fol.  45. 
11  n'est  pas  à  peine  un  mot  qu'on  ne  pût  étymu- 
logiser. 
\^•c.  FR.  Je  puis  assez  vthimologier 

Le  noble  nom  de  la  flour  des  François. 
EusTACHE  Deschamps  ,  p.  23. 
tsr.   Etimologizar.   port.    Etyinologizar.   it. 
Eeiin  ologizzare . 

KTHITES,  s.  m.,  lat.  /etitf.s,  «-titc, 
Doas  peyras  preciozas  noninadas  ethites. 
Eiur.  de  las  propr.,  fol.  i4o. 
Deux,  pierres  précieuses  nommées  ctiles. 
ESP.  PORT.  Elites.  IT.  Elite. 

KU,  if.v,pron.pcrs.,  du  lat.  E^o,jc,moi. 
Non  decebrcin  ego  IVoger,  ni  eu  Ugo. 
Tu.  de  960. 
Noui  m:  Irompcriins  MOI  Roger,  ni  moi  IIugue> 
Ara  sai  leo  qu'  ku  ai  bcgut  del  broc 
Don  bec  Tristan,  qu'  anc  j)uei.>)  garir  non  poc. 
A.'JCIER  :  l'er  vos  liellia. 
Maintr-nant  jo  sais  mut  qucyc  ai  liu  du  l>ruc  dont 
hul  Trist.in,  <|ui  (inc<|iics  puis  ne  put  guérir. 


EUP 

Par  contraction. 

Auiors  m'es  cara  c  ie'1  sui  vils. 

lîuiLLAlME  DE  CaUESTAING  :  Ar  vcy  qu'em. 
.Vniour  m'est  cher  ety<;  lui  suis  vil. 

Si  cuin  lE  us  am  vos  me  vulhatz  amar, 
Quar  lE  us  an»  mais  que  nulba  res  que  sia. 
Guillaume  de  Béziers  :  Erransa. 
Que  vous  vouliez  m'aimer  ainsi  ijucy'e  vous  aime, 
cary't  vous  aime  plus  (jue  nulle  chose  qui  soit. 
ANC.  FB.  Ke  me  tout  l'aime  ^.e  jeu  port. 
lioman  de  Rou,  v.  5543. 
Car  garis  sui  qant y'eo  la  voi. 

Marie  de  France  ,  1. 1 ,  p.  246. 
Kar  besuignns  e  poure  .sui  io...  la  entrerai 
en  la  tue  veritef. 

Anc.  trad.  du  Psaut.  de  Corbie,  ps.  85. 

ANC.   CAT.   En.  ESP.    Yo.  PORT.  Eu.  IT.  lo. 

EUCILVRISTIA,  s.f.,  lat.  kucharistia, 
eticharistie. 
La  consécration  de  la  f.ucharistia. 

Doctrine  des  f^uiidois. 
I.a  consécration  de  Veitcharistie. 
CAT.  ESP.  Eucaristia.  port.  Eucharistia.  it.  Eu- 
carislia. 

EUFORBI,  EUFORBiA,  s.  m.,  lat.  eu- 
phorbia  ,  euphorbe,  espèce  de  plante. 
Per  sa  agudeza  las  bumors  penetrans,  cuiii 

EUFORUI. 

Elue,  de  lus  propr. ,  fol.   104. 
Pénétrant   les    liuineurs   par  son   âcreté ,    comme 
Yeitphorbe. 

Pren,..  eueorbi. 

liée,  de  recettes  de  mcdcc. 
l'rcmis...  euphorbe. 

Eiiforiua  ,  herba. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  174- 
Euphorbe,  lierhe. 

ESP.  Euforbio.   pokt.  Eitforbio,  eiiphorbio.  it. 
Euforbio. 

EUFRAZIA,  .V.  /  ,  lat.  euphua.sia  ,  eu- 
fraise,  plante. 

Prcii  niajorana  ,  eufrazia  egalmcn. 

I\.ec.  de  recettes  de  médec . 
Prends  marjolaine,  cf//}'rtù<' également. 

CAT.  ESP,  PORT.  IT.  Eitfrnsia. 

EUPHONIA,  EDFONiA,  .<•../'.,  euplionie. 

Sola  est  qua;  noiari   possit  velut  l'ocnlitas , 

qijsc  iù^a>\'ict  dicitiir  :  ciijiis  in  eo  deIccliiH  e.st, 
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at  inter  duo  qnas  idem  signiflcant  ac  tantam- 
dem  valent,  qnod  melins  sonet,malis. 

Ql'INTILIEN  ,  Instit.  orat.  1 ,  5.  4- 

EuPHONiA  es  cant  hom  layssha  a  pronuu- 
ciar  alconas  letras...  per  plas  bel  sonar. 

Alcnnas    dictîos    grecas  o  quays    grecas... 

coma...  ETJFONIA. 

Lejs  d'amorsj  fol.  1^3  et  i3. 

Ueuphonie  c'est  quand  on  laisse  à  prononcer  au- 
cunes lettres...  pour  plus  beau  sonner. 

Aucun  terme  grec  ou  quasi  grec...   comme...  eu- 
phonie. 
ESP.  roRT.  iT.  Eitfonia. 

EURUS  ,  s.  m.,  lat.  Eurus,  Eurus. 
Dos  vens  coliaterals...  Edrus  deves  mech 

jorii. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  i34. 

Deux  vents  collate'raux...  Eurus  devers  midi. 

CAT.   ESP.  PORT.  IT.  EltrO. 

EUZIERA,  s./.,  bois  planté  d'yeuses. 
Vais...  et  EusiERAS  et  antres  boscatges. 

Trad.  du  Tv.  de  l'Arpentage,  c.  29. 
Vallons...  et  bois  d'yeuses  et  autres  bocages. 
Boscajes  escurs,  espes  de  gran  euziera. 

V-  de  iS'.  Honorât. 
Bocages  obscurs  ,  e'pais  par  la  quantité  d'yeuses. 

EVESQUES,  AVESQUE ,  vesque  ,  s.  m. , 
lat.  ^piscopiis,  évoque,  stirveillant. 
Morîz  era  brenment  Tevesques  de  la  terra. 

f^.  de  S.  Honorai. 
\Jévéfjue  de  la  terre  était  mort  promptenienl. 
Kaios,  so  ditz   I'avesques,   Diens  von  trac 
ad  aator. 

Guillaume  de  Tudela. 
Barons  ,  ce  dit  Vévéque,  Dieu  vous  en  prend  à  té- 
moin. 

Quant  11  VESQUES  e  li  prélat 
Del  temple  agrou  esgardat. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
(^uand  les  surveillants  et  les  prélats  du  temple 
eurent  regardé. 

ANC.  FR.  Ciertes  joa  n'ai  soing  ne  envie 

De  corone  fors  de  mon  vesque... 
Clerc ,  veske,  prestre  ne  abbé. 
Roman  du  Renart ,  t.  JV,  p.  93  et  126. 
Ne  volt  granter  élection 
De  éveske  ne  de  abbé. 
Chron.  anglo-normandes ,  t.  I,  p.  9:'). 
ANC.  CAT.  Avcscha.  it.  f^cscovo. 
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2.  BiSBE,  S.  m.,  lat.  e¥\i,covus,  évéquo. 

Mal  o  fe'l  BISBE  d'Urgel. 

Guillaume  de  Berguedan  :  Mal  0  le. 
L'évéï/ue  d'Urgel  fit  cela  mal. 
Lo  sanz  bisbe  a  establit. 

f^.  de  sainte  Enimie,  fol.  39. 
Le  saint  évc'çue  a  établi. 

ANC.    ESP. 

Carnero  por  el  l>ispo,  è  los  que  ministraban. 

Bel  Sacrificio  de  la  Misa,  cop.  4- 
Vestios  el  bispoàeVd  ropa  .sagrada. 

Poema  de  Alcxandro,  cop.  logi. 
CAT.  MOD.  Bisbe.  esp.  mod,  Obispo.  port.  liispo. 

3.  EVESCAT,  AVESCAT,   S.  m.,   lat.  EPISCO- 

pxTus,  évêché. 
Mass'iendiren  volguessoqu'ieu  dir  ensabria, 
El  perdria  1'  evescat  et  ien  ma  coitesia. 

Le  dauphin  d'Auvergne  :  Vergoigna  aura. 

Mais  si  je  voulais  en  dire  ce  que  j'en  saurais  dire  , 
il  perdrait  Vévéché  et  moi  ma  courtoisie. 

Fo  un  gentils  bars  del  avescaï  del  Puei 
Santa  Maria. 

V.  de  Pons  de  Capdueil. 
Fut  un  gentil  baron  de  l'eVécAeduPui-Sainte-Maric. 
ANC.  FR.  Il  dona  à  Oedon  Vévesquiettl  les  sei- 
guonrîes  de  Cambray. 

Chron.  de  Cambray. 

En  laquelle  évesché  succéda  messire  Simon 
de  Montagn. 

MONSTRELET,   t.  I  ,  fol.  89. 

XT.  Vescovado. 

4.  BiSBAT,   BISTBAT,   S.   m.,   lat.    ^PISCOPA- 

Tiis,  évêché. 

Qni  encontra  aco  fara,  peida  sa  honor  ;  si 
el  es  bistbes ,  son  bistbat;  si  el  escleigues, 
sa  clersia. 

Trad-  du  Code  de  Jusiinien  ,  fol.  2. 

Qui  agira  conire  cela  ,  qu'il  perde  son  fief:  s'il  est 
évêque  ,  son  éve'ché;  s'il  est  clerc  ,  sa  cléricature. 

—  Èvéque. 

Del  BISBAT  fais  mendie. 

Guillaume  de  Berguedan  :  Chanson. 
De  Vévét/ue  faux  mendiant. 

A  mi  'n  venc  a  Berguedan  una  a  la  porta 
A  cui  a  '1  BisBATz  raezels  sa  filla  morta. 
Guillaume  de  Berguedan  :  Un  sirvenles. 
M'en  vint  à  Berguedan  à  la  porte  une  à  qui  Viré- 
que  mésel  a  tué  sa  fille. 

ANC.   ESP. 

El  hispado  de  Uesca  raui  noble  caloiigi;i. 
Martirio  de  S.  Lorenzo,  cop.  .J. 
TA  r.  liisbat.  esp.  mod.  Obispadu.  tort.  Bispado. 
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5.    EVESCAL,     EVESyUAL  ,     AVESCAL  ,   «^".  ^ 

lat.  EPisco/jALfV,  épiscopal. 

Mes  la  se  evesqoal  en  l'abadia  de  Sanb  P. 
de  Condom. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  217. 

Mil  le  siège  épiscopal  en  l'abbaye  de  Saint-Pierre 
<k>  Condom. 

Las  maisons  avescals. 
Ttt.  de  1 1"^^.  Hist.  de  Latif;.,  t.  111 ,  pr.,  col.  iS-'f- 
Les  maisons  épiscopales. 

—  Subst.  Évèché. 

Portan  l'ai  evescai.. 

y^.  de  S.  Honorât. 
Us  le  portent  à  Vcvcché. 
ANC.  FR.  Si  est  à'cvesqiial  vestement 
Appareilliez  iniilt  genlement. 
RoBEîiT  Wace  :  L)e  la  Rue,  i.  II,  p.  175. 

6.  Episcopal,  adj.,  lat.  épiscopal»',  épi- 
scopal. 

La  cort  episcopal. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  54- 
I^  cour  cpiscopale. 
CAT.  ESP.  PORT.  Episcopal.  iT.  Episcopale . 

7.  Arcivesque,  .y. /«.,  lat.  ARc/a<?pisc(7- 
jtus,  archevcqtie. 

Santz  Magons,  1' arcivesques,  sospirava. 

A',  de  S.  Honorai. 
Saiul  Magon  ,  l'arc/iei'er/ue,  soupirait. 
Del  ARCivESQUE  mi  sap  bon 
Qu'ien  un  sirventes  fussa. 
BertiiAND  d'Allamanon  :  Del  arcivesque. 
Me  semble  bon  que  je  fasse  un  sirvente  de  Varche- 
i'vqiie. 

ANC.  FR.  Bien  l'entendit  li  arcevcsqiies  Turpin. 
Chanson  de  Roland,  p.  49- 
\Jercevesqe  Stygande,  de  Engleter  primonr. 
Citron,  anglo-normandes ,  t.  I ,  p.  l3l. 
iT.  Arcivescovo. 

8.  Arquebisbe,  .y.  m.,  lat.  akch/epi.s<:cj- 
9US,  archevêque. 

Meuli,  fjae  non  ac  sagel 

Del   ARQUEIir.SDE. 

Guillaume  deBeuguedan  :  Mal  o  fe. 
Il  mcnlil ,  vu  qu'il  n'eut  pas  le  sceau  de  Varclte- 
l'i'f/ue. 

(AT.  Àrqiiebisbc.   esp.  Arzohispo.  tort.  Àrcv- 
bispo. 
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;).   Arcivescat,  s.  w.,  lat.  ARcAiepisco- 
pyriis,  archevêché. 
Que  I'arcivescatz  li  sia  presentatz... 
Non  aiisa  venir  en  son  arcivescat. 

r.  de  S.  Honorât. 
Que  V archevcclui  lui  soit  présente... 
11  n'ose  venir  en  son  archevêché. 
Assignet  al  archivescat. 

Priv.  conc.  par  les  R.  d'Angleterre,  p.  i4- 
Assigna  à  V archevêché. 
cat.  Arqiicbisbat.  esp.  Arzobispado.  port.  Ar- 
cebispado.  it.  Arclvescovado. 

10.  Arcivescal,  adj.,  lat.  arcAicpisco- 
pkus,  archiépiscopal. 
Londres  era  ciotat  arcivescals. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  78. 
Londres  était  cite  archiépiscopale. 

EVOL ,   s.  m. ,  lat.   erulhw  ,    hièble  , 
sorte  de  plante. 

EvoL  es  niedecinai  quant  a  fuelhas,  razitz, 
escorsa ,  rains  et  Hors. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  207. 
Uhièble  est    médicinale  quant  aux  feuilles,  ra- 
cines, écorce,  rameaux  et  fleurs. 
Pren  suc  de  evols. 

Rec.  de  recettes  de  médec. 
Prends  suc  d'hièbles. 
CAT.  Ebol.  port.  it.  Ebiilo. 

EVITAR,  V.,  lat.  vitarc,  éviter. 
Per  EVITAR...  question  et  débat. 

Tit.  de  1428.  UoAT,  t.  XCV,  fol.  1. 
Pour  éviter...  question  et  débat. 
EviTAR  despensas. 

Rcg.  des  Etats  de  Provence,  de  i/|Oi . 
Eviter  dépenses. 

Tôt  bcs  procurar,  e  tôt  domatge  évita  r. 
Tu.  de  1265.  DoAT,  t.  CLXXII ,  fol.  177. 
Procurer  tout  bien  ,  et  eVi7cr  tout  dommage. 
CAT.  ESP.  PORT.  Evitar.  it.  Evitare. 

EVORI,  AvoRi ,  s.  m.,  lat.  eborw,  ivoire. 
Pins  etz  blanca  qa'EVORi. 

Li.  (.omte  df,  Poitiers  :  Farai  cliansoiiela. 
l'ius  éles  Ijlanclii;  t\\x'ivoire. 

Coijj  AVORI  LlaiJca. 

P.  Vidai.  :  Lai  un  cobra. 
Blanclic  comme  ivoire. 

Pins  a'I  cor  blanc  que  nulhs  escacx  d'  evori. 
Guillaume  de  S.  Gregoiu  :  Razo  e  dreyt. 
A  le  corps  plus  blanc  que  nul  échec  d'ivoire. 
1 1 ,  Avorio. 
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2.   BoRi,  S.  m. y  lat.  ^bori^,  ivoire. 

Precios  es  cum  aar  et  bori. 

Elue,  de  las  propr.j  loi.  2ot). 
Est  précieux  comme  or  et  ivoire. 
ANC.  CA.T.  Bori. 

EX  AGI,  s.    m.,  lat.    -c^kCMim ,   exage, 

sorte  de  mesure. 

Voyez  DucANGK ,  t.  III,  col.  igfi. 

lîegnt  en  qaantitat  d'  un  exagi. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  n5. 
Bu  en  quantité  d'un  exage. 

EXALLAGE,  s.  m.,  exallage,  figure  de 
rhétorique. 
DioNYs.  Halicarn.  ,  De  vi  Demosth., 
cap.  lo,  p.  982  : 

Conf.  Euslath.  ad Hom.  Odjss.^-ç.  \[^'jO  et  alibi. 
ExALLAGE  es  eant  hoiu  paaza  lo  concret  per 
l'abstrayt. 

Leys  d'amorSj  loi.  1^3. 

Exallage  est  quand  on  pose  le  concret  pour  l'abs- 
trait. 

EXAMINAR ,  V.,  lat.  examinarc  ,  exa- 
miner. 
Per  aazir  e  per  examinar. 

Coût,  de  Condom. 
Pour  entendre  et  pour  examiner. 
ExAMiNET  la  caasa. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  iio. 
11  examina  la  cause. 

E  '1  tractât  examinarai. 

Brev.  d'amor,  fol.  192. 
Et  y  examinerai  le  traité. 
Par(.  pas.  Li  notarl...  devon  esser  examinats. 
Tit.  de  1294.  i^oAT,  t.  XCVII,  fol.  266. 
Les  notaires...  doivent  être  examinés. 
Tôt  ayso  es  proat  et  examinât  en  est  libre. 

Brev.  d'amor,  fol.  5. 
Tout  cela  est  prouvé  et  examiné  en  ce  livre. 
CAT.  ESP.  PORT.  Examinar.  it.  Esaminare. 

2.     EXAMINACION,  S.f.,  Lit.    KXAMINATIO- 

Tiem,  examen. 

Las  EXAMiTjACioNs  qae  se  faran. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1400,  t.  VIll,  p.  4o2. 
Les  examens  qui  se  feront. 
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Ordonnais...  a  la  examination. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1461,  t.  XV,  p.  4.'>2. 
Commandés...  pour  l'examen. 
ANC.  ESP.  Exaininacion.   roRx.   Exaininacào. 
IT.  Esamiîiazione. 

3.     Rkireexaminar,    v.  ,    réexaminer, 
examiner  de  nouveau. 
Rkireexaminar. 

Statuts  de  Provence,  Bomy,  p.  201. 
Réexaminer. 

EXCELLENT  ,  adj.,  lat.  excellentcw  . 
excellent. 

Excellent  doctor  e  faînes. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.   19S. 
Docteur  excellent  et  fameux. 
Al  comandaraent  del  excellent  prince  de 
Taranta. 

Reg-.  des  Etats  de  Provence  de  ll^Ol. 
Au  commandement  de  Vexcellent  prince  de  Ta- 
rente. 

Una  snbstanlia  es  sobrenobla ,  excellent 
et  prezident  sobre  totas. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  2. 
Il  est  une  substance  très  noble,    excellente  et  do- 
minant sur  toutes. 

Li  EXCELLEN  et  aproat  trobador. 

Leys  d'amors,  fol.  91. 
Les  excellents  et  approuvés  troubadours. 

CAT.  Excellent,   esp.  Excelente.  port.   Excel- 
lente. IT.  Eccellente . 

2.  EXCELLENCIA  ,  .S.f.,   lat.  EXCELLENTIA, 

excellence ,  méiite. 

Predicon   e   manifeston  lurs  excellencias, 
qne  hom  los  tenga  per  may  valens. 

F.  et  Vert.,  fol.  6. 
Prêchent  et  manifestent  leurs  excellences ,  poni 
qu'on  les  tienne  pour  plus  méritants. 

—  Titre  honorifique. 

A   la    EXCELLENCIA    del    dit  mossegnor    lo 
prince. 

Reg.  des  Etats  de  Provence  de  l4oi. 
A  Y  excellence  dudit  monseigneur  le  prince. 
Snpplican  a  la  dicha  excellentia. 

Statuts  de  Provence,  3vi.ve,T:i,  t.  [,  p.  261. 
Supplient  à  ladite  excellence. 
CAT.  Excellencia.  esp.  Excelencia.  port.  Ex- 
cellencia.  it.  Eccellenzia. 

3.  SOBREEXCELLENTMENT  ,     rtc/c.  ,      tlès 

excellemment. 
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F.a  la  universal  comnuiuilat  »le  totas  res 
(lue  ban  esser,  cove  que  la  uua  sobreks.ckl- 
t,ENTMENT  haia  esser. 

Elite,  (le  las  propr.,  loi.  2. 

En  la  communauté  universelle  de  toutes  les  cho- 
ses qui  ont  l'être ,  il  convient  que  l'une  ait  l'être 
tris  excellemment. 

EXCOCICA.R ,  V.,  écosser. 
Part.  pas.  De  favas  excocicadas. 

TraJ.  d'yllbucisis,  fol.  56. 
Uc  fèves  écossees. 

EXEMPLE,    l'.lX.\MPLF,,    EYSSAMPLE  ,     ES- 
SEMPLE  ,    ISHAMPLE,    S.    m.,    Ltt.     EXEM- 

vuim  ,  exemple  ,  moralité. 
En  los  cals  sirventes  deiuostrava  molt  bel- 
las  razos  e  de  bels  exemples. 

F.  de  P.  Cardinal. 
En  lesquels  sirventes  il  de'montrait  moult   hoUes 
raisons  et  de  beau.'c  e.xemptes. 

En  totas  chaasas  sias  bos  essemples  de  bo- 
nus obras. 

l'rad.  de  Bcde ,  fol.  80. 

En  toutes  clioses  sovez  l)ons  exemptes  de  bonnes 
œuvres. 

Monstra  per  f.ssemples,  et  estrui  en  aissi  los 
al  très. 

Que  so  que  essegnia  per  paranla  mostre  per 

EESEMPLE. 

Trad.  de  Bède,  fol.  5;  et  55. 
Montre  par  exemples,  et  instruit  ainsi  les  autres. 
Ou'il  montre  par  l'exemple  ce  qu'il   enseiç;ne  aux 
autres  par  parole. 

Quar  bon  isoampi.e  vol  om  mais 
No  fay  sermos  ab  fagz  savais. 

Brcv.  d'amor,  fol.  gi. 
Car  l'homme  veut  mieux   bon   exemple  qu'il  ne 
fait  sermons  avec  mauvais  faits, 
/.oc.     Per  qu'  ieu  puesc  prendre 

Eyssample  segon  qu'ay  vist. 
Guillaume  dk  Briars  :  Si  quo'l  maieslre. 
Pour  que  je  puisse  prendre  exemple  selon  que  j'ai 
vu. 

"Vers  es  I'eixamples  de  liuinart  : 
Tais  se  cnida  cbalfar  qi  s' art. 
Us  TnoLBAnoLR  anonyme  :  Donna  ieu  pren. 
Fj  moralité   de  Renard  est   vraie  :  Tel   croit   se 
rliauficr  qui  se  brûle. 
A^c.  FR.  Et  es  essainples  et  es  dis. 

Marie  df,  France,  t.  II,  p.  ûq. 
Les  nobles  dievaliers  anciens  qui  tant  nous 
ont  laissé  de  belles  exemples. 

MONSTRF.LF.T,   t.   I,  loi.    .') . 
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ANC.  iT.     In  pia/.za  ned  ïn  templo 
Non  pigliare  esemplo. 
Bruneto  Latini,  Tesoretto,  p.  86. 
11  \nnnM  esemplo...  molt'i  esempli . 

BoccACCio,  Decam.,  VII ,  lo  ,  et  1 ,  3. 
CAT.  Exemple,  esp.  port.  Exemple,  it.  mod. 
Eseinpio . 

2.  ISXAMPLI,     S.     m.,     lat.      EXEMPL«/H, 

exemple. 

Per  donar  isxampli  ad  aqaelbs  que  y  eran. 

Philomena. 
Pour  donner  t-xemple  à  ceux  qui  y  étaient. 

3.  ExEMPLAR,  V.,    imaginer,    créer    un 
type  ,  modeler,  servir  de  modèle. 

Part.  prés,  siibst.  Mon  arcbitipe  et  exemplan. 
Elue,  de  las  pivpr.,  fol.  lo5. 
Mon  arche'type  cl  modèle- 
Part,  pas.  Cam  nombre  créât  sia  exemflat  el 
entendement  del  creator. 
Es  créât,  exemplat  et  format. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  280  et  lo5. 
Comme  le  nombre  crée  est  imaginé  dans  l'inlcl- 
lij^ence  du  cre'ateur. 

Est  créé,  modelé  et  formé. 

/,.  ExEMPLAR ,  .V.  m.,  lat.  EXEMPLAR ,  mo- 
dèle. 
Adj.  Architipe...  quar  el  es  principal  patro  et 
EXEMPLAR  figura  del  mon  créât. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  lo5. 
Archétype...  car  il  est  le  principal  patron  et  iigun 
modèle  du  monde  créé. 
CAT.  ESP.  PORT.  Exeinplar.  it.  Esemplare. 

5.    ESEMPLARI,     YSSAMPLARI,    S.    m.,     lat. 

EXKMPLAKi.y,  exemple ,  modèle. 

Per  mostrar  verai  yssamplari  per  que  nos 
siain  reformatz  a  sa  image. 

Si  volguesson  esgardar  a  leur  veray  yssam- 

plari  ,  Jhesu  Crist. 

y.  et  Vert.,  fol.  33  et  .^4. 
Pour  montrer   véritable  exemple  pourquoi   nous 
sommes  formés  à  son  image. 

Si  voulussent  regarder  à  leur  véritable  exemple, 
Jésus-Christ. 

Las  farai,   si   d' ops   sera,    escandalar    ab 
r  ESEMPLARI  dcls  senhors  cossoLs. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  t\b. 
Je  les  ferai  ,  si  besoin  sera  ,  mesurer  avec  le  mo- 
dèle des  seigneurs  consuls. 
ANC    FR.  Il  parcbaça  maint  esamplaire. 

Clirnn.  anglo-normandes ,  t.  I ,  p.  80. 
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6.  EsSEMPLiFiCAR,  exemplifficar,  T.,  ex- 
poser,  développer. 

Per  so  no  caram  pins  essemplificar. 

iej'.s  d'ajnors ,  fol.  52. 
Pour  cela  nous  ne  prenons  plus  soin  à' exposer. 

—  Copier,  faire  des  exemplaires. 

Avem  feyt  EXEMPLIFFICAR  aqnestas  lef ras. 
Priv.   conc.  par  les  R.  d'Angleterre,  y.  Zji- 

Nous  avons  fait  copier  ces  lettres. 
CA.T.  ESP.  PORT.  Exemplifîcar.  it.  EsempUficare. 

'].  ExEMPLiFicATiu ,  od/.,    exemplaire, 
qui  sert  de  modèle. 

Cobla  EXEMPLIFICATIVA. 

Leys  d'amors,  fol.  38. 
Couplet  qui  sert  de  modèle. 
ESP.  PORT.  Exemplificativo . 

EXSEQUIAS,  EXEQUi./is,  s.  f.  pi. ,  lat. 

EXSEQuiAi?,  obsèques. 

Las  EXEQUiAs  seguir. 

Brev.  d'amor,  fol.  (jg. 
Suivre  les  obsèques. 

De  far  mas  exsequias. 
Tit.  du  xii[=  siècle.  Testament  de  Bertrand  Gasc. 
De  faire  mes  obsèques. 
ANC.  FR.   Aax  funérailles  et  exeques  de  leurs 
maistres  et  seigneurs. 

Rabelais,  liv.  III,  cliap.  3. 
Le  prÎDce  est  mort.,..   l'empereur  lui  a  fait 
faire  des  exeques  fort  honorables. 

Rabelais  ,  Epiires  ,  p.  35. 
Mes  exeques  'seront  honorables,  et  y   sera 
lamentation  publicque. 

Rabelais,  liv.  IV,  chap.  26. 
CAT.  ESP.  Exequias.  port.  Obsequias.  it.  Ese- 
quie. 

EXERCICI,  EXERcisi,  s.  m.,  lat.  exer- 
cvnum,  exercice. 

ExERcici  es  necessari  a  conservacio  de  na- 
tnra. 

Fort  EXERCICI ,  quai  es  luchar  o  torneiar, 
Tempratz  exercisis. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^8,  99  et  10^. 
Exercice  est  nécessaire  à  conservation  de  nature. 
Fort    exercice  j    tel  qu'est  lutter  ou  combattre 
dans  un  tournoi. 

Exercices  modérés. 
CAT.  Exercicl.  esp.  port.  Exercicio.  it.  Eser- 
cizio. 

1.  Exercitacio,  i-.y.,  lat.  exercitatio, 
exercice ,  action. 
II. 
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Per  bonas  exercitacios  corporals. 

F.  et  Fert.,  fol.  3. 
Par  Lons  exercices  corporels. 

Jaciaqne  exercitacio  porte  tantasutilitatz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  78. 
Quoique  Vexercice  porte  tant  d'avantages. 
ANC.  FR.   VexercitaCion  est  chose  de  si  grande 
efficace    et  de  telle  force,  qu'elle  vient  à 
chef  de  tout. 
Amyot,  Trad.dePlutarquejMoT3iles,l.n,p.  loo. 
Bien  instant  à  l'estnde  des  bonnes  lettres  et 
exercitations  athlectiques. 

Rabelais  ,  liv.  I,  chap.  28. 
CAT.    Exercitacio.    esp.    Exercitncion.     port. 
Exercitaçào.  it.  Esercitazione. 

3.  EXERCITUT  ,    s.    m.,    lat.     EXERCITU.y, 

armée. 

Qui  han  terra  de  exercitut  o  ost. 

Priv.  conc.  par  les  R.  d'Angleterre  j  p.  14. 
Qui  ont  terre  (fournissant)  à  armée  ou  ost. 

4.  ExERCiTiu ,  adj.,  d'exercice. 

Est  fayt  dificil  movement  exercitid  o  de 
ambulacio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  33. 

Le    mouvement    d'exercice    ou    de    marcte   est 
rendu  difficile. 

5.  ExERcre,  V.,  lat.   EXERCERA,  excr- 
cer,  employer. 

Las  causas  dessus  dichas  exercero  et  ex- 
plectero  en  la  dicba  ciutat. 

Tit.  du  xni^ siècle.  Doat,  t.  CXVIII,  fol.  80. 

Les  choses  dessus  dites  ils  employèrent  et  exploi- 
tèi-ent  dans  ladite  ville. 

Non  exercisca  jurisdictio. 
Tit.  du  xiye  5ièc/e.  Doat,  t.  XCIII,  fol.  262. 

Qu'il  n'exerce  pas  juridiction. 
CAT.  Exercir.  esp.  port.  Exercer,  it.  Esercere. 

6.  EXERCITAR  ,      V.,     lat.       EXERCITARe, 

exercer,  pratiquer,  faire  emploi. 

Per  acostumansa  de  exercitar  se  en  bonas 
obras. 

F.  et  Fert.,  fol.  3o. 

Par  accoutumance  de  s'exercer  en  bonnes  œuvres. 

Trenquet  las  lengnas  per   so  que  no  po- 
gnesso  las  sanhtascoffe.ssiosnzar  ni  exercitar. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  62. 

Il  coupa  les  langues  pour  cela  qu'ils  ne  pussent 
mettre  en  usage  ni  pratiquer  les  saintes  confession^, 

3i 


14^ 


EXO 


Part.  pas.   Si  non  es  premieyiMinens  beu  es- 
nrobalz  e  hen  exkrcitatz. 
•  F.etFerl.,M.S:). 

S'il   n'est  premièrement   bien    éprouve  et    Lien 
exercé. 

Esser  exercitat  en  la  sciencia  de  anatomia. 

Trad.  d'^ilbiicasis,  fol.  t. 
Être  exercé  dans  la  science  d'analomie. 
Era  fort  exercitatz  eu  las  sciensas  libérais. 

Cat.  dels  aposf.  de  Roma,  fol.  \5i. 
Éuil  fort  exercé  dans  les  sciences  libérales. 
ANC.   FR.  Et  les  apprenoieut  et  faisoient  e.xer- 
.  citer  aux  armes. 

OEiH-res  d'Alain  Charticr,  p.  !\ï^. 
Horas  e.Tercitez  et  sages  en  tontes  escriptures. 
Rec.  des  hisl.  de  Fr.,  t.  V,  p.  268. 
CAT.  Esr.  roRT.  Exercitar.  it.  EsercUare. 

EXIMIR,    V.,  lat.   EXIMF.R6',   ôtei',    re- 
trancher. 

Las  causas  avem  eximit  et  eximem,  per  las 
presens,  de  la  cognoissensa   de   nosîres  dicbs 

officiers.  „,..,,    ^  , 

Tu.  de  1440.  DoAT,  t.  CXLII,  fol.  221. 
ISous  avons  ôté  et  ôtons,  par  les  présentes,  les  choses 
de  la  connaissance  de  nosdits  officiers. 
CAT.  ESP.  FORT.  Eximir.  it.  Esimere. 

a.      EXEMPTIO,     S.  f.  ,      lut.       KXEMPTIO, 

oxemption. 

A  totas  exemptios. 

Tu.  de  1261.  DoAT,  t.  LXXIX,  fol.  36. 
A.  toutes  exemptions . 
CAT.  Exempclà.  esp.  Exêncion.  port.  Isençào, 
izencào.  IT.  Esenzione. 

3.  Exempt,  EXKM,  adj.,  lat.  exempta.?, 
exempt. 

Coma  essems  et  exems. 

Leys  d'amors ,  fol.  20. 
Comme  ensemble  et  exempt. 
El  es  EXEMS  del  poder  de  son  abbat. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  76. 
Il  est  exempt  du  pouvoir  de  son  abbe'. 
Gens  EXEMPTAS  e  non  exemptas. 
Tit.  de  1424-  Uist.  deLfingiied.,  t.  IV,  pr.,  col.  422. 

Gens  exemples  et  non  exemptes. 
CAT.  Exempt,    esp.    Exênto.    port.    Isento , 
izento.  it.  Esente. 

EXODE,  s.  m.,  lat.  'iL^.oous,  Exode. 
Com  es  manifcst  en  Exode. 

Doctrine  des  Fniidois. 
Gomme  il  c»t  manifeste  en  l'Exode. 
LkT.  ESP.  PORT.  Exodo.  IT.  Esodo. 
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EXORCISTA,  s.   m.,    lat.    exorcista, 
exorciste. 

Sophista  ,  ExoRctsTA. 

Lejs  d'amors,  fol.  iy[\. 
Sophiste  ,  exorciste. 
Que  fos...  exorcista  e...  acolit. 

Cat.  dels  apost-  de  Roma,  fol.  39 
Qui  fut...  exorciste eX....  acolyte. 
CAT.  ESP.  PORT.  E.rorcista.  ir.  Esorcista. 

EXPEDIEN,  adj.,  lat.  expédient,  ex- 
pédient ,  convenable. 
Quar  non  es  expedien  ni  a  Dieu  plasenf. 

Periluos  ,  Foj.  au  ptirg.  de  S.  Patrice. 
Car  ce  n'est  convenable  ni  agre'able  à  Dieu. 
Réparations...  necessarias  et  expediens. 

Tit.  du  XV'  siècle.  Toulouse,  bibl.  Montcil . 
Re'paralions...  ne'cessaires  et  convenables. 
CAT.    Expédient,   esp.  port,   Expediente.   it. 
Espediente. 

2.  ExPEDiTio,  S./.,  lat.  EXPEDiTio ,  ex- 
pédition, convenance. 
A  la  expeditio  del  dich  nionestier  et  a  la 
reformalio. 

Tit.  de  (3i9.  DoAT,  t.  CXXXII,  fol.  335. 
A  la  convenance  et  à  la  réforme  dudit  monastère. 
CAT.  Expediciô.  esp.  Expedicion.  port.  Expe- 
dicào.  IT.  Spedizione. 

EXPERT,   ESPERT,    adj.,   lat.    EXPERTM.y, 

expert,  adroit,  habile,  éprouvé. 
l'"ai  liumils  los  j)lus  expertz. 

AiîNAuD  DE  Marleil  :  A  guizadc. 
Fait  humbles  les  plus  experts. 
Que  sia  bo  et  e.spert  et  ardit. 

PllILOMENA. 
Qui  soit  bon  et  expert  et  hardi. 

Ab  volz  d'  angel,  lengu' espekta  ,  non  blcza. 

P.  Cardinal  :  Ab  votz. 
Avec  voix  d'ange,  langue  habile,  non  bièsc. 
Tan  bon  caval  no  sai  ni  tant  espert. 

Le  comte  de  Provence  :  Carn  et  ongla. 
Je  ne  connais  si  bon  cheval  ni  si  éprouvé. 
CAT.   Expert,    espert.  esp.  port.  Experto.   it. 
Esperto,  sperto. 

2.    EsPERTAMENT,    adi>.,     Convenable- 
ment ,  adroitement. 
Entrometa  aquels  espertamekt. 

Trad.  d'jdlbucasis,  fol.  37. 
Qu'il  introduise  ceux-là  adroitement. 
ISP.   Expertamerue.    it.  Espcrtamcntv. 
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3.  EXPERIMENT  ,  ESPERIMEN,    S.    m.,    lat. 

EXPERiMENT?//?i,  expériencG,  épreuve. 
Es  a  nos  conogut  per  experiment. 

Trad.  (TAlbucasis,  fol.  2. 
Est  conuu  à  nous  par  expérience. 
Farelz  un  autr'  esperimen. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Vous  ferez  une  autre  épreuve. 

Mais  de  gromancia  sai  totz  los  esperimens. 

Pierre  de  Corbia.c  :  El  nom  de. 
Mais  de  nécromancie  je  sais  toutes  les  expériences. 
ANC.  FR.  La  lectare  de  la  divine  éloqnence  du- 
dict  Yirgille  te  vaudra  expériment. 

OEuvres  d'Alain  Chartier,  p.  272. 
Et  par  expériment  prover. 

Roman  de  la  Rose,  v.  4970- 
CA.T.  Expériment.  esp.  Experimento.  it.  Espe- 
rimento,  sperimento. 

4.  EXPERIENTI.\ ,       ESPERIENCIA  ,       S.     f., 

lat.  EXPERiENTiA ,  expéiience. 
Aysso  mostra  experientia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2^. 
L'expérience  montre  cela. 
Era  hom  de  gran  esperiencia. 

Cat.  dels  apost.de  Roma,  fol.  198. 
Etait  homme  de  grande  expérience. 
CAT.  ESP.  Experiencia.  port.  Experiencia,  es- 
periencia. IT.  Esperienzia. 

5.  ExPERiENSA,  SPERIENSA,  i. /. ,  expé- 
rience. 

Certa  experiensa  o  mostra. 

La  Crusca  provenzale,  p.  95. 
Certaine  expérience  le  démontre. 
Trop  granda  speriensa. 

Brev.  d'amor,  fol.  5. 
Très  gi-ande  expérience. 
Tôt  jorn  nos  vesem  ,  per  esta  experiensa, 

que  Diens... 

L'Arbre  de  Bataillas,  îo\.  227. 
Nous  voyons  chaque  jour,  par  cette  expérience, 
«jue  Dieu... 
Loc.         Quar  sai  per  experiensa. 

Brev.   d'amuf,io\.  I. 
Car  je  sais  par  expérience. 
IT.  Esperienzn,  sperienza. 

6.  EsPERTEZA  ,  s.f.,  adresse. 

Bes  de  natura  se  apellon  aissi,  coson:  Beu- 
talz  de  cors,  proeza,  esperïeza,  forssa. 
F.  et  Vert.,  fol.  3o. 
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Biens  de  nature  s'appellent   ainsi ,  comme  sont  : 
Beauté  de  corps,  prouesse,  adresse,  force. 
ANC.  ESP.  PORT.  Espertcza. 

7.  ExPERiMENTAiRE ,  S.  ni.,  expérimen- 
tateur, essayeur. 

Un  curios  experimentaire. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  189. 
Un  curieux  expérimentateur. 
ESP.     Experimentador.    it.    Esperimen ratorc  , 
spcrimentatore . 

8.  EXPERIMENTAR  ,      ESPERMENTAR  ,     V., 

lat.     EXPERIMENTAR^ ,    expérimenter, 

éprouver. 

La  quai  experimentaras  sobre  las  autras. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  45. 
Laquelle  tu  e^rouceras  sur  les  autres. 
Part. pas.  Pense repens,  e  quant  ai  ben  pensât, 
Puesca  saber  don  si'  espermentat. 
G.  Rainols  d'Apt  :  Auzir  cugei. 
Je  pense  et  repense ,  el  quand  j'ai  bien  pensé,  que 
je  puisse  savoir  de  quoi  je  sois  e.vpérimenté. 
CAT.  ESP.  PORT.  Experimentar.  it.  Esperimen- 
tare,  sperimentare . 

EXPLEIT,  s.  m.,  exploit. 

Per  doble  de  citatori  e  d'  expleit. 

Fors  deBéarn.  p.  iOQS. 
Pour  double  de  cilatolre  et  à^ exploit. 

EXTAZIS  ,  EXTHASis,  s.  m.,  lat.  ecsta- 
sis,  extase,  figure  de  grammaire. 
Ecstasis  est  cum  per  liceutiam  brevis  pro- 
ducitur,  ut  :  Exercet  Diana  Choros. 

Valer.  Probus  ,  Grammat.  inslit.,  col.  \l[3S. 
ExTAzis  ,  en  autra  maniera  dicba  dyastoles  , 
fay  d'uaa  sillaba  bren  longa. 
Una  figura  appelada  exthasis. 

Lej's  d'atnors,  fol.  121  et  18. 
L'extase,  en  autre  manière  dite   dyastole ,   fait 
une  longue  d'une  syllabe  brève. 

Une  figure  appelée  extase. 
CAT.  ESP.  PORT.  Extasis.  it.  Estasi. 

EXTERIOR,  adj.,  lat.  exterior  ,  exté- 
rieur. 

Per  adoration  de  Latria  exterior  e  interior. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Par  adoration  de  Latrie  extérieure  el  intérieure. 
CAT.  ESP.  PORT.  Exterior.  it.  Esteriore. 

EXTIRPAR,    -v.^    lat.  exstirparc^   ex- 
tirper, déraciner. 
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Cardos...    nocias  a  bouas  berbas...    que   a 
penas  si  podo  kxtirpxr. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  2o4- 
Chardons...    nuisibles   à    bonnes  Uerbes...    qui  à 
peine  se  peuvent  déraciner. 
Fig.  La  quai  extirpero  de  totz  poubs. 

Cal.  dels  apost.  JeRoma,  fol.  5^. 
Laquelle  ils  extirpèrent  de  lous  points. 
CAT.  ESP.  PORT.  Extirpar.  it.  Estirpare,  stirpnre. 

EXTREM,  ESTRF.M ,  s.  m.,  lat.  extrk- 
mts,  extrémité,  bout,  coin,  fond. 
'Corns...  son  en  1'  extrem  del  cap  pauzatz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  247- 
Les  cornes.-,  sont  placées  à  l'extrémité  de  la  tête. 
Lo  coms  per  cossel  penre  s' es  triatz  a  ,i. 

ESTBKM. 

Gt'lLLAL'MF.  DE  Tl'DELA . 
Le  comte   pour  prendre  conseil   s'est  retire'  à  un 
loin. 

En  Testrem  de  la  terra  de  Edoui. 
.Si  ajusta  ab  1'  estrem  del  bras. 
Fetz  de  vi  en  I'estrkim  del  tonal  indurzida. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  ifjo  ,  48  et  193. 
En  l'extiémilé  de  la  terre  d'Edom. 
S'ajuste  avec  le  bout  du  bras. 
Lie  de  vin  durcie  -aujond  du  tonneau. 

—  Adject.  Extrême ,  dernier. 
Lo  ESTREM  élément,  so  es  la  terra. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  2. 
Le  dernier  ele'ment ,  c'est  la  terre. 
Confirmacion ,  extrema  oncion. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  172. 
ConCrmation  ,  extrême  onction. 

CAT.  Estrem.  esp.  port.  Extremo.  it.  Estremo, 
streino. 

■X.   E.VTREMITAT,  S.f.,   lat.  EXTREMITATCW, 

extrémité,  bout. 

Sobre  la  extremitat  del  nas. 

Trad.  d'yîlbucasis,  fol.  I  l . 
.Sur  le  bout  du  nez. 

La  extremitat  de  cors  vizible,  dila  super- 
ficia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  262. 
l.'extrémilc  do  coi-ps  visible  ,  dite  surfaci'. 

r,AT.  Extremitat.  esp.  Extremidad.  port.  Ex- 
tremidade.  it.  Estremilà,  estremitate ,  es- 
tremitade ,  sireiniià,  strcmitate,  stremitadc. 


H.     ESTREMIUA  , 

|»lcxité. 


*../".,   extrémité,   pei- 


EXU 

Car  niot  es  gran  paor  de  perdre  aquesta  vida... 

En  aytal  estremida. 

A',  de  S.  Honorât. 
Car  est  moult  grande  peur  de  perdre  cette  vie... 
on  telle  e.vtréniilc, 

—  Rondo,  recherche. 

A  un  servent  de  mala  vida 
Que  fazia  lo  ser  T  estremida. 
Mays  la  nialvaisa  gent  marrida 

"Van  fazen  per  tôt  1'  estremiu.v. 

l^.  de  S.  Honorai. 
A  un  servant  de  mauvaise  vie  qui  le  soir  faisait 
la  ronde. 

Mais  la  mauvaise  gent  fâcheuse  vont  faisant  par- 
tout la  ronde. 

ANC.  fr.   Lors  rogist,  lors  taint ,  lors  fréniie, 
Et  fait  le  tour  de  ïestremie. 

El'stache  Deschamps  ,  p.  222. 

4.  ExTREMiER,  adj.,  du  lat.  extremï^-v, 
dernier,  extrême. 

Doiens  son  li  membre  estremier. 

Marc.^urcs  :  Al  départir. 
Les  membres  extrêmes  sont  souffrants. 
En  una  iiiaiso  panca  e  estklmiera. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  87. 
En  une  maison  petite  et  dernière. 
Planta  es  la  extremiera  parlida  del  pe. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  61. 
La  plante  est  la  partie  extrême  du  pied. 
Subst.  Rainiers  de  Caldairo  a  parlât  estremiers. 
Guillaume  de  Tudela. 
Rainier  de  Caldaiion  a  parlé  le  dernier. 
ANC.  oat.  Estremer. 

5.  EsTREMAR  ,  V. ,  cachcr,  retirer. 
No  m  socors,  ans  se  luenba  e  s'estrema. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Ses  mos  apleg. 
Ne  me  secourt ,  au  contraire  s'éloiyne  et  se  cache. 
O  s'  estrem  oui  de  sa  via  , 
O  se  met  en  un  luec  rescos. 

Cadenet  :  .\mors  e  cum. 
Ou  on  se  retire  de  sa  voie,  ou  on  se  met  en   un 
lieu  caché. 
CAT.  ESP.  PORT.  Extremar.  it.  Stremare. 

EXUBERANT,  exhiiberan,  adj.,  lat. 
ExuBERANTcw,  cxubérant ,  surabou- 
daut. 

De  verlut  exup.erakt. 
Si  veses  las  hnmiditats  EXBUneRANs. 

Trad.  d'/tlbucasis,  fol.  2;^  et  8. 
Ur  rjualité  exubérante. 
Si  tu  vois  les  humeurs  surabondantes. 


EYS 

CAT.  Exubérant,  esp.  port.  Exubérante,  it. 
Esuberante. 

EYAj  interj.,  lat.  eia,  courage!  ferme! 
hardi! 

EiA  !  laqniet  Gaafridas. 
EiA.  !  milites  valentes...  exhilarate  animos, 
resumite  vires. 

Gest.  Cons.  andeg.  D.  Luc  d'Acherv,  t.  X  , 

p.  Zj47  ^^  5o3. 
Ortativas,  coma  eya  ! 

Lej's  d'amors,  fui.  tou. 
Kxcitatives  ,  comme  courage  ! 

EYSSART,  issART,  s.  m.,  lat.  exaratm/», 
arrachement  ou  coupe  de  bois,  clai- 
rière ,  lieu  défriché ,  abatis. 
La  loi  des  Bourguignons  ,  tit.  XIII , 
donne  à  exartmw,  l'acception  de  coupe 
de  bois,  défrichement. 

In  silva  communi  BXARTH/n  fecerit...  exar- 
Tum  possideat. 

Celle  des  Bavarois  porte  : 

Si  qais  homo  pratum  vel  agrum  vel  exar- 
Tum  alterius  contra  legem  invaserit. 

Ball'Z.,  Cap.  Reg.  Fr.,  t.  I,  col.  l33. 

On  trouve  dans  Du  Cange  : 
Quidqnid...   diruptum    et   extirpatam   est, 
qaod  vulgo  dicilur  exsars. 

Tit.  de  1 196.  Du  Cange  ,  t.  III ,  col.  2o3. 
E  m  fai  de  mos  arbres  eyssart. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sirventes  on. 
Et  me  fait  abatis  de  mes  arbres. 

IssART  ni  camp  ni  erinatje. 

FoLQL'ET  DE   LuNEL  :   E   noni  del. 
Lieu  défriché  nx  champ  ni  solitude. 

Ab  tan  sorzo  Ibi  lor  per  uns  issartz. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  69. 
Alors  les  leurs  saillissent  à  travers  une  clairière. 
ANC.  FR.   Qui  chevaucbe  tôt  un  essart... 
Si  con  il  vienent  à  bandon 
Par  entre  le  bois  et  Vessart... 
Si  li  conte  conment  Renart 
S'en  vait  fiiiant  parmi  Vessart... 
Firent  nn  grant  essart  ensanble; 
Bricbemers  as  cornes  aguës 
En  a  les  coiches  esméaes  ; 
Chanteclers  grata  les  racines. 
Roman  du  Renart,  t.  III,  p.  187,  189,  193  cl  2. 
Grant  essart  i  refont  Normanz 
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Des  François  qu'il  treuvent  dorman/.. 
G.  Gtji.\.rt,  1. 1,  p.  i54- 
Ider  torne  de  l'autre  part 
Qni  des  Romeins  fait  grant  essart. 
Roman  de  Brut,  fol.  78,  Ms   de  l'.lrsenal. 

2.  YssARTAR  ,  V.,  cssartcr,  détruire,  em- 
barrasser, empêcher. 
De  isto  campo  semper   ego    tnli,    nemine 
contradicente ,  exartavi,  mnndavi,etc. 

BaLUZ.  ,  Cap.  Reg.  Fr.,  les.  Bajuv.  ,  tit.  XVI , 
art.  i.T.  I,col.  i33. 
Ab  mal  gien  non  s'  yssarta  , 
Ans  es  ves  mi  sos  falans  ferms  e  clars. 
R.  Jordan  :  Vert  son  li  ram. 
Elle  ne  s'embarrasse  pas  avec  un  méchant  artifice , 
mais  sa  volonté'  est  ferme  et  claire  envers  moi. 
Part  pas,  El  non  es  ges  de  donar  tsartatz. 
Giraud  de  Borneil  :  Al  honor  Dieu. 
Il  n'est  pas  empêché  de  donner. 
ANC.  FR.  Les  rosiers  copent  et  essartent. 

Fabl.  et  cont.  anc,  1. 1 ,  p.  3oi. 
Comme  le  laboureur,  quand  il  veult  essarter, 
et  arracher  quelque  plante  sauvage. 
Amyot,  Trad.  de  Plutarcjue.  Morales,  t.  I,  p.  l\^'î. 
Romein  destrnient  et  essartent- 
Roman  de  Brut,  fol.  83.  Ms.  de  l'Arsenal. 

EYSSILH,  YSSiLH,  s.  m.,  lat.  exil/«;7/, 
exil. 

leu  m'en  anarai  en  eyssilh. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  de  chantai . 
Je  m'en  irai  en  exil-  ., 

"Van  m'en,  pus  ilh  no  me  rete, 
Caitios  en  yssilh  ,  non  sai  on. 

B. de  Ventadour  :  Quan  vey. 
Puisqu'elle  ne  me  retient,  je  m'en  vais  malheu- 
reux en  exil,  je  ne  sais  où. 

Fig.   Nutz    e   paures,...   intra   en   lo    yssilh 
d'  aquest  raun. 

V.  et  Fer  t.,  fol.  90. 
Xu  et  pauvre  ,...  il  entre  en  Yexilàe  ce  monde. 

ANC.     CAT.    Exill.    ANC.     ESP.    PORT.    ExUio.  IT. 

Esilio. 

2.  ESHILLAMENT,   S.  TH.,   Pxil. 

Loc  de  torment  et  de  eshillament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  loti. 
Lieu  de  tourment  et  d'exil. 

3.  Eyssillar,  V.,  exiler. 

Non  cre  qu'  anc  fon  vist 
Qii'om  de  sa  terra  s'eysii,h. 

GlKAlD  DE  l'oRNElL  :  Xo  ni  pl.lU. 
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Je  ue  ci-ois  jus  ijuc  uncques  il  fut  vu  qu'honinie 
sV.ri/ede  sa  leirc. 

Pan.  pas.  Si  lu  sol  auiors  e  domuevs 

Tener  guay,  plus  que  l'aigua'l  jH-is; 
E  pus  lY  aiuilos  lue  sui  partitz  , 
Cum  hom  EvssELiTz  e  inarrilz. 
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Tôt'  autra  vida  m  sembla  mortz. 
Rambal'd  de  VA(^)leibas  :  Mo  m'agraJ. 
Ainsi  a  coutunii'   amour  et  galanterie  de  nie  tenir 
Ljai ,  plus  que  l'eau  le  poisson;  et  depuis  que  je  me 
suis  sépare'  des  deux  ,  comme  homme  exilé  et  triste, 
toute  autre  vie  me  semble  mort. 
cAT.  Exilar,  exiUar.  iï.  Esiliare. 
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FABLA,  FALLA,  A.  f.,  lat.  vabkla,  fahlc. 
Xas  FABLAS  dels  graïuazis. 

Trad.  Je  Bide,  fol.  83. 
\.Ki  fables  Ai^i  écrivains. 

Aqnesta  faula  es  al  mon 
Semblau  et  a  tug  silh  que  i  son. 

P.  Cardinal  ;  Una  cieutat. 
Qt:i{.i:  fable  est  semblable  au  monde  el  à  tous  ceux 
•|ui  V  sont. 

E-schiva  vauas  e  non  profeitablas  fablas. 
Trad.  de  Bide,  fol.  8t. 
ILviic  fables  vaincs  et  non  profitables. 
D' avsso  parla  Yzops ,  .i.  savi,  en  las  faulas 
d'un  braquet  e  d'un  aze. 

F.  et  Vert.,  fol.  (il. 
De  ceci  parle  Esope  ,  un  savant,  en  les  y«^/<'i  d'un 
bnicliel  et  d'un  âne. 
Loc.     Coforto  si  en  la  paraula  , 
E  no  la  tengo  ges  a  faui.a. 

Trad.  de  VEvang.  de  Nicodème. 
S'assurent  en  la  parole  ,  et  ne  la   tiennent  pas  à 
fable. 
A2IC.  Esr. 

Olvidose  \a  fabla  del  buen  consfjador... 
Por  ende  cada  uno  esxafabla  decuere. 

Arcipreste  de  Hita  ,  cop.  9G8  et  1 174- 
ASC.  iT.  Isopo  è  un  libello...  dove  sono  carte 
faille  moralizzale. 

liui.i  ,  Cornent,  di  Dante,  Inf.  ?.3. 
CAT.  Fabula,  f  ailla,  esp.  moo.   pokt.  Fabula. 
IT.  MOI).  Fabula,  favola. 

■2.  Faklel  ,  s.  ni.,  fabliau. 

Messagier,  porta  mon  fabi.f.l 
Fn  la  Marca,  tôt  a'N  Sordcl, 
<Je  m  fassa  jujament  noel. 

AiMKlii  DE  PEGtlI.AiN  :  Can  q'eu. 
MessJiier,  jxirtc  mon  fabliau  en  la  Marclie,  tout  au 
«Glaneur  Sordcl ,  qu'il  me  fasse  jugement  nouveau. 
Aîic.  iB.  Par  cvhX.  flabel  poez  .savoir 

.Moll  »onl  fcnies  de  grant  savoir. 
Fnhl.  ,t  lonl.  anc,  I.  I\  ,  p.  187. 


3.    Fablozamens,  adv.,  selon  la  fable. 
Los  .XII.  signes... 

D' aquels  sai  ieu  los  bes  e'is  slgnîHeamens 
Que  son  d'  ornes  ,  de  beslias,  dire  fablozamens. 
Pierre  ue  Corbiac  :  El  nom  de. 
Les  douze  signes...  de  ceux-là  je  sais  dire  ,  selon 
la  fable,   les   biens    et  les    significations    qui    sont 
d'hommes ,  de  Ix'lcs. 

ESP.  PORT.  Fabulosamente.  it.  Fabiilosamente, 
favolosamcnte. 

\.  Falveta  ,   s.f.,  talent  tle  faire  des 
contes,  art  d'enjôler. 

Pro'n  sabclz  de  la  falveta  , 
Si  ja  de  Guillem  llentin 
Trabetz  caval  ni  ronsin. 
T.  DE  Tadrel  et  de  Fai.coneï  :  Falconet. 
Assez  vous  en  savez  de  Yart  d'enjôler,  si  jamais  de 
Guillaume  Rentin  vous  arrachez  cheval  ni  roussin. 

5.  Faular,  V.,  lat.  fa/z'ular/,  fabler,  con- 
ter des  fables. 

Pan.  prt-s. 

Mon  cor  dira  :  Rertran,  tu  vas  faui.an. 
1!.  <]areonei.  :  Joan  Fabre. 
Mon   cœur   dira  :  lîertrand  ,    tu   vas   contant  des 
fables. 
ANC.  fr.  De  kanke  tu  li  dis,  U  fables  e  li  mens. 

Roman  de  lion,  v.  49'^8. 
ANC.  ESP.  Fablar.  port.  Fabular.  it.  Favolarc. 

6.  Favelar,!».,  parler,  improviser,  com- 
poser. 

Ab  son  novelb , 

Die   e   FAVELH. 

Ramcai'D  d'Orange  :  Era  m'es  Lclh. 
Avec  air  nouveau  ,  je  dis  et  improvise. 
Quan  icspon  ni  favkla, 
Siei  dig  au  sabor  de  me). 

P.  Vidal  :  Era  m'  es. 
<^>iiand  il  répond   el   jinrle,  ses  paroles   ont  saveur 
.1.   miel. 


FAB 

ANC.   PR. 

Tant  dist  Bernart  al  rel  e  tant  Wfavela, 
Tant  loa  Normendie,  e  Hnon  tant  blasma. 
Roman  de  Rou,  v.  3^5 1. 
ANC.   CAT.    Favelar.   anc.   esp.  Fabular.   ksp. 
MOD.  Hablar.  it.  Favellare. 

FABRE,  i'.  m.,  lat.  fabr«/«,  forgeron, 
ouvrier. 

Nalli  temps  fabres  no  f<) , 
Car  ges  de  fers  no  sap  obrar. 

Bernard  d'Auriac  :  En  Guillen. 
Jamais  il  ne  fut  forgeron ,  car   il   ne  sait  point 
travailler  en  fers. 
ANC.  FR.  '&oens  fevres  é  boens  ferreors. 

Roman  de  Roii,  v.  11611. 
Du  dieu  Vnlcan  soufevre  et  boutte-fen. 

S.  Gelais,  p.  168. 
hes /ei/vres  traittent  ce  qui  appartient  aax 
fenvres,    mais   nous   escrivons    ordinairement 
des  poèmes,  aatant  les  indoctes  que  les  doctes. 

OEuvres  de  Du  Bellay .  fol.  S^. 
ANC.  Esr.  Fabro.  it.  Fabbro. 

1.   Faur,  s.  m.,  forgeron. 

Ansberc  que  fetz  tais  fatir. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  '^!\. 
Haubert  que  fît  ieXJorgeron. 

3.  Fabricatio,  s.f.,   lat.  fabricatio  , 
fabrication ,  façonnement. 
Segon  que  es  possible  per  equatio  e  facilitât 

e   FABRICATIO. 

Trad.  d'AlbucasiSj  fol.  6;^. 
Autant  qu'il  est  possible  par  égalisation  et  apla- 
nissement  et  façonnement. 

ESP.  Fabricacion.  port.  Fabricacào.  it.  Fabri- 
cazione. 

l\.  Fabriga,  s.f.,  lat.  FABRicA,  fabrique. 

Et  sunt  iUas  terras  a  las  fabrigas. 

Tit.  de  987. 
Et  CES  terres  sont  axmfabritjues. 
ANC.  CAT.  Fabrega.  cat.  mod.  esp.  port.  it.  Fa- 
brica. 

5.  Fabraria  ,  S.  f.,  forgerie ,  lieu  où  l'on 
forge. 

En  la  barriera  de  fabres ,  al  cap  de  la  fa- 
braria. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  220. 
A  la  barrière  des  forgerons  ,  au  commencement  de 
Xa  forgerie. 
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6.  Fabril,  adj.,  lat.  fabril;.?,  d'ouvrier. 

Arena  que  catz  per   resolucio  de   la    mola 
FABR11,. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i83. 

Sable  qui  clioit  par   frottement  de  la  meule  ou- 
vrière. 
esp.  port.  Fabril.  it.  Fahrilc,  fabbrile. 

7.  Faiîregar,  v.,  lat.  fabricar^,  forger, 
fabriquer. 

len  non  pose  fabregar  clau  ni  martel. 

P.  MlLON  :  Pois  que  d'al  cor. 
.Te  ne  pus/ôr^er  clef  ni  marteau. 
Fig.  Be  s  taing  qu'un  novel  cbant  fabrec. 
P.  Eaimond  de  Toulouse  :  Pois  vezem. 
Il  convient  bien  (\\xe\e  fabrique  un  nouveau  chant. 
Prov.       Sel  fabrega  fer  freg 

Que  vol  far  ses  dan  son  pro. 

Rambald  de  Vaqleiras  :  Guerra  ni. 
Celui-làybrg-e  fer  froid  qui  veut  faire  sans  dom- 
mage son  profit. 

ANC  CAT.  Fahreguajar.  cat.  mod.   esp.  port, 
Fabricar.  it.  Fabbricare. 

FACABELA,  ^./.,  flamberge. 

Folcbers  venc  apoibnan  sus  facabela. 
Roman  de   Gérard  de  Rossillon,  fol.  29. 
Folcher  vint  appuyant  \dt  flamberge  par-dessus. 

FACH,  s.  m.,  lat.  F.KGÏnus,  fouteau, hêtre. 

Fach...    anliquament    so    frug    fo    vianda 
d'  borne. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  207. 

He'lre...  anciennement   son    fruit  fut   nourriture 
d'bomme. 
CAT.  Fatg.  it.  Faggio. 

2.  Fau,  s.  m.,  lat.  FAo^ii.y„  fouteau,  hêtre. 

Las  folhas  d'un  pin  e  de  dos  facs. 

Serveri  de  Girone  :  A  greu  pot. 

Les  feuilles  d'un  pin  et  de  deux  hêtres. 

ANC.  FR.  Desceat  desoas  nn  feu  molt  bant. 

Pioman  de  la  f'iolette,  p.  55. 

Berte  fu  eas  el  bois  assise  sons  un  fo. 

Romande Berthe, -ç.  l^H. 

3.  Faya,  s.f,  fouteau,  hêtre. 

Ni  flor  de  faya. 

Rambal'd  de  Vaqleiras  :  Kalenda. 
INi  fleur  de  hêtre. 
ESP.  Haya.  port.  Faia. 

l\.  Faia,  f.\ya,  s.f,  foutelaie. 

Belbs  m'es  lo  cbans  per  la  fat  a 
Que  fan  l'auzelet  menât. 

Bernard  de  Venzenac  .-  Bellis  m'es. 


48 


FAD 


Il  m'est  l>L\m  le  cluiit  que  les  pelils  oisolels  fout 
jurmi  hj'oiitultiie. 

Ab  la  FA  ri  et  la  terra  «le  sanctn  Ealalia. 

Tit.  Je  1275.  Do\T,  t.  CXXIV,  loi.  ?.;. 
Avec  \3f011telaic  ol  la  leire  Je  sainte  Eulalie. 

T'àDESTEL,  fadestol,  s.  m.,  tliigcim. 
FALu-STUL,  fauteuil. 
"Wachter,   Gloss.  gcrm.;   Mkxagk, 

t.  I,  p.  579. 

Lo  reis  el  fahestei.  de  mier  aigeu... 
Ea  un  FADESTOL  Karlcs  io  reys. 
Rornan  de  Gérard  de  Rossitlon,  fol.  09  et  3t>. 
Le  roi  aafanleiiil  de  pur  argent... 
I.c  roi  Cliarles  eu  \xa  fauteuil. 
ANC.  FR.  Une  cliaire  en  manière  àefaudesteuil. 
Invent,  des  meubles  de  Charles  F,  Du  Cange  , 
t.  III ,  col.  320- 
La  dame  est  de  façon  moult  noble  ; 
YX  faudestuef  ûsX.  lès  le  roi. 

Roman  du  Renarl,  t.  IV,  p.  127. 
Il  vil  le  roy  assis  sur  un  faitdestettl. 
Jlist.  de  Gérard  de  Nei'ers,  p.  ni- 
ESP.  FORT.  iT.  Faldistorio. 

YAIil,  s.   m.,  lat.  Txstimum ,  dédain, 
refus. 

Car  del  cornar  aguist  fadi 
De  mon  Tarcmalet. 

R.\iMO?iD  DE  UuRFORT  :  Turcmalct. 
Car  TOUS  eûtes  dédain  du  corner  de  mon  Turc- 
malrt. 

?..  Faoia  ,  s.  J.,  refus,  opposition,  con- 
tradiction. 

Oue  '1  belb  si-niblant  e  '1  dons  sospir 
I\o  .son  messatgc  de  fadia. 

DiiunE.s  DE  Pbades  :  AL  lo  dous. 
Vu  que  les  lieaux  semblants  et  les  dous  soupirs 
ne  sont  messages  de  refus. 

IV' ani  mais  la  bclha  fadia 
Qu' el  don  d'autra  no  faria. 

Berengkr  de  Pai.ASol  :  Tolz  temcros. 
•IVn  aime  mieux,  le  beau  refus  que  je  ne  ferais  le 
don  d'une  autre. 

Prov.       Mais  val  bnlha  fadia 
Q'us  do»  d<'7.avi  liens. 
Arnai'D  de  Makleii.  :  Sabers  c  corttiia. 
Beau  refus  vaut  mieux  qu'un  don  impoli. 
/Idv.  comp.   Vos  el7,  »f..s  fadia 

Caps  de  las  melhors. 

F'eyroi.s  :  Ouora  qu'  .imori. 


FAG 

Vous  êtes  sans  contradiction  la  première  des  meil- 
leures. 

Gancelm  l'uidit,  ses  fadia  , 
Vos  don  cosselb  avinen. 
T.  de  g.  Faidit  et  de  H.  de  la  Bachelerie  : 
N  Ugo. 
Gaucelm  Faidit ,  je  vous  donne,  sans  contredit, 
un  conseil  convenable. 

3.   Fadion  ,  odj.,  frustré,  privé. 
Om  de  vos  non  va  fadions 
De  secors  ni  de  vostra  ajada. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  65. 
On  ne  s'éloigne  pas  de  vous  prive'  de  secours  ni  de 
votre  aille. 

.'j.  Fadiar  ,  7).,  manquer,  frustrer,  trom- 
per. 

Qui  voira  d'  esta  guerra  me  ajudar, 
No  s  pot  en  mon  aver  ges  fadiar. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  6  I . 
Qui  voudra  m'aider  dans  cette  guerre,  ne  se  peut 
manquer  en  mon  avoir. 

Non  es  dretz,  sitôt  hom  se  fadia, 
C  om  se  delà  per  tan  desesperar. 
Faidit  de  Belistah  ou  Richard  de  Babbezieux  : 
Tôt  atressi. 
Il  n'est  pas   juste,   quoiqu'on   se   trompe,    que 
pourtant  on  doive  se  de'sespc'rer. 
Part.  pas.    Mas  tan  longainen 

Mi  SUy   FADIAT7,  , 

Cclan  e  snfren  en  pati 
L'afan  e'I  larinen. 
Gaubert,  moine  de  l'uiciBOT  :  Ilueimais. 
Mais  si  longuement  je  me  suis  frustré,  cachant  et 
souffrant  en  paix  la  peine  el  le  tourment. 

5.  ApAniGAR,  2^.,  refuser. 
Si  negnna  res  l'agrada... 
Ja  no  se  pot  afadigar. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  lo3. 
Si  nulle  chose  lui  agrée...  jamais  elle  ne  se  peut 
refuser. 

FAGOT,  .V.  m.,  fagot. 

Voy.  Lkibnit/,  ,  p.  ii5;  Muratori, 
Dis  sert.  3"^. 

Cran  canlitaf  de  fagots. 

Chronique  des  yîlbigeois,  col.  i5. 
Grande  (^xanûléàc  fagots. 
Ksr.  Fascina,  rr.  Fap;ntto. 


FAI 

FAICHUC,    FAYSHuc,    adj.,  fâcheux, 
importun. 

Ab  nnlh  home  faichoc, 
Nescis  nî  malastrnc. 

Aîmaniet:  desEscas  :  El  leinps  de. 
Avec  nul  \Mxaxae  fâcheux,  niais  et  malotru. 
Cornelha...  a  l'aygla  et  als  antres  auzels  de 
rapina  es  fayshuga  et  enniosa  ,  en  tant  que  , 
quar  l'aygla  no  anza  tocar,  volan  après  ela, 
no  cessa  de  cridar. 

Elue-  de  las  propr.,  fol.  i/j^. 
La   corneille...   est   importune   et  ennuyeuse  à 
l'aigle  et  aux  autres  oiseaux  de  rapine  ,  en  tant  que, 
comme  elle  n'ose  toucher  l'aigle  ,  volant  après  lui  , 
elle  ne  cesse  de  crier. 

Differensa  es  entre  rim  fayshuc  et  rim  tor- 
nat,  quar  rims  fayshucz  regarda  las  acordan- 
sas  pauzadas,  oatra  dever,  en  lo  comensamen 
o  en  lo  mieg  dels  bordos...  mas  rims  lornalz 
regarda  solamen  las  finals  acordansas  pauza- 
das, otra  dever,  en  la  fî  dels  bordos. 

Lejrs  d'amorSj  fol.  ii5. 

Différence  est  entre  la  rime  importune  et  la 
rime  re'pe'te'e  ,  car  la  rime  importune  regarde  les 
accords  placés  ,  outre  devoir,  au  commencement  ou 
au  milieu  des  vers. . .  mais  la  rime  répétée  regarde 
seulement  les  accords  finals  placés,  outre  devoir,  à 
la  fin  des  vers. 

FAIDIR,   V.,   bannir,   repousser,  pro- 
scrire, exiler. 

Car  bon  esvaidor 

Non  pot  hom  lea  faidir. 

ToRCAFOLS  :  Comunal  veill. 
Car  on  ne  peut  facilement  repousserhoa  assaillant. 
Per  qne'l  covenc  a  issir  de  Tolosa,  e  faidir. 

V.  d'Aimeri  de  Peguilain. 
C'est  pourquoi  il  lui  convint  de  sortir  de  Toulouse, 
et  s'exiler. 

Part.  pas.  M' an  fag  estar  faiditz  de  mon  pais. 
B.  DE  Yentadour  :  BelhsMonruelhs. 
M'ont  fait  rester  banni  de  mon  pays. 
Ben  soi  faiditz  si  de  s'  amor  mi  fnelh. 
P.  Vidal  :  Si  colpauLres. 
Je  suis  Lien /;roiC7Y7  si  elle  m'enlève  de  son  amour. 
Substantif.     Selh  que  mante  faiditz. 

Bertrand  de  Born  :  S'abrils. 
Celui  qui  maintient  bannis. 

Dans  la  convention  de  la  ville  d'Ar- 
les avec  Charles  I^""  imprimée  à  Lyon, 
j6i'],fardùi  est  tr^dint  pav  faidites. 

If. 
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Voyez  Du  Gange  au  mot/aida,  et  l'ex- 
plication de  l'abbé  Vertot  dans  les  Mé- 
moires  de  l'Académie  des  Inscriptions, 
t.  II,  p.  638  et  639. 

ANC.  FR.  Quar  \\  Poitevin  li  aidoient 

Et  le  roy  Jean  moxAtf aidoient. 
Ph.  Mouskes,  Gloss.  de  Du  Cange,  t.  III,  col.  309. 

FAINA,  ^./.,  fouine. 

La  dotzena  de  faiwas  e  de  martrins...     .m 
deners. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  r  1 3. 
La  douzaine  àe fouines  et  de  peaux  de  martres.. . 
trois  deniers. 

CAT.   Pagina,  esp.  Vuina.  tort.  Foinha.   it. 
Faina. 

FAIS,  S.  m.,  lat.  vkscis,  faix,  charge^ 
fardeau. 

Per  Dieu  ,  aleujatz  m'aqnest  fats! 

G.  Adhemar  :  Lanquan  vei. 
Pour  Dieu,  allégez-moi  ce  fardeau  .' 
Que  poitetz  vostra  part  del  fais. 

Amanieu  DES  EscAs  :  Dona  percui. 
Que  vous  portiez  votre  part  àufaix. 
Loc.    Aprendetz,  si  no  us  es  fays, 
So  don  m'alegr'  e  m' irais. 

Pierre  d'Auvergne  :  Al  desceLrar. 
Apprenez  ,  si  ne  vous  est  fardeau  ,  ce  dont  je  me 
réjouis  et  m'attriste. 

Quan  près  a  quintals  et  a  fais 
L'aver  que  Manuels  trames. 

Bertrand  de  Born  :  Pus  lo  t^ens. 
Quand  il  prit  à  quintaux  et  à  charge  la  ricbesse 
que  Manuel  transmit. 

Dels  reys  d'Espanba  tenh  a  fais, 
Quar  tan  volon  gaerra  mest  lor. 

P.  Vidal  .-  A  per  pauc. 
Je  tiens  à  fardeau  ,  au  sujet  des  rois  d'Espagne  , 
de  ce  qu'ils  veulent  tant  la  guerre  entre  eux. 
Adv.  comp.  EIs  menestrals  e  l'antra  "ent, 
Tuit  a  un  fais  cominalment, 
Corron  carieras  escobar. 

Pioman  dcJaufre,  fol.  73. 
Les  ouvriers  et  l'autre  gent ,  tous  en  masse  géné- 
ralement ,  courent  Lalayer  les  rues. 
Proverb.  No  valon  nn  fais  de  pailla. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  j8. 
Ne  valent  nnefaix  de  paille. 
ANC.  FR.  Vindrent  tous  à  un  faix  assaillir  la- 
dicte  ville. 

Monstrelet,  t.I.  fol.  i36'. 
ANC.  CAT.  Faix.  ANC.  ESP.  Fajo.  ESP.  MOD.  Huz. 
it.  Fascio. 


îjo  l'Ai 

2.  Faissimïx,  A-.  /«.,  embarras,  étalage. 

A  ccl  qni  son  tin  pie?,  garda. 
Non  fa  ges  gr.in  faissimen. 

Pierre  dk  Valiïres  :  Ja  lium  qui'. 
Pour  celui  qui  considèro  son  pur  mcrito,  elle  ne  fait 
poinl  grauJ  emliurras. 

■^.  SoBREFAis,  S.  m.,  surcharge,  surcroît. 

Car  per  un  sobrefais  il'  afau. 

Aknav'D  Daniel  :  .Vmors  e. 
Car  l'iur  uu  surcnnC  de  peine. 

/,.  Faïssit,  s.  ni.,  portefaix. 

Lv  qnal  fvyssits  devo  portar  tola  uqutla 
sal  ab  sacs  de  la  nan. 
Tit.dii  xiv  sihcU:  DoAT,  t.  LXXXVIII,  fol.  i  ,8. 

Lesquels  portefaix  doivent  porter  tout  ce  sel  avec 
sacs  du  vaisseau. 

5.  Fatsskr,  fayskr  ,  s.  m.,  portefaix. 

Ly   dichs  fayssers...    ab  los  dicbs  faysers 
qni  la  sal  portaran. 
Tit.du  xi\'  siècle.  Do.\T,  t.  LXXXVIII,  fol-  148. 

Lesdits  portefaix...   avec  lesdits  portefaix  qui 
porteront  le  sel. 

G.  Afaissar,  efaissar,  v.,  affaisser,  ac- 
cabler. 

!Mas  uns  malastrns  m'AFAissA. 

AuGiF.RS  :  Era  quan  l' ivcrn. 
Mais  un  malotru  m'ncciiblc. 

D'on  lo  faelli  e  '1  frug  s'apaissa. 

G.  AdHEMAR  :  Lanquan  vei. 
D'où  la  feuille  et  le  fruit  ^'ajuisse. 
Part.  pas.  fi;.  Nos  antres  que  em  cargatz 
De  grans  peccalz  et  kfayssatz. 
Los  XF  signes  de  lafi  del  mon. 
iSolu  autres  qui  sommes  i  liargc's  et  accablés  de 
grands  pecliés. 

rAlSA.N,  FATiiAN,   S.  m.,  lat.   phas/a- 
NM.ç,  faisan. 

Cnm  tormenta  temensa  e  desconorlz 
Lo  FAISAN  qn'cs  en  lal  albrc  paosalz, 
On  ve  l'anstor  qui  es  hobremontat. 

15.  Zop.oi  :  Aissi  col. 
Comme  la  crainte  et  le  .Ic'couragemenl  tourmente 
\e  faisan  qui  est  posé  en  tel  arbre  ,  où  il   voit   l'au- 
tour qui  est  monté  au-<le$sus. 

AoMel»  que  .son   aqui  en   gran  habondans- 
sia  ,  qne  son  apcllalz  fayhan». 

f.fll.  du  l'n'sie  Jean  <•  f'rédcrif,  fol.  27. 
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Oiseaux  qui  sont  là  en    gvandc   abondance  ,    qui 
sont  appelé5y<ii.v«n5. 

(•.\T.  Fiiysâ.  ESP.  Faysait.  port.  Faisno.  it.  Fa- 
giano . 

FAISOL ,  .s.  m.,  lat.  tàscolux,  faséole , 
haricot. 

.\  lui  no  dol  ni  s' irais 

.Si  '1  daf7,  faisoi.s  ab  uignos, 

Senes  autra  bandisos. 

R.    DE   MlRAVAL,    GloSS.  OCCit.j  p.  37. 
Il  ne  lui  fait  peine  ni  se  fâche ,  si  vous  lui  donnez 
haricots  avec  oiijiions  ,  sans  autre  apprêt. 
ANC.  FR.  Si  tu  veux  manger  des  pois  etfaseo/s, 
^  a  à  Crémone. 

Bisl.  macaronique ,  t.  I ,  p.  3(i. 
CAT.   Fasol.  ANC.  ESP.  Faseoîo.  port.  Feijuo. 
IT.  Fagiolo. 

FAISSA  ,  s.  f. ,  lat.  fascia,  lien,  bande. 
D'nna  faissa  de  pâli  se  .senb  e  s  ibia. 
lioman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  9. 
Se  ceint  et  se  lie  d'une  bande  de  drap  do  soie. 

—  Lisière  de  terre. 

"V'inbas...  per  fayssas. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  ci. 
ViL;ncs. . .  pour  lisières  de  terre. 
La  faissa  Bernard  d'Unziac. 

Cartiilaire  de  Sntixillanges. 
La  lisière  de  terre  de  Bernard  d'Unziac. 

—  Signe,  noarque. 

Per  la  cropa,  nna  faissa 
Plus  blanca  que  Jior  de  lis. 

P.  Vidal  :  Lai  on  cobra. 
Parla  croupe,  une  marr/iie  plus  blanche  que  (leur 
(le  lis. 

r\T.  Faxa.  fsp.  Fnjn.  port.  Ftii.ra,  faxn.  ir. 
Fascia. 

2.   Faissar  ,  V.,  lat.  FASciARt',  licF,  ban- 
der, serrer.  \ 
Esqnisct  son  bliant,  faissct  se  ben,  % 
Puis  montet  el  cbaval  de  bon  alen.  1 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  5\.  ■  * 
Déchira  son  hluiu ,  se  banda  bien  ,  puis  monta  sur  A 
le  cheval  de  bonne  haleine.  Sj 
Fig.     Iferns  vosesircnb  c  ns  fatssa. 

B.  Al-AII\N  DE  iVAHBoNNE  :  No  pucsc  ifludar. 
L'enfer  vous  étrcinl  et  vous  serre. 
<:at.    Paxar.    esp.    Fajar.    port.    Faxar.    n. 
Fasciarc. 


FAL 
FALANGIA,  s.f.,  lat.  PHALANGirti-,  la- 
lentule,  espèce  d'araignée. 

Engendra  ffalangias  ,  que  so  aranbas  ve- 
nenozas. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  167. 
Engendre  tarentules ,    qui  sont   araignées  veni- 
meuses. 

FALB,   FAUB,    FAUVE,   aclj .  ,    lat,    TUhVUSf 

pâle,  blême,  fauve,  terne. 
Voyez  MuuATora,  Diss.  33. 

Si  solelh...  si  mosfra  vayr,  de  diversas  co- 
lors,  désigna  temps  plovios...  si  faub,  teiupes- 
tuos. 

Luna,  si  es  falba  ,  significa  vens. 

Cam  ades  sia  faub,  ades  luzent. 

La  cara  es  fadba- 
Elue,  de  las propr. ,  fol.  ii6,  117,  102  cl  80. 

Si  le  soleil.. .  se  montre  vair,  de  diverses  couleurs, 
il  annonce  temps  pluvieux...  si  pâle,  tempétueux. 

La  lune,  si  elle  est  terne  ,  signifie  vents. 

Comme  il  soit  tantôt  terne,  tantôt  luisant. 

Le  visage  est  blême. 

Sobre  un  caval  moven,  ab  coma  facva... 
De  pur  ardimen  ac  la  color  fauva. 

Flamande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  10. 
Sur  un  cheval  mouvant ,  avec  crinière  fauve... 
De  pure  hardiesse  il  eut  la  couleur  pâle. 
iT.  Falbo. 

1.  SuBFALB,  suBFAUB,  adj.,  UH  pcu  pâle, 
un  peu  blême,  roussâtre,  grisâtre. 
Falba  o  sobfalea. 
Albenca  et  subfacb*. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  90  et  265. 
Pâle  ou  un  peu  pâle. 
Blanchissante  et  grisâtre. 

3.  Faubel,  adj.,^â\e,  blême. 

Cum  per  temor  boni  rog  torna  faubel. 
En  estin  so  verts  et  en  yvern  faubels. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  265  et  198. 
Comme  par  crainte  homme  rouge  devient  blcme. 
Sont  verts  en  e'té  et  pâles  en  hiver. 

4.  Falbenc,  faubent  ,  adj.,  pâle,  vcr- 
dàtre,  roussâtre,  terne. 

Boysb,...  en  yvern  es  fai.benc. 
Berille  espeyra  falbenca...  Sobre  lotz  val... 
qui  es  may  falbenç. 

Solelb...  vers  vespre,  pallent  et  faubekt. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  201,  l85  cl  116. 


FAL 


ib\ 


Buis  ,. .  .  est  roussâtre  en  hiver. 
Béryl  est  pierre  verdâtre . . .   Vaut  au-dessus  de 
tous.  . .  celui  <jui  est  plus  verdâi/e. 

Le  soleil. . .  vers  le  soir,  pâlissant  et  terne. 

5.  SuBFALBENc ,  adj'.,  uti  pcu  pâle,  un 
peu  terne ,  jaunâtre. 

Falbeuca  et  subfai.beuca. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  58. 
Pâle  et  un  peu  terne. 

6.  Falbelos,  flf^.,  pâle  ,  blême. 
Home  ebrios  en  sa  cara  es  fai.belos. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  227. 
Homme  ivre  est  blême  en  son  visage. 

7.  Falbeza  ,  s.f.,  pâleur,  blêmissement. 
Falbeza  en  la  cara  es  senbal  de  teraor. 
Falbeza  o  palhor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  264  et  265. 
Pâleur  sur  le  visage  est  signe  de  crainte. 
Blêmissement  ou  pâleur. 

8.  Falbeiar,  V,,  pâlir,  blêmir. 
Fnelbas  en  ver  et  en  eslîu  verdeio,  en  au- 

tumpne  falbeio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  209. 
Les  feuilles  verdissent  en  printemps  et  en  été , 
pâlissent  en  automne. 

9.  Falbeleiar  ,  V.,  pâlir,  blêmir. 
De  jorn,  pert  sa  fulgor  et  falbeleia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  186. 
De  jour,  perd  son  éclat  et  pâlit. 

FALC,  f.alco,  s.  m.,  lat.  falco,  faucon. 

Tôt  airessi  cum  lo  falcx,  qui  dîssen 
Yas  son  anzelb  ,  quan  l'a  sobremontat. 
Richard  de  Barbezieux  :  Tug  demandon. 
Tout  de   même   comme  le  faucon,  qui  descend 
veis  son  oiseau  ,  quand  il  l'a  surmonté. 
Mas  si  vols  bon  falcon  lanier, 
Ab  gros  cap  et  ab  gros  beclo  qnier. 

Deldes  de  Prades  ,  Auz.  rass. 
Mais  si  lu  veux  Lon^Mcon  lanier,  cherche-le  avec 
grosse  tête  et  avec  gros  bec. 

Fis- 

'Lofalcos,  fils  de  l'aigla,  que  es  reysdels  Franccs, 
Hugues  be  S.  Cïr  :  Un  sirventes. 
'Lefaueon,  fils  de  l'aigle,  qui  est  roi  des  Français. 
Pueis  vos  dopteron  mais  que  ^rnafalco. 

Rambald  de  Vaqdeiras  :  Senher  marques. 
Puis  vous  craignirent  plus  que  la  grue  \e  faucon. 
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Prof.  Encar  reraporlarelnianralliuy  falco. 
IIl'gves  de  s.  Cyr  :  Un  sirventes. 
Il  lui  laudra  encore  porter  à   la   main  Icfninon 
il'aulrui. 

AKC.  FR.  Et  pins  isnaiis  (loe/aii.v  ni  espervîer. 
Romnn  d'Àgolunt  ,  ]ÎEKKEn,  p.  6l. 
Puis  reilévalent  plus  isnel 
Que  ue  voleiityrt«w  n'aroiulel. 

B.  DE  S.  Maure,  Chr.deNorm.,  loi.  24- 
lAT.  Faîcù.  ANC,  ESP.  Falcon.  esp.  mod.   tfrt/- 
fo«.  PORT.  Falcào.  IT.  Falco, fah'oiH'. 

2.   Falconier,  .y./;/.,  fauconnier. 
Sai  ben  esser  falcokiers. 

Rai.mond  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Je  sais  Lien  cire  yru/conniVr. 
CAT.  Falconer.  awc.  esp.  Falconero.  esp.  mod. 
Halconero.   port.    Falconeiro.    ix.    Falco- 
niere, 

FALDA,   FAUDA  ,  A.  /;,  giron. 

Adonnîc  si 
En  la  FALDA  de  la  donzcla. 

y.  de  S.  Enimie,  loi.  33. 
S'endormit  dans  le  giron  de  la  demoiselle. 
Quar  un  effant  pane  ténia 
Eu  sa  FAUDA  que  durmia. 

G.  RiQUlER  :  L'autr'  icr  trobei. 
Car    Ifnail  dans   son  giron  un   petit  enfant  qui 
dormait. 

"Viron  l'enfant  qae  seya 
Ins  la  FALDA  de  Maria. 

Trad.  d'un  Evang.  tipocr. 
Virent  l'enlant  qui  seyait  dans  le  giron  de  Marie. 
Casons  ne  met  e  fauda  aylan  can  ne  pot 
aportar. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  3370. 
Cliacun  en  met  en  giron  autant  qu'il  en  peut  em- 
porlor 

—   Devant ,  milieu. 

'J'oqniei  H  las  fauoas  de  las  sicuas  vcstidu- 
I  as  ,  et  fuy  de  contenent  garida. 

llist.  nbr.  de  la  Bible,  loi.  63. 

Je  lui  (oucliai  les  devants  de  ses  vêlements  ,  et  |c 
fus  incontinent  guérie. 

awc;.  fr.  L'nn  Cert  et  l'autre  .se  revange  : 
N'y  ot  auhttlffaiide  ni  mange 
Où  demourast  anel  ni  maille. 
J'rnd.  m  s    de  In  Cunsol.  de  Boice,  1.  IV,  Caii- 
PEMIER  ,  •.  II ,  col.  370. 
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Très  riches  mauteliues 
Veuans  sans  plus  jusqu'au  dessous  i\es/andes. 

OcTAViEN  de  s.  Gelais,  Verger  d'honneur. 
v.kT.  ESP.  PORT.  IT.  Falda. 

FALGUEIRA,  s.  f.,  bas.  lat.  fil/car/a, 
fougèie. 

Falgueira  qu'es  en  boscatge. 

Del'des  de  Prades  ,  Aus.  cass. 
L»J'ougère  qui  est  dans  le  liocage. 

CAT.  Falgnera. 

FALHA  ,  FALIA  ,  s.  f. ,  falot ,  torche. 
Candi'las  e  falhas  ardens. 

R.  Vidal  de  Bezaudun  :  Unas  novas. 
Cliandellcs  et  torches  ardentes. 
En    Egypte  ba  una   font  dins  la  cal    tota 
FALHA  escanlida  .si  ainca ,  et  tota  falha  alu- 
cada  si  destenb. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  l5o. 
En  Egypte  il  y  a  une  fontaine  dans  laquelle  toute 
torche  éteinte   s'allume ,  cl   toute   torche  allumée 
s'éloint. 

Ftg.  Raina  abraiza  la  faha  d'odi. 

Trad.  de  Bèdej  fol.  77. 
Querelle  enflamme  la  torche  de  liaine. 

ANC.  FR.  Od  q^ranz  failles  et  od  brandous 

I  vunt  cerchant  lur  cumpaïgnons. 
B.  DE  S.  Maure,  Chr.  de  Norni.,  fol.  20. 

FALHIR,   faillir,   v.,    lat.    fallerc, 
faillir,  faire  une  faute  ,  manquer. 
Cel  qui  ve  son  bon  amie  faillir, 
Molt  r  ama  pauc,  si  no  ill  l' o  ausa  dir. 
W.  BisTOBS  :  Non  trob. 
Celui  qui  voit  son  bon  aini_/îij7/(/'^  l'aime  très  peu 
s'il  ne  le  lui  ose  dire. 

Qui  mais  val ,  mais  fay  de  faibinien  , 
Can  FALH  en  re,  que  us  bom  se»  valor. 

B.  Carbonel  :  Per  espassar. 
Qui  vaut  davantage  ,  fait  plus  j»randc  faute  ,  lors- 
qu'il manque  en  quelque  chose,  qu'un  liommc  sans 
mérite. 

Com  ab  los  siens  que  ja  no  falhiran 
En  nulha  re,  soi  qu'oin  no  falba  lor. 
B.  Arnaud  de  Montcuc  :  Aocmais. 
Comme  avec  les  siens  qui  jamais  ne /m/«(yHe;'«;i/ 
11]  nulle  «jIiosc,  pourvu  qu'on  ne  leur  mani/ue  pas. 

—  Faire  défaut,  faire  faute. 

Vitallin  l'M  FAI  II,  no  'u  pogrou  avci  min. 

GuiLI.ArMF.  de  TuDELA. 
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Victuaille  leur  ?nanque ,  ils   ne  purent  en  avoir 
mie. 

Flg.  Res  de  be  no  y  faih  ,  nias  qaan  merces. 
P.  Eaimond  de  TouLOtSE  :  Si  cum. 
Rien  de  lùen  n'y  manque,  excepté  merci. 

—  Perdre,  laisser  échapper  l'occasion. 
Ab  gran  dreg,  faillon  a  conquerer 
Terras  e  gent,  qnau  n'  an  cor  e  voler. 
B.  Calvo  :  AL  gran  dreg. 
Avec    grand   droit,    ils    manquent  de  conque'rir 
terres  et  gent,  quand  ils  en  ont  de'sir  et  vouloir. 
Suhst.  Fai-hir  apel  so  don  blasme  se  mier. 

Qu'autre  falhir  no  m  faî  nnl  cossirier. 
Nat  de  Mons  :  La  valors. 
J'appelle  faillir  ce  dont  blâme    se  mérite  ,  vu 
qu'autre /«i//j>  ne  me  fait  nul  cbagrin. 
Part.  pas.  Mas  tant  es  vas  mi  fallida 
Qu'aissi  lais  son  senhoratge. 
B.  DE  Ventadour  :  La  doussa  votï. 
Mais  elle  est  tellement  _/dj7/ie  envers  moi ,  que  je 
laisse  ainsisa  domination. 
Siibst.  Als  FAiLLiTZ  don  avinens  perdo. 
P.  Vidal  ou  Gihal'd  de  Borneil  :  No  s'  es  savis. 
Pixtrs.  Jaillis  donne  agréable  pardon. 

ANC.  ESP. 

Falido  ha  a  mio  Cid  el  pan  è  la  cebada. 
Poema  del  Cid ,  v.  689. 
CAT.  Falir,  faU'ir.  port.  Falir.  it.  Fallire. 

2.  Falhidamen  ,    adv.,    d'une    manière 
fautive,  fautivement. 
Casqus  a  parlât  mal  perfiechamen  e  falhi- 

PAMEN. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  102. 
Chacun  a  parlé  imparfaitement  et  d'une  manière 
Jautii>e. 
ESP.  Falidamente. 

!).  Falha,    failla,    s.  f.,    lat.    falla  , 
faute,  manquement. 

Per  la  fai.ha  qn'  el  fag  avia,  que  se  traisses 
la  ougla  del  det  menor. 

V.  de  Guillaume  de  Balaun. 
Pour    la  faute   qu'il    avait  faite ,    qu'il  so  tirât 
l'ongle  du  doigt  moindre. 
Loc.     Caazos  ,  a  totz  potz  dir  en  ver 

Que  mon  chau  non  agra  failla. 
Peyrols  :  Manta  gens. 
Chanson  ,  lu  peux  dire  à  tous  en   vérité  que  mon 
rh-anl  n'aurait  pas  /rt(//c. 
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Adv.  comp.  Cognos  en  seretz  ses  falha. 

E.  Vidal  de  Bezaldln  :  Unas  novas. 
Vous  en  serez  cocu  sans  faute. 
CAT.  ANC.  ESP.  Falla.   Esr.  mod.   port.  Falta. 
IT.  Falla. 

4.  FaILHIDA  ,    FAILLIDA  ,    FALIDA  ,    S.    f., 

faute,  manquement. 
Ja  en  mi  no  trobara  faillida. 

A.  Caille  :  En  mon  cor. 
Jamais  en  moi  ne  trouvera  /«i/^e. 
Loc.  Car  qui  mais  val,  mais  dopta  far  failhida. 
A.  Daniel  :  Lanquan  vei. 
Car  qui  vaut  plus,  redoute  davantage  de  faire  faute. 
Adv.  comp.  Els  focs  yfernals 

Ardrelz,  senes  falida. 
G.  FiGUEiRAS  :  Sirventes  vuelh. 
Vous  brûlerez ,  sans  faute,  aux  feux  infernaux. 

5.  Falhizo,  .y./.,  faute,  manquement. 

Mas  en  vos  falhizos 
Non  deu  pensar  sla. 

Le  moine  de  Foissan  :  Be  m'a  loue. 
Mais  je  ne  dois  penser  i^u' en  vous  so\\.  faute. 
Loc.     Amar  la  dei,  sinon  fas  falhizo. 

Rambal'D  d'Orange  :  Si  de  trobar. 
Je  dois  l'aimer,  sinon  je  idiis faute. 

6.  Falhimen,  faillimfn,  s.   m.,  faute, 
erreur. 

Cre  qu'  en  sia  veramenz 

Penedenz 
De  trastotz  mos  faillimenz. 

Lanfranc  Cigala  :  Oi  !  maire. 
Je  crois  que  j'en  sois  véritablement  repentant  de 
toutes  mes  fautes. 

Els  falhimens  d"  autrui  laing  c'om  se  mir, 
Per  so  c'  om  gart  se  niezeis  de  faillir. 

Folqlet  de  Marseille  :  Ja  uoscug. 
11  convient  qu'on   se  mire  aa%.  fautes  d'autrui  , 
pour  qu'on  se  garde  soi-même  de  faillir. 
Loc. Pueis  dizon  tug,  quant  bom  faî  falhuien: 
l'e  m  par  d'aquest  qu'en  douas  non  enlen. 
Eaimond  de  Miraval  :  D'amor  son  totz. 
Puis  disent  tous,  quand  on  {ail  faute  .-Bien  me  pa- 
raît Je  celui-là  qu'il  ne  porte  pasd'afTeclion  aux  dames. 
ANC.   ESP. 

So  ja  por  nsis  peccados  en  faUiment  caido. 
Milagros  de  Nuestra  Senora,  cop.  633. 
ANC.  CAT.  Faliment,  faliiment.  esp.  Falimicnto. 
PORT.  IT.  Fallimento. 

7.  Faillensa,  falhensa,  x-f-,  laute,  ci- 
reur. 
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Gardar  me  deî  de  jaillensa. 

B.  DE  Ventaboub  :  Eu  aquesl  gai. 
Jo  dois  me  garder  dej'atitif. 

Loc.  D'aiso  m  conortquarancno  lis  fâluensa. 
La  comtesse  de  Die  :  A  clianlar  m'er. 
Je  m'encourage  de  ce  que  jamais  je  ne  ù»  faute. 

Adv.  comp.  "Vios ,  ses  fai.iiexsa  , 
Entrera  en  paradis. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Lo  dous. 
Vivant,  sans  faute,  j'entrerais  en  paradis. 

ANC.    KR. 

Perjurez  suntveiz  tel, si  veineras 5«<rt;y"tfi7/a«ct'. 
lloman  de  Puni,  v.  2ijC). 

ASC.    ESP. 

Nou  temo  de  riquezas  nunqna  liverfallenza. 
■  Poei/i'i  de  Àlextindro,  cop.  i^i. 
A>t.  cAT.  FaUenca.  esp.  mod.  Faiencia.  port. 
Fahncia ,  fallencia .  it.  Fdl/enza. 

S.  Fauta,  s.f.,  faute. 

Mas  pcr  FAOTA  de  Le. 

Nat  de  Mons  :  Si  INat  de  Mons. 
Mais  çaT faute  de  bien. 

CAT.  ESP.  PORT.  IT.    Faltd . 

i).  Defalhir  ,  nEFAYLHiR  ,  ^).,  défaillir, 
tomber  en  tlt-failiance,  expirer,  inan- 
(|iier,  commettre  une  faute. 
Conienza  a  defaylhir,  vilhezal'a  vencat. 

V.  de  S,  Honorât. 
Il  commence  à  £/e/r<t7/ir,  vieillesse  l'a  vaincu. 

Si  s'en  van...  defalhiran  per  la  via. 

Trad.  du  JS.-T.,  S.  Maec,  c.  8. 
S'ils  s'en  vont...  ils  tomberont  en  dcfailltzncc  par 
le  chemin. 

Qnar  qui  defalh  , 
Ni  a  seuhor  falh, 
Gréa  er  que  no  s'en  duelha. 
Guillac.me  de  Montagnagout  :  Bel  m'  es. 
Car  qui  commet  une  faute,  et  manque  à  seigneur, 
il  sera  difficile  qu'il  ne  s'en  repente. 
Part. prés.  No  crei»  ges  la  natara 

De  Dieu  qnan  nays  creatura  , 
Ni  niernia  qnanles  depai.heks. 
Btev.  d'amor,  loi.    ii. 
I..a  nature  de  Dieu  ne  croît  point  quand  naît  créa- 
ture ,  h»  elle  ne  diminue  quand  elle  est  expirante. 
auc.  CAT.  Defalllr.  esp.  Desfallecer.  port.  De- 
falccer.  it.  SfaUlrc. 

lo.  DtFALim{i.AMK>T,     (lilw  ,    (lisconli- 
Miiellcmenl. 
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Per  ayccllasiuetcyssasostias,  las  quais  ufroii 

non   DEKALHinLAMENT. 

Trad.  de  VEpilre  de  S.  Paul  aux  Hébreux. 
Par  ces  mêmes  liosties ,  lesquelles  ils  olFrent  non 
discontinuellenient, 

1 1 .  Defalhida,  s.  f.,  faute,  omission. 
Las  DEFALHiDAS  de  sas  penedensas. 

V.et  re/7.,  fol.  89. 
Les  omissions  de  ses  pénitences. 

12.  Desfalhiso,  s.f.,  faute,  erreur. 
Per  l'nmana  desfalhiso. 

Brev.  d'amor,  fol.  170. 
Par  riiumaini'_/<i/;/e. 

13.  DeFALHIMENT,    DEFAILLIMENT,  .V.  III,, 

tléfaillance,  manque,  défaut. 
Sinon  eu  nEFALHiMENT  d'autres  bens. 

Statuts  de  Prouence.  Masse,  p.  i8i. 
Sinon  en  défaut  d'autres  biens. 

Aisi  com  lo  solelh  a  sos  defalhimens. 

PiEiiRE  DE  CoRBiAC  :  El  nom  de. 
De  même  que  le  soleil  a  ses  défaillances. 

Car  inorou  a  dezayres  e  a  defaii.mment. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Car  meurcnl  par  malaise  et  par  défaillance. 
CAT.  Defalliinent.  esp.  Desfallcciiniento.  port. 
Desfalecimento. 

14.  Defaillensa,  DEI  ai.ensa  ,  .y.y.,  dé- 
faillance, défaut,  défection. 

Quan  non  a  defaillensa. 

AiMERi  dePeguilain  :  Perrazon. 
Ouand  il  n'a  pas  de  défaut. 

D'on  cessa  la  defalensa. 

Brev.  d'amor,  fol.  34- 
D'où  cesse  la  défaillance. 

i5.  Defauta,    nEFFAULTA,  S.f.,  omis- 
sion,  manquement,  défaut. 

Coniplisca  ma  uefatita. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Bemplisse  mon  omission. 

Que  laspenhoras  e  las  deffalltas  sciaa  al 
rey  et  al  cnncstable  pcr  micg  a  partir. 

Urd.  des  II.  de  Fr.,  l4i  i,  t.  X,  p.  609. 

(^)ue  les  amendes  et  les  manquements  soient  au  roi 
el  au  conne'taLlc  par  moitié  k  parla';er. 

Per  ueffauta  de  son  rctorn. 

Tit.  du  xiv  siècle.  DoAï,  t.  N'III ,  loi.  -ri'j. 
l'.ir  défaut  de  .son  retour. 
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ANC.  FR.  Pour  ce  par  deffaulte  de  joye. 
Charles  d'Orléans  ,  p.  239. 
Ladicte  place  estolt  imprenable,  sinon  par 
deffaute  de  vivres. 

MONSTRELET  ,  t.  m  ,  fol.   12- 

ANC.  CAT.  Defalt. 

i6.  Mesfaillir,  2'.,  défaillir,  manquer, 
mourir. 

Si  uns  d'els  mesfaillia  ses  leîal  beres. 

Tu.  de  1225.  Arch.  de  Varchev.  d'Arles. 
Si  un  il'eux  mourait  %Ar\s  héritier  légal. 

FALS,  adj.,  fxlsus,  faux. 

Pas  qne  tos  vezis  enganas 
Ab  pals  pes  e  falsas  canas. 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Crist. 
Puisque  tu  trompes  tes  voisins  avec/aux  poids  et 
^fausses  mesures. 

Ane  no  fai  fals  ni  trichaire. 

B.  DE  Ventadolr  :  Lo  rossignols. 
Je  ne  fus  oncqnes /aux  ni  tricheur. 
Dels  FALS  gnirens. 

Pierre  d'Auvergne  ;  Dieus  vera  vida. 
Des/aux  garants. 

Subst.       Las  FALSAS  e  '1  fenhedor 
Volgra  fosson  ad  un  !atz. 

G.  Faidit  :  Tug  cil  que. 
Je  voudrais  que  \e%  fausses  et  les  trompeurs  fus- 
sent en  un  côte'. 
ANC.  FR.     Robert  de  Eelcsme  iajals. 

Roman  de  RoUj  v.  i5o4(). 
Par  sesfalses  inductions. 

Monstrelet,  t.  I ,  fol.  69. 
Si  faint  nne  false  novele. 
Roman  de  Parlonopex  deBlois,  net.  desMss., 
t.  IX,  p.  56. 
CAT.  Fais.  ESP.  fort.  it.  Falso. 

2.  F.\LSAMEN,  adi>.,  faussement,  injuste- 
ment, avec  fausseté. 

Drntz  qn'  ama  falsamen  , 
Den ,  per  dreg  jutjamen , 
Aver  fal  gnizardo. 

G.  Faidit  :  Razon  e. 
Amant  qui  aime   avec  fausseté ,  doit ,  par  droit 
jugement,  avoir  fausse  récompense. 
Cnidan  sai  sostraire 
A  lors  vezis  las  terras  falsaîien. 

Pons  de  Capdueil  :  So  qu'hom  plus. 
Pensent  ici  soustraire    injustement    les   terres  à 
leurs  voisins. 

ANC.    FR. 

Ne  la  lel  ke  tennni  de  Dea  omnipotent 
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Ne  deit  pnr  la  malsun  aver  \k  f aisément . 

Roman  de  Horn,  fol.  10. 

CAT.  Falsament.  esp.  port.  it.  Falsamente. 

3.  Falsetat,  falsedat,  s.f,,  lat.  falsi- 
TAxew,  fausseté,  perfidie. 

Falsetat  contra  ver  vay. 
G.  Anelier  de  Toulouse  :  .Ira  farai. 
Fausseté  va  contre  vrai. 
Fig.        Falsedatz  e  desmezura 
An  batalba  enipreza 
Ab  vertut  et  ab  dreitnra. 

P.  Cardinal  :  Falsedatz. 
Fausseté  et  deTiordement  ont  entrepris  bataille 
contre  vertu  et  droiture. 

ANC.  FR.  Ce  que   ceux-là    ont  employé  pour 
vanité  etfalsité. 
Fr.  p.  Crespet  ,  Tr.  de  Tertullien^  aux  martyrs. 
A  en  ci  uiz  vus  dirai  un  mot  àejalshez... 
"Vers  tuz  treis  défendrai  ke  ço  es  falsetez. 
Romande  Hornj  fol.  i3  et  14. 
CAT.  Falsedat.  esp.  Falsedad.  port.  Falsidade. 
it.  Falsità,  falsitate,  falsitade. 

4.  Falsesa,  5./.,  fausseté,  perfidie. 

Hom  qa'enjan  e  falsesa 
Sec  nueg  e  jorn  voluntos. 
T.  DE  Bertrand  et  de  Bernard  :  En  Bernatz. 
Homme  qui  nuit  et  jour  suit  volontiers  tromperie 
et  fausseté. 

ANC.  CAT.  Falseza.  anc.  it.  Fahezza. 

5.  Falsia,  s.  f.,   fausseté,   fourberie, 
tromperie. 

Amors  a  grau  falsia. 

Poss  de  Capdueil  :  Ben  es  follis. 
Amour  a  ^xiccAg  fausseté. 

Fig.  Falsia 

Dels  fals  plazers. 

J.  EsTÈVE  :  L'autr'  ier  el  ga)-. 
Fausseté  des  faux  plaisirs. 
CAT.  ESP.  roRT.  ANC.  IT.  Falsia. 

6.  Falsura,  s./.,  fausseté,  faute. 

Quar  ma  lengna  non  retrai  la  falsura 
Dels  fals  clergues. 

P.  Vidal  .-  Ma  voluntatz. 
Car   ma  langue  ne  retrace  la  fausseté  des  faux 
clercs. 

S' anc  vas  vos  fezi  nulha  falsura. 

Arnaud  de  Marueil  :  A  gran  lionor. 
Si  oncques  vers  vous  je  fis  aucune,/frH/e. 
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yidi'.  comp.  Per  amar  leialmeu  ,  ses  falsura. 
G.  Faidit  :  Si  anc  nullis. 
Pour  aimer  lovalemcnt ,  sans  fausseté. 
ANC.  CAT.  roRT.  IT.  Falsura. 

~.  Fallacia,  s./.,  lat.  fallacia,  trom- 
perie, fourberie. 

Tous  FALLACiAS...  que  hom  appareilla  per 
ilonar  ad  antre  dainpnatge. 

r.  et  Vert.,  fol.  2.'|. 
Toutes  tromperies...  qu'on  appiôto  pour  iloniifr 
ilonitnage  à  autre. 
■    Dire  veritat  ses  enveia  e  ses  fai.lacia. 

Cnt.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  97. 
Uire  vérité  sans  envie  et  sans  tromperie. 
CAT.  Fallacia.  esp.  Falacia.  port.  it.  Fallacia. 

«.  Fallable,  adj.,  trompeur. 
Ab  bêlas  paranlas  falt.abi.as. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  128. 
Avec  belles  paroles  trompeuses. 

<).Falsadre,  FALSADOR,.y.  m.,  faussaire, 
faux-monnayeur. 
Falsadre  que  portes  moneta  falsa. 
lledra  lii  lo  senhor  son  cliaptal  d'aqno,  al 

FALSADOR. 

Tit.  de  1^00.  Àrcli.  du  Roy.,  K.  867. 
Faux-monnayeur  qui  portât  fausse-monnaie. 
Le  seigneur  lui  rendra  ,  au  faussaire,  son  capital 
(te  cela. 

ANC.  FR.  Comment  flnera  \e  faiilseur  des  mar- 
chandises. 

Prophecies  de  Merlin,  fol.  37. 

10.  Falsari,  s.  m.,  faussaire. 

Ane  el  mon  mais  tant  uo  foron  Irachor 
Ni  FALSARI  sofert. 

G.  PilQUlER  :  Jamais  non. 
Oncques  plus   au  monde  ne  furent  tant  souH'erts 
tniln-s  ni  faussaires. 

Per  aysso  sera  jiitjatz  coma  fais  raonedier  e 

coma   FALSARI. 

V.  et  Vert.,  fol.  24. 
Pour  cela  il  sera  juge  comme  faux-monnayeur  et 
comme  faussaire. 

FI  séria  jjunvt  coma  fai.saris. 

L'.IrLrede  Datalhas,  fol.  2'(/|. 
Il  serait  puni  comme  faussaire. 
ASf:.  CAT.  Falsari.  f.sp.  port.  it.  Falsario. 

11.  FaLSAR  ,     V.,    lat.    FAF.SARP,    fausscF, 

plier,  rompre. 
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Fier  un  cavalier  que 'Ih  falset  Talcoto. 

Guillaume  de  Tudela. 
Frappe  un  cavalier  de  manière  qu'il  lui  faussa  \x 
colto-de-maille. 

Ni  l'escut  ni  Tanberc  falsar. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  11. 
ISi  l'c'cu  ni  le  \idi\ùieTl  fausser. 

Par  ext.  Co  hom  pot  falsar  la  moneta  o  lo 

sagell  dell  rey. 

F.  et  Vert.,  fol.  24. 
Ciimme  on  peutyàHi^er  la  monnaie  ou  le  sceau 
du  roi. 
Fig.  Falso  lor  luariatge. 

Lif.  de  Sjdrac,  fol.  i3i>. 
Faussent  leur  mariane. 

S' as  FALSAT  ton  covinen. 

P.  Cardinal  ;  Jlicsum  Crist. 
Si  tu  a  faussé  ton  accord. 

—  Égarer. 

Amors  falset  mon  sen 
Tan  qu'uua  desconoyssen 
Amiey. 

Gaubert,  moine  de  Puicibot  :  Be  s  cuget. 
Amour  égara  mon  esprit  tellement  que  j'aimai 
une  ingrate. 

Loc.  Quar  ab  gelos  non  pot  donna  durar 
Que  sia  pros ,  ans  li  falsa  paria. 
T.  d'une  dame  et  de  son  ami  :  Amies  privai/.. 
Car  avec  jaloux  ne  peut  durer  que  dame  soit  hon- 
nête ,  mais  Ixiifausse  compagnie. 

Parc.  prés.     Bos  linhatges 

Deseazen  e  falsan. 
B.  Sicard  de  Marjevols  :  Ab  greu. 
Bon  lignage  tombant  et  se  faussant. 

Parc.  pas.  Perpong  falsat  e  rompat. 

Bertrand  de  Born  :  Lo  coms  m'a. 
Pôiuiw'inl  faussé  et  rompu. 

ANC.    FR. 

Car  eu  plusurs  lias  ert  sun  hahrec  falset. 
Roman  de  Horn,  fol.  19. 
Ne  li  deiz  al  busaing  ne  faillir  nefalser. 
Roman  de  Roa ,  v.  447  '  • 
ANC.  ESP. 

Despues  a  don  CvtmsX  falso  1  la  capellina. 

Arcipreste  de  Hita  ,  cop.  1077. 
ANC.   CAT.   Falsar.   esp.    mod.   Falsear.    anc. 
PORT.  Falsar.  it.  Falsare. 

FAM,  -v./.,  lat.  vkTnes,  faim. 

Qui  nos  pais  que  no  mnrem  de  fam. 
Poème  sur  Boèce. 
Qui  nous  repaît  de  manière  que  nous  ne  nioui 
rions  i.\rfnim. 
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Mas  selh  a  cny  grans  fams  en  prenh  , 
Manja  lo  pan  que  non  l'abau. 

Pierre  d'Auvergne  :  Bellia  m'es. 
Mais  celui  à  qui  ^runâe/àim  en  prend ,  mange  le 
pain  qui  ne  lui  convient  pas. 

Podetz  ben,  en  Peitau  o  en  Frausa , 
Morir  de  fam  ,  s'en  convit  vos  fîatz. 
T.  d'Albert  de  Sisteron  et  du  moine  :  Monges. 
Vous  pouvez  bien  ,  en  Poitou  ou  en  France,  mou- 
rir de/aim-j  si  vous  vous  fiez  en  invitation. 
Fi^.  Quar,  senes  lieys ,  non  puesc  viare , 
Tant  ai  près  de  s'amor  gran  fam. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Farai  chansoneta. 
Car,  sans  elle,  je  ne  puis  vivre,  tant  j'ai  pris  grande 
faim  de  son  amour. 

Aqaells  que  an  fam  e  set  de  dtechnra. 
V.  et  Vert.,  fol.  64- 
Ceux  qui  ox\XfaiTn  et  soif  de  justice. 
ANC.  FR.  Chacun  n'a  pas  û  faim  de  rire... 
Il  auroit  grantyàj/«  de  tancer. 

Farce  de  Pathelin,  p.  8  et  n. 
CAT.  Fam.  ANC.  esp.  Famé.  esp.  mod.  Hambre. 
PORT.  Fome.  it.  Famé. 

2.  Famat,  adj.,  affamé. 

Mays  am  morir  defors  que  dins  viare  famatz. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  283 1. 
J'aime  mieux  mourir  dehors  que  vivre  dedans 
affamé. 

3.  Famina,  s.f.,  famine. 

Non  podian  durar  las  gens  de  la  famina. 
y.  de  S.  Honora  t. 
Les  gens  ne  pouvaient  résister  à  cause  de  la.  famine. 
Tan  gran  famina  que  las  gens  manjavo  las 
herbas  coma  las  bestias. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  \ii!\. 
Si  grande  famine  que   les  gens    mangeaient  les 
terbes  comme  les  bêtes. 
ANC,  CAT.  Famina. 

4.  Famolen  ,  adj.,  du  lat.  rAMCLicus , 
affamé. 

Paures,  mendies,  famolens. 

Contncio  e  penas  ifernals. 
Pauvres ,  mendiants ,  aff'am,és. 
Enneia  m  tôt  eyssamen 
Maizo  d' ome  trop  famolen. 
Le  moine  de  Montaudon  :  Be  m'enueia. 
M'ennuie  tout  également  maison   d'iiomme  très 
affamé. 

ANC.  FR.  Ânssi  comme  li   leax  fameilleiix  se 
fiert  entre  les  brebis. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  III ,  p.  3lo. 
CAT.  Famolene.  ksp.  port.  it.  Famelico. 
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5.  Afamar ,  V.,  affamer. 

Part.  pas.  Très  jorns  a  no  mangera,  per  qu'  ieii 
soy  afamatz. 

Ro/nan  de  Fierabras,  v.  3oi2. 
Trois    jours   a   que   nous    ne    mangeâmes ,   c'est 
pourquoi  je  suis  affamé. 

Fig.    Mas  lo  deziriers  m'AFAMA. 

Raimond  de  Miraval  :  Sitôt  s' es. 
Mais  le  désir  m'affame. 

Car  la  su'amors  m'AFAMA. 

G.  Faidit  :  Una  dolors. 
Car  son  amour  n\'aj)'ame. 

CAT.  Àfamar.  port.  Affamar.  it.  Affamare. 

6.  Afamegar,  v.,  affamer. 

Part.  pas.  Per  dar  a  nianjar  al  garson. 
Que  penset  fos  afamegat. 

V.  de  S.  Honorât. 
Pour  donner  à  manger  au  garçon  ,  vu  qu'il  pensa 
qu'il  fut  affamé. 

FAMA,  s.f.,  lat.  FAMA ,  renommée,  ré- 
putation. 

La  FAMA  dels  cors  santz  per  tôt  lo  mont 
s' estent. 

V.  de  S.  Honorât. 
La  renommée  des  corps  saints  s'étend  par  tout  lt> 
monde. 

Qui  toi  ad  home  sa  bona  fama  no  la'lh  pot 
redre. 

ZiV.  de  Sydrac,  fol.  128. 

Qui  enlève  à  homme  sa  bonne  réputation  ne  la 
lui  peut  rendre. 

—  Loc.  En  mauvaise  part. 
La  gens  c'o  sap  1'  en  desavia 
E'I  blasma  e'I  met  en  fama. 
B.  Carbonel  de  Marseille,  Coblas  esparsas. 
La  gent  qui  le  sait  l'en  dévie  et  le  blâme  et  le  met 
en  renommée. 

ANC.  FR.  Qu'elle  acquéroit  une  honteuseyà/ne 
De  mal  vivante  et  impudique  femme. 
Hist.  de  Anne  Bolejn. 
Remis  en  leur  bonneyàme  et  renommée. 
MoNSTRELET , t.  m,  fol.  iio. 
CAT.  KSP.  PORT.  IT.  Fama. 

1.   Famos  ,  adj.,  lat.  FAMOS«.yj  fameux, 
bien  famé. 
Tisquet  famos,  e  gardan  josticia. 

Genologia  dels  contes  de  Tholoia. 
Il  vécut  bien  famé,  et  observant  la  justice. 

33 
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l,a  plus  FAMos.v  ciotiit. 
Famos  lie  grans  gestas. 
Eia  mot  FAMOS  el  segle. 

Cat.  delsapost.  deRoina,  fol.  8,  i66  el  \'\\\. 
La  '^\\xs,  fameuse  c\\.é. 
Fameux  par  grandes  actions. 
É(ait  très  fameux  dans  le  monde. 
CAT.  Famos.  esp.  tort.  it.  Famoso. 

",.  Tnfamia,  s.  f.,  lat.  iXFAMiA,  int'amic. 
D'aquel  fag  ab  infamia. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  5o. 
De  ce  fait  avec  infamie. 
TAT.  F.sp.  PORT.  IT.  Infamia. 

fi.  Infâme  ,  i;>îf.\mi  ,  ifami,  e>fami,  adj., 
lat.  isF.vMEW,  infàmi'. 
Si  cum  son  aquil  qui  son  infâmes. 
Per  aco-que  el  esdevenia  i>famis. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  4  ^  8. 
Ainsi  comme  sont  ceux  qui  sont  infâmes. 
Pour  cela  qu'il  devienne  infàmc. 
Persona  expiessament  knfamia. 

L'Arbre  de  Balalhas,  fol.  235. 
Personne  expressément  infâme. 
Jassia  aisso  que  pueis  siaii  fag  ifamis. 

Statuts  de  Montpellier  de  I204- 
Maigre  que  depuis  ils  soient  faits  infimes. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Infâme. 

5.    I^FAMAR,  F.NFAMAK,  ^'.,   Ist.  INFAMARC^ 

diffamer,  avilir,  déshonorer. 

Pot  honi  antre  isfam\r. 

■    Trad.  du  Code  de  Justinien ,  fol.  10 1. 
Un  liomnic  peut  déshonorer  un  autre. 
Mais  homs  ades  pas  s'  enfama 
Cant  hlasm' antrni. 
B.  Cabbonel  de  Mabseille,  Coblas  triadas. 
Me'chant  liomme  se  diffame  toujours  plus  quand  il 
lilàme  autrui. 
ANC.   V^. 

Non  ce  qui  entre  en  l'honime,  l'homme  infâme. 
Mais  ce  qui  sort  de  iuy,  le  rend  infâme. 

FofcQUÉ  ,  F.  de  J.-C,  p.  ?.!\o. 
f.AT.  ESP.  PORT.  Infamar.  it.  Infamare. 

G.     DlFAMACIO  ,     S./.,     lat.     DIFFAMATIO, 

diffamalion. 

E'ih  p!ay  anzir  detracio 
D'aatruy  e  difamacio. 

Brev.  d'amor,  fol.  120. 
El     lui     plail    ouïr     détraclion    et    diffamation 
d'aulrui. 

CAT.   Disfamaciù.  esp.   JJifamacion,  disfama- 
cion.  pobt.  Diffamacào .  it.  Diffamazione . 
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r\.  DiFFAiwAMKNT,  S.  lu . ,  diframatioii. 

.Segonl  la  qaalitat  e  la  qnantilat   del  crim  , 
e  segonl  lo  «iffamaiment. 

Coût,  de  Condom. 

Selon  la  qualité  el  la  grandeur  du  crime ,  et  selon 
la  diffamation. 

8.  DiFFAMAR,  V.,   lat.   DiFFAMARe,  dif- 
famer. 

KU  lio  jutja  mal ,  e  bo  diffama. 

F.  et  Vert.,  fol.  lo. 
Tl  le  juge  mal ,  el  le  diffame. 
Part.  pas.    Soven  esdeven  qne  lo  senbor  es  a 
tort  niFFAMATZ  per  sa  m;da  maynada. 
F.  et  Ferl.,  fol.  76.    • 
Souvent  il  advient  que  le  seigneur  est  diffamé  à 
tort  par  sa  mécliante  gent. 

ANC.  CAT.  Bisfamar.  esp.  Difamar,  disfamar. 
l'OKT.  Diffamar.  it.  Diffamare. 

9.  Adiffamar  ,   V,,   diffamer,    médire, 
faire  luic  mauvaise  répiUation. 

Eu  entencio  de  liiy  adiffamar. 

F.  et  Fert..  fol.  3. 
En  intention  de  lui  faire  une  mauvaise  répu- 
Icition. 

l  AMILLA  ,  s./.,  lat.  familta,  famille. 

Plus  facilament  a  la  lor  familla. 

Doctrine  des  Faudois. 
Plus  facilement  à  leur  famille. 
CAT.  ESP.  PORT.  Familia.  it.  FamigUa. 

2.  Familiaritat,  s.  f.,  lat.  familiarita- 
tcm,  fainiliarilé,  intimité. 

Eamimaritatz  aparelia  mesprezament. 

Trad.  de  Bide,  fol.  80. 
Familiarité  prépare  mépris. 
Ajuslet  solamens  bornes  panres  en  sa  coui- 
panbia  et  en  sa  familiaritat. 

F.  et  Ferl.,  M.  ^3. 
Il  réunit  seulement  des  liommes  pauvres  dans  sa 
compagnie  el  dans  sou  intimité- 
r,\T.    Familiaritat.   esp.   Familiaridad.    port. 
Familiaridadc.  it.  Familiarità ,  familiari- 
tate,  familiaritadc,  famigliarità,  famiglia- 
riiatc,  famigUaritade. 

3.  Familiar,  adj.,  lat.  familiar/.v,  fami- 
lier, ami. 

Entre  los  autres  ,  mays  amatz  e  pus  fami- 

I.IARS. 

F.  et  Fert.,  fol.  g.»). 
Entre  les  autres  ,  plus  aimé  et  plus/nmi/i'er. 
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Sanhta  "Verouica  que  avia  estai  forl  faimi- 
LIA.RS  de  la  inaire  de  Dieu. 

Cat.  ciels  apost.  de  Roma,  fol.  9. 
Sainte  Véronii{ue  qui  avait  été  fort  amie  de  la 
mère  de  Dieu. 

CA.T.  ESP.  roRT.  Familiar.  it.  Familiare,  fami- 
gliare. 

4.  Familiarment,  rtrfi'.,  familièrement. 

Grant  honor  es  parlar  soven...  e  familiar- 
MENT  an  lo  rey  terrenal. 

Doctrine  des  fraudais. 
Grand  honneur  est  de  parler  souvent...  tifanii- 
lièrement  avec  le  roi  terrestre. 
CAT.  Familiar  ment.  esp.  port.  Familiarmente. 
IT.  Familiarmente,  famigliar mente. 

FAMUL,  s.  m.,  lat.  famulm.s-^  serviteur, 
domestique. 

Près  pero'l  poinh  son  famul. 
Lo  FAMUL  or  lo  sec  a  lonb,  detras. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  77. 
11  prit  pourtant  au  poing  son  domestique. 
Le  serviteur  maintenant  le  suit  de  loin,  derrière. 
ESP.  PORT.  Famulo, 

FANC  ,  FANH,  FAIXG  ,   S.  ti! . ,  gOtlî.   FA>y', 

fange,  bourbier,  bouc. 
Voyez  Ihre,  Diss,  oit.,  p.  235. 
Traelaslo  van  manjarelFANC,  en  mieîd'anort. 
J^.  de  S.  Honorât. 
Les  truies  le  vont  manger  dans  le  bowbier,  au  rai- 
lieu  d'un  jardin. 

Al  sinque  joro  si  plovra  sancs 
Si  qoe  n'er  per  lo  nions  grans  faxcs. 
Los  XV  S  ignés  de  laji  del  mon. 
Au  cinquième  jour  il  pleuvra  du  sang  tellement 
qu'il  en  sera  grande  boue  par  le  monde. 
Fig.  Pretz  avetz  tombât  el  faing. 

Bertrand  de  Born  le  fils  :  Quan  vel  lo. 
Vous  avez  laissé  tomber  le  mérite  en  \a  fange. 
ANC.  FR.  Un  vivier  emprès  les  fontennes  de 
Desierrée,  qni  est  aterriz  et  plalnz  de  fane. 
Lett.  de  rém.,  il\'/8.  Carpentier,  t.  II,  col.  36i. 

Tassoni,   sur  ce  vers  de  Pétrarque 
tiré  de  la  canzone  6  :  Spirtn  gcritil, 

Si,  che  la  neghittosa  esca  àelfango, 
cite  le  vers  de  Pierre  Vidal  : 

Nens  ni  gel  ni  plueia  ni  fang  , 
Neige  ni  gelée  ni  pluie  ni  boue; 

et  ajoute  : 

Fange  è  voce  délia  lingua  proveuzale. 
CAT.   Fans.  Esr.  it.  Fani>o.        .     . 


FAN  2  59 

2.   Fangats,    s.   m.,  bourbier. 
Del  sanc  que  cor  per  terra  es  mot  grans  le 
fangatz. 

Roman  de  Fierabras,  v.  i'|6Ji . 
Du    sang  qui  court  par   terre  est    très   grand   le 
bourbier. 

Dins  un  grans  fangas  los  gitet. 

Trad.  de  l'Efang.  de  l'Enfance. 
Les  jeta  dans  un  grand  bourbier. 
ANC.    FR. 

Une  mare,  unfangeas  qai  n'a  rive  ny  fond. 
Rémi  Belleau  ,  t.  II,  fol.  87. 
Il  l'abati  en  xxw  fangart. 

Roman  du  Renartj  t.  IV,  p.  ira. 
CAT.  Fangar.  esp.  Fangal.  it.  Fangaccio. 

3.  Fanha,  faigxa,  faxcua,  s.  f.,  l'ange, 
boue. 

Prezi '1  mon  atrestan  com  fanha. 

Matuieu  de  Quercv  :  Tant  suv. 
Je  prise  le  monde  autant  comme  boue. 
Fig.  De  la  fangua  que  fes...  me  mes  en  mos 
hnels. 

Trad.  duJS.-T.,  S.  Jean.  cli.  9. 
De  li  fange  qu'il  fit...  il  me  mit  dans  mes  yeux  . 
Loc.     El  te  levet  de  la  fakha. 

Le   moine  de  Montaudon  :  L'  aulr'  ier. 
11  te  leva  de  la  boue. 

4.  Fangos,  adj.,  fan.geux,  boueux.  -* 

S'en  fng  a  sa  maizo  de  sautz 
Fangos  e  batiitz  e  mieg  mortz. 

P.  Cardinal  :  Una  cieulat. 
11  s'enfuit  rapidement  à  sa  maison  fangeu.r  et 
hattu  et  demi-mort. 

Trobey  la  via  mot  fakgoza. 

Lejs  d'amors,  fol.  i  iQ. 
Je  trouvai  la  voie  moult  boueuse. 
Fig.  L'arma  d'un  borne  fangos. 

Rrec.  d'amor,  fol.  1^7. 
L'âme  d'un  {iDravae  fangeux. 
CAT.  Fangos.  esp.  it.  Fangoso. 

fi.  Afangar,  V.,  embourber. 

Que  lo  puescan  afangar  en  1'  abîs.  ■ 

F.  et  Vert.,  fol.  19. 
(Qu'ils  le  puissent  embourber  tia  l'abime. 

Part.  pas.  Quan  vos  veiran  ben  afangat. 

Brev.  d'amor,  fol.  I23. 

Quand  ils  vous  verront  bien  embourbe . 
é 
ANC.   FR.  S'en  erreur  de  foy  ne  t'en/anges, 

Jkhan  de  Mei ug  ,  Trésor,  v.  i^i- 
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Le  cbiea  se  part,  le  faalconnier  seiifange. 
Alain  Cuartier  ,  p.  565. 
ANC.  CAT.  .-ifangar.  n.  Affangare. 

FANGUA,  .y./.,  bêche,  houe. 

Sauuiada  de  palas  e  de  fanguas,  de  cascniui 
una  pala  o  uiia  fakgua. 

C arlulaire.  de 'Montpellier ,  fol.  lot). 

Charge  de  pelles  et  de  bêches,   de  chacune  une 
pelle  ou  une  bêche. 
CAT.  Fanga.  it.  J'anga. 

FANHAR,  V.,  faner,  ilitrir. 

El  mes  qaan  la  fuelba  fana. 

Marcabrus  :  El  mes. 
Au  mois  quand  la  feuille  se  fane. 

ANC.  FR. 

Mais  que  vous  servira  ceste  flenr  de  beauté.  . 
Si,  sans  estre  cueillie,  elle  Aes'wnX.  fermée .^ 
Premières  œuvres  de  Desportes,  p.  5o. 
Comme  arbre  qui  se  sàfenant  et  sécbant  à 
faalte  de  prendre  nourriture. 

AmïOT,  Trad-  de  Pliitarqxie.  V.  de  Romulus. 
Pareils  anx  cbamps  (\a\  f unissent. 

Ronsard  ,  1. 1,  p.  33o. 

FANTAS-MA,  fantauma,  s.  m.  et/,  lai. 
PHANTASMA,  fantômc. 
Caieron  se  que  fos  fantasma. 

Trad.  du  N.-T.^  S.  Marc  ,  ch.  6. 
Ib  s'imaginèrent  que  ce  fût  fantôme. 
Cugiey  mi  fantauma  fos. 

Trad.  de  l'Evung.  de  Nicodcme. 
Je  m'imaginai  que  ce  (ût  fantôme- 

—  Illusion,  chimère. 

Totas  FANTA.sMAS  de  sa  cogltacio. 

Trad.  deB'ede.  fol.  18. 
Toutes  illusions  de  sa  pense'c. 
ANC.  FR.   Pensant   que  c'estoit  un  fantasme  ou 
aucune  diablerie. 

7/1.5;.  de  Gérard  de  Neve>-s ,  part.  2,  p.  [\i. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  FaTitasma, 

'X.  Fantaumia  ,  .î.  y^,  illusion,  chimère, 
impo-sture. 

Ni  m  fai  nnlba  fahtaumia. 

Rertdanm  de  Born  :  Caïutz  sui. 
Ni  me  fait  nulle  illusion. 
Loc.  Pas  malvestat  ama  bom  e  ten  car, 
E  liallat  len  lioin  a  fantaumia. 

P.  Cardinai,  :  Un  sirventcs. 
Puisqu'on  aime  et  lient  cher  me'chancctf'  ,  ft  l'oji 
tient  loyaul»  à  rhimcre. 
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3.  Fantaumaria,  s.f.,  fascination. 

Jaspis...  toi  KANTAUMARIAS. 

Trad.  du  lapidaire  de  Marbode. 
Le  jaspe. . .  Ole  fascinations. 

IVostradamus  rapporte  que  le  trou- 
badour Raimond  Jordan ,  vicomte  de 
S.  Antonin ,  avait  fait  un  ouvrage  in- 
titulé Fantaumary  de  las  domnas. 

4.  Fantisa  ,  s.  f.,  fantaisie,  chimère. 
No  vos  plasa  mais  d'entrnren  tal  fantisa. 

T.  d'Albert  et  de  Simon  :  N  Albert. 
Ne  vous  plaise  plus  d'entrer  en  \.eWt  fantaisie. 

5.  Fantazia,   s,  f.,  fantaisie,  figure  de 
rhétorique. 

Prozopopeya  ,    fantazia...   fan  se  aquestas 

figuras  caut  bom  fenb  que  una  cauza  inani- 

mada  o  innda  parla. 

Leys  d'amors,  fol.  ll^3. 

La  prosopope'e  ,  ]si  fantaisie. .  .  ces  figures  se  font 
qnand  on  feint  qu'une  chose  inanime'e  ou  muette 
parle. 

—  Chimère. 

Diversas  fantazias  et  illasios. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  12. 
Diverses  chimères  et  illusions. 
CAT.  ESP.  PORT.  it.  Fantasia. 

6.  Fantastic,  adj.,  fantastique. 
Yal  contra  illasios  fahtasticas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  186. 
Vaut  contre  iWxisïoas  fantastiques. 
CAT.  Fantastic.  esp.  port.  it.  Fantastico. 

FAR,  FAiB ,  FAIRE,  V.,  FAccBE,  faire. 
Ben  volgra,  s'es.ser  pognes. 
Tôt  lo  mal  qu'  ai  fag  desfar, 
E  '1  lies,  qu'  ieo  non  ai  fag  ,  far. 

Cadenet  :  Ben  volgra. 
Je  voudrais  hien  ,  si  ce  pouvait  être  ,  de'faire  tout 
le  mal  que  j'ai  fait,  cV  faire  le  hien  que  je  n'ai  pas 
fait. 

Que  que  m  comandetz  a  faire, 
I''arai,  qu'en  aissi  s  cove; 
Mas  vos  non  o  faitz  ges  be 
Que  m  FASSATZ  tôt  jorn  maltraire. 

B.  de  Ventadouh  :  Amors  erjuc. 
Ouoi  que  vous  me  commandiei:  À  faire,  Referai, 
vu  qu'ainsi  il  convient;  mais  vous  ncfaites  pas  cela 
h'\rn  que  voub  me  fassiez  lonjoui  s  souffrir. 
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Dona,  qne  caidatz  fairb 
De  mi  qne  vos  am  tan? 

B.  DE  Ventadour  :  Quan  la  doss'  aura. 
Dame  ,  que  pensez-vous_/Vjire  de  moi   qui  vous 
aime  tant? 
Part.  pas.  Del  bastiment  que  fait  i  es. 

Tu.  de  1075. 
Du  bâtiment  qui  y  est/ait. 

Leials  amors  a  dreît  faiia. 

Cadenet  :  S'  anc  fui. 
Loyal  amour  justementyâi^. 
ANC.  FR.  Ne  sai  qaefaz,  ne  sai  ù  sui... 
Qaarje  vos  faz  bien  à  savoir. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  162  et  3. 

Placé  devant  un  verbe,  c'est  une 
sorte  d'auxiliaire  actif.  Le  grec  et  le 
latin  l'ont  employé  très  rarement  dans 
ce  sens ,  mais  il  est  fort  ordinaire  dans 
les  langues  de  l'Europe  latine. 

Ai  !  quantas  vetz  plor  lo  dia , 

E  quantas  velz  me  fai  rire 

L'  amors  ! 

AuGlEB  :  Per  vos  bellia. 

Ah  !  combien  de  fois  je  pleure  I2  jour,  et  com- 
bien de  fois  l'amour  méfait  rire  ! 

Tu  cumuniras  ou  cnmunir  me  faras. 

Tit.  de  gfio. 
Tu  avertiras  ou  avertir  me  feras. 

Fez  lo  lo  reîs  e  sa  charcer  gitar. 
Poème  sur  Boèce. 
Le  roi  le^<  jeter  en  sa  prison. 

Cent  donas  ai  faitas  plorar. 

P.  Vidal  :  Neus  ni  gel. 
J'ii  fait  pleurer  cent  dames. 

leu  r  en  farai  estar  vencut. 

Rambaud  d'Orange  :  Er  quan  sembla- 
Je  l'en  ferai  être  vaincu. 

Qaau  malantia  '1  bat. 
Fan  li  FAR  donatio. 

P.  Cardinal  :  Tartarassa. 
Quand  maladie  le  frappe,  \ui  font  faire  donatiou. 
La  barba  ly  a  faita  far. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  33. 
Lui  3faitfaire]i  barbe. 
Impers.  Lai ,  quant  fai  lo  dous  auratge. 
Arnaud  de  Marueil  :  Belli  m' es  quan. 
Là  ,  quand  il  fait  le  doui  zëpbvr. 
Mas  pneys  fez  gran  bonassa. 

f^.  de  S.  Honorai. 
Mai«  aprè»  il  /T/  giande  bon.irr. 
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ANC.   FR. 

En  dreit  midi  esteit,  si/aseit  graut  chalor. 
Roman  de  Rou,  v.  ^627. 
Le  jour   fut  bel  et  cler,  el  feit  moult  beau 
temps. 

Monstrelet,  t.  III,  fol.  39. 

Ce  verbe  sert  à  exprimer  l'action  de 
la  copulation. 

S' ab  si  us  colga ,  faitz  l' o  be. 
T.  d'Aimebi  de  Peglilain  et  d'Elias  d'Uisel  ; 

N  Elias. 
Si  avec  elle  elle  vous  couclie  ,faUes-\e  lui  bien. 

ANC.  FR.  Meinte  feiz  as  od  mei  jeu, 
Unkes  jamès  ceo  ne  taejis. 

Roman  de  Rou  ,  v.  5^89. 
Pas  ne  feray  comme  la  tnrterelle  , 
Ains  sembler  vueil  au  rossiguol  du  bois  ; 
Car  aussi  tost  qu'a  fait  de  sa  femelle. 
Sifflant  s'en  va  et  lui  monstre  son  aesle. 
OEuvres  d'Alain  Chavtier,  p.  bo6. 

Voyez  dans  le  Ciinbalum  Muncli  la 
note  sur  la  page  94,  liv.  XIX  -.faire, 
employé  comme  chez  les  Latins,  quand 
ils  disaient  ifacere  in  re  vencrea.  L'es- 
pagnol dit  :  hazerlo.  Desperriers,  dans 
ses  Contes,  dit  faiseur  dans  le  sens  de 
hazer,  et  emploie  le  ou  cela  pour  expri- 
mer l'idée  de  lo.  Les  Latins  se  servaient 
à  peu  près  de  même  du  pronom  ille  ; 
voyez  ScALiGER  sur  Catulle,  carni.  8, 
et  D.  Herald  sur  res  illas  d'Aruobe, 
liv.  III.  {Cimbalum  Mundi,  p.  207.) 
Loc.     Mas  bonamen  m'a  fait  perdon. 

Pons  de  Capdueii,  :  Ges  pcr  la. 
Mais  bonnement  m'a  fait  pardon. 
D'amor  no  m  par  qu'om  pnesca  far  iiieitat. 

Arnaud  de  Marl'eil  :  Tôt  quant  ieu. 
D'amour  il  ne  me  parait  qu'on  puisseyrj;;e  moitié. 
Pois  be  sai  que  m  fariatz  secors. 

R.  BiSTORS  :  Ar  agues. 
Puis  je  sais  bien  que  vous  me  feriez  secours. 
Non  den  esser  piatos  a  far  justicia  d'  aquc! 
qne  o  a  servit. 

Lii>.  de  Sj-drac  j  fol.  i3j. 
Ne  doit  être  compatissant  à  yàire  justice  de  ttliii 
qui  l'a  me'rité. 

E'Is  cavalier  fan  li  carieira. 

Roman  de  Jatifrc,  fol.  .).')•. 
El  ks  (Iicvalicrs  lui,/bnf  cbemin. 
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Digas  m'en  lo  ver, 
Si  s'en  fai  res  a  movre  ni  upondre. 

IzARN  BizOLS  :  Aylas  tan  suy. 
Dites-m'en  \c  vrai ,  s'il  s'en/itit  cliosc  à  ccarler  cl 
à  ajouter. 
leu  vos  am  mais  mil  tans  no  fat/,  parven, 
ArNAID  de  Marl'EIL  :  Aissi  cuni  selli. 
Je  vous  aime  plus  mille  fois  autant  que  je  ncj'aii 
semblant. 

D'aquesta  patz  qu'an  faita  li  dny  rey. 
Bertrand  deBorn  :  Pus  li  baron. 
De  celte  paix  qu'ont  ftiile  les  deux  rois. 
£la  DO  FAY  pas  a  blasmar. 

ZiV.  de  Sydrac,  fol.  35. 
Elle  ne  fait  pas  à  blâmer. 

Pane  se  FAI  rire  ab  plorar. 

PlSTOLETA  :  Manta  u'enl. 
Rire  se  Jiiit  peu  avec  pleurer. 
Seiner,  a  vostra  volontat, 
Faitz  d' els  e  de  me,  dis  Taulat. 

lioinan  de  Jaufre,  fol.  6.^. 
Seigneur,  à  votre  y lÀoxAé^  faites  d'eux  et  de  moi, 
dit  Taulat. 

Negona  ab  leis  no  s  fai. 

Gui  d'Uisel  :  Estât  aurai. 
Nulle  avec  elle  ne  se  compare. 

Fai  se  vas  el,  baiza  '1  très  velz. 

Arnaud  DE  Carcasses  :  Dinsun  verdier. 
Se  penche  vers  lui  ,  le  baise  trois  fois. 
Ara,  dis  el,  er  faitz  de  plan 
De  me  o  de  vos  atrasaitz. 

Roman  de  Jaufre^  fol.  ig. 
Maintenant,   dit-il,  ce   sera  fait  pleinement   du 
moi  ou  de  vous  sans  retard. 

Com  no  us  auzes  retrairc 
Quant  us  faitz  que  descbauzîtz. 

Bertrand  deBor.v  :  S'abrilse. 
(Ju'on   ne    vous    osât    reprendre  quand   vous    lu: 
faites  que  les  malotrus. 
ARC.  FR.  Taut  li  prumet  j)ar  sun  engin 
Ke  la  blandist  par  sa  parole, 
K'elc  la  crut,  sifst  que  foie. 
Marie  deFr.\nce,  i.  Il,  p.  71. 
/.oc.  prov.       Apres  la  plaeia  ,  faba  bel. 

Amanieu  des  Hscas  :  Dona  pcr  cui. 
Aprt-s  la  pluie  ,  Afera  beau. 

Condayiz  e  deportz,  joys  e  dos 
.Son  tornat  en  :  si  t  fas,  faras. 
Bernard  deVen/.enac  :  Iverns. 
Rppai  et  plaisir,  joie  et  don  sont  tournés  en  :  si  lu 
fais,  ia  feras. 

Quar  qui  udl  fai  mal  pren. 

I'o>'.s  deCai'Iujeii,  :  .l.i  non  cr  liom. 
Cai  qui  maiyhi/  mal  jih.ikI. 
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Loc.  afjirm.  Avenir.'  Dieus  o  volgues! 

No  pot  lo  :'  per  Dieu  ,  si  fai. 

A.  Plagves  :  Bevolgra. 
Arriver  ?  Dieu  le  voulût .'  Ne  le  peut-il  ?  par  Dieu, 
il  fait. 

Quelquefois  ce  verbe  supplée  le  vci  he 
précédent  auquel  il  se  rapporte. 
N'am  mais  la  belba  fadia 
Qu'el  don  d'autra  no  faria. 

Berenger  de  Palasol  :  Totz  tcmeros. 
J'en  aime  mieux  le  beau  refus  que  je  ae  ferais 
le  don  d'une  autre. 

Per  que  m  par  que  dur  dos  tans 
Us  mes  no  fazia  us  ans. 

A1MERI  DE  Peguilain  :  Mantas  veti. 
C'est  pourquoi  il  me  paraît  qu'un  mois  dure  deux 
fois  autant  que  ne  faisait  un  an. 
Quar  miels  quier  hom  un  don,  quant  es  petilz, 
No  FAI  un  gran,  don  tug  son  enveyos. 

Gui  d'Uisel  :  Ges  dcchantar. 
Car  on  demande  mieux  un  don,  quand  il  est  petit, 
qu'on  ne  fait  un  grand,  dont  tous  sont  cnvicu.'i. 
ANC.  FR.  Unques  fors  vus  famé  n'awai 
Ne  jamès  autre  m  ferai. 

Marie  de  France  ,  1. 1,  p.  282. 
Lues  aiment  plus  et  livre  et  marc 
Qu'il  ncfacent  Jehan  ne  Marc. 

Fahl.  et  cont.  anc.j  t.  I  ,  p.  ^21. 
ANC.  Esr. 

De  todo  mio  lleyno  los  que  quisiercn _/«/•... 
Quiscadauuo  dellos  bien  sabe  lo  quebadeyar. 

Poema  dcl  Cid,  v.  899  et  ii^.^- 
Otro  si  puede  el  papa  sus  decrelalesyar. .. 
Senora,  pues  yo  digo  de  casamientoyar. 

Arcii'reste  DEHiTA,cop.  i3()et  i3oo. 
ANC  CAT.  Far,  faire,  cat.  mod.  Fer.  esp.  mod. 
Ilazer.  port.  Fazer.  it.  Fare. 

1.  Fag,  faig,  fait,  s.  m.,  lat.  r kCTiit/i , 
fait,  action. 

Que  s  fa.ss'  ab  bos  fagz  grazir. 
Gacdert,  moine  DE  Puicibot  :  Bc  s  tuget. 
Qu'il  se  fasse  alfeclionrier  avec  bonnes  actions. 
Los  faitz  qu'om  dilz  d' Alixandr'  eu  contan. 
A1MERI  DE  pKGb'lLAiN  :  En  aquelli  temps. 
1,es  faits  qu'on  dit  d'Alexandre  en  racontant. 
Loc.  Una  non  es  en  fag  ni  en  semblan 

Qu'encoutra  vos,  mi  valgue»  un  clavclb. 
GuiM.AiiME  DE  s.  Didier  :  Aissi  cum  es. 
rjnr  n'est  enfuit  ni  en  apparence  qui  ,  en  compa- 
raiion  de  vous  ,  me  valut  un  clou. 
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—  Actes  des  apôtres. 
Trobam  els  pagz  dels  apostols. 

V.  et  Fert.,  fol.  78. 
Nous  trouvons  aux  actes  des  apôtres. 

—  Acte  ,  fait  de  la  copulation. 

De  foll  esgart  ve  hom  a  fol  parlar  et  a  foll  to- 
car,  e  de  foll  jogar  a  bayzar,  e  de  bayzar  al  fag. 
F.  et  Fert'.,  fol.  i8. 
De  fol   regard  on  vient  à   fol  parler  et  à  fol  tou- 
cher, et  de  fol  jouer  à  baiser,  et  de  baiser  aujait. 
CAT.  Fet.  ANC.  ESP.   Fecho.  esp.   mod.  Hecho. 
roRT.  Facto,  feito.  it.  Fatto. 

3.  SoBREFAiT,  S.  m.,  haut-fait,  excès. 
Li  jast...  chastiat  de  lor  sobrefaiz. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  48. 
Les  justes. . .  châtiés  de  leurs  excès. 

4.  Factor ,  F.UTOR ,  S.  m.,  lat.  factor, 
créateur. 

En  prezensa  de  lor  faitor. 

Trad.  de  Bède,  fol.  27. 
En  pre'sence  de  leur  créateur. 

—  FacteuV,  chargé  d'affaires. 

Alcnnz  vayletz ,  que  los  Lombartz   apelon 
FACTORs,  si  tenon  canibi  de  nioneda. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  igS. 

Aucuns  agents,   que  les  Lombards  appellentyî/c- 
teurs,  s'ils  tiennent  change  de  monnaie. 

Procuradors,  actors,  factors, 

Actors,  FACTORS  et  messadgers  specials. 
Tit.  de  1273.  DoAT,  t.  CXXV,  fol.  68  et  88. 

Procureurs,  agents,  chargés  d'affaires. 

Agents,  chargés  d'affaires  et  messagers  spe'ciaux. 
CAT.  ESP.  PORT.  Factor.  IT.  Fattore. 

5.  F.uTONA,  s.f.,  façon. 

Ane  bom  d'  aytal  faitona  no  fon. 

SoRDEL  :  Lo  reproviers. 
Oncques  homme  ne  fut  de  telleyaçon. 

6.  Faitis,  aclj\,  bien  fait,  agréable. 

Pas  ma  boc.i  parla  sens  , 
E  mos  chantars  es  faitis. 

P.  Cardinal  :  Pus  ma  boca. 
Puisque  ma  bouche  parle  sens  ,  et  mon  chauler  est 
agréable. 

Es  grass'e  grossa  e  faitissa. 
Raimond  l'Ecrivain  :  Seuhors  l'autr'  ier. 
Est  grasse  et  grosse  et  agréable. 
ANC.  FR.  Faitisse  estoit  et  avenant , 

Je  ne  sais  famé  plus  plaisant. 

Roman  de  la  Base,  v.  12/J9. 
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Qo'ele  iert  bien  parlant  et y<î///ce. 

Fabl.  et  conl.  anc,  t.  I ,  p.  loi. 
Je  les  aporte  Xozfétis. 

Crier ies  de  Paris. 
^  Certes,  Marot,  il  e&t  faitis. 

Le  gieus  de  Robin  et  de  Mariait. 

7.  Facultat,   s.  f.,    lai.    facultat<°///, 
faculté,  bien. 

La  facultat  dels  bens  e  qnalilat  de  las  di- 
cbas  personas. 

Statuts  de  Prot'ence,  Bomy,  p.  128. 
Lit/aculté des  biens  et  qualité'  desdites  persniiiirs. 
Totas  sas  facultat?.  bailet  a  Fabia ,  [>.T|)a. 
per  donar  als  panbres. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  2'|. 
Tous  ses  biens  bailla  à  Fabian  ,  pape,  pour  les  don- 
ner aux  pauvres. 

CAT.  Facilitât,  esp.  Facidtad.  port.  Faciiliade. 
IT.  Facohà,  facoltate,  facoltade. 

<S.   Afar,  AFAiRE,  i'.  w.,  affaire. 
Sapcha  qn'  en  breu  la  veyrai , 
Si  trop  grans  afars  no  m  rete. 

P.  Rogiers  :  Tant  ai  mon. 
Qu'elle   sache  que  bientôt  je  la  verrai,  si   très 
grande  affaire  ne  me  retient. 

Qnan  vos  cng  dire  tôt  mon  afaire, 
Araors  m'o  tolh,  que  m  fai  aitan  temer. 

Arnaud  de  Marueil  :  En  mon  cor. 
Quand  je  pense  vous   dire  toute  mon    aff'aire . 
amour,  qui  me  fait  tant  craindre,  m'en  empêche. 
Pero  quascns  sap  son  afar. 

Pistoleta  :  Manta  gent. 
Pourtant  chacun  sait  son  affaire. 

—  Métairie,  domaine. 
L' afars  de  Frontonh. 

Tit.  du  xve  siècle.  Arch.  du  Roy.,  J.  3o3. 
La  métairie  de  Fronton. 

—  Condition ,  fortune. 

Una  toza  de  paure  afar. 

F.  de  S.  Honorât. 
Une  jeune  fille  de  pauvre  condition. 
Mantas  vetz  puel'om  de  bas  afaire. 
Perdigon  :  Aissi  com  cel. 
Maintes  fois  il  e'iève  homme  de  basse  condition. 

— ■  Qualité. 

En  mos  ditz  totz  sos  afars  abays , 
Per  esproar  de  quascun  son  semblan. 

B.  DE  Vf.NTADOUR  :  Quan  la  fuellia. 
Dans  mes  discours  je  rabaisse  toutes  ses  qualilrs, 
pour  éprouver  de  chacun  son  opinion- 
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—  Copulation. 

Qui  a  AFAR  aiu  sh  luollier,... 
l'er  son  plazer  solamen, 
Adoncs  pecca  veniulmen. 

Brei'.  d'amor,  fol.  i  l8.  ^ 
Qui  a  affaire  avec  sa  femme  ,...  pour  son  plaisir 
seulement ,  alors  il  pèclie  véniellement. 

A>c.  FR.  La  langue  des  trouvères 
aussi  conserva  longtemps  masculin  ce 
mot. 

S'apensa  conment  porra  fère 
Privééineut  le  son  afère. 

Roman  du  Renart ,  t.  I,  p.  io3. 
Que  les  affaires  les  plus  embrouillez  et  plus 
troublez  y  fassent  un  peu  appaisez  et  rassis. 
Amyot,  Trad.  dePlularque.  V.  de  Pompc'e. 
ATTC.  CAT.  Afaire.  cat.  mod.  Afer.  it.  Affare. 

().  SoBRAF.xR,  S.  th.,  surcroît  d'affaires, 
extrême  souci. 

Non  pot  estai-  alegrcs  ni  joios, 
MassoBRAFARS  m'en  toi  ma  benenausa. 
P.  Vidal  :  Quant  liom  onraU. 
Je  ne  puis  être  allègre  ni  joyeux  ,  mais  extrême 
souci  m'eu  ôte  mon  contentement. 

10.  Faciariv,  s./.,  bail,  location. 
Loc.  Aqael  que  ten  ma  terra  a  faciaria. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  79. 
Celui  qui  tient  ma  terre  à  location. 

11.  Fazejîdar  ,  V.,  faire,  former. 
Parc.  pas.  loc.  Fias  n'  ai  près  joî  e  salut 

C  anc  no  'n  près  d'Alda  Rotlan , 
E  snl  aissi  fazewdatz. 

B.  Zorgi  :  Atrcssi  corn  lo. 
J'en  ai   pris  joie  et  salut  plus  que  Roland  n'en 
pi  il  jamais  d'Aude  ,  et  je  suis  ainsi yait. 

12.  pAZKNnA,  S./.,  affaire,  occupation, 
action. 

Aquel  om  qui  fera  la  mia  fazfnda  contra 
la  mia  volontat. 

Trad  du  Code  de  .lustinien,  fol.  7. 
Cet  liommc  qui   fera   mon  affaire  contre  ma   vo- 
lonté'. 

El  cor  no  vol  que  fas'  autra  fazenda 
Mas  sol  d'amor. 

Guillaume  d'Andi:se  :  Be  m  ditz. 
ItP.    rrenr   ne    veut    que   je    fasse    autre   affaire 
rxcpté  d'amour. 
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Empero  aytals  pcrsonas  son  ben  soven  es- 
velbadas  a  las  fazenuas  del  sctgle. 

V.  et  FerC,  fol.  12. 
Pour  cola  telles  personnes  sont  bien  souvent  éveil- 
lées aux  affaires  du  siècle. 

Greu  esta  savi  ses  fasenda. 

Libre  de  Senequa. 
Le  sage  reste  pe'niblement  sans  occupation. 

Loc.  Qui  aytal  niessatge  tramet  a  cort  no  fav 
be  sas  fazendas. 

F.  et  Fert.,  fol.  88. 
Qui  transmet  tel  message  à  la  cour  ne  fait  pas  liien 
SCS  affaires. 

—  Faisances,  redevance. 

Tofas  las  terras  et  totz  les  boscx  et  totas  las 
FASENOAS  qn'iea  avia,  ni  demaudar  podia. 
Tit.  de  I2i5.  DoAT,  t.  CXXXVIII ,  fol.  264. 

Toutes  les  terres  et  tous  les  bois  et  toutes  les  fai- 
sances que  j'avais  ,  et  pouvais  demander. 

—  Chose. 

Dieas  que  comensamens  es  de  tota  fazenda. 

FoLQUET  DE  Marseille  :  Vers  Dieus. 
Dieu  qui  est  commencement  de  toute  chose. 

— ■  Façon  ,  manière. 

Cbantat  n'ai  d' autra  fazenda. 

Kaiimond  de  Miraval  :  Cbans  cant  non. 
J'en  ai  chanté  d'autre yâr.'on. 
ANC.  FR.  Non  à  ceste  beare  n'avons  aallre/a- 

ciende. 

Rabelais  ,  liv.  IV,  nouv.  prol. 

Depuis  ayant  esté  plusieurs  fois  envoyé  vers 
lu!  pour  diverses  faciendes. 

Mémoires  de  SuUy,  1. 1 ,  p.  228. 
ANC.  CAT.  Facenda.  anc.  esp.  Facienda.  esp. 
MOD.  Hacienda,  port.   Fazenda.  ix.   Fac- 
cenda. 

i3.  Fazedura,  s.f.,  ouvrage. 
Car  nos  em  fazedura  d'  el  melcis. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Ephésiens. 
Car  nous  sommes  Vom>rage  de  lui-même. 

i/|.   Fazement,  s.  ni.,  action,  fait. 

Cant  pausam  nostre  estude  en  orazo  ab  lo 
fazement  de  bon:is  obras. 

Trad.  de  Bide,  fol.  27. 
Quand  nous  mettons  notre  étude  en  oraison  avec 
\e.fait  de  bonnes  œuvres. 

ANC.   F.SP.   Facirniento.    port.    Fazimento.    it. 
Fncimentn. 
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i5.  Faseire,  fazedor,   s.   m.,  faiseur, 
fabricateur. 
Payre  e  governayre  e  fa.seire  de  totas  crea- 

taras. 

Philomena. 
Père  et  gouverneur  et  faiseur  àe  toutes  créatures. 
S'ie  ns  semblava  fazedor. 

G.  RiQUiER  :  Al  pus  noble. 
Si  je  vous  i&nMaÀs  faiseur. 

Ce  mot  sert  à  indiquer  l'action  de  la 
copulation. 

Ye  us  am  ,  donc  parria 

Que  us  foS   FAZEDOR. 

G.  RiQLiER  :  L'autre  jorn. 
Je  vous  aime ,  donc  il  paraîtrait  que  je  vous  fusse 
faiseur. 

—  Jdj.  Devant  être  fait,  à  faire. 

Penedensa  non  es  fasedoira  solaraent  per 

paranla. 

Trad.  deBècle,  fol.  5o. 

Pénitence  n'est  pas  devant  être  faite  seulement 
par  parole. 

Fay  atrempadamen  las  cbansas  que  son  fa- 

ZEDOTRAS. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  9. 
Fait  modérément  les  choses  qui  sont  à  faire. 
ANC.  FR.  Diex  des  Dîex  dont  ge  saifaisierres... 
Mais  dès  que  je  n'en  suis  faisier /-es. 
Roman  de  la  Rose,  v.  19282  et  5^4 1  ■ 
CAT.  Faedor.  anc.    esp.    Facedor.  Esr.   mod. 
Hacedor,  port.  Feitor.  it.  Facitore. 

16.  Fazendier,  ac^'.,  travailleur,  indus- 
trieux. 

Mas  de  bordir  son  pazendter. 
MarcABRUS  :  Al  départir. 
Mais  ils  sont  industrieux  de  jouer. 

Anc  non  vistes  de  mas  ta  fazendiera. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  88. 
Oncques  ne  vîtes  autant  travailleuse  Ae  mains. 

—  Faiseur,  agent. 

Us  non  lai  n'esta  fazendiers. 

GiRAUD  de  BoRNEiL  :  S'ancjorn. 
\}ri  faiseur  n'en  demeure  là. 
Pels  FAZENDiERs  del  mostier. 

Trad.  de  la  Règle  de  S.  Benoit,  fol.  35. 
Par  les  agents  du  monastère. 
roRT.  Fazendeiro.  it.  Faccendiere . 

17.  Afazendar  ,  7^.,  occuper. 
II. 
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Part. pas.  Tota  la  noit  e'I  dia  nos  te  afazendatz. 
GuiLL.viME  de  Tcdela. 
Toute  la  nuit  et  le  jour  nous  tient  occupés. 
Mentre  a  la  cassa  ero  afazendatz. 

Roman  de  Fierabras,  v.  3497- 
Tandis  qu'ils  étaient  occupés  à  la  chasse. 
Car,  ayssi  o  dit  lo  savi  :  Yen  no  soy  tan  se- 
gnrs  co  cant  soy  sols,  ni  fan  afazendatz  co 
cant  soi  ocios. 

y.  et  Vert.,  fol.  55. 
Car,  ainsi  le  dit  le  sage  :  Je  ne  suis  si  sûr  comme 
quand  je  suis  seul ,  ni  si  occupé  comme  quand  je  suis 
oisif. 
IT.  Affaccendare. 

18.   Faitura,  5. /;,  lat.  FACTURA,  façon, 
tournure. 

Trobei  toza  benestan, 
Simpl'e  de  bella  faitura  , 
Sos  aignels  gardan. 

Gui  d'Uisel  :  L'autre  jorn. 
Je  trouvai  jeune  fille  avenante ,  simple  et  de  belle 
façon,  gardant  ses  agneaux. 

Port  el  cor,  on  que  m'estey, 
Sa  beatat  e  sa  faitura. 

B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  vey. 
Je  porte  au  cœur,  où  que  je  sois,  sa  beauté  et  sa 
tournure. 

ANC.  FE.  Par  snn  gent  cors,  par  safaiture. 
Roman  de  Tristan.  F.  Michel  ,  t.  II,  p.  26. 
Vostre  biau  cors,  \ci&\Te  faiture. 
Demande  le  droit  de  nature. 
N.  rec.  deFahl.  et  cont.  anc,  t.  II,  p.  377. 
CAT.  ANC.   ESP.  Factura,  esp.    mod.   Hechura. 
PORT.  Factura,  it.  Fattura. 

ig.    Afaitar  ,    AFACHAR,   -y.,    affaiter, 
dresser,  disposer,  habituer. 
Vos ,  Don  falconier, 
Gardalz  vostre  mestier 

D' AFAITAR  los  faicOS  , 

Que  dema  sian  bos. 
Vos,  qae  îenetz  l'anstor, 
Siatz  en  gardador, 

E   AFACHAS  los  si 

Que  sian  bos  al  mati. 

Arnaud  de  Marsan  :  Qui  comte  vol. 
Vous ,  Dom   fauconnier  ,    observez   votre   métier 
fH affaiter  les  faucons  ,  que  demain  ils  soient  bons. 
Vous,  qui  tenez  l'autour,  soyez-en  soigneux,  et  affai- 
tez-\es  de  sorte  qu'ils  soienl  bons  au  matin. 
Austor,  cant  es  saurs,  e  tersol . 
Devem  ab  colom  afaitar. 

DF,t)DE.S  DE   PrADES  ,  AuZ.  CaS.1. 
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L"aulour,  quand  il  est  saur,  et  le  tiercelet ,  nous 
ilevous  dresser  a\ec  le  pigeon. 

Dans  une  loi  de  Jacme  II,  roi  do 
Mayorque,  on  trouve  au  sujet  du  fau- 
con : 

Qaod  pr.Tdictîe  aves,  fervidoe  existant  ad 
volandutu  et  complète  faciendum  ca  ad  qiia- 
l'iieriint  aki-kitatjE. 

Du  Gange  ,  t.  I ,  col.  2i3. 

—  Préparer,  apprêter, 

l'art,  pas.  Dotzena  de  motoaiuas  afaitadas. 
Lo  cner  de  biiou  afaitat. 
Carliilaire  de  Montpellier,  fol.  Il3  et  H^- 
La  douzaine  de  peaux  de  mouton  apprêtées. 
Le  cuir  de  bœuf  appre'te. 

—  Orner,  embellir,  parer. 

Coiubatre  no  s  deu  boni  que'l  genser  e '1 

iiiielhs  fayta 
Es  que  sia  el  mon ,  e  que  gensei's  afaita 
Tût  quan  fai  segon  pretz. 

Guillaume  de  S.  Didier  :  Pus  tan  rai. 
On  ne  se  doit  pas  contester  qu'elle  est  laplusgcnlo 
el  la  mieux  faite  qui  soil.au   monde,   et  que  plus 
pente  elle  embellit  tout  ce  qu'elle  fait  selon  me'rite. 

J'art.  pas.  Tant  soi  del  tôt  ben  afaitat. 

Aimeri  de  Peruilain  :  Can  qu'  eu. 
Tant  je  suis  du  tout  Lien  paré. 

\yc.  FR.   Que  ma  dame  m'a  fait  regret 
Que  j'ai  affaitié  mon  cbienet. 

Fnbl.  et  conl.  anc,  t.  JV,  p.  Sig. 
Une  colombe  qu'il  avoit  affaictce  à  manger 
des  pois  emmiellés  en  ses  oreilles. 

OEiivres  d'Alain  Chnrtier,  p.  35o. 
Haubers  é  belmes  afaitier. 

Roman  de  Rnu,  v.  I2.'|6"(). 
CAT.    Afaytar ,    afejtar.    anc.    esp.    Afeitar. 
l'ORT.  Affeilar.  ir.  Affahare. 

20.  Afaitamf.nt,  s.  ni.,  manière,  façon, 
parure,  ajustement. 

F.ii  "Velaic  fi)ron  masti , 
Segnoii  I'afaitamen  cani. 

1'.  CvRDiNAL  :  Tan  son  valen. 
lis  furent  mâtins  en  Vêlai,  selon  la   manière  du 
chien. 

Ab  SOS  bortz  e  ani  sos  afaitamf.ws  de  sa  jo- 
livetat. 

Liv.  de  Sydrac ,  fol.  /J2. 
Avec  ses  folies  cl  avec  ses  ajustements  àe  sa  jo- 
liveti. 
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ANC.  FK.  Une  dame  qni  mnlt  valeit 

De  beauté  et  d'enseignement 
Et  de  tnt  bon  affeitement. 

Marie  de  France  ,  t.  I ,  p.  368. 
S'esbai  de  sa  grant  biauté 
Et  de  son  grant  afahement. 
y.  rrc.  (le  Fahl.  et  lont.  anc,  t.  I  ,  p.  l3.5. 

Moult  vaut  un  poi  iH afahement. 

Roman  du  Rennrt,  t.  I ,  p.  86. 
ANC.  it.  Affattamento . 

21.  Affachador,  s.  m. y  apprêteur,  coi- 
royeur,  tanneur. 

Voyez  Du  Cange  ,  t.  I,   col.   21 3  ; 
Carpentier,  t.  I,  col.  gg. 

Del  mestier  de  sabatiers  e  d'AFFAOHADORs. 

Tit.  de  1267.  Arch.  du  Roy.,  i.  3o3. 
Du  métier  de  cordonniers  ou  de  corroyeurs. 

22.  Df.safaitar ,  T.,  déparer. 

Gensers  afaita 
Tôt  quant  fai,  segon  pretz,  que  ren  non  dez- 

AFAITA. 

Guillaume  de  S.  Didier  :  Pus  tan  mi. 

Plus  gente  elle  embellit  tout  ce  qu'elle  fait  ,  selon 
mérite  ,  de  manière  qu'elle  ne  dépare  rien. 

ANC.  FR.  Vus  parlez  cum  dèsafahèe. 

Roman  de  Tristan.  F.  Michel  ,  t.  II ,  p.  i5. 
ANC.  Esi>.  Desafcitar.  tort.  Desajfeitar. 

23.  Afaitanhar  ,  V.,  affecter,  occuper. 

Lo  joy  que  mi  n'atayna. 
Tôt  mos  ciiiatz  afaitanha. 

G.  RuDEl,  :  Quan  lo  rius. 
La  joie  qui  m'en  presse  ,  affecte  entièrement  mes 
pensées. 

2/,.  Faissonar,  -v.,  former,  façonner. 
rig.     Ab  color  vcrmelh'  e  bianca 
Fina  bentatz  vos  faissona. 

P.  Vidal  :  Car'  amigua. 
Avec  couleur  vermeille  et  blanche  pure  beauté 
vous  yV/ronne. 

Ins  en  mon  cor  icu  vos  faisson  aîtal. 
Arnaud  de  Marueil  :  L'ensenliamcntz. 
Au-dedans  de  mon  cœur  je  vous yr<(;on/ic  telle. 

—  Retracer,  représenter,  peindre. 

Gentils  dompna  valens,  no  us  ans  iauzar, 
NI  faissonar  voslra  beutat  plazen. 

BlacASSet  :  Si  m  fai  amors. 
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Gentille  dame  me'ritante  ,  je  ne  vous  ose  louer,  ni 
retracer  votre  beauté  agréable. 
Part.  pas.  Ai!  belh  cors  cars,  gea  noiritz  , 
Adregz  e  gen  faissouatz. 
AiîiERi  DE  Pegi;ii.ain  :  Mantas  vetz. 
Ah  .'  beau  corps  cher,  gentiment  nourri ,  adroite- 
ment et  gentiment  formé. 

Siibstantiv.  Quan  me  vi  '1  gen  faissonada. 
J.  EsTÈVE  :  Ogan  ab  freg. 
Quand  me  vit  la  bien  façonnée. 
ANC.  ESP.  Faccionar. 

aS.  Faisso,  s.f.,  forme. 

Aissi  cum  a  sas  faissos  ' 

Diens,  del  tôt  creaire, 
Fetz  lo  premier  paire. 

Guillaume  de  S.  Didier  :  Aissi  cum. 
De  même  que  Dieu,  créateur  du  tout,  fit  le  premier 
père  à  sesybrmei. 

Qaau  rair  vostras  kaissos 
E  'Is  belhs  huels  ainoros. 

B.  de  Ventadour  :  Lo  gens  temps. 
Quand  je  contemple  \o%  formes  et  les  beau-t  yeux 
amoureux. 

Sesta  bon'  erba  que  us  ai  dicha 
Per  nom,  e  per  faisso  descricha. 

Deudes  de  Prades  ,  Aiiz.  cass. 
Cette  bonne  herbe  que  je  vous  ai  dite  par  nom  ,  et 
yar forme  décrite. 

• —  Figure,  image. 

le  '1  vi  cobrir  sa  faisso 
Qu'anc  no  m  poc  dire  razo. 

B.  de  Ventadour  :  Acosselhatz. 
Je  lui  vis  couvrir  Sîifgiire  de  manière  que  oncques 
ne  me  put  dire  raison. 

Fig.  Ins  el  cor  port,  domna,  vostra  faisso. 
Que  m  chastia  qu'  ieu  no  vir  ma  razo. 
FoLQUET  DE  Marseille  :  En  chanlan. 
Au-dedans  du  cœur,  dame  ,  je  porte  votre  image, 
qui  m'avertit  que  je  ne  tourne  ma  raison, 

—  Manière,  façon. 

Coinda  e  gaia  ab  avincns  faissos. 

PiSTOLETA  :   Aragues  ieu. 
Gracieuse  et  gaie  avec  agréables  manières. 
Son  assemblât  en  tan  bella  faisso 
Qa' om  no  i  pot  neys  pessar  melinrazo. 
AiMERi  DE  Peguilain  :  Mantas  vetz. 
Sont  assemblés  en  si  belle  façon  qu'on    ne  peut 
même  y  rêver  amélioration. 

CAT.  Facciô.  ANC.  esp.  Facion.  esp.  mod.  Fac- 
cion.  roRT.  Fcicio.  anc.  it.  Fazione. 
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26.  Afaissonar,  V.,  façonner,  former. 

Pel  frag  afaissonar 
Naisson  fuelbas  naturalmen. 

Nat  de  Mons  :  Al  noble  rey. 
Les  feuilles  naissent  naturellement   pour^//«e;- 
le  fruit. 

Part.  pas.  E  '1  bel  cors  blanc  e  le... 

E  '1  miels  afaissonat. 

Berenger  se  Palasol  :  Ab  la  fresca. 
Et   le  beau  corps  blanc  et  lisse...  et  le  mieux /tj- 
çonné. 

IT.  Affazzonare . 

27.  Desfaissonar  ^  -y.j,   déformer,   défi- 
gurer. 

Cel  qui  tôt  chan  desfaissona 
Rlon  doiiz  petit  son  torn  en  bram. 

Pierre  d'Auvergne  :  Ab  fina  joia. 
Celui  qui  défigure  tout  chant  tourne  mon  Joui 
petit  son  en  criaillerie. 

Part.  pas.  Diversas  guizas  so  de  canzas  des- 
fayssonadas  et  eslranbas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  33. 
Diverses  manières   sont  de  choses  défigurées  et 
étranges. 

28.  Desfayssonament  ,  5^.  m.,  difformité. 
Aquesta  mostrnozitat  o  desfayssonament. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  33. 
Cette  monstruosité  ou  difformité. 

29.  Affectar,  V.,  lat.   AFFECTAiie ,  af- 
fecter, désirer. 

Part.  prés.  Volens  et  affectans  provezir  al 
salut. 

Tit.  de  i36'6.  DoAT,  t.  XLIV,  fol.  178. 
Voulant  et  désirant  pourvoir  au  salut. 
CAT.  ESP.  Jfectar.  port.  Affectar.  ir.  Affct- 
tare. 

30.  Effeit,  s,  m.,  lat.  effectw.?,  effet. 
A  ver...  fermetat ,   efficacia  e  effeit  en  cas- 

cun  cas. 

Tit.  de  i3io.  Doat,  t.  GLXXiX,  fol.  23o. 
Avoir...  stabilité,  efficacité  et  effet  en  chaque  occa- 
sion. 

CAT.   Efecte.  esp.    Efecto.  port.  Effeito.   it. 
Effetto. 

3i.  Effectiu,    adj..,    lat.    effectiv/W;, 
effectif. 
Substant.  Quar  motas  antras  (conjoucdos) 
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ne  pot  houi  trobar,  ayssi  cuin  son  la  con- 
tlnuativa...  effectiva,  adjuactiva. 

Lejs  d'ainors',  iol.  loi. 
Car  on  peut  ea  trouver  beaucoup  d'autres  (  con- 
jonctions), ainsi  que  sont  la  continualive...  VeD'fc- 
tive,  l'adjonctive. 

c\r. Efectiu.  t.sv. Efeciivo.  port.  Effectivo.  it. 
Effettivo. 

32.  Efficacia,   s.   f.,    lat.    efficacia  , 
efficacité. 

A  aatant  de  efficacia. 

Fors  de  liearn,  p.  1088. 
A  autant  à'efficncité. 
Par  els  ha  efficacia  nigroiuancia. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  12. 
Par  eux.  la  nécromancie  a  ej/icacité- 
Non  aio  efficacia  ni  valor. 

TU.  de  1472.  DoAT,  t.  CXXIII,  fol.  123. 
N'aient  ejjîcacité  ni  valeur. 
CAT.  Esr.  Eficacia.  port.  it.  Efficacia. 

33.  Efficaci,  adj.,  lat.  efficac^w^  effi- 
cace. 

En  veitut  efficaci. 

Tu.  du  xili«  siècle.  Doat,  t.  IX,  fol.  3i. 
En  vertu  efficace. 
CAT.    Eficas.    ESP.    F.ficaz.   port.    Efficaz.    it. 
Efficace. 

S/j.  Ineficax  ,  adj.,  lat.   inefficax,  in- 
efficace. 
Aital  absolncion  ineficax  sia  e  vana. 

Statuts  de  Montpellier  du  Xili^  siècle. 
Que  telle  absolution  .soit  inefficace  et  vaine. 
CAT.  Inefcas.   esp.  Ineficaz.  port.   Inefficaz. 
IT.  Inefficace. 

35.  Eficientia  ,  s.f.,  lat.  efficientia, 
puissance  efficiente. 

ComaDa  per  eficientia   a   tolas    très    per- 
.•-onas. 

En  virtnt  et  eficientia. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  5  et  i56. 
Commune  pour  la  puissance  efficiente  à  toutes  les 
trois  personnes. 

En  force  et  puissance  efficiente. 
ESP.    Eficiencia.   port.   Efficiencia.    it.    Effi- 
cienza . 

36.  Eficient,  (idj.,   lat.    efficient^/», 
efficient. 

Caur.a  ericitWT. 
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Pei  voloDtat de  Dieus piecipient o  eficieht. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  194  et  6. 
Cau.sc  efficiente. 

P.ir  volonté'  de  Dieu  ordonnante  ou  efficiente. 
CAT.  Eficient.  esp.    Eficiente.   port,  it.  Effi- 
ciente. 

':>7.  Dificiencia,  s.f.,  manquement. 
Perseveran  en  be,  ses  dificiencia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  10. 
Pcrse'vérant  en  bien  ,  sans  >nanguement. 

38.  Déficient,  adj.,  lat.  deficient(?/w , 
manquant. 

Aytal  buraor  es  en  els  déficient. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  195. 
Telle  humeur  est  manquante  en  eux. 
CAT.  Déficient,  esp.  it.  Déficiente. 

i().  Defectuositat,  s.  f.,  défectuosité. 
Defectcositat  et  antiquitat. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  1 06. 
DcJ'ectuosité  et  anliijuite'. 
IT.  Dijettuos'uà. 

l\0.  Defectuos,  adj.,  défectueux,    vi- 
cieux. 
Nulla  generacio  es  de  tôt  perlîecha,  mas  es 

DEFECTCOSA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3. 
Aucune   gc'ne'ration  n'est  en  tout  parfaite,  mais 
est  défectueuse. 

CAT.  Defectuos.  esp.  port.  Defectiioso.  it.  Di- 
fettiioso. 

[\\.  Defectiu,    adj.,   lat.   defectiv/u, 

défcctif. 

Anar...  y.sshamens  es  defectius. 

Si  Dieu.s  podia  haver  ira   ni   penitencia,  la 
soa  gloria  séria  defectiva. 

Lejs  d'amors  j  fol.  97  et  129- 

Aller...  est  également  défectueux. 

Si  Dieu  pouvait  avoir  ire  et  repentance  ,  la  sienne 
gloire  serait  déjective. 
CAT.  Defectiu.  esp.  port.  Defectivo.    it.   Di- 

fettivo. 

42.  Sufficiencia,  s.  f.,  lat.  sufficien- 
TiA ,  suffisance. 

Quar  el  lia  per  si  tota  sufficiencia. 

Elue,  de  Iris  propr.,  fol.  5. 
Car  il  a  par  soi  toute  suffisance. 
c^t.    esp.    Suficiencia.   port.    Sufficiencia.  rr. 
.Sufficicnzia. 
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43.  SUFFICIENT,  adj.,  lat.  SUFFICIENTe/?/, 

suffisant,  convenable. 
Sia  de  bona  lana  e  de  suffioien. 

TU.  rfei35i.  DoAT,l.  CXLVI,  fol.  218. 
Soit  deLonne  et  de  suffisante  laine. 
En  bons  et  scfficientz  et    convenables... 

lOGS. 

Tit.  </ei3i9.  Do.\T,  t.  XXXVIII,  fol.  23o. 
En  bons  et  suffisants  et  convenables...  lieux. 
c.\T.  Sufîcient.  Esr.  Siificiente.  port.  it.  Sttffi- 
ciente. 

44«      SUFFICIENTMENTS  ,      SUFFICIENMEN  , 

adv. ,  suffisamment. 

La  deu  fermar  sufficientments. 

Coût,  de  Condoin. 
La  doit  assurer  suffisamment. 
Non  avia  gens  per  combatre  sufficienmen. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  121. 
N'avait  pas  suffisamment  gens  pour  combattre. 
CAT.  Siificientment.  esp.  Suficientemente.  port, 
IT.  Snfjlcientemente,  -^ 

45.  Offici,  s.  7tt.,  lat.  oFrici?<m  ,  office, 
état,  profession,  emploi. 

Qae  lo  jutges  et  1'  aciors  e  'I  reas  ,  cadans 
d'aquels  ,  adobre  son  offici. 

Trad.  du  Codede  Jttstinien,  fol.  i3. 

Que  le  juge  et  le  demandeur  et  le  défendeur,  cba- 
cun  de  ceux-là  ,  remplisse  son  office. 

Mais  mestiers  e  lagz  officis  e  desbonesfas 
obras. 

La  boca  d'ome  si  a  dos  officis  :  gostar,  so 
es  manjar  et  benre,  e  pavlar. 

F.  et  Vert  ,  fol.  17  et  19. 

Mauvais  me'tiers  et  laides  professions  et  œuvres 
désbonnétes. 

La  bouche  de  l'bomme  a  deux  emplois  :  goûter, 
c'est-à-dire  manger  et  boire,  et  parler. 

—  Cérémonie  religieuse. 
Divinal  offici  se  celebrara. 

Fors  de  Béarn,  p.  1 089. 
Le  divin  office  se  célébrera. 
L' OFFICI  de  la  uiissa. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  128. 
U office  de  la  messe. 
CAT.  Ofici.  Esr.  Oficio.  tort.  Officio.  it.    Of- 
fizio,  uffizio. 

46.  OfFICIAL,  HUFICIAL,   OFFICIAU,  S.  ni., 

lat.  OFFiciALi5,  employé,  officier. 
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Clanstriers ,  contra  priors  e  conlra  abbatz  et 

OFFICIAIS. 

F.  et  Fert.,  fol.  26. 
Gloîtriers  ,  contre-prieurs  et  conlre-abbés  et  offi- 
ciers. 

HuPiciALs,  bos  gardadors. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Officiers,  bons  gardiens. 

Aytals  son    los  uficials  ([ue   servisson  els 
ostals  dels  rîx  bornes. 

F.  et  Fert.,  fol.  14. 
Tels  sont  les  officiers  qui  servent  dans  les  hôtels 
des  hommes  puissants. 

—  Officiai. 

L'  OFFICIAU  de  Bordeu. 

Tit.  de  i^iS  de  S.  Eulalie  de  Bordeau.v. 
L'offcial  de  Bordeaux. 

—  Adject. ,  auxiliaire,  officieux. 

Nas  es  membre  oficial,  d'ayre  atractiu  et 
expnlsin. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  40. 

Le  nez  est  membre  auxiliaire j  attractif  et  répul- 
sif de  l'air. 

CAT.  ESP.  OJtcial.  PORT.  Officiai,  it.  Officiale , 
offiziale,  ufficiale,  uffziale. 

47.  Officier,  s.  m.,  officier. 

A  toiz  autres  officiers  et  ministres  de  nos- 
tre  dit  seignor  lo  rey. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  t.  XV,  p.  635. 

A  tous  autres  officiers  et  ministres  de  notre  dit 
seigneur  le  roi. 

Nengun  viguier,  baile  ,  subviguier,  ni  autre 

officier. 

Statuts  de  Prou.  Masse  ,  p.  j'jI\. 
Nul  viguier,  bailli,  sous-viguier,  ni  autre  officier. 

CAT.  Officier, 

48.  Ufficialier ,  s.  m.,  fonctionnaire. 
Ciatada  e  ufficialier  de  ïboloza. 

Lejs  d'amors  ,  fol.  i3o. 
Citadin  et  fonctionnaire  de  Toulouse. 

49.  Officina  ,  s.f.,  lat.  officina  ,  of- 
ficine, atelier,  laboratoire,  boutique. 

Pueys  en  las  antras  officinas. 

F.  et  Fert  ,  fol.  Sg. 
Puis  dans  les  autres  officines. 

Fig.  En  aquest  cor  ba  doas  officinas  ,  so  es 
enleudemen  e  volontat. 

F.  et  Fert.,M.3<j. 
Dans  ce  corps  il  y  a  deux  officines,  c'est  enlciidc- 
nicnt  cl  volonté. 
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—  Chapelle. 

Bastic  temple  ruiravilhos 
Et  ab  diversas  officxnas. 

Brei'.  d'amor,   fol,  i^Ç). 
11  bâtit  un  temple  merveilleux   et  avec  diverses 
chayelles. 

Aatar  et  okficinas  an  de  denfra  bastit. 
/'.  de  S .  Honorât. 
Autel  et  chapelles  ils  ont  liiti  au-iledans. 
CAT.  Esr.  Oficina.  port.  it.  Offîcina. 

5o.  Perfvr,  perfaire,  ri.,  lat.  perfic<"re, 
parfaire,  achever,  lerminer. 

Perfar  lo  negoci. 

Cal.  dels  apost.  de  Ronia,  fol.  177. 
Aclisver  ralTàire. 
Subst.  Comensars  non  es  vertaz ,  nias  lo  per- 

FAIRES. 

Trad.  de  Bi-dc,  fol.  42. 
Commencer  n'est  pas  vertu,  mais  {'achever, 
l'art,  pas.    Pois  qn'el  dos  que  fa  l'ns  liom  al 
autre  es  perfeitz,  non  pot  esser  desfaitz. 
Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  97. 
Après  (jue   le  don  qu'un  liommc  fait  à  l'autre  est 
parfait,  il  ne  peut  être  de'fliit. 
Aîîc.  FR.  A.  parfaire  ce   que  il  avoit  encoiu- 
menclé. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  V,  p.  2^0. 
Tout  marcbé  d'amour,  quoy  qu  il  monte. 
Se  parfait  sans  deniers  ù  Dieu, 

COQUILLART,  p.  37. 

PORT.  Perfazer. 

5i.    Perfectio,    s.f.,   lat.  perfectio  , 
perfection. 
Segon  la  sanctctat  e  la  perfection  de  la  fe. 

V.  et  Vert.,  fol.  5. 
Selon  la  sainteté'  et  la  perfection  de  la  foi. 
Loc.  En  la  montanha  auta  de  perfectio. 
Lo  pns  aut  gra  en  la  escala  de  perfectio. 

V.et  Fert.j  fol.  63  et  100. 
En  la  baute  montagne  de  perfection. 
Le  plus  baut  degré  en  l'éciiclie  de  perfection. 
CA.T.  Perfecciô.  F.sr.  Verfeccion.  port.  Perfei- 
cào.  IT.  Perfezione. 

b'z.  Perfazement,  s.  m.,  achèvement,  ac- 
complissement. 

Coven  o))lidar  lo  perfazement  de  j)pchat. 
Paraola  d'onestat  vai  en  perfaxemewt. 
Trad.  de  Bide,  fol.  5i  et  8. 
Il  convient  d'oublier  V achèvement  à\x  Yieciié. 
Parole  d'bonnélele  va  en  accomplissement. 
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53.  PeRFEIT,  PERFIEIT,  PERFIEG,  PERFAIG, 

(idj.  ,    lat.    PERFECTWJ,   parfait,   ac- 
compli. 
Ni  non  crezas  qne  neguns  bom  n'  aia  istat 

maistres  ni  perfaig. 

Gramm.  provenç. 
Ni  ne  croyez  pas  que  nul  bomme  en  ait  été  maître 
ot  parfait. 

Quar  an  baissatz  los  perfeitz  orgnlhos. 
P.  YiDAL  :  Ara  m'alberc. 
Car  ont  abaissé  les  orgueilleux  accomplis. 
A  PERFIEIT  saber. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
A  parftiit  savoir. 
Non  es  pas  perfeita  vertuz. 

Trad.  de  Bède,  fol.  53. 
K'esl  pas  parfaite  vertu. 
Substant.  Sobraral  lo  perfieg 

Qn'om  te  per  bcn  après. 

SonDEL  :  Sel  que. 
Je  surpasserai  le  parfait  qu'on  tient  pour  bien 
appris. 

—  Terme  de  grammaire. 

Deu  aver  .v.  temps...  prétérit  non  perfeit, 
prétérit  perfeit,  prétérit  plus  que  perfeit. 
Gramm.  provenç. 
Doit  avoir   cinq  temps...  prétérit   non  parfait, 
prétérit  parfait,  prétérit  plus  que  parfait. 
CAT.  Perfet.  esp.  Perfecto.  port.  Perfeito.  it. 
Perfetlo. 

54-    PERFEITAME^T,   PERFIECIIAMEN ,  rt  Jt'., 

parfaitement. 

Bos  cristias  qai  cre  perfeitament. 

Poème  sur  Boèce. 
Bon  cbrélicn  qui  t.ruil  paifaitement. 
Dnptan  que  non  o  puesca  dir 
Be  PERKIECHAMEN  en  romans. 

Brev.  d'amor,  fol.  6. 
Craignant  que  je  ne  puisse  dire  cela  bien  parfaite- 
ment en  roman. 

CAT.  Pcrfectament,  perfetament.  esp.  Perfecta- 
mente.  port.  Perfeltamente.  it.  Perfcttu- 
mente. 

55.  Perficient,  adj.,  lat.  perficientcw, 
efficient. 

Per  so  que  dit  es,  appar  que  cauza  material 
de  son  es  bumor  fumosa  al  cervel  montant  ; 
mas  causa  formai  et  pbrficient  es  opilacio. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  76. 
Par  ce  qui  est  dit ,  il  apparaît  que  la  cause  mats- 
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riellô    du    son  est  humeur    fumeuse    montanl    au 

cerveau  ;  mais  la  cause  formelle  et  efficiente  ,  c'est 

l'opilation. 

ESP.  iT.  Perficiente. 

56.  Enperfectio,  s,  m.,  lat.  imperfectio, 
iraperfection. 

Mays  es  gran  enperfectio  e  gran  perilh  de 
motz  peccatz  raortals. 

r.etFert.^toL  80. 
Mais  est  grande   imperfection  et  grand  pe'ril  de 
nombreux  pe'chés  mortels. 

CAT,    Imperfeccià.  esp.    Imperfeccion.    port. 
Imperfeiçào.  ix.  Imperfezione. 

57.  Prefeit  ,   S.    m.,    lat.   pr.efecth^  , 
préfet. 

Catn  es  illustrîs,  so  es  prefeitz  o  pretors. 

Trad.  du  Code  de  Jiislinien,  fol.  5. 
Comme  est  illustre ,  c'est-à-dire  préfet  ou  préteur. 

CAT.  Prefecte.  esp.  port.  PrefecCo.  it.   Pre- 
fetto. 

58.  Befazer,  V.,  lat.  BE«eFACERe,  bien 
faire. 

Part.  prés.  Subst.  Deus  donet    als    befazens 

sabieza. 

Trad.  de  Bide,  fol.  3^. 
Dieu  donna  la  sagesse  aux  bienfaisants. 

ANC.  esp.  Bienfacer.  port.  Bemfazer. 

59.  BeNFAG,     BENIFAG  ,    BEFAT  ,     S.      TU., 

lat.  BENeFAC/Mw ,  bienfait. 

Mal  senes  janzimens, 
E  senes  benfag  cozensa. 

Gaubert,  moine  dePuicibot  :  Una  grans. 
Mal  sans  jouissance  ,  et  peine  sans  bienfait. 
Qa'hom  prenda 
A  bon  cor  per  suflicien 
Benifag  e  gaazardo. 
Matfre  Ermengaud  :  Dregz  de  natnra. 
Qu'on  prenne  à  Lon  cœur  pour  suffisant  bienfait  et 
profit. 

Servizi  son  perdut 
E  BEFAT  desconogut. 

Hugues  de  S.  Cyr  :  Nulha  res. 
Les  services  sont  perdus  et  les  bienfaits  rae'connus. 
ANC.  CAT.  Benfet,  benefet.  anc.  esp.  Bienfecho. 
POB.T.  Bemfeito.  it.  Be  nef  alto. 

60.    Befachor,    befavtor  ,    s.    m.,  lat. 
BF./zrFACTOR ,  bicnfaitcur. 
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Amar  de  cor  son  befachor. 

Brev.  d'anior,  loi.  i. 
Aimer  de  cœur  son  bienfaiteur. 
Amant  so  befaytor. 

Eluc.de  las  propr.,  fol.  253. 
Aimant  son  bienfaiteur. 
ANC.  FR.  Li  tierz  soit  por  mes  bienfetors. 

Roman  du  Renart,  t.  IIJ  ,  p.  290. 
ANC.   CAT.    Benfactor.   anc.    esp.   Bienfechor. 
esp.  mod.  Bienhechor.  port.  Bemfeitor.  it. 
Benefattore . 

Si.   B0XIFFICAC10,    S.  f.,  bonification, 
amélioration. 
Aru  EONiFFicAcro  de  sas  viandas. 

Trad.  d'Albucasis,{o\.  î\. 
Avec  amélioration  de  ses  aliments. 
IT.  Bonificazione. 

62.  Beneficiar,  V.,   bénéficier,  récom- 
penser, donner  un  bénéfice. 

Part.  pas.  Segon  drech  e  jasticia  bénéficiât. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  6. 
Piécompensé  seioa  droit  et  justice. 
Lo  vicari...  beneficiatz. 
Tit.  de  14 1 3  de  S.  Eulalie  de  Bordeaux. 
Le  vicaire...  bénéficié. 
esp.  Beneficiar.  it.  Beneficiare. 

63.  Benefic,  adj.,  lat.  BENEFicM.y,  bien- 
faisant. 

Benefica,  a  nnlb  enjuriosa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  179. 
Bienfaisante,  à  nul  outrageuse. 
ESP.   PORT.  it.  Benejîco, 

64.  Malfar,  ^). ,  lat.  MAL(?FAceRe,  mal 
faire. 

Las  inalvastatz  d'  on  rie  so  plus  grans  que 
d'  nn  panre ,  car  major  a  de  malfar  ,  aissi 
cum  plus  a  de  poder  de  be  far. 

XiV.  de  Sjdrac  ,  fol.  25. 

Les  mauvaisete's  d'un  riclie  sont  plus  grandes  que 
d'un  pauvre  ,  car  il  a  plus  grand  (pouvoir)  de  mal 
faire,  ainsi  comme  il  a  plus  de  pouvoir  de  Lien  faire. 
ANC.  ESP,  Malfecer. 

65.  Malfait,  s.  m.,  lat,  MAi.eFACTMw, 
méfait,  méchanceté. 

Qui  cassara  engans 

Ni  MALFAiTz  ni  folhors. 

J.  EstÈve  :  Aissi  col  malanans. 
Qui  chassera  Iromperics  et  méfaits  et  folies. 
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AIai.vaitz  Ios  ensenha. 

P.  Cardinal  :  Aissi  corn  lioiu. 
Méchanceté  les  enseigne. 
ANC.  FR.  Des  ontrages  ne  des  malfais. 

Roman  du  Renarl  ,  t.  IV,  p.  68. 
CAT.  Malfet,   ANC.  Ksr.   Malfecho.  Esr.    mod. 
Malhecho.  roRT.  Malfeito.  it.  Malfatto. 

GG.     M.VLAFAITA,    MALAFEITA,   MALAFACRA, 

S.  f.,  méfait,  délit. 
Que  la  MAi.AFAiTA  fos  faîta  palesment. 

Trad.  du  Code  de  Juslinien,  Col.  ICM^. 
.Que  le  méfait  fût  lait  ouvertement. 
Si...  a  vist  bom  en  la  mat.afeita. 

Cou  t.  de  Condom. 
Si...  il  a  vu.riiorame  dans  le  délit. 
Ni  la   ciutat  no  fondriam   ni    aidriain,  ni 
MAtAFACHA  no  i  farlam, 

Tit.  de  1204.  y^rcli.  du  Roj'.,  J.  3o5. 
ÎS'i  ne  renverserions  ni  ne  brûlerions  la  cite ,  ni 
méfait  n'j-  ferions. 

Que  nos  puescarn  gardar  de  malafacha. 

Tit.  du  siii*  siècle.  Àrch.  du  Roy.,  J.  3io. 
Que  nous  puissions  nous  garder  de  méfait. 
fiAT.  Malafeta.  it.  Malafatta. 

67.  MaLFAZEIRE  ,      MALFASKDOR  ,     S.      PI., 

malfaiteur. 

Lo  siAi.sFAztiRE,  aqiii  lion  a  farh   mal. 

Liv.  de  Sydrav ,  fol.  17. 
Le  mal f'iil^ur ,  là  où  il  a  fait  mal. 
.Muririer  olaire  o  malfaseirf,. 

Charte  de  Gréalou  ,  p.  106. 
Meurtrier  ou  voleur  ou  malfaiteur. 
Siifrir  honiR  rebelle  e  malfasedor. 

Les  VII  OEuif.  de  miséric.  en  proi>. 
Supporter  homme  rebelle  et  malfaiteur. 

68.  Mai-Faitor,  malfachor,  .s.  m.,  lat. 
mal<:'factor,  malfaiteur. 

Can  Ihi  malfaitor  Ihi  qneran  merce. 
Liv.  de  Sydrac  ,  fol.  S-î. 
Quand  les  malfaiteurs  lui  demanderont  merci- 
La'vset  al  diable  tocar 
Lo  MALFACHOR  c  trclialhar. 

V.  de  S.  Honorât. 
laissa   au  diable   touclier  el  tourmenter   le  mal- 
faiteur. 

A5C.  CAT.  Malfeytor.  cat.  mod.  MaJfactor. 
AHC.  Esr.  Malfechor.  tsp.  mod.  Malhechor. 
roRT.  Malfeiior.  it.  Malfattore. 

G9.  Mesfar,  i).y  méfaire,  offenser,  faire 
offense. 
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Que  perdono  a  sels  que  lor  mbsfaran. 
Z/ii',  de  Sydrac,  fol.  25. 
Qu'ils  pardonnent  à  ceux  qui  X^xxt  feront  offense . 

Part.  pas.  De  so  qn' aviam  nos  mesfac. 
Brev.  d'amor,  fol.    toi. 
De  ce  que  nous  avions  méfait. 

ANC.  FR.  Se  je  vous  ai  de  rieus  mesfait. 

Joi.WILLE,    p.  25. 

Ne  li  ineffacent  de  rien. 

Marie  de  France  ,  t.  I,  p.  19a. 
Ils  ne  ineffacent  on  facent  meffalre  ea  an- 
cane  manière. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,t.  XV,  p.  25. 
Là  on  il  ne  mesfeit  ne  mcsdit  jamais  d'une 
parole. 

Amyot  ,  Trad.  de  Plutar/jue.  V.  de  Lycurgue. 
ANC.  ESP.  Malfacer.  port.  Malfazer.  it.  Mal- 
fare. 

70.  Mesfait,  mesfah,  meffaih,   s,  m., 
méfait,  faute. 

Quar  mos  mesfaitz  m'es  tan  grens  e  pesans. 

Richard  de  ISarbezieux  ;  Atressi  cum 
Car  mon  méfait  m'est  si  pe'nible  et  pesant. 
Fetz  volontiers  penedensa  per  emendar  lo 

MEFFAIH. 

Cat.  dels  apost.  de  Romn,  fol.  5o. 
Fit  volontiers  pénitence  pour  re'parer  le  méfait. 

Loc.  Si  lo  malvatz  lioiue  es  près  en  mesfah. 
lAi>.  de  Sydrac,  fol.  2^. 
Si  le  me'clianl  homme  est  pris  en  faute. 
IT.  Misfatto. 

71.  Benefici  ,  s.   m.,  lat.  beneficimw, 
bienfait. 

Desconoyssensa ,  so  es  oblidament  de  Dieu  , 

de  SOS    BENEFICIS. 

F.  et  Vert.,  fol.  7. 
Ingratitude,   c'est  oubli    de  Dieu,  de   ses   bien- 
faits- 

—  Bénéfice. 

Mercat  fazen,  venilon  o  cambion  o  lay.ssoa 
a  Inrs  nebolz  Ios  deneficis  c  las  rendas  de 
S.  glieya. 

r.  et  Vert.,  fol.  16. 
Faisant  marche',  ils  vendent  ou  changent  ou  laissent  à 
leurs  neveux  les  bénéfices  et  les  rentes  de  sainte  e'glise. 
Dels  priorats  e  dels  beneficis  del  dih  mo- 
uestier. 

TU.  de  1319.  DoAT,  t.  CXXXII,  fol.  333 
Des  prieure's  et  des  bénéfices  dudit  monastère. 
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Aîfc,  KR.  Cil  qoi  de  soi  estoit  mauves  out  tost 

obliez  les  bénéfices  que  li  eaipeieres  li  ont 

faiz. 

Rec.  des  kist.  de  Fr.j  t.  VI,  p.  i^S. 

CAT.  Benefici.  esp.  port.  Bénéficia,  it.  Bene- 

fizio. 

72.  Malefici,  s.  m.,  lat.  mai,f.fici«/h , 
maléfice,  méfait. 

Per  sortz  o  per  devis  o  per  devinas   o  per 

antres  maleficis. 

F.  etFert.,  fol.  16. 
Par  sortilèges  ou  par  devins  ou  pai-  devincressi-s 
ou  par  autres  maléfices. 

Dels  MALEFicis  e  dels  forfags. 
Ta.  du  xm«  siècle.  Doat,  t.  CXVIII ,  fol.  88. 
Des  méfaits  et  des  forfaits. 

CAT.  Malefici.  esp.  port.  it.  Maleficio. 

73.  Facilitât,  s.f.y  lat.  FAciLiTArew, 
facilité,  légèreté. 

Tu  ,  scorja  la  codena...  am  FACtLiTAT. 
Trad.  d'yilbucasis,  fol.  i3. 
Toi ,  écorcbe  la  couenae...  avec  légèreté. 
CAT.  Facilitât,  esp.  Facilidad,  fort.  Facilidade. 
IT.  Facilita,  facilitate,  facilitade. 

74.  DiFFICULTAT,     DEFECDLTAT  ,     S.   f., 

lat.  DiFFicuLTATew ,  difficulté. 

Senes  deterioratio  et  difficultat. 

Tit.  du  xiii«  siècle.  Doat,  t.  CXVIII ,  fol.  41. 
Sans  détérioration  et  difficulté- 
Aqnela  cansa  es  pus  vertuosa  la  cal  es  pus 
fort  e  de  plus  granda  DEFEcnLT.\T. 

L'Arbre  de  Bataillas j(o\.  ^S.        w 

Cette  cliose  est  plus  vertueuse  laquelle  est  plus 

forle  et  de  plus  grande  difficulté. 

CAT.  Dificultat.  ESP.  Dificultad.  port.    Diffi- 

cnldade.  it.  Difficultà,  difficidtate,  difficul- 

tade. 

75.  DiFFiciL  ,  adj.,  lat.  difficile,  dif- 
ficile. 

Grens  canza  e  difficils  séria    donar    ys- 

sliemple  de  totas. 

Lejs  d'amors,  fol.  33. 

Serait  chose  pénible  et  difficile  de  donner  exem- 
ples de  toutes. 

Per  contribnir  en  las  cargas  occarrens...  si 
rendon  DiFFicir.s. 

Statuts  de  Provence.  Bomy,  p.  219. 

II. 
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Pour  contribuer  aux  charges  occurrentes.,.  ils  se 
rendent  difficiles. 

De  DiFicii.  san.Ttio. 

Trad.  d'Albucasis ,  fol.  2. 
De  difficile  guérison. 

CAT.  ESP.  Dificil.  PORT.  Difficil.  IT.  Difficile. 

76.  DiFiciLMENT,   adv.,  difficilement. 

DiFiciLMENT  si  prendo. 

Si  clavo  DIFIClr,5IEKT. 

Elue,  de  las  propr.,  fu!.  i52  et  09. 
Difficilement  se  prennent. 
Se  ferment  difficilement. 

CAT.   Dificilment.  esp.  Dificilmente ,  port.  it. 
Difficilmente . 

77.  SoBREDiFiciL,  adj.,  très  difficile. 
Junar.,.  als  efans  es  sobredificil. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  'jl^. 
Jeûner...  est  très  difficile  aux  enfants. 

78.  Refar  ,  V.,  refaire,  réparer,  rétablir. 
Totas  las  ydolas...  fes  refar. 

Jbr.  de  l'Ane,  et  du  iV.-T.,  fol.  17. 
Fit  refaire...  toutes  les  idoles. 

Refarian  lo  temple.         •  - 

F.  de  S.  Honorât. 
Rétabliraient  le  temple. 
Si  el  reffet  la  maio  que  fora  caeguda. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  j  fol.  17. 
S'il  rétablit  la  maison  qui  serait  tombée. 
Fig.  A  REFAR  la  soa  domna  c'avia  perduda. 
y.  de  Bertrand  de  Born. 
A  refaire  la  sienne  dame  qu'il  avait  perdue. 
CAT.  Refer.    anc.   esp.   Refacer.    esp.     mod. 
Rehazer.  port.  Refazer.  it.  Rifare. 

79.  Refectio  ,  s.f.,  lat.  refectio,  ré- 
fection. 

Repleaîr  el  vespre  par  refectio  de  vlandas. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  53. 
Se  remplir  au  soir  par  réfection  d'aliments. 

Per  pitansa  e  REFFECTro  de  lur  cors. 

Tit.  de  i333.  Doat,  t.  XLIII,  fol.  33. 
Pour  pitance  et  réfection  de  leurs  corps. 
Fig.  La  spiritual  refectio  a  communion. 
Doctrine  des  faudois. 
La  spirituelle  réfection  par  communioa. 
CAT.  Refecciô.  esp.  Refeccion.  port.  Refeiccïo. 
it.  Rifezione. 

80.  ReFECTOR  ,     REFEITOR  ,    REFREYDOR  , 

S.  m.,  lat.  REFECTORiMW;,  réfectoire, 

35 
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Meann  lo  eu  refector  on  manjnvan  li  ftairr. 
/".  lie  S.  Honorai. 
Le  inoncnl  en  réfectoire  où  inangcaicul  les  IVèros. 
No  V  aura  leu  senhor... 
Ostal  ni  rekreydor. 

P.  Cardinal  :  Quais  avcntma. 
Il  n'y  aura  Incntôt  seigneur...  liôlcl  ni  rrJWloirc. 

—  Couvent. 

IMil  nionge  dins  REFEiToa 
Pregau. 

Garin  p'ArcHlER  :  Mus  cominals. 
Mille  moines  prient  dans  le  couvent. 
leu  no  vuelh  refeitors 
Ni  reglas. 

GiRAvn  Di:  liORNEil.  :  Dels  bels. 
Je  ne  veux  coin-ents  ni  règles. 
CAT.  Refector,   refetor.   esp.    Refectorio.  port. 
Refeitorio.  it.  Refettorio. 

Si.  Ref.vcier,  .V.  ni.,  regrattier,  reven- 
deur. 

Povra  la  aver  per  aqnel  ineleyb  for  qu'  cl 
REFACiER  hi  aura  promes  o  donat. 

Ord-  des  R.  de  Fr.,  t.  XVI ,  p.  i35. 
Pourra  l'avoir  pour  ce  même  prix  que  le  regratlier 
lui  aura  promis  ou  donné. 

82.  Satisfar  ,  V.,  lat.  s.\TisFAf<?r.e,  satis- 
faire. 

Adonc  Pilatz,  per  satisfar 

Al  pople. 

Jirei'.  d'amor,   fol.   lb.\. 
Alors  Pilatc  ,  pour  satisfaire  au  peuple. 
Non  ay  de  que  te  satisfassa. 

F.  et  y  en.,  fol.  l\\.         ' 
Je  n'ai  Je  quoi  je  te  satisfasse. 

—  Faire  satisfaction,  s'acquitter, 
Cuioa  adonc  satisfar  de  lolz  liirs  peccatz. 

r.  et  yert..  fol.  81. 
Croient  alorsyi/ire  satisfaction  de  tous  leurs  pe'clie's. 

CAT.  Satisfer.  tsr.  Satisfacer.  port.  Satisfazer. 
IT.  Satisfare. 

S"?.   Satisfactio  ,  5.7^,  lat.  satisfactio, 
satisfaction ,  dédommagement. 

Lai  pas  nulh  hoin  ses  satisfactio. 

Guillaume  dk  Mur  :  D'  un  sirvenles. 
Là  ne  pasic  nul  liumme  sans  satisfaction. 

—  Réparation  d'ime  offense. 

La  vergonha  (|ii<;    li'ini  lia  fie  cofcssar  sos 


FAR 

peccatz  es  gran  partida  de  in  esmenda  c  de  la 

SATISFACTIO    a   DicU. 

/'.  <7  Fert.j  fol.  71. 

La  lioule  qu'on  a  de  confes.ser  ses  péclie's  est  grande 
partie  de  l'amendement  et  de  la  satisfaction  à  Dieu. 
Loc.  El  fara  satisfactio  de  son  peccat. 

Per  aqnest  peccat  Ihi  covenc  a  far  satis- 
factio; qui  altruy  fer,  cove  que  sia  feritz  o 
qulcira  lucrce. 

Xic.  de  Sydrac,  fol.  5l  et  12. 

Il  fera  satisfaction  de  son  pe'clic. 

Pour  celte  faute  lui  convint  de  fiiire  satisfaction; 
qui  autrui  frappe,  il  convient  qu'il  soit  frappé  ou 
demande  merci. 

CAT.  Satisfaccio.   esp.  Satisfaccion.  port.  Sn- 
tisfacào.  it.  Snthfazione. 

8/(.   Satisfazemf.m",  s.  di.,  satisfaction. 
En  recompensauio  et  en  satisfazement. 

Tit.  de  1270.  Arch.  du  lioj-.,  J.  321. 
En  compensalioii  et  en  satisfaction. 
IT.  Satisfacimcnto. 

85.  FORSFAU,  FOUFAR,  FORFATRE,  V.,   du 

lat.  FORiS  FArÉ'Rc,  forfaire. 
Si  non  o  forsfa  et  si...  o  forsfa. 

Tit.  de  10.53. 
S'il  ne  \c  forfait  et  si...  il  \c forfait. 

S' ieu  anc  res  no  korfi  vas  vos. 

Arnaud  nr.  Marueil  :  Sel  que  vos. 
Si  oucqiics  je  neforfis  rien  envers  vous. 
Si  l'oin  o  FORFicî,  e  pois  no  s'en  repen. 

.Poème  sur  Boèce. 
Si  l'homme  cela  foifait,  et  puis  ne  s'en  repcnt. 

Part.  pas.  Requeric  al  abhat  qii' elh  1!  rendes, 
^k     quar  no  avia  res  forfayt  per  qu'elh  ten- 

gues  près. 

P111LOMENA. 
Demanda  :"i  l'ahLc  qu'il  lui  rendît,  car  il  n'avait 
r\n\  forfait  pour  qu'il  le  tînt  prisonnier. 

■ —  Oiitiager,  offenser,  déshonorer. 

Aquesia  peticio  prega  noslre  Payre  que  nos 
j)erdone  nostres  forfags  ayssi  co  nos  perdo- 
nam  ad  aqiiells  que  nos  forfait. 

V.  et  yen.,  fol.  43. 
Celte  demande  prie  notre  Pèro  qu'il  nous  pardonne 
nos  oilenses  comme  nous  pardonnons  à  ceux  qui  nous 
ofl'ensent. 

Si  '1  loRiE/.  tan  dont  ella  s  rangures. 
Poème  sur  liocce. 
Si  l'outrageât  tant  dont  elle  se  fâchât. 
ANC.  CAT.  Forfar.  anc.  it.  F.orfarc. 
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86.  FORFACH,  FORFAIT,  i".  »?.,  lat.  FORW 

FACTum,  forfait ,  crime ,  tort. 
Âdnlteri,  qu'es  gran  forfach. 

Trad.  d'un  Evang\  iipocr. 
Adultèi-e,  qui  est  ^randjbrfail. 
Totz  los  FORFAiTz  e  lotas  las  clamors, 
En  qne  in  podelz  acusar  ni  retraire, 
Son  quar  m'auzatz  abelhir  ni  plazer. 

Arnaud  de  Marueil  :  Si  m  deslrenlietz. 
T^ousles  for/h  ils  et  toutes  les  clameurs,  en  quoi 
vous  pouvez  ni'accuser  et  reprendre ,  sont  que  vous 
m'osez  charmer  et  plaire. 
ANC.  CAT.  Forfait,  anc,  it.  Forfatto. 

87.  FORFAITURA,   FORFACHURA,    S.  f.,  Lit. 

FORw FACTURA,  forfaiture,  crime,  lort, 
faute. 

Ronia,  tant  es  grans 
La  vostra  forfaitura. 

G.  FiGtJEiRAS  :  Sirventes  vuclli. 
Rome,  tant  est  grande  y olve  forfaiture. 
Per  ma  gran  forfachura', 
Soy  estât  falhen. 
Un  troubadour  anonyme  :  Flors  de  Paradis. 
Par  ma  grandeyoï/^e^  j'ai  e'té  coupable. 
Loc,  Be  m  volgra  mal,  s'il  f?zes  forfaitura, 
Ni  l'agues  dig  nulh  orgnelh  ni  foliia. 
Guillaume  de  S.  Didier  :  El  mon  non. 
Je  me  voudrais  Lien  mal,  si  je  lui  eusse  fait_/tir- 
faiture,  et  lui  eusse  dit  nul  orgueil  ni  folie. 

leD  non  tene  ges  per  menor  forfaitura 
Qu'om  fors' els  siens. 

Guillaume  de  Montagnagout  :  Per  lo  mon. 
Je    ne  tiens  point  pour   moindre  forfait  qu'où 
force  les  siens. 

hiic   CK1.  Forfaitura. 

88.  Desfar,  DESFAiRE,  V.,  défaire,  dé- 
truire. 

Ella  medesma  telset  so  vesfiment 
Que  negus  om  no  pot  desfar  neienz. 
Poème  sur  Bocce. 
Elle-même  tissa  son  vêtement  de  manière  que  nul 
homme  ne  peut  défaire  rien. 

S'ela  m'agues  dat  lo  do 
Que  dona  non  pot  desfaire. 

Cadenet  :  A  ops. 
Si  elle  m'eût  donne'  le  don  que  dame  ne  peut  dé- 
truire. 

Mortz,  que  despai  los  comtes  e'is  prelatz. 

H.  Brunet  :  Cucndas. 
La  mort ,  qui  détruit  les  comtes  et  ley  prélats. 
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Am  las  inans  si  desfay  e  los  hnellz  e  la  eara. 

K.  de  S.  Honorât. 
Avec  les  mains  se  détruit  et  les  yeux  et  la  face. 
Fig.   Era  par  ben  que  valors  se  desfai. 

Aimeri  de  Peguilain  :  Era  par  ben. 
Maintenant  il  parait  bien  que  rae'rite  se  détruit. 

—  Empêcher,  changer. 

leu  soi  de  tôt  a  son  comendamen. 

Fors  que  d'  aitan  que  ges  non  puesc  uesfaire 

Qu'  ades  non  l'am. 

G.  FaidIT  :  Mas  la  bella. 
Je  suis  en  tout  à  son  commandement ,   hors  que 
d'.iutaut  (excepte')  que  je  ne  puis  empêcher  que  je 
ne  l'aime  toujours. 

—  Perdre. 

Li  vîelh  de  mal  aire 
Que  Susanna  volien  dksfaire. 

V.  de  S.  Honorât. 
Les   vieux   de    mauvaise   manière    qui  voulaient 
perdre  Susanne.  •     . 

—  Désorganiser,  licencier. 

Desfeiron   lor   ostz  ,   et  deron  comjat   als 
soudadiers. 

V.  de  Bertrand  de  Born. 
Défirent  leur  armée,  et  di)nnèrcnt  congé'  aux  soldats . 
Part.  pas.  Desfach  d' nelhz  e  de  cara  que  pai- 
lar  non  podia. 

V.  de  S.  Honorai. 
Défait  d'yeux  et  de  face  qu'il  ne  pouvait  parler. 
Per  aquist  eran  refait 
Joglar  e  cavayer  desfait. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Par  celui-là  étaient  refaits  les  jongleurs  et  les  ca- 
valiers défaits. 

Stibst.  Los  contrafagz  e  los  lebros  e'is  desfag 
de  lurs  membres. 

V.  et  Vert.,  fol.  92. 
Les  contrefaits  et   les   le'pi-eux  et   les  défaits  de 
leurs  membres. 

ANC.  FR,  Les  bons  exécutears  desfont  premiè- 
rement les  torts  faiz  an  morr...  Se  je  vous 
ni  de  riens  mesfait  je  le  vous  desferai,     if 
Joinville  ,  p.  7  et  25. 
Il  résolut  à  la  fin  d'entreprendre  de  desfaire 
par  luy-raesme  le  tyran. 

Amyot,  Tiad.  de  Plutarque,  V.  d'Aralus. 
Tous  les  règnes  mondains  se  font  et  se  desfont. 

Ronsard,  t.  II,  p.  iS^r. 
CAT.  Desfer.    anc.  esp.   Desfacer.   esp.   mod. 
Deskacer.  port.  Desfazer,  it.  Disfare. 

89.   Desfaïement,  s.  m.)  deslruction. 
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Foron   mot  iiati...    Jel  oesfazement  de  la 

vdola. 

Un  t.  ahr.  de  l.i  Bible,  loi.  45. 

Furent  moult  irrités. . .  Je  la  desti-nction  de  l'iilolc. 

A5C.  ESP.    Desfacimifttto-    esp.   mod.  Dcshuci- 

miento.vont.  Desfazimeiiio.  it.  Disfitainfiito. 

90.  Desfazedat,  adj.,  imbicilo ,  igno- 
ranl. 

.\^nc  no  fui  d'aqui-is  deskathiatï, 
Qa'cl  gazanh  vuclh  de  doumas  e  de  dati. 

T.  d'AimekietdeG.  de  BeRUVïdan  :  Enr.erjuiilan. 
Je  ne  fus  onct]ue4  de   ces  imbéciles,   vu  que  je 

Tcui  le  profit  avec  damoi  et  aux  dés. 

91.  Enfectivar,  j'.,  infecter. 
De  hnniors  énfectivar. 

Elue,  c/f  las  propr.,  fol.  2()t<. 
Injecter  dliumeurs. 
CAT.  ESP.  rORT.  Infectar.  it.  Infettare. 

ya.    IXFECTIO,   INFECCIO,    S./.,    Kit.    IN- 

FECTio,  infection, 
llnmor  corrnmpnda   o   apostema   es  causa 

de  iKFECCio. 

Elue,  de  las  propr.,  foi.  iG. 
Humeur  corrompue  ou  apostôme  est  cause  d'in- 
fection. 

Fig.  Qne  nos  purgara  nostre  cor  de   tota  la 
ordara  e  de  la  inkbctio  dels  .vu.    peccatz 

niortals. 

r.  et  Fert.,  fol.  40. 
Qui  nous  purgera  notre  coeur  de  toute  l'ordure  el 
de  X'infection  des  sept  péchés  mortels. 
CAT.  Infeccio.  esp.  Injection,  pobt.  Infeccào. 
IT.  Infezione. 

93.  Infect,  adj.,  lat.  infect//.?,  infect, 
infecté. 

Morbos  ni  i:«fect...  D'un  loc  infect. 

Tit.  du  XV'  siècle,  entre  le  seign.  et  les  hab.  de 
la  Roche. 
^Mabde  el  infecté...  D'un  lieu  infect. 
CAT.  Infecte,  esp.  port.  Infeclo.  it.  Injctto. 

94.  Ijjfectiu  ,  rtr//.,  infectant. 

Et  roesclat  ab  aiitra  bamor  infectcva. 
Elue,  de  lus  propr.,  fol.  2y. 
Eil  mélc  arec  autre  liumcur  infectante. 

E»P.  Infeccivo.  it.  Infettivo. 

i)b.  CoNTRAFAB ,  coNTHAKAYRE,  V.,  Con- 
trefaire, imitei . 
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l'rnan  .  innla  fiucrra 
Sai  volou  ooinciisar 
Douas  d'esta  terra  , 

K   vilas  CONTRAKAn. 

Rambai'd  de  Vaqi'EIRAs  :  Truan. 
\  lie,  iiiécliauto  guerre  ici  veulent  commencer  les 
dûmes  de  celle  terre  ,  et  contivfaiiv  les  vii.iins. 
Qne  non  pnesca  coktrafayre  los  seubals. 
Ttt.  de  1438.  Hist.  de  Nîmes,  1. 111 ,  pr.,  p.  258. 
Qu'il  ne  puisse  contrtfaire  les  signes. 

—  Fausser,  altérer. 

Fetz  co^TRAFAR  r  ancl  del  rei ,  e  fetz  letras 
de  part  lo  rei  a  'N  Gnilem  del  }?aus. 

/'.  de  Guillaume  de  liau.v. 

Fit  contrefaire  l'annc.iu  du  n>i ,  et  fit  lettres  de 
par  le  roi  au  seigneur  Guillaume  de  Uaux. 

—  Être,  rendre  difforme,  défiguré. 
Part.  pas.   Aqnesta  bestia  tan  diversa  e  tan 

coNTRAFACHA  c  tan  espaventabla  ,  significa 
lo  princep  de  tenebras. 

F.  et  Fert.,  fol.  6. 
Celte  bête  si  variée  et  si  contrefaite  et  si  épou- 
vantable, signifie  le  prince  de  ténèbres. 
Stibst.  Los  coNTRAFACs  6  los  lebros. 

F.  et  Fert.,  fol.  93. 
Les  contrefaits  et  les  lépreux. 
CAT.    Contrafer.  anc.   esp.    Contrafacer.  esp. 
MOD.  Contrahacer.  port.  Contrafazer.  it. 
Cantraffarc. 

96.  CoîiTRAFAZEMEN,  S.  m.,  contrefaçou, 
imitation. 

Dels  contrafazemens 
Ni  d'antres. 

G.  RiQUiER  :  Pus  Dieu  m'a. 
Des  contrefaçons  el  d'autres. 
ESP.  Coiitrahaciiniento.  it.  Contraffaciincnto. 

97 .  CoNTRAFAZEDon ,  .S.    m.,  cGHtrefai- 
seur,  imitateur. 

Els  CONTRAFAZEnORS 

Qiie  contrafan  de  cors 
Las  manieras. 

G.  Rk^uier  :  Tant  petit. 
Les   contrefaiseurs    qui  contrefont   les  manières 
de    coi-ps. 

AKc.  FR.  Joyeux  contrrjaiscnr  d'amitié. 
A.MYOT  ,  Trnd.  de  l'iiitari/ue,  Morales,  1. 1,  p.  25l . 
Mesmcs  l'un  desquels  estoit  le  contrefaiseur 
«l'esprit. 

IIlKRI  FstIEI^KE  ,  /Ipologie  pour  Hérodote,   t.  11  , 

p.  142. 


FAR 

ANC.  CAT.  Contrafaedor.   esp.   Contrahacedor. 
poiiT.  Contrafazedor.  it.  Contraffacitore. 

g8.  Confie,  cofir  ,  v.,  lat.  coNFiceRc, 
confire,  apprêter,  confectionner. 
Metges...  coFEi  snans  onctions. 

Trad.  de  Bide,  fol.  7g. 
Médecin...  confectionne  douces  onctions. 
Aprop,  tôt  aîso  se  confis. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Après  ,  tout  cela  se  conjit. 
Part.  pas.  Cofitz  de  mirra  e  d'  aloes. 

Passio  de  Maria. 
Confectionné  de  myrrhe  et  d'aloès. 

Qae    non    compron    per    vendre    neguna 
cansa  confida. 

Carliilaire  de  Montpellier,  fol.   129. 

Qu'ils    n'acliètent     pour    vendre    aucune    chose 
confite. 

CAT,  ESP.  Confitar.  port.   Covfehar.  it.   Con- 
fettnre. 

99.  CoNFiECH,  s.    m.,    ragoût,    mets, 
confit. 

Det  a  cadann  dels  frayres  de!  cohfiech. 
y^.  de  S.  Honorât. 
Donna  à  chacun  des  frères  du  confit. 

CAT.  Confît.   ESP.  Confite,  port.  Confeitos.  it. 
Confeito. 

100.  COFIMEN,     CONFIGIMEN,     S.    m.,HS- 

saisonnement,  confiture. 

D'oximels,  d' issirops,  de  flors  e  de  semens, 
De  razilz  e  de  fuelbas  e  d'  autres  cofimens. 

Pierre  de  Corbiac  .-  El  nom  de. 
D'oxymels,  de  sirops,  de  (leurs  et  de  semences,  de 
racines  et  de  feuilles  et  d'autres  assaisonnements. 
Très  livras  de  coffimens. 

Tit.  de  1498.  Do.vT,  t.  CXXVIl,  fol.  273. 
Trois  livres  de  confitures. 
Fig.   Us  entcndens  nienutz 
Fara  configimens 
D'autres  belhs  ditz  plagutz. 

G.  RiQuiER  :  Ab  pauc  er. 
Un  petit  amoureux  fera  assaisonnement  d'autres 
beaux  dits  accueillis. 

loi.   Confection,    s.  f.,   lat.  confec- 
TiONem,  confection. 

La  CONFECTION  d'aqaesta  présent  carta. 
Til.  de  1326.  DoAT,  l.  XXXIX,  fol.  3i. 
La  confection  do  celte  pre'sentc  charte. 
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—  Ragoût,  mets,  sauce. 

Non  ti  tenon  per  moyne  ni  per  drech  coiu- 

panhon  , 
Per  que  non  ti  doneron  de  lur  confection. 
l^.  de  S.  Honorât. 
ÎSe  te  tiennent  pour  moine  ni  pour  droit  compa- 
gnon ,   c'est  pourquoi  ils  ne  te  .donneront  de  leur 
lagoilt. 

—  Mélange,  préparation. 

Pupïs  devem  tôt  aisso  mesclar 
Ab  mal ,  e  far  confectio 
Que  sia  dura  per  razo. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Puis  nous  devons  mêler  tout  cela  avec  maillet  ,  et 
faire  mélange  qui  soit  dur  par  raison. 

La  qnal  confectio  si  deu  panzar  sobre   la 
mordedura. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  200. 
Laquelle  préparation  se  doit  poser  sur  la  mor- 
sure. 

CAT.  Confecciô.  esp.  Confeccion.  port.  Conf'cl- 
çdo.  it.  Confezione. 

102.  CoFiDOR,.y.  m.,  confiseur. 

CoFiDOR  d'  especias. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ll5.-  ; 
Confiseur  d'e'pices. 

io3.  Escofir,  V.,  escoffier,  tuer,  défaire. 

Part.  pas.  Els  foro  escofitz  e  vcncufz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iSg. 
Ils  furent  défaits  et  vaincus. 
Ans  cre  fosso  totz  mortz  o  escofitz. 

R.  CAtCELM  :  Ab  grans. 
Mais  je  crois  que  tous  fussent  tue's  ou  défaits. 
iT.  Sconfiggere. 

io4-  EscoPHiMENT,  S.  1)1.,  défaite. 

Per  razo   del   cal  escophiment  ,  David    als 
mous  donet  malediccio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iSg. 
Par  raison  de  laquelle  défaite,  David  donna  malé- 
diction aux  montagnes. 

IT,  Sconfîggirnento, 

io5.  De.sconfir,  descofir  ,   V.,  dccon- 
fire,  détruire,  ruiner.  * 

Descofiron  la  gent  oampaneza, 

Bertrand  de  Iîorn  :  Pus  li  baron. 
Décon firent  la  gent  champenoise. 
Paiana  gen  desconfir. 

Marcabri's  :  Enipcrairo  per. 
Détruire  la  gent  payenne. 
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Fiirt.  pas.  Descosku;  Fiances  c  près  e  mort, 
Dl  H\M>  :  Ku  talcat. 
rnin\-ais  dèconfils  et  pris  et  tues. 
Lbi  ansberc  faasat  e  descofit. 

Ronttm  Je  Gfi\ird  de  RossiUon,  fol.  27. 
Xjti  haubcrU  Ijussos  et  détruits. 
\si:.  FR.  Tant  ibaplcrent  et  tant  fcrireut 
Que  les  Sarra/.ias  desconfirent. 
Fitbl.  et  eont.  iinc.j  t.  111,  j».  03. 
L«  antres  qoi  avoient  rue  jus  et  desconfit  le 
preiuier  logis. 

MoNSTRELtT,  i.  II,  fol.  33. 

Asr.  CAT.  Desconftr.  it.  Sconfggere. 

\oS.  Descofizemen,  j>\  m.,  déconfiture. 
Menar  moti  ailversari  .i  descofizemens. 
PiEHRE  ut  CoriBiAC  :  El  nom  do. 
Mcnrr  mon  aduTsaire  à  déconfiture. 
IT.  Sconfiggimento. 

107.  Df.scofimext  ,  s.  m.,  déroute,  dé- 
confiture. 

Los  trebalbs  e  las  gnerras  e  les  descofimens. 

Pierre  de  Curbiac  :  El  nom  <!e. 
Les  travaux  et  les  guerres  et  les  déroutes. 

108.  Descofitura,  5./.,  déconfiture. 
'Ni  '1  dol  ni  '1  dan  ui  la  descofitura 

C  avem  preza. 

Ai>itni  DE  Peguilaijj  :  S' icu  anc. 
El  la  soulFrance  et  le  dommage  il  la  déconfiture 
•|uc  nous  avons  prise. 
ANC.  CAT.  Desconfuura.  anc.  it.  Sconfuiura. 

FAR  ,  -v.,  lat.  F.VRz,  dire  ,  parler. 

Bella,  fi  m'irn,  cura  ctz  aissi.' 

Gavaudan  le  ViEf  X  :  L'autre  dia. 
Belle  ,  mc/7i-je,  comment  étes-vous  ici? 
Amicx,  fas  cliia,  gilo.s  hraa 
An  coiDcnsat  tal  batcstan. 

G.  RcDF.l,  :  Proai  dol. 
.\nii  ,  yrt/7-clle  ,   mecliaiits  jaloux  ont  commencé 
telle  querelle. 
ARC.  FR.      Or  ai,_/n/V-il ,  j)3rli;  folie. 

M  AME  HK  France  ,  t.  II,  p.  3ii. 
I,i  fjucns,yo«£-il,  de  l'iandrcsnosa  à  vostramis. 
Jiorniin  de  Hou,  v.  ïQ'i.']. 
3o  ,  fat   Junatbas  ,    vendrai   al    rei  là    ù  il 
srrrad. 

j^nc.  Irad.  des  lii>.  des  Rois,  fol.  25. 
K  cesic  ni:Kvns\\it ,  fait  Plaloii  dans  Suidas, 
les  dieax  De  répugnent  ny  contrarient. 

CàVVS  OeHeLI.EV,  Uivrrsilds,  t.  I,  fol.  23l. 
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2.  F.vcuNDiA,  S.  f..,  lat.  FACUNDi.\,  fa- 
conde ,  éloquence. 

Lo  do  de  enteiligencia  c  de  facundia. 

Ciit.  dels  tiftost.  de  Romn,  fol.  itil. 
Le  don  d'intellii;cnce  et  de  faconde. 
CAT.  Esr.  roRT.  Facundia.  it.  Facondin. 

3.  Prephatio  ,  .V.  /".,  lat.  prjEFAïio,  pré- 
face ,  partie  de  la  messe. 

Las  collectas  e  la  rREPH/iTio. 

Ciit.  dels  apost.  de  Romn,  loi.  911. 
Les  collectes  et  la  préface. 
(AT.  l'refaci.  esp.  l'refacion.   tout.  Prtfacào. 
iT,  Prcfazione. 

4.  AkaHMT.XT,  *.  yi,   lat.     AFFAlw'LlTATf///, 

affabilité. 

Als  cstranbs  afahlitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1^3. 
yJJl'abilité  envers  les  c'trangcrs. 
CAT.  Afabilitat.  Esr.  Àfabilidad.  port.  J'iffa- 
bilidade.  it.  AffahUiia,  affabditate,  affa- 
biliiade. 

5.  Enfaktar,    EFFANTAR,    EF.VNT.VR  ,  V., 

enfanter. 

Concebras  per  l' aurelba 
Dieu  que  enfantes  vergiua. 

PlEHRE  DE  GoKBlAC  :  Dona  dels  angels. 
Tu  concevras   Dieu  par  l'oreille   afin   (jue  lu  en- 
fantes vierge. 

Enfantet  lainz  son  fyll 
Sens  dolor  et  sens  tôt  peryll. 

Trad.  d'un  Evanv;.  apocr. 
Lu  dedans  enfanta  son   (Ils  sans  douleur  et  sans 
aucun  péril. 

La  femna,  canl  vol  efaktar. 

lAv.  de  Sydrac  ,  fol.  26. 
La  femme  ,  quand  elle  veut  enfanter. 

AI)  dolor  EFFAKTARA8. 

Drev.  d'amor,  loi.  .')8. 
Tu  enfanteras  avec  douleur. 
ANC.  FR.  Fut  cnfanlcd  li  cercles  de  la  t«rre. 
Ànc.  trad.  des  Ps.  ms.,  n"  l,  ps.  89. 
ANC.  CAT.  Eiifantar,  infanlar.  rx.  Infantart. 

Ci.  Ewfantamen,  efantamen,  .y.  m.,  en- 
fantement. 
Ans  que  fos  1'  enfantamens. 

PiEiiRK  l)i;  ConiiiAC  :  Dona  dels  angels. 
Avant  que  (ùl\'enf  internent. 

Virgis  aprop  I'efantamf.n. 

i/iV.  de  Sydrac,  fol.  8. 
Vierge  après  Yenfanlement. 
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La  dolor  de  mon  ventre,  ajnes  I'enianta- 

MENT. 

V.  de  S.  Magdelaine- 
La  douleur  de  mon  ventre ,  après  V enfantutnent. 
ANC.  CAT.  Infantament. 

7.  Infancia,  s.f.,  lat.  infaîvtia,  enfance. 

Ihfancia  ,  pnericia. 

Cartulairc  de  Montpellier,  fol.  l'^!\. 
Enfance  ,  âge  pue'ril. 
CAT.  ESP.  PORT.  Infancia.  it.  Infanzia. 

8.  Enfansa,  efansa,  *. y.,  enfance,  en- 
fantillage. 

Non  r  es  grans  honransa 
Selh  qae  ditz  mal  d'aisso  don  nays  enfaksa. 

R.  Jordan  :  Ko  puesc. 
Ne  lui  est  grand  honneur  à  celui  (jui  dit  mal  de 
ce  dont  naît  enfance. 

Anz  es  folia  et  enfansa  , 
Qqî  d'  amor  a  beuenansa  , 
Qn' a  oni  n'anze  son  fin  cor  descnbrir. 
B.  DE  Ventadour  :  Ab  joi  niov. 
Mais  c'est   folie  et    enfanlillage,  qui  a  honlieur 
d'amour,   qu'il   en  ose  découvrir  à  homme  sa  fine 
pense'e. 

Amicx,  qaan  se  vol  partir 
De  si  dons,  fai  gran  efansa. 

G.   FaiDit  :  Sitôt  ai  tarzat. 
Un  ami,  quand  il  veut  se  séparer  de  sa  dame,  fait 
grand  enfantillage. 

9.  Enfakteza,  S.f.,  enfance,  jeunesse. 

Fom  nn  qne  vi  lo  rey  del  cel 
En  s'enfantesa. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Fut  un  qui  vit  le  roi  du  ciel  en  son  enfance. 

La  on  el  nos  agnes  offendnt,  nos  lo  y  de- 
vriam  perdonar  per  sa  enfanteza. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  9. 

Là  où  il  nous  eût  offensé ,  nous  le  lui  devrions 
pai-donner  à  cause  de  sa  jeunesse. 
ANC.  CAT.  Infantesa. 

10.  Enfantilhatje ,    s.    m.,    enfance, 
jeunesse,  enfantillage. 

Per  pcnre  bon  nsatje 

En  lor  ENFANTir.HAGE. 

Amanieu  des  Escas  :  En  aquel  mes. 
Pour  prendre  hon  usage  en  leur  enfance. 

11.  Enfantilhorga ,  s.  f.,  enfantillage. 
Vol  dir  que  layssadas  avia  îotas  sas  f.nfan- 
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TiLHORGAs  et  avia   fagz  e  costumas  e  porta- 
mens  d' orne  perfleg. 

y.  et  Fert.,  fol.  ioi>. 
Veut  dire  qu'il  avait  laissé  tous  ses  enfantillages  et 
avait  actions  et  coutumes  et  conduitcd'homme  parfait . 

12.  Enfantayritz,  s.f.,  lat.  infantarw, 
celle  qui  enfante. 

L'enfantayritz  non  a  taquefa 
De  sang,  mays  es  pnia  e  nota. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Celle  qui  enfante  n'a  pas  petite  tache  de  sang , 
mais  elle  est  pure  et  nette. 

i3.  Enfaw,  effax,  efan,  s.  m.,  lat.  is- 
vxss ,  enfant. 

Enfans  que  teta. 

P.  Cardinal  :  Las  amairitz. 
Enfant  qui  lète. 

Pus  fom  arodui  ENFAN  ,      '.■ 
L'  ai  amad'  e  la  blan. 

B.  DE  Ventadodr  :  Lo  gens  temps. 
Depuis  que  nous  fûmes  tous  deux  enfants,  je  l'ai 
aimée  et  je  la  caresse. 

Si  com  I'enfas  qu'es  alevatz  petitz. 

P.  Raimoxd  DE  Toulouse  :  Sicora  I'enfas. 
Ainsi  que  l'enfant  qui  est  élevé  petit. 
Loc.  Plor  tota  dia,  faz  cosdumna  d'EFANT. 
Poe  me  sur  Boece. 
Je  pleure  tout  le  jour,  je  fais  coutume  à' enfant. 
Dis  que  reys,  que  lo  sien  vai  donan 
ISi  s'  en  torna  ,  fai  costuma  d'ENFAN. 

Bertrand  de  Borx  :  Un  sirvenies. 
Je  dis  que  roi,  qui  va  donnant  le  sien  et  s'en  dédit, 
fait  coutume  à'enfant. 

Femna  qu'a  pena  d'EFFAN. 

Bref,  d' amor,  fol.  1 13. 
Femme  qui  a  peine  A'enfant. 
Non  ai  de  sen  per  nn  efan. 

B.  DE  Ventadour  :  IS'on  es  meravellia. 
Je  n'ai  pas  de  sens  pour  un  enfant. 

—  Infant,  litre  spécialement  consacré 
à  certains  princes. 

AI  EFANT  d'Aragon  platz  , 
Don  Peire,  chans  e  solatz. 

G.  RiQuiER  :  De  farchanso. 
A  l'infant  d'Aragon  ,  Dom  Pierre  ,  p'ait  chant  et 
allégresse. 

CAT.  Infant,  esp.  port.  it.  Infante. 

\t\.  Enf.\ntet,  efantet,  .y.  m.,  enfançon, 
petit  enfant. 
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L'  BNKANTET  euiualliolat  ' 

JNlet  sus  l'aiitar  qne  si  plorava. 
C.atit  ac  fag  uoirir  1'  esfantet. 

/'.  tle  S.  Honorât. 
Il  mol  sur  l'autel  Vcn/iinçun  cmiiiaillotc  qui  pleu- 
rait. 

Quand  il  eut  fait  nourrir  Ven/ançon. 
Près  Tefantet  pel  lua. 

/•'.  Je  S.  Uniiinc. 
Prit  le  petit  enfant  par  la  main. 
ANC.   FR.    Qiielquesfois   er.cor    Yenfantclet,  la 

femme ,  etc. 

Di:  TiAnTAS,  p.  35a. 

i5.  Faktin,  s.  m.,  enfant,  petit  enfant. 

Li  trev  fani;.n  ea  la  fornais. 

Doctrine  des  Fatidois. 
Les  trois  enfants  clans  la  fournaise. 

I G.  Eff A xTi,»^^.,  enfantin. 
Tais  a  lo  semblant  EFFANTr. 

P.  Cabdisal  :  Tan  son. 
Tel  a  le  semblant  enfantin. 
ASC.  FR.  Estoit  encore  trop  rudes  cl  trop  en- 
fan  tiz. 

Rec.  des  Iiist.  de  Fr.,  t.  III,  p.  277. 

17.     InFANTIL,    EFAKTIL,     fldj.,     Lit.     IN- 

FANTiLi:f,  enfantin. 

Sa  elat  irfantil  termena  quau  comensa  la 
pneril. 

En  état  efaîjtii.. 

Elue,  de  las  propn.,  fol.  69  et  98. 

Sun  âge  enfantin  il  termine  quand  commence  le 
puéril. 

En  âge  enfantin. 

Esr.  roRT.  Infaniïl.  it.  Infantile. 

FAR  ,  s.  m.,  lat.  ph.vr».?,  phare. 
Si  vol  tener  vas  lo  far. 
Us  troubadolb  anonyme,  Câblas esparsas. 
S'il  veut  tenir  vers  le  phare. 
ATtc.  CAT.  Ksp.  PORT.  iT.  Faro. 

FARDAR,  V.,  farder. 

Yovez  Dexina,  t.  II,  p.  ^97,  et  t.  III, 
j).  22. 

De  FARD  iR  c  de  polir  e  de  rigolar  Inrs  caps. 

f^.  et  f^ert-,  fol.  70. 
De  farder  et  de  polir  et  de  friser  leurs  têtes. 

FARDEL ,  v.  ///.,  fanJcaii. 

Voyez  Dekina,  t.  III,  p.  22. 
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IVaVOl  FARDEL 

Se  carga  e  d'avol  fais. 

GiRAL'D  DE  BonNEiL  :  Lo  doutz  cliantï. 
Se  charge  de  méchant  fardeau  et    de    mauvais 
faix. 
ASC.  FR.       SI  Ta  lié  en  nnfardel. 

lioiw.  rec.  defabl.  et  cent,  aiic,  t.  II,  p.  386. 
Si  ont  iDoult  bien  apareillic 
Comme  uiarcbeanz  \ov  fardel. 

Roman  du  Renart ,  t.  I,  p.  iSg. 
CAT.  Fardell.  esp.  port.  Fardel.  it.  FardcUo. 

FARGA,  s.  f.,  forge. 

Voyez  MuRATORi,  Diss.  %?>. 
Com  aors  eu  fuec  e  cum  aciers  eu  farga 
S'  afiua. 

Glillau.mi;  de  Dcrfort  :  Quarsay. 
Comme  or  on  feu  et  comme  acier  en  forge  s'afine. 
Fig.  Tribulatio  es  la  farga  e  lo  martell  de 

paciencla. 

F.  et  Vert.,  fol.  66. 
Trihulatiou  est  \dt  forge  et  le  marteau  do  patience. 
CAT.  Farga.  esp.  port.  Forja. 

■X.  Farcar,  V.,  forger,  fabriquer. 

En  Guillelm  Fabre  sap  fargar  , 
Kt  anc  nulh  temps  fabres  no  fo. 

15.  d'Auriac  :  En  Guillem. 
Le  seigneur  Guillaume    Fabre   sait  forger,    et 
oncques  jamais  11  ne  fut  forgeron. 

Martella  ab  so  martell  sobre  nostre  dos,  e'U 

nos  FARGA. 

V.et  Vert.,  fol.  44. 
Martelle  avec  son  marteau  sur  notre  dos  ,  et  il  nous 
forge. 

Fig.  Quant  autres  fan  engnanas  farguar. 
P.  Cardinal  :  Un  sirveulos. 
Quand  les  autres  font/or^er  tromperies. 
Part.  pas.         .1.  bastays  cargalz 

Sol  d'esterlis  de  nou  fargatz. 
V.  de  S.  Alexis. 
Un  portefaix  chargé  seulement  de  stcrliugs/w/;;/- 
fjités  de  neuf. 

Can  l'arcba  fon  fargada. 

Trad.  de  la  i'«  ép.  de  S.  Pierre- 
Quand  l'archn  l\i\  faljrir/.ice. 
Aytal  mol  son  finch  e  pargat  segon  lati. 
Lej-.s  d'amors,  fol.  69. 
De  tels  mots  sont  formés  vl  forgés  selon  le  latin. 

CAT.  ESP.  PORT.  Forjar. 

FARINA,  s.  /.,  lat.  farina ,  farine. 
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Coma  aquel  qae  parga  la  pura  farina  del 

bren. 

V.  et  Fert..  fol.  35. 

Comme  celui  qui  purge  la  pure  farine  du  son. 
Prov,  Mas  aras  sai  qne  maias  fols  pais, 
So  di'l  reprovier,  farina. 

P.  Camor  :  Iratz  chant. 
Mais  maintenant  je  sais  que  farine  nourrit  maints 
fous ,  ce  dit  le  proverbe. 

CAT.    ANC.    ESP.    Farina,    esp.    mod.    Harina 
PORT,  Farinha.  it.  Farina. 

2.  Farnier  ,  S.  m.,  farinier.  .     ' 
Per  menador  o  per  farnier. 

Qa'el  monnier  o'I  farnier  sia  en  colpa. 
lea  son  mouniers...  o  farniers. 
Cartulaire  de  Montpellier j  fol.  l^o,  46  et  141. 
Par  meneur  ou  ■par/arinier. 
Que  le  meunier  ou  \e  farinier  soit  en  l'aute. 
Je  suis  meunier...  ou  farinier. 

ANC.  CAT.  Fariner,  est.  Harinero. 

3.  Far  ,  s.  m.,  lat.  fvr,  escande,  espèce 
de  froment. 

So  mantas  espeoias  de  froment  ,  alcn  es  dit 

FAR. 

Elue,  de  la.'S  proprUf  fol.  208. 
Sont  maintes  espèces  de  froment,   aucun   est   dit 
escande. 

ESP.  Farro.  it.  Farro,farre. 

FARSIR,  FRASiR,  V.,  lat.  farctrc-,  far- 
cir, garnir,  remplir,  gonfler. 

Las  ronhonadas  dcls  moutons...  non...  far- 
cirai, ni  sobre  aquelbas  neguna  graissa  non 
sobrepanzarai, 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  129. 
Je  ne  farcirai  pas...  les  rognons  des  moutons, 
ni  sur  ceux-là  aucune  graisse  je  ne  superposerai. 
Part.  pas.  Ventres  replez  e  farsiz  de  grans 
viandas. 

Trad.  de  Bcde ,  fol.  g. 

Ventres  pleins  et  farcis  de  quantité  d'aliments. 
Dos  fadestols  ab  anr  farcis. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  90. 
Deux  fauteuils  garnis  d'or. 

Sel  de  Milan  ab  Inr  farsida  pansa. 
T.  D'A.  Marquis  et  de  Rambaud  de  Vaqueiras  : 
Ara  m  dijalz. 
Ceux  de  Milan  avec  leur  panse  gonflée. 

Fig.  Del  trachor  de  Mctaplana 
II. 
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Qu'es  d'engan  frasitz  e  pies. 

GufLT-AuME  DE  Berguedan  :  Chansoneta 
Du  traître  de  Metaplaiie  qui  pM  farci  et  plein  de 
tromperie, 
CAT.   Fai-cir. 

FASTIC,  FASTiG,  FASTi,  S.  m.,  lat.  fas- 
Tidiiim,  dégoût ,  répugnance,  ennui. 

Fastic  ,  es  can  no  pot  manjar. 

Deudes  de  Prades  ,  Anz.  ca.'ss. 
Dégoût,  c'est  quand  il  ne  peut  manger. 
Fastig   es   abhominacio  no   voluntaria    de 
vianda  et  de  beuragge. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  gi . 
Dégoût  est  abomination  non  volontaire  de  nour- 
riture et  de  breuvage. 

Fig.  Le  demoni,  que  fay  far  lo  peccat  e  lo 
procura,  n'a  fasti  et  abhominacio,  cant 
hom  lo  fay. 

f^.  et  Fert.,  fol.  19. 
Le  démon  ,  qui  fait  faire  le  péché  et  le  procure,  en 
a  dégoût  et  abomination  ,  quand  on  le  fait. 
Haeimais  fastics  mi  séria 
Cobleiars  d'  aisso  que  no  m  cal. 

B.  Zorgi  :  Meut  fai. 
Désormais  me  serait  dégoiit  de  faire  des  couplets 
de  ce  dont  ne  me  soucie. 

Loc.         Tenon  s'  a  fastic 

Qui  tôt  non  lor  o  gic. 

P.  Cardinal  :  Li  clerc  si. 
Ils  tiennent  à  ennui  qui  ne  le  leur  laisse  tout. 
CAT.  Fastig.  ANC.  ESP.  PORT.  Fastio.  it.  Fas- 
ti dio. 

2.  Fastigos,  adj,,  fastidieux  ,  dégoûté. 

Fastigos, 
Cbiifaniers  e  vils  janglos. 

P.  Vidal  :  Ahril  issic. 
Dégoûté,  railleur  et  vil  hâbleur. 

CAT.  Fastigos.  ESP.  Fastidioso.  anc.  port.  Fas- 
tioso.  port.  mod.  it.  Fastidioso. 

3.  Fastir,  V.,  lat.  FASTi^/Re,  dégoûter, 
ennuyer,  fatiguer. 

Car  no  vol  fastir 
Ma  bel'  amia. 

G.  Faidit  :  Solatz  e  chanlar. 
Car  je  ne  veux  ennuyer  ma  belle  amie. 
IT.  Fastidire. 

4.  Fasticar,  V.,   être   dégoûté,    avoir 
dégotit,  dégoûter. 

Pueisdonatz  la 
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A  sel  auzel  que  fastica. 

Del'Des  de  Prades,  Auz.  cass. 
l'uis  donnei-la  à  cet  oiseau  qui  a  dégoût. 
Pari.  pas.  Tant  es  malvalz, 
Qtt'  ea  FASTiGAïz 
Sui  e  lassatz. 

EsPERDUT  :  Qui  nou. 
Tnnt  est  mauvais,  que  j'en  suis  iltgoûlé  cl  lasse. 
CAT.    Fastignejar.    esp.    FastUUar.    it.    Fasti- 
diarc. 

FAT,  .ï.   m.,  lat.  vkiuih ,  destin,  desti- 
née,  fatalité. 

Av  avut  aytal  fat  tola  ora  , 
C'ainoros  soi  et  amoros  serai. 

T'epdigon  :  D'anior  non  puesc. 
J'ai   toujours  eu  telle  destinée,  qu'amoureui  je 
suis  el  amoureux  je  serai. 

Vos  volem  deinostrar, 
Per  entendre  pus  clar, 
Qu'  es  astres  ni  c]u'  es  fatz. 

IS'at  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Uoas  vous  voulons  démontrer,  pour  entendre  plus 
clair,  qu'est  astre  et  qu'est  destinée. 
Gavne,  so  a  ditz  Karles,  Diens  ti  done  mal  fat. 
Roman  de  Fierabras,  v.  ^87. 
Ganelon,  ce  a  dit  Charles,  que  Dieu  te  donne  mau- 
vaise destinée. 

Aîîn.  FR.  Il  n'appartient  qu'aux  fatz  d'establir 
\efat  on  destinée. 

Camus  de  Belley,  Du'ersités,  t.  II,  loi.  283. 
CAT.    Fat.   ANC.   ESP.    Fato.   esi>.   mod.    Ilado. 
FORT.  Fado.  IT.  Fato. 

2.  Fada,  s.  /.,  lat.  f\t«a  ,  fée.        ' 
Toza,  fi  m  ieu,  gentil  faba 
"Vos  adastret ,  quan  fos  nada  , 
D'una  beutat  esmerada. 

Marcabhus  :  L'autr'ier. 
Jeune  fille,  me  fis -je,  quand  vous   fûtes   née, 
gcnlille_/e'c  vous  doua  d'une  beauté'  pure. 
Selhni  fadet  gentils  fada 
A  cui  fon  s  amors  donada. 

MAncABRUS  :  Estornelh. 
Gentillo  fec  doua    celui    à   qui    son   amour   lui 
donné. 

ANC.  ESP. 

Que  las  mi'ijadas  nepras  no  se  parlen  de  mi. 
Arcipreste  de  Hixa,  cop.  798. 
CAT.   Fada.    esp.   mod.    flada.    port.     Fada. 
IT.  Fa  ta. 
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—  Sorte  d'araignée. 

Arauhas  c'om  apela  fahas. 

Deudes  de  Prades,  yliiz.  cass. 
Araignées  qu'on  appelleybei. 

3.  FaCUURIER  ,     FACIIILADOU  ,    .V.    /?/.,   OH 

chantctir,  magicien ,  sorcier. 

l'^AcnuRiERs  e  devins 
Et  autres  galiarts   que  sabien  diabllas. 
f^.  de  S.  Honorai. 
Magiciens  et  devins  et  autres  imposteurs  qui  sn- 
vaient  diableries. 

Li  non  cast,  11  facbit.ador,  li  honiicidi. 

Tr.td.  de  l'Apocalypse  de  S.  Jean,  cli.  22. 
Les  non  cliastcs,  les  sorciers,  les  homicides. 
ANC.  CAT.  Fatiller , /adador .  Auc.   esp.  Hada- 
dor.  PORT.  Feiticeiro. 

4.  FaCHILIEIRA  ,     FAITILEIKA  ,    ."!./.,    SOr- 

cière ,  fée,  magicienne. 

Eas  FAiTiLEiRAS  pudens. 

*  M\RCABRLS  :  Pus  nios. 

Les  sorcières  puantes. 

Crezo  vilhas  facuilieiras. 

Brev.  d'amor,  fol.  lôi 
Croient  vieilles  sorcières. 
ANC.  CAT,  Watil/era.  port,  Feiticcira. 

5.  Fachii.hayritz,  .s.  f.,  sorcière. 

I''alsas  viclhas  fachii.hayritz 
Per  cDsselhar  qualque  bevenda. 

Bre\>.  d'atnor,  fol.  l3r. 
Fausses   vieilles  sorcières  pour  conseiller  quelque 
breuvage. 

6.  Fachillamens,  faitiliiamens,  s.  m., 
enchanlcnient,  sorcellerie. 

Cill   que  fan  faitilhamens. 

Marcabrus  :  Pus  inos. 
Ceux  qui  font  sorcelleries. 

Fachillamens  .se    trouve   dans    des 
variantes. 

7.  Faoar,  faidar,  ^>.,  fécr,  douer,,  en- 
chanter. 

En  aissi  m  fadet  mos  pairis 
Qu'ieu  amcs  c  no  fos  aiuatz. 

G.  RuDEl  :  Lanquan  li  jorn. 
Ainsi   mon  parrain   me  ,/î'rt   que  j'aimasse   el  nr- 
fusse  aimé. 

.^is."!  m  FADER.O  très  serors 
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En  aqnella  ora  qu'Ieu  sui  nutz, 
Que  totz  temps  fos  enaraoralz. 
FoLQUET  DE  RoMANS  :  Domiia  ieu  preu. 
Ainsi   trois   Sœurs    lue    douèrent  en   cette  heure 
que  je  suis  né  ,  que  je  fusse  toujours  énamoure'. 

Pai't. pas.'^iil&h.ova  faidatz. 

PiSTOLETA  :  Aitan  sospir. 
JNul  homme  féé. 

So  qu'es  prédestinât 
O  FADAT  per  natura. 

Kat  de  Mons  :  Al  bon  rcy. 
Ce  qui  est  prédestine'  ou  doué  par  nature. 
ANC.  FR.  Je  cuit  que  cist  bom  est  faez. 

Fabl.  et  cont.  anc.j  t.  III,  p.  /j3o. 
C'est  uue  chose  /aée. 

CuARLES  d'Orléans  ,  p.  264. 
Sachiez  de  voir  que  l'espée 
Est  e.a  tel  uianièreyaee. 
jSouv.  rec.  de  fabl.  et  cont.  anc,  t.  I,  p.  \'^!\. 
ANC.  ESI'.  Que  los  que  a  yosfadaron 

Non  seaa  verdaderos  en  lo  que  adevinaron. 

ARCIPKESTE  de  HlTA  ,  cop.  125. 

ANC.   CAT.    Fadar.    Esr.    mod,    Hadar.    port 
Fadar.  it.  Future. 

8.  Fachurar,  faiturar,  V.,  enchanter, 
eusorceler,  fasciner. 

Ab  SOS  bels  buoills  amoros, 
De  qe  m  poizona  e  m  faitura 
Sllh  que  m'a  joya  rendnda. 

B.  DE  Ventadolr  :  Aitantas  houas. 
Avec  ses  beaux  yeux  amoureux  ,  avec  quoi  m'em- 
poisonne  et   m'enchante   celle    qui    m'a   rendu  la 
joie. 

ANC.  CAT.  Fatillejar. 

L'ancien  français  employait  le  sub- 
stantif  FAITURE   et     FAICTURERIE     pOlir 

sorcellerie . 

Sorceries  ,  cbaroiz  et  faitures  sonbs  le  suell 
de  l'uys  de  l'bosfel. 
Lett.  de  rem.  de  i3'j6.  Carpentier  ,  t.  Il,  col.  3^8. 

Parleurs  sorceries  etfaictiireries. 
Lett.  de  rém.  de  i!\!\^.  Carpentier,  t.  II,  col.  348. 

FAT,  aclj.,  la  t.  faïmk^,  fat,  fon,  igno- 
rant, sot,  simple,  imbécile. 

Si  m  parletz  un  juec  d'  ainor, 
No  snv  tau  fatz 
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No  sapcba  triar  lo  uielhor 
Entr'els  raalvatz. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Ben  vuelh. 
Si  vous  me  départez  un  ]cu  d'amour,  je  ne  suis  si 
sot  que  je  ne  sache  choisir  le  meilleur  entre  les  mau- 
vais. » 

Quar  ab  vos  son  fadas  las  conoissens. 

Pons  de  Capdueil  :  Ilumils  e  fis. 
Car  avec  vous  sont  sottes  les  savantes. 
Qui  s  vuelha  m'en  tenba  per  fat. 

R.  RiGAUT  :  Tota  domua. 
Qui  se  veuille  m'en  tienne  pour  imbécile. 
Falbon  per  fadas  enpreizos. 

II.  Brunet  :  Lanquan  son. 
Manquent  ^nx folles  entreprises. 

Siibstant'w.  Sa  beutatz 

Fai  'Is  fols  e  'Is  fatz 
Tornar  senalz. 
Raimond  de  MiRAVAi  :  Forniers  per  nios. 
Sa   beauté    fait   retourner  sensés    les    fous   et  les 
simples. 
Proverb.  Si  voletz  el  segle  parer, 

Siatz  en  luec  folhs  ab  los  fatz. 
P.  R0GIERS  :  Senher  Raymbaut. 
Si   vous  voulez  paraître  au  siècle ,  soyez  en   lieu 
fou  avec  \e%fats. 
A^•c.  CAT.  Fat.  esp.  port.  it.  Fatiio.         '  . 

2.  Fad,  aclj. ,  lat.  vxtuus,  fade. 

Si  la  sal  es  fada  ,  en  que  la  saborares? 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  Marc,  ch.  9. 
Si  le  sel  KiXfade,  avec  quoi  lui  donnerez-vous  de 
la  saveur? 

De  sabor...  fada. 

Elite,  de  lus  fropr.j  fol.  271. 
De  saveur...  yà(/e. 
CAT.  Fad.  IT.  Fado. 

■3.  Fadamen,  trclc.,  follement,  sottement. 

Quan  fadamen 
Pari' OUI  soven. 

GiRAtD  DE  BoRNEiL  :  Quar  non  ai. 
Quand  on  parle  souvent  sottement. 

4.  Fadet,  adj.  diin. ,  frivole,  léger. 

FADETJoglar, 
Con  poiz  pensar 
Aquo  qu'  es  greu  per  eyssernîr? 

GlRAtlD  DE  Calanson  :  Fadet  joglar. 
Frii'ole  jongleur,  comment  peux-tu  penser  ce  qui 
est  pénible  pour  discerner  ? 

5.  Fadelh,  flfj^". ,  fat,  fou. 

Trobat  m' an  nesci  e  fadei.k, 
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Quar  uo  sai  uver  aja.star. 

li.  Martin  :  Farai  uu  \  lts. 
Ils  m'ont  trouvé  niais  et  ^om,  parce  que  je  ne  sais 
pai  amasser  ricliesse. 

6.  Faduc,   (k/J.,   f.ult',    fastidieux,   en- 
nuyeux ,  méprisé. 

Vos,  drutz,  elt  gent  faduca. 

Gavavdan  le  Vieux  :  Lo  vers  Jeg. 
Vous  ,  calants ,  vous  êtes  genl  enniiyeuse. 
Pel  joglareiar  faddc. 

(Jatiss  d'ApchieR  :  Aissicon. 
Par  le  hou&ooavT /itstidieux. 

Substantiv:  Kn  totz  bos  sens  ab  los  faducx. 
Marcadri's  :  Al  ilcparlir. 
En  tous  l)ons  sens  avec  les  ennuyeux  . 

7.  Fatonier,    fantonier,    adj.,    fou, 
niais,  fantastique,  faquin,  fanfaron. 

Albertet,  ben  vos  teng  per  fatonier  , 
Car  mais  prezatz  foudat  <|ue  sen. 

T.  d'Albertet  et  de  Pierre  :  En  Peirc. 
Albertet,  je  vous  tiens  bien  pouryo//    car  vous 
prisez  plus  folie  que  sens. 

Noa  amest  cosson  ul  fantonier. 

G.  Rainols  d'Apt  :  ()uantaug. 
Vous  n'aimâtes  goujat  x\\  faquin. 
Ni  vnellas  esser  nieauziers 
En  tos  avers  ni  fatokiers. 
DtfDES  DE  Prades,  Poème  sur  les  Vertus. 
Ni   veuilles  être  mesquin    ni  fanfaron  dans  les 
richesses. 

8.  Fatuitat  ,    S.  f.,   lat.   fatuixatcw  , 
fatuité,  sottise,  niaiserie. 

(jran  rc  de  paranlas,  las  qaals  escriure  es  fa- 

TUITATZ. 

■LejfS  d'arnors,  loi.  120. 
Beaucoup  de  paroles,  lesquelles  écrire  c'est  sottise. 

r.AT.  Fatuitat.  esp.  Patuidad,  pobt.  Fatuidade. 
iT.  Fatuità,  fatuitatc,  fatiàtade. 

y.  Fauks,  s.  m.,  fadaise,  inipertinencc , 
fatuité. 

En  crides  pueis  mon  fades. 

P.  ItAiMoNn  deToui.oise  :  Ar  ai  Lcu. 
En  criât  ensuite  mon  impertinence- 
Ijx.     Sitôt  m'o  lenelz  a  fades. 

Rambai'd  d'Ohance  :  Escolali. 
(,)uoique  vous  me  t<!nui  cela  îi  fadaise. 

10.  Fadkza  ,  S.  /.,  fadaise,  sottise,  fa- 
tuité. 
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Coroua  del  sabi  es  sa  ricbesa ,  e  '1  uo  «eus  dt- 1 
loi  es  kade/.a. 

Trad.  de  Bede,  fol.  36. 
Cduroiiiiu  du  sage  est  sa  richesse ,  et  le  non-sens  du 
fini  uiX  folie. 

Fig.        Ab  un  rani  de  fadeza, 
Del  porfar  temeros 
E.st.ira  vergonbos. 

G.  RiQL'iER  :  Si  m  fos. 
Avec  un  rameau  dcyii/Hi/c.,  il  restera  honteux  du 
porter  niodeslo. 

ANC.  FR.  J'abliorre,  en  y  lu'iisant,  inoy-iiiesmu 
et  ma  fadesse. 

Ronsard,  t.  II  ,  p.  i3o2. 
CAT.  Fadea. 

I  I.  Fadenc,  s.  m.,  fadaise,  niaiserie. 

Ab  los  copies  aprea  lioin  cortesias, 
Et  ;ib  los  pecx  ,  fadekcx  e  gamiisias. 

G.  Olivier  d'Arles,  Coblas  triadas. 
A\cc  les  courtois  on  apprend  courtoisies  ,  et  avec 
les  sols  ,  niaiseries  et  hi'tises. 

Tug  lor  fait  son  de  fadencx. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Era  pus. 
Tous  leurs  faits  sont  <ie  fadaises. 

i2.Fadeiar,  V.,  extravagucr,  gausser, 
iidieuliser. 

Mas  talant  a  de  faoeiar 
Qui  so  que  fe  vol  demandar. 

DEt'DEs  de  Prades  ;  Ah  lo  dous 
Mais  a  dc'sir  de  gausser  qui  ce  qu'il  tient  veut  de- 
mander. 

Mesura  m  disrjn'en  non  doinnei. 
Ni  ja  per  domiias  no  fadei. 

Gaiii.vs  leBkl'N  :  INuoitz  c  jorn.  I^ar. 
Raison  me  dit  que  je  ne  fasse  pas  le  galant,  ni  que 
jamais  je  n'c.itravaf^iie  pour  dames. 

Corn  cel  qu'en  tôt  caiit  vol  far  se  fadeva. 
T.  DE  Jkan  Eac;  et  d'Kbles  :  i)\i'i  vos  dara. 
Comme  celui  qui  on  tout  ce  i|u'il  veut  faire  .se  ri- 
diculise. 

i3.  Enfadf.zir  ,  V.,  faire  le  fou,  bouf- 
fonner,  rendre  fou. 

I5en  poiras,  fol,  enfadezir. 

Gu;aijd  deCalanson  :  Fadel  juglar. 
Tu  pourras  bien,  fou,  bou[)i>nner. 
No  m'en  pot  nuls  f^gz  enfadezir. 

Folquet  de  Maii.slille  :  Ja  non  cug. 
Nul  l':iil  ne  m'en  peut  rinilrefoii. 
CAT.  Enfadeii . 

l'A'JIGAH  ,  21.,  lat.  FATXGARP,  fatiguci . 
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Part.  pas.  Jhesns  fon  fatigoat. 

Trad.  du  N.-Test. ,  S.  Jean  ,  cli.  \. 
Jésus  i\x\.  fatigué. 
ii"/^.  Els  esperitz  d' aqaels...   fatigatz  de  sol 

l'auzir. 

Zejs  d'amorSj  i'ol.  li/j. 
Les  esprits  de  ceux-là... /a^/g-«ei  seulement  de 
l'entendre. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fatigar.  it.  Faticare. 

1.  F.\T1GACI0,  S.f.,     lat.    FATIGATIO,   fa- 

tigue. 

Ses  enueg  et  fatigacio. 

De  labor  et  fatigacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  lo6. 
Sans  ennui  el  fatigue. 
De  laheur  ei  fatigue.     _  " 

ESP.  Fatigacion. 

FATZ,  .y.  /.,  lat.  T.Kcics,  face,  figure, 
visage. 

Sa  FATz  fresca  cain  rosa  par. 

B.  DE  VentADOLE  :  Quan  lo  boscatges. 
Sa  face  paraît  fraîclie  comme  rose. 
.^dv.  cornp.  Lsi  \islo  de  Dea,...  l'aurem  e   la 
veirem  faz  e  faz. 

Trad.  deBède,  fol.  i^. 
La  vision  de  Dieu,...  nous  l'aurons  et  la  verrons 
face  à  face. 
ANC.  CAT.  Faç.  ESP.  Faz.  port.  Face. 

2.  Facia,  fassa,  FACHA,  S./.,  facc,  vïsage, 
figure. 

Eu  ayci  que  li  filli  d' Israël  non  poguessan 
entendre  a  la  facia  de  Moysen. 
Trad.  de  la  2'  épît.  de  S.  Paul  au. x  Corinthiens. 
De  telle  sorte  que  les  fils  d'Israël  ne  pussent  se 
toiJïuer  vers  la^Àce  de  Moïse. 

La  FAssA  fresea  de  colors. 

Arnaud  de  Marleil  :  Dona  genser. 
Layàce  fraîcbe  de  couleurs. 
Qaan  vei  la  gola  e  la  fâcha 
Plus  blancha  que  neus  sobre  glacha. 

FoLQtJET  DE  Romans  :  Domna  ieu  pren. 
Quand  je  vois  la  gorge  et  la^âce  plus  blancbe 
que  neige  sur  glace.  ■    -. 

iT.  Faccia. 

3.  Faichon,  S.f.,  face,  figure,  visage. 

Pros  domna,  en  ma  faichon  par 
Cou  ieu  ard  pcr  vos  et  aflam. 

Un  trovbadoub  anonyme  :  Si  saubesson. 
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Me'ritante  dame,  il  paraît  en  ma_/îice  comme  je 

brûle  pour  vous  et  suis  enflamme'. 

4.  Facial,  adj.,  facial,  de  la  face. 
Faciai,  beleza. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  177. 
Beaule'  de  la  face. 
ANC.  ESP.  Facial. 

5.  Facialment,  adv.,  en  face,  face  à  facc. 
Proz  om  fo  Moyzes  c'ab  Dieu  facialmens 
Parlet ,  cant  el  li  det  la  ley  e'is  uiandamens. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Moise  fut  un  bomme  sage  qui  parla  face  à  face 
avec  Dieu  ,  quand  il  lui  donna  la  loi  et  les  comman- 
dements. 

Yezo  Biens  facialment. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  10. 
Voient  Dieu  en  face. 
CAT.  Facialment.   anc.  esp.    Faciahnente.   it. 
Facciabnente. 

6.  SUPERFICIA  ,     S.f.,    lat.     SUPERFICIE.?, 

surface,  superficie. 

Enfro  que  sia  comburida   la  scperficia  de 
la  codena,  la  quai  es  ayssi  cum  fuelha  de  mirta. 
Trad.  d' Àlbucasis,  fol.  5. 
Jusqu'à  ce  que  soit  brûlée  la  surface  de  la  couenne, 
laquelle  est  ainsi  comme  feuille  de  myrte. 

La    extremitat  de    cors   vizîble,    dila    su- 

PERFICIA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  262. 
L'extrémité  de  corps  visible  ,  dite  surface. 
CAT.  ESP.  PORT.  it.  Superficie. 

7.  SUPERFICI ARI  ,   (idj.,   lat.    SUPERFICIA- 

RiM.y,  supcrficiaire. 

Aqiiel  om  que  a  nna  maison  sobre  la  lerra 
d'altrai ,  e  que  es  apelatz  superficiaris. 

Trad.  du  Code  de  Jusiinien,  fol.  8J. 

Cet  bomme  qui  a  une  maison  sur  la  terre  d'au- 
trui ,  et  qui  est  appelé  supcrficiaire. 
ESP.   Siiperfciario . 

8.  Faicha  ,  s.f,  peinture,  fard. 

hoc.     En  Bertranz  men  coma  faicha. 

Ogiers  :  Era  quan. 
Le  seigneur  Bertrand  ment  comme  ^ein^Hre. 

9.  Affachamen,  s.  th.,  artifice,  dégui- 
sement, fard. 

Sa  Lella  cara  plazen 

On  anc  no  hac  affachamen. 

fioman  de  Javfre,  fol.  'S. 
Son  lieau  \ isat;e «grdable  oii  onc(|ucj  n'eut  dc^ui- 
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De  rethorica  sai,  jier  bcls  akacqamews, 
Color;ii'  inas  paraulas. 

Pierre  de  Corbiac  :  £1  nom  tlu. 
l'ar  Leau^   artifices  de  rliotoriqiie ,  je  sais  colori-r 
mes  paroles. 
CAT.  Ajaytament.  ANC.  Esr,  Afeitamiento. 

10.  Afachak  ,  V.  ,    tic'giiiscr  ,    fardtT  , 
peindre. 

Snbst.     Morgues,  penhers  ab  afacuah 

Lor  fai  roanlis  colps  d'  avals  sofrir. 

Le  MOIXE  DE  MONTALDON  :  Autra  Vl-lz. 
Moine,   peindre  avec  farder   leur    fait    soullVir 
maints  cotq>s  d'en  Las. 
Part.  prés. 

Aras  vcvrem  parer  fenlien  et  afachan, 
Aiiar  d'artelh  a  j)c,  e  poiar  cstruban. 

SoKDEL  :  Sel  f[ue  m. 
Maintenant,  nous  (le)   verrons  paraître  fei'^nant 
cl  se  déguisant,  aller  sur  l'orteil  à  pied  ,  et  monter 
s'appuyanl. 

Part.  pas.  Triiaiis  ribatitz  afa<:hatz,  que  luos- 
tron  e  pre.sentoa  davan  la  gen  totas  lurs 
ualaulias,  per  cant  qne  sîon  laias  e  abho- 
loinabias,  per  iacHiiar  ad  ells  la  coinj)as- 
hlon  de  la  gen. 

V.  et  Vert.,  fol.  87. 
\  ils  ribauds  déguisés,  qui  montrent   et  prdsen- 
teol   devant   la    gent    toutes    leurs   maladies  ,   pour 
combien  qu'elles  soient  laides  et  aliominablcs  ,  pour 
incliner  à  eux  la  compassion  de  la  gent. 

Fig.  Paraulas  afacbadas  e  raayestradas. 
r.  et  Vert.,  fol.  «8. 
Paroles  déguisées  et  calculées. 
CAT.  Afaytar.  esp.  Afeitar. 

11,  EsF.\ssAR, -y.,  effacer. 

Si  no  s'  en  volon  giquîr, 
len  las  anarai  esfassar. 

Le  .voine  DE  MoNTALDON  :  Autra  vctz. 
Si  ne  s'en  veulent  désister,  j'irai  les  effacer. 
Pig.   Lo  flagc'ls  ESFASSA  la  colpa. 

Trad.deBede,M.6^. 
\.i:  (uuel  efface  la  faute. 
Part.  pas.  Fora  bos  qne  no  fos  oblidatz 

'l'ail  ricx  mirais  ,  qii'  cr  breumen  esfassatz. 

(il.ILLAUME  DF.  S.  DlTlIER  :  El   tcmps  quan. 

Jl  .terait  lion  que  ne  filt  oublie  si  puissant  miroir, 
ru  <|u'il  sera  bientôt  effacé. 

La  proniisïioDs  es  EsrASAOA. 

Trad.  del'EpU.  de  S.  Paul  aux  Jiornai/is. 
ÏJi  proinesic  est  effacée. 

3  2.   Dmfassab  ,  T.,  effacer. 
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Part.  pas.    Ces  non  es  lo  criin  df.sfassatz  , 
Can  uialvat  piait  es  adobatz. 

Libre  de  Senequa. 
Point  n'est  lo  crime  effacé,  quand  mauvais  procès 
est  arrangé. 

i3.  Efigiar,  V.,  effigicr,  représenter, 

figurer. 

Es  la  razo  qne  aquest  mes  en  forma  de  ma- 
zelier...  sia  efigtat. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  I25. 

C'est  la  raison  que  ce  mois,, .  soit  représenté  en 
forme  de  bouclier. 
ANC.  Esr.  Efigiar.  it.  Efflgiare. 

FAUNI ,  s.  f/i.,  lat.  vÀvyus,  faune. 

Faunis,  autrament  dilz  satiris. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25o. 
Fttunes,  autrement  dits  satyres. 
EST.  roRT.  lï.  Fauno. 

FAUS ,  s.  ni.,  lat.  falx,  faux. 

Olivier  los  abat  cuni  boni  fai  an»  faus  blat. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  2G6. 
Olivier  les  abat  comme  on  fait  le  blé  avec  \ajaux. 
CAT.  Fais,  faus.  esp.  Falce.   port,  Fouce.  ir. 
Falce, 

2.  Falsar  ,  s.  m.,  faussart. 

Lansar  acconas  e  falsars, 

f.  de  S.  Honorât. 
Lancer  piques  et  Jtiussarts. 
ANC.  fr.   ii'an  faiisart  tel  cop  li  donna 
C'où  fons  don  fosse  le  rua... 
Ki  lors  véi.st  Renart  capler 
D'un  ^rant  /iinsart  et  gent  ocire. 
Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  198  et  336. 
Qui  plus  sont  Irençant  ùi'anfausart. 

Roman  du  comte  de  Poitiers,  v.  5()2. 

3.  Fausso  ,  s.  m.,  fauchon. 

Lansas  e  brans  e  cotels  e  fausso, 

Bambaud  DE  Vaqueiras  :  Senhcr  marques. 
Lances  et  glaives  et  couteaux  cl  fauchon. 

/,.   Faucii.ha  ,  s.f.,  faucille, 

O  apclia  C'siiioliida  o  faucii.ha  o  pilo. 
Guillaume  de  Tudela. 
Ou  baclie  émoulue  ou  faucille  ou  dard. 
CAT.  Falsilla.  port.  Foiicinha.  it.  Falcinola. 

5.  Falcidia,  S.f.,  lat.  falcidia,  falcitlie. 
La   fat.ciijia  qn' el  paire  o  la  maire  o   las 
autras  sobiraiias  personas  son  destrcchas  de 
laissar  a  loi»  effanz,  so  es  la  tersa  parlz. 

Trad.  du  Code  de  Juslinien,  fol.  iS. 
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liajalcidie  que  le  père  ou  la  mère  ou  les  autres 
personnes  supérieures  sont  oLligées  de  laisser  à  leurs 
enfants  ,  c'est  la  troisième  partie. 

La  lei  fâlcidia. 

Statuts  de  Montpellier  de  1204. 

La  \o'\Jal(  idie. 
CAT.  ESP.  iT.  Fâlcidia. 

6.   Defalquar,  V.  ,  la  t.  defalcar^,   dé- 
falquer. 
Non  DEFALQUAR  quc  la  .XVI.  partida. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage^  c.  i. 
Ne  défalquer  que  la  seizième  partie. 
CAT.  ESP.  Defalcar,  port.  Desfalcar.  ix.  Lhf- 
falcare. 

FA  VA,  s.f.,  lat.  FABA,  fève. 
Favas  a  desgranar. 

Marcoat  :  Mentre  m. 
Fi't'cs  à  écosser. 

Manjavan  gros  pan  e  fav.as  am  de  sal. 
f"'.  de  S.  Honorai, 
Mangeaient  gros  pain  eljei'es  avec  du  sel. 
Una  emiaa  de  favas  ,  cad  an. 

Tit.  fie  124 1.  DoAT,  t.  CXXIV,  fol.  229. 
Une  émine  de  fèces,  chaque  année. 

CAT.  ANC.  Esr.  Faba.  esp.  mod.  Ilaha.  port. 
iT.  Fava. 

2.  Favieira,  s.f.,  lat.  fabar/«/«,  champ 
de  fèves. 

Espaventalb  de  favieira. 

FoLQUET  DE  LiJNEL  :  Per  amor. 
Epouvantail  de  champ  de  fèves. 
CAT.  Fabar.  esp.  Hahar.  port.  Faval. 

FAVAR,  adj.,  favart. 

Hom  li  den  la  grailla  raostrar 
O  caacala  o  colomb  favar. 

Deides  de  Prades  ,  Àuz.  cass. 
On  lui  doit  montrer  la  grolle  ou  la  corneille  ou  le 
figeon  Javart . 

FA  VILLA,  S.f.,  lat.  favilla  ,  étincelle. 
Ni  en  autre  honor  luondan   tornant   coma 
favilla. 

Lo  Despreczi  del  mon. 
Ki  en  autre  honneur  mondain   tournant  comme 
étincelle. 

Favilla...  pren  so  nom  Aefovere. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1.S2. 
Favilla  (étincelle)...  prend  son  nom  de  fovere. 
esp.  FnvUn.  it.  Favilla. 


FE 


2»7 


FAVONI,  .V.  w.,  lat.  vs.yoT<ims,  Zéphyr, 
vent  de  l'ouest. 

Dos  vcns  collaferals,  dels  quais...  apelam... 
segon  Zepliir,  et  es  apelat  favoni. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iS/j- 

Deux   venls  collatéraux,   desquels...  nous  appe- 
lons... le  second   Zéphyr,  et  il  est  appelé  vent  de 
l'ouest. 
esp.  PORT.  IT.  Favonio. 

FAVOR,  s.f,  lat.  favor,  faveur. 
Qnar  a  lurs  amies,  per  favor  , 
A  tort  et  a  desraezura  , 
Jutgaran  l' autrui  drechura. 

Brev.  d'amor,  fol.  121. 
Car  à  leurs  amis,  ■Ç3.T  faveur,  à  tort  et  à  violence, 
adjugeront  la  justice  d'autrui. 
CAT.  ESP.  PORT.  Favor.  rv.  Favore. 

1.  Favorable,  ]rtc?/. ,   lat.  favorab/lm  , 
favorable. 

Per  so  qnar  non  era  estatz  favorables   a*" 
Karle. 

Cat.  dels  apost.  de  Pioma,  fol.  120. 
Parce  qu'il  n'avait  pas  élé  favorable  à  Charles. 
CAT.  ESP.  Favorable,  port.  Favoravel.  it.  Fa~ 
vorabile. 

3.  Factor,  s.  m.,  lat.  fautor,  fauteur. 
Contra  'Is  berefges  e  contra  lor  fautors. 
Condaranet  aqnest...  e  ses  fautors. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  174  et  53. 
Contre  les  hérétiques  et  contre  \euTS  fauteurs. 
Condamna  celui-ci...  et  ses fauteiii-s. 
CAT.  ESP.  port.  Fautor.  it.  Fautore. 

FAZIO,  S.f,  basse-Iat.  fazio,  métairie, 

ferme. 

Laissi  a  'N  Arual,  mo  fraire ,  la  fazio  de  la 
"Vigernia  ,  ab  sos  aperteneraens. 

Laissi  al  dih  B.  Gasc,  mo  Lot,  tota  la  fazio 
de  la  Bernardia. 

Test,  de  Bertrand  Gasc,  du  "KiW^  siècle. 

Je  laisse  au  seigneur   Arnal ,  mon  frère ,  la  7«c- 
tairie  de  la  Vigernie  ,  avec  ses  appartenances. 

Je  laisse  audit  B.  Gasc  ,  mon  neveu,  toute  la  mé- 
tairie de  la  Beruaidie. 

FE  ,  s.f,  lat.  ¥idEs,  foi,  franchise. 
Qnar  s'iea  portes  a  Dieu  tan  liai  fe, 
Elh  m'agra  fag  plus  haut  d'  emperador. 

Perdigons  :  Ira  c  pczars. 
Car  si  je  portasse  à  Dieu  si  loyale/oj,  il  m'aurait 
fait  plus  haut  qu'empereur. 
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Per  qn'  al)  vos  no  m  valgiies 
Mert-es  e  boiia  fes. 

GCILLAL'.ME  DE  CaBUSTA-ING  :  Lo  douS. 

Pour  qu'avec  vous  ne  me  valût  merci  et  honuc  foi. 

—  Foi ,  croyance  relii:;ieiise. 

Atsso  son  los  articles  de  la  sancta  fe  catlio- 

lica." 

F.  et  l'ert.,  loi.  4- 
Ce  sont  les  ariicles  de  la  sainte/oj"  callioliqui'. 
Senher  Diciis,  que  fe/.ist  Adam  , 
Et  assagiesl  la  fe  d'Abram. 

FoLQUET  DK  M.VRSlilLLE  :  Seniier  Dieus. 
Seigneur  Dieu  ,  qui  fis  Adam  ,  et  éprouvas  \3.foi 
d'Abraham. 

Loc.  Ad  aquçlas  paraulas  no  deu  boni  ajiis- 
tar  FE. 

Tii.  de  iSgo.  DoAT,  t.  CXLVII,  fol.  172. 
.\  CCS  paroles  on  ne  doit  pas  ajouler./oi. 

Far  FE. 

Fors  de  Bénin,  p.  lOyfi. 
%      Faireyôi. 

En  tosz  negocis  que  son  de  bona  fe. 

Trad.  du  Code  de  Jitslinien,  i'ol.  3:^. 
En  toutes  aflaires  qui  sont  de  lionneybj. 
Entr'els  non  renba  dreitz,  ni  fes. 

P.  ViDVL  :  Baros  Jliesus. 
Entre  eux  ne  règne  droit  m  foi. 
Loc.  affirin.  A  la  mi  a  fe,  A 111  ors, 

Gran  peccat  avetz  de  me. 

GlRAL'D  LE  Roux  :  A  la  niia  (c. 
Sur  ma  foi.  Amour,  vous  avez  grand  tort  envers 
moi. 

Lo  cambiayres  diz  ;  Per  ma  fe 
Yen  non  ay  d'aar  tan  gran  foyson. 
V.  de  S.  Honorât. 
r.e  cbangeur   dit    :    Par   ma  foi,    je   n'ai   pas   si 
grande  abondance  d'or. 

Per  fe  e  senes  engan. 

Tit.  de  11^9. 
Vjrfoi  et  sans  tromperie. 

l'er  bona  fe  e  ses  engan , 
Am  la  plus  belba  e  la   mellior. 

B.  DE  Ventadour  :  Non  es  meravelha. 
De  l>onne  foi  et  sans  tromperie  ,  j'aime  la  plus 
belle  et  la  meilleure. 

Ad{'.  comp.  S(  Iba  del  mon  que  ieu  plus  vnelb  , 
E  mais  am  de  cor  e  de  fe. 

B.  de  Ventadour  :  Quan  par  la. 
Celle  du  monde  que  je  veux  le  plus  ,  et  que  j'aimi' 
lo  jilus  de  cœur  et  de  foi. 
(:\T.  Ksr.  PORT.   /V".  iT.  Fede. 
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2.  Fementit ,  rtr(^'.,  parjure,  déloyal. 

Fais,  enveios,  fementit  lanzengier. 

Bertrand  de  Born  :  Ieu  m'  escondisc. 
Faux,  envieux,  déloyaux  me'dlsants. 
ANC.  FR.  Cbative  Ysolt,  parjnre  fastes  , 
Feimentie  e  parjurée. 
Roman  de  Tristan.  F.  Michel,  t.  II  ,  p.  12. 
Icist  Breton,  cht  feimentie... 
Riols  le  parjur,yi?i'/neH«c'. 
B.  DE  S.  Maure,  C/ir.  de  Norm.,  fol.  62  et  ()8. 
Diex,  parjure,  D'ies.,  foiinentie. 

Roman  du  Renart,  t.  II,  p.  46- 
ESP.  PORT.  Fementido. 

3.  FiDUciA ,  s.f.,  lat.  FiDuciA,  conlîancc. 

Scgon  via  de  fiducia  e  d'  esperausa. 

Trad.  d'JlbucasiSj  fol.  44- 
Selon  voie  de  confiance  et  d'espe'rance. 
ANC.  ESP.  PORT.  iT.  Fidiicia, 

4.  F'iDEMTAT  ,    S.f.,    lat.     FIDELITATtfW, 

iidclité. 

El  deu  morir  si  vol  gardar  sa  fidelitat  ni 
son  jura  m  en. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  79. 
]|  doit  mourir  s'il  veut  garder  sa7Î"rfe7/7e  et  son 
serment. 

CAT.   Fidelitat.  esp.  Fldelidad.   port.  '  Fideli- 
dade.  vv.  Fidelita,  fidelitate,  fidelitade. 

5.FEDELTAT,    FEALT.AT  ,    FELTAT,  FEUTAT, 
FEZ.VUTAT  ,   FEZEUTAT  ,  S.f.,    lat.   FIDE- 

i.n\Tcm,  fidélité,  loyauté. 
Salva  la  fedei.tat  del  comte. 

Tit.  de  (137. 
Sauve  \a  fidélité  du  comte. 
Cel  a  cuy  hom  deu  fealtat. 

Liv.  de  Sj-drac,  fol.  62. 
Celui  à  qui  on  Ao'it fidélité. 
Qui  en  loc  feminil 
Cuia  FELTAT  trobar. 
Pierre  de  Bussignac  :  Quan  lo  dolz.  Far. 
(^)ui  croit  U-oviser fidélité  en  lieu  féminin. 
Mas  FEZAUTAT  fan  carzir, 
Qnar  no  volon  lo  ver  dir. 

B.  Martin  :  -^  senlior. 
Mais  ils  font  déprécier  loyauté,  parce  qu'ils  ne 
veulent  pas  dire  le  vrai. 

—  Devoir  du  vassal  envers  son  suzerain. 

Si  '1  reisRidiarf  no  111  fiizia  fezeutat. 
y.  de  Jicrirand  de  Born. 
Si  le  11)1  liiclianl  ne  lui  Ux^ix'i  fidélité . 
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Faran,  per  lar  gran  malvestat, 
Lur  sagraraen  de  fezeutat. 

Brev.  d'ainor,  fol.  123. 
Par  leur  grande  méchanceté ,   ils  feront  leur  ser- 
ment àc  fidélité. 
ANC.  FR.  Féeltez  firent  e  hoaiage.s. 

Roman  de  Roti ,  v.  g34o- 
Devers  vons  et  vostre  royaume  Xoa\e  féa- 
bleté  nous  garderoDs. 

MONSTRELET,  t.  I  ,  fol.  2r  . 

AiTc.  CAT.  Fedeltat,  feehat.  anc.  esp.  Fieldad. 
iT.  Pedeltà,  fedeltate,fedeltade. 

6.  FiZEL ,  FIEL,  adj.,  lat.  fidelw,  fidèle. 

Si  m  fai  amors  ab  fizel  cor  amar. 

Blacasset  :  Si  m  fai. 
Tellement  me  fait  amour  aimer  avec  cœur  fidèle. 
len  11  suy  tan  fizels  amans. 
P.  Raimond  deTol'LOUSE  :  Pus  vey  parer. 
Je  lui  suis  sijidèle  amant. 

—  Vrai. 

Del  FIEL  Deu  no  volg  aver  amig. 

Poème  sur  Boice. 
Ne  voulut  avoir  ami  du  ^>r«i  Dieu. 
Subst.   La   paraula    de  Deu    es    Inmneira   aïs 
FIELS,  e  als  non  fiels  es  escurdaz. 

Trad.  deBede,  fol.  83. 
La   parole  de   Dieu  est  lumière  aux  fidèles,  et 
aux  ^(ya. fidèles  est  obscurité. 

Ja  non  er  ses  fiels  ni  sos  privatz. 
"Veirem  qnal  seran  nostre  fielh. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  gS  et  !\2. 
Jamais  je  ne  serai  sonfidèle  ni  son  ami. 
Kous  verrons  quels  seront  nos  fidèles. 

AMC.  FR.  Samuel  fudjedeil  prophète  Deu. 
.i4nc.  trad.  des  Livres  des  Rois ,  fol.  6. 
Les  dernières    divisions  de    nostre   France 
nous  en  rendent  fidel  tesmoignage. 

Ca.mus  du  Bellf.y,  Dit'ersités,  t.  I,  fol.  93. 
CAT.  Fidel,  fiel.  esp.  port.  Fiel.  it.  Fedele. 

7.  FiZELMENS,  FIELMENT,  FIDELMEN,  «rfc, 

fidèlement. 

FizELMENS  et  ntilmens ,   al  miels   que   ieu 

poirai. 

Cartulaire  de  Montpellier ,  fol.  h^i. 

Fidèlement  et  utilement,  au  mieux  que  je  pourrai. 
A  bona  fe  e  fielment. 

Tit.  de  1226.  Arch.  du  Roy.,  J    Bso. 
F.n  lioune  foi  el  fidèlement. 
H. 
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Cant  que  fizfi.mkn  l'aia  servit. 

Lejs  d'amors,  fol.  84. 
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Combien  que  l'ait  scrvifidèlement. 
ANC.  FR.  Qui  tel  segnor  sert  feelment. 

Roman  de  Partnnopeus,  t.  II ,  p.  188. 
CAT.  Fidelment.  esp.  port.  Fieltnente.  it.  Fe- 
delmente. 

8.  Fi.\R,FizAR,  V.,  fier,  confier. 

Eras  no  s  pot  1'  us  en  1'  autre  fiar. 

Pons  de  Capoueil  :  So  qu'bom  plus. 
Maintenant  l'un  ne  se  peut^er  en  l'autre. 
Ni  m  FIZARAI  en  dona  d'aat  barnat. 

Rambaud  de  Vaql'Eiras  :  Atressi  ai. 
Ni  méfierai  en  dame  de  haut  parage. 
Qa'  en  la  tor  siam  quatre  parcier, 
E  r  u.s  l'antre  non  si  puesca  fizar. 

Bertrand  de  Born  :  Ieu  m'escondisc. 
Que  nous  soyons  quatre  partageants  en  la  tour,  et 
que  l'un  à  l'autre  ne  puisse  sefier. 

CAT.  ESP.  PORT.  Fiar.  it.  Fidare. 

9.  Fedes,  ,9.  m.,  bénéfice, 

Aqnel  hom  que  l'a  a  ces,  so  es  en  fedes. 
Trad.  du  Code  de  Juslinien  ^  fol.  i5. 
Cet  homme  qui  l'a  à  cens,  c'est-à-dire  en  bénéfice. 

10.  FiDEicoMis,   S.   m.,   lat.  fideicom- 
missum ,  fidéicommis. 

O  per  légat,  o  per  fideicoîiis  ,  o  per  do  que 
hom  fai  a  sa  mort. 

Trud.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  i3. 
Ou  par  legs ,  ou  'par fidéicommis,  ou  par  don  qu'on 
fait  à  sa  mort. 

CAT.    Fidéicommis.     esp.    Fideicoiniso.    port. 
Fideicommisso.  it.  Fedecommisso. 

11.  FlZANSA,  FXAÎSSA,  S.f.,  lat.  FIDENTIA, 

confiance,  foi. 

Es  la  res  on  ai  mai.s  de  fizansa. 

Rambaud  de  Vaqueiras  ;  Era  m  requier. 
C'pst  la  chose  où  j'ai  plus  de  confiance. 
Non  ai  mais  fizansa 
En  augur  ni  en  sort. 

B.  DE  VentAdour  :  Lanquan  vei. 
Je  n'ai  plusyôj  en  augure  ni  en  sortile'oe. 
Ditz  qu'ieu  am  tan  ant  cum  puesc  en  sus 
La  raelhor  domna,  e  m  met  en  sa  fiansa. 
Rambacd  de  Vaqi'Eiras  :  Era  m  requier. 
Dit  que  j'aime  aussi  haut  comme  je  puis  en  sus  I:i 
meilleure  dame ,  et  me  mets  en  sa  foi. 

—  Assurance ,  traité. 

37 
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Non  vol  sn  fiansa  , 
Ans  vol  gncrra  mais  que  cailla  esparviers. 
Bertrand  de  Born  :  Miei  sirvcntes. 
Ne    veut    son    traité,    mais    veut    guerre    plus 
qu'épcrvicr  caille. 

Tos  non  tenetz  sagiamen  ni  fiansa. 
T.  d'Alb.  Marquis  et  deR.  deVaqukiras  :  Ar«. 
Vous  ne  liMicz  serment  ni  Irnilé. 

—  Homma|;o. 

lîs  faac  (le  ml  fi/.ansa  , 
A  lei  de  fin  amador. 

G.  Fmdit  :  Janzens  en  gran. 
Jp   vous   f.ii'î  hommage  tle  moi  ,   à  la  manière  Je 
fuK-le  aman). 

Adv.  comp.  Llii  r>rcto  e  Ihi  Gasco,  ilic  a  fiansa, 
Ja  non  auran  reprupche  nulh  lue  e  Fiansa. 
Roman  île  Gérard  de  Rossillon,  fol.  26. 
Les  Bretons  et  les  Gascons  ,  je  le  dis  avec  con- 
fiance ,    n'auront    jamais    reproclie   nulle  part  en 
France. 
AHC.  FR.  Nostre  prre  decéu 

Qui  en  vos  avoit  s»  fiance. 

Rnman  du  R.enart ,  t.  1,  p.  18. 
Celuy  en    qui  le    roy   avoit  la  plus  grand 

fiance. 

Monstrelf.t,  t.  I,  fol.  a'^i. 
Ce  n'est  pas  grand  honneur  d'abuser  d'un  amant 
Oui  necroyoitqu'envons;  vous  estiez  ma^ance. 

Premières  aui-res  de  Desportes  ,  p.  196. 
AHC.    CAT.   Fldansa.  cat.    mod.    Fiansa.   esp. 
Fianza.  port.   Fiança,  it.  Fidansa. 

12.  FiZANSOs,    FiANSOS,    adj.  ,    assuré, 
confiant. 

F17.ANSOS,  franch  e  ses  paors. 
Deldes  de  Pradf.s  ,  Poème  sur  les  F'ertus. 
Confiant  ,  franc  et  sans  peur. 
Si  as  anzit  alcuna  mala  paraula  de  ton  amie, 
no    la    retraire,    fiahsos    qu'en    te    remania 

fidens. 

Trad.  deBede,  fol.  75. 
Si  tu  as  oui  aucune  mauvaise  parole  de  ton  ami, 
ne  la  divulgue  pas,  confiant  qu'il  restera  affectionne 
à  toi. 
AHC.  FB.  9>iiav,fiancos  e  certain... 

Ne  fu  point  Rons  vers  lui  dotas, 
Ainz  toz  segurs  e  fiancos... 
Si  seit  segurs  e  fiancos. 
B.  DE  S.  Malre,  Chr    de  Norm.,  fol.  ifi,  24  't  [fi- 

1'').  FizaNsosament  ,  adv.,  de  confiance, 
luiiclimont. 
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Aquest  comenset  a  far  pizansosament  en  la 

l'rad.  des  Actes  des  A  patres ,  cli.  18. 
Celui-ci  commenta  à  parler  hardiment  dans  la  sy- 
nago<;uc. 

i/i.  FiANSAR  ,  V.,  promettre,  garantir. 
Certas,  dis  Olivier,  be  ns  volem^ANSAR 
Que  ja  no  us  falirem. 

Pioman  de  Fterabras ,  v.  209/j. 
Certes,  dit  Olivier,  nous  voulons  bien  vous  prn- 
metlre  que  jamais  nous  ne  vous  manquerons. 
IT.  Fidansare. 

l5.  Afiz.vmen,   s.   m.,  affection,  atla- 
chemcnt. 

Selh  (jue  mante  faiditz 
l'er  bonor  de  si  meteys, 
Qiian  fai  bos  acordamens, 

A   sol    los  AFIZAMENS. 

Bertrand  de  Born  :  S'  abrils. 
Celui  qui  niainticiil   les  bannis  par   lionneur   de 
soi-même,  quand  il  luit  bons  traites,  a  seul  \ei  affec- 
tions. 
ANC.  cat.  Afiansainent. 

iG.    AfIAR  ,    AFFIDÀR,    AFIZAR  ,    7'.,  aSSU- 

rer,  affirmer,  garantir. 

Affiuar  los...  farc. 
Tit.de  \viG6.  JIist.de  Languedoc,  t. II,  pr, col. 261. 
Garantir\es...  ferai. 
L'ulmiran,  vosfre  p:iyre,  m'o  a  fait  afizar. 

Pioman  de  Fierabras,  v.  2o58. 
L'e'mir,  votre  père  ,  me  l'a  fait  assurer, 

Ca.scus  plia,  eu  sos  digs,  et  afia. 
Que  sa  domria  es  la  genseï"  que  sia. 

Arnaid  de  Marueil  :  L'ensenliamenlz. 
Cliacun  garantit  et  affirme,  en  ses  paroles  ,  que  sa 
dame  est  la  plus  gente  qui  soit. 

Membre  'Ih  cum  m' afizet  un  scr, 

AI  sieu  maiier, 
So  per  que  m  sui  pueis  cnnortalz. 

GiRAiD  Dt  Borneil  :  Kulla  res. 
Qu'il  lui  souvienne  comme  elle  m'assura  un  soir, 
en  son  manoir,   ce  par  quoi  je  me  suis  ensuite  en- 
courage. 

—  Convenir,  accorder. 

Pari.  pas.  Car  ab  lo  rei  s'es  afiatz. 

Bertrand  de  Born  :  Cortz  e  guerras 
Car  il  s'est  accordé  avec  le  roi. 

On  nommait  jorn  afizat,  le  jour  de 
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trêve  établi  pour  la  sûreté  des  voya- 
geurs. 

Per  cainis  non  anara  sanmiers  , 
JoRN  AFisATz ,  ni  borjes  ses  duptausa. 
Bertrand  de  Born  :  Miez  sirventcs. 
Conducteur  de  hûtes  de  somme  ,  ni  bourgeois  n'ira 
bans  crainte  par  cliemins  au  jour  de  sûreté. 

ANC.  FR. 

De  prendre  Normendie  s'èrent  entr'o^^... 
Par  fei,  vos  aji,  se  je  1  trnis  , 
Premier  i  ferrai ,  se  jo  puis. 

Roman  de  Rou,  v.  32^6  et  8888. 
S'entrejurent  et  affient 
Qu'à  lor  pooir  s'entr'aideront- 

Roman  de  la  Rosej  v.  l53i8. 
Cascuns  forment  li  a/ia 
K.'à  son  pooir  li  aidera. 

Roman  du  comte  de  Poitiers. 
ANC.  ESP.  Afiar.  it.  Afjidare. 

17.  Afiansar  ,    V.,   affier,    prêter  foi, 
jurer  obéissance. 

El  se  deu  afiansar  vas  lo  senhor. 

Charte  de  Moniferrand,  de  iz^O. 
11  se  doit  ajfier  vers  le  seigneur. 
ANC.  FR.  Tote  eissi  fa  l'ovre  apaissée  , 
E  des  deux  parz  afiancée... 
Aseuré  e  ajiancé. 
B.  DE  S.  Maure,  Chr.  de  Norm.,  fol.  l-jG  et  24. 
CAT.  AJiansar.  esp.  Ajianzar.  port.  Affiancar. 

18.  NoNFEs,  s.f.,  non  foi ,  infidélité. 

Tan  los  destreing  nonfes  e  cobeitatz. 

SoRDEL  :  Qui  he  s  membra. 
Tant  les  presse  non  foi  et  avidité. 

Porta  clau  d'engan  e  de  nohfe. 

Guillaume  de  Berguedan  ;  Araicx. 
Porte  clef  de  tromperie  et  à! infidélité. 
ANC.  FR.  Ne  vout  covrir  plus  son  deslei 
Ne  sa  mauté  ne  sa  nonfei. 
B.  de  S.  Maure,  Clir.  de^orm.,  fol.  184. 

19.  NoFEGAR,  KOFEZAR,   V.,   parjurcr, 
mécroire. 

Mal  Lossi  fay  qui  s  nofega. 

Leys  d' amors,  loi.  32. 
Mauvais  morceau  fait  qui  ic  parjure. 
Part.  pas. 
De  payas  e  de  Turcx  e  de  gen  nofezada. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  /|.'(Ol. 
De  païens  et  de  Turcs  et  de  gcnl  mccrcanlc. 
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Suhst.  Be  r  en  podo  vezei  anar  li  nofezatz. 

Roman  c/.'  Fierabras ,  35 16. 
.    Bien  l'en  peuvent  voir  aller  les  mécréants. 

20.    Infidelitat,  s.  f.,  lat.  infideltta- 
Tcm  ,  infidélité. 

De  la  via  de  infidelitat  a  la  fe  crestiaua. 
La  INFIDELITAT  dcls  payas. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  i^  et  7. 
De  la  voie  d'infidélité  à  la  foi  cbre'tienne. 
Uinfidélilé  des  païens. 
CAT.   Infidelitat.   esp.  Infidelidad.  port,  lufi- 
delidade.   it.   Infidelità ,  infidelitate ,  infi- 
delitade. 

1\.    InFIZEL,  ENFIZEL,    ^r<^'.,  lat.  INFIDE- 

\-is,  infidèle. 
La  regio  dels  infizels. 

Elue,  delaspropr.,  fol.   i5i. 
La  région  des  infidèles. 

Sus  los  flzels  e  sus  los  enfizels. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  84- 
Sur  les  fidèles  et  sur  les  infidèles. 

CAT.  ANC.  ESP.  Infidel.  esp.  mod.  port.  Infiel. 
it.  Infedele. 

11.  Desfeualtat,  s.f.,  déloyauté. 

La  desfeualtat  dels  haros. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  (5i. 
La  déloyauté  des  barons. 

23.  Confidencia,  s.  f.,  lat.  confiden- 
TiA,  confiance. 

Mont  de  confioencia  et  segnrtat,  quar  en 
el  no  ha  serpens. 

Elue,  de  las  propr.  ,  fol.  160. 
Mont    de    confiance    et   sûreté ,    car  en  lui    n'a 
serpents. 

ESP.  PORT.  Confidencia.  it.  Confidenza. 

24.  CoFiZANSA ,    S.f.,  confiance,   assu- 
rance. 

lea  ey  tan  gran  cofisansa  ad  elh. 

rHILOIIENA. 
J'ai  si  grande  confiance  eu  lui. 

Ah  gran  cofizansa  del  ajutori  de  Dien. 

F.  et  Vert.,  fol.  65. 
Avec  grande  confiance  de  l'aide  de  Dieu. 

CAT.    Confansa.   esp.    Confianza.   port.    Con- 
fiança,  it.  Confidanza. 

25.  C0FIZAMEN  ,  S.  m. ,  confiance. 
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Per  COFIZAMEN 

C"ai  bon  en  Dieu. 

B.  Carbonel  :  Per  cspssar. 
Par  la  bonne  confiance  que  j'ai  en  Dieu. 
iT.  Conjidamemo . 

26.  CoFiz.vMEN,  adw,  avec  confiance. 
CoFizA.MENse  vol  pregar,ayssi  coma  bon  payrc. 

V.  et  Fcrt. ,  fol.  87. 
Il   doit  se    prier    (wec    confiance,    ainsi    comme 
bon  père. 

27.  Dksvis ,  ad/. ,  défiant,  qui  doute. 
Car  lo  cors  de  sancta  Eniiuia 
Dis-hom  qne  es  a  Sant  Dauis, 

E  per  avsso  n'era  deskis. 

f^.  (le  sainte  Enimie,  fol.  55. 
Car  on  dit  que    lé  corps  de  sainte  £nimie  est  à 
Saint-Denis,  et  pour  cela  j'en  e'tais  défiant. 

28.  CONFIDAR  ,   COFIZAR  ,    V.,   Kit.    CONFI- 

Tiev^e,  confier. 
CoMFiDAS  VOS  en  Dieu  omnipotent. 

f^.  du  S.  Honorât. 
Confiez-\oui  en  Dieu  toul-puissant. 
Mais  COFIZAR  se  en  la  uianteuensa  de  Dieu. 

F.  et  Vert.,  fol.  3o. 
Se  confier  davantage  en  la  protection  de  Dieu. 
l'art,  prés.   So  que  elhs  cuio  fair  de  nos,  nos 
farem  d'  elhs,  cofisans  en  Dieu. 

PlIlLOMEN.V. 

Ce  qu'ils  croient  faire  de  nous,  confiants  en  Dieu, 
nous  le  ferons  d'eux. 
CAT.  ESP.  TOUT.  Cotifiar.  iT.  Confidare. 

29.  Desfians.\,   desafizansa,  s.  f.,  lat. 
di/fidenc«a,  défiance. 

RI'  avetz  trait  ses  de.sfiansa. 

B.  DE  Ventadolr  :  Tuit  sels  que. 
Vous  m'avez  trabi  sans  déjlance. 
Ancmais  miei  haelh  no  m  forou  traydor, 
^las  aras  m' an  trait  ses  beskiansa. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  lloni  dilz. 
Jamais   mes    yeux   ne    me   furent    traîtres ,   mais 
maintenant  ils  m'ont  trabi  sans  défiance. 
Ane  pueis  no  vi  vostra  desafizansa  , 
Pois  a  vos  plac  que  per  vostre  m  prezes. 
Giravd  i-e  Rorx  :  Nuls  bom. 
Je  ne  vis  oncques  ensuite  votre  défiance,  depuis 
rju'il  vous  plût  que  vous  me  prissiez  pour  vôtre. 
MIC.  FR.  Wiiiealrae  le  desfia  , 
Kt  desfiance  li  manda. 

lloman  de  HoUj  \ .  iiOjJ. 
CAT.  ANC.  Ksr.  Desfianza.  it.  Disfidanza,  diffi- 
denza . 
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!ÎO.     DeSFIAR  ,  DESFIZAR,  DEZAFIZAR  ,   V., 

lat.  Di/FiD(?Rf,  défier. 

Si  non  o  vols  fayre,  ieu  tl  venc  desfizar. 

Roman  de  Fierabras,  v.  875. 
Si  tu  ne  le  veux  faire,  je  te  viens  défier. 
Si  s  DESFizERON  c  sî  S  partiron  mal. 

V.  de  Bertrand  de  Bom. 
Ainsi  se  défèrent  cl  ainsi  se  se'parèrent  mal. 
D'  aquesta  ora  enan  vos  desafizi. 
Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem  ,  fol.  9. 
De  cette  beure  en  avant  je  vous  défie. 
Part. pas.  Ben  degiaiz  aver  desfizada 
Me  e  tuta  ma  cavaicada. 

Roman  de  Jaitfre,  fol.  93. 
Vous  devriez  bien  avoir  drfé  moi  et  toute   ma 
cavalcade. 

—  Désavouer,  attaquer. 

Mas  sel  que  lauza  folîa, 
E  no  blasma  ni  castia 
Maivatz  failz,  ni  los  desfia  , 
Pecc'  ab  doble  faillimen. 

P.  Cardinal  :  Jlicsum  Crist. 
Mais  celui  qui  loue  folie ,  et  ne  blâme  ni  cliàtie 
mauvaises   actions,    ni    les    attaque,    pèclie  avec 
double  faute. 

Per  que  Dîeus  vo.s  desfia. 

G.  Faidit  :  Era  nos  sia. 
C'est  pourquoi  Dieu  vous  désavoue. 

—  Déposséder  d'un  fief. 

Part.  pas.  D' Andussa  deskiatz. 

Hamb\ud  Di;  VAyL'EiRAs  :  Lcu  sonctz. 
Dépossédé  dufefd'Anâ use. 
ANC.  CAT.  Desfiar.  cat.  mod.  esp.  port.  Dcsn- 
flar.  IT.  Disfidare,  diffidare. 

3l.   CoNFEnER.\TION,    CONFEDERACION,   S. 

f.,  lat.  coNFOEDERATioNt'w,  Confédéra- 
tion ,  alliance. 

Confédération    entre    ho.s  es  et  pot  eslat 
préservation. 

2'i/.  de  14 18.  Ilist.  de  Languedoc,  t.  IV,  pr.  / 
col.  /|l/(. 
Alliance  entre  les  bons  est  et  peut  être  pre'serva- 
lion. 
Lialsamistatset  coNPEOERAciONSsian  fâchas. 
Qnals  que  sîaa  alcunas  aiiiistals  et  confé- 
dérations. 

Tit.  du  xiv"  siècle.  Doat,  t.  CLXXII,  fol.  227. 
Loyales  amitiés  et  confédérations  soient  faites. 
(^)uelles  que  soient  aucunes  amitie's  et  confédéra- 
tions. 

CAT.  Confederaciô .  esp.  Confederacion .  roRi. 
Confcdcracào,  it.  Confederazionc . 
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32.  CoNFEDERANSA  ,  s.f.,  alHancc,  con- 
fédération. 
Ac  gran  confederansa  am  Miquel ,  erape- 

rador. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  1 12. 
Eut  grande  alliance  avec  Michel ,  empereur. 
ANC.  ESP.  Confederanza. 

'^'^.  CoNFEDERAR  ,  V.,  Confédéré»",  allier. 

E  'Is  CONFEDERET  3111    SB. 
E'is   CONFEDERET  atU  lo  l'CJ. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  lia  et  178. 
Et  les  allia  avec  lui. 
Et  les  conjedéra  avec  le  roi. 
Part.  pas.  Era  confederatz  am  Saladi. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  i()2. 
Etait  allie  avec  Saladin. 
CAT.  ESP.  PORT.  Confcderar.  it.  Confederare. 

34.DESFEZAIV,  V.,  être  sans  foi,  mécroire. 
Part.  pas. 

Olivier,  tlitz  lo  rey,  Dieus  ,  per  sa  pietat , 
Ti  sia  en  ajuda  del  paya  desfezat. 
Sarrazi  l'eiicauso,  li  culvert  desfezat. 
Pioman  de  Fierabras,  v.  80^  et  i'j'^l\. 
Olivier,  dit  le  roi ,  que  Dieu  ,  par  sa  pitié  ,  te  soil 
on  aide  contre  le  païen  mécréant. 

Les   Sarrasins    le    poursuivent,    les  perfides  mr- 
créants. 

ANC.  FR.  Ferez,  baron,  sur  la  gent  deffaée. 
Pioman  de  Iloncevaiix. 
Qn'il  fera  la  bataille  au  paien  deffaè. 

Piuman  de  Fierabras  en  vers  français. 

35.  Desnofezar,  V.,  être  sans  foi,  mc- 
croii-e. 

Part.  pas.  Los  Tnrcx  fais  e  uesnofiizatz. 
FûLQUET  DE  Romans  :  Tornatz. 
Les  Turcs  faux  et  mécréants. 

36.  Professio  ,  i^.yi,  lat.  professio,  pro- 
fession. 

Al   recebrc  ,  fassa  professio  en   i'oratori, 
vezen  toz. 

Trad.  de  la  Règ.  de  S.  Benoît,  fol.  3o. 

Au  lecevoir,  qu'il  fasse  profession  en  l'oratoire  , 
anx  yeux  de  tous. 

CAT.  Professio.  esp.  Profesion.  port.    Profis- 
sào.  IT.  Professione. 

37.  Profes,  s.  m.,  lat.  vko^v.ssus,  profès, 
rrligicnx  qui  a  fait  profession. 
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Sia  PROFES  si  cuin  deu. 

Trad.  de  la  Règ.  de  S.  Benoît,  fol.  3i . 
Soit  profès  ainsi  comme  il  doit. 
cat.  Profes.  esp.  Profeso.  pokt.  it.  Professa. 

38.  Professar  ,  V.,  promettre,  s'engager. 
Part.  pas.  Lor  propri  sanc...  avian   profes  a 

escamparperla  defensiode  la  Terra  Sanhta. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.    L^l. 
Avaient  pi-omis  leur  propre  sang  à  verser  pour  la 
dc'fense  de  la  Terre-Sainte. 

CAT.  Professar.  esp.    Profesar.  port.  Profes- 
sar. iT.  Professare. 

39.  Refizar  ,  V.,  confier. 

Per  fraire  nî  per  nebot , 

No  s  deu  Tiegus  hom  refizar. 

B.  Mabtin  :  Faray  un  vers. 
Pour  frère  ni  pour  neveu,  ne  se  doit  nul  homme 
confier. 
CAT.  Refiar. 

40.  Feu,  FiEU,.y.  m.,  lat.  VEvdiim,  fief, 
hommage. 

Dans  le  testament  de  Raimond  P"^, 
comte  de  Rouergue ,  de  l'an  961,  on 
lit  plnsieurs  fois  a  feo,  à  fief. 
Eu  coms ,  li  do  lo  castel  d'Eisena  a  feu. 

Tit.  de  li35.  Bosc,  Mém.  du  Rouergue. 
Moi  comte,  je  lui  donne  le  château  d'Eisene  ày/cy. 
D'  aitan  vos  ocbaisou, 
S'neymais  laissatz  vostres  fieus, 
No  ni  mandelz  querre  los  miens. 

Le  DAijPHiN  d'Auvergne  :  Eeis  pus  vus. 
D'autant  je  vous  accuse  ,  si  de'sorniais  voiis  aLan- 
donuez   vos  Jiefs,  que  vous  ne  me  mandiez  de  qué- 
rir les  miens. 

Non  ai  dreg  el  fieu  qu'  ieu  ai , 
S'  al  senlior  don  raov  mais  en  ve. 

P,  RoGiERs  :  Tant  ai  mon. 
Je  n'ai  pas  droit  au^ey  que  j'ai ,  s'il  en  vient  mal 
au  seigneur  dont  il  relève. 
Loc.  Cill  que  ill  de  von  son  F  jeu  servir. 

Bertrand  de  Born  :  Cortz  eguerras. 
Ceux  qui  lui  doivent  servir  soafef 
Si  Dieus  deges  tener  fieu, 
De  vos  tengra  la  sua  part. 

Arnaud  de  Marueil  :  Totas  Lonas. 
Si   Dieu  dût    lenir  fef,   il  tiendrait  de  vous   la 
sienne  part. 

Teuer  a  fieu  noble  el  fieu  ondrat. 

Tit.  de  1265.  Doat,  t.  CLXXII ,  fol.  >--li. 
Tenir  s JicfinAAc  cty^y honore. 
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t'i^.  Quecjorn  vos  tramet  per  vieu 
Cent  sospirs. 

G.  Magret  :  Alrestan. 
Chaque  jour  je  vous  transmets  pour  hommage  cent 
s(iu]>irs. 

De  vos  teng  mon  aloc  e  mon  feu. 

Foi.yUET  DE  Ko.MÀNS  :  Ma  LcUa. 
Do  vous  je  tiens  mon  aleu  et  monflej". 

l'rec  r  Omuipoten 
Qu'  ir'  e  dolor  tos  temps  loi-  don' en  feu. 
B.  ZotiGi  :  t)n  liom  plus. 
Je  jirie  le  Tout-Puissant  qu'il  leur  donne  à  jamais 
tii/ïfy'lristesse  et  douleur. 
ANC.  Ka.  "En  feu  ceo  j)erpetiiament 
E  on  alo  tôt  quitement. 
B.  de  S.  Maure,  Chr.deNorm.,  fol.  .')i. 
.\>c.  o^r.Feti.  cat.  mod.  est.  tort.  it.  Fcudo. 

/(  I  .  FeuaTGK  ,  FEUADGE,   FEU.SATGE,  S.  IH., 

infcodation. 

Aqnest  ff.uatge  et  totas  las  causas  en  ccsla 
Ciiita  conteiigudas. 

Tu.  de  i33o.  Bordeaux j  hihl.  Mc.nteil. 

Cette  injeodalion  et  toutes  les  choses  contenues 
in  cette  cliarle. 

Feus,  leffeus,  feuadges. 

Tu.  de  i3o8.  DoAT,  t.  CLXXVin,  fol.  292. 
Fiefs,  arrière-fiefs,  inféodalions. 
Per  qnatre  deniers...  carta  de  feusatge. 

Tu.  de  i2()5.  DoAT,  t.  CLXXVII,  fol.  145. 
Pour  quatre  deniers...  cliarle  A'infcodalion. 

42.  Felsal,  FEUAL,  S.  m.,  fûal,  vassal, 
fc'udatairc. 

Homes  ,  femnas,  feusals  et  reire  fensals. 
Tu.  deïi2i.  UoAT,  t.  CLXV,  fol.  226. 
Hommes,  femmes  ,  'vassaux  et  arrière-vassaux. 
Del  senher  de  Monpeslier  e  de  sos  feuai.s. 
Statuts  de  Montpellier  de  l2o.'|. 
Du  seigneur  de  Montpellier  el  do  ses  Jt'udataires. 

■ —  Aclject.  Féodal. 

Dfl  senhor  feuzai.  de  cm  o  te. 

Ord.  des  R.  de  Fr. ,  i463,  t.  XVI  ,  p.  126. 
Jiu  seigneuryéWrt/de  qui  il  le  tient. 
Am  senhoria  Lassa,  so  es  assaber  clamors 

FEl'SAf.S. 

Tu.  du  xiii«  sii-cle.  DoAT,  t.  CXVIII,  fol.  3r.. 
Avec   seigneurie   Lasse,    c'<.st  a  savoir    clanieurs 
fendilles. 
I  AT.  ESI'.  PORT.  Fciidal.  IT.  Feiidalc. 

/,3.    Feuza.mknt,  s.  m.,  lit-f. 
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Kn  FEuzAMENT...  pei-  las  cosi amas  gênerais 
d'Agcnes. 

Tu.  de  1266.  DoAT,  t.  CLXXII ,  fol.  195. 
Kn  fief...  par  les  coutumes  ge'nérales  d'Agenois. 

\  !\  .    FeUAMENT  ,    FEVANMENT  ,  ach'. ,  féo- 

dalement. 

A  dat ,  donat...  en  ffeas  feuament. 

TU.  de  l335.  Bordeaux,  LiLl.  Monteil. 
A  donne',  livre'...  en  ficfsféodalement. 
Autreya  en  feu  fevanment. 
2'it.  de  14 13,  de  S.  Eulalie  de  Bordeaux,  bibl. 

Monteil. 
Octroie  en  fielféodalemenl. 

/|5.      FeUATEIR,      FEUZATIER  ,      FlUATER  , 
FUIATIEK,    FEVATIER  ,   FIEUSIER,i'.    m., 

feiidataire,  féal,  vassal. 

Coin  Los  senhor  deu  far  a  son  bon  feuateir. 

TU.  de  i2iç).  DoAT  ,  t.  CXXIV,  fol.  3oo. 
Comme  l)0n  seigneur  doit  faire  à  son  bon  vassal. 
lios  FEUZATiERs  et  Iclals  Ibi  sera. 

Tit.  de  1287.  DoAT,  t.  CXXX,  fol.  i58. 
Lui  sera  bon  et  XoysX  feudataire. 
Si  lo  FiUATER  negava  al  senhor  son  lius,  tôt 
o  parlida. 

Coût,  de  Condom. 
Si  le    vassal  niait  .iii  seigneur  son  fief,  tout  ou 
partie. 

Doni  mandamcnt  et  comanda  als  sobredigs 

FCIATIERS. 

Tit.  de  1276.  DoAT,  t.  CVI,  fol.  355. 
Je  donne  ordre  et  commande  aux  susdits  irnssaiix'. 
El  sobredig/.  fevatiers. 

'Tit.  de   1243.  Àrch.  du  Jioj.,  J.  325. 
Le  s\\%iVi\  fcudataire. 
Serai  bos...  Icials  fieusiers. 

2'U.  de  1278.  Chat,  de  Capdenac. 
Je  serai  bon...  loyal  feudataire. 
ANC.  CAT.  Fetintcr,fevalcr,feiidater.  esp.  port. 
IT.  Feudatario. 

/(G.  Afeusatge  ,  s.  m.,  inféodation. 

Aiitrelec  a  fieus  la  nicitat  de  la  terra  ,  otim 
apar  en  la  carta  del  afeusatge. 

TU.  de  1287.  DoAT,  t.  CXXX,  fol.  157. 

Octroya  à  lîef  la  moitié  de  la  terre  ,  comme  il  ap- 
paraît en  la  charte  de  Vinfcdoaiion- 

47.    Al  FIEUSAMENT,    AFIUAMENT ,    S.    IH., 

inféodation. 
La  dita  venda  o  lo  dit  affieusament. 

TU.  de  129'i.  Doat,  t.  XCVII,  fol.  257. 
Ladite  vente  ou  ladite  infcodation. 
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Per  manieira  d'  afiuame^t. 

Coût,  (le  Comlom. 
Par  manière  à'injcodalion. 

48.  Affeuator,  s.  m.,  inféodateiir,  qui 
donne  à  fief. 

Senhors  o  affeuators. 

Tit.  de  i486.  Bordeaux,  blhl.  Monteil. 
Seigneurs  ou  inféodateurs, 

49.  AfFEUAR,  AFIUZAR  ,   AFEOSAR,  V.,  iîl- 

féoder,  fief'fer. 

O  vendre  o  affeuar. 

TU.  de  i3o5.  DoAT,  t.  CLXXVilI,  fol.  137. 
Ou  vendre  ou  inféoder. 
Cascnna  persona  volen  vendre...  afiuzar... 

donar. 

Coût,  de  Suussigniic  de  iSiQ. 
Cbaque   personne  voulant   vendre...    inféoder... 
donner. 

Fer  donar  o  per  afeosar. 

Tit.  de  \i-j!{.  Doat,  t.  CXXX,  fol.  57. 
Pour  donner  ou  pour  inféoder- 
Part. pas.  Lo  deyt  Elias  Tonpin  affeuat. 

Tit-  de  ]4o2.  Bordeaux,  biLl.  Monteil. 
Ledit  Elias  Toupin  /Te/^e. 

Snbst.  Lo  deit  affeuat  no  dea  layssar  ni  f;ar- 
pir  lo  deit  ffeu. 

Tit.  de  l335.  Bordeaux,  Libl.  Monteil. 
Ledit _y?e/fè  ne  doit  laisser  ni  déguerpir  ledit  fief. 

50.  Infeudacion,  ."!./.,  inféodalioli. 

Aquesta...  infeddacion. 

Ab  los  dreytz  et  devers  et  iNFEUDAcroîf. 

Tit.  de  1402.  Bordeaux ,  LiLl.  Monteil. 
Cette...  inféodaiion. 
Avec  les  droits  et  devoirs  et  inféodation. 
CAT.  Enfeiidacià.  esp.  Enfeudacion.  port.  Eii- 
feudacào.  it.  Infeudazione . 

5i.  Reffeu,  s.  m.,  arrière-fief. 

Feus,  RKFFECS ,  fcaadges. 

TU-  de  i3o8.  Doat,  t.  CLXXVIII,  loi.  292. 
Fiefs,  arrierefiefs ,  infe'odations. 

52.  Reirefeusal,  x.m.,  arrière-vassal. 
Homes,  femnas,  feiisals  et  reirefeusai.s. 

Tit.  de  1121.  Doat,  t.  CLXV,  fol.  226. 
Hommes  ,  femmes  ,  vassaux  et  arricre-'va.'ssaux. 

5^.  Arrerfieus,  arefieus  ,  5-.  m.,  ar- 
rière-fief. 

Si   contrast  ni   desacoit  es   entre  lo    maior 
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senlier  del  fiens  et  son  finater  solire  1'  arefieus 
de  son  liens,  per  rason  del  dit  contrast  d' ar- 
rerfieus. 

Coût,  de  Condom . 
Si  contestation  et  dc'saccord  est  entre  le  premier 
seigneur  du  fief  et  son  feudataire  sur  V  arrière-fief  i\e 
son  fief,  en  raison  de  ladite  contestation  A^  arrière- 
.fief 

54.  Akreafiuament  ,  s.  m.,   arrièrc-iu- 
féodation. 

Que  sia  transportada  d'  nna  persona  a  nntr;» 

ses  arreafiuament. 

Coût,  de  Condom. 
Qu'elle  soit  transportée  d'une   personne  ,î  auln- 
sans  arrière-inféodalion. 

55.  Arefitjater,   s.  m.,  arrière-feiida- 
taire. 

L'arefidater   o    Tarefiuateks   son    ten- 
gutz. 

Coût,  de  Condom. 

Les   arrière-feudataires  ou  \' arriére-feudatairc 
sont  tenus. 

5G.  Arreafiuar  ,  ^\,  donner  à  arrière- 
'  fief. 

Aquest   meteixs  que    arreafiuara...    cap- 
casau. 

Coût,  de  Condom. 

Celui-ci  même  qui  donnera  à  arrière-flef...  clief- 
casal. 

57.  SOBREFEU,    SOBREFIEtJ,    .V.    7??.,    Slir- 

ficf. 

Ni  devo  re  donar  a  sobrefeu  del  sobre  dig 
logal. 

TU.  de  1243.  ylrch.  du  Roj.,  J.  325. 
jSi  doivent  rien  donner  à  surfief  du  susdit  local. 
Si  alcus  fa  sobrefieus  ,  dea  si  retener  cap- 
fleus. 

Tit.  de  1265.  Doat,  t.  CLXXII,  fol.  i36. 
Si  aucun  fait  surfiefs,  il  doit  se  retenir  chef-fief. 

58.  SoEREFEusAR,  V.,  sur-inféoder. 
Donar...  e  sorrefeusar. 

TU.  de  1265.  Doat,  t.  CLXXII ,  fol.  i.3.".. 
Donner...  el  sur-inféodcr. 

59.  Sobre ARREFIUAR,  v.,  donner  à  sur- 
arrière-fief. 

Nnlli  fîuater  no  pusqua  sobrearrefiuar. 

Coiit.  de  Condom. 
Qu'aucun  feudataire  ne  puisse  donner  à  sur-nj-- 
rièrc-fef. 
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FEBLE,  FiBLE ,  FREBLK  ,  fulj.,  lat.  tIehï- 
i.EW,  faible,  fragile. 

Ad  borne  FF.ni.E  et  a  nial;inile. 
IMas  sy  el  era  malauiles  o  fibles. 

Lii'.  lie  Sydrttc  ,  fol.  80  et  22. 
A  Xiovnmc  faible  e\. -A  malade . 
Mais  s'il  était  malade  oafnihlc. 
Cel  iiou  es  Los  que  a  FREDr,\  scala  s  te. 
Pocmc  S(ir  Bol-ce. 
Celui-là  n'est  ]>as  bon  (|ui  se  lient  k  faible  eclicUe. 
Kl  temps  (le  la  fjîbi.a  luoncda. 

Tit.  de  i3i6.  DoAT,  t.  LI ,  fol.  ^52. 
Au  temps  de  la  nionnaie_/(ji7>/e. 
Fig.  Nos  cm  totz  paures  de  poder,   et   tan  fi- 
bles en  to'la  virtutz. 

F.  el  Fert..  fol.  45. 
Nous  sommes  tous  pauvres  de  pouvoir,  et  si  fai- 
bles en  toute  vertu. 
ANC.  CAT.  Esr.  Feble. 
1.   Febl.\men,  adi'.,  faiblement. 

Albres  joves   e   grailes   qnc  es  pauramen   e 
feblamen  mes  en  terra. 

ZiV.  de  Sydiac,  fol.  ç)\. 

Arbre  jeune  et  grêle  qui  est  pauvrement  etfaible- 
ment  mis  en  terre. 
Esr.  Feblc/nente. 

■'i.  Feblit,  adj.,  affaibli. 

Senhors,  ara    vos  membre  cuin   nos  teno 

FEDi.rrz. 

Guili.ai;mf.  de  Tl'dm.a. 
Seigneur,  niaiuU'iianl  qu'il  vous  souvienur  comme 
ils  nous  tiennent  affaiblis. 

/i.  Febleza,  s.  f.,  faiblesse. 
Per  îa  febleza  de  bi  scrvela. 

ZiV.  de  Sydrac,  fol.  78. 
Par  h  faiblesse  de  la  cervelle. 
ANC.  CAT.  Feblca. 

5.  Febletat,  .y./.,  faiblesse,  fragilité. 
Per  la  febletat  del  eston)ac. 
Aisso  lor  ave  de  febi.f.tat  de  cor. 

/,(('.  de  Sjdrac,  fol.  80  et  74. 
Par  \3  faiblesse  de  l'estomac. 
Cela  leur  advient  de  faiblesse  décourage. 

ANC.  FR.  Par  dci'anie  de  Roiz,  è  par  sitfieblctc. 

Roman  de  Rou  ,  v.  1821. 
ANC.  ESP.  Febledad. 

C),  Feblezir,  V.,  faiblir,  affaiblir,  plier. 
Meravil  me  cnm  pnese  en  pes  tcncr, 
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Si  m  FEiiLF.zis  e  m  fai  tremblar  e  fondre. 
IzARN  RisoLS  :  Aylas  tant  suy. 
Je  m'e'tonne  comment  je  puis  tenir  eu  pieds  ,  tant 
nt'a/fiiiblil  et  me  fait  trembler  et  fondre. 
Pan.  pas.  Eu  greu  pantais  sui  feblezitz, 
Per  lieis  oui  beutatz  vole  formai'. 
lî.  DE  Ventadour  :  Quan  lo  boscatges. 
Je  suis  affaibli  en  pe'nibles  rêves ,  par  celle  que  la 
beauté'  voulut  former. 

Mas  lo  tricbament  séria 
Feblesitz. 

B.  Martin  :  Companho  per. 
Mais  la  tromperie  sei-ait  affaiblie- 
ANC.  FR.  E  li  dus  Aoueat /ébléiant. 

Roman  de  Rou,  v.  8529- 

7.  Afeblir,  aflebir,  v.,  faiblir,  «nffai- 
blir. 

El  comenset  ad  aflebir  e  esser  agreviat  do 

malautia. 

Uist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  23. 
Il  commença  à  faiblir  el  à  être  afl'ecté  de  maladie. 
La  filha  de  la  regina  s'  afebu  ,  e  morl  de  faiii. 

yJbr.  de  l'J.  el  du  N.-T.,  fol.  6-J. 
La  fille  do  la  reine  s'affaiblil,  et  mourut  de  faim. 
Quan  cuias  esforsar,  tu  aflebis. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  44- 
Quand  tu  penses  renforcer,  tufaiblis. 
Part.  prés. 
Quan  lo  caps  dol,  van  li  membr' afedlen. 

Pons  Santeuil  :  Marritz. 
Quand  la  tête  soullVe  ,  les  membres  \onlfaiblis- 
sant. 
ANC.  FR. 

Tant  jut  e  tant  juna  ke  innlt  fu  ajlebiz... 
Miilt  sunt  II  bon  e  li  bardi 
Amenui.sé  et  afiêbU. 

Roman  de  Rou,  v.  3l34  et  CySo. 
ANC.  CAT.  Afeblir. 

8.  ÂFEni.EziR,  V.,  affaiblir. 

Lbi  Ai-Eiir,Ezis  la  servela. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  'jCt. 
Lui  ajj'iiiblil  la  cervelle. 
Esr.  Afeblecer. 

9.  Aflebeiar,  i».,  faiblir,  affaiblir. 

Per  que  s'  anet  mes  cors  aflebeian. 

Bertrand  DE  Born  :  Fuillietas  vos  mi. 
C'cot  p(iur'|uoi  mon  <<cur  s'aU^i  faiblissant. 

Ce  mot  est  remplaet';  dans  quelques 
manuscrits  par  afreollan. 


FEB 

ANC.  FR.   Tant   estoient   afebloié   que     il     ne 
pooient  mes  souffrir  les  ass<inlz. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  V,  p.  260. 
Car  viens  est  et  afehloiez. 

Roman  de  Dolopatos,  v.  35o. 
Ils  afoibloierent  et  perdirent  si  du  tout  leur 
nom  et  leur  force. 

JOINVILLE,  p.   188. 

10.  Enfeblir,  V.,  faiblir,  plier. 

L'  albres  comens'a  enfeblir. 

Lii'.  de  Sj-drac  ,  loi.  ^j. 
L'arbre  commence  à  plier. 

1 1.  Enfeblezir,  enflebecir,?;.,  faiblir, 
plier,  affaiblir. 

Enfeblezisc  lo  cor  e  '1  sen. 

GiRALD  DE  BORNEIL  :  Plaing  c. 
Affaiblit  le  cœur  et  le  sens. 

Part.  pas. 

No  s' es  meravllha  si 's  totz  enflebecis. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  123(5. 
Ce  n'est  merveille  s'il  est  tout  affaibli. 

—  Infirmer,  invalider. 

Revocatz,  enfeblezitz  nî  annniatz. 

Tit.  de  it^'il.  Bordeaux,  LiLl.  Monteil. 
Révoqués ,  infirmés  et  annulés. 

FEBRE,  s.f.,  lat.  febrew,  fièvre. 

El  jagnes  .xrrii.  ans  de  la  feere  carlana. 

Guillaume  de  la  Tour  :  Un  sirvenies. 
Il  gésit  quatorze  ans  de  \a.Jtèi>re  quarte. 
Dieus  m'a  dada  febre  tersana  dobla. 

K.  Gaucelm  de  Beziers  :  Dieus  m'a. 
Dieu  m'a  donné^èf  re  tierce  double. 
Sinon  febr'  aguda  vos  destrenha  'Is  costatz. 
Albert  de  Sisteron  :  Dompna. 
Sinon  qwejlèvre  aiguë  vous  serre  les  côtés. 
"Val  contra  febres  quartana  et  cothidiana. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  201, 
Vaut  contre_/?èfre5  quarte  et  quotidienne. 
CAT.    Febra.    esp.    Fiebre.    port.    Febre.    it. 
Febbre. 

1.   Febros  ,  «r^.,  fiévreux. 
Co  hom  febros  e  nialante. 
Estara  febros. 

F',  et  Vert.  ,  fol.  lOO  et  147- 
Comme  \\ora\ae fiévreux  et  malade. 
Sera  fiéfreux . 
Boc...  totz  temps  es  febros. 

Elue,  de  las  propr.^  fol.  252. 
Bouc...  est  loujovirs  ftéfreiix. 
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ANC.  VR.  Honis  devient  à  force  amorox 
Tôt  ensement  corarae^^eVroor. 

Roman  de  Parfonopex  de  Blois.  Not.  des  Mss. 
t.  IX,  p.  72. 
CAT.  Febros.  port.  Febroso.  it.  Febbroso. 

3.  Febril,  adj.,  lat.  febrilw,  fébrile. 
Per  accio  de  calor  febril. 

^  Elue,  de  laspropr.,  fol.  81. 

Par  action  de  cbaleur/î'/^/vVp. 

Esp.  PORT.  Febril.  it.  Febbrile. 

4.  FebRICITAR  ,     7K  ,     lat.     FEBRICITARe  , 

être  fébricitant,  avoir  la  fièvre. 

Fa  FEBRICITAR. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  90. 
Fait  être  fébricitant. 
Part. près.  So  febricitans  d' aguda  febre. 
Siibst.  Donat  a  febricitans. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  85  et  200. 
Sont  fébrieilants  de  fièvre  aiguë. 
Donné  kfébrieitant. 
ESP.  PORT.  Febricitar.   it.  Febricitare,  febbri- 
citare. 

5.  Afebrit,  adj.,  fiévreux. 

Plus  que  deguns  malanfes  cant  estay  afebritz. 
V.  de  S.  Honorai. 
Plus  que  nul  malade  quand  il  e?,i fiévreux. 

FEBRIER,  s.  m.,  lat.  FEBR«rtR/«5-,  fé- 
vrier. 

Ces  antres  vergiers 
No  fai  fnilhar  mars  ni  febriers. 

Bertrand  de  Bokn  :  Fuillietas  ges. 
Mars    ni  février    ne    fait    point  feuiller  autres 
vergers. 

CAT.  Febrer.  esp.  Febiero.  port.  Fevereiro.  it. 
Febbraio. 

FEBUS,  s.  m.,  lat.  phoebus  ,  Phébus. 

Apelavo  '1  Febus  ,  que  vol  dire  bel. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1  16. 
L'appelaient  Phébus,  qui  veut  dire  beau. 

ESP.  PORT.  Febo. 

FEC,  FETZ,  s.  f.,  lat.  F.«;x ,  lie,   sédi- 
ment, matière  fécale. 
Pois  pogra  leu  issir  fecs. 

A.  Daniel  :  Pus  En  Rainions. 
Puis  pourrait  facilement  sortir  matière fccale. 
Tartari  es  ranza  o  ff.tz  de   vi  en  l'estrein 
del  tonel  indurzida. 
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Melanoolia  es  liumor  cspessa  et  grnssn ,  tic 
la  FETr,  tlcl  sanc  engemlrada...  et  eiigeiulia  si 
el  sanc,  ciiiu  la  fetz  el  vi. 

Elue.  <lc  las  propr.,  fol.  IpS  et  3l. 

Tartre  est  sédiiiiciit  ou  lie  de  vin  durcie  au  fond 
du  tonneau. 

Mélancolie  est  humeur  e'palsse  et  grosse  ,  engen- 
drée de  la  lie  du  sang...  et  s'engendre  au  -sang, 
<^)mnic  la  lie  au  viu.  ^f 

ANC.    C.\T.    PLUR.    I^eCCS.    ANC.  ESP.    PORT.    I^CZ. 

iT.  Feccia. 

FECULENT  ,    nd/\ ,    lat.    feculent«,s-  , 
«'pais,  féculent. 
Si..,  -sanc  es  mot  féculent. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  53. 
Si...  le  sang  est  nioult  épais. 
ESP.  PORT,  Fcctilcnto. 

FECUNDITAT,  .v./.,  lat,  fecunditatcw, 
fécondité. 
Fecdnditat,  qui  vol  dire  fertilîtat. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  207. 
Fécondité,  qui  veut  dire  fertilité'. 
CA.T,  Fecnnditat.  esp,  Fecuiididnd.  port.  Ee- 
cundidade.  it.  Fecondità,  fecondttatc ,  fe- 
conditade. 

2,  Fecundatiu,   aclj.,    fécondant,    qui 
féconde,  ferlilisateur. 

Solelh  lia  virtnt  fecundativa. 
Avga.,.  cnin  sia  de  terra  feconhativa. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.   1 15  el  l/jQ. 
Le  soleil  a  puissance yl''con(/rt«<e. 
L'eau...  comme  elle  so'ii  Jertilisutriee  de  la  terre. 

3.  Fecundar,  2>. ,  lat.   fecundauc,  fé- 
conder, fertiliser. 

De  FECUSDAR  o  ctnprenLar  las  ovellias. 

Elue,  de  las  propr.,  fui.  aJij. 
T)e  féconder  OM  emplir  les  brebis. 
CA.T.  ESP.  PORT.  Feciindar.  it.  Fecondare. 

FED  ,  (i(Jj.,  lat.  FET«i-,  fécond. 

Femnas  so  ditas  iedas  o  feloza.s  ,  fjuan  ad  el 
cngendrar  so  aptas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25i. 
I^es  femmes  sont  à'\\.ci  fécondes   ou  prolifiques, 
quand  elles  junl  aptes  à  l'engendrer. 

2.   Fet,  V.  m.,  lat.  vov.Tus ,  fœtus,  eiii- 
brvon. 
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F.niro  qnc  dcsccnda...  fet. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  37. 
.lusqu  a  co  que  descende...  Xcfttus. 
CAT.  ESP.  PORT.    IT.  Feto. 

3.  Fétus,  .v.  m.,   lat.    foetus,   fœtus, 
embryon. 

Fetus...  prcn  noyriment  cl  ventre. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25 1 . 
\a'  fatus...  prend  nourriture  au  ventre. 

4.  Feda,  feaj.v./".  ,  lat.   FOF.TA,    {éAc , 
l)rcl)is,  ouaillc. 

A'oycz  Denina,  t.  I,  p.  i/j2. 
leti  gardiey  fedas  e  anliels, 

Rai.mond  d'Avignon  :  Sirvcns. 
Je  gardai  brebis  et  agneaux. 
Car  tiou  auiou  las  ff.as  ,  sîiiou  per  la  toyson. 

La  nobla  Leyczon. 
Car  ils  n'aiment  les  brebis,  sinon  pour  la  toison. 
Ais.si  los  menau  t{ue  si  eran  feuas  per  los 
prats. 

PUILOMENA. 
lis  les  conduisent  ainsi  que  s'ils  étaient  des  brebis 
par  les  près. 

Ce  mot  de  la  langue  des  troubadours 
explique  le  sens  de  foetas  qu'on  trouve 
dans  le  vers  de  Virgile  : 
Non  insueta  graves  teatabnnt  paLnla  foetas_ 
ViRG,,  Eglog.  I. 

En  effet,  les  Latins,  dans  leur  lan- 
gue vulgaire,  avaient  employé  foetas, 
pleines,  en  sous-entendant  ovcs,  et  en- 
suite FOETA  signifia  brebis  même;  et  le 
poète,  rapportant  les  discours  des  ber- 
gers, a  fait  passer  dans  la  langue  poé- 
tique ce  mot,  qui  est  resté  dans  la 
langue  des  troubadour.s  et  dans  plu- 
sieurs patois  de  l'Italie. 

f>.  Fedetta  ,  s.  f,,   petite  brebis,  brc- 

bicttc. 

Las  Llankas  feuettas. 

13.  Rascas  :  Touta  kausa. 
Les  blanches  brebieltcs. 

6.   Fetans,    ndj.    employé   substantive- 
ment,  brebis. 
Cuin  ovelbas  noinnain  fetans  o  fedas. 

Elue,  de  las  propr. ^  Ifil.  25 1- 
Comme  nous  appelons  les  ouailles  brebis  ou  fcdes. 
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7.  Fetos,  adj.y  lat.  fet«os«5',  prolifique, 
Femnas  so  ditas  feJas  o  FETOzyvs,  quan  ad  el 
engendrar  so  aptas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25 1. 
Les  femmes   sont  dites  fe'coudes  ou  prolifiques , 
quand  elles  sont  aptes  à  l'engendrer. 

FEDEDA  ,s.f.,  hideur. 

Es  per  aquo  fededa  de  forma  del  membre. 

Trad.  d'Âlbucasis,  fol.  66. 
Est  par  cela  hideur  de  forme  du  membre. 

FEIRA  ,    FIEYRA  ,    FIERA  ,     S .  f.  ,    foifC  , 

marché. 
Al  re  n'auraa  al  partir  de  la  feyra. 
G.  Olivier  d'Arles  ,  Coblas  sparsas. 
Ils  en  auront  autre  chose  au  partir  de  la/bj're. 
Que  puescan  y  esser  fieras  cad  an. 

Charte  de  Gréalou,  p.  106. 
Que  àesjbires  puissent  y  être  chaque  an. 
Fig.        Ergnel  y  fas  e  sobreyra  , 
E  t'  arma  sec  avol  feyra. 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Crisl. 
Tu  y  fais  orgueil  et  arrogance,  et  ton  âme  suit  un 
méchant  marché. 

Loc.  "Vostre  cors  gens 

Es  de  bentat  e  de  prez  tan  manens 
Qa'en  poirîaz  feira  tener  en  Frausa. 
R.    BisTOKS  :  Qui  vol  vezer. 
Votre  corps  gent  est  si  riche  de  beauté  et  de  mé- 
rite que  vous  en  pourriez  tenir^bire  en  France. 
Loc.  prov.  Es  saubnt  en  ff.ir'  o  en  mercat. 
G.  Rainols  :  Auzir  cugei. 
C'est  su  en  foire  ou  en  marché. 
leu  non  sap  la  fieyra 
On  boui  la  valor  ven. 

P.  Cardinal  :  Qui  vol  aver. 
Je  ne  connais  \oi  foire  où  on  vend  la  valeur. 
ANC.  FR.  LacortKicbart  semblont  tozjorsyeiVe 
n  maichié. 

E.oman  de  RoUj  v.  4449- 
CAT.  ESP,  Feria.  tort.  Feira.  it.  Fiera. 

FEL,  s.  m.,  lat.  FEL  ,  fiel. 
Fel  de  gai  li  daretz  en  condag. 
Lo  FEL  li  donatz  d'un' anguila. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Vous  lui  donnerez  en  repas_/?eZ  de  coq . 
Vous  lui  donnez  Icftel  d'une  anijuille. 
Totz  peyssbos,  exceptât  dalpbi,  bau  fel. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  55. 
Tous  les  poissons ,  cxceplc  le  dauphin  ,  ont  ftcl. 


FEL  P.99 

De  FEL  abenrar. 

Pons  de  CArouEiL  :  So  qu'  hom. 
Abreuver  de  fiel. 
Fig,  Pins  es  ses  fel  qne  colomba. 

E.  Cairel  :  Era  no  vei. 
Est  plus  sans_/?e/  que  colombe. 

CAT.  F'el.  ESP.  Hiel.  port.  I^el.  it.  fêle. 

2.  Fel,  felh  ,  adj'.,  farouche,  erncl. 

Voyez  Leibnitz,  p.    114. 
Toza,  felh  cor  c  salvatge 
Adomesg'  om  per  usatge. 

Marcabrus  :  L'  aulr'  ier. 
Jeune  fille,  on  apprivoise  par  usage  caur  farou- 
che et  sauvage. 

Per  pane  non  a  son  sen  perdutz , 
Tant  fon  fels  e  mais  et  iralz. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  i8. 
Peu  s'en  faut  qu'il  n'ait  son  sens  perdu  ,  tant  il  (ut 
farouche  et  méchant  et  irrité. 
ANC.  FR.  Li  siècles  est  fel  et  repoins. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I ,  p.  358. 
Ne  jà  le  fel  liez  ne  sera 
Lejor  q'  autrui  u' engingnera. 

Roman  du  Renart ,  t.  I,  p.  7. 
Wa\sfel  estoit  et  desloiaux. 

Fabl.  et  cont.  anc.  ^  t.  I  ,  p.  208. 
Qui  tODJonrs  est  fel  et  crueux. 

Charles  d'Orléans,  p.  243. 

3.  Félon,  felhon,  fellon,  adJ. ,  félon, 
cruel,  courroucé. 

Mas  vos ,  que  li  Turc  félon 
Temion  mais  qne  leon. 
Le  DArPuiN  d'Al'vergne  :  Eeis  pus  vos. 
Mais  vous  ,  que  les  Turcs  félons  craignaient  plus 
que  lion. 

Quar  auc  a  nulb  drut  feluo 
D'  amor  no  vi  far  son  pro. 

B.  DE  Ventadour  :  Accosselhalz. 
Car  oncques  à  nul  amant  yi/on  je  ne  vis  faire  son 
profit  d'amour. 
Anc  nulb  temps ,  ab  voluntat  felloka  , 
A  son  poble  non  fon  contrarios. 

G.  RiQL'iEE  :  Pics  de. 
Jamais  en  aucun  temps  il  no  fut  contraire  à  son 
peuple  avec  \o\onlé félonne. 

Mot  fo  fortz  la  batalba  e  lo  cb.iple  felo. 
Dolens  n'es  l'amira ,  e  n'a  son  cor  felo. 

Roman  de  Fierabras,  v.  4?'^  et  3687. 
La  bataille  fut  moult  forte  et  le  massacre  cruel. 
L'émir  eu  cil  dolent ,  et  en  a  sou  cœur  courroucé. 
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Substantiv.  La  bella  fjli.ona 

Sap  qn'ien  1'  ai  dig  :  ab  quai  gienh  m'  aiicizes. 
Rambwi"  de  Yaqleiras  :  D' anior  uo. 
La  belle  cruelle  sait  que  je  lui  ai  dit  :  avec  quel 
slralagème  vous  me  tuâtes. 
ANC.  CAT.  Félon.   ESP.  Feîlon.  it.  Fellone. 

4.  Felonamexs,  ach'.,  traîtreusement. 
Dis  FELONAMENS  tota  la  veritat. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  75. 
Dit  traitreiisernenl  toute  la  vérité'. 

6.  Fellonia,  felnia,  feunia,  s.  f.  bass. 
lat.  FELOXiA,  félonie,  trahison,  colère. 

Roma,  per  avev, 

Faitz  manta  fellonia. 

.G.  FlGLElRAS  :  Sirventes  vuelli. 
Rome,  pour  ricliesse,  vous  faites  niainteyê/cinic. 
Lai  veng  lo  leis  sa  felnia  menar. 

Poerne  sur  Boùce. 
Là  vint  le  roi  conduire  sa  félonie. 

Panbres  d'amor,  e  de  feonia  licx. 
P.  Cardinal  :  D'un  sirventes. 
Pauvres  d'amour,  et  riches  àc  félonie. 
Mas  qnant  er  lo  jatgamens, 
Li  valra  pane  la  feunia 
Nircngans  ni  la  banzia. 

P.  Vidal  :  Si  m  laissava. 
Mais   quand   sera    le  jugement,  peu  lui  vaudra 
\dL  félonie  et  la  tromperie  et  la  fausseté. 

—  Chagrin,  tristesse. 

M'  en  creis  ira  e  felnia. 

Cadenzt  :  a  co  m  doua. 
M'en  croît  tristesse  et  chagrin. 

Mner  de  dol,  d'ira  e  de  feunia. 

Claire  d'Andlse  :  En  greu. 
Je  meurs  de  douleur,  de  tristesse  et  de  chagrin. 
E '1  message,  plen  de  feunia, 
Tornet  o  dir  a  son  senhor. 

R.  Vidal  de  Bezaudun  :  Uaas  novas. 
Et  le  messager,  plein  de  tristesse,   retourna  dire 
cela  à  son  seigneur. 
ARC.  CAT.  Fellonia.  esp.  Felonia.  it.  Fellonia. 

6.  Felones,  adj.,  mauvais,  cruel. 

Felonessa  vida  d'  borne. 

Trad.  de  Bédé.  fol.  /|5. 
Mauvaise  vie  d'Iiomme. 
Mortz  FELLOKESSA  ,  mor!z  trepbana. 

Passio  de  Maria. 
Mort  cruelle  ,  mort  perfide. 
ANC.  FR.La  mc-r  qui  est  pïuaf'elonncscc  eu  y  ver. 

.IdINVil.I.V.,    p.    io5. 
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(e  fut  iiue  bataille  très  dure  et  Xt'esfeloneuse. 
Froissarï,  t.  III,  p.  39. 
lï.  Felloiiesco. 

7.  Felonessament,  adv.,  traîtreusement, 
méchamment ,  irrévérencieusement. 

Hom  que  es  pies  d'ira  vai  fei.onessament. 

Trad.  de  Dcde  ,  fol.  21. 
Homme  qui  est  plein  de  colère  va  méchaintnent. 
Li  cal  son  a  far  fellonessament. 

Trad.  de  la  2'  épît.  de  S.  Pierre. 
Lesquels  sont  à  agir  irréférencieusement. 
ANC.  fr.   Il  fut  par  Antboiue  décapitéyèVow- 
nesse/nent. 

OEuvres  d'Alain  Chartier,  p.  268. 
En  baut  parole  mouh  félenessement. 

Romande  Garin  le  Loherain  ,  t.  I,  p.   123. 
Ceo  ([ne  fclonessemen  t 
Nos  qnert  od  fol  décevement. 
B.   de  S.  Maure  ,  Chron.  cleD/orm.,  fol.  64. 
IT,  Fellonescamente.. 

8.  Felloneza  ,  s.f.,  félonie. 

Ven  en  felloneza  de  cor. 

y.  et  Vert.,  fol.  l3. 
Vient  en  félonie  de  cœur. 

9.  FelNEIAR,   FEUNEIAK,    FUNEIARjFEO- 

NiAR,  V.,  faire  félonie  ,  tromper. 
Si  desreia 
Negus  vas  Ici  ni  felneia. 
P.  Guillaume  de  Luzerne  :  Qui  NaCaniza. 
Si  nul  s'écarte  et  fait  félonie  envers  elle. 
Membres  li,  quan  doua  a  tort  feuneia 
Vas  cel  qu'  il  serv. 

B.  Zorgi  :  Pron  si  deu. 
Qu'il  lui  souvienne,  quand  dame  fait  félonie  à 
tort  envers  celui  qui  lui  obéit. 
Jovens  fcney'  e  trefana. 

Marcabrls  :  El  mes  quan. 
.Icunesse  trompe  et  se  moque. 

—  Gémir,  s'attrister. 

Mon  cor,  quan  no  us  ve,  feuneya. 

GiRAUD  LE  Roux  :  Amors  me. 
Mon  cd'ur,  quand  il  ne  vous  voit  pas  ,  gémit. 
(;avallier  d'à  pe  qui  nialdilz  ni  feonia. 

L'Évl".QUE  DK  Clebmont  :  Peirc  de. 
Cavalier  à  pied  qui  maudit  cl  gémit. 

10.  Feunezamens,  adi'.,  traîtreusement. 

De  Cahim  ,  co  ausis  Habcl  fednesamens. 

Pierre  de  ConBiAc  :  El  nom  de. 
Dr  Cain    comment  il  occit  Abel  traîtreusement. 
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1 1.  Enfelonir,  V.,  irriter,  rendre  cruel. 

Adonc  Blandin  s'enfeloms. 

Roman  de  Blandin  de  Cornoiiailles. 
Alors  Blandia  s'irrite. 
Laysserai   que  s' enfelonisca.  la    mieua  ira 

contra  els. 

Hist.  de  la  Bible,  fol.  32. 
.Te  permettrai  que  ma  colère  s^irrite  contre  eux. 
ANC.  FR.  Se  prenent  à  a/elonnir. 

G.  GuiART  ,  t.  II,  p.  92. 

12.  EsFELNiR,  V.,  devenir  furieux. 

El  trerabl'  e  sospira  ,  e  près  ad  esfelnir. 
Guillaume  de  Tudela. 
11  tremble  et  soupire,  et  se  prit  à  devenir  furieux. 

i3.  EsFELENAR,  ESFELLENAR ,  V.,  effor- 
cer, irriter,  rendre  cruel. 
Ea  Pons  no  s'  esfelena 
De  recobrar. 
■Rambaud  de  Vaqueiras  :  El  so  que. 
Le  seigneur  Pons  ne  s'efforce  pas  de  recouvrer. 
Part.  pas.  El  vi  venir  esfellenat 
Lo  jaian. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  60. 
Il  vit  venir  le  géant  irrité. 
ANC.   FR.  L'enfant  s'en  courrouça  et    ^enfe- 
lonna. 

Frois.sart,  t.  m,  p.  3i. 

14.     EsFELNEziR,   V. ,   altérer,    rendre 
mauvais. 

E  m  n'ESFELNEzrs  ma  color. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vei  qu'em.  Var. 
Et  m'en  altère  ma  couleur. 

FELIGE,.y.  m., jaunisse. 

Si  vostr'  anzel  felige  pren. 
Cant  aiizel  a  felige. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Si  votre  oiseau  prend  \z  jaunisse. 
Quand  oiseau  a  jaunisse. 

FELICITAT ,   s.  /.,   lat.   FELicixATew , 
félicité. 
En  final  félicitât. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i. 
En yë/ici/e  finale. 
OAT.  Félicitât,  esp.  Felicidad.  port.  Felicidade . 
VT.  Félicita,  Felicitate,  felicidade. 

FEMjFEMP,  .V.  m.,  lat.  vi-miis ,  fnniicr. 
01  pus  fort  que  fems  en  ort. 

A.  Daniel  :  Pus  EnRaimoui. 
Sent  plus  fort  iiuc  fumier  en  jardin. 
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Del  femps  del  gai  i  pauzaratz. 

UeuDES  de  PltADES  ,  /4uZ.   CaSS. 

Vous  V  poserez  au  fumier  du  coq. 

So  FEMS  a  greish  de  terra  es  compétent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2^9. 
Son  fumier  est  propre  à  engrais  de  terre. 
CAT.  Fems.  esp.  Fimo.  m.  fiine,  Jimo. 

2.  Fenta,  fenda,  fienda,  s.f.,  fiente, 
excrémonl. 

Am  FENTA  de  cabra.  ' 

Pansa  sobre   aqnela    fenda    de    vacca  hu- 

mida. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  9  el  68. 
A\ccf  ente  de  chèvre. 
Pose  sur  celle-là  //en <e  de  vaclie  humide. 
Per  FiENDA  canda  de  porc. 

Lif.  de  Sydrac,  fol.  117, 
Vax  fente  chaude  de  porc. 
CAT.  Fempta. 

3.  Femorier,  fermorier,  s.  m,,  fumier. 

Cossi  cant  hom  sent  femorier. 

P.  Cardinal  :  leu  non  sai. 
Comme  quand  on  sent  fumier. 

Si  com  hom  sent  pudor  de  fermorier. 
P.  Cardinal  :  Ane  no  vi. 
Ainsi  comme  on  sent  puanteur  de  fumier. 
ANC  FR.  Du  CGC  racunteki  munta 
Sonr  nn  femier,  è  si  grata. 

Marie  de  France,  t.  II ,  p.  62. 
Soit  en  paies ,  soit  en  femier. 

Roman  de  la  Rose,  v.  691 1 . 
CAT.  Femer. 

4.  Femorie  ,  FOMORiE,  S.  iii.,  fumicr. 

Per  so  femories  no  pndo  en  yvern. 

Pudor  d' alh  escantîsh  pudor  de  fomories. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  268. 
Pour  cela  fumiers  ne  puent  pas  en  hiver. 
Puanteur  d'ail  éteint  puanteur  Aa  fumier. 

5.  Femoras,  s.  m.,  tas  de  fumier. 

Coma  .1.  gran  femoras  vil  et  aterrit  que  non 
gieta  sinon  ortigas. 

F.  et  Vert.,  fol.  pS. 

Comme   un  grand   tus  de  fumier  vil  et  terreux 
qui  ne  produit  sinon  orties. 

6.  Femadura  ,  s.  f.,  engrais. 

Feins  a  femaduras. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  23^. 
Fumicr  à  engrais. 

7.FEMAR,  V.,  fumer. 
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Part.  pas.    Milgrauier    aiuar   iemat    de  leiiis 
porci. 

Elue,  de  Itis  propr. ,  loi.  njlj. 
Gicnadier  3mcrJ'umc  ilc  ruiiiicr  île  porc. 
De  la  terra  no  femada. 

Coût,  de  Condom. 
De  la  terre  non  fumée. 
CAT.  Femar. 

FEME ,  s.f.,  lat.  v^yiina,  femelle,  femnie. 

Li  F£ME  son  desiron. 

Deldes  de  I'rades  ,  Auz.  cass. 
hcsycmelles  sont  désireuses. 
.d(fj.     L'efan  niascle  o  feme. 

IzARN  :  Diguas  nie  lu. 
L'enfant  mâle  o\i  femelle. 

1.    Fr.MSA,     FEMÉXA,    S.f.,     Lit.     FEMiNA  , 

femme. 

IN'i  Loin  ni   femna  ,  homes  ni  femnas. 
Tit.  de  loSg. 
!M  homme  m  femme  j  liommcs  ni  femmes. 
Dis  mal  de  las  femnas  e  d'nmor. 

f^.  lie  Marcahrus. 
Dit  mal  ici  femmes  et  d'amour. 
De  home  sout  e  de  femenas  veuvas. 

F.  et  Vert.,  fol.  i8. 
D'Iiomme  libre  et  Aa  femmes  veuves. 
Non  deu  forsar  vezoa  o  alcuna   femena  de 
peure  marit. 

Staliils  de  Montpellier  de  1204. 
IS'e  doit  forcer  veuve   ou  aucuncyt//»7/!c'  de  pren- 
dre mari. 
AKC.   ESP. 

A  esta  hnenA  fcmna  quitala  d'est  dolor. 

V.  de  S.  Domingo  de  Silos,  cop.  3oi. 
JJua  femna  flaquielia  è  prennada. 

Milagros  de  Nues  Ira  Senora,  cop.  437- 
akc.  cat.  Femna,  femhra.  Esr.  mod.  Ilembra. 
roRT.    Femea.  iT.  Fcmiiia,  femmina. 

3.  Ff.me>ege,  s.  m.,  chaleur,  nppclit  de 
la  femelle  pour  le  mâle. 

Li  feme  son  desiron, 
E  '1  FEME5EGES  »i  'lls  dcslreuh. 

DeUDES  EE  PnADES  ,  y/«3.  C(tSS. 
Les  femelles  sont  désireuses,  et  la  chaleur  ainsi 
les  prcsîe. 

/,.  Femel,  n(lj.,  f«;minin. 
Fig.    Le  vers  dey  far  en  lai  rima , 
Masci'  c  FEMEi.,  qnc  ben  rim. 

Gavaldan  ll  Vielx  :  ],o  vers  dey. 
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Je  dois  laire  le  vers  en  telle  rime,  masculine  et 
féminine  j  qui  rime  bien. 

Son  uiiisculiuas  o  femelas. 

Leys  d'iimorSj  fol.  5o. 
Sont  masculines  ou  féminines. 
Sitl^st.  Las  FEMEixAs  so  plus  frevols  et  de  peior 
conplexio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  235. 

Les  femelles  sont  plus  faibles  et  de  pire  coni- 
[ilexion. 

5.  Femil,  femenil,  feminil,  «^'.,  fémi- 
nin ,  de  femme ,  de  femelle. 

Qui  en  loc  femil 
Cuia  feltat  trobar. 
Pierre  dk  Bussignac  :  Pus  lo  doli.  Var. 
(^)ui  croit  trouver  fidélité  en  lieu  féminin. 
Feminis  es  aqnel  que  perte  a  las  causas  1  b- 
MiNiLs  solamen. 

Griimtn.  provenç. 
Le   féminin   est   celui  qui   appartient  aux  choses 
féminines  seulement. 

Autr'  avoleza  femenil 
Que  nais  d'  ennec. 

Lankranc  Cigala  :  Escur  prim. 
Autre  mécliancelé/t'»i(>!i«e  qui  naît  d'ennui. 

ESP.  Femenil,  port.  Feminil.  it.  Femminile. 
G.  FeMENIN,    FEMININ,    aclj'.,    lat.    FEMX- 

■acus,  féminin. 

Mots  FEMENIS  pauzafz 

En  verses  bos  e  grazitz. 

Aimeri  de  I'egdilain  :  Mantas  vetx. 
Mois  féminins  placés  en  vers  lions  et  agréés. 
Las  uuas  son  inaseulinas  et  las  autras   fe- 

MIMINAS. 

Grainm.  provcnç. 
Les  unes  sont  masculines  et  les  autres  féminines. 

Subst.  feminis  es  aquel  que  perte  a  las  cansas 
feminils  solamen. 

Gramm.  provcnç. 
Le  féminin  est  celui  qui  appartient  aux   choses 
féminines  seulement. 

CAT.  Femcni.  esp.  Femenino.  port.  Feminlno. 
IT.  Fcmminino. 

7.  Feminal,  ndj.,  féminin,  de  femme. 
Cara  virginenca  et  feminal. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  35. 
Visage  virginal  cl  féminin. 

AHf:.  ESP.  Feminal.  port,  Fcmcal.  it.  Fcmmi^ 
nalc. 
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8.  Enfeminar  ,  EFEMiNAK ,  7). ,  effcmiiicr . 

Part,  pas.  La  Escriptura  apella   aytals  homes 

ENFEMINATZ. 

r.  et  Fcrt.,  fol.  70. 
L'Ecriture  appelle  de  tels  liomnics  effcminés. 
Hom  casti'at...  torna  efeminat. 
Capo   es  gai  per  defauta  de  teslillis  efemi- 
nat. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  5q  et  i/jS. 
Homme  cliâlré...  devient  efféminé. 
Chapon  est  un  coq  efféminé  par  défaut  de  tesli- 
cules. 

ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  Efeminar.   port.  Effemi- 
nar.  it.  Effeiniuare. 

f).  Profema ,  5. /;^  prude-femme,  femme 
vertueuse,  honnête. 
Prosomes  e...  profemas. 

Coût.  d'Alais.  Ai-cli.  du  Roy.,  K  ,  Sô'j. 
Prud'hommes  et...  prudes-Jemmes. 

10.  Profemnia,  s.f.,  prufemmie,  vertu, 
honnêteté  de  la  femme. 
Dîctio  composta  coma  profemnia. 

Lejs  d'izmors,  fol.  55. 
Mot  compose'  comme  pmfemmie. 

FEN,  FE,  .y.  m.,  lat.  rv.mim,  foin. 
E  m  dona  pan  e  vin  e  fen  e  blat. 

T.  DE  GuiRAUT  ET  DE  H.   DE  S.  Cyr  :  ]N  Uc  de. 
Et  me  donne  pain  et  vin  elfoin  et  Lié. 
"Veudran  vos  avols  sivadas 
Mal  lieuradas,  e  fes  poiritz. 

FoLQUET  DE  Lunel  :  E  nom  dcl. 
Ils  vous  vendront  mauvaises  avoines  mal  livre'es, 
cl  foins  pourris. 
ANC.  FR.     THe/ein  qu'aiiné  avoit. 

Roman  du  Renaît,  t.  III,  p.  112. 
Si  cumefein  de  terre. 

Ane.  trad.  du  Psaut.  Ms.  n»  i,  ps.  71. 
ANC.    ESP. 

Mas  ansi  te  secaïas  como  locio  elfeno. 
Arcipreste  df.  lIiTA  ,  cop.  245. 
CAT.    Fe.  ESP.  MOD.  Heiio.   PORT.   Feno.    it. 
Fieno. 

2.  Fenier,  s.  m.,  tas  de  foin,  grange  où 
l'on  met  le  foin. 

Jus  s'  en  estaî  sofz  lo  fenier. 

S' cm  avant  lo  fenier  n'esta. 

Deddesde  Prades  ,  Aiiz.  cass. 
En  Las  s'en  tient  sous  le  tas  de  foin. 
Si  avant  on  n'ôte  le  tas  de  foin. 
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ANC.   FR,  Qu'il  serre  en  son  fcnaiilt  pour  son 
besfail  repaistrc. 

Philip.  Hegemon,  fol.  21. 

3.  Fenar  ,  7).,  faner. 
A  FENAR  e...  a  plantar. 

Cartulaire  de  Sauxillanges. 
h.  faner  et...  à  planter. 

FENDPvE,    V,  ,   lat.   findcre,  fendre, 
crever. 
"Veirem  escntz  el:  clms  niacar  c  fendre. 

AlCART."?  DEL  FossAT  :  EiUrc  dos. 
Nous  verrons  frapper  qX  fendre  c'cus  et  lieaiinics. 
Va  'Ib  ferir  pertal  vertm  que  tôt  lo  fendec 
per  miey. 

Philohena. 
Va  le  frapper  de  telle  force  qu'il  \e  fendit  entiè- 
rement par  le  milieu. 

Fig.  A  pane  de  cobeytat  no  fen 

Cel  que  fon  pros ,  e  s'  en  repen. 

Alegret  :  A  per  pauc. 
Peu  s'en  faut  qu'il  ne   crève  de  convoitise   celui 
qui  fut  preux  ,  et  s'en  rcpent. 
Part.  pas.  stibstantiv. 

De  FENDUTz  per  bnstz  tro  als  braiers. 
Bertrand  de  Born  :  Micz  sirvcntcs. 
Uc  fendus  par  le  buste  jusqu'aux:  enfourchurcs. 
ANC.    ESP. 

Fende  las  el  mar  por  medio  ignalmentrc. 
Poema  de  Alexandro,  cop.  256". 
ANC.  CAT.  Fendrer.  esp.  mod.  Hender.  port. 
Fender.  it.  Fendcre. 

1.  Fendillament,  s.  m.,  crevasse,  ger- 
çure. 

Cura  FENDILHAMENT  de  pofz  escorjatz. 
Don  ve  fendillament  et  outras  greus  pas- 
sios. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ()3  et  52. 
Gue'rit  gerçure  de  lèvres  écorche'es. 
D'où  vient  crevasse  et  autres  graves  afleclions. 

3.  Fendilhar,  V.,  crevasser,  gercer. 
La  terra  fendilhar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  I23. 
Crevasser  la  terre. 

Part.  pas.  Sana  polz  fendilhatz  o  autramcnt 
nlcerafz. 
May  aspra  pelet  plus  fendiluada. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  211  et  99. 
Gue'rit  lèvres  gercées  ou  autrement  ulcére'es. 
Peau  plus  âpre  et  plus  gercée. 
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/,.  Fendilla  ,  fendilha,  .v.  f.  ,   feiUc  , 

crevasse. 

Ni  sobre  pont  passo    vohiiitier  qiian  ,  per 
FKNDiLHAs,  podo  veyre  1'  ayga  conent. 

Caveriia  o  verrilua.. 

Elue,  de  las  propr:,  loi.  236  et  201. 

Hi   passent  volontiers   sur   jiont  ([uand,    par  les 
fentes,  peuvent  voir  l'eau  courante. 

Caverne  ou  crei'asses . 

—  Gerçure  de  la  peau. 

Han  sovea  excoriadoras...  e  fexdiixas  als 

talos. 

Elue,  de  lus  propr. ,  fol.  ii'j. 

Ontsouvent  excoriations...  elg-erçures  au;;,  talons. 

5.  Fendeditra,  .v./.,  fente,  crevasse. 
Per  las  dichas  fendeduras. 

Brei'.  d'iiiHor,  fol.   39- 
Par  lesdites  crei'nsses. 
Si  deu  fendre  et ,  dins  la  fendedura  ,  inetrc 

iina  peyra. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  22(). 
Se  doit  fendre  et,  dans  lafenfe,  mettre  une  pierre. 

G.  FENDEDURETA,.y.y. ,  petite  fente. 
Que  creissera  'n  vostra  fendedhreta. 
T.  DE  R.  Gaucelm  et  de  J.  Miralhas  :  .loan. 
Que  votre  petite/ente  en  croîtra. 

7.  Afendre,  V.,  fendre,  percer. 
Per  lors  murs  afendre. 

Rambaijd  DK  VaqueiRAS  :  Truan  r.iala. 
Pour  percer  leurs  murs. 

8.  Perfendue,  V.,  pourfendre. 
Parc.  pas. 

Tôt  l'a  PERFENni-T  dc-1  oap  cntro  al  pis. 
Trastot  l'a  perkexdut  entre  sus  al  braguier. 
Pioman  de  Fierabrus,  v.  177  l  et  2919 
]1  l'a  tout  pourfendu  de  la   tète  jusqu'à   la   poi- 
trine. 
il  l'a  tont  entier /70«r/èn(/«  jusque  sus  au  braguier. 

FENHER,  FEIGNER,  FINHER,  V.,  lat.  FIN- 

GERe,  feindre,  supposer. 
Ella  s  FEN  .sorda. 

Poème  sur  lio'ece- 
Elle  %e  feint  sourde. 

—  Se  préoccuper,  rêver. 

D'  una  sola  sui  cortes, 
Kd'auachan,  e  d' una  m  fenh. 

Rai.mund  de  Mir  vval  :  Selli  que  non. 
.le  suis  courtisan  d'une  seule  ,  cl  je  chante  d'une  , 
et  jp  me  prenerupr  d'une. 
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Se  FENHER  OU  SE  FEIGNER  a  été  SOU- 

vent  employé   dans   le  sens  neutre  de 
feindre. 

Mas  SE  sap  peigner  enamorat  ad  ellas  al> 
son  btl  parla r. 

V.  de  Hugues  de  S.  Cjr. 

Mais  il  sut  se  feindre  énamouré  envers  elles  avec 
son  Lcau  parler. 

Part. pas.  Tota  hir  bonlat  era  fencha. 
F.  et  Vert.,  fol.   10. 
Toulc  leur  hon\.i  é\.;n\.  feinte. 

—  Terme  de  grammaire. 

Noms  FiNHs  es  aquel  que  recep  son  nom 
per  alcuna  seniblansa  de  so,  que  se  fa  per  la 
causa  a  cuy  es  empauzatz. 

Leys  d'amors,  fol.  /JS- 
Le   nom  feint  est  celui   qui  reçoit  son  nom   par 
aucune  ressemblance  de  son  ,  qui  se  fait  par  la  chose 
à  qui  il  est  imposé. 
ANC.  FR.  De  nous  trabir  ne  s'est  fegny. 

GoDEi-Roi  DK  Paris,  Chr.  métr.,  p.  266. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fingir.  it.  Fingere. 

1.   Feintamen  ,  nch.,   avec  feinte,   par 
feinte. 

Non  o  fai  nias  feintamen. 
Un  TnoLBADOUH  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
Il  ne  le  fait  qnc  par  feinte. 
ANC.  CAT.  Fentament.  cat.  mod.  Fingidament- 
Esr.  PORT.  Fingidamente.  ix.  Fintainente. 

.  Feintedat,  ■<!./.,  feintise,  dissimula- 
tion. 
Sains  Esperiz  fui  feintedat. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  17. 
T.c!  Saint -Ksprit  fuit  dissimulation. 

.Fenha,  fencha,  .';./.,    feinte,  dissi- 
mulation ,  déguisement. 
Ja  no'I  feira  fenh  A  ni  gronh  ni  lanba. 
Pons  de  Capdueil  :  Leials  amiex. 
.Jamais  je  ne   lui    ferais  feinte   ni    murmure  ni 
plainte. 

Sens  tota  fencha . 

Tit.  de  1295.  DoAT,  t.  CXXXIX,  fol.  124. 
.Sans  aiicuni;  feinte. 
L'ai  chausida  sencs  fencha  e  ses  pab. 

Raimondde  Miraval  :  SelLcuijoys. 
.le  l'ai  choisie  sant  feinte  et  sans  tromperie. 
ANC.  ESP.  l'r.    Fin  ta. 
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5.  Fenhemen,      FENCHAMEN,      FEINTA- 
MENT,  S.  m.,  feinte,  dissiniiilation. 

Es  mager  fenhemens 
Qne  si  us  escaravais 
Si  fenhia  papagnais. 

P.  CabdinAL,  :  Pus  niaboc3. 
C'est  plus  grande  feinte  que  si  un  scarabée  se  fei- 
gnait perroquet. 

Us  FKNCHAMENs  ses  saber. 

Peyrols  :  Quar  m'era. 
Une  dissimulation  sans    savoir. 
Bo  FEINTAMENT. 

Trad.  deBi'de,  loi.  58. 
Bonne  dissimulation. 
ANC.  FR.  En  feignemenC  de  feintes  paroles- 

Ane.  trad.  du  Psaut.  Ms.  n"  l,  ps.  34. 
CAT.  Fingitnent.   esp.  Fingimiento.    tort.  it. 
Fingiinento. 

6.  Feintesa,  .y. /.,   feintise  ,  dissimula- 
tion. 

Negus  hora  non  pot  portar  lonja  feintesa. 

2'rad.  de  Bède,  fol.  7. 
Nui  liomme  ne  peut  porter  longue  dissimulation. 

7.  FiCXIO,  FICTION,  S.  f.,  lat.  FICTION^W^ 

fiction,  fraude. 

Las  Ficxios  dels  poetas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i  i/J. 
J^es_fictions  des  poètes. 
Fer  forsa  et  per  fiction. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  83. 
Par  force  et  ^ar  fraude. 
CAT.   Ficciô.  ESP.    Ficcion.  port.    Ficcao.  ix. 
Fizione,  finzione. 

8.  Fenhtis,  adj.,  faux,  dissimulé. 

Ni  grans  thesaurs  ni  grands  poders 
No  salva  '1  ricli  vilan  fenhtis. 

P.  Cardinal  ;  D'  un  sirvenles. 
Ni  grand    trésor  ni  grand   pouvoir  ne  sauve  le 
riche  vilain  dissimulé . 

ANC.  FR.  Yers  ceulx  qui  sont  faintis  et  faux. 
Roman  du  châtelain  de  Coucy,  v.  628. 

9.  Feigneire,  fenhedor,  s.  m.,  hypo- 
crite, dissimulé. 

.Sofie  que  'l  fais  fenhedor 
Se  van  fenhen  de  s'  amor. 

Bertrand  de  Bofn  :  Grcu  m'  os. 

II. 
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Souffre  que  les  faux  hypocrites  se  vont  feignant 
de  sou  amour. 

Qni  s  vol  fenhedor  in'apelli, 
Qn'en  pessan  tenc  soiz  mo  mantelh 
Ma  domna,  nialgrat  dels  gilos. 

Df.i  DES  DE  Prades  :  En  un  sonet. 
Qui  se  veut  m'appelle  rfiw/mi^/e,  parce  qu'en  pen- 
sant je  tins  sous  mon  manteau  ma  dame ,  malgré  les 
jalou.'C. 

—  Amant  timide. 

Cel  qu'a  bon  cor  de  domna  amar, 
E  la  vai  soven  cortezar, 
E  non  l'anza  enrazonar, 
Feigneires  es  espaventatz. 
Un  trol'badour  anony-iie  :  Domna  vos. 
Celui  qui  a  Lon  cœur  d'aimer  une  dame  ,  et  va 
souvent  la   courtiser,   et   ne    l'ose    entretenir,  est 
amant  timide  effrayé. 

CAT.  ESP.  port.  Fingidor.  it.  Fingitore. 

FENESTRA,^.  ./;,   lat.   FENESTRA,  fe- 
nêtre. 

Ac  be  la  fenestra  clauza. 

K.  Vidal  de  Bezaudun  :  Unas  novas. 
Eut  bien  fermé  hfene'tre- 

Si  com,  ses  frachnra  faire  , 
Vai  e  ven  rais,  quan  solelha, 
Per  la  fenestra  vezina. 
Pierre  de  Corbiac  :  Dona  dels  an^els. 
Ainsi  comme  ,  sans  faire  brisure  ,  quand  le  soleil 
luit ,  le  rayon  va  et  vient  par  la/enétre  voisine. 
Fig.  Los. V.   cens...,  lo   propbeta   los   apella 
las  .V.  FENESTRAS  de  la  mayzo  per  bout  la 
mort  entra  soven  al  cor. 

r.et  Vert.,  fol.  85. 
Les  cinq  sens...  ,  le  prophète  les  appelle  les  cinq 
fenêtres  de  la  maison  par  où  la  mort  entre  souvent 
au  cœur. 

ANC.  FR.  Renart,  qni  savoit  tous  les  estres 
Regarde  par  nnesfenestres. 

Pioman  du  Pienart,  t.  I,  p.  162. 

Elle  ne  conçoit  que  par  \esfenestres  des  sens 
qui  bien  souvent  l'abusent. 

Camus  du  Belley,  Diversités,  t.  II,  fol.  325. 
iT.  Questi  cinque  sensi...  sono  \efinestre  onde 
la  morte  entra  sovente  ail'  anima. 

Trattato  del  Erjuità.  Ms. 
CAT.  Flnestra. 

2.  Fenestrella,  s.  f.,  fenêtre. 

Bell  compagnos,  fafz  vos  a  fenestrella  , 
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E  regartlatz  n'el  cel  a  l'eslella. 

GiRAl'D  DE  BORNEIL  :  Rci  glorios.  Var. 
lieau  compagnon,   avancez-vous   à  \ji  Jenclrc,   et 
regardez-cn  au  ciel  à  l'étoile. 
ANC.  FR.  Aude  s'estuet  à  une  feues tre le. 

Romande  Gérard  de  Vienne,  v.  oJ^lo. 

iT.  FinestreUa. 

3.   Fenestral,  fenestrel,    s.  m.,    fe- 
nêtre. 

En  lieit,  al  fknestrai,. 

B.  deVentadouu  :  Lo  gens  temps. 
k)X  lit  ,  à  \^  fenêtre. 
Bel  couipanlios,  isselz  a  kenf.strel  , 
Et  esgaidatz  las  ensenha.s  del  cel. 

GlB-MD  DE  BoRNF.il,  :  Eei  glorios. 
Beau  compagnon,  paraissez  à  la/ene/re,  el  regar- 
clex  les  signes  du  ciel. 
iT.  Finestrello. 

/j.  Fenestratge,  fenestracgk,  .V.  m., 
fenètrage. 

El  sobeirans  solieis  de  las   inaizons  ,  sobre 

FENESTRATGE. 

Statuts  de  Montpellier  du  Xlll«  siècle. 
A  l'étage  supérieur  des  maisons,  sur  lefene'trage. 
De  jaspi  veit  ero...  fenestragges. 

Palajtz  de  Safieza. 
De  jaspe  vert  étaient...  les  fenclntyes. 
Araaba...las   linbas  noza  el  centre,   lassan 
quaysb  a  guiza  de  filat,  la  nna  près  de  l'autra, 
entre  las  qnals,  per  snptil  arllllci ,  fa  traucs  et 

FENESTRAGGES. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  aSg. 
L'araignée...  noue  les  fils  au  centre,  les  enlaçant 
quasi  en  guise  de  filet  ,  l'un  près  de  l'autre ,  entre 
lesquels  ,  par  subtil  artifice,  elle  fait  trous  el  fenê- 
trages. 
ANC.  ESP.  Fenestragc. 

FENICE,  adj.,  lat.  phoemcem^,  rouge, 
pourpre. 

Color  FENicEA  de  la  quai  si  fan...  coniensa- 
mens  dels  libres. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  267. 

Couleur  rouge  de  laquelle  se  font...  les  commen- 
cements des  lirres. 
ESP.  Fenlce. 

FENIX,  FENics,  S.    m.,  lat.  phoenix  , 
phénix. 

.S'ieu  pognes  rontrafar 
Fe.nix  ,  don  non  es  mas  us  , 
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Que  s' art,  e  pois  resortz  sus. 

Richard  de  Barbezieiîx  :  Atrcssi  cuni. 
Si  je  pouvais  contrefaire  \c  phénix,  dont  il  n'en 
est  qu'un  ,  qui  se  brûle  ,  el  puis  ressuscite. 
Fig.  Ai!  bels  fenics!  merces  e  corlcsia 
Me  vaiir  ab  vos! 

R.  BlSTORS  :  Aissi  col  forlr.. 
Ah!   beau  phénix]  que  merci  et  courtoisie  nit 
vaille  avec  vous  I 

Alhts.  Amiga,  tant  vos  sui  amies 

Qu'  a  autras  en  paresc  enics  , 
E  vnelb  esser  en  vos  fenics. 

1*.  Vidal  :  Pois  Ubert. 
.\mie,   je  vous  suis  tellement  ami  qu'aux  autres 
j'en   parais  maussade,    el   je    veui  être  pour  vous 
phénix. 
CAT.  ESP.  Fenlx.  PORT.  Feniz.  ir.  Fcnice. 

FENOLH,   FENOILH,  FENOILL,  S.  /??.,  lat. 
FENicuLM/rt,  fenouil. 
ÏÏENOLH...  sas  fiielhas  ,  gra  et  razitz  so  me- 

dicinals. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  209. 
Fenouil...  ses  feuilles,  grain  el  racines  sont  mé- 
dicinaux. 

Una  branca  de  fenoilh. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  i'ol.  20O. 
Une  brandie  àc  fenouil. 

Ab  aitaut  de  fenoii,l  verdet. 

Deudes  DE  Pbades  ,  Àuz.  cass. 
Avec  autant  àc  fenouil  vert. 
cat.  FenoU.  esp.  Hinojo.  port.  Funcho.   it. 
Finocchio. 

FENUGREC ,   fengrec  ,  s.   m. ,    ft-mi- 
grec,  senegré,  sorte  de  plante. 
Am  FENUGREC  coyt. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  36. 
Avec  fenugrec  cuit. 
Semensa  de  H  et  de  fengrec. 

Rec.  de  recettes  de  mcdec. 
Semence  de  lin  et  àcfénugrec. 

FER,  FF.RR,  FERRE,  S,  Ht.,  lut.  FERRiiW,  for. 

Eissamens  cum  1'  azimans 
Tira'l  FER  e  '1  fai  levar. 

For.QL'ET  DE  Marskim.e  :  Si  cum  selh. 
De  même  que  l'aimant  attire  \cfereX  le  fait  lever. 
Armais  de  fost  e  de  ferr'  e  d'acier. 

Ramdaud  de  Vaqueiras  :  Ges  sitôt. 
Armé  de  bois  et  de  fer  et  d'acier. 
TJna  gran  fais  en  guisa  de  fer  de  caval. 
Lii'.  de  Sjdrac,  fol.  3l . 
Une  grande  fauï  en   forme  i\cferdc  cheval. 
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Fig.  Non  podou  inorir,  coma  si  erau  de  tek. 
V.  et  Vert.,  fol.  l/j. 
Ne  peuvent  mourir,  comme  s'ils  élaieiit  àefer. 

—  Allusivement  à  la  couronne  de  Lom- 
bardie. 

Quan  la  coroiia  del  ferre 
Vendran  drec...  querre. 

R.  DE  Tors  de  Marseille  :  Ar  es  dretz. 
Quand  la  couronne  àe  for  ils  viendronl  directe- 
ment... quérir. 

Loc,  prov.  De  mon  mal  aip  conosc  en  ver 
Que  bâti  fer  freg  ab  martel. 
Deudes  de  Pkades  :  En  un  sonet. 
Par  ma  mauvaise  babitude  je  connais  vraiment  que 
je  bals yèr  froid  avec  marteau. 

Sel  fabrega  fer  freg 

Qui  vol  far  ses  dan  son  pro. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Guerra. 
Celui-là    forge  for  froid  qui  veut  faire  son  profit 
tans  dommage. 

ANC,  «AT.  Ferre,   cat.  mod.  Ferro.  anc.  esp. 
Fierro,  esp.  mod.  Hierro,  port.  it.  Ferro. 

2.  Ferrolh,  s.  /;?.,  verrou. 

Ab  FERROLHs  de  fer  lo  portai  fo  fermatz. 

Roman  de  Fierchras,  v.  ^OOO. 
Avec  verroux  de  fer  le  portail  fut  ferme'. 
ESP.  Cerrojo.  port.  Ferrolho. 

3.  Ferrament,  ferramen,  s.  m. ,  lat. 
FERRAMENTwm,  ferrement,  instrument, 
ouvrage  de  fer,  arme. 

Fargas  bonas  a  agusar  los  ferraments. 
Coiit.  de  SaussignaCj  de  iSig. 
Forges  bonnes  à  aiguiser  \esforrements. 

De  sîrurgia  nosai ,  ni  vuel  sos  feramens; 
Per  talhar,  per  cozer  no  fui  anc  aprendens. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Je  ne   sais   de   cbirurgie  ,    ni  veux   ses  instru- 
ments j  pour  tailler,  pour  coudre  je  ne  fus  oncques 
apprenant. 

Piquas  e  palas  e  d'autres  ferramens. 

Philomena. 
Piques  et  pieux  et  d'autres  armes. 

CAT.  ANC.  ESP.  PORT.  Ferramenta .  it.  Ferra- 
men to. 

4.  Ferradura,  s.f.,  ferrure. 
Una  FERRADORA  de  caval. 

TU.  de  1193.  DoAT,  t.  CV,  fol.  118. 
Vntforntre  de  cbcval. 
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De  cadu  faure,  una   rtRRAnuRA  de  caval, 
cad  an. 

Tu.  de  1246.  Arch.  du  Roy.,  J.  326. 
De  cbaque  forgeron,  une  forrure  de  cbeval,  cliaque 
anne'e. 

CAT.  ANC.    ESP.    Ferradura.  esp.  mod.   Herra- 
diira.  PORT.  Ferradura.  it.  Ferratnra. 

5.  Ferruga  ,  s.  f.,  limaille  de  fer. 
Ferruga  es  limadura  de  ferr. 

Elue,  de  las  jjropr.,  fol.  i88. 
Ferruga  est  limaille  de  fer. 

6.  Ferrer,  .y.  m.,  ferronnier, 

Ferrers  e  pelhisers  e  coirers. 

Charte  de  Montforrand  de  1248. 
Ferronniers  et  pelletiers  et  chaudronniers. 
CAT.  ANC.  ESP.  Ferrer,  esp.  mod.  Herrero.  pori'. 
Ferreiro. 

7.  Ferrater,  j-.  m.,  ferronnier,  mar- 
chand de  fer. 

Lo  FERRATER  quc  aporta  fer  obrat. 

Tu.  du  XIV'  siècle.  Doat,  t.  CXXXl,  fol.  343. 
Le  _/èrron nier  qui  apporte  fer  travaille'. 

8.  Ferrenc  ,  adj.,  de  fer. 
Peyra  en  color  ferrenca. 

Elue,  de  las  propr.  ,  fol.  l85. 
Pierre  de  couleur  de  for. 

9.  Ferrador,  adj'.,  propre  à  ferrer. 
Lo  milhier  de  clavells  ferradors. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  lo5. 
Le  millier  de  clous  àforrer. 

10.  Ferrar,  ferar,  V.,  ferrer. 

Dels  quatre  pes  fI'Rar. 
Bertrand  de  Born  :  Uu  sirveutes. 
Ferrer  des  quatre  pieds. 
Part.  pas.  Es  lo  bossos  tendutz, 
Que  es  be  loncs  e  feuratz  e  adreifz  e  agntz. 

GuiLLAtIME  DE  TuDELA. 

Est  tendu  le  be'lier,  qui  est  bien  long  et  forré  ot 
droit  et  aigu. 

—  Garni  de  pierres,  de  cailloux. 

Ves  un  camin  gran  e  ferat. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  7. 
Vers   un  cbemin  grand  et  forré. 
Mi  gela  d'aquest  cami  ferrât. 

Pioman   de  Fierabras,  v.  1747. 
Me  tire  de  ce  chemin  forré. 

ANC.  FR.  Avec  hastons Jerrats  et  nou/errats. 
Contes  d'Eutrapel,  fol,  134. 
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Du  demouiiint  avoient  barbe   rase  et  pieds 
ferrats. 

IUdel.us,  liv.  V,  cliap.  27. 

AKC.  ESP. 

Ayer  do  me  ferraba  nn  ferrero  nialdito. 
Nunca  en  la  mar  entrarie  con  su  rxAvçferrada 

Arcipreste  de  Hita  ,  cop.  290  et  588. 
CAT.  Ferrar.  esp.  mod.   Herrar.  port,   l'errar. 
iT.  Fer  rare. 

11.  DeSFERRAR  ,    DESFERRIAR,   V.,  défci- 

rer,  désenchaîner. 

Mi   DESFEIl 

•     Lo  ronsin... 
Del  pe  dreig. 

PORCIER  :  Soigner. 
Me  déferre  le-roussin...  du  pied  droit. 
Vagan  a  la  preyon  Karlle  deskerriar. 
V.  de  S.  Honorai. 
Qu'ils  ailli-utà  la  prison  desenchinner  Cluirles. 
Part. pas.  subst.  E  Montfenatsi  solou  refferrai 

Li   DESFERRATZ. 

Ogiers  :  Totz  temps. 
Dans  Montferrat  les  déferres  ont  coutume  de  se 
referrer. 

ANC.    ESP. 

Témense,  que  las  arcas  les  baa  de  desferrar. 

AnciPRESTE  DE  lIlTA  ,    COp.    l5l3. 

CAT.    Desferrar.  esp.  mod.   Desherrar.    port. 
Desferrar.  it.  Dlsferrare. 

12.  Dezenferrar  ,  V.,  désenchaîner, 
délivrer. 

De  tôt  si  DEZENFERRA. 

Bertrand  beBorn  :  leuchan. 
Se  délivre  de  tout. 

1  3.  Referrar  ,  REFFERRAR  ,  V.,  rcferrcr, 
ferrer  de  nouveau,  remettre  dans  les 
fers. 

Per  HEPERRAR  de  an  pe  lo  caval. 
Tu.  de  1428.  Hist.  de  Nîmes,  t.  III,  pr.,  p.  225. 
Pour  referrer  d'un  pied  le  cheval. 
E  Montferrat  si  soloa  refferrar 
I/i  desferratz. 

Ogiers  ;  Totz  temps. 
IJans  Monlfcrral   les  déferre's  ont  coutume  de  se 
referrer. 

iT.  R  fer  rare. 

FER,  aclj.,  lat.  vy.kus ,  farouche,  sau- 
vage, cruel,  féroce. 

Con  l'aosloi   qn'c<  près  en  l'arauli , 
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Qu'  es  vKRs  tro  s' es  adomesjatz. 

P.  Vidal  :  Neu  ni  gel. 
Comme  l'autour  qui  est  pris  dans  le  pie'gc,  qui  est 
farouche  jusqu'à  ce  qu'il  s'est  apprivoisé. 
I'"iu'  aiiiors  m'asegura 
De  la  FERA  biza. 

B.  de  Venïadour  :  Tant  ai. 
Pur  amour  me  garantit  de  la  cruellehisc. 
Fig.  Per  que  ni'  elz  vos  tan  fers  ni  tan  salvatges.^ 
La  comtesse  de  Die  :  A  cliantar. 
Pourquoi  m'iles-vous  si  farouche  et  si  sauvage.' 
CAT.  Fer.  ESP.  Fiero.  port.  Fero.  ir.  Fero , 
fiera. 

1.  Feramens  ,  adv.,  cruellement,  dure- 
ment. 
Plan  e  .so.splra  feramens. 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Ge'mit  et  soupire  cruellement. 
esp.  it.  Fleramente. 

3.  SoBREFER,  adf ,  très  sauvage. 

Ja  que  slo  sobrefers. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  259. 
Quoiqu'ils  soient  1res  sauvages. 

4.  Fera,  s.f.,  lat.  FERA,bcte  sauvage, 
bétc  féroce. 

De  serpens  et  antras  feras babltada. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l58. 
IIal)ite'e  par  serpents  et  autres  bûtes  féroces. 

5.  Feram,  s.  ni.,  animal  sauvage,  bête 
féroce. 

Las  besllas  e  'Is  ferams 

Que,  per  set,  gifavan  grans  brams. 

SI  del  feram  avez  paor. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Les  l)êtc3  cl   les  animaux  sauvages  qui ,  à  caus>^ 
de  la  soif,  poussaient  grands  hurlements. 
Si  vous  avez  peur  de  la  bêle  féroce. 

6.  Féroce,  adj.,  lat.  ferocew,  féroce. 
De  sancla  Maria  vos  die,  que  ven  a  Tarascoii 
Per  ca.ssar  et  aiicire  .1.  féroce  dragon. 

f .  de  S.  Madeleine. 
Vous  dit  de  sainte  Marllie,  qu'elle  vint  à  Tarascon 
pour  chasser  et  tuer  un  féroce  dragon. 
CAr.  Feras,  esp.  Fer oz  ,  féroce,    port.  Feroz, 
II.  Féroce. 

7.  F1.F.0TGUE,  FEROGGE  ,  adj. ,  féroce. 
Era  tan  grans  e  tan  fekotgces. 

Cal.  dels  npost.  deliomu,  fol.  5:;. 
Ktait  si  grand  r\.  ù  féroce. 
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Tan  grans  cas  et  ferogges  que  tanrs,  leos, 
elephans  et  autras  feroggas  bestias  venso. 
De  cara  plus  ferogges. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i63  et  70. 
~  Chiens  si  grands  et  yt'rot'e*  qu'ils  vainquent  tau- 
reaux ,  lions  ,  éle'phants  et  autres  bêtes  féroces. 

Plus  yèroce.?  de  figure. 
<:at.  Ferotje. 

<S.  Feron,  adj.,  féroce. 
Lo  FERON  Amalbec. 

P.  Cardinal  :  Sel  que  fes. 
he  féroce  Amalbec. 

9.    FeROCITAT,    s.  f.,    lat.    FEROCITATe//? , 

férocité,  sévérité,  courroux. 
Aagels...  contra  'Is  malignes  esperitz  mos- 

trO  FEROCITAT. 

Denoto  indignscio  de  coragge  et  ferocitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3  et  ^O. 
Les  anges...  montrent  ieVeri^e  contre  les   malins 
esprits. 

De'notent  indignation  de  cœur  et  courroux. 
CAT,  Ferocitat.    esp.  Ferocidad.  port.  Feroci- 
dade.  it.  Ferocità  ,ferocitate,  ferocitade. 

10.  Feritat,  ferdat,  fertat,  s.f.,  lat. 
FERiTATew,  férocité,  cruauté,  sévérité. 
Lop...  pert  sa  feritat  et  andacia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25^. 
Le  loup...  perd  sa  férocité  et  audace. 
Jorn  de  ferdat,  jorn  de  pahor. 

Contricio  e  penas  ifernals. 
Jour  de  sévérité ,  jour  de  terreur. 
Terabras  d'Alicbandre  fo  de  mot  gran  fertat. 
Sarrazis  lay  avia  qu'  ero  de  gran  fertat. 
Roman  de  Fierabras,  v.  234  ^^  ^^7' 
Fierabras  d'Alexandrie  fut  de  moult  grande  cruauté. 
Il  y  avait  là  des   Sarrasins  qui  e'taient  de  grande 
férocité. 

ANC.  FR.    Si   ferit   Meliatir...    par    telle  fierté 
que...  trencba  jus. 

Jlist.   de  Gérard  de  Net'ers,  p.  8^. 
Deus  leons  vit  de  grant  fierté. 

Lai  d'Haveloc,  v.  ^21. 
Se    attaignirent    par  telle  fierté    de  lances 
qu'elles  rompirent  par  pièces  et  paresclatz. 
Hist.  de  Gérard  de  Nevers,  p.  12.0. 

11.  Ferocia,  S.f.,  lat.  FERocxA ,  natu- 
rel sauvage,  sauvagerie. 

Taurs  delndla... ,  ligalz  a  figuier,  laysho... 

FEROCIA. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  259. 
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Taureaux  d'Inde...,  atlache's  à   figuier,  laissent.-. 
naturel  saiii'age. 
ESP.  IT.  Ferocia. 

12.  Ferezir,  V.,  effaroucher,  effrayer. 

Part.  pas.  Es  l'arma  marrida  , 

Tan  trista  es  e  ferezida. 

Contricio  e  penas  ifernals. 
L'âme  est  marrie,  tant  elle  est  triste  et  effrayée. 

i3.     Feror,    s.   f..    férocité,     fureur, 
frayeur. 

Venc  vas  Ibui  ab  sa  feror. 

Pioinan  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  28. 
Il  vint  vers  lui  avec  sa  fureur. 
Als  auzens  y  a  gran  feror. 

Pierre  d'Auvergne  :  De  Dieu  no. 
Pour  les  oyants  il  y  a  grande  fnryeur. 

—  Eête  féroce. 

Un  désert   plen  de  leos  e  de  serpens  e   de 
ferors. 

F.  et  Fert.,  fol.  5o. 
Un   de'sert  plein   de  lions    et    de  serpents  et  de 
bêles  féroces. 

i4-  Fereza,  s,  f.,  frayeur. 

Agron  gran  fereza,  que  a  pauc  no  yssiro  de 
lur  sen. 

Pioinan  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  16. 
Ils  eurent  grande  frayeur,    que  peu  s'en    iallut 
s'ils  ne  sortirent  de  leur  sens. 

Si  fos  marilz  ,  roolt  agra  gran  fereza. 
P.  Cardinal  :  Ab  votz. 
Si  je  fusse  mari,  j'aurais  moult  <^i-anàe  frayeur. 
CAT.  Feresa. 

i5.  Ferezos,  adj.,  cruel,  féroce. 
Lay  si  noyri  gran  temps  uns  ferezos  dragons. 
V.  de  S.  Honorât. 
Là  se  nourrit  long-temps  un  féroce  dragon. 

i6.    Ferienc,    adj.,    bestial,    charnel, 
carnassier. 

Lnxuria  domda  las  ferrierchas  pessas. 
Trad.deh'ede,  fol.  41. 
Luxure  dompte  les  pense'cs  charnelles. 

17.  Ferens,  adj.,  féroce,  carnassier. 

D'albanel,  degavanb,  d'autres  auzels  ferens. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
De  hobereau  ,  de  goéland  ,  d'autres  oiseaux  tvir- 
nassiers. 

t8.  Esferezir,  esferzir,  ?'.,   courrou- 
cer, effrayer. 
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Qaau  l'an  K.   Martels,  s' esfkrejiic ; 
De  dol  e  de  mal' ira  totz  negresic. 
Roman  de  Gérant  de  Rassillon,  fol.  5. 
Quand  l'cuteud  Cliarles   Martel,   se  courrouça; 
lie  douleur  ol  do  mauvaise  colère  devint  tout  noir. 
Part.  pas.  Penedens,  vergonbos, 
EsKERziTZ,  temeros. 

G.  RiQuiKR  :  Si  m  fos. 
Repentant ,  honteux  ,  effrayé  ,  crainliC. 
t.vT.  Esfereir. 

19.  EsFERAR,  7'.,  effrayer,  effaroucher. 

IMas  el  m' oblida  ,  e  s'  esfera 
■   Per  anira  de  lui. 

G.  FiGLElRAS  :  L'autr'ier. 
Mais  il  m'oublie,  et  s'eJJ'aroucJie  pour  une  autre 
que  moi. 

fig.  Tolb  joveu 

E  r  encaas  e  1'  esfera. 

GiRAUD  DE  BoRNEiL  :  Dc  cliantar. 
Ole  gaîté  et  la  chasse  et  l'effarouche. 

FERA,    s./.,  lat.  fer^a  ,  fêle,  solen- 
nité. 
Mil  uiessas  n'aug,  e  'n  proferî 
Ln  FERAS  lum  de  cera  e  d'oli. 

A .  Daniel  :  En  est  son. 
J'en  entends  mille  messes,  et  j'en  porte  dans  les 
Jëfes  lumière  de  cire  et  d'huile. 
CAT.  ESP.  PORT.  rr.  Feria. 

2.  Ferial,  adj.,  fcrial,  de  férié. 

lea  vi  qu'us  jorns  ferials 
M'era  miellers  c'  us  Nadals. 

GiRAiD  DK  EoRiNEiL  :  Si  m  seotis. 
Je  vis  qu'un  jour  deferie  m'était  meilleur  qu'un 
Koël. 

AKC.  FR.  Leur  fait  commencer  leur  tragicomé- 
die  par  une  proces>ionytV/a/e. 

Saljre  Mcnipjiée,  p.  353. 
ESP.  PORT.  Ferial.  it.  Feriale. 

3.  Feriar,  V.,  ferler,  fèîer. 

Part.  pas.  A  certan  jorn ,  en  temps  non  fe- 

RIAT. 

Los  jorns  feriatz. 

Fiirs  deBéarn,  p.   lojf)et  1097. 
A  certain  jour,  en  temps  non  Jerid. 
Les  jours  Jeriés. 
Dia  FERiAT  o  no  keriat. 

Tu.  de  1291.  DoAT,  t.  CLXXV,  fol.  aie. 
Jour/erid  ou  non  Jerid. 
Esr.  Feriar.  it.  Feriare. 

fKRIR,  V.,  lat.  FERiRc'j  frapper. 
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E  m  play  quan  vey  grans  colps  ferir. 

BoNiFACE  deCastelane  :  Guerra  etrefaalhs. 
Et  me  plail  quand  je  \o'm  frapper  grands  coups. 

En  quelques  temps,  et  surtout  au 
présent  de  l'indicatif,  il  prend  quel- 
quefois l'i  avant  I'e. 

Per  ver  sabran  quai  .son  li  colp  qn'ien  fier. 

P.  Vidal  :  Drograan. 
Ils  sauront   vraiment  quels  sont   les  coups  que  je 
frappe. 

El  FERXC  sobre  els. 

PlIlLOMENA. 
W  frappa  sur  eux. 
Flg.     M'abric  saî  on  sol  non  fer. 

P.  Fadre  d'Usez  :  Quan  pes. 
Je  m'abrite  ici  où  le  soleil  ncfrappe. 
Aquesl'  aniors  me  fier  tan  gen 
Al  cor  d'  una  dou.ssa  sabor. 

B.  DE  Ventadour  :  Non  es. 
Cet    amour    me  frappe   si    gentiment    au   cœur 
d'une  douce  saveur. 

Le  participe  j)assé  est  en  it  ou  en  rT  : 

Que  1'  aion  batut  e  ferit. 

Devdes  de  Prades  ,  yluz.  cass. 
Qu'ils  l'aient  battu  ei frappé. 
Fo  si  malament  e  nafratz  e  ferctz. 

Guillaume  de  Tudela. 
Fut  si  me'chamment  et  blessé  el  frappé. 
ANC.  FR.  Qant  il  du  riens  mestier  anroient 
De  cete  verge  en  mer  ferraient... 
Si  tost  con  en  la  vaerferi , 
Une  brebiz  fors  en  sailli. 

Roman  du  Renart,  t.  I,  p.  3. 
On  gnygne,  on  rit,  onfiert  ou  frappe. 

CoQL'lLLART,  p.   169. 

Tu  as  fcrut  ta  raaissele. 

j^nc.  trad.  du  Psaiit.  Ms.  n°  I,ps.  3. 
Li  reis  meismes  fnferuz, 
E  de  sun  cheval  abataz. 

Roman  de  RoUj  v.  Qii^. 
Il  vindrenty<?ra«ï  des  espérons  vers  nons. 

JOINVILLK,  p.  34. 

cat.   ANC.   r.sp.  Ferir.  esp.  mod.  Ilerir.  port. 
Ferir.  xt.  Ferire. 

2.  Ferimf.n,  .V.   m.,   frappement,   per- 
cussion ,  choc,  concours. 
Delbs  FERiMENs  dels  pieyiz...  rcsondla  tota 
la  valh. 

PlIILOMENA. 
Hcs  frappements  de»  jioitrines...  retentissait  toutt 
la  rallcc. 
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Votz  es  so  en   V  ayre  per  ferimekt  de  la 
lengua. 

Per  lor  f()rt  périment  et  collizio. 

Elue,  de  la,<i  propr.j  fol.  45  et  l3i . 

Voix  est  son  en  l'air  par  percussion  de  la  langue. 

Par  leur  fort  choc  et  collision. 

Suaa.s  FERiMENs  de  dictios. 

Leys d'amors,  fol.  iio. 

Doux  concours  de  mots. 
ESP.  Herimiento.  tort.  it.  Ferimento. 

3.  Feridor  ,  s.  ni.,  frappeur,  batteur. 
Ab  lai  s'en  van  bel  feridor  de  lansa. 
B.  ZoRGi  :  Non  laissarai. 
Avec  lui  s'en  vont  hezmi.  fra ppeurs  de  lance. 
ANC.  ESP.  Feridor.  esi>.  mod.   Heridor.    port. 
Feridor.  it.  Feritore. 

[\.  CoNTRAFERtR,  V.,  coutre-frapper. 

Part. prés.  Mas  la  quarla  e  la  qninta  qae'l  son 
contrafereks, 
S'  acordon  per  descort. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Mais  la  quarte  et  la  qumte  qui  lui  sont  conlre- 
frappantj  s'accordent  par  dissounance. 

5.  Referifx  ,  V.,  refrapper, f  rapper  do 
nouveau  ,  à  son  tour. 

Cum  fo  de  Pelens  la  lansa , 
Que  de  son  colp  noa  podi' oiu  guérir, 
Si  per  eys  loc  no  s'en  fes  referir. 

B.  DE  Ventadol'R  :  Ab  joi.  Var. 
Comme  fut  la  lance  d'Achille,  vu  qu'on  ne  pou- 
vait gue'rir  de  son  coup  ,  si  on  ne  s'en   fit  refrapper 
au  même  lieu. 

Hom  selcla  e  referish  les  tonels. 

Lejs  d'amors,  fol.  l3o. 
On  cercle  et  refrappe  les  tonneaux. 

Si  un  home  vol  ferir  de  la  ma,  etyealo  voli 
heferir  d'  nna  lansa. 

h' Arbre  de  Bataillas,  fol.  i35. 
Si  un  homme   veut  frapper  de  la  main  ,  et  je  le 
veux  re/rap^er  d'une  lance. 

ANC.  ESP.  Qui  arramar  quisier  faz  lo  tu  referir. 
Mas  fue  arriedo  parte  ricame.ite  referido. 
Pansona  si  pudiese  querria  los  referir. 
Poeina  de  Alexandro,  cop.  Sg  ,  ^83  et  iSg. 

6.  Entreferir,  V.,  entre-frapper. 
Se  van  entreferir  ab  mal  cor  e  felo. 

Guillaume  de  Tudela. 
Se   vont  entre-frapper  avec  courage  me'cliant  et 
fe'lon. 

S' ENTREFERRAN  fcramens, 
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Co  fai  lo  fozer  can  dissen. 

Los  X y  Signes  de  la  fi  del  mon. 
Ils  f,' entre-frapperont  durement,  comme  lait   la 
foudre  quand  elle  descend. 
Part.  pas. 

Ab  aqnestas  paraulas ,  si  son  entreferut. 

Homan  de.  Fierabras ,  v.  tÔ'oq. 
A  ces  paroles  ,  ils  se  sont  entre-frappés. 
ANC.  FR.  Si  tost  s'en  vont  entreferir. 

Ro?nan  du  P^enart ,  t.  III  ,  p.  262. 
CAT.  Entreferir. 

FERM,  fidj.,  lat.  firm/av,  ferme. 

Los  teules  qne  son   fagz  de  brac...  los  f;iv 
tornar  durs  e  ferms  coma  peyra. 
Tor  feriaiida  sobre  ferma  roca. 

F.  et  Vert.,  fol.  m. 
Les  tuiles  qui  sont  faites  de  fange...   les  fait  de- 
venir dures  et  fermes  comme  pierre. 

Tour  affermie  sur  ferme  roche. 
^'o-  ^^  antra  part  non  es  ferms  mtis  volers. 
Arnaud  de  Marueil  :  L'ensenhamentz. 
Ma  volonté'  n'est  point /e;v?ie  en  autre  part. 
Lai  on  vey  plus  ferma  volontat. 

Arnaud  de  Marueil  :  Tôt  quant  ieu. 
Là  où  je  vois  -plus  ferme  volonté'. 
Subst.  Passem  lai ,  qa'  el  ferms  e'I  conoissens 
Nos  guizara  ,  lo  bon  papa  Innocens. 
Axmeri  de  Peguilain  :  Ara  parra. 
Passons  là  ,  vu  que  le  ferme  et  le  savant ,  le  Lon 
pape  Innocent  nous  guidera. 
ANC.  FR.  Tenons yer/rt  ce  que  vos  ferez. 

Villeuardouin  ,  p.  J. 
Très  ferm  habitacle. 
Ane.  Irad.  du  Psaut.  de  Corhie.  Cant.  de  Moyse. 
Tant  que  certain  eferm  le  rendent. 

B.deS.  Maure  ,  Chron.  de  Norm.,  fol.  21. 
CAT,  Ferm.  esp.  port.  Firme,  it.  Fermo. 

2,  Fermamen,  adv.,  fermement. 

Aquel  qui  la  non  estai  fermament. 
Poème  sur  Bocce. 
Celui  qui  n'est  pas  Va  fermement. 
Prometem  fermamen  per  stipulacio. 

Tit.  de  1233.  Doat,  t.  CXXIV,  fol.  i63. 
Kous  proraettonsye/vne^/ze/z/  par  stipulation. 
CAT.  Fermament.  esp.   port.  Firmemente.  it. 
Fermamenie. 

3.  Fermalh,   fermal,   s.   m.,  boucle, 
collier,  fermoir. 

Sa  cara  ,  sos  fermais  e  sos  fres. 

y.  de  S.  Honorât. 
Sa  face ,  ses  boucles  et  ses  freins. 

S' ieu  n'agues  o  joya  o  fermalh. 
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Pus  fora  ricx  iV  un  ainiialL. 

Lamberti  de  TSon.vnei.  :  S'  a  mon. 
Si  j'en  eusse  ou  joyau  ou  lioiicle,   plus   je  serais 
riche  i[u'uii  émir. 

Kermals  d'argent  blanc. 

Sliiliils  de  Montpellier  du  xni'^  siècli'. 
Fermoirs  d'ari;ent  blanc. 
ASC.  FR.  FenneilciHe  l'en  met  à  la  poitrine  îles 
femmes. 

Glos.  gall.  lut.  Carpeutikr  ,  t.  II ,  col.  438- 
Bien  paré  de  courroie  ,  defermail  et  de  cha- 
pcl  d'or. 

JoiNVILLE  ,  \>.  21. 

■  Lui  attachèrent  anfermail  moult  richement 
garny  de  pierrerie. 

Hisl.  de  Gérard  de  Nefers,  p.  68. 

.1 .  Ferm.vliiameiv,  i:.  m.,  boucle,  agrafe. 
Ja  non  auran  pro  Lotos... 
Ni  auran  pro  fermalh.mien. 

Brei>.  d'amor,  fol.  129. 
Jamais  n'auront  assez   de  boutons...    ni  n'auront 
assez  de  boucles. 

5.  Fermazo,  s.f.,  assurance,  traité. 

Tnit  r  autre  haro 
Que  m  feron  fermazo. 
Bertrand  de  Born  :  Ges  no  mi.  Var. 
Tous  les  autres  barons  qui  me  firent  assurance. 

6.  Fermalha,  S.f.,  fiançaillc,  accordaille, 
traité. 

O  sia  qu'ela  aia   paire,  o   sia   que  non,  ja 
no  valrian  las  fermai.has. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  /(•''>■ 
Ou  soit  qu'elle  ait  père  ,  ou  soit  que  non  ,  jamais 
ne  vaudraient  les  accordailles. 
ANC.  FR.  Combien   que  les  fiensailles  ne  fer- 

mailles  n'eussent  pas  esté  sur  ce  faites. 
Lell.  de  rém.  de  i36j.  Carpentier,  t.  II,  col.  386. 

7.  Fermansa,  S.f.,  assurance,  garantie. 

Det  Panel  de   son   det  per   fermensa  e  per 

segurtat. 

y.  de  R.  Jordan. 
Donna   l'anneau  de  son  doigt  pour  assurance  et 
pour  sûreté. 

lea  non  ai  plus  ni  gatge  ni  ferman.sa. 
G.  Faidit  :  De  solatz. 
Je  n'ai  plus  ni  gage  ni  assurance. 
El  O  deu  promettre  per  stipulazon,  e  donar 

buna  fermansa. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  5. 
Il   le  doit  promettre  par  stipulation  ,   et  donner 
bonne  garantir. 
CAT.  Fermansa. 
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8.  Fermes*,  s.f,  fermeté,  assurance, 
garantie. 
Ha,  per  sa  natnra,  dnreza^  çërmeza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l58. 
A  ,  par  sa  nature,  dureté, yè/7ne/<;'. 
l'er  mais  de  FERMESA,  ieudicb...  ay  fâcha 
aquesta  presen  polissia  de  ma  man  propra. 
Til.  Je -1428.  Ilist.  deNimes,  t.  III,  pr.,  p.  2.1(). 
Pour  plus  de  garantie,  moi  dit...  j'ai  fait  cette 
présente  police  de  ma  propre  main. 
CAT.   Fermeza.  esp.  tort.   Firmeza.  it.  Fer- 
mezza. 

<).   Fermador,  s.  m.,  garant ,  témoin. 

D' aqucst  sacrament  so...  fermador. 
Tit.  de  I  iSg.  Jlist.  de  Languedoc,  t.  II ,  pr. , 

col.  244- 
Do  ce  serment  sont...  garants. 

roRT.  Firmador. 

10.  Ferma,  s.f,  ferme,  demeure,  loge. 

Maiso  lur  cove  a  bastir. 
Que  hom  apella  per  so  ferma. 
Aqui,  r  adobatz  sa  ferma 
Granda  e  larga,  de  tal  gniza 
Que  non  tema  plueia  ni  biza. 

Deudes  de  Pbades  ,  jduz.  cass. 
Jl  convient  de  leur  bâtir  une  maison,  que  pour 
cela  on  appelleyè/vwe. 

Là  ,  vous  lui  arrangez  &ajerme  grande  et  large ,  de 
telle  manière  qu'il  ne  craigne  pluie  ni  bise. 
Fig. 
Hieu  am  mi  dons ,  car  m'  es  capdels  e  ferma  . 

G.  Anelier  de  Toulouse  :  Vera  merce. 
J'aime  ma  dame,  car  elle  m'est  cbeptel  et/erme. 

—  Fermeture. 

Ab  tolas  FERMAS  et  estacatges  que  seran  ne- 
cessarias. 

Tu.  de  1274.  DoAT,  t.  CXXX  ,  fol.  5-]. 
Avec  lowVei  fermetures  cl  attaches  qui  seront  né- 
cessaires. 

1 1 .  Fermage  ,  s.  m. ,  fermage. 

Aia  Pons  de  Mondragon  la  moltura  e'I  fer- 
mage. 

'Til.  de  1225.  Ârch.  de  l'archec.  d'Arles. 

Que  Pons  de  Mondragon  ait  la  mouture  et  le  fer- 
mage. 

12.  Fermaria,  S.f,  forteresse. 

Car  dizetz  qu'  ieu  romauda  en  esta  fermaria. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  2883. 
Parce  que  vous  dites  que  je  reste  en  cette  forte- 
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i3.  Fermetat,  s.  /. ,  lat.  firmitatc/w, 
fermeté,  assurance,  forteresse. 
Per  FERMETAT  de  possessio. 

Philomena. 
Pour  assurance  de  possession. 

Constancia,  so  es  fermetat  e  bon  perpaii- 

zamen. 

r.  et  rert.j  fol.  64. 
Constance  ,  c'eii  Jermeté  et  bonne  résolution. 
O  glenhs  o  defeusîo.s  , 
O  castelhs  o  fermetatz. 

Cadenet  :  Amors  e  com. 
Ou  engins  ou  de'fenses  ,  ou  châteaux  on  ftirteresses . 
ANC.  FR. 

Enforchie  est  de  turs  e  à'' alxres  fermetez ■ 
Piornan  de  Mou,  v.  4ltll- 
Mes  chasliax  et  mesfermetez. 

Roman  du  Renart ,  t.  III  ,  p.  233. 
Et  y  avoit  cinq  ferinetez,  car   c'estoit  one 
ville  forte  à  luerveilles. 

MONSTRELET,  t.  II,  fol.   196'. 

14.  Fermar,  V.,  lat.  FiRMARe,  affermir, 
fixer. 

Pot  ben  FERMAR  la  terra  que  m  soste. 

Albertet  :  Deslreitz  d'amor. 
en  aff'ermir]a.  terre  qui  me  soutient. 
itMAR  los  ginols  en  terra. 

Hisf.  ahr.  de  la  Bible,  fol.  60. 
\zjixer  les  genoux  en  terre. 

Qui  son  vilan  non  aerma  , 
En  deslialtat  lo  ferma. 

Bertrand  de  Born  :  Moût  mi  plai. 
Qui  ne  ruine  pas  son   vilain ,  V affermit   en  dé- 
loyauté'. 

Del  albre  vos  ai  dihtz  yen  , 
Qn'en  terra  no  s  ferma  ni  vien. 

Bref,  d'amor,  fol.  l\. 
Je  vous  ai  dit  touchant  l'arbre,  qu'il  ne  s'affermit 
ni  vit  en  terre. 

—  Fiancer. 

Car  nuls  om  non  pot  fermar  molier,  si  el 
a  mens  de  .vri.  ans. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  ^5. 

Car  nul  homme  ne  ^e\xt  fiancer  une  femme,  s'il  a 
moins  de  sept  ans. 

Stibstanùv. 

El  escrid'  a  s' amia  :  No  duptetz ,  ma  fermad a  ! 
Roman  de  Fierabras ,  v.  2787. 
11  crie  à  son  amie  :  Ne  craignez  ,  mijîancée  '. 
Part.  pas.  Que  no  s  deslafz 

ir. 
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Lo  plaitz  fermatz. 

Perdigon  :  Entr'amor. 
Que  le  plaid /7a'e  ne  se  diffère. 
En  amor  de  Dieu  son  fermatz. 

l-^.  et  Vert.,  fol.  32. 
Sont  affermis  en  l'amour  de  Dieu. 
cat.  Fermar.  anc.  esp.  pojit.  Firmar.  it.  Fer- 
mare, 

i5.   Fermamen,  firmamen  ,  s.   m.,  lat. 
FiRMAMEîîm/»,  firmament. 
An  vist  un' es  tel  a  cazer  del  fermameiv. 

V.  de  S.  Honorât. 
Ont  vu  une  étoile  choir  diijîrmament. 
Be  s  pot  fkrmamen  apellar. 

Brei'.  d'amor,  fol.  2J. 
Sf;  peut  bien  z'pTpelerJîrmament. 
Lo  caps  es  redons  com  lo  firmamens. 

Lie.  de  Sjdrac,  fol.  10^ 
Le  clief  est  rond  comme  Xejîrmajnent. 

—  Assurance. 

Lo  FERMAMENT  de  SOU  coralge  orrezet  per 
amonestassio  del  serp. 

Declar.  de  motas  demandas. 

Souilla  V assurance  de  son  courage  par  l'instiga- 
tion du  serpent. 

—  Fortification. 

Novelament  garnida  de  novels  fermamens. 

Glillau.me  de  Tcdela. 
Nouvellement  garnie  de  QOnveWesfortiJications. 
CAT.   Firmament.   Esr.    Fermamento ,  Jtrma- 
miento.  tort.  Firmamento.  it.  Fermamento. 

16.  Affirmatio,  s.  f.,  lat.  affiRiMAtio  , 
affirmation ,  assurance. 

Maior  affirmatio  de  so  qu'om  ditz. 
Doas  negatios,  segon  lati,  fan  affirmatio. 

Leys  d'amors,  fol.  I24et9g. 
Plus  grande  affirmation  de  ce  qu'on  dit. 
Deux,  négations,  selon  le  latin,  (ont  affirmation. 
CAT.  Afirmacià.  esp.  Af.rmacion.  port.  Affir- 
macào.  it.  Affermazione. 

17.  Affermadura,  s.f.,  garantie,  attes- 
tation. 

Presa  et  recebuda  la  deita  affermadura. 

Tit.  de  l33o.  Bordeaux,  biLl.  Monteil. 
Prise  et  reçue  ladite  garantie. 

18.  Affirmatiu,  adj.,  lat.  affirmativw.v, 
affirmatif. 

Aprop,  locntio  affirmativa. 
40 
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Se  podon  dire    H   ilig   verset  per   paranlas 

AFFIRMATIVAS. 

Leys  d'amors,  loi.  99  el  \'j:\. 
Aprvs,  locution  fl///Vmn/i  l'fî. 

LesdiU  versets  se  peuvent  dire  par  paroles  njlh- 
matives- 

CAT.  Jfirmatiu.  esp.  Afîrinativo.  port.  Affr- 
mativo.  it.  Affermadvo. 

19.   Affeumar,  7'.,  lat.   AFFiRMARe,  af- 
firmer, affermir,  assurer. 

Om  just  non  deii  tiianza  far 
Eulre  jurar  et  afermar. 
.     Deides  de  Pr.ADEs,  Poemcsur  les  Ferlus. 
L'homme  juste  ne  doit  pas  faire  distinction  entre 
jurer  et  tijjirmer. 

Ganre  y  ac  d'aultes  giiirens 
Qae  AFFEBMERO  veraïueas 
Que  Crist  era  vera  propbeta. 

Trad.  de  l'Ét'cing-  de  Nicodème. 
V  eut  Leaucoup  d'autres  témoins  qui  ajfinnere.nt 
verilablement  que  Clirist  était  vrai  propliète. 
Afermo  e  manleno  lor  fulias. 

Liv.  de  Sj'drnc,  fol-  4'- 
Affermissent  et  maintiennent  leurs  folies. 
ANC.  Fi\.  La  paix  fu  afermée,  ki  gaires  ne  dura. 
Rornrin  de  Rou,  v.  901. 
Bien  s'est  amours  afcnnéc 
En  mon  cner  à  long  séjour. 

Roman  du  châtelain  de  Coucy,  v.  396. 
ANC.  CAT.  Affermar.  cat.  mod.  esp.  Afirmar. 
VOKT.  Affirmar.  it.  Affcrinare. 

20.    COFERMATIO,    COFERMACIO  ,    CONFIR- 
MATION,   S.f.,    lat.    CONFIRMATION^/// , 

confirma  lion. 

Fer  maior  cofermatio. 

Leys  d'amors,  fol.  12^. 
Pour  plus  grande  confirmation. 
A  confirmation  d'aizo...  Augustin,  al  libre. .. 

Doctrine  des  Faiidois. 
Kn  confirmation  de  ceci...  Augustin  ,  au  livre... 
Qnitanssa,  confirmation,  ratif/ication. 

Tii.  de  i3o8.  DoAT,  t.  CLXXV,  fol.  299. 
(Quittance,  confirmation,  ratification. 

—  Sacrement  de  la  confirmation. 

Los  .vn.  sagrainens  de  la  saucla  glieya...  La 

saacta  cofermacio. 

V.  et  Vert.,  fol.  5. 
Les  sept  sacrements  de  la  sainte  église. a  La  sainte 
confirmation. 

cat.    Confirmacio .    est.    Confirmacion .    rorir. 
Confirinaciiit.  it.  Cnnfcrinazlonc . 
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■Jl,   CONFFU.MAMENT,   COFERMAMEN  ,  .y.  ///.  , 

coiilirmation. 
Los  quais  laus.nment,  confermament. 

Tu.  de  i3i(>.  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  23o 
[desquelles  approbation  ,  confirmation. 
Carta  del  cofermamen  de  las  honors. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  iGo. 
Cliarte  de  la  confirmation  des  honneurs. 

ANC.  Esr.  Confinnamieiuo .  it.  Confermamenio . 

0.1.    CONFERMATIII  ,      COFERMATIU  ,     aclj., 

lat.  CONFIRMATIVM5',  confinuatif ,  con- 
fortalif. 

Cailt  es  CONFERMATIVA. 

Leys  d'amors ,  fol.  i3i . 
Quand  elle  est  confirmatice. 

De  sanetat  cofermativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  73. 
Confortatii>e  de  santé. 
ESP.  PORT.  Confirmativo .  it.  Confermativo , 

23.  CONFERMATORI,  CONFIRMATORI,    ndj., 

confirmatif. 

Ayssi  nieteysh  pot  hom  troLar  los  rims  en 
ori,  coma  :  auditori...  confermatori. 

Leys  d'amors,  fol.  i5l. 

On  peut  de   même   trouver  les  rinu 
comme  :  auditoire...  confirmatif- 

Letras  confirmatorias. 

Tit.  du  xiv«  siècle.  DoAT,  t.  CLXXII,  fol.  320. 

Lettres  confirmatii-es . 
CAT.  Confirinatori .  esp.  Confirinatorio. 

a/j.  Confermar,  cofermar,  confirmar  , 
V. ,  lat.  CONFIRMAR6',  confirmer,  éta- 
blir, affermir,  appuyer. 

Klb  do  d'aquestas  ciutats  vos  confermi. 
Piiiloaiena. 
Je  vous  confirme  le  don  de  ces  citc>. 

Quav  vilas  ,  pus  si  conferma 
Eu  tan  ferin  loc,  si  referma. 

lÎKRTRAND  DE  BoBN  :  Mout  mi  plai. 
Car  vilain  ,  quand  il  s'établit  en  si  ferme  lieu,  se 
ralT'erniil. 

Las  condemnatious ,   las  quais...    se    con- 

FIRMAN. 

Statuts  de  Provence,  Bomy,  p.  5. 
Les  condamnations  ,  lesquelles...  se  confirment. 

—  Conférer  le  sacrement  de  la  confir- 
tnation. 


V 


FER 

Confirmacios  qne  fay  T  evcsques  e  lo  frou 
d'orne  o  de  femua,  can  lo  co^FERMA. 

Des  sept  Sacrements  en  prov.,  fol.  58. 

ConfirmalioD    que    fait    l'cvêque    sur    le    front 
d'iiomœe  ou  de  femme  ,  quand  il  le  confirme. 

Part.  pas.  El  décret  co>'fermat. 

Vie  de  S.  Trnphime. 
Le  décret  confirmé. 

Son  per  gratia  cofermat 
Tan  que  uo  podo  far  peccat. 

Bref,  d'amor,  fol.  24- 
Sont  affermis  par  la  grâce   tellement    qu'ils    ne 
peuvent  faire  péché. 

Preicatios  de  preveire  deu  esser  cofermada 
per  obras. 

Trad.  de  Bede,  fol.  55. 
Prédication    de    prêtre  doit   être    confirmée   par 
œuvres. 

ANC.  FR.  Otroi  e  conferm  cliele  meisine  vente. 
Charte  de  la  commune  d'Hesdin. 
Mes  François,   qui,   d'ancienne  couslnme, 
ont  qne  il  soient  vainqueurs,  se  conferinèreut 
et  se  joindrent  ensemble. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  III  ,  p.  i85. 
ANC.    CAT.   Confermar.  cat.   mod.    esp.  tort. 
Conjirmar.  it.  Confermare. 

25.  Desfermar  ,  v.,  ouvz'ir,  renverser, 
ébranler,  détacher. 
Ela  venc  a  la  carcer,  si  la  fetz  desfermar. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  207b. 
Elle  vint  à  Lt  prison  ,  se  la  fit  ouvrir. 
Si'I  mon  pogue.s  desfermar, 
E  far  r  en  abis  deissendre. 

B.  ZoRGi  :  S' ieu  trobes. 
Si  je  pusse  ébranler  le  monde,  et  le  faire  des- 
cendre en  l'abîme. 

Fig.  Al  jove  rei  d'  Arago,  que  conferraa 
Merce  e  dreg,  e  malvestat  desferma. 
G.  Anfxier  de  Toulouse  :  Vera  merce. 
Au  jeune  roi  d' Aragon  ,  qui  affermit  merci  et  jus- 
tice ,  et  renverse  la  raécbancelé. 
Part.  pas.  Mon  desfermat  cor,  fais  e  fer. 

P.  Fabrf.  d'Uszz  :  Quan  pes  qui. 
Mon  cœur  ébranlé,  faux  et  dur. 
ANC.  FR.  Et  Tfanie  reprend  la  clef. 

Maintenant,  l'nis  li  deffenna. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  /jSg. 
L'or  peut  nn  buis  de  fer,  ce  dit-on,  deff entier. 
Œuvres  de  Du  Bellay,  fol.  358. 
Si  l'ovreient  é  défermeient. 

Marie  be  France  .  i.  II ,  p.  /jBo. 
f-AT.  Desfermar.  vx.  Diffennare. 
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26.  EfERM  ,    ENFERM  ,   aiij . ,    lat.     IXFIR- 

^iis,  infirme,  malade. 

O  es  eferms,  o  a  afan  agut. 

Poème  sur  Bocce. 
Ou  il  est  infirme,  ou  il  a  eu  cliagrin. 
Ad  home  enferm  ,  la  carns  de  mollo  es  plu» 
sana. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  80. 
Pour  l'homme  malade,  la  cliair  de  mouton  est 
plus  saine. 

Fig.  La  terra  sera  enferma  per    la  caîor  de 
l'estien. 

Liv.  de  tS  Y  drue,  fol.  l\7,. 
La  terre  sera  malade  par  la  chaleur  de  l'été. 
ANC.  FR.  Nus  bons  n'i  vient  tant  soit  enfers... 
Qne  meintenant  gariz  ne  fust. 

Roman  du  Pienart ,  t.  II,  p.  Il5. 
Tant  est  fox  de  pesme  ualure 
Que  plus  li  est  doctrine  sure 
Que  ne  soit  à  Venfeiin  le  pains. 
Le  Reclus  de  MoUiens,  fol.  I.  Gloss.  sur  Joinville, 

v°.  Pesme. 

Tuit  li  enfers  qui  venoient  à  son   moustier 
estoient  sanez  par  ses  prières. 

V.  des  SS.  Pères.  Carpextieb  ,  t.  II  ,  col.  868. 
Durement  fu  enfers  li  rois  Pépins. 
Roman  de  Garin  le  Loherain,  t.  I,  p.  8-. 
ESP.  PORT.  Enferma,  it.  Infenno. 

27.  EfERMLTAT,    EîîFERMETAT,   IXFER5IE- 

TAT,  S.  f. ,  lat.   iNFiRMiTAT^w,  infir- 
mité, maladie. 

Gran  efermetat. 

Liv.  de  Sj'drac,  fol.  l!^. 
Grande  infiimité. 

Molts  mais  e  moltas  infermetats. 
Tit.  de  i3io.  Bosc  ,  Mém.  du  Rouergue,  t.  II!, 

p.  234. 
Beaucoup  de  maux  et  beaucoup  à.' infirmités. 
Enfermetat  de  febre. 

P'.  de  S.  Flors.  DoAT,  t.  CXXHI,  fol.  28'|. 
STaladie  de  fièvre. 
cat.   Infrmitat.   esp.  Enfermedad.   port.  En- 
fermidade.  it.  lufermita,  infirmitate ,  infir- 
midade. 

28.  EfFERMERIA,    EFERMARIA,   S.f.,    lU- 

firmerie. 
Del...  refrechor  ni  de  1'  efermaria."     .. 

Tit.  de  1319.  DoAT,  t.  CXXXII,  fol.  342. 
Du...  réfectoire  et  de  l'infirmerie. 
Fig.     Delieg  es  cais  effermeria. 

Dei'Des  be  Pbades  ,  Poème  sur  les  Vrrèiis. 
Délice  est  quasi  infirmerie. 
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—  lufirmitTe. 

l'ua  tFERMARi.v   luorga...  tfuj;uila   île  pcr- 
vezer...  de  luedecinas. 

Til.  de  13.9.  Do\T,  t.  CXXXII,  loi.  ;V,o 
Une  religieuse  injSnniciv...  tenue  ilc  jiouivoir... 
«le  médecines. 

CAT.  Ksp.  Enferment,  pobv.  Enferinaria.   it. 
Infermeria. 

29.   Efermier  ,    ENFERMER ,   S.  m. ,   in- 
firmier. 
D'En  Bonel,  efermier. 

Tit.  de  I2at)   An  h.  du  lioj.,  J    320. 
Du  seigneur  Bonel  ,  infirmier. 
En  Bonels,  I'enfermf.rs. 

Tit.  de  1221.  .'/rcfi.  du  Roy.,  J.  3o;). 
Le  seigneur  Bonel ,  Vinfirmier. 
c»T.  Enfermer,  esp.  Enfermera,  port.  Enfer- 
tneiro.  it.  Infenniere. 

'io.    EnFERMAR,   ENFIRMAR  ,     V.,     lilt.    IX- 

FiRMARtf,  emmaladir,  icnilrc  malade, 
débiliter. 

Cnssa  la  feda  iiiaganbadri , 
Que  non  esferme  ta  luaynada. 

V.  de  S.  honorât. 
Citasse  la  brebis  galeuse,  qu'elle  ne  rende  malade 
ton  troupeau. 

Tota...  carns  ekfirmaria. 

Trad.  de  Bide,  fol.  iG. 
Tùulc...  cbair  deviendrait  malade- 
t.sp.  PORT.  Enfermar.  ir.  Infcrmare. 

)I.    liKKERMVR,    REFFERMAR,    V.,   rcnfoi  - 

cer,  ranV-rmir,  réparer,  confirmer. 
Menero  .v.  sirvens  per  refermar  la.s  tor.s. 

PlIILOMEMA. 
Menèrent  cinq  sergents  pour  /■e;i/ôrcerlcs  tours. 
El  preverbis  vai  nos  o  reff.rman. 
B.  Carbonel  de  Marseille  ,  Cohlas  esparsas. 
Le  proTerbe  va  nous  confirmant  cela. 
PIqs  m'en  cng  partir,  pla«  m'i  refkerm. 
Auft.tii  de  PLr.L'iLAiN  :  En  ainor  trucp. 
Plus  je  (icnsc  m'en  séparer,  plus  je  m'y  raffermis. 
Referma  las  dcn.s  quan  si  mavo. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  a(j5. 
Raffermit  le»  dents  quand  elles  se  meuvent. 
AK<:.  fr.  Le  cba.<ttel  d'Arf;cnt   referma   fjii«-   Il 
dox  Gaifiers  .-ivoit  abatu. 

Rcr.  dr.1  hul   de  Fr.  .t.  V,  p.  22.5 
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Les  baroiiii  d'outremer  se  descordèrent  du 
ibaslel  refermer. 

JoiN ville,  p.  I  i5. 
«AF.  liefermar.  esp.  Refirmar.  it.  Rifennare. 

IT.RRATGE,.v./:,  lat.  ffrraco,  prairie, 
terre  laliotiréc. 

En    la    KERRATGt 

Gardet  1res  anbel.s  solauien. 

JoYKi'.T  DF.  ToLLOLSF.  :  L'autr'icr. 
V.n  la  pniirie  garda  trois  ngni'aux  seulement. 

IT.  Ferrana. 

FERRIGOLA,  s./.,  lavande. 

A  defe.ssi,  dizo  li  anctor, 
Es  bon  uzar  ferrigola. 

Brev.  d'amer,  fol.  5o. 
l'our  le   déjîoût  ,   disent   les  auteurs,    il  est   bon 
d'user  de  la  lavande. 

FERSA,  s.  f.,  reine,  dame  au  jeu  des 
échecs. 

Qnan  la  fersa  ii'adus  près  de  si. 

P.  lÎRKMOND  Bic.v.s  NOVAS  :  En  la  mar. 
Quand  il  en  amène  la  dame  près  de  soi. 
ANC.  FR.  Après  le  roc  a  ])ris  laferce. 

Roman  du  henart,  t.  III ,  p.  333. 
Et  qui  échec  dit  lor  énst 
N'ierl-il  que  covrir  le  péusl, 
Car  \a  fierclie  avoit  esté  prise. 

Rdinan  de  la  Rose,  v.  673.'>. 

FERTILITAT,  s.  f.,  lat.  i  ertilitat£'w, 
ferlililé. 
Era  de  tan  {»ran  fertilitat.  coma  e.i  huei. 

Cal.  dels  apost.  deRoma,  fol.  121. 
Etait  de  si  grandeye/Y//(7c.,  comme  est  aujourd'hui. 
CAT.  FcrùUtat.  esp.    Fcrtil'idad.    port.  Fcrtili- 
dadc.  IT.  Fcrtdità,  fertilitate,  fertilitade. 

1.  Fertil,  udj.,  lat.  fertii./.»,  fertile. 
Terra  es  fertil  et  liabundant  en  blalz. 
Noiuiandia...  fertil  es  en  camps. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   tyîi. 
Est  Itsi  te  fertile  et  abondante  en  blés. 
La  Normandie...  vMjerlitc  en  eliam])S. 

<:at.  esp.  port.  Fertil.  vr .  Fertdc. 

3.  Infertil,  adj.,  inft-rtile. 
Lor,..  estreyt  et  inff.rtil. 

TU.  de  i/(«8.  I)o\t,  t.  XCV,  fol.  i()7. 
Lieu...  étroit  cl  in/criile 
IT.   Inferlilc. 
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FER\]LA.,s./.,  lat.FERULA,  férule,  sorte 
de  plante. 
Ferdla.  es  herba  qne  distilla  sac. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  209. 
ha  Jerule  est  lierbe  qui  distille  suc. 
CAT.  Bsp.  iT.  Ferida. 

FERVOR,  j. /.,   lat.  fervor  ,  ferveur, 
ardeur. 
Per  temprar  la  fervor  del  saiic. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3o. 
Pour  tempérer  Vardeur  du  sang. 
Si  conaensa  alcaaa  bona    obra    ab   alcnna 
FERVOR ,  leudema  n'  a  mens,  lo  terz  jorn  mens, 
e  lo  quart  cays  non  re. 

V.  et  Vert.,  fol.  l3. 
S'il  commence  aucune  bonne  œuvre  avec  quelque 
ardeur,  le  lendemain  il  en  a   moins  ,  le  troisième 
jour  moins  ,  et  le  quatrième  quasi  rien. 
Am  gran  fervor  de  religio. 

Cat.  dels  apost.  de  Koma,  fol.  l35. 
Avec  grande yèrt'eî/r  de  religion. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fervor.  it.  Fervore. 

1.   Fervent,  ferven,  adj.,  lat.  ferven- 
lem,  fervent,  ardent,  animé. 
Solelh  trop  fervent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19. 
Soleil  très  ardent. 

Li  dona  gran  volontat  e  ferven  dczirier  de 
ben  perseverar. 

V.  et  Vert.,  fol.  65. 
Lui  donne  grande  volonté  c\.  fervent  désir  de  liieu 
persévérer. 
CAT.  Fervent.  t.f.v.Ferviente.  port.  iï.  Fervente. 

j.  SoBREFERVENT,  odj.,  très  ardent. 

Foc  SOBREFERVENT. 

Elue,  de  las  ]iiopr.,  fol.  2. 
Feu  très  ardent. 

4.  Fervemmens,     odv.  ,     ferveninient , 
avec  ferveur. 

Fervemmens  levar  son  cor. 

F.  et  Vert.,  fol.  88. 
Elever  son  cœur  Jervemment. 
CAT.     Fervorosament.     esp.     Fervorosamente . 
PORT.  IT.  Ferventemente. 

5.  EsFERviR,  V.,  animer,  rendre  fervent. 
Sos  cors  s'esfervis  contra  Deu. 

Trad.  de  Bide,  fol.  ^3. 
Son  cœur  s'anime  contre  Dieu. 
kiiC.  FR.  L'aultie  se  çy^'^rce  et  se  trouble. 
C0QV11.LART,  p.  /)3 
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6,   Ferment,  s.    ni.,  lat.    fermentww, 
ferment,  levain. 
Ferment  es  dit ,  qnar  es  fervent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2o8. 
Est  Ait  ferment ,  parce  qu'il  est  ardent. 
CAT.  Ferment,  esp.  pout.  it.  Fermenta. 

FESTA  ,  s.  /.,  lat.  festww  ,  fête. 
A  Pandecosta ,  la  gran  testa. 

V.  de  S.  Honorât. 
A  Pentecôte  ,  la  grande_/V/e. 

Esvazisson  las  festas  per  obras  seglars  de 
vanetatz. 

V.  et  Vert.,  fol.  i6. 

Envahissent  \es  fêtes  par  œuvres  mondaines  de 
vanités. 

Flg.  De  joi  fai  diuz  mon  cor  gran  festa. 
Folqbet  de  Roitf  ans  :  Donna  eu  pren. 
Fait  dans  mon  cœur  ^ranàefête  de  joie. 
Loc.  Las  autras  gens  qne  meuo  l.i  gran  ftsta 
an  ganre  d'esturmen. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  3i. 
Les  auti-es  gens  qui  mènent  la  grande  y<?'?e  avec 
beaucoup  d'instruments. 

Ara  li  fan  li  sant  gran  bonor  e  gran  festa. 

V.  de  S.  Honorât. 
Maintenant   les  saints   lui    font  grand  honneur  et 
grande  _/p7e. 
Sirventes,  vai  a 'N  Peiregros  correns, 
Que  t  coferme  e  t  chant ,  e  'n  fassa  festa. 
GUILLAUME  DE  DuRFORT  :  Quar  say  petit. 
Sirvente,  vfi  courant  vers  le  seigneur  Peiregros. 
a6n  qu'il  t'appuie  et  te  chante  ,  et  en  hsseféte. 
CAT.  ANC.   ESP.  Festa.  ESP.   MOD.    Fïcsta.  rORT. 
it.  Festa. 

1.    Festejar,  festecaRj  V.,   fêter,  fes- 
toyer, faire  ft-te. 

Perse  festejar...  an  lo  dit  conte  Raïuon... 
Qujind  lo  dit  conte  Piamou  aguit  festejat  los 
dits  conte  de  Moutfort  e  léguât. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  24. 
Pour  se  festoyer. ..   avec  ledit  comte  Baimond... 
Quand   ledit    comte   Baimond    eut  festoyé   lesdits 
comte  de  Monlfort  et  légat. 
Festegar  e  tenir  en  joya. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  \ô!\. 
Festoyer  et  tenir  en  joie. 

CAT.  esp.  port.  Festejar.  it.  Festeggiarc. 

3.     FeSTIVETAT,      FESTtVlTAT,      S./.,     lilf. 
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KESTiviTATfM,  tètc ,  soleuiiitc  ,  délcc- 

tation. 

Per  vigilias,  per  kkstivitas. 

Doctrine  iUs  l'auJots. 
ViT  Tigilcs  ,  par  solennités. 
Dia  de  la  sua  festivitat. 

Sermons  en  provenrnl ,  fol.   i8. 
Jour  Je  saje'ie. 
F'g     Quar  sabon  la  festivetat 
Del  ventre. 

Bref,  d'amor,  fol.  67. 
C.ir  ils    savent  la  délectation  du  veutre. 
ANC.    VR.    Delai.ssant    louli-    rcmoiibtrauce    de 
léesse  et  festù'ité. 

OEiii-res  d'.4lain  Chartier,  p.  l\\l\- 
<  AT.  Feslifica.l .  esp.  Festividad.  port.  Festtvi- 
dade.  iT.  FestivUà,  festivitate,  festwitade. 

.|.  Festival,  aclj.,  de  fête,  solennel. 
Davan  lo  jorn  festival  de  Pa.soa. 

Fnig.  de  trad.  de  la  Passion. 
Avant  le  jour  solennel  tic  Pàquo. 
-U  jorn  festival  de  lur  pascba. 

Trad.  du  N.-Test.  S.  Lie  ,  c.  2. 
Au  jour  solennel  de  leur  pâque. 
Ue  vestimentas  emperials  e  festivals. 

Cat.  dels  apost.  de  Ro/na,  fol.   1 13. 
Ue  vêtemenls  impériaux  et  de  f été. 
ANC.  FR.  E  sun  coMy'wc  festival. 

A  chanter  mcsseafcstivaus. 
B.  DE  S.  Macbe,  Cftr.  deyorm.,  fol.  53  et  160. 
AKc.  Esr.  PORT.  Festival, 

FESTINAR ,  ly.,  laf.  ffstixarc,  hàtei-, 
presser,  faire  diligence. 

Festina  la  sanetat. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  12. 
Uâte  la  guc'rison. 

Tan  FESTIN  A 
E  s'  aiziiJH. 

G.  DE  Bergl'edan  :  Un  tricliairc. 
Tant  Wfait  diligence  et  se  dispose. 
IT.  Feslitiarc. 

1.    Fkstinant.mf.nt  ,   ricU'.,   rapidement, 
prompfement. 
Pansa  aquel  sobre  la   dent  dolorosa  festi- 

HAJfTMENT, 

Fay  afjuela  penetrar  eu  la  jjalpcbra    fksti- 

HANTMENT. 

'Trad.  d'ydlburtisis,  fol.  6  et  16. 
Po^ccnlui-là  rapidement  .»ur  la  dent  douloureuse. 
Fai»cclle-li  \'^ni-\rfr  jimmpleminl  Aan'i  la  paupière 
n .  l'cstinnlriinrntr 
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3.  FisTiN,  adj,,  lat.  FESTiNay,  pressé. 
DoIorsFisTiNASjlasqaalsnosafferlan  tai'ditat. 

Trad.  d'.4lbucasis,  fol.  2. 
Douleurs  pressées,  lesquelles  nu  souillent  pas  len- 
teur. 

/).    Festix.m.io  ,  S.  f.,    lat.    festinatio, 
liàte,  empressement, 
Aquo  qne   fan  alciis  îgnorantz  barbiers  en 

lor   FESTINACIO. 

Fay  aquo  ani  festinacio,  perso  que  no  sia 

enfregidat. 

'Trad.  d'Albucasis,  fol.  21  et  5. 

(^.e  que  font  aucuns  barbiers  ij^norants  on  leur  em- 
pressement. 

Fais  cela  avec  hâte,  pour  ce  qu'il  ne  soit  refroid  i . 
ESP.  Festinacion.  it.  Festinazione. 

FESTUC ,  S.   m.,   lat.    vESTVica ,   fétu  , 
paille,  scion. 
Rlorfz  son  1!  bon  aibre  premier, 
E  '1  vlus  son  ramils  e  festucs. 

Marcvbkcs  :  Al  départir. 
Les  bons  arbres  sont  morts  les  premiers,  et  les  »  i- 
vanls  sont  ramces  et  irions. 
IT.  Festtico. 

1.  Festlc.\,  festhca,  s./.,  lat.  festuca, 
fétu,  paille,  chaume. 
Festuca  de  niulva. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Fétu  de  mauve. 

Art  lo  ftist  e  la  festdga. 

Marcabrus  :  Dirai  vos. 
lirùle  le  bois  et  \c  chaume. 
IT.  Festuca, 

FET,   FEiT ,  adj.,  lat.  rof.Tidus,  fétide, 
puant. 

Es  FETZ,  lailz  e  pelulz. 

A.  Daniel  :  Pus  En  Rainious. 
JLsl  puant ,  laid  et  velu. 
La  semensa  que  si  gitet  sobre  la  terra  f'o  lola 

FETA  e  poyrida. 

Jlist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  17. 
La  semence  qui  se  jeta  sur  la  terre  fut  tonlc  fétide 
et  pourrie. 

Fig.  Car  feitz 

E  mendie  es  tôt  lur  affar.s. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Car  toute  leur  uflàirc  est  puante  cl  misc'rablc. 
ESP.  PORT.  IT.  Fetido. 

?..  Ff.te>t,  (idj.,  lat.  FOFTFNTfv;/^  fétide. 
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Es  de  FETENT  odor. 

Trnd.  d' Â tbucasis ,  fol.  46- 
Est  à'oà.ewvj'étide. 

FETGE ,  s.  m.,  foie. 

El  FETGE  dedîns  la  corada 

Vos  trayran. 

V.  de  S.  Honorât. 

Vous  tireront  le  foie  de  dedans  le  ventre.       * 

Adonc  la  colera  corrorap 

Tôt  lo  FETGE. 

DEtDES    DE  PrADES  ,  ^K2.  CaSS. 

Alors  la  bile  corrompt  tout  [e  foie. 
Salvia  ,  diz.o  11  metge  , 
Val  contra  lo  mal  de  fetge. 

Bl•e^'.  d'amof,  fol.  5o. 
La  sauge  ,  disent  les  me'decins  ,  vaut  contre  le  mal 
de  J'oie. 

CAT.    Fetge.  ESP.  Higado.  port.  Figado.    it. 
Fegado. 

FETZ,s.f.,  fois. 

Eatro  qce  augatz  mon  corn  per  doas  fetz. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillorij  fol.  96. 
Jusqu'à  ce  que  vous  entendiez  mon  cor  par  deux. 
/ois. 
ANC.  FR.  Por  mil  ^«  d'or  son  pois 

Ne  lairoit-ele  autrui  joiir... 
Au  mains  .irii.y?e.f  on  .m. 
Roman  du  comte  de  Poitiers  ,  v.  58  et  3i.'>. 

Voyez  Vetz. 

FEUTRE,  .y.  m.,  feutre  ,  tapis. 

Voyez  Denina,  t.  III,  p.  iS^. 
Plus  que  FEUTRES  sembla  sendat, 
Ni  cuers  vielhs  bon'  escailala. 

Rambaud  d'Orange  :  Aïs  durs. 
Plus  ^ncfeutre  ressemble  à  taffetas,  et  cuir  vieux 
à  ecarlate. 

Quan  Mos  Seingner  m'ac  près  de  Ici  assis 
.Sobr'  un  feutre  imperian. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
Quand  Mon  Seigneur  m'eut  assis  auprès  d'elle  sur 
un  tapis  impe'riai. 
CAT.  Feltre.  esp.  Fieltro.  port.  it.  Fehro. 

2.  Afeltr.vr,  V.,  équiper. 

Part. pas.  Monfet  ennncbaval  ben  afeltrat. 
Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  106. 
Monta  sur  un  cbeval  bien  équipe. 

ANC.  FR,  Renart  descent  enmi  la  voie 

Moult  tost  de  la  mule  afentrée. 
Roman  du  Renart ,  t.  H  ,  p.  35fi. 
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N'en  vol  prendre  cheval  ne  la  mnîe  afeltrée. 
HuoN  DE  Villeneuve.  Duverdier  ,  t-  If,  p.  249- 
Lances  à  arçons  af entrées. 

G.  GuiART,  t.  II ,  p.  175. 

FEZICA,  s.  f.,  lat.  physica  ,  physique, 
médecine. 

Tu  ,  que  sabes  de  fezica. 

P.  Cardinal  :  JhesumCriu. 
Toi ,  qui  sais  de  la  physique. 
.Se!h  que  vivon  segon   fezica,  tenon  mc- 
zura  per  fezica,    moron  yssanien  per  fezica. 
F.  et  f'ert.,  fol.   21. 
Ceux  qui  vivent  selon  la  mé.decinej  se  gouvernent 
par  la  médecine  ,  meurent  également  par  ia  méde- 
cine. 

CAT.  ESP.  Fisica.  port.  Fisica,  frsica,  physica . 
it.  Fisica. 

a.  FisiCAL,  adj.,  physique,  qui  appar 
tient  à  la  physique. 
La  FisiCALS  sciencja. 

Brev.  d'amor,  fol.  6t> 
La  science  physique. 

ANC.  FR.  Geste  magie  naturelle  peutestre  tan- 
tost  appelée /7A_y.Jica/e  par  sa  cognoissance 
des  effets  de  nature. 
Camus  du  Belley  ,  Diversités ,  t.  II ,  fol.  263 

3.  Fezecia,  FEZiciA,.y.  m.,  du  lat.PHv- 
sicfu,  physicien,  médecin. 

So  dison  los  fezecias. 

•  V.  et  Vert.,  fol.  5'). 

Ce  disent  les  physiciens. 

D'una  bevanda  que  boni  fa. 
Si  com  dizon  fezicia  , 
Qu'es  de  vi  et  de  mel  enseius 
Boillits. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
D'un    breuvage   qu'on   fait ,  ainsi  comme  disent 
les  médecins ,   qui   est  de  vin  et  de  miel  I)ouilli-i 
ensemble. 

Mandement  de  melge  o  de  phistcia. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1400,  t.  VIII ,  p.  40. . 
Ordonnance  de  médecin  ou  de  physicien. 
ANC.  FR.  Je  sni,  siie,   uns  yisissiens... 

Or  m'escoutés,  gentils  rois,  .s'ai 
Sour  moi  ierbes  ,  jiieres  ,  racines 
De  mollit  diverses  médeciaes. 
Roman  du  Renart,  t.  i  V,  p.  026  et  327. 
IT.  Fi  sic  ia  no. 

FIBRA,  S./.,  lat.  firra,  fihie. 
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Ha  doas  r\tremit;)tz  apclailas    fiura»,  que 
»o  a  forma  île  lenpiias. 

Elue.  Je  liis  propr. ,  loi.  5.'(. 

A  JfUi  pilréniilés  appelées  Jibres,   «jui   sont    iii 
Forme  Ac  IjQgiics. 

«  AT.  tsr.  roRT.  IT.  Fibrn. 

riC.\R,  T.,  lat.  FiGF.Rf,   fichrr,  ciiroii- 
rer,  apptivcr,  fixer, 
llh  fau  KXCAR  lin  albre  en  terrn. 

Zii'.  de  SyJraCj  fol.  3l. 
Ils  fonl_/îi7i?r  un  arbre  en  Icrrc. 

Sel'  nguilleta  ficaretz. 

IJeude.s  de  Pbju)Es  ,  y4iiz.  cnss. 
Vous  enjoncerez  cette  aiguillette. 
La  cnpenc,  lani  e  fic. 

ToKCAFOLS  :  Coinunal  veill. 
Je  pousse  ,  decliire  cl  enfonce. 
Part.  pas.   La  bola  qae  es  ficada  jos,  el  oap 
del  camp. 

Ttt.  de  \2\\.  DoAT,  t.  CXXIV,  fol.  23o. 
Tj  l>ornc  qui  es\.Jîchée  en  has,  à  la  léte  «lu  clianip. 
Los  oiU  FiCATs  en  terra. 

Régla  de  S.  Benezeg-,  fol.  28. 
Les  ycuxjîxés  eu  terre. 
J'ig.   MoU  es  FiCHAZ   en   terra   qui  plus   ama 
home  moi  lai  que  non  Deu. 

Trad.deB'ede.M.  l!\. 
Moult  est  enfoncé  en   terre  celui  fjul  aime  ]ilu5 
liommc  mortel  que  non  pas  Dieu. 
r\T.  Ficar.  asc.  est.  Fincar.*T.sr.   mod.  Fijar, 
hincar.  ronT.  Fincar.  it.  Ficcare. 

9..  Tic,  v.  m.,  blessure,  contusion. 

A  Fir  lie  cara. 

Ttec.  de  rem'ùd.  en  prvi'. 
.\  blessure  de  visage. 

3.  Fica,  .i.f.,  piqûre,  .'i|)piii. 
Flg,  No  posca  ficar  ni  aia  nolla  fica  el  capil 
de  la  maio. 

Tit.  de  1280.  Àrch.  du  Roy.,  Qucrcy. 
>c  puisse   appuyer  ni  ait  nul  n/ipiii  au  pignon 
de  la  maisoo. 

/,,   FissAP. ,  V.,  pi(pirr. 

Scorpio  es  tôt/,  temps   prcsl  de   fissat. ...  <■ 
FiMA  de  travers,  fazen  arcual  nafra. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  zSg. 
\At  tcorpion  est  toujours  prêt  à  piquer. . .  cl  pique 
<\r  lravrr<,  faisant  lilesiure  arqui-'e. 


ne 

Part.  prés. 
Tan  .son  mal  e  salvafge  e  fissan  e  inorden. 

Cl'ii.i.aume  de  Tvdela. 
Tant   soiil  mi'cliants  et   sauvages  et  piquants   ri 
inoid.inis. 

j.  Fisse,  s.  m.,  aipiiillon,  épine. 

Fis.    Ta  fort  mi  pnnho  li  fisso 

•      De  la  mort. 

Leys  d'amors,  fol.  "j. 
T.int  me  piquent  fort  les  aiguillons  de  In  inorl. 

Ci.    Fi.\,  tidj.,  lat.  vwiis,  fixe. 

Scorpio  es  signe  mnsciili ,  Fix,  dinrn. 
A(|n:irl  es  sipne  fix,  freg  et  noctuiii. 
La  terra  es  fixa  pcrpctualment. 
Las  estelas  fixas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  112,  1 11 ,  lo5  cl  t  l'i. 
Le  scorpion  est  signe  mâle,  /? je,  diurne. 
Le  Verseau  est  signeyî'.i-tf,  froid  et  nocturne. 
La  terre  cs\  fixe  perpétuellement. 
Les  eloiles/î'.rc.s-. 

OAT.   EST.    FORT.    Fixo.   IT.   FisSO. 

7.  Fixaient,  ficament,  a(h.,  fi,\cnient. 
Repardo  île  drech...  fixament. 
l''iXA!MENT..,  regarda. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  140  et  i^;. 
Regarde  directement... _/î'a■eme^^ 
Rtgaide.. .  /y^f/nen/. 
Regardan  trop  ficameit. 

Brci>.  d'umor,  fol.   i3o. 
Ii(i;.ii(lnut  iiii/î.rement. 
cxT.  Fixament.  f.sp.  fort.  Fixamente.  it.  Fis- 
sainente. 

8.  l'i.XTO,  S.  f.,  (ixilé. 

Taur  es  signe  nocturn...  et  ba  fixio. 
Donan  dcguna  fixio  e  permanc-ncia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1 10  et  3^. 
Le  taureau  est  signe  noclurne. .  .  et  a  fixité. 
Donnant  nulle /r-ri/c  et  stabilild. 

;;.   Aficar,  afiquar,  V.,  appiiyer,  fixer, 
attacher. 

D'un  jie  no  s'afica  pins. 

Dki.des  df.  I'hades,  yluz.  cass. 
Ne  s'appuie  plu»  d'un  pii'il. 
Lo  filh  Haynier  de  Gennes  als  estricaps  .s'afi- 

quft 
l'er  ayssi  gran  verint,  qne  lo»  estricup.s  plcgaet . 
Roman  de  Fierabras ,  v.  ^35. 
Le  fils   de  Raynicr  de    Gènes    n'appuya  sur   \r-, 
i-tricrs  par  si  {grande  force ,  qu'il  plia  les  élricrs. 
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Mo9  cors  s'afica.  e  s'atara 
En  vos  araar. 

G.  FiGUEiRAS  :  En  pessanieii. 
MoD  cœur  s'attac/ie  et  s'applique  à  vous  aimer. 
Fiff.  Dreitz  ditz  :  No  i'aficx 

En  aital  ricor. 

P.  Cardinal:  Cariiatz. 
Justice  dit  :  Ne  t'appuie  en  telle  richesse. 
ARC.  FR.  Darement  es  estriers  s'afîche. 

youf.  rec.  dejabl.  et  cont.  nnc,  l.  I  ,  p.  !^oi. 
Maiz  à  sez  estriens  s'afic/ta. 

Pioman  de  Roit,  v.  i6l20. 
Bien  fa  afichié  en  l'estrier. 

Roman  du  Renarl ,  t.  III ,  p.  'i!\-\- 
Sor  les  estriers  safiche  de  randon. 
Roman  de  Gérard  de  Vienne,  v.  iSjB. 
Qni  de  tel  amor  ^aficoient. 

Roman  de  Brut,  t.  I ,  p.  85. 
ANC.  CAT.   Aficar.   ANC   ESP.  Âfijar,    ajincar. 
ESP.  MOD.  Ahincar,  port.  Afficar,  affincar- 
iT.  Afficcare. 

lo.  Afic,  afix,  &.  m.,  attachement,  ef- 
fort, obstination,  imjjulsion,  appli- 
cation. 

Evers  Dea  era  tôt  so.s  afix. 

Poëme  sur  Boèce. 
Envers  Dieu  était  tout  son  attachement. 
Lai  on  près  vilmen 
Dieus  mort  per  aficx 
De  menscrezens  tricx. 
G.  Fabre  de  Narbonne  :  Pus  dels  maiors. 
Là  où  Dieu  prit  ignominieusement  mort  par  ob- 
atination  de  mécréants  trompeurs. 
Anero  se  ferir  de  tal  afic. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillnn ,  M.  33. 
Allèrent  se  frapper  de  tel  effort. 

l'redicator  tenc  per  meillor... 
Que,  en  predic, 
Met  son  afic. 

P.  Cardinal  :  Predicator. 
Je  tiens  pour  meilleur  le  prédicateur...   qui,  en 
prédication,  met  son  application. 

Quar  chavalga  vas  K.  de  tal  afic. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  8o. 
Car  il  chevauche  vers  Charles  de  telle  impulsion' 

—  Promesse,  engagement. 

Tos  temps  serai  malvolens  et  enîcs 
Al  rei  Jacme,  qar  tenc  mal  sos  afics. 
Durand  :  En  talanlai. 
Toujours  je  serai  malveillant   et  dcfavorahlc  au 
roi  Jacme  ,  parce  qu'il  tint  mal  ses  engagernenls. 
11. 
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—  Adject.  Affixc,  terme  de  grammaire. 

Aloanas  diclios  son  afficu.\s  et  apostas  la 
una  ab  l'aalra,  et  alcunas  no. 

Lejs  d'amors ,  fol.  5A. 

Aucuns  mots  sont  afltxes  et  apposés  l'un  avec  l'au- 
tre ,  et  aucuns  non. 

ANC.    CAT.   Afc.    ANC     ESP.     AfflCO.      ESP.     MOD, 

Ahinco. 

1 1.  Affiction,  s.f.,  affiche,  apposition. 

Per  affiction  de  la  copia...  en  la  porta  de 
sa  maison. 

Fors  de  Bcarn,  p.   lOoA. 
Par  affiche  de  la  copie...  en  la  porte  de  sa  maison. 

12.  Afitajient,  adv.,  fixement. 
L'aigla  regarda...  solelh  afitament. 

Elue,  de  las  projir.,  fol.  38. 
L'aigle  regarde.  . .  le  soleil^.rewîe/î;. 

i3.  Afigir,  v.,  lat.  AFFicKRe,  adjoin- 
dre, attacher. 

Es  dicha  d'AFioiR,  qaar  afigimens  vol  dire 
aytant  coma  apostura. 

Leys  d'amors,  fol.  5ll. 

Est  dite  d'adjoindre,  car  adjonction  veut  dire  au- 
tant comme  apposition. 
ANC.  ESP.  Afij'ir.  IT.  Affiggere. 

14.  Afigimeiv  ,  s.  m.,  adjonction,  action 
de  phicer  des  affixes. 

Es  dicha  d'  afigir,  quar  afigimens  vol   dire 
aytant  coma  apostnra. 

Affigime>-s  o  apostura  de  dos  nominatins, 
coma  ayganeus. 

Lej's  d'amors,  fol.  54  et  55. 

Est  dite  d'adjoindre ,  car  adjonction  veut  dire  au- 
tant comme  apposition. 

Adjonction  ou  apposition  àc  deux    nominatifs  , 
comme  eau-neige. 

i5.  Infix,  adj.,  lat.  isti\us,  fiché,  en- 
foncé. 

De  ferr  ou  d'autra  canza  infixa  ell  corrs.., 
atracliva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  104. 
Attractive...  de  fer  ou  d'autre  chose  enfoncée  dans 
le  corps. 

i6.  Infixiu,  adj.,  perçant,  inci.sif. 
La  dolor  es  infixiva  o  penetrativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  93. 
La  douleur  est  incisive  ou  pénétrante. 
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17.   TtiAXSVic.vn  ,    ?'. ,  Int.   TnANSFu;tiu' , 

trans[)orcfr. 
Part.  pas.  Ren  rlavadas  et  traîtskigadas. 
Tnid.  du  Ti:  de  r.lrpentii!,'c ,  Z'  put. 
Bien  fermées  el  Irampeivccs. 

FIG.\.,FiGi'A,  FIA,  S./.,  lat.  nr//,s  W^uc. 
Mais  aiu  freidara  c  mont.ngna 
No  fas  FIT.  V  ni  castagna. 

P.  Rih;u:rs  :  Doiisa  nmii;.i- 
J'aime  mieux  fi-oitlure  cl  moiiUT^ne  riuo  je  110  l.iis 
fî^uc  cl  cliâlai^iic. 

Ab  lail  d'una  salvalja  ki«; \. 

IlEinKs  DE  Pkades  ,  .-yi/r.  l'l/>-.<. 
Avec  le  lail  «l'une  //pwe  sauvage. 
Preno 'I  sorileis  r'avian  soauat, 
Aissi  coin  fes  lo  Lombait  de  las  figua.s. 
Bmmond  de  MinAVAL  :  Amorsnii  fai. 
Prennent   la   .souillure   qu'ils    avaient    nie'i>ri.-,i'C , 
ainsi  comme  le  I^ombaril  fil  i\esfig^ues. 

Allusion  à  ce  qu'on  1162,  Fréilc- 
ric  l",  en  réparation  d'un  outrage  fait 
à  l'impcratricc,  sa  femme,  avait  oblige- 
les  Milanais  vaincus  à  retirer  avec  les 
dents  une  fiij;iie  placée  à  l'orifice  du 
fondement  d'une  vieille  mule. 

C'était  une  grande  injure  que  de  pré- 
senter aux  Milanais  le  bout  du  pouce 
serré  entre  les  deux  doigts  voisins,  cela 
s'appelait  far  i.a  tigh,  Jhire  ia  Jïguc. 
Celte  locution  ,  devenue  proverbiale, 
servit  à  exprimer  une  raillerie  inju- 
rieuse. 

foc.    Per  mal  de  vos  farai  la  FfouA 
Aïs  gilos. 

DeiDES  de  Pr  \DES  :  Si  per  amar. 
pour  le  mal  de  vous  je  ferai  \a Jif;iic  aux  jaloux. 
F,l  inc/.el  a '1  faclia  la  fit.  a. 

lioincm  de  Jmifrc,  fui.  ?,G. 
f.e  mt'zel  lui  a  lait  \ajiguc. 
AS»:.  Fn.  Cil  prince  nos  ont  fct  \;\  ffj^iic. 
Fiilil.  cl  cont.  nnc,  t.  JI  ,  p.  .^i/j. 
Cest  l'ancre  qui  la  nef  arresle, 
Et  fait  la  Jîi,'ric  à  la  tempesfe. 

FoiicADEL ,  p.  101. 
Genève»,    Cènes...   qui   luy   ont    tonsjonrs 
fait  la  /tff'uc. 

Qni  aux  fjaarantc  fait  la/lefiir. 

Snlyrc  Mvmiipiit,  p.    178  el  i^jl 
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D.ms  la  langue  catalane  ,  ft-r  la  fîga, 
c'est  ItM-mer  le  poing ,  on  montrant  le 
pouce   ressortant    onlro   l'index    et   le 
doigt  du  milieu. 
1 1  Credt's  i  far  la  croce  , 

Ma  el  ti  fa  la  fica. 
Briineïto  Latini,  T'esorcllo,  p.  8.J. 
F.pli  ha  fatia  la  fica  alla  oassela  iii  glu-nim- 
gio,  in  civeo. 

Patafeio  ,  liv.  II. 

Quel  don/.ello  gli   fece  \a  fica  quasi  iiiliii) 
all'occbio,  dicendoli  villaiiia. 

Cbe  rispondcsse  c  l'acesse  \a  fica  a  coliil  ([iic 
la  ra<'(%;i  a  lui. 

Cfiilo  nni-rlli-  antir/io,  n"  .')5. 

F,  fecero  una  /îcn  m  faccia  a  clirisliani. 
j4nn.  di  Lud.  iMontildescv.  Script,  rci:  il. 
Mlhatori  ,  t.  \II. 

.'\('^'.  c.i'pîèt.     Eneinics  ni  enciiiia 

No  m  noiz  lo  pretz  d'una  fia. 
Baimond  de  MiRAVAL  :  LV amor  SOU  tolz. 
Ennemi  ni   ennemie  ne   me  nuil  la  valeur  «l'une 

ANC.  KSP. 

Mas  todo  su  esfoitio  no  les  valio  Xrcsfigns. 
Poema  de  Alexandre,  cop.  79^. 
TAT.  I''ii;a.  F.sr.  mod.  Higa.   tort.    Fign. 

?..   Figuier,  s.  m.,  figuier. 

Qnan  figuier  si  cnpcnta  en  figuter  ,  et  vit 
eu  vit. 

'J'ot   Fi(;iiiER    es   aybre  tendre,  de  Icti   per 
freg  j)ren  dampnagt,'e. 

Elue,  de  lus  prnpr.,  fol.    iç/i  cl  207. 

i)u3iidfi(,'iiier  se  gretlc  sur  figuier,  et  vigne  sur 
vigne. 

Tout  figuier  est    arlirc    tendre,    facileinenl   par 
Iroid  il  prcnil  dommage. 

l'"(GuiERs,  wilgraniers. 

Lejrs  d'iiiiKirs ,  fol.  l\H. 
Figuier,  grenadier. 

').  FiGUiEYRA,  .<>./.,  lat.  FicARiA,  figiiior. 
Diens  maldic   la   ficuieyiia  ou  non  Irobct 

niays  foelhas. 

r.eirerf.,fo\.{iH. 
Dieu  maudit  \efignicroù  il  ne  Iruuva  (|ue  feuille). 
Una  iiioit  Ijcia  figuieira. 

Tiret',  d'iirnor,  (iil.  ifio. 
lin  moull  ]i('.3\i figuier. 
«.AT.  Figucra.  Esr.  I/igucira.  roui'.  Figiieira. 
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/(.  FicARi,  S.  m.,  lat.  FicAuiMi,  ligou ,  qui 
se  nourrit  de  ligues. 
FiCARis  so  homes  salvagges  vivens  de  figas. 

Elue,  de  las  propt:,  fol.  25i. 
Figons  sont  liommes  sauvages  vivant  de  figues. 

FIGURA,  FEicuRA,  s.  f.,  lat.  figura, 
figure,  forme,  visage. 

Be  s  pot  meravïllar  qui  concis  sa  figura. 

Le  dauphin  d'Auvergne  :  Vergoigiia. 
Peut  Lieu  s'e'merveiller  qui  connaît  i^Jigtire. 
Que  vi  las  peyras  entailladas, 
D'anticas  figuras  obradas. 

V.  de  S.  Honorât. 
Qui  vit  les  pierres  taillées  ,  à'sint.iq\iesjigurcs  ou- 
vj'agées. 

Fig.  La  saucta  glieya  non  es  antra  cauza  mays 
la  FIGURA  d'  un  cors  glorios. 

F.  et  Fert.,  fol.  5. 
La  s.iinte  e'glise   n'est  autre  chose  que  la  figure 
iVun  corps  glorieux. 

—  Terme  de  grammaire. 

Feigura  o  es  sempla  o  composta. 

Gramm.  provenç. 
\^2i  figure  ou  est  simple  ou  compose'e. 
Loc.    Yos  amador  que  amatz  per  figura. 
T.  DE  G.  DE  Cadestaing  ET  d'Ozil  DE  Cadarts  : 

Es  dreitz. 
Vous  amants  qui  aimez  y^^t  figure. 
En  FIGURA  d'  aisso  mandat  Deas. 

F.   et  Fert.,  fol.  8. 
Knjtgure  de  ceci  Dieu  ordonna. 

cAT.  ESP.  roRT.  iT.  Figura. 
1.    FiGURACIO  ^     S.    f.  ,     lat.     FIGURATIO  , 

figure,  forme,  aspect. 
Semlant  a  glazi  en  figuracio. 
Qaant  a  figuracio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^4  <^'  ^9^- 
Ressemhlant  à  glaive  par  \diJor?ne. 
Quant  à  \dtfonne. 
rORT.  Figuracào.  lï.  Figurazione . 

3.  FiGURAL,  adj.,  figuratif,  symbolique. 
Sompnis...  aigus  so  nutz  et  patens  ,  .ses  fi- 
gurai, signiCcacio ,  aigus  escurs  et  ab  figurai, 
dezignacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  7J. 
Songes...  aucuns   sont  clairs  cl  cvidenlP,  sans  si- 
gnification ^g-Hra/ice,  aucuns  obscurs  et  avec  dési- 
gnationy?g7//vj^('(,'. 
A.-^c.  Esr.  Figunil.  ix.  Figiirale. 
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'i-   FiGCRAELE,  adj'.,  figurablc,  suscep- 
tible de  recevoir  figure. 
Ayga.  .  es  élément  perçois  eslrauh  terme- 
nable  et  figurable. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i^g. 
L'eau...  est  ele'meiit  limilable  et  figuraùle  fsn 
cor|is  étranger. 

ESP.  Figtirable.  it.  Figurabile. 
5.    FlGURATIU,    adj.,    lat.     FICURATlVH.y, 

figuratif. 

Virtut...  dels  membres  figurativa,   orde- 
nativa  et  distinctiva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19. 

Puissance.  .  .Jigurali\>e,  dispositive  et  disliuctivi; 
des  membres. 

ESP.  PORT.  IT.  Figurativo. 

G.    FiGURATiv,VMEN ,     ttdv. ,    figurativo- 
ment. 

Se  fay  aqnesta  figura,  allegoria ,...  figurA- 

TIVAMEN. 

Leys  d'amors,  fol.  r35. 
Celte  figure,  l'alle'gorle  ,  se  ia.\\.. .  .Jiguratii'ement. 
ESP.  PORT.  IT.  Figurativamente . 

7.  FiGURAR,  V.,  lat.  FiGURARe,  figurcr, 

représenter. 

Part.  pas.  Aysso  fon  ben  figurât  en  Sampson . 
F.  et  Fert.,  fol.  72. 
Ceci  fut  \ticn  figuré  en  Samson. 

Vedels  doblamen  figuratz. 

A.  Brancaleon  :  Pcssius. 
Veau  doul>Icment_/î'g//re. 

Del  novel  règne  que  era  figurât  en  David. 

Hist.  ahr.  de  la  Bible,  fol.  3g. 
Du  nouveau  règne  qui  élahjîguré  en  David. 
CAT.  ESP.  PORT.  Figurar.  it.  Figtirare. 

8.  Desfigurar,  î).,  défigurer,  déformer, 
changer  de  figure. 

Pois  dona  desfigura. 

Ogieks  :  Eraquan. 
Puis  dame  change  défigure. 

Romp  e  desfigura  , 
Am  dentz  et  am  las  mans ,  tota  sa  veslidura. 

F.  de  S.  Honorai. 
De'cliire  et  déforme,  avec  les  dents  et  avec  les  mains, 
tout  son  vêtement. 

Part.  pas.  Gibos  desfigurat. 

F.  du  S.  Honorât. 
Bossu  défgurc. 
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Del  sooj  (lel  cap  entro  als  pes, 
L'avlun  tôt  DtsFiGunAT. 

Piissio  (le  Marin. 
r>u  sommet  de  la  tête  jusques  aux  pieds,  l'avaieiil 
tout  lir-Jigurc. 

Vezia  issir  de  inar  una  beslia  nieravilliosa- 
mens  desfigcrvd^  e  desguizada  et  espaveu- 

tabla. 

f'.et  Fert.,  loi.  6. 
Voyait  sortir  de  mer  une  bcle  mervcilleuscmcut 
défigurée  et  de'guisôc  et  épouvantable. 
CAT.  ESP.  roRT.  Desfigurar.  it.  Disfgitrare. 

9.  Transfigcbatio,  transfiguration, 
s./.,  lat.  TRANSFiGURATioNcw,  trans- 
figuration, 
El  dia    de  la    Iraitskiguratio    de    Nostre 

Senbor. 

Cat.  dels  iipost.   de  Rama,  fol.  177. 
Au  jour  de  la  Transfiguration  de  Notre  Seigneur. 
La  Transfiguration  ,  lo  6  agost. 

Fort  de  Bearn,  p.  1097. 
La  Transfiguration,  lo  6  août- 
CAT.     Transjtgiiraciô.     E.sr.      Transjîguracion. 
PORT.  Transfiguracào.  it.  Transjjgiirazione . 

JO.     TrANSFIGURAR  ,      TRASFIGURAR  ,     V.  , 

lat,     TRANSFiGùRARc  ,     transfigurcf , 

trausformcr. 

lea  TRA^SFiGCRiEi  aqnestas  causas  e.  mi. 

Trad.  de  la  2'  ép.  de  S.  Paul  aux-  Corinthiens. 

Je  transfigurai  ces  choses  en  moi. 

Trahsfiguret  se  deuant  els. 
•  Trad.  du  N.-Test..  S.  Marc  ,  c.  9. 

11  se  transjîgura  devant  eux. 

Diables  se  transfigura  en  inotas  gaisas  per 
descebre  las  gens. 

f^.  et  Ferl.,  fol.  ï\. 

\je  dialile   se  transforme  en   ])lusicurs   manières 
pour  décevoir  les  gens. 
cat.  ESP.  PORT.  Transfigurer .  it.  Trasfigurarc. 

FIL,  S.  m.,  lat.  riLiim,  fil,  ligne. 
No'l  tudaria  plus  q' ns  Fir.s 
Delgaalz  sostendria  ana  tor. 

GuiLLAUMK  nE  Cadestaing  :  Ar  vei. 
>f  l'ëleindrail   pas  plus  qu'un  _/?/  dc'lié  soutien- 
drait une  tour. 

Ab  OD  Pir.  de  son  luantel  var. 

GiRALD  DE  VORNEIL  :  Al  plus  leu. 
Avec  un Jil  di-  son  manteau  vair. 
La.s  liarai  en  lin  nr.  soliliiicn,   <•  qn'cl    pu, s 

sia  forlz 

/./.     <lf  .Sydia,  .  fol.  8. 
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Tu  les  lieras  avec  unJîZ  subtilement ,  et  que  \efil 
soit  l'oit. 
Fig.    Al  bon  senLor  de  Merciier,  qu'es  el  rii. 

De  valen  pretz ,  que  no  s  rompt  ni  s  deslila. 
FoLQUET  DE  LuNEL  :  Tant  lin'amors. 

.\u  bon  seigneur  de  Mercœur,  qui  est  sur  la  ligne 
de  mérite  vaillant ,  qui  ne  se  rompt  ni  se  dclile. 

—  Tranchant  d'un  instrument. 
Fig.  Tant  ai  ferra  cor  el  fit. 

On  ferni  saber  s'ailla. 

Kaimond  dk  MiRAVAL  :  Aissi  m  te. 
Tanl  j'ai  ferme  cœur  au  /?/ oui  ferme  savoir  s'affile. 
l.oc.  Mas  eu  uo  m  part  del  dreg  fil. 

Rajibai;»  d'Orange  :  Enailal. 
M.iis  je  ne  nie  de'pars  pas  du  droit /?/. 
D'  atnar  vos  suy  el  drecb  fii,. 

P.  Bremond  nicAS  NOVAS  :  Ben  dey. 
Je  suis  au  droit  /?/  de  vous  aimer. 

Ces  bomz  no  pot  portar  a  fii, 
Ni  a  bon  talh  totas  amors. 

\\.  Vidal  de  Bezal'Dun  :  En  aquel. 
On  ne  peut   point  porter  ii  fil  ni  à  bonne  taille 
toutes  amours. 
Adv.  comp. 

L'aygua  li  chay  dels  huelsFii,  e  fil  per  lo  natz. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  38o5. 
L'eau  lui  tombe  des  yeux/i/  àfl  par  le  nez. 
ANC.  FR.  Avoient  cbargc  de  front  à  droit/;/  la 
bataille  de  Cœsar. 

.iViMYOT,  Trad.  de  Plutarque,  V.  de  Brulus. 
CAT.  Fil.  ANC.  ESP.    Filo.  ESP.  MOD.  UHo,  PORT, 

Fio.  IT.  Filo. 

2.  Filet,  s.  m.,  petit  fil ,  filet,  rt:.seaii. 
Las  venas  semblon  filet. 

Deudes  de  I'rades  ,  Auz.  cass. 
Les  veines  sembleniy/7c/. 
Menudet  cordât 
Ah  i'Iletz  d'  argen. 
Un  xnoi'BADOUR  anonyme  :  l'er  amor. 
I.é'^rremenl  lace  a\ecflets  d'argent. 
.Siei  cabel  delgat  e  saur 
.Son  gent  estreitz  d'un  filet  d'am. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  j'i. 
Ses    clieveux    déliés    cl    blonds    sont    gentiment 
élreiuts  d'un  réseau  d'or. 
CAT.  Filet.  ESP.  PORT.  Fileté,  it.  Filetlo. 

').    l'II.âl',   FJLI.AT,  .f.  m.,  (il,  filet. 

den.ser  de  llcis  non  debana  fillat. 
Cl.  Hainol.s  d'Apt  :  Auiircugei. 
\'\ns  (lenlc  qu'elle  ne  dévide  /f/. 


FIL 

Fig.       Hac  un  prim  fii.lat  de  cillas 
Nègre  e  solil  e  delgai. 

Roman  de  Jaiifre,  fol.  77. 
Eut  un  xnince^let  de  cils  noir  et  fin  et  délie'. 

—  Toile,  filet  à  pécher  ou  à  chasser. 
AL  qnatr'annas  de  filât. 

P.  Cardinal  :  Tartarassa. 
Avec  quatre  aunes  de  toile. 
FiLATZ  a  pescar  et  cassar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2i3. 
Filets  à  pécher  et  cliasscr. 
CAT.  Filât.  roRT.  Fiado.  it.  Filato. 

4.  FiLADis,  S.  m.,  filasse,  bourre. 

Ab  riLADis  de  canibe  ni  de  lin. 

Carlidaire  de  Montpellier,  fol.  192. 
h.yec  filasse  de  chanvre  et  de  lin. 
FiLADis  deseda...  a  cargtia,  non  pagua  mais 
cinq  sols. 

Tit.du  xni<'  siècle.  Doat,  t.  LI,  fol.  161. 
Bonne  de  soie...  par  charge,  ne  paie  que  cinq  sous. 
CAT.  Filadis.  esp.  Filadiz. 

5.  FiLADURA,  s.f.,  filage. 

Que  dega  non  ause  tenher  ni  far  tenber... 
deguna  filadura  blancba  ni  burela. 

Tu.  de  i36o.  Doat,  t.  LXVII,  fol.  372. 

Que    nul   n'ose    teindre  ni   faire   teindre...  nul 
filage  lilanc  ni  Lrun. 
iT.  Filatura. 

6.  Fila  ,  s.  f.,  file. 

Adv.comp.  Sas  gens  entravan  fila  a  fila. 
Chron.  des  AlbigepiSj  col.  79. 
Ses  gens  entraient  à  la  file. 
CAT.  Esr.  roRT.  iT.  Fi/a. 

7.  FiLEiRA,  y./;,  filandre,  sorte  de  ma- 
ladie des  oiseaux. 

Antre  mais  es  c'a  nom  fileira. 
Caut  aozel  a  fileira. 

Deudes  de  Prades  ,  Au:,  cass. 
Est  autre  mal  qui  a  nomjilandre. 
Quand  oiseau  3.  filandre. 
AMC.  CAT.  Filieyra.  esp.  Filandria.  port.  Fi- 
landras.  it.  Filandra. 

8.  Flissa,  S.f.,  pluche  de  laine. 
Porto  roantels  de  flissa. 

Perilhos  ,  Voy.  au  Purg.  de  S.  Patrice. 
Portent  manteaux  de  pluche  de  laine. 

9.  Flessada  ,  f./".^  couverture. 
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Occitan!   flassaha  cooperloriiim    lecli   vo- 

cant,  ({Xiai&ïjilassata. 

Di;  Cange,  t.  III,  col.  543. 
Neguna  flessada  no  farai...  sino  de  lana  de 
moton  o  de  feda. 

Cartulaire  de  Montpellier,,  fol.  m. 
Je  ne  ferai  aucune  couverture...  sinon  de  laine  de 
mouton  ou  de  Lrebis. 

.1.  sac  de  palba  e  pois  la  flessada  ,  e  al  cap 
.1.  conselbier. 

Trad.  de  la  Règle  de  S.  Benoit,  fol.  28. 
Un  sac  de  paille  et  puis  la  couverture,  et  à  la  lêle 
un  coussin. 

De  coissis  e  de  flessadas. 

FoLQLET  DE  LtJNEL  :  E  nom  dcl. 
De  coussins  et  de  couvertures. 

10.  FiLOS,  aclj.,  velu  ,  filandreux,  garni 
de  fils  ,  de  filaments. 

Ernca...  animant  es   fii.os  e  quaysli  lanu- 
ginos. 

Aquesta  tela  es  espongioza  et  filosa. 

Fuelbas  en  si  ban  alcunas  venas  fii.ozas. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  25o,  37  et  209. 

La  chenille...  est  un  animal  l'elu  et  quasi  laineux. 

Cette  toile  est  spongieuse  eljilandreuse. 

les   feuilles  en   elles   ont   aucunes  \e\Qei  Jllan- 
dreuses. 

11.  FiL.ABLE,  nclj. ,  filable,  qui  peut  se 
filer. 

Peyra  que  es  ftlabla. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  188. 
Pierre  qui  esijilable. 

11.  FiLAR  ,  V.,  filer. 
Garsens  e  Peironela  que  filon  Inr  cano. 
L'  us  teis  ,  r  autre  fila. 

IzARN  :  Diguas  me  tu. 
Garscnde  et  Pe'ronelle  qui  filent  leur  quenouille 
L'un  tisse  ,  l'autre^Ze. 
Fig.        Non  sabon  prim  filar 
Mots. 

Serveri  de  Girone  :  Sitôt  s' es. 
Ne  savent^/er  finement  les  mots. 
Qui  vol  sirventes  anzir... 
A  me'l  deman  ,  qu'  ieu  1'  ay  filât. 

P.  Cardinal  :  Qui  vol  sirvetilcs. 
Qui  veut  ouïr  sirvente...  à  moi  le  demande,  vu 
que  je  Vai  filé. 
Loc.      Seiba  que  del  fil 

A  SOS  ops  no  pot  far, 
Ad  anlra  en  fai  filar. 

Pierre  de  Bussionac  :  Quau  lo  dous. 
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Cello  qui  DO  peut  Liiic  du  til  à  ïoii   piofil  ,  lU  l.iil 
filer  u  une  autre. 

Ptirt.  pus.  La   quul  garlaiulu  deia   esser  iraiii 
FI1.AT,  d'argent  filât  o  de  Kcda. 
Tit.  du  xni'ii.V/f.DoAT,  t.  I.I,  fol.  i38. 
l_ii]uelle  guirlande  doive  être  à'or  file ,  d'argent 
hic  ou  de  soie. 

CAT.  ANC.  ESP.  Filar.  ksi'.   mou.   J/ilur.  fort. 
Fitir.  IV.  Fi/are. 

l^.  Afilar  ,  ?'.,  affilcf,  aij^iiiscr. 

Qui  df  fort  fo/il 
Non  vol  coltt'lli  lucbar, 
Ja  no 'I  ciiid'  afilar 
En  un  uiol  senibeli. 
GiRAvn  DE  IjoR.NtlL  :  Lcu  cliansonota. 
Qui  ne  veut  pas  frotter  couteau  d'un   ibrt  fusil, 
«ju'il    ne  pense  jamais  \'a[lller  sur  une  molle  four- 
I  ure. 

Fig.      Non  sabon  priin  filar 
Mots,  ni  rinias  afilar. 

Servkiii  de  GlRONE  :  Sitôt  s'  es. 
Ne  savent  (iler  finement  les  mots,  ni  aiguiser  les 
limes. 

Tant  lin'  ainors  totas  boras  tu'  afila 
Ma  roluntat  qu'ieu  de  lauzar  ui'afil. 
Folquet  de  Lbnel  :  Tant  fia'  amors. 
Tellement  pur  amour  à  tonte  beurc   m'a//ile  ma 
>ulontc  que  je  m'ajfile  à  louer. 

Mi  dons  ,  don  m'  afii. 
Kn  leys  servir. 
P.  Raimono  de  Toulouse  :  Pos  veiem. 
.Ma  dame  ,  par  qui  je  m'affile  a  la  servir. 
Tant  ai  ferni  cor  ci  fil 
On  fenn  sabers  s'  afila. 
Mas  afilat  s'  afila 
Kl  dcsafilat  lil. 
Raimond  de  MinAVAL  :  Aissi  m  le. 
Janl    j'ai    ferme   cœur    au    fil    où    ferme   savoir 
t'ajfile. 

Mai»  aJIile  i'ajfileixx  fil  difsafRI'i. 
l'art,  pas. 

i'ucislan^a  un  dart  de  ploin  gcnt  afilat. 

(JlliAlD  de  Calanson  :  .\  liejs  cui  ani. 
l'iii»  bnce  un  dard  de  plomli  gentiment  affilé. 
Fig.  De  lengor-jar 

Contra  joglar, 
Eiz  pus  AFii.AT/.  qac  inilas. 

MAliCADliUf  :  .Senlicr. 
Pour  parler  contre  jongleur,  vous  êtes  plus  «/^/<- 
•|Ue  milan. 

Fig.  rt  subit.    Ni  l'elias  lu  iiiuutO!> 
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N'  Isingrins  1'  afilatz. 
Arnaud  d'IOntrevenas  :  Del  sonet. 
Kt  Helin  le  mouton  et  Iscngrin  ïuffilé, 

\sc.  FR.  Dont  cbascun  à  guerre  ^afile. 

G.  GuiART,  1. 1 ,  p.  ll{). 

i:at.  esp.  Afilar.  port.  Affiar.  it.  Affilarc. 

I.',.   Dksfilau,  V.,  défiler,  découdre. 
Fig.  Al  bon  senbor  de  Mercuer.  qu'  es  el  (il 
De  valen  prelz,  que  no  s  rompt  ui  s  desfila. 
Folquet  de  Lunel  :  Tant  lin'  amors. 
-Vu  hou  seigneur  de  Mercœur,  qui  est  sur  la  ligne 
de  me'rite  vaillant ,  qui  ne  se  rompt  ni  se  défile. 
Fart.  pas.  Cant  auretz  auzel  desrenat. 
Que  lioiii  apela  desfilat. 

Deudes  de  Prades  ,  Attz.  cass. 
Quand  vous  aurez  oiseau  êrcintc  ,  que  l'on  ap- 
pelle défilé. 

CAT.  ANC.  ESP.  Desfilar.  esp.   mou.  Deshilar. 
PORT.  Dcsfiar. 

i5.  De.s.\fil/vr,  V.,  désallilcr,  émousscr. 
Part.  pas.  fig.   Mas  afilat  s' afila 

El  nESAFILAT  111. 
Raimond  de  Miraval  :  Aissi  m  le. 
Mais  adile'  s'ailile  au  fil  désaffdé. 

i6.  EsFiLAR,  î>.,  effiler,  couler. 

Fig.  A  tût  auzel  debalcn 

Fan  d'ESFiLAR  dcf'endemcn. 

Deiîde.s  de  Prades,  Ahz.  cass. 
A  tout  oiseau  se  ilêballant   font  cnipéclicmonl  de 
cotder. 
ir.  Sfdare. 

1 7  .  RiiiLAn ,  V.,  refiler,  filer  de  uouveati. 
Que    neguna    persona  non   anze  los   dicbs 
jiezes  RKFiLAR  per  mètre  en  antres  draps. 

Tit.  de  i35i.  DoAT,  t.  CXLVI,  fol.  2iq. 
Qu'aucune    personne   n'ose  refiler  lesdits   poids 
pour  mettre  en  d'autres  draps. 

i8.  Perfil,  s.  m.,  parfikirc. 

Ornar  lors  raubas  d'crmeni...  o  de  per  fils 
de  seda. 

J'it.  du  xui"  siècle.  DoAT,  t.  1,1 ,  fol.  \'^\i. 
Orner  leurs    robes  d'berniine...  ou  de  pnrfiliirei 
de  soie. 
CAT.  ESP.  pour,  l'crfd . 

\<).  Perfila  ,  .y. /],  paifilure. 

Que  sia  forJz  plas  qa'autra  sa  perfila. 

FoLyuET  DE  LuMEL  :  Tant  fin' amors. 
<hii  soit  forte  pluJ  qu'autre  sa  ^<ny?/«/r. 
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20.  Perfilar,  t;.,  parfiler. 

Fig.  Per  qn'a  mestiers  cju'om  ta  ferm  la  perfil 
Que  sia  fortz  pins  qu'autra  sa  perfila. 

FoLQL'ET  DE  Li.'NEL  :  Taut  fin'  aiiiors. 
C'est  pourquoi  a  besoin  qu'on  la  parjlle  si  fernig 
<|ue  soit  forte  plus  qu'autre  sa  parfilure. 
ANC.  FR.  Tout  pourfilé  de  piaus  d'agniel. 

Roman  du  Pwnart ,  t.  IV,  p.  147. 
CAT.  ESP.  PORT.  Perjilar. 

21.  FoLLEiL,  5.  m.,  bass.  lat.  fol«jel- 
L«/w,  filoselle. 

Saven'ac  prima  d'  nn  folleil, 
Ab  que  son  estreit  sei  cabeil. 

Roman  deJaiifre,  fol.  55. 
Eut  un  Landeau   fin  d'une  filoselle,  avec  quoi 
sont  élreints  ses  cheveux. 

FILS,*,  m.,  lat.  fil/ms,  fils. 

S'el  FiLHS  fo  de  boa  paire. 
Si  non  pareis  al  filh. 

Arnaud  de  Marueil  :  Rasos  es. 
Si  \e  fils  fut  de  bon  père. 
S'il  ne  paraît  pas  nu  fils. 
Fig.      Fri.Hs  de  ira  e  filhs  de  mort. 

F.  Vert.,  fol.  39. 
Fils  de  colère  cl  fils  de  mort. 
Ans  crei  que  fo  fils  g  fraire  de  ven, 
Tan  cambia  len  son  cor  e  son  talen. 

Lanfranc  Cigala  :  Estiers  mon. 
Mais  je  crois  qu'il  {at  fils  ou  frère  de  vent,  tant 
il  change  facilement  son  cœur  et  sa  volonté'. 
Loc.  prov.  Lo  filhs  ma  maire. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  5. 
\jejils  de  ma  mère. 
CAT.  FiU.  ANC.  ESP.  Fijo.  esp.  mod.  Hijo.  port. 
Filho.  iT.  FigUo. 

1.  FiLHOS,  s.  m.,  pelit  d'un  animal. 

Cassador  l'a  rapatz  sos  filhos. 
Discipo  lors  uons  ,  et  aucizo  lors  filhos. 
Elue,  de  lus  propr.,  fol.  260  et  256. 
Le  chasseur  lui  a  ravi  ses  petits. 
Dispersent  leurs  œufs  ,  et  tuent  leurs  petits. 

3.  FiLHET,  S.  m.,  dim.,  cher  fils,  cher 
enfant. 

Jbesus  va  lur  dir  :  «  Filhetz,  can  greus  causa 
es  intrar  el  règne  de  Dieu  !  » 

Trad.  du  N. -Test.,  S.   Marc  ,  c.    10. 
Je'sus  va   leur  dire  :  «  C/iers  enfants,  combien 
difficile  chose  c'est  d'entrer  au  royaume  de  Dieu  !  i> 
CAT.  FlUet.  ESP.  Hij'ito.  port.  Filhinho.  n.  Fi- 
slioletto. 
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4.  Petitfilh,  s.  iu.,  petit-fils. 

Comandetson  petitfilh  Dagobert  a  Grimo;!l. 
Cat.  dels  aposl.  de  Roma,  fol.  8(j. 
Confia  son  petit-fils  Dagobert  à  Grimoald. 

5.  FiLLAT,  .V.  m.,  fillâtre,  beaii-fils. 

Lî  fillat  e  ill  oissor. 

ToRCAFOLS  :  Coinunal  vcill. 
Les  fi  lia  très  et  les  épouses. 

6.  FiLHASTRE,  FILLASTRE,  S.  111.,    fillàlri', 

beau-fils. 

El  pairastre  contra  son  filhastre. 

Trad.  du  Code  de  Justinien ,  fol.  28. 
Lo  parâlre  contre  sonjîllàtre. 
Fin  e  fillastres  e  neboiz. 

Un  ÏROUBADOtR  ANONYME,  CoblaS  esparsa-,. 
Fils  cljîllâtres  et  neveux. 
Tiberi,  filhastre  e  genre  d-Oclovia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  5. 
Tiljère  ,  fillâtre  et  gendre  d'Octave 
CAT.  Fillastre.  esp.  Hijastro.  ix.  Figliastro. 

7.  FiLHA  ,  FILLA  ,   S.f.  ,  lat.  FILiA  ,  fille, 

Oi!  maire,  filla  de  Dieu. 

Lanfranc  Cig.\la  :  Oi  !  maire. 
Oh  !  mère  ,flle  de  Dieu. 

Fig.  Las  FiLHAs  de  Dieu  son  tolas  las  verltitz. 
Horguelb  es  la  ainada  filha  del  diable. 

r.  el  Vert.,  (ol.  7. 
Les  filles  de  Dieu  sont  toutes  les  vertus. 
Orgueil  est  la/Z/Ze  aînée  du  diable. 
CAT.   Filla.  ANC.   ESP.    Flj'a.  esp.   mod.    Nija. 
PORT.  Filha.  iT.  FigUa. 

8.  FiLHOL  ,  S.  m.,  filleul. 

Ane  pairis  contra  fillol 
Non  fetz  tal  failla. 

GiRAUD  DE  BoRNElL  :  INo  m  platz. 
Jamais  parrain  envers  flleul  ne  fil  telle  faute. 
Fo  aucili  per  son  fii.hol. 

Cal.   dels  aposl.  de  Roma  ,  fol.  90. 
Fut  tue'  par  son  filleul. 

Fig.      Quar  es  de  pretz  emperaires 
E  de  valor  caps  e  paires  , 
E  fins  jois  es  sos  filhoi.s. 

Raimond  de  la  Tour  :  Ar  es  drctz. 
Car  il  est  empereur  de  me'rlte  et  clief  et  père  de 
valeur,  et  pur  contentement  est  son  filleul. 
CAT.  Fillol.  iT.  Figlioccio. 

9.  FiLHOLA,  FIELOLA,  S.f.,   fillcillo. 
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O  al)  (îlhol  K  ab  ku.hoi.a. 

r.  el  Fert.,  loi.  u). 
Ou  avec  filleul  ou  avccfUli-nle. 
Una  Fii.HOLA  que  avia. 

r.  de  S.  Énitn-c  .  fol.  oT». 
Une  filleule  ([u'cUe  avait. 

Confessi  e  manifesti...   a  rnas  fit.i.olas  que 
non  ai  ensenhat  Pater  noster. 

Cartiiliiire  de  Montpellier,  fol.  \'/^. 
Je  confesse  cl  «Ic'clare...  que  je  n'ai  p.is  enseigné  à 
mc^  filleules  le  PvTER  NOSTER. 
ASC.  ra.  L\i  levé»'  et  bantisée  et  faite  sa  filiale. 

Fiibl.  elcont.  une,  l.  I  ,  l'.  38i. 
cvT.  Fillola. 

\  o.  FiLHOLï.TA,  .V. /.,  (Uni.,  petite  (illeiilc. 
lîels  payre  Ma.simin , 
Aaias  ta  rti.HOi.ET.v  ,  si  te  jjlas,  sopligaut. 
/'.  de  S.  ^Iiigdelaine. 
Hcau  père  Maxiniin  ,    écoule,   s'il    te    i)laît ,    ta 
pt-lile  filleule  supiiliante. 

I  I .  Filial,  (id/.,  lat.  riLixus ,  filial. 
Dileccio...  fimai,. 

Adopcio   FILIAL. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i . 
.\mouT...J!lial.. 
.\doplion_/ï/(rt/f. 
CAT.  ESP.  roRT.  Filial,  it.  Filiale. 

12.  Afilhamkn,  s.  m.,  affiliation. 

AqucstAur.HAMEN  pienilem  nos  cl  baptisme. 
r.eirert.,M.3(). 
Nous  prenons  cette  affiliation  au  Laiilême. 
AKC.   CAT.   ÀfiHamcnt.    k^c.  esp.  Àftjamenio. 
ESP.  MOD.  Ahijamiento . 

I  3.  AriLHOi.AMEN,  S.  m.,  afillculcmcnt , 
affiliation  par  le  haptèmc. 
Em  no.s  toi7.  fiibs  de  Dieu  per  ailoptîo,  so  es 

pcr  APII.nOI.AMK». 

r.  et  Verl-,  fol.  5;. 
Nous  sommes  tous  fils  de  Dieu  par  adoption,  c'ost- 
a-<)ire  par  ajîlleulement. 

I  'i .  Afii-haiv  ,  T.,  affilier,  adopter. 

(  iiit    us   lix  bonis   non  ha  cffans  ,  ell  pot 
AFiLH.vR  un  l.ib  d'  un  panre  home. 
Fig.  No»  lia  totz  afiluat/.  ab  lay. 

F.  et  Fert.,  fol.  iÇ). 

Ouanil  un  homme  riclie  n'a  pas  d'enfants  ,  il  peut 
adopter  le  filï  d'un  homme  pauvre. 

Il  nou»  a  touf  ijfilids  à  lui. 
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iVj;/.  yDWi.  Nonesfdhsnaturals,  niaysAFii.HAT7. 
F.  et  Fert.j  fol.  39. 
N'est  pas  tîls  naturel  ,  mais  adopté- 
es, .ifillar.  ANC.  ESP.  AJijar.  esp.  mod.  Ahijar. 

FILTRACIO,  s.f.,  fiUration,  .suppu- 
ration. 

Osla  aquo  que  es  en  aqnela  de  filtracio. 
l'rad.  d'Albucasis,  fol.  44- 
Ole  ce  qui  est  en  celle-là  de  suppuration. 
CAT.  Filtracio.  esp.  Filtracion.  port.  Filtraeào. 
IT.  Fihrazione. 

riN,  FI  ,  S.  /.,  lat.  vi-aem  ,  fin. 
Elb  es... 
Fis  senes  fin  e  vers  coniensaniens. 

A.  Bbanc.vleon  :  l'essius. 
11  est...  fin  sans  //«  et  vrai  commencement. 
S' es  lais  la  fis  coni  fes  comensainen. 

BeetR.VND  de  BorN  :  Genl  fai. 
.Si  la^^n  est  telle  comme  il  fit  le  commencemeni . 
Loc.  On  li  peccador  penran  fi. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  de  chanlar. 
Où  les  pécheurs  prendront  /?«. 
No  truep  fi  ne  repaus. 

Amanietj  des  EscAS  :  En  aquel. 
.le  ne  trouve  /zn  ni  repos. 

—  Borne,  confin,  limite. 
Aysso  es  yssir  de  totas  las  fis. 

F.  et  Fert..  fol.  86. 
Cela  est  sortir  de  toutes  les  bornes. 
Las    FIS   e   las  confrontacios    que  so  après 
escrichas. 

Tit.de  1274.  Arch.  du  Roj.,  M.  772. 
Les  limites  et  confrontations  qui  sont  écrites  aprùs. 

—  Paix,  accord,  conclusion. 
Al)  acbel  fi  ni  societat  non  auran. 

Tit.  de  ll'ig. 
N'auront  avec  celui-là  accord  n\  société. 
Loc.  Cossi  pot  far  era  tregaas  ni  fis. 

Ramdaud  de  Vaqueiras  :  Del  rei. 
Comment  il  peut  faire  maintenant  trêves  et  «ccrwv/i'. 

Adv.  coin  p. 

Oni  non  y  a  qu'A  i.a  fin  tôt  non  lays. 
l'iEnriE  de  la  Mula  :  Ja  de  razon. 
Il  n'y  a  homme  qui  à  la  fin  ne  laisse  tout. 
Conj.  coinp.   A  fi  que   boni   claramen  pnesca 

entendre. 

Leys  d'amors,  fol.  109. 
Afin  qu'on  puisse  clairement  entendre. 
CAT.  Fi.  ESP.  Fui.  PORT.  Fim.  it.  Fine. 
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2.  Fenida  ,  s.  /.,  fin,  but,  conclusion  , 
terminaison. 

Lo  vers  vay  a  la  fenida. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Pos  lo  pi-ims. 
Lo  vers  touche  à  lajîn. 
Tes  Narbona  portatz  lai 
Ma  chanson  ab  la  fenida. 

AZALAIS  DE  PoRCAIRAftUE  :  Ar  <:ill  al. 

Portez  là  vers  NarLonue  ma  chanson  avec  la  cnn- 
clusion. 
IT.  Finita. 

3.  FlNIMEN,  FENIMENT,  .V.  111.,  fill,  tcrmC, 

achèvement. 

L'una  non  ac  coinensaraent 
Nija  non  aura  feniment. 

Bref,  d'amor,  (b).  2. 
L'une  n'eut  pas  commencement  ni  jamais  n'aura 
/". 

De  malautias  finiment  o  curament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  78. 
Terme  ou  gucrison  de  maladies. 
Aia  mal  fenimen. 
AiMERl  DE  Peguilain  :  Per  razo. 
Qu'il  ait  mauvaise^/!. 
ANC.  FR.    An  Jinernent  de  cest  escrit. 

Marie  de  France  ,  t.  II,  p.  4oi- 
ANC.  CAT.  Finiment.  esp.  Fenecimiento.  port. 
Finamento.  it.  Finimento. 

4.  Fenizo  j  S.  f.,  fin,  conclusion,  termi- 
naison. 

Del  vers  es  prop  la  fenizos. 

Bernard  de  Venzenac  :  Iverns  vai. 
La  conclusion  du  vers  est  proche. 
Del  cap  tro  en  la  fenizon. 

GiRAUD  DE  Cabrieras  :  Cabra  juglar. 
Du  commencement  jusqu'à  la  /7/z. 
ANC.  FR.  Temps  en  erreur,  près  àejinicion. 
EusTACHE  Deschamps  ,  p.  t». 

5.  Final,  adj.,  lat.  vmkus,  final. 
Las  autras  dictios  finals  dels  versetz. 

Lejs  d'amors,  fol.  l\o. 
Les  autres  expressions_/7na/e.«  des  versets. 
c.\T.  ESP.  roRT.  Final,  it.  Finale. 

6.  FiNALMENT  ,  adi>.,  finalement. 
FiNALMENT  11  dit  senhor. 

La  Crusca  provenzale  ,  fol.  95. 
Finalement  lesdits  seigneurs. 
FiNALMENT  lo  morgue  pie  e  vencut  de  com- 
passio...  lo  ansi. 

V.  de  S.  Flors.  DoAT,  t.  CXXIIJ  ,  fol.  262. 
II. 
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Finalement  le  moine  plein  et  vaincu  de  compas- 
sion... l'e'couta. 

CAT.  Finalment.  esp.  port.  it.  Finaltnente. 

7.  Fenir  ,  V.,  lat.  FiNiRt' ,  finir,  termi- 
ner, achever,  mourir. 
Pois  se  rendet  al  orde  de  Granmon  ,  e  lai  el 

FENIC. 

/'.  de  P.  Rogiers. 
Puis  il  se  rendit  à  l'ordre  de  Grammont ,  et  là  il 
mourut. 

Subst.  Qaar  totz  bos  faits  aug  lauzar  al  fenir. 

B.  DE  VenTADOUR  :  Ah  joi. 
Car  j'entends  louer  tous  les  bons  faits  à  Vachet'er. 
Part-  pas.  Ara  es  fenitz  lo  Ihibres. 
La  cansos  es  fenida. 
Pioman  de  Gérard  de  Ros sillon,  fol.  ti3. 
Maintenant  est^ni  le  livre. 
La  chanson  est  finie. 

CAT.  ANC.  ESP.  Finir,  esp.  mod.  port.  Fenecer . 
IT.  Fin  ire. 

S.  FiNAR,    V. ,  finir,  terminer,   cesser, 
mourir. 

Quar  s'iea  degnes  blasmar  totz  los  malvatz  , 
Tart  FiNERA  lo  cantaret  qa'  en  fatz. 

Lanfranc  Cigala  :  Quan  vei. 
Car  si  je  dusse  blâmer  tous  les  méchants  ,  finirait 
tard  le  petit  chant  que  j'en  fais. 

—  Rassembler. 

Am  tota  sa  nobles»  de  cavalaria  qn'  el  poyra 

FINAR. 

L'Arbre  de  Bntalhas,  fol.  220. 

Avec  toute  sa  noblesse  de  chevalerie  qu'il  pour- 
rait rassembler. 

Part.  pas. 

L'  estorn  fora  veucntz  e'I  camp  fora  finatz  , 
Can  ns  secors  lor  venc  de  .xx.  milier  armatz. 
Guy  atenbo  a  colp  ,  sa  vida  es  finada. 
A  Dieu  vos  coman  totz,  ma  causo  es  finada. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  492,  44^7  ^t  5o84- 

L'estour  serait  vaincu  et  le  camp  seraityf/!J,  quand 
leur  vint  un  secours  de  vingt  milliers  arme's. 

Celui  qu'ils  atteignent  avec  coup,  sa  vie  est  finie. 

Je  vous  recommande  tous  à  Dieu  ,  ma  chanson  est 
finie. 
ANC.  FR.  Ensi  fina  la  chose. 

VlLLEHARDOUIN  ,  p.    II. 

La  pauvre  femme  nejine  de  j)lorer. 

Les   Quinze  Joyes  de  Mariage,  p.   196. 
De  deus  amanz  qui  s'entr'araèrcnt , 
4. 


Mo 


FIN 


P.ir  nimir  ambeclens/î'H^/-^«/. 

MVRIE  DE  FRVNCE  ,  l.    I,  11.   lin. 

Mcssirc  l'olqaes  li  bons  hom. ..Jîna  e  nioii. 

VlLLtllARDof  IN  ,   [>■  28.  j 

Axr.  c\T.  ESP.  roKT.  Finnr.  it.  Fuiare.  | 

I 
g.  Afinamf.n,  .T.  m.,  tornio,  fm. 
Fis  lie  tnt.is  rcs  que  an  akinamens. 

Pierre  de  Corbiai;  :  Kl  uom  tic. 
Fin  cK-  loulcs  cUoics  qui  nul  terme. 
EST.  Âjînamiento. 

10.    AfFIXIT.XT,  AFF.NITAT,    S .  f. ,  l.lt.   AF- 

K-iNiTATr/H  ,  aniiiitô,  conlormiti'. 
Las  personiias  plus  prochanascu  ai-finitat 
c  pareil icla. 

Statuts  dePiVi'eme.  BoMY  ,  p.  47- 
Les  personnes  les  plus  proches  en  nfinitc  el  parenlclc. 
Amisint,  parental,  aeenitat  ni  vczinetat.     I 
Coût.  d'Jlais.  yJnh.  du  Roy.,  K.  867.  , 

Amilii- ,  parenté,  (i//i'ni7f' et  voisinage. 
Aquestas  fignras  lian  alcuna  affinitat. 

Leys  d'amors,  loi.  i^". 
Ces  fii;ures  ont  aucune  tijfinité. 
CAT.  Âjînitat.  Esr.  Afinidad.  tort.  Àffmidade. 
IT.  Àffmità,  affinitate,  affiiikade. 

1  I .  Affini/o,  s.  f.,  liaison,  affinitt;,  ad- 
ht'sion.  I 

Per  so    que  plus  tost  piengo    congelacio  et 

AFFINIZO. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  137. 
Parccqu'ils  prennent  plus  tôt  congélation  vladhcsion. 

12.  Aff.mr  ,  V.,  approcher  de  la  fin.      i 
Qucc  jorn  àpemsc  et  abais, 
Qu'ira  no  m  pot  del  cor  i.ssir.  | 

GAVACnAN  LE  Vieux  :  Creiens  fis.         ! 
C\M<\ac  \ouT  y  II  pproc  fie  de  lajin  cl  Laisse,  vu 
<(uc  tristesse  ne  me  peut  sortir  du  cœur. 

i3.  Afi>'ar  ,  V.,  tirer  vers  la  fin,  termi- 
ner, achever. 

L'asant  e»  romazntz,  e  l' eslorn  s'apina. 
Romande  Fterabras,  v.  i^'iSo. 
L'asuul  e^t  cessé  ,  el  l'cstour  tire  vers  sa  fin. 
Part.  pas.  Y.n  Leinozi  fon  comensat, 
Mai  fie  sai  Inrcs  afiwat. 

lUiRTnAMD  DE  BuRN  :  Icu  clian. 
Fut  roDimencc  en  Limousin  ,  mais  deçà  leur  <'.l 
ac}ievc. 

ARC.  FR.  La  seconde  eiivoia  eu  l'.'iniioiili:  pour 
afinfr  la  guerre  «les  lluns. 

r,re.  (/ri  hist.  de  f'r. ,  I.  V.  p.  260. 
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M.iiiil  en  orient  et  (tftncnt. 

(J.  CriART  ,  I.  1 ,  p.   iGi . 
CAï.  Ksp.  /-ifinar.   it.  .-Iffinare. 

14.  DEFiNinA,  .V. y.,  assignation,  terme. 
No  quevras  alongnier  ni  definida  de  jorn. 

r.  et  /'ère.,  loi.  68. 
?Je  clierclic.s  prolongation  ni  ni"*i^'7iri/«(in  île  jour. 

15.  DeFINIMENT  ,  DKFENIMKN  ,  .V.  /II.,  fin  , 

terme,  achèvement. 

Toi/,  hoius  que  anava  a  sos  nEKaNiMENs, 
Diables  lo  prenia. 

PiKKRE  de  CoRBlA::  :  El  nom  île. 
Tout  homme  qui  allait  à  ses  terinvs ,  leiliahlc  le 
prenait. 

—  Division,  partage. 

Siel  non  avia  fait  son  definiment,  ben  pot 
devizir  las  soas  catîsas  entre  sos  efans. 

Trnd.  du  Code  de  Jnstinien ,  fol.  2. 
S'il  n'avait  pas  fait  son  partage,    bien    il    peut 
diviser  les  siennes  choses  entre  ses  enfants, 
ANC.  FR,  Son  estai  présent  et  son  déjlriiineiit. 
Jehan  de  Meung  ,  Test.,  v.  i.'^y. 
Ou  de  sa  vie  ou  du  dijlniment. 

Ilisl.  d' Anne  Boleyn, 

iG,    DiFFINITIO  ,    DF.FFIKICIO  ,  .V.  y.  ,    laf . 

Dr.FiNiTio,  définition, 
DiFFiNiTios..,   compreu   las  proprielatz  de 
cauza. 

Leys  d'amors,  foi.    i^"». 
La  dé/înition...  comprend  les  propriélésdc  chose. 
Paasero  d'  ela  las  seguens  diffinicios. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  l3. 
Posèrent  d'elle  les  définitions  suivantes. 
CAT.  Defiiiic'tù.  Esr,  Definicion.  port.  Defini- 
cào.  IT.  Deftnizionc. 

17.  Df.ff.nidor  ,  s.  ni.,  lat,  nF.FiiyiTon, 
arbitre, 

Amigables   adobadors  cl    uefrnidous...   de 
las  dicbas  questios. 

Tit.  de  1279.  DoAï,  l.  CXLVil,  fol.  II. 

Amiables    compositeurs    cl     arbitres...   desdites 
questions. 

CAT.  ESP.    port.  Dcfmidor.  it.  Diffinhore. 

18.  DiFFiNiTiu  ,  ar/y.,   lat,  nr.Fi.vmvM.v, 
(lélinilif,  décisif, 

Per  appel  de  sentcncia  diffinitiva  balliad.i 
])er  lo  senescbal. 

Fors  de  Déarn,  p.  1078, 

Par  .ippcl  de  sentence  définitive  baillée  par  le  se'- 
néchal. 


FIN 

l'er  sentencia  difinitiva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  23. 
Par  sentence  définitive. 
La  DiFFiTîiTivA  sentencia. 

Tit.  de  1294.  DoAT,  t.  XCVII ,  fol.  252. 
La  définitive  sentence. 
CAT.  Definitiii.  esp.  port.  it.  Befinidvo. 

19.  Définir,  defenir,  diffinir,  v.  , 
lat.  DEFINIRA  ,  définir  ,  déterminer  , 
rendre  compte. 

.Si  aven  ,  per  calque  causa ,  que  lo  Li.stbes 
no  s  posca  définir  lo  plait. 

Trad.  du  Code  de  Juslinien  ,  fol.  2. 
S'il  advient ,  pour  quelque  cause ,  que  l'évèque  ne 
se  puisse  déJinirYe  plaid. 

Terbs...  se  diffikish  en  ayssi. 

Lejs  d'ainorSj  fol.  78. 
Le  verLe...  se  définit  ainsi. 

Aqnesta  escriptnia  defenis 
"Veramen  cossi  fon  aucits 
Sus  en  la  cros  Jhesn  Crist,  Diens. 
Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Cette  écriture  rend  compte  véritablement  com- 
ment fut  occis  sus  en  la  crois  Jésus-Christ ,  Dieu. 
Part.  pas.  Cas  que  no  poiran  esser  diffinit. 
Tit.  du  xiii<=  siècle.  DoAT,  t.  XCVII ,  fol.  266. 
Cas  qui  ne  pourront  être  déterminés. 
CAT,  ESP.  PORT.  Définir,  it.  Definire. 

20.  Definau  ,  V.,  finir,  cesser,  terminer, 
borner. 

Nuech  e  joru  ,  se.s  definar, 
Nos  ainonesto  de  in.ii  far. 

Brev.  d'amor,  fol.  24. 
Wuit  et  jour,  i3ns finifj  nous  admonestent  de  mal 
faire. 

Selh'  anior  viu  de  rapina  , 
Que  per  un  sol  non  defina. 

MaRCAbrus  :  Dirai  vos. 
Cet  amour  vit  de  rapine  ,  qui  ne  se  borne  pas  à  un 
seul. 

—  Mourir. 

El  s'en  anet  rendre  al  hospital  de  Saint  Be- 
neic  d'  Avignon  ,  e  lai  definet. 

f^.  d'Elias  deBarjols. 
Il  s'en  alla  rendre  à  l'hôpital  de  Saint-Benezet  à 
Avignon  ,  et  là  il  mourut. 

ANC.  FR.  Et  inespris  fait  son  pouvoir  definer. 
OEucres  d'Alain  Charlier,  p.  584- 
Que  li  doz  teii.s  d'esté  definc. 

Roman  du  Ilennrl j  t.  I  ,  p.  29. 
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Que  quant  plu.N  !')st  definera 
Plus  tost  en  par.-idis  ira. 

Roman  de  la  Rose,  v.  SoSy. 
Tout  ensi  son  chanter  define. 

Roman  de  la  f^ioletie,  p.  12. 

21.    InFINITAT  ,    EWFINITAT,   ENFENIT.\T  , 

S.  /.,  lat.  iNFiNiTATew,  infinité. 
Una  gran  ninltitut...  et  ixfinitatz  d'autras 
gens. 

Caf.  dels  apost.  de  Roma,   fol.    164. 
Une  grande  multitude...  et  in/î/ii/t;  d'autres  gens. 
Enfinitatz  ,  generalitatz. 

Lejs  d'amers,  fui.  5p. 
Infinité,  généralité. 

Huna  gran  enfenitat. 

Abr.  de  l'Ane,  et  du  IS.-T.,  fol.  39. 
Une  grande  infinité. 
CAT.  Itifinitat.  ESP.  Infinidad.  port.  Infinidade. 
IT.  Infinith,  iiifiiihate,  injinitade. 

0.2.  Infinit,  enfenit,  nc/j.,  lat.  infini- 
rus,  infini. 
Per  iNFiNiDAs  injurias. 

Priv.  conc.  par  les  R.  d'Anal.,  p-  5. 
Par  injures  infinies. 
Ab  ENFENiTA  cavalairia, 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  l55. 
Avec  cavalerie  infinie. 

—  Terme  de  grammaire. 
Noms  iNFiNiTz  es  coma... 

Lejs  d'amors,  fol.  47- 
Le  nom  infini  est  comme... 
CAT.  Infinit.  ESP.  PORT.  ir.  InJiJiito. 

23.  InFINITIU,     ENFENITIU  ,    S.     III.,    lat. 

iNFiNiTivai',  infinitif. 

Infinitics  es  apelalz,  quar  non  pausa  terme 
ni  fî. 

"Verbe  que  lor  infinitiu  fan  lîuir  en  ey. 
Gramm.  provenr. 

Est  appelé  in/?n£/(/,  parce  qu'il  ne  pose  terme  ni  fin. 

Verhes  qui  font  finir  leur  infinitif  en  ek. 

L' enfenitius  signiSca  causa  enfenida. 

Leys  d'amors,  fcl.  ^5. 

JJ infinitif  sign\ûe  chose  infînic. 
CAT.  Infinitiu.  esp.  port.  it.  Infinicivv. 

24.  InFINITAMENT  ,    ENFINIDAMEN  ,   rtf/c, 

infiniment,  iudéterminémenl. 
La  una  es  amant  l'autra  infinitament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3. 
L"une  est  aimant  l'autre  infiniment. 
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Neguna   cUclios   pau/ada    enfinidamen    uo 

\o\  habitut. 

Leys  U'amors,  fol.  59. 
!Niil  mol  pose  indclerminément  ne  veut  articlv. 
CAT.    Itifinitameiit.    esp.     port.     it.    Infinita- 
inente. 

1J,    CONFINIT.VT,    S.    /.  ,   COU  11  11. 

En  las  coNKiNiTATz  de  Cermania. 
('ambrai  e  las  co-nfibitatz. 
Las  CONFINITATZ  de  Cainpauba. 

Cat.  Jels  aposl.  de  Homa,  loi.  l\b  ,  122  cl  \!\i. 
Sur  les  cunfins  de  Germanie. 
Cambrai  et  les  confins. 
Les  conjîns  lic  Cainpaiiic. 

2().  CoNFiNÀR,  V.,  confiner. 
CoKFiNAVA  com  Cataloingna. 

V.  de  Guillaume  de   Cnbeslaing ■ 
Confinait  avec  Calalogne. 
<  AT.  ESP.  PORT.  Confmar.  it.  Confmare. 

ir .  EsFiNiR  ,  î'.,  terminer,  achever. 

Malaslrncx    es    qui    espiiiira    sa    vida    en 

Inxaria. 

Trad.  de  Bède,ïo\.  l\i. 
Malheureux  est  (celui  )  qui    terminera  sa   vie   en 
luxure. 

28.  AvANTFiMT,  adj.,  déterminé,  prédit. 
Defendedor  et  acreysedor  entro  al    avant- 
FiNiT  temps. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Galates. 
De'fenscur  et  Lienruitcur  jusqu'au  temps  prédit. 

2().  Rffinamen  ,  .V.    /II.,   sonlagement , 
terme,  répit. 

Estai  mariitz  et  al)  gran  plor, 
Que  non  a  nulh  kefinamen. 

Ë.  Carbonel  :  Âissi  co  am. 
lîeblc  marri  et  avec  grand  pleur,  vu  qu'il  n'a  nul 
npil. 

3o.   Refinar  ,  V.,  cesser,  discontinuer, 

.irrétcr. 

Non  van  refinar  , 
Ni  la  tioeg  ni  lu  Jorn,  los  creslians  de  batalhar. 
Clironif/ue  d'ytrles. 
fil  la  nuil  ni  li-  jour,  les  clirrliens  ne  vont  cesser 
Ai:  l>atailler 

Pari,  pas . 
('.itn\  ac  paiiat  l;i  sani'la  et  si  Ib  REFiNAnA. 

f^.  de  S.  lilagilclaine- 
<.>nani1  I.1  s-iinte  (ul  pailcel  se  fut  arrêter. 

f.AT.  Fsr.  PORT.  Hejinar. 
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Sx.   Parfin  ,  s.  f.,  (in,  parliii. 
Cau  veiic  u  la  parfi. 

/''.  de  Guillaume  de  S.-Didier. 
(^>uani)  vint  ù  la  parfin. 
ANC.  FR.  A  ce  s'accordant  à  \a  parfin. 

Hec.  des  liist.  de  Fr. ,  t.  VII ,  p.  128. 

La  rose  à  la  parfin  devient  un  gralecu. 

Ronsard,  1. 1 ,  p.  164. 

32.  FiNiBUSTERRA  ,  .î. /«.,  Finistère. 
Tôt  Cenlonge  desliarat 
Tro  lai  part  finuiusterra. 

Bertrand  DK  Born  :  leu  clian. 
Toute  Sainlonge  délivrée  jusque  là  outre  Finis- 
tère. 

FIN,  FI ,  oflj.,  goth.  FYN,  fin,  pur,  fidèle, 
siir. 
Voyez  Mayans,  p.  224  ;  et  Denina, 
t.  III,  p.  23  et  i34. 

Fis  com  FINS  argens. 

Bertrand  de  Born  :  Ces  no  mi. 
Fin  comme//»  argent. 
Fig.  Si  tas  obras  no  so  finas. 

P.  Cardinal  :  Jliesum  Crisl. 
Si  les  œuvres  ne  sont  pures. 
Aissi  quo  vos  m'es  fis,  vos  suy  icu  fina. 
G.  RlQDiER  :  L'autr'  ier. 
Ainsi  comme  vous  m'étesy/^/è/f,  je  vous  suis //</è/c. 
Negus  era  ris  de  sa  vida. 

PllILOMENA. 

Nul  n'était  siîr  ilc  sa  vie. 
Subst.  Ter  qu'  els  fis  van  ves  las  pinas  dtiptan. 
B.  ToRTiS  :  Pcr  ensenliar. 
Par  quoi  les  purs  vont  vers  les  pures  en  iliiulaut. 
ANC.   FR.  De  Tristan  et  de  la  reine, 

De  lur  amur  qui  tant  fa  fine. 

M\iiiE  DE  France  ,  t.  I,  p.  388. 
Ke  nyesfins  cuers  vous  fist  tant  à  moi  plaire. 
Le  roi  de  Navarre  ,  cliaiis^  XIV. 
Sur  la  fine  pointe  du  jour. 

C0MINES  ,  liv.  1  ,  p.  57. 
Il  donne 
Au  fin  premier  qui  la  demandera. 
Cl.  Marot,  t.  III ,  p.  so. 
cat.  Fi.  ESP.  port.  IT.  Fino. 

•}..   Tiîivzx,  .f.J.,  pureté. 

Aissi  sui  lis  com  fis  aors  a  finu/.a 
S(jbi'  els  autres  mêlais. 
,1.  KsTÈVE  DE  BÉziEHS  :  Aissi  coin. 
Ainsi  je  suis  pur  comme  pur  or  a  pureté  sur  le, 
autres  nictaiix. 

CAT.  Fincsa.  f.sr.  port.  Fineza,  it.  Flnczza. 
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3.  FiNAMEN,  adv.,  purement,  fidèlement. 

Aissi  com  iea  l'am  finasien. 

B.  deVentadour  :  Non  es. 
Ainsi  comme  je  V airae  fidèlement . 
ANC.  CAT.  Finamen.  esp.  port.  it.  Fhiamente, 

/,.  Afinador,  a",  m.,  affineur. 
Afinadors  d'  argen. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  !\'j. 
Affineurs  d'argent. 
CAT.  ESP.  Afinador.   port.  Affinador.  it.  Affi- 
natore. 

5.  Afinar  ,  AFFiNAR ,  V.,  épurer,  affiner, 
aiguiser. 

Ja  no 'l  cuid' AFINAR 
En  uu  mol  sembeli, 
GiRACD  DE  BoRNElL  :  Leu  cbansonela.  Var. 
Jamais  ue  le  pense  aiguiser  sur  une  molle  fourrure. 
On  tolz  prims  aips  vole  natnr'  afinar. 
B.  ZoRGi  :  Puois  ieu. 
Où  nature  voulut  épurer  toutes  délicates  qualite's. 
En  lieis  s'  afina  beutatz  , 
Coin  r  aurs  en  l'arden  carbo. 

P.  Vidal  :  De  chantar. 
iJln  elle  s'épure  beauté ,  comme  l'or  en  l'ardent 
cbarLon. 
Fig,  Saber  un  chant  primameuz  afinar, 

B.  ZoRGI  :  Puois  ieu. 
Savoir  aiguiser  subtilement  un  cbant. 
El  mon  non  a 
Doctor  qui  tant  prim  ni  plus  plan 

Lo  planes ,  , 

Ni  mieib  1'  afines. 

GiRAUD  DE  BORNEIL  :  Ara  si. 
Au  monde  il  n'y  a  docteur  qui  si  délicatement  ni 
plus  planement  le  polit,  ni  V affinât  mieux. 

Parc.  pas.  De  fer  o  de  metall  affinats. 

Tit.  de  1422.  Doat,  t.  LXXIII ,  fol.  1^2. 
De  fer  ou  de  métal  ajfinés. 

Aissi  ']h  for'  afinatz  , 
Ves  lieys  ,  cum  1'  anrs  s' afin'  en  la  fornatz. 

G.  ^FaiDIT  ;  Cbant  e  déport. 
Ainsi  je  lui  serais  épuré,  envers  elle ,  comme  l'or 
s'épure  en  la  fournaise. 

—  Tromper  avec  finesse. 

Los  volgnessen  decebre  ni  afinar. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  l8. 
Les  voulussent  décevoir  et  tromper. 

ANC.   FR.  Et  par  cbascun   piet  du  clieval   un 

marc  d'or  affiné, 
homanfranrais  de Fierahras ,  liv.  II,  pail.  2,cli  7. 
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Il  se  délibéra  il^nf'fmer  son  ennemv  par  nne 
telle  ruze...  Quand  il   fut  (ijfnè  et  abusé  par 
la  rnze  des  bœufs  de  Hannibal. 
Amyot  ,  Trad.  de  Plut.,  V.  de  Fabius  Maxinius. 
Qui  soubs  beaux  dits  un  vrai  amant  affine. 
Ci,.  Marot,  t.  I ,  p.  362. 
Le  diable  ne  m'affinerait  pas. 

Rabelais,  llv.  II ,  cli.  24. 
CAT.  ESP.  Afinar.  port.  Affinar.  it.  Affinare. 

6.  Raysfinar,  -y.,  raffiner. 

Euquera  m  vay  raysfinan 
Lo  mal  d'amor  c'avi'antan. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Enquera.  rur. 
Encore  va  en  me   raffinant  le  mal  d'amour  qnt- 

j'avais  antan. 

CAT.  ESP.  PORT.  Rafinar.  it.  Raffinare. 

7.  Finansa,  s.f.y  finance,  argent. 

Sa  fes  non  es  ferma  ses  finansa. 

Hugues  DE  S.-Cyr  :  Tant  es  de. 
Sa  foi  n'est  ferme  %\\\ii  finance. 
Demandar  d'un  presonier  finansa  d'aur  e 
d' argen. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  i38. 
Demander  d'un  prisonnier_y7«rtncf;  d'or  et  d'argent. 
Paguar,  per   la    finassa  ,  reiupsson  e  deli- 
vrausa  de  lors  corps. 

Tit.  de  1384.  Arch.  du  Roy.,  K.  52. 
Payer,  par   \a  finance,   rançon  et  délivrance  de 
leurs  corps. 
IT.  Finanze. 

FINELHA,  FINELA,  FINELLA,  S.f,  boiicic. 

FiNELHA  ses  ardalbo. 
Le  Moine  deMontaudon  :  Mot  m'  enueia. 
Boucle  sans  ardillon. 

Cenb  una  correga  de  seda  de  baudrat; 
La  FINELA  fon  rica  de  iîn  anr  einerat. 

Roman  de  Fierabras,  v.  2029. 
Ceint  une  ceinture  de  soie  de  baudrier  ;  la  lioiiclf 
fut  ricbe  de  pur  or  affiné. 

E'n  espero  finela, 
E  bloca  en  escut. 

Arnaud  de  Marsan  :  Qui  comte. 
Et  en  éperon  boucle,  et  bosse  en  écu. 
Loc.  Ces  non  ai  en  eoratge 

Que  ieu  n'  embles  lo  preîz  d'una  finella. 

P.  Cardinal  :  Un  sirvenles  trametray- 
Je  n'ai  point  en  cceur  que  j'en   volasse  le  prix 
d'une  boucle. 

FIOLA,  :$■./,  iat.  piuALA,  fiole,  flacon. 
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Coiua   uiia   noi,\    de   veire   que   uila    a  la 

peira. 

Liv.  de  SyJrac,  loi.  !^^. 
Comme  une  fiole  de  verre  qui   heurle  contre  la 
pierre. 
IT.  Fiala. 

FISAC  ,  S.  m.,  pistache. 
Semblantz  scorsas  de  kisac.s. 

Triai.  d'Albucitsis ,  loi.  27. 
Ressemblant  c'corces  de  pistaches. 
PORT.  Fistico. 

FISC,  Fisco,  s.  ru.,  lat.  fisc«.v,  fisc. 
Deu  las  aver  reuiperaire,  so  es  lo  fisco. 
Si  coin  es  si  alous  bom  avia   una  causa  co- 
ininal  aL  lo  fisco. 

2'rad.  du  Code  de  Jiislinien,  fol.  2  et  ^o. 
Doit  les  avoir  l'empereur,  c'est-à-dire  lejtsc. 
Ainsi  comme  est  si  aucun  homme  avait  une  chose 
commune  avec  lejisc. 

Ver  drech  de  fisc  o  altie  drecli. 

Charte  de  Gréaloii ,  p.  u8. 
Par  droit  Aejîsc  ou  autre  droit. 

CAT.   Fisc.  EST.   FORT.    IT.  FlSCO. 

2.  FisciL,  adj.,  lat.  fiscaljV,  fiscal. 

Si'l  deiide  era  fiscai,. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  l463,  t.  XVI,  p.  13^. 
Si  la  dette  c\.ziljiscalc. 
En  las  causas  fiscai.s  del  einperi. 

V Arbre  de  JiaUdlms,  fol.   188. 
Dans  les  clioses_/ï'iC(i/e5  de  l'empire. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fiscal.  (T.  Fiscale. 

3.  Confiscation,  s.f.,  lat.  confiscatio- 
yein ,  confiscation. 

Sus  pena  de  cowfiscation  de  tal  aver. 
Statuts  de  Provence-  BoAiY,  p-  l/j- 
Sous  peine  de  confiscation  de  tel  troupeau. 
CAT.  Confiscaciô.  esp.  Confiscacion .  port.  Con- 
fiscacào.  IT.  Confiscazione. 

/,.     CoNFISCAK,  V.,  lat.    CONFISCARC,   COO- 

listjuer. 

Part.  pas.  Sos  bes  .seran  cohfiscat  al  senhor. 
Ord.  des  h.  deFr.,  l463,  t.  XVI,  p.  128. 
Ses  hicns  seront  confisr/ués  pour  le  seigneur. 
Lors  causas...  confiscadas. 

Cal.  dels  apost.  de  Tiomii ,  loi.  21  f). 
Leurs  choses...  cunfisquées . 

(.AT.  EST.  rotu.  Confiscar.  ir.  Confiscarc. 
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FISTOLA,  F15TULA,  .•!./.,  lat,  fistula, 
listnlc. 
I''isTor,A  uo  ro,  mas  corrump. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  97. 
La  fistule  ne  ronge  pas  ,  mais  corrompt. 
Quan  tu  curas  fistcla. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  5. 
(,)uand  lu  soignes  /75/j</e. 
CAT.  ESP.  Fistola.  PORT.  Fistula.  it.  Fistola. 

FLAC,    (idj-,    lat.    VLAvcidiLs ,    fiasque, 
faible,  mou,  lâche. 
Voyez  MuRATORi,  Dm.  3'i. 

Si  col  FLA  es  niolins  torneia. 

ToMiEES  ET  Palazis  :  Si  col  (lacs. 
Ainsi  comme  le  flasque  moulin  tourne. 
Quar  la  pelh  a  molba  e  flacha. 
T   DE  Bertrand  f.t  de  Gausbert  :  Gausbert. 
Car  il  a  la  peau  molle  etjlasque. 
Fiq.  Oni  de  flac  cor  s'espavent'  e  s'esmaya. 
G.  Faidit  :  Ja  non  crezalz. 
Homme  de  cœur  lâche  s'e'pouvanle  et  s'eflraie. 
Li  fi.ac  rie  de  paratge , 
Sofraitos  de  coratge. 

AiiNAUD  de  Marueil  :  Rasos  es. 
Les  lâches  riches  de  parage  ,  pauvres  de  courage. 

ANC.     FR. 

Et  leurs  eslomacs Jlacs,  cslancez  de  trancbécs. 
De  Laudun  ,  Fr'inciade  ,  p.  3o8. 
Disoit  que  les  vers  de  luy,   par  lui  pronon- 
cez,  esloient  sonoreux  et  graves;  par  autres, 
Jlacques  et  efféminez. 

OEuvres  de  Du  Vellay,  p.  36. 

CAT.  Flac.  ESP.  Flaco.  port.  Fraco.  it.  Fiacco. 

■i.  Fluis,  arlj.,  fla.squc,  mou. 
Borsa  fliussa,  plena  de  ven. 

Guillaume  de  Bergtjedan  :  Mal  0  le. 
Bourse yiasf/ue ,  pleine  de  vent. 
CAT.  Flux.  ESP.  Floj'a.  port.  Floxo. 

3.   Flaqukza,  s.f.,  faiblesse ,  lâcheté , 
mollesse. 

MI.scricordîa  ses  drecbura  es  flaqueza. 

Vol  dii'c  flaqueza  ,  que  cascaa  jorn  .se  pc- 

juyra. 

A'.  e<  A'e/Y.,  fol.  80.1  i3. 

Misc'ricordc  sans  justice  csl  faiblesse. 
Veut  dire  mollesse,  vu  que  chaque  jour  s'empire. 
r.nc.  A  rey  armât  bo  ten  boni  a  flaqueza  , 

Quant  es  en  camp,  e  vai  penre  playdey. 
Behtiiani)  de  r<<JHN  :  Pus  h  Larou. 
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A  roi  armé  on  tient  cela  à  lâcheté,  quand  il  est  eu 
camp,  et  va  prendre  plaid. 

CAT.  Flaquesa.  esp.  Flaqueza.  port.  Fraqneza. 
iT.  Fiacchezza. 

/|.  Flacamen,  adv.,  flasquement,  molle- 
ment ,  lâchement. 
Obron  flacamen  tôt  jorn. 

Bref,  d'amor,  fol.  127. 
Travaillent  loujours  JI as çnement. 
CAT.  Flacament.  esp.  Flacamente.  port.   Fra- 
camente.  ix.  Fiaccainente. 

5.  Flacar,  V.,  lat.  FLACc^R^,  doubler, 
courber,  faiblir. 

Part.  pas.  E'I  vostre  cors  flacat  e  nonclialen. 
T.  DE  GniGO  ET  DE  B.  d'Allamanon  :  Vist  bai. 
Et  le  votre  corps  courbé  et  nonchalant. 

iT.  Fiaccare.  ■ 

6.  FlAQUEIR,  FLAQUEZIR,   FLAQUIZIR,   V., 

devenir  flasque,  fléchir,  faiblir. 

Yol  que  totz  li  soplegon,  et  ell  no  ce  fla- 

QUEZERiA  per  negu. 

V.  el  Vert.,  fol.  26. 
Veut  que  tous  lui  supplient,  et  lui  ne  se  fléchirait 
pour  nul. 

Escarsedatz 
Que  lor  faî  lo  cor  feaqueir. 

Marcabkus  :  Puois  r  ivern. 
A.vai'ice  qui  leur  fait  fléchir  le  cœur. 

Part.  pas.  subst.  Dont  el  en  jeta  ruina  als  fi.a- 

CHIZIS. 

Tracl.  de  Bcde,  fol.  l\2. 
Dont  il  en  jette  ruine  aux  lâches. 
ANC.  ESP.  Flaquecer. 

7.  Flaqueiar,    V.  ,    devenir   flasque, 
faiblir. 

Ses  mon  cosselh ,  tota  forsa  flaqueia. 

Palaylz  de  Savieza- 
Sans  mon  conseil ,  toute  force  faiblit. 
CkT.Flaquejar.  esp.  Flaquear.  port.  Fraqiiear. 

8.  Aflichizir,  V.,  affaiblir. 

Cant  AFucHizis  son  cors  per  abstlnensia. 
Trad.  de  Bède,  fol.  (il^. 
i^uand  il  affaiblit  son  corps  par  abstinence. 
CAT.  Aflaquir. 

FLAGEL,  flachel,  s.  m.,  lat.  flagel- 
Itim ,  fléau ,  fouet. 
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Ain  lo  FLAGEL  batea  son  blat. 

Brei'.  d'amor,  fol.  47- 
Avec  \e fléau  battant  son  Me'. 

Lo  FLAGELE  partiss  lo  gra  de  la  palba. 

F.  et  Fert.,  fol.  77. 
Le  fléau  sépare  le  grain  de  la  paille. 

Fig.  Attila,  Fr.AGEi.  de  Dieu. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  So. 
Attila  ,  fléau  de  Dieu. 

Proi'.  Lo  FLAGELs  esfassa  la  colpa. 

Trad.  de  Bède,  fol.  CS. 
Le _/b;<e^  efface  la  faute. 

—  Extrémité  supérieure  des  arbres. 
Feagei.s  iipelain  las  .sobrenautas    parliilas 
d' aybres  et  de  vilz,  qnar  soven  so  f'eridas  et 
flageladas  per  vens. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  209. 
Nous  appelons  fouets  les  plus  hautes  parties  des 
arbres  et  des  vignes  ,  car  souvent  elles  sont  frappées 
et  fouelte'es  par  les  vents. 

ANC.  FR.  Le  royaume  des  Assiriens  fut  leflaei 
que  Dieu  appareilla  pour  amatir  son  peu- 
ple d'Israël. 

OEufrcs  d'Alain  Charlier,  p.  295. 
Cesle  pestilence  e  ce&tflael. 

Ane.  trad-  des  Li',>.  des  Rois,  fol.  7. 
Comme  flagel  à  cela  depputé 
Pour  le  pays  mettre  en  captivité. 

Fig.  de  Charles  Fil,  t.  I,  p.  73. 
CAT.  Flagell.  ANC.  esp.  Flagelo.  port.  it.  Fia- 
gello. 

2.   Flagellar,  flajelar  ,  ?^. ,   lat.  fla- 
GELLARe,  flageller,  fouetter. 

Om  miels  non  nKizela 
Autrui  porc  ni  feajela. 

P.  Cardinal  :  Un  sirvenlej. 
Mieux  on  ne  tue  ni  flagelle  poic  d'autrui. 
Que  hom  lo  degue.s  flagelar  , 
E  flagellât  crncifîcar. 

Bref,  d'amor,  fol.  I23. 

Qu'on  le  dût  flageller,  et  flagelle  crucifier. 

Part.  pas.  Eron  dorssatz  e  flagellatz. 

F.  et  Fert.,  M.  g8. 
Etaient  bâtoniie's  eiflagellés. 

Feridas  et  flageladas  per  vens. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  209. 
Frappées  Qtfouettées  par  les  vents. 

ANC.  FR.  Pais  sunt  penduz  t^flaélez. 

Marie  DE  France,  t.  H  ,  p.  4 15- 
CAT.  port.  Flagellar.  it.  Flagellare. 


l-L.VGRAK,  r.,  lat.  klvc.r\R(  ,  brûler, 
être  Uagrant. 

Ptirt.  pris.   Eu  criin  fi.aghast  ,  o  suspect  de 

fiigir. 

Fors  de  Beiirn ,  \>.  Jo;;). 

i:n  crime  flagrant ,  ou  suspocl  do  fuir. 
Esr.  PORT.  Flagrar.  it.  Fliigrare. 

FL.UR.VR  ,  V.,  flairer,  sentir,  être  odo- 
rant. 
Voill  que  lu'  olral/.  de  loinp  iix'ïces, 
(.'un  petit  vos  flaira,  l'aies. 

t'.mviD  DE  BoRNEii,  :  CaiiLiillac. 
Je   veux   que   vous    m'ofiricr.   nurcl   Ax-  loin  ,  vu 
qu'un  pi'U  vous  stnt  l'Iialfino. 

rnvR.vvKN  coma  si  fos  fuin  d'  aromalic. 

Phii.ome.na. 
Ètnient  odorants  comme  si  fût  fumée  d'aromate. 
Pus  FLAYBET  doussaïuent  que  cauela  muscada. 
Roman  de  Fierabras  ,  v.  4981 . 
6'cn/i7plus  suavement  que  cannelle  musquée. 
Snhst.   Si  com  liom  sent  flor  de  rosier 
Al  FLAiRAR,  ses  tôt  lo  vezer. 

P.  Cardinal  :  iVnc  no  vi. 
.\insi  comme  on  sent  fleur  de  rosier  au   flairer, 
sans  aucunement  le  voir. 

Part  prés.  Taa  dousa  e  tan  ben  flairant/-. 
Roman  de  Jaufre,  fol.  37. 
Si  douce  et  si  bien  sentant. 
ANC.  FR.  Quant  ge  le  senti  ai/lairier. 

Roman  de  la  Rose,  v.  1^79 
CAT.  Flayrnr.  port.   Cheirar.  it.  Fiutare. 

1.  ri.viuoR  ,  s.  /.,  odeur,  pardini. 
Eis  ne  nna  flairor  tan  {«raniz  , 
Tan  dousa  e  tan  ben  (lairanlz. 

Roman  du  Jaufre,  fol.  07. 
Kii  sort  une  odeur  si  grande ,   si  douce  et  si  bien 
«eulant. 

FLAtaoR  de  cozina. 

P.  CMIDINAL  :  Sel  que  fes. 
OJ<-iir  de  cuisine. 

Qonn  m'en  vcn  flairok  de  lavcrna. 
Le   moine  de  Montaduon  :  Mut  m'enuey-i. 
Ouand  m'en  vient  oc/c»/r  de  taverne. 
ANC.  FR-  La  fumée  m'en  monte  jusqu'au  cervcl, 
Et  la  flairor  m'en  vient  jusqu'au  mu.sel. 
Fahl.  et  rnnt.  anc,  t.  JV,  p.  ^ii^■ 

Des  rrbe»  M\\^  flair  doulx  issoit . 

Olùiint  d'Àliiu,  Cliarlur,  p.  fiftS. 
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La  fnnu-e  qui  se  niectia  enuny  la  mer  n'aura 
nulle  pueur  pour  la  flcuri'iir  de  la  mer  sallée. 

Pivp/iflies  de  Merlin,  fol.  58- 
c.vT.  Flayre.  port.  Cheirar.  it.  Fiiito. 

FLAI\I.\,  s./.,  lat.  FLAMM,\,  flamme, 

Aissi  col  focs  s'  nbrasa  per  la  légua  , 
Ou  inays  n'y  a ,  e  la  flam'  es  plus  grans. 
G.  Faidit  :  Pcl  messalgier. 
Ainsi  comme  le  feu  s'enllamme  par  le  bols,  oi'i  plu-- 
il  y  en  a  ,  el  \a  flamme  est  plus  grande. 

Qnan  vi  grau  fuiu  e  la  fi.am'  e  '1  carbo. 

TlA.MBAiiD  DE  Vaqueiras  :  Sciilicr  marques, 
(^uand   je   vis   graude  fumée  el   \3  flamme   et    le 
cliarlion . 

Fig.         Flama  qu'araors  noyri.s 
M' art  la  nueg  e  'l  dia. 

PeYROLS  :  Quoras  que. 
1^3  Jlamme  qu'amour  nourrit  me  lirûle  la  nuit  el 
le  jour. 

Ebrietaz  fai...  la  flaha  de  luxuria. 

Trad.  de  Bide,  fol.  46. 
Ivresse  fait...  la  flamme  de  luxure. 
Lac.  A  fuoc  et  a  flamma  avian  inessa  lar  terra. 
f^.  de  S.  Honorât. 
Avaient  mis  leur  terre  à  feu  et  à  flamme. 
ANC.  ESP. 
Andaba  entre  todos  V.ctor /lamas  echando. 
Poemn  de  /flexnndro,  cop.  523. 
CAT.  Flama.  esp.  mod.  iJama.  port.  Flamma. 
it.  Fiamma. 

2.  F1.A.MIF.R,  .V.  m.,  flammielie,  gâteau 
cnit  à  la  nammc. 

\on  triar  ja  pcl  ni  os, 
F1.AMIER  ni  crosta  dura. 
Le  Dauphin  d'Auvergne  :  Joglarelz. 
Ne  jamais  trier  peau  ni  os,  flanimirlie  m  cvoiiic 
dure. 

3.  Fi.AMADiiRA,  .V./.,  flaitimule,  sorte  de 
j)lante. 

Ara  FLAMAnuRA,  pren  farina. 

Rer.  de  remèdes  en  prov.,  fol.  2. 
Kvp.cjlammule ,  prends  farine. 

4.  Flameiar  ,  Fi-AMKCAR  ,  V.,  flamboycr, 
étinceler. 

Rimes  el  ausbercs  fi.ameyar. 

Pierre  du  Vilar  :  Scndatz  vermcllis. 
Heaumes  et  bauberts  étinceler. 
Part.  prés.  Esgart  .salvatpe,  flameian. 

Del'des  de  Pradks  ,  /Inz.  cass. 
Itei^ard  sauvape ,  //rtmi'ojrtn'. 


FLA 

Zo  es  l'espaza  flamegakt. 
Decdes  de  Praues  ,  Poème  sur  les  Fertus. 
C'est  Vépéeflarnboj'ante. 
CAT.  Flamej'ar.  esp.  Flamear.  roux.  Flnmejar. 
iT.  Fiammeggiare . 

5.  Aflamar,  afflamar,  V.,  enflammer, 
brûler,  flamber. 

Fig.  Aqnellas  caasas  qae  afflamo  Io  mal  fuoc 

de  luxaria. 

F.  et  Fert.,  fol.  85. 
Ces  causes  qui  enflamment  le  mauvais  feu  de  luxure. 
L'  ainors  que  ni'  aflama  e  m  pons. 

Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vey. 
L'amour  qui  ra'enflamme  et  m'aiguillonne. 
Domna  ,  merce  vos  clam  , 
Que  totz  ard  et  afflam, 
Tan  de  bon  cor  vos  am. 

Arnaud  de  Marueil  :  Ses  joi. 
Dame,  je  vous  crie  merci  ,  vu  qu'entièrement  je 
hrûle  eX.Jlam.be,  tant  je  vous  aime  de  lion  cœur. 

Lnxnria  que  se  afflama  perla  glotonia  de 
la  gola. 

F.  et  Fert.,  fol.  85. 
Luxure  qui  s^enflamme  par  la  gloutonnerie  de  la 
bouche. 

Part.  pas.  Aflamat  de  fan  grant  cobeeza. 

Trad.  deB'cde,  fol.  ^7. 
Enjlammé  de  si  grande  convoitise. 

ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  Aflamar.  it.  Affiammaie . 

6.  Inflammacio,  enflamacio  ,  eflama- 
cio,  s.f.,  lat.  1NFLAMMAT10,  inflam- 
mation. 

Engendro  el  ayre  focs  et  inflammacios. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  120. 
Engendrent  dans  l'air  feux  et  inflammations. 
Se  fan  en  l'aire,  sobre  nos, 
Alcnnas  enflamacios. 

Brei'.  d'amor,  fol.  37. 
Se  font  en  l'air,  sur  nous ,  aucunes  inflammations- 
Ver  razo  de  sa...  eflamacig. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i33. 
En  raison  de  son...  inflammation. 
En  lor  camba  enflammacio  véhément. 

Trad-  d'Albucasis,  fol.  48- 
A  leur  jambe  injlammation  violente. 
CAT.  Inflamacîô .  esp.  Inflamacion.    port.  In- 
flammacào.  it.  Infiammazione . 

7.  Enflabot,  s.  m.,  flambeau. 

Lo  vers  fo  faifz  als  f.nfi-abotz  , 
II. 
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A  Poiverl ,  tôt  jogan,  rizen. 

Pierre  d'Auvergne  :  Cliantarai. 
Le  vers  fut  fait  axix  flambeaux ,  à  Puivert  ,  lout 
en  jouant  ,  en  ri;int. 

8.  Eflammatiu,  adj.,  enflammatif,  pro- 
pre à  enflammer. 
De  oolra  exitaliu  et  eflammatic 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  128. 
lL\citatif  et  enflammatif  Ae  bile. 

IT.  InfiammatH'o. 

g.  Enflamak,  V.,  lat.  inflammar^,  en- 
flammer. 
On  mais  la  vey,  la  m  tenon  per  gensor 
Miey  hnelh ,  que  m  fan  enflamar  et  encendre. 
G.  Magret  :  En  aissi  m.  Far. 
Où  plus  je  la  vois ,  mes  yeux  ,  qui  me  font  en-  • 
Jlammer  et  brûler,  me  la  tiennent  pour  plus  gente. 
De  paraulas  que  alcnnas  \etz  movo  et  en- 
flamo  lo  cor,  coma  fuoc. 

Lif.  de  Sjdi-ac  ,  fol.  32. 
De  paroles  qui  quelquefois   meuvent  et  enflam- 
ment le  cœur,  comme  fem. 

ANC.  FR.   Lorsque  j'étois  jeune  et  que  le  feu 
naturel  enflambo'it  mes  entrailles. 

Joyeusetés  ,  facéties  ,  etc.,  p.  217. 

CAT.  ESP.  Injlamar.  port.  Infiammar.  ix.  In- 
fiammare. 

10.  Reflamar  ,  v.,  échauffer,   enflam- 
mer, rendre  brûlant. 

Fig.  Adonx  las  bumois  bulho  e  reflamo,  e 
lo  cors  pert  lo  beure  e  '1  manjar. 
Las  humors  lo  reflamo. 
Elas  reflamo  e  corro  per  tôt  lo  cors. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  36",  /j2  et  79. 
Alors  les  humeurs  bouillent  et  s'enflamment,  et 
le  corps  perd  le  boire  et  le  manger. 
Les  liumeurs  Véchauff'ent. 
Elles  rendent  brillant  et  courent  par  tout  le  corps 

1 1 .  Reflamamen  ,  .v.  m.,  échauffement , 
inflammation. 

Las  humors  movo  per  lo  cors ,  e  redo  Jbî 
ruflamamen  per  que  el  enfla  trop. 

Las  flamas  so  freidas,  e'I  reflamamen  si  es 
frehs. 

Liv-  de  Sjdrac,  fol.  104  et  79. 

Les  liumeurs  se  meuvent  par  le  corps,  et  lui  don- 
nent échauffement  par  quoi  il  enfle  beaucoup. 

Les  flegmes  sont  froids  ,  et  Véckaujjemenl  ainsi  ef^ 
froid. 
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12.  Refi  AMEAR,  V.,  loluiic ,  ctiiicclor. 
Part.  prés. 

Don  son  trencat  Ibî  elme  reflamcan. 

liomun  Je  Gérard  ili:  Rossillon,  fol.  sG- 
Pont  sont  Iraoclic's  les  heaumes  reluisants. 
iT.  Bifiammeggiare. 

FLA5IET,  s.  m.,  flamant,  sorte  d'oiseau. 

Si  qno  '1  flametz  que,  .<;cs  tola  meizura  , 
.\rt  lo  leo  ab  .son  espirainen. 

1'.  DE  Cols  d'Aorlac  :  Si  quo'l  solellis. 
Ainsi  comme  le  (lam.int  c\u\,  sans  aucune  mesure, 
liruje  le  lion  avec  son  souflle. 
«'AT.  Flamenc.  tsr.  Flamenco. 

FLAMIXA,  S.  m.,  lat.  rL^yii^em ,  fla- 

minc. 

Flamisas,  so  es  a  dire  evesques  de  payas. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  2(i. 
Flammes  ,  c'esl-à-dire  évêques  de  païens. 

2.  Archiflamin A ,  S.  m.,  archiflamine. 

I  avia  ranis  .m.  archifi.aminas. 

Cnt.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  7.0. 

II  y  avait  de  plus  trois  archiflamines- 

FLANC,  .<!■  ni.,  flanc,  côté. 
Voyez  IMuRATORi,  Diss.  33, 

Dels  greus  sospirs  don  mi  dolon  11  flanc. 

A.  Dasiet,  :  Si  m  fos. 
Des  pénibles  soupirs  dont   les  flancs  me  causent 
douleur. 

Dorm  sobr'  arc'  o  sobie  banc 
Tro  qne  m  dolon  ams  iney  flanc. 

GlRAl'D  DK  BoRNElL  :  (^)uant  la. 
Je  dors  sur  coffre  ou  sur  banc  jusqu'à  ce  que  mes 
deux  flancs  me  fassent  douleur. 

Tenc  se  ricamens  pels  flancs. 

P.  Cardinal  :  Una  cieutat. 
Se  tint  fièrement  par  \cijlancs. 
c  AT.  Flanc,  esp.  port.  Flanco.  n.  Fianco. 

FLATARIA,  s.f.,  flalterie. 
Aysso  no  dis  pas  per  flataria. 

L'Arbre  de  liatalhas,  fol.  189. 
Ne  dit  pas  rcla  Yjrjlalterie. 

?..   Fi.ATAiRF.,  .f. /n.j  flatteur. 
Es  on  grand  pi-atafre. 

Cbriini'/iie  des  Albigeois ,  col.  G2. 
K4I  im  innAJlatlriir. 

3.  .\ffi  ATiiiiA  ,  «.  f.f  flatterie,  caresse. 
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Petit  trob»  Loiu  que  lur  dig.'i  veritat,  niays 
AKFL^TARiAS;  C  de  niessogas  La  gran  mercat 
en  lurs  parladors. 

V.  et  Fcrt.,  fol.  lo4- 
On  trouve   peu  qui   leur  dise   viiritc',  davanfapo 
fliitleries;  et  il  y  a  grand  marché  de  mensonges  entre 
leurs  interlocuteurs. 

4.  Afflatador,  .V.  m.,  flatteur. 
Afflatadors  qne...  tantost  ho  van  ad  ells 

mezevccs  dire. 

r.etrerl.,{o\.2i. 
Flatteurs   qui...    aussitôt    vont    le    dire   à    eux- 
mêmes. 

5.  Ari.ATAR,  T.,  flatter,  insinuer. 

Usqnecx  ab  vos  s'aflata. 
Gerimonde  de  Mo.ntpellier  :  Greu  m'es. 
Un  chacun  s'insinue  auprès  de  vous. 
ANC.  fr.  Ceulx  qu'elle  venlt  aflater  et  blandir. 
OEiivres  d' Alain  Cliartier,  p.  714- 

FLAUTA,  s.f.,  flûte. 

Flauta  es  istrunient  redent  so  per  sufla- 
uicnt. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  282. 
Flûte  est  instrument  rendant  son  par  soulllement. 
l'-l  pci't  son  aubergo  e  son  tabors  e  sa  flaota. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  120. 
Il  perd  son  haubergeon  et  son  tambour  et  %a  flûte. 
ANC.  CAT.  Flaut.  CAT.  MOD.   liSP.    FlaUta.  PORT. 

Flauta,  frautn.  it.  Flaufo. 

•>..  Fi.AiiTOL,  s.  /«.,  flageolet,  fliite. 
Al  son  de  flautol 
Ualar. 
T.  de  R.  Gadcelm  et  de  J.  Miraliias  :  .loan. 
Danser  au  son  àe  flageolet. 

3.  Flautel,  flaustel,  s.  m.,  fifre,  fla- 
geolet. 

F.n  luec  de  cbant  d'  anzens  , 
Auzir  trompas  e  flauteus. 

B.  Calvo  :  En  luec  de. 
Au  lieu  de  chant  d'oiseaux,   ouir   Irompcllcs  et 
f.fres. 

Mais  non  sabretz  sonar  flaustei.. 
I.e  Dal'phin  d'Auvergne  :  Puois  sai. 
Plus  ne  saurez  aonncr  flageolet. 
ANC.  PR.  Drois  est  que  mon />•«;<'/ estuie, 
Car  biau  cbanler  sovent  ennuie. 
Roman  de  la  Ro.ic,  v.  2o863. 

Or  me  represte  \efrcstel. 

Roman  du  Renart,  t.  II ,  p.  ?.6n. 
tî^p.  PlnittiUn.  iT.  Flnutino. 
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4 .  Flautar  ,  V.,  flûter,  jouer  de  la  flûte. 
De  las  quais  una  cantava,  1'  antra  pladtava. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  258. 
Desquelles  l'une  cliantait ,  l'aulrejliitait. 
PORT.  Frautar. 

5.  Frestelar,  V.,  flùter,  jouer,  sonner 
du  fifre. 

No  i  aasiratz  parlar,  ni  motz  brugir. 
Ni  gaclia  frestelar,  ni  corn  bondir. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  6. 
Vous  n'y  entendriez  parler,  ni  mots  bruire  ,  ni 
sentinelle  sonner  du  Jifre,  ni  cor  retentir. 
A»c.  FR.   FoQchier  forment  frestele 

Pour  s'amiete  Aeliz. 
.\nonyme  ,  Gloss-  sur  les  Pues,  du  roi  de  Nai'arre. 
Devant  le  jor  corne  et  frestele. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I  ,  p.  20O. 

6.  Flavio,  s.  m.,  fliite,  flageolet. 

En  FLAVio.s  ni  en  caramels 
Non  fareiz  accordar  los  sos. 
Le  Dauphin  d'Ax;vekg>e  :  Puois  sai. 
^wjlageolets  ni  en  chalumeaux  vous  ne  ferez  ac- 
corder les  sons. 

AMC.  FR.  J'oi  Robin  flagoler 
Kuflagol  d'argent. 
Le  Gieu  de  Robin  et  de  Marion,  p.  6. 

7.  Flauzar  ,  V.,  flùter,  jouer  du  flageolet. 

Qui  vol,  corn,  crit  e  ft.aijg. 

Bambald  d'Orange  :  Ben  s' escbai. 
Qui  veut,  corne,  crie  et  joue  du  flageolet. 

8.  Flaujolar  ,    V. ,    flùter ,    jouer    du 
flageolet. 

A  mos  ops  cbant  et  a  mos  ops  flaujol. 

P.  Cardinal  :  Prop  a  guerra. 
Pour  mon  besoin  jo  cliaale  et  pour  mon  besoin  je 
Jliite. 
ANC.  FR.  Qne  vous  voi-ge  ci  flajolant. 

Roman  de  la  Rose,  v.  20862. 
Pasteur  qui  conduiras  en  ce  lieu  ton  troupeau, 
Flageollant  une  éclogue  eu  ton  tuyau  d'aveine. 
Ronsard  ,  i.  I ,  p.  263. 
Yons  ne  poés  de  li  partir, 
Tousjors  ensemhle  flajoïés. 

Roman  de  la  Rose,  v.  85"  1. 
Et  par  Dieu  ,  c'est  tropjlageollé. 

Farce  de  Patlielin,  p.  gS. 

FLA-UZA-,  s.f.,  flause  ,  sorte  de  cendre 
fine  et  blaucliàtrc. 
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l'LADzA...  es  una  paaca  cendre  rémanent 
après  la  extinccio  de  la  sciutilîacio  o  beluga- 
ment  del  carbo...  es  mola ,  déclinant  a  blan- 
cor,  seca  et  lengiera. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i32. 

Flause...  est  une  cendre  fine  restant  après  l'ex- 
tinction de  la  scintillation  ou  bluetteraent  du  char- 
bon... elle  est  molle,  inclinant  à  blancheur,  sèche 
et  légère. 

FLAUZON,  s.  m.,  flan  ,  sorte  de  gâteau. 

Mais  am  flauzons  e  sopas  en  sabrier. 
G.  Bainols  d'Apt  :  Quant  aug. 
J'aime  davantagey/an^ç  et  soupes  avec  saveur. 
ESP.  Flaon, 

FLAVOR  ,  S.f.,  couleur  jaunâtre,  glau- 
que, jaune-vert, 

Flavor,  dita  autrament  color  glauca...  110 
de  tôt,  mas  en  comparacio  de  vert. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  265. 
Jaune-vert,  appelé  autrement  couleur  glauque... 
non  pas  entièrement ,  mais  en  comparaison  de  vert. 

FLECHA ,  s.f.,  flèche  ,  dard. 
Per  un  cop  de  fiecha. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  217. 
Par  un  coup  de  flèche. 
.  Per  mieg  lo  cervel  n'  a  la  flécha  passada. 

Romands  Fier'abras,  v.  /|2t5. 
Parmi  le  cerveau  en  a  la  flèche  passe'e. 
Fig.   M'  a  si  nafrat  inz  el  cor  d'  un  pilo, 

E  ill  FLECHA  es  d'  un  bel  dig  plasentier. 
Gausseran  de  s.  Leydier  :  Puois  fin. 
M'a  ainsi  blesse'  en  dedans  du  cœur  d'un  dard  ,  et 
]3 flèche  est  d'un  beau  discours  plaisant. 
Brandis  mos  chaus  sa  flécha. 

R.  Vidal  deBezaudin  :  Entr'el  laur. 
Mon  cliant  brandit  sa  flèche. 

CAT.  Fletxa.  esp.  Flécha,  port.  Flécha ,  frecha . 
iT.  F  recela, 

FLECHIR,  V.  ,  lat.  fi.ec^erc,  fléchir, 
plier,  détourner. 

Empero  brega  e  tinelh 
Vuel  aver  tos  temps  ab  eys, 
Tro  que  del  mal  dir  se  fleys. 

Folqlet  de  Llnel  :  Si  quon  la. 
C'est  pourquoi  je  veux  en  tout  temps  avoir  dis- 
pute et  querelle  avec  lui-même  ,  jusqu'à  ce  qu'il  se 
détourne  du  mal  dire. 

Part.  pas.  Coma  génois  flex. 

Lejs  d'amors,  fol.  (it;... 
Comme  genoux  y7i''(7/(i'. 
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a.   Flechkzir,   flegeziu  ,    v. ,   tlochir, 
plier,  détourner. 

Devem   oiar  o  fi.echesir   lo   cors,   c   ileii 
s'  OUI  tornar  vers  IVii. 

No  si  lieu  hom  p.is  flechesik  de  l'aïuor  lip 

Dicn. 

Titui.  di-  Bhle.  fol.  27  et  20. 
Nous  dt'vous  prier  et  flcchtr  le  corjii,   et  on  Joil 
se  tourner  vers  Dieu. 

Ou  ne  se  doit  pas  détourner  de  l'amour  de  Dieu. 
Piirt.  pas.  Car  tofi  giuols  >era  klkgb/.iïi:  a  el. 
Tnid.  de  l'Epit.  de  S.  Paul  aux  Rom,tiiii. 
Car  tout  gcuou  icrj Jleclii  devant  lui. 

i.   Flkxibu-it.vt ,  S.  /.,  lat.  fi.exibii.ita- 
Tâ/n ,  flexibiliti'. 
Es  de  grossa  ki-exibilitat. 

Tnid.  d'.llbucasis,  fol.  48. 
Ust  de  grossière  flexittilité. 
CAT.    Flexibilitat.     esp.     FifxibUidad.     roux. 
Flexibilidade.  n.  Flessibilità,  Jlessibilitare, 
Jlessibditade . 

/, .  Fleissar  ,  !>.,  relâcher,  clessangler. 

Es  vengnt  en  un  bel  prat , 
E  deissent ,  e  pneis  a  fi  eis.vt 
Son  caval ,  et  a'I  tout  lo  fren. 

Roman  de  Jaiifre,  fol.  53. 
Est   venu  en  uii  beau   prc' ,    el  descend,  cl  puis 
a  dessanglé  son  clicval  ,  cl  lui  a  ôté  le  frein. 

5.  Fleis,  s.  m.,  soumission. 

Paeis  lo  Fi.Eis  no  m'es  gra/lt. 

Gi'iLLAVME  DE  S.  DiDiER  :  D'  una  don'  ai  ; 
ou  P.  DunAND  :  Unadonaai. 
Pais<]uc  la  soumission  ne  m'est  pas  agrc'ée. 

6.  Aflecezir  ,  v.y  fléchir,  plier. 

Part.  pas.  Qne  totz  ginoh  sia  aflegezitz. 
Trad.  de  l'Epît.  de  S.  Paul  aux  Philippiens. 
Que  tout  genou  soit  Jléclii. 

7.  .Vffliction,  J.y.,  lat.  affliction^?/?/, 
fjénuflexion ,  affliction,  pénitence. 

(k)Te  y  a  far  nov  afflictios  a  bonor  de  Dieu. 
Lii'.  de  Sydrac  ,  fol.  (J5. 
Il  y  convient  de  faire  neuf génujlexions  en  l'hon- 
neur de  Dieu. 

Dolor  ac  et  afflictio!». 
Martiriar  -a  cara,  e  dar  afflictions. 
f^.  de  S.  Honorât. 
Il  eut  douleur  «-t  aflulton. 
Martyrijcr  »a  chair,  «•(  donner  pcnilrnctf 
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»\i.    .-l/liccio.    ESP.  jéjiiccion.  port.  Âfjliccào. 
iT.  Affliziotie, 

8.    Rkflectir,  V.,  lat.  reflecter^,  ré- 
fléchir, recourber. 
Part.   prés.  Cors  specular    et    polit ,   reflec- 
TBNT...  luiu  recebnt. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  120. 
Corps  spcculaire  et   poli  ,  réjléchissant...  la   lu- 
mière re\-ue. 
Piirt-  pas.  V.a  atjuels  que  so  reflectits. 

Trad.  d'ÀlbucasiSj  fol.  24. 
En  ceux  qui  sont  recourbés . 
Luin  dit  REFT.EX. 
Vev  raz.o  del  col  lonc  et  reft.ex. 
Aii7.cls  qui  hau  unglas  refi.exas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  120,  1^5  cl  i.'n. 
Lumière  dite  réfléchie. 
l'n  i-aison  du  cou  long  et  recourbe. 
Oiseaux  qui  ont  ongles  recourbés. 
CAT.  Esr.  PORT.  Rejlectir.  it.  Riflettere. 

g.   Rf.fi.exio,  .v.y.,  lat.    reflexio  ,   ré- 
flexion. 

Qnan  la  .seinl)lan,sa  de  la  causa  vi.sta   ve  al 
miralh,  et  del  iniralb  al  iielb  per  hefi.exio. 
Elue  de  las  propr.,  fol.  l5. 
Quand  l'image  de  la  ciiose  vue  vient  au  miroir,  cl 
du  miroir  ù  l'œil  par  réjle.vion. 

CAT.  Rt'flexiù.  ESP.  Rejlcxioii.  port.  Reflexào. 
iT.  Ri/lessione. 

10.  Refi.exiu,  (tfij.,  réilcxif,  flexible. 
De  las  mas  et  dels  ]>es  reft.exiva. 
Gola...  de  divcrsas  cartillages   es  composta 

per  que  sia  plus  forla,   et   per  que  a   fonnar 
votz  et  variar  plus  aptainent  sia  refi.exiva. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  -iti  cl  l^(i. 

Réflexive  des  pieds  cl  des  mains. 

La  gorge...  est  composée  de  divers  cartilages  pour 
qu'elle  soit  plus  forte,  el  pour  qu'elle  soit  plus  con- 
venahlenienl  flexible  pour  former  cl  varier  la  voix. 

CAT.  Rcjtexiu.  EST.  port.  Reflexivo.  it.  Rijles- 
sivo. 

1 1 .  Cinci  .MPLEc,  adj.,  lat.  (;incuMFLEXtt.y, 
circonflexe. 

.Accens  cincuwFt.Ecz. 

Leys  d'amors ,  fol.  9. 
Accent  cireonjlcxc. 

CAT.  Circumjlexo,  tsr.  Circnnflejo.  tort.  Cii 
eunfle.ro.  it.  Circonflesso. 
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FLEGME,  s.  m.,  lat.  vm-^bototàum ,  lan- 
cette, flamme. 

Un  pauc  de  sanc  ne  trazetz 
Ab  un  VLECME  ben  sot'ilet. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass- 
Vous  en  tirez  un  peu  de  sang  avec  une  lancette 
très  fine. 
ESP.  Fleme. 

2.  Fleubotomia  ,  flaubotomi.v,  fleu- 

VATOMIA,  S.   f.  ,     lat.   PHLEBOTOMIA  , 

phlébntomie,  art  de  saigner,  saignée. 

Aprop  itéra  la  fleubotomia. 
La  fissara  qae  es  fayta  en  flacbotomia. 
Trad.  d'AlbucasiSj  fol.  53  et  l6. 
Après  réitère  la  saignée. 
L'ouverture  qui  est  faite  en  saignée. 
L'art  de  surgaria  et  de  fledvatomia. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1457,  t.  XIV,  p.  437. 
L'art  de  chirurgie  et  de  phlébolomie. 
ESP.  PORT.  iT.  Flebotomia. 

3.  Fleubotomi  ,  s.  m.,  lat.   phleboto- 
Mtt/7î,  lancette,  flamme. 

Am  FLEUBOTOMI  lat. 

Aqnest  fleceotomi  es  de  mener  latîlnt  e 
de  pns  subtil  extremitat. 

Trad.  d'Albucasis,  fcl.  5l  et  52. 

Avec  lancette  large. 

Cette  lancette  est  de  moindre  largeur  et  d'extre'- 
mite'  plus  aiguë. 

4.  Fleuboto3iador,  ^.  m.,  phlébotomiste. 

Cove  qn'  el  fleubotomador  sia  fermât  e  sia 
soUicit  en  tofas  aquestas  causas. 

Trad.  d'Àlhucasis,  fol.  53. 

Il  convient  que  le  phlébotomiste  soit  assuré  et 
soit  soigneux  en  toutes  ces  choses. 

5.  FlEUBOTOMAR  ,  FLECBOTHOMAR  ,  V.  , 

lat.    PHLEBOTOMARe  ,    phlébotomiscr  , 
saigner. 
Las  venas  per  las  qaals   corr  costuma  de 

FLEDBOTOMAR. 

Fleubotoma  la  cephalica. 

Trad.  d'AlbucasiSj  fol.  5o  et  ^l- 
Les  veines  par    lesquelles  court   la  coulutae  de 
saigner. 

Saigne  la  (veine)  céphalique. 

Part.  prés,  subst.  Cove  al  fleubotomant  que 
sia  sobre  temor. 

Trad.  d'Albncasis ,  fol.  53. 
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Il  convient  au  phlébotomisant  qu'il  soit  au-des- 
sus de  crainte. 

l'art. pas.  subst.  Medecina  comanda  no  dormir 
als  flecbothomatz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  76. 
La  médecine  commande  aux  phlébotomisés  de  ne 
pas  dormir 

ESP.  Flebotomar.  port.  Flebotomisar.  it.  Fle- 
botomare . 

FLEGMA.,  FLECMA  ,  FLAMMA,  FLEMMA  , 

S.  f,,  lat.  PHLEGMA,  flegme. 
Es  sentais  senes  duptansa 
Qn' el  a  d'umors  aondansa  , 
De  flegma  especialmens. 

Brei.>.  d'ainor,  fol.  55. 
Est  signe  sans  doute  qu'il  a  ahondance  d'humeurs  , 
spécialement  Ae  Jlegmes. 
Flecma  que  es  humor  quayssh  mecb  cuecha. 

Elue,  de  las  propr.  j  fol.  28. 
Flegfne  qui  est  humeur  quasi  demi-cuite. 
Quan  las  flammas  so  saiadas  ,  elas  ardo  la 
caru. 

En  tai  raaneiia  senhorio   lo   corps   e  l' en- 
graisse,  que  las  flemmas  so  saiadas. 

Lif.  de  Sydrac,  fol.  35. 
Quand  \esjlegmes  sont  salés ,  ils  brûlent  la  chair. 
En  telle  manière  dominent  le  corps   et  l'engrais- 
sent ,  que  \esjlegmes  sont  salés. 
ANC.  ra.  Remue /leume  e  maint  autre  mal. 
Ecstache  Deschamps  ,  p.  \(i6. 
cat.  Fleuma.  esp.  Flema.  port.  Flegma.  it. 
Flemma. 

2.     FlECMATIC  ,     FLEUMATIC  ,     aclj .  ,     !iit. 

phli:gmatic«5  ,     flegmatique,    pitui- 
tenx. 

Flecmatica  humor  occupant  tola  la  legio 
del  cervel. 

Elue,  de  las  propr. ^  fol.  27. 

Humeur  Jlegmatique  occupant  toute  la  région  du 
cerveau. 

Home  FLEUMATIC. 

V.  et  Vert.,  fol.  61. 
"Roravae  Jlegmaîi(/ue, 
Subst.  Elecmatic  es  perezos  et  greu  en  move- 
ment. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3l. 
he  Jlegmatique  esl  TparesseuTi  et  lourd  en  mouve- 
ment. 

CAT.  Fleumatic.  esp.  Fleinalico.  port.  Flegina- 
tico.  IT.  Flemmatico. 
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1  LOC  ,    s.    m.,  lat.   tloccus  ,  tlocon  . 
houppe,  panache. 

Viras  lur  si-his  ab  flocs 
E  tans  autres  valons  arnes 
E  fres  daurats  c  palofres. 

P.  YlUAL  :  Âbril  issic. 
Verriei  leurs  selles  avec  houppes  et  tant  d'autres 
précieux  liaraais  et  freins  dore's  et  palefrois. 
E  '1  gibres  e  '1  neus  son  a  flocx 
Pels  tenues. 

P.  Raimond  de TouLOlsE  :  Era  pus. 
El   le  givre   et   Ij    neige   sont   à   Jlocom    par  les 
itrties. 
Loc.  A  KLocs  et  a  milliers. 

GllLLAl.ME  DE  Bergledan  :  Rcis  s' anc. 
A  troupes  et  à  milliers. 

Biarns,  Gascos,  ab  nos  mesclatz  , 
E  'Is  Proensals,  totz  en  un  floc, 
GvvAUDAN  LE  Vieux  :  Senhors  per, 
Béarnais ,  Gascons  et  les  Provençaux  ,  avec  nous 
mêlés  ,  tous  en  une  troupe. 

—  Froc. 

Entre  floc  e  gainbais  a  differensa  , 
Et  entre  egna  a  buoa ,  a  ma  semblansa. 
P.  Cardinal  :  Qui  s  vol. 
Entre /roc  et  gambeson  il  y  a  diflérence ,  et  cuire 
jument  et  bœnf ,  à  mon  avis. 

Per  draps  nègres  ni  per  floc  blanc, 
No  conquerran  ja  Dieu  ,  .s'  al  re  no  y  fan. 

Guillaume  de  Montagnagolt  :  Del  toi. 
Parbabits  noirs  ni  par/roc  bbnc,  ne  comiuerront 
jamais  Dieu,  si  autre  cliose  ils  n'y  font. 
CAT.  Floc.  Esr.  Fliteco.  port.  Froco.  it.  Fiocco. 

2.  l'i.ooiJET,  s.  m.,  pclitc  hoiippc,  petit 
flocon. 

A  ji.oqlet  ni  pcintaïa. 

Marcabris  :  ,\ulaiz  drl. 
A  petite  htiiippccl  peiulure. 
ASC.  PR.  Du  haut  pendent  mille  petits /ïoyi/e^. 
Ilist.  niacar.,  t.  1  ,  p.  (j5. 

3.  l'LOgLiKR,  .<!.  m.,  marchantl  de  laine. 

De  l'escala  dcl  diveurrs  son  floquiers. 

A  Fri/x^ciER."»  lo  portai  de  Monpeslairet. 
Cartulatre  de  Montpellier,  fol,  l^'j  et  !\\. 

De  la  compagnie  du  vendredi  ^ont  marchands  de 
lame. 

Aux  manhandi  de  laine  le   portail  de  Moupcs- 
laiiel. 
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ILOR,  s.f.,  lat.  FLORew;,  fleur. 
Eelba  m'es  la  flors  d'  aguilen. 

Pierre  d'Ai  vergne  :  Belba  m'es. 
I.;i  )leur  il'e'glanlier  m'est  agréable. 
Lav  s'  espan  la  blanca  flors  de  lis. 

B.  DE  Ventadour  :  Belb  Monruels. 
Là  s'épanouit  la  blancbe  fleur  de  lis. 
Un  capelh  fazia 
De  FLORs. 

G.  BiQUiER  :  Gaya  p.islorella. 
Faisait  un  cbapcau  dejleurs. 
Fig.       Aquilh  an  de  fin  joi  la  flor. 

HiCHARn  de  Tarascon  :  Ab  tan  Je. 
Ceux-li'i  ont  la  Heur  de  pure  joie. 
Aqui  niori  la  l't.OR  de  la  crestiandat. 
y.  de  S.  Honorât. 
Là  mourut  Vàjleur  de  la  clirélienté. 

Es  dels  fels  tracbers  del  mon  la  flors. 
P.   Cardinal  :  Un  sirventes. 
Est  la  /leur  des  félons  traîtres  du  monde. 
De  las  FLORS  de  rethorica. 

Lej-s   d'amorSj  fol.    i8. 
Des  Jleurs  de  rbélorique. 
Loc.      Amors ,  iea  vi  la  sazo 

Que  vos  eratz  flors  e  gras. 

Elias  de  Barjols  :  Amors. 
Amour,  je  vis   la  saison   que   vous  étiez  Jleur  et 
grain. 

Aquest  bos  frngz  nays  primier  e  floris 
De  bona  fe  ,  e  pueys,  quant  es  en  flor, 
Ronas  obras  noyrisso'l  ab  doussor. 

G.  FiGi:EinAS  :  Tolz  liom  qui. 
Ce  bon  fruit  naît  premièrement  et  fleurit  de  bonne 
fol ,  et  puis ,  quand  il  est  vu  /leur,  bonnes  ceuvres  le 
nourrissent  avec  douceur. 

Ce  mot  servit  à  désigner  la  France 
et  les  Français,  par  allusion  aux  fleurs 
de  lis,  armes  de  France. 

D'  on  vcyrem  ,  per  terra  e  per  mar, 
Las  FLOUS  anar. 

Bernard  d'Avriac  :  Noslre  reys. 
D'où  nous  verrons,  par  terre  et  par  mer,  lesy/cK/'i 
aller. 

Mot  era  genla  1'  ochaizos 

Que  FLOR  pognes  Ihaupar  mandar, 

E  sobre  luy  senborcyar. 

l'iERUE  DU  Vilar  :  .Sendalz. 
L'occasion  éUiil  moult  favorable,  que  \a Jleur  put 
commander  lo  léopard  ,  et  dominer  sur  lui. 

Il  servit  également  à  designer  les 
lis  gravés  sur  la  monnaie. 
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Ans  foron  fag  a  ley  de  fais  poges , 
On  par  la  cros  e  la  flors  en  redon. 
P.  Cardinal  :  Tos  temps. 
Mais  furent  faits  à  la  manière  de  fausses  pougeoises, 
où  paraît  la  crois  et  la  Jleuren  roud. 

ANC.  FR. 

(^ac  li  Dieu  le  mnerent  en  nne  he\e  /lor. 

Roman  d'Alexandre,  Not.  des  Mss.,  t.  V. 
CAT.   ESP.  PORT.  ANC.  IT.    Flor.  IT.   MOD.  FlorC. 

1.  Floreta,  s.f.,  fleurette,  petite  fleur. 
M'agrado  florettas  par  boissos. 

P.  Vidal  :  Be  m'agrada. 
M'agre'ent^e(/re/^e5  par  les  buissons. 
Quant  de  floretas  mil  demostron  lur  color. 
V.  de  S.  Honorai. 
Quand  de  petites  fleurs  mille  montrent  leur  couleur. 
CAT.  Floreta. 

3.  Floricio,  s.f.,  floraison. 
De  lor  FLORICIO. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  198. 
De  leur  floraison. 

4.  Floridura  ,  s.J],  épanouissement, 
éclat. 

Fiff.  Donzelas  vi  d'  aytal  floridura. 

Palajtz  de  Sai'ieza. 
Je  vis  demoiselles  de  tel  éclat. 
CAT.  Floridura,  it.  Fioritiira. 

5.  Florin,  .y.  m.,  florin. 
En  la  soma  de  cent  florins. 

Fors  de  Béarn,  p.  1096. 
En  la  somme  de  cent  Jlorins. 
Floris  de  Florensa. 

Tarif  des  Monnaies ,  en  provençal. 
Florins  de  Florence. 
CAT.  Flori.  ESP.  Florin,  port.  Florim.  it.  Fio- 
rino. 

G.   Florir,  V.,  lat.  florerc,  fleurir. 

En  abril,  quan  ^ey  verdeyar 
Los  pratz  vertz  e'is  vergiers  florir. 
B.  DE  VentadouR  :  En  abril. 
En  avril,  quand  je  vois  verdoyer  les  prés  verts  et 
les  vergers  fleurir. 

AisI  CD  la  verga  flori 

Ses  tôt  humor,  qne  no'n  senti. 

G.  FoLQUET  :  A  te  verge. 
Ainsi  comme   la   verge  fleurit   sans  nulle  liumi- 
dilé,  vu  qu'elle  n'en  sentit  pas. 
Fig.     Mas  si  anc  nnlhs  joys  poc  florir. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Moût  jauzens. 
Mais  si  oncques  nulle  joie  put  fleurir. 
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S' aqnest  joys  floris  e  grana. 

Arnaud  de  Cotignac  :  Moût  désir. 
Si  ce  hoTÛieur  Jleurit  et  graine. 
Part.  pas.  Pns  lo  dons  temps  ve  jogan  e  rizen , 
Gnais  e  floritz. 

H.  Bri.net  :  Pus  lo  dous. 
Puisque  le  doux  temps  vient  jouant  et  riant,  gai 
tl  fleuri. 

Loc.Jlg.  La  Pasca  floria. 

Arnaud  d'Entrevenas  :  Del  sonet. 

La  Vaque  Jleurie. 

—  Subst.  Dans  le  sens  de  chenu. 

Entre  las  gens 
No  s  tanhon  vielh  ni  floritz. 

P.  \'lDAL  :  Abril  issic. 
Entre  les   gens   ne   conviennent  les  vieux  ni  les 
chenus. 

ANC.  FR.  Chantent  oisel  ^X  flori  s  sent  vergier. 
Le  Châtelain  de  Couci,  cbansou  XX. 
Ainsi  les  beanx  Xhjlorissent. 

Eemi  Belleau  ,  t.  II ,  p.  60. 
ANC.  iT.  Senza  florir... 

Lo  fico  senza  flor  ti  porge  il  frutto. 

Barberini  ,  Doc.  d'ainôrej  p.  i56". 
CAT.  Florir.  esp.  port.  Florecer.  it.  mod.  Fio- 
rire. 

7.   Deflorar,  V.,  lat.  defloraR(?,  dé- 
florer. 

Si  alcns  hom  corrumpia  o  deflorava  fe- 
niyna  virgis  contra  sa  volnntat. 

Ord  des  R.  de  Fr.,  1463,  t.  XVI ,  p.  128. 
Si  aucun  bomme  corrompait  ou  déflorait  femme 
vierge  contre  sa  volonté'. 

CAT.  ESP.  port.  Desflorar.  it.  De/lorare. 

FLOROTST  ,  FLOYRONc ,  S.  m.,  lat.  f«- 
v^osculiis,  furoncle. 
Floroncs  so  algunas  pancas  vczîcas. 
De  eysshiduras  o  floroncs   provenens  per 
bumors  cornimpudas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  9"  et  /|2. 
Furoncles  sont  aucunes  petites  vessies. 
D'éruptions   ou  furoncles  provenant  d'humeurs 
corrompues. 

Naysseran   floyroncs...   en    les    bornes  e 
en  las  femnas  d'  Egypte. 

Ilist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  2fi. 

'^3\ironl  furoncles...   sur  les  bommes  et  sur  les 
femmes  d'Kgypte. 

CAT.  Floronco.  port.  it.  Furonctilo. 
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■j..  Floroncos,  floroxos,  adj.  ,  fouvcrl 
tlo  furoncles. 

Al  .IX.  jorii  seretz  fi.oromcos. 

Al  .11.  jorn  sera  flobonos,  si  s  sancna. 

Duclar.  de  motas  demandiis. 
Au  ueuv  ième  jour  vous  sere»  cotn-trt  de  furoncles. 
.\u  deuxième  jour  sera  com-erl  de  furoncles,  s'il 
se  saigne. 

rLUIR,  V.,  lat.   FLUERf,  lllRT,  couler. 

Si  vezes...  sanc  flcir. 

Sanc  FLVEYs  de  vena. 

l'erqae  fluic  gran  sanc. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  52,  2b  et  l . 

Si  vous  voveï...  sang  couler. 

Le  sang  coule  de  veine. 

Pour  que  bi-aucoup  de  sang  coule. 
Part.  prés.  Del  cap...  fi.uest. 

Trtid.  d'Albuciisis,  loi.  2. 

Fluant...  delà  léle. 
c.\T.  Esr.  l'iuir.  iT.  Fliiire. 

0..  Flux,  s.  m.,  lat.  flux«.s  flux,  ccou- 

lement. 

Per  qne  no  ven£;a  fluv  de  sang. 

Trad.  d'yllbucasis ,  fol.  .3. 
Pour'|ue  ne  vienne  pas  /7i/.r  de  sang. 
CAT.  Flux.  ESP.  Por.T.  Flitxo.  IT.  Flusso. 

3.  Flcctz,  s.  m.,  lat.  flucths,  flot. 

Fi,ccTz  es  oomocio  d'aygas  pcr    forsa  de 

vens. 

Elue,  de  las propr.j  fol.  l52. 

Flot  est  commotion  d'eaux  par  force  de  vents. 

IT.  Flutto. 

/,.   Fllm,  s.  m.,  lat.  ri.vyicn,  fleuve. 
D'on  qnecx  es  sais,  s'  en  fi.um  Jordan  se  banlia. 
RambaL'D  de  VaqOEIRAS  :  Aras  pot  liom. 
IJ'oi'i  ctiacun  est  sauve',  s'il  se  Laigne  dans  \c  /lem-e 
Jourdain. 

Fiff.  Films  de  plascrs,  fons  de  vera  merce. 

GllLLALME  D'AfTPOLL  :  Ksperansa. 

Fleuve  de  plaisirs  ,  fontaine  de  véritable  merci. 

AXr..  PR.  Uitre/Z«m  Jnrdan. 

y^nc.  trtid.  des  lu',  des  Unis,  fol.  i\2.. 
A  wnjlnm  qui  fiiTl  en  la  mer. 

\  ii-i,i.iiAiipoi;i>  ,  p.  62. 
ANC.  CAT.  Fh.im.  IT.  Fiuine. 

5.   Flcvi,  s.  m.,  lat.  vi.vyius,  fleuve. 

Lo  Fi.u»u  toi  dcl  camp   de   mon    vezin  ,  r-t 
njrista  al  meii  ramp. 

Tniil.  du  Code  de  Jiistinieii ,  fol.  ^'>. 
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Le  lleui'e  ôte  du  champ  dr  mon  voisin  ,  et  .ijoutc 
au  mien  cliamp. 
Fig.  Fluvi  de  gang. 

Del   FLUVI  de  la    vostra  dossor  vos  los  lia- 
lu-nrareiz. 

/'.  et  P''ert.,  fol.  loi. 

Fleu\'e  de  joie. 

Vous  les  alireuvercr.  du  fleuve  àc  votre  douceur. 
ANC.  CAï.  Fluvi.  IT.  Fluvio. 

G.  Fi.Lvi.M.,  (tdj.,  lat.  ri,iivi.\u>,  fluvial. 

tic  fll'lWC. 

Peissos  d'eslanb  e  fluvial». 

lirev.  d'iimor,  fol.  52. 
Poissons  d'étang  el  dej/ciii'c. 
Au/.«'ls  FLU\  lALS. 

Aygas,  alcuuas  so  fontals  et  puleals,  aiitras 

FLU  VI A  LS. 

Elue,  de  las  propr.j  loi.  276  et  i5(). 

Oiseaux  de  fleuve. 

Eaux  ,  aucunes  sont  de  sources  el  de  puits  ,  au- 
tres y?ufjfl/M. 
ESP.  PORT.  Fluvial.  IT.  Fluviale. 

7.  Fluxibii.itat,  .y.yi,  fluidité. 
Ha  FLUXIBILITAT  en  sa  sabstancîa. 
Liquiditat  ni  fluxidilitat,  que  so  proprias 

coudicios  d'huiuor. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  3o  et  37. 
A  fluidité  en  sa  substance. 

Li.-juidile' el_/7Ki(/i7e.,  qui  sont  conditions  propres 
de  l'Iiumido. 

ESP.    Fluxibilidad.    port.    Fluxibiiidade.    ir. 
Fhissibilithj  /Inssibilitate,  Jlussibilitade. 

8.  Fllxible,  fidj.,  fluide. 

Per  sa  ])ropria  natiira  es  klcxibla. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  26. 
De  sa  propre  nature  elle  ai  fluide. 
ANC.  F.sr.  Fluxible.  it.  Flussibile. 

9.  Afluencia  ,  .y.y.j  lat.  afluentia,  af- 
fliience. 

F.n  trop  locs  d'  aur  et  argent  ha  afluenoia. 

F.luc.  de.  las  pnipr.,  fol.  180. 
En    beaucoup  de   lieux  il   y  a   afjluenee  d'or   el 
d'argent. 

CAT.  E.sp.  Ajluencia.  port.  Àf(lncncia.  rr.  Àf- 
flnenza. 

10.  Influkncia  ,  s.  /.,  lat.  infliientia  , 
influence. 

rcleslial  influencia. 

I.as  rstclas  el  lors  iNFLUF.ifciAs. 

Elue,  de  las  prnpr.,  fol.  2  cl  1  1 . 
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Influence  céleste. 
Les  étoiles  et  leurs  influences . 
c.\T.  ESP.  PORT.  Injluencia.  it.  Influenzia- 

11.  Enfluensa,  s.f.,  influence. 
Las  KNFLCEîfSAS  del  ce). 

L'Arbre  de  BaUdhas,  loi.  72. 
Les  influences  «lu  ciel. 
IT.  Influenza. 

12.  SUPERFLUIR,    T.,    lat.    SUPERFLUER(^^ 

rester,  être  superflu. 

Si  suPERFtOEYS  alcuna  causa  de  lana. 

Trad.  d'AlbiicasiSj,  fol.  fio. 
S'il  reste  aucune  chose  de  la  laine. 

13.  SUPERFLUITAT,   S.f,,  lat,   SUPERFLUI- 

TATew,  superfluité,  superflu. 
Tramet  foras  sas  superfluit.vtz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2/J9. 
Transmet  debois  ses  superfluités. 
En  aquella  oircamcisio,  om  lor  trencbava  la 
SUPERFLUITAT  de  la  charn. 

Sermons  en  provençal,  fol.  20. 
En  cette  circoncision  ,  on  leur  tranchait  le  super- 
flu de  la  ciiair. 

CAT.  Superfluitat.  esp.  Superflaidad.  port.  Su- 
perfluidade.  it.  Superflu'' ta  ,  snperjluitate, 
superjlidtade, 

1/j.   SoBREFLUiT.\T ,   S.f.,  superfluité , 
excès. 
De   sobrefluitat  de    heure  et  de  manjar 

niorou  motas  gens. 

V.  et  Ferl.,  fol.  10 r. 
\y excès  de  Loire  et  de  manger  meurent  plusieurs 
gens. 

Abstinencia  ainesurada  viviGa  ,  e  auci  las  so- 
brefluitaz. 

Trad.  de  Bede,  fol.  53. 
Abstinence  mesurée    vivifie,    et    tue  les  super- 
fluités. 

i5.   Superflu,   adj.,  lat.    superflue.?, 
superflu,  excessif. 
.Superflua  groceza. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  A. 
Grosseur  excessive. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Superjluo. 

16.  SoBREFLuos  ,  aclj.,  supcrflu. 
Despensas  sobrefluosas...  esquivai". 

Statuts  de  Montpellier,  du  Xllie  siècle. 
Eviter...  dépenses  superflues, 

II. 
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FOC,  Fuoc,  FUEc,  lat.  FocH.y,  feu. 

Aissi  col  rocs  s'abraza  per  la  lenba , 
On  mais  n'y  a,  e  la  flam'es  pus  grans. 
G.  Faidit  :  Pel  messatgier. 
Ainsi  comme  le  fleu  s'enflamme  par  le  bois ,   où 
plus  il  y  en  a,  et  la  flamme  est  plus  grande. 

Plueia  de  Fnoc  arden  e  de  solpre  pudent  so- 
bre las  cinc  ciutatz. 

V.  et  Vert.,  fol.  19. 
Pluie  àe  feu  ardent  et  de  soufre  puant  sur  les  cinq 
citi'S. 

FuEcs  las  pnesca  cremar! 
Le  MOiNE  DE  MontAddon  :  Autra  vetz. 
Que  \p.feu  les  puisse  brûler! 

On  inayers  es,  plus  calfa'l  focs. 

G.  Adhemar  :  Ben  fora. 
Où  plus  il  est  grand,  plus  \efeu  chauflFe. 
Fig.         D'avareza  'Is  art  lo  focx, 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Era  pus. 
X.cjeu  d'avarice  les  brûle. 
Lo  foc  qu'ieu  ai  d'ainor. 

Arnaud  de  Marueil  :  Doua  sel. 
hefleu  que  j'ai  d'amour. 

El  FUECS  que  m' art  es  tais  que  Nils 
No  '1  tudaria. 

Guillaume  deCabestaing  :  Ar  vei  qu'em. 
Lcjeu  qui  me  brûle  est  tel  que  le  Nil  ne  l'étein- 
drail  pas. 

Loc.  Pas  N  Oc  e  Non  a  mes  foc  e  trag  sanc. 
Bertband  de  Born  :  Non  estarai. 
Puisque  le  seigneur  Oui  et  Non  a  mis  Jeu  et  tiré 
sang. 
A  FUOC  e  a  flarama  avian  messa  lar  terra. 
P'.  de  S.  Honorât. 
Avaient  mis  leur  terre  à  feu  et  à  flamme. 
Cridar  a  foo  per  En  Rogier. 

Gi'iGO  de  Cabanas  :  N  Esquilefa. 
Crier  au/eu  pour  le  seigneur  Rogier. 
Prov.   Qi  a  ops  foc,  ab  det  lo  qer. 

Un  troubadour  anonyme  :  Senher  N  enfant. 
Qui  a  besoin  de  Jeu,  le  cherche  avec  le  doigt. 
El  FUECS  no  s  fai  tan  preon 
Que  lo  fums  non  ane  fors. 
B.  Carbonel  de  Marseille,  Coblas  liindas. 
hc/eu  ne  se  fait  si  profond  que  la  fumée  n'aille  hors. 
CAT.   Fog.  ESP.  Fiiego.  PORT.  Fogo.  it.  Foco, 
fuoco. 

1.  FoGUiER  ,  FUGUiER  ,  S.  m.,  foycr. 
Estar  al  foguier. 
Le  moine  de  Montaudon  :  Mot  m'  enueia. 
Etre  aujbjer. 

Près  d'csjtigas  d'aquesf  blat, 
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Mes  la.s  cil  un  vuguier  raiistir. 

Frtid.  d'un  t^i'nng.  apocr. 
Pril  des  épis  Ae  ce  blé,  les  mil  rôtir  eu  wnfoYCf. 
AXc.  ESP.  Foguero.  n.  Focolare, 

3.  FoG.vL ,  foglal,  s.  m.,  foyer. 
Ja  non  volgra  sezer  a  lor  fou  al. 

P.  Cardinal  :  D'un  sirvcnles  faire,  l'ar. 
Je  ne  voiuli-ais  jamais  èlre  assis  à  \c\ir foyer. 
Van  s'en  per  las  tcndas,  cascus  vas  son  fooal. 
Guillaume  de  Tvdela. 
S'en  vont  jur  les  tentes  ,  chacun  vers  son  firyer. 

—  Adjfctù:,  de  fou,  enflammé. 

Fig.   Venens  en  figura  foglal. 

Brei-.  J'timor,  fol.    l8o. 
Venant  en  fiijure  enJUimmée. 
Aîfc.  CAT.  AîKC.  Esr.   Fogar.  Esr.  mod.  Hogar. 
PORT,  fogào. 

/|.  FocLAiRO,  .<•.  ///.,  foyer. 

Laissa  '1  foc  bel,  clar  al  foguairo. 
T.  DE  R.  Galxel.m  eï  de  J.  Mlraluas  :  Johan. 
Laisse  le  feu  beau  ,  clair  auyîyer. 

5.  FoGAYNHA,  s.f.,  fourneau. 

K.  Magnes  fe  aqui  aparelar  sas  tendas  e  sas 
fogatnhas. 

Philomena. 

Cliarlemagne   fil  appareiller    là    ses   tentes  et  ses 
fourneaux . 

6.  FOGATGE,   FOGUATGE,   FOOAnGE,   .V.  111., 

foiiage,  droit  de  fouage. 
El  temps  qoe  lo  fogatge  fo  endih  al  pais. 
Tii.de  i2>^.  DoAT,  t.  CXXXVII,  fol.  366. 
Au  Itmps  (jue  \efi>i.age  fui  imposé  au  pays. 
I)einandava  lo  foou  itge  al  pays  de  Periguort. 
Tu.  de  l^og.  Ville  de  Bergerac. 
Demandait  \cfouage  au  pays  de  Périgord. 
tat.  Fogatge   esp.  Fog,ige. 

rj.     FOGASSA,     FOGUASSA  ,    FOGATZA  ,    ■<!./., 

fouace. 

Una  FOGASSA  t\e  la  flor     'una  eimiaa  de  fro- 
ment. 

TU.  de  liîfi.  DoAT    t.  CXV,  fol.  46. 
IJneybuacede  la  flei\r  d'une  éininc  de  froment. 
Avia  farba  aqaesta  foguassa  de  las  e.spignas 
(jiie  avia  f  alliidas. 

Cnt.  deh  apost.  de  liom  1,  fol.  ll\^. 
Avait  railcellcyciHnredc«é|>isfju'il  jvail  recueillis. 
FooATr.A  et  vin...  et  froinatge. 
Tit.  de  Il35.  Bost,  Mém.  dit  Iiou?rgue,  t.  III  , 

p.  y.o'i. 
t'nimce  et  vin...  cl  fr'imagc. 
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ANC.    FR. 

Vendre  au  peupledevot  pains  d'espice  et/oaces. 
IJoNSARD  ,  I.  II,  p.  9(10. 
Manger  à  dcsjniicr  raisins  ii\ev fouace  fraiscbe. 
Rabelais  ,  liv.  I ,  cliap.  aS. 
ANC.  CAT.  Fogassa.  esp.  Ilogaza.  vort.  Fogaca. 
iT.  Focaccia. 

8.  FOGASSF.T,    FOGIIASSF.T,     .V.    m.,    pctilc 

fouace ,  gâteau. 

Per  FOGUASSETZ  e  vin. 
Ttt.  de  1428.  Ilist.  de  Niines,  1.  III  ,  pr.,  p.  22(> 
Pour  petites  fouaces  el  vin. 
Per  grau  presen  ,  me  trasmes  dos  fogasset7. 
ayssi  prim  coma  neula. 

pRRiLHOs,  Voy.  au  Purg.  de  S.  Patrice. 
Pour  grand  présent ,  me  transmit  deux  gâteaux 
aussi  minces  comme  oublie. 

9.  FoGASOL,  .V.  ni.,  petite  fouace,  gâteau. 

Disnar  d'  un  fogasol 
E  d'aigiia. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  83. 
Dîner  d'une  petite  fouace  el  d'eau. 

10.  FoGUENc  ,    acij. ,   ardent,    brillant 
comme  le  feu. 

De  color  verme'dla  et  foguetïoa. 

r.  de  S.  Flors.  DoA  r,  I.  CXXIII ,  fol.  263. 
De  couleur  vermeille  cl  brillante. 

1 1.  FoGuiNF.Nc,  aflj'.,  fulminant,  ardent. 

Sus  en  .1.  carre  foguinf.nc. 

Trad.  de  V ICvang.  de  Nicodèrnc. 
Sus  en  un  char  ardent. 

12.  ArooAR,   -î).,  alltnner,   enflammer, 
embraser. 

Parlitz  s' es  de  Vienna  per  afogaii  sa  terra. 
f^.  de  S.  Honorai. 
11  est  parti  d<:  Vienne  pour  embraser  sa  terre. 

Fig.      La  pntia  l'es  après. 

Que  l'aFOGUA  e  l'abrazllla. 

Bernard  de  Venzenac  :  Lanquan. 
Le    libertinage   lui    est    apr^s  ,    (jui    Valluine   cl 
l'embrase. 

PORT.  /Iffogncar.  it.  Àffocare. 

—  Étouffer. 

Las  espinas...  afogueron  los. 

Abr.  de  VA.  eldu  N.-T. ,  fol.  /,«. 

Les  épines...  les  étouffèrent. 
'AT.     ANC.  Fsi'    Afogar,  port.  Affogar. 
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i3.  FocAcio,  s.f.,  suffocation. 
La  qaal  es  fayta  per  i-ocacio. 

Trad.  d'yilbiicasis,  fol.  25. 
Laquelle  est  faite  par  suffocation. 

14.    SUFFOCACIO  ,  S.  /.,  lat.    SUFF0C.\TIO, 

suffocation. 

Sqainancia  es  stjffocacio  de  gola. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  86. 
Esquinancie  est  suffocation  de  gosier. 
CAT.  Siifocaciô,  ESP.    Siifocacion.    port.  Siif- 
focaçào.  iT.  Siiffocazione. 

i5.    SoFFOGANCZA ,    S.  f.,    suffocation , 
étouffement. 
L'antre  entre  las  spinas  hac   grant  soffo- 

GANCZA. 

L'  Evangeli  de  li  quatre  semencz. 
L'autre  entre  les  e'pines  eut  grande  suffocation. 

16.  SXJFOGAR,    IK,    lat.   SUFFOCARf?,  SUffo- 

qiier,  étouffer. 
Part.  prés.  Cobeeza  intrant  e  sxifogan  la  pa- 
raula. 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  Marc,  ch.  4. 
Convoitise  entrant  et  suffoquant  !a  parole. 
CAT.  Esr.  Sttfocar.  tort.  Siiffocar.   it.  Suffo- 
care. 

17.  Perfocacio,  S.f.,  suffocation,  étouf- 
fement. 

La  hora  es  vengada  en  laqnal  perfocacio 

es  temada. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  25. 
L'heure    est    venue   en  laquelle  suffocation    est 
redoutée. 

18.  Prefocar  ,  V.  suffoquer. 

Part.  pas.  Qn'el  raalaute  no  sia  prefocat. 
Trad.  d'Albucasis  ,  fol.  5l. 
Que  le  malade  ne  soit  pas  suffoqué. 

FOCCA.,  s.f.,  lat.  PHOCA  ,  phoque. 

Grans  peyshos  eu  ela  no  vivo,  sino  dallis 
et  FOCCAS. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  i53. 
Grands  poissons  ne  vivent  eu  elle  ,  sinon  dauphins 
et  phoques. 
ESP.  Foca.  roRT.  Foca,  phoca.  it.  Foca. 

FOCIL,  S.  m.,  focile,  os  de  l'avant-hras 
ou  de  la  jambe. 

De  la  razit  del  rocii.. 
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Trad.  d'Albucasis,  loi.  46  et  63. 
De  la  racine  à\x  focile. 
Sont  appelés  les  àeut.  faciles. 
port.  pi.  Faciles,  it.  Focile. 

FOIRE,  V.,  lat.  FOcfeRE,  fouir,  fouiller, 
bêcher. 

Pren  son  pic  e  sa  pala,  e  acomensa  a  foire 
et  a  minar. 

r.  et  Vert.,  fol.  41. 
Prend  son  pic  et  sa  pelle  ,  et  commence  à  fouir  ei 
à  miner. 

Fetz  destruire  la  fort  tor  del  castel ,  e  fetz 
FOIRE  lo  fondamen. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  1^2. 
Fit  détruire  la  forte  tour  du  château  ,  et  fit  fouil- 
les fondations. 

Pneys  fozon  lo  sol  belamen  , 
Et  atrobon  lo  monumen. 

V.  de  S.  Enimie ,  fol.  56. 
Vais  fouillent  le  sol  bellement,  et  trouvent  le  iii.j- 
nument. 
Part.  pas.  Terra  fossa  et  arada. 

Elue,  de  las  propr. ^  fol.  iS"]. 
Terre  bêchée  et  labourée. 

?..  FossA ,  s.f. ,  lat.  FossA,  fosse. 

So  que  tu  laissas  après  te  non  es  pas  teii, 
car  no  'n  potz  autra  cauza  faire  ni  portar  ab  te 
en  la  fossa. 

jLiV.  de  Sydrac,  fol.  6g. 
Ce  que  tu  laisses  après  toi  n'est  pas  tien ,  car  tu 
n'en  peux  faire  autre  chose  ni  le  porter  avec  toi  dans 
la  fosse. 

Mostran  me...  las  fossas  d'aquels  que  y  son 
luortz. 

Perii.hos  ,  Voy.  au  Piirg.  de  S.  Patrice. 
Me  montrant...  lesyb.sii?ideceux  qui  y  sont  morts. 
Segra  m  ploran 
E  planhen  tro  la  fossa. 

Leys  d'amors,  fol.  28. 
Me  suivra  pleurant  et  gémissant  jusqu'à  la  fosse. 
Fig.  Puta  es  coma  fossa  prinnda  e  coma  polz 
engoissos. 

l'rad.  de  Bide ,  fol.  40. 
La  prostituée  est  comme  fosse  profonde  et  comme 
puits  de  douleur. 
J.oc.        Guida tz  les  secs 

Ab  vos  en  la  fossa. 

G.  ElGDElRAS  :  Sirventes. 
Vous  guidez  les  aveugles  avec  vous  dans  ]3  fosse. 
Pmv.  Qui  fai  fossa  contra  son  vizi  chaira  en  lei. 
Trad.  de  B'ede,  fol.  64. 
Qui  fail/o5Je  contre  son  voisin  tombera  en  elle. 
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Doues  ,  si  r  uns  orbs  l'aulrc  guia  , 
Non  vau  aindni  en  la  fossa  caierl' 
G.   FiGiEJRAS  :  >'o  m  laissarai. 
Donc,  si  un  areugle  guiile  l'autre,  uc  vonl-ils  pas 
tous  deux  clioir  dans  la yfu-j.»- ? 
A!«C.   Ksr. 
Danle  cuemo  à  piierco  ennstfossa  de  mano. 
Pucniii  Jf  .lUxundrv,  cop.   1^7 '• 
CA.T.  FoSSa.  ESP.   MDD.  Fosii.    roRT.  IT.  Fossti. 

3.  FossAT,  S.  m.,  lat.  kossat/;///,  fossé. 

Es  lot  cntoin  clans  de  tossat/.. 
Bertrand  dk  Bok!»  :  Bo  m  iilay. 
l^t  tout  à  l'cntour  clos  Ac  fosses. 
AN<:.  KH.   Kbioit  avjroïK's  de   profont  y'o.j.ff^  et 

terrible. 

Chron.  de  C nnibray  ■ 

Fsr.  poBT.  Fossado.  it.  Fossaio. 

/|.  Fossio,  S.  f. ,  lat.  Fossio,  fouille. 
Fan  lor  fossio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3i/|. 
Font  leuryoi/i7/e. 

5.  FossoR,  s.  m.,  lat.  fossor,  torrassier, 
fossoyeur. 
E  'Is  possoRS,  car  demandon  gran 
Logaiers  per  lar  fais  inaltrairc. 

FOLQUET  DE    Lv.NEL  :    E   nom  del. 
Et  les  terrassiers,  parce  qu'ils  demandent  grand 
loyer  pour  leur  faux  mal  agir. 

—  Cherclieur ,    celui   qui    cherche    en 
fouillant. 

Los  FossoRs  de  mandragora.. 

Elue,  de  lus  propr. ,  fol.  2'^. 
Les  chercheurs  de  mandragore. 

—  Hoyau. 

Ab  collres  et  fossors. 

Elue,  (le  lits  propr.,  fol.  ifij. 
A»cc  coulrcs  et  hojau.x. 
AKC.  FB.  Prist  un  fossor  por  foir. 

2' trad,  dit  ChnstoiemenI  ,  p.   ll^. 
CAT.  Fosser. 

Ci.  FoTiAuof; ,  .V.  ///.,  lj('<;heur,  lerrassier, 
piocheiir. 
Bovier»  c  foiiador.s. 

G.  BiQl'ILR  :  Pus  Uieu. 
Bouvicn  et  terrassiers. 

7.  FossoRi,  \.  ///.,  fo.ssoir,  iijsti  iinienl  de 
chirurgie. 
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l'uiisa  1.1  piiucta  emincnt,  la  quai  es  al  cap 
del  KossoKi. 

Trud.  il'./llbtictisis,  fol.  5i. 
Pose  la  pointe  saillante  ,  laquelle  est  au  Lout  du 
Jossoir. 

8.  SOSFOIKF.  ,    T.,    lat.    SUFFO^/fUE  ,    SOUS- 

fonir,  niinor,  creuser  sous. 
Susi-oiRA  tas  plantas. 

Trad.  de  Bide,  fol.  75. 
Creitscra  sous  les  plantes  de  pieds. 

9.  FoziLHAR  ,  i>.,  fouiller,  creuser, 
Talpa  ba...  inorr  a   guiza  de  porc,  ab  que 

F07.ii.HA  la  terra. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  25i). 
La  laupe  a...  museau  à  la  manière  de  porc,  avii 
quoi  cWq  fouille  la  terre. 

Parc   prés.  Fozri.HAN  am  morr. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  259. 
Fouillant  avec  museau. 

10.  FozEDORj.î.  m,,  bêcheur,  terrassier. 

FozEnoRS  c  podadors,  et  autres  obriers  me- 
nu tz. 

Tit.  de  \i!ifi.  DoAT,  t.  cm,  fui.  262. 

Be'citcurs  et  tailleurs  de  vigne  ,  et  autres  menus 
ouvriers. 

FOL,  FOi.n ,  ndj.,  fou,  insensé,  étourdi. 

Voyez  noM  LinoN,  Sîn^.  Iii.st.  et  litt,, 
t.  I ,  p.  i33;  MuRATORi,  Dissert.  33; 
Leirnitz,  p.  I  I  4. 

Il  est  vraisemblable  que  ce  mot  et 
ses  dérivés  ont  été  formés  du  verbe 
fallere.  L'ancienne  traduction  du 
Psautier  de  Corbie  porte  ; 

Foi.KAi   si  cum  ocillc  (|uo  périt  , 
Erravi    sicut    ovi.s  qua;  périt. 

Ps.  1 18.  Àprnpintfuel  deprecatio . 
De  les  conimandcmen?.  ncji/liui. 
De  mandalis  tuis  non  f.rravi. 

Ps.  1 18.  Lucerna  siih  pcdibus. 
Fols  qui  vol  dir  totz  sos  vers, 
E  FOLS  qui  en  fol  se  tia  ; 
Fols  qui  falb  c  no  s  caslia, 
E  FOLS  qui  sec  tolz  sos  volers. 

P.  Fadre  d'Uzes  :  Loe  es. 
/'««qui  veut  ilire  tous  SCS  ver»,  eljou  qui  en  fou 
se  Ccjyôuqui  manque  et  ne  se  châtie,  K\fnu  qui  suit 
tous  ses  vouloirs. 
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Ben  serai  fols,  s'iea  no  pren 
D'  aqnestz  dos  mais  lo  inenor. 

B.  DE  Ventadour  :  Acosselbalz. 
Je  serai  hievjbuj  si  je  ne  prends  de  ces  deux  maux 
le  moindre. 

Fig.  E  '1  mal  c'  adatz  fol'  e  vils  messios. 
B.  Carbonel  :  Jolian  Fabre. 
Et  le  mal  qu'araèneyb//e  et  vile  dépense. 
Siibst.  El  savis  dea  tornar  lo  fol  d'erransa. 

G.  DE  MONTAGNAGOt'T  :  Nulhs   IlOm. 

Le  sage  doit  ramener  Icyou  d'erreur. 
Loc-  Per  folh  mi  tenh,  qnar  ja  vuel  ni  dezir 
So  qae  no  s  pot  ni  no  s  deu  avenir. 

Deides  de  Prades  ,  Ben  ay'  amers. 
Je  me  tiens  çouvjoii ,  car  déjà  je  veux,  et  désire 
ce  qui  ne  se  peut  ni  ne  se  doit  advenir. 
Prov.  Mas  aias  sai  que  maius  foi.s  pais, 
So  di  '1  rt-proviers,  farina. 
P.  Bremond  Ricas  Kovas  ;  ou  P.  CamoR  :  Iratz. 
Mais  maintenant  je  sais  que  farine  nourrit  maints 
Jolis  ,  ce  dit  le  proverbe. 

A  fol  présent,  fol  raessatge. 
Guillaume  de  Berguedan  :  Talans  m'es. 
h.  fou  présent  ,fou  message. 

a:jc.  esp.  ^\fol  mal  venturado. 

MUagros  de  Niiestra  Senorn,  cop.  193. 

Eiyb^de  su  porfîa  no  s  quiso  parler. 

AXfol  da  el  meoUo,  al  dcrecho  la  corteza. 

Ovolo  por  très  dias  e\  fol  en  poridat. 
Poeina  de  Alexandre,  cop.   lorg,  l55j  et  1742. 
AKC.  CAT.  Foll.  iT.  Folle. 

1.  FoLAMEN,  FOLLAMEN ,  «r/c,  follement. 

Segon  l'amor  follei  saviamen; 
Mal  o  ai  dig,  qu'  ans  follei  follamen. 
Peyrols  :Mot  m'entremis. 
Selon  l'amour  je  fais  folie  sagement;  j'ai  mal  dit 
cela,  vu  qu'au  contraire  je  fais  io\'\e  follement. 

Quar  mielhs  es  simplamen  duptar 
Que  FOLAMEN  deterrainar. 

Brev.  d'nmorj  fol.  86. 
Car  mieux  est  simplement  douter  que  follement 
déterminer- 
ANC.  CAT.  Follainent.  it.  F oUemente . 

3.  FoLEsc  ,  FOLLEsc  ,  aclj.,  fou ,  extrava- 
gant, insensé. 
Fig.      En  mieg  mon  afar  folesc. 
No  die  paraala  folesca. 

Marcabrus  :  Contra. 
Au  milieu  de  mon  affaire  yb//c,  je  ne  dis  parole 
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FOT. 

Sobrelaus  foli.esc' e.s. 

B.  Martin  :  U'  entre. 
Surlouange  esl  folle. 

4.  FoLETiN,  ocl/.,  follet. 

Cant  a  gitat  tôt  lo  desni, 
C  om  apela  pel  foleti. 

Deudes  de  Prades,  j4uz.  cass. 
Quand  il  a  jeté  tout  le  duvet,  qu'on  appelle  poil 
follet. 

ANC.  fr.  Et  quand  ton  printemps  florissant 
"Viendra  coutonner  ton  visage 
D'uu  petit  poil  d'or  foletoii. 

Olivier  de  Magni  ,  p.  io5. 

5.  Follet,  s.  m.,  esprit  follet,  lutin. 

Complet  com  follet  marrit 
Enportavan  son  espeiil. 
Als  FOLLEZ  r  a  tout  e  conquis 
Que  r  enportavan  en  abis. 

J^.  de  S.   Honorai. 
Conta  comment  méchants  lutins  emportaient  sou 
esprit. 

L'a  enlevé  et  conquis  aux  lutins  qui  l'emporlaieiil 
en  abîme. 
CAT.  Follet.  IT.  Folletto. 

6.  FOLIA  ,   FOLLIA,   FOLHIA,  FULHIA  ,  i'. /!, 

folie,  étonrclerie. 

Dilz  qu'  onrada  folia 
"\'id,  en  Inee,  mas  que  sens. 
Arnaud  de  Marueil  :  Sabers  e  cortezia. 
Dit  qu'bonorée /o/ie  vaut,  dans  l'occasion,  plus 
que  sens. 

Es  errors 

E  dobla  FOLiA , 

Qui  en  lor  se  fia. 

Cadenet  :  L'  autr'  ier. 
C'est  erreur  et  double _/b//e,  qui  en  eux  se  (ie. 
Dona  ,  s' ieii  vos  die  FOLiA , 
E  vos  la  faitz  eissamen. 
GauBERT,  moine  de  PuiCIBOT  :  Be  s  cuget. 
Dame  ,  si  je  vous  à\s  folie,  et  vous  la  faites  égale- 
ment. 

Loc.  Karle  fetz  folhia,  en  est  loc,  la  bec. 
Roman  de  Gérard  de  Piossillon,  fol.  12. 
Charles  fil  folie,  en  cette  occasion  ,  11  la  but. 

—  Excès,  dérèglement. 

Mas  li  autre  n'  an  lauzor 

Et   illl  la    FOLHIA. 

Fai  de  blasme  lauzor, 
E  de  sen  folhia. 

P.  Cardinal  ;  l""ais(Haiz. 
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M.iis  les  aulit'i  en  ont  louange  et  eux  Vexccs. 
Fait  Jo  bljnu-  louange,  et  île  Sfns  clvréglemenl. 

—  Débauche,  dévergondage. 

Nnils  bistbfs  ni  unis  cleigues  non  den  te- 
ner  e  sa  maison  ueguna  femna  de  cni  hom 
posca  avei'  suspicion  de  foi.i\. 

Trad.  du  Code  de  Jiislinu-n,  loi.  2. 
Nul  cvêque  ni  nul  clore  no  doit  tenir  en  sa  maison 
nulle  femme  de  qui  on  puissu  avoir  suspicion  de  de- 
baiiche.  ' 

I.oc. 
El  bavlbesde  BellanJa  la  reqnrs  de  follia. 
/'.  de  S .  Honorât. 
Le  bailli   de    Bellande   la   requit  de  débauche. 
Si  ta  ruolber  o  ta  sors  o  ta  lllha  fai  fulhia 
de  son  cors.  In  no  la  dcves  pas  anlar. 

Lii'.  de  Sjdrac  ,  fol.  85. 
Si  ta  femme  on  ta  sœur  ou  ta  fille  fait  Jolie  de  son 
con>s,  lu  ne  la  dois  pas  lionnir. 
Atic.  FR.  Qui  de  nniz  met  sa  Icme  bois 
S'  el  fait  folie  de  son  cors. 
Rec  defabl.  et  cont.  aric,  t.  IV,  p.  /joG. 
Avec  nn  moine  avolt  f.iit  ]a  folie. 

Cl.  Maiiot,  t.  m  ,  p.  184. 
Axc.  CAT.  Follia.  ANC.  esp.  l'olia.  it,  rallia. 

7,     FOLOR,  FOLI.OR,   FOLHOR  ,   S.f.,   follC  , 

erreur,  extravagance. 

Per  que  m  sembla  qn'amarsia  folhors. 
Gli  d'Uisel  :  Ancnocugcy. 
C'est  pourquoi  il  me  semble  qu'aimer  soit/o/ie. 
Folia  deu  hom  a  folor 
Respondre  e  saber  a  sen. 
T    d'Aimeri  F.T  d'Albert  :  Amicx. 
On  doit  repondre  folie  a  folie  et  savoir  à  sens. 
Loc.  Quar  hom  mi  ten  a  foi.hor 

So  don  degi' esser  lionralz. 

P.  VtDAL  :  De  clianlar. 
Car  on  me  lient  a  folie  ce  dont  je  devrais  être  lio. 
nore'. 

—  Déhanche. 
I.oc.  Car  iiianta  donna  espo/.ada 

Si  guardavan  de  far  Foi,i.on. 

y.  de  S.  Honorai. 
Car   mainte  dame   épousée  se   gardaient  de   fuir 
folie. 
AKC.  FR.   Ami,  dist-cle,  ce  KtV  folor. 

2'  triid.  du  C/itislotement,  p.  210. 
(^)ni  fail  rbangcr  bon  advi»  enfoleiir. 

OEui'rei  d'yilnin  Cliurtier,  p.  .')f)i 


FOL 

Qu'aine  defoloiir  par  H  ne  fu  requise... 
Que  je  ne  doi  penseryb/o«r. 

Romancero  franrois,  p.  5  et  7. 

ANC.  (AT.  l'olor,  foUor.  anc.  it.  Follore. 

8.   FoLFS,  .s.f.,  fuHe,  extravagance. 
De  gran  foles 
T'  y  es  entreme.s. 

Wahcadrus  :  D'un  eslru. 
Tu  t'y  es  entremis  de  grande/o/jt!. 

y.  FoLLENSA  ,  S.f.,  folie. 

l'.u  ai  faig  dels  peccalz  tan 
Per  ma  folla  foi.lensa. 

LanfraNC  ClOALA  :  Oi  !  maire. 
J'ui  tant  fail  de  peclies  par  ma  foWe  folie. 

10.     Foi.LF.DAT,     FOLUAT,    FOITDAT  ,   A.  _/.  , 

folie,  erreur,  extravagance. 

Ab  mon  cor  me  sui  ben  acordatz 
Ue  ben  amar,  sia  sens  o  foldatz, 

Ra.mbald  d'Orange  :  Si  de  irol.ar. 
Avec  mou  cu-ur  je  me  suis  bien  accorde  de  bien 
aimer,  soil  sens  ou  yb/zc. 

Lai  ou  amors  s'enlen, 

Val  FOUUATZ  en  Inec  de  sen. 

P.  Raimond  de  Tol'lol'se  :  Alressi  tum. 
Là  où  amour  s'afleclionne  ,   vaut  yti/ie  au   lieu  de 
sens. 
yidv,  camp. 

De  gran  follia  per  follehat  parllam. 
Poème  sur  Bo'ecc. 
De  grande  folie  nous  jiarlons  fiar  erreur. 
Quar  mais  val ,  mon  escien  , 
Kn  leis  aver  la  meilat 
Que  tôt  perdre  per  foudat. 

B.  DE  Ventadour  :  AcosseiliaU. 
Car  mieux  vaut,  à  mon  escient,  avoir  en  elle  la 
moitié'  que  tout  jierdre  par  folie. 
ANC.  FR.  Respont  Rollans  :  Ce  f,cto\yfoletcz. 
Dissert,  sur  le  Roman  de  Roncevnux ,  p.  i^- 
Quant  mon  ceval  refuses,  ce  es  gianlfoletc. 
Roman  de  Fierabras  en  -vers  français . 
Or  fu  lliclevius  laiens  el  caste!  enserré» 
Kntre  lui  cl  ses  liomnies  par  (^v.mAefolctés. 
Roman  de  Renaud  de  Monlauhun. 


I  I.  Foi.F.STANSA ,  .i.f.,  folie. 

Fennia  e  malvesfat  e  foi.estahsa. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  /\^ 
Iraliison  cl  niecliancclc  t'iyb^c. 
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12.  FoLATiiRA ,  s.f.,  chose  folle,  folie. 
Cerca  fol  sa  foi.atura. 

Marcabrus  :  L'autr'ier. 
Le  fou  clierche  sa /'•lie. 
Doncs,  quar  tan  1'  am,  inolt  sui  plus  follatura 
Que  fols  pastre  qu'  al  bel  pueg  caramella. 

P.  Vidal  :  S' ieu  fos  en  cort. 
Donc  ,  puisq^ue  tant  je  l'aime ,  nioult  je  suis  plus 
chose  Jolie  que  le  fou  pâtre  qui  à  la  belle  montagne 
joue  du  chalumeau. 

I  '?.    FOLLATGE,   FOLHATGE  ,    S.    m.,    foUc, 

extravagance. 
S'iea  lieys  pert  per  son  follatge. 

Marcabrus  :  Lanquan. 
Si  je  la  perds  par  son  extravagance. 
Un  joy  que  m  sofrang 
Per  mon  raezeis  follatge. 

G.  Faidit  :  AL  cossirier. 
Une  joie  qui  me  manque  par  ma  propreyô/ie. 
Loc.        Sai  qn'eu  FAS  FOiiiATGE  , 

Qu' ab  escien  failli  per  autrui  follia. 

Lanfranc  CiGALA  :  Estiers  mon. 
Je  sais  que  ^e  fais  extravagance,  vu  que  sciem- 
ment je  faux  par  folie  d'autrul. 

Ades  li  tem  dir  folhatge. 

Rambaud  DE  VaqueiRAS  :  A  voshona. 
Toujours  je  crains  de  lui  dire  e.vtravagance, 
ANC.  FR.  Le  cuer  que  tu  as  trop  volage  , 
Te  fist  entrer  en  Xe\folage. 

Roman  de  la  Ptose,  v.  8072. 
"Vous  avez  dit  trop  ^vant folage. 
Nouf.  rec.defabl.  et  cent,  anc.j  t.  II,  p.  167. 

l4-    FOLEIAR,    FOLLEIAR,    FOI.LEGAR  ,    FO- 

i.HEiAR  ,  V.,  faire  folie. 

Luecx  de  sen,  luecx  de  folleiar. 

P.  Fabre  d'Uzes  :  Luecx  es. 
Lieu  de  sens  ,  lieu  de  Jolie. 

Ieu,  com  fols  que  foi.heia  , 
Fui  lens  ad  enfolletir. 
P.  Raîmond  de  Toulouse  :  Atressi  cum. 
Moi,  comme  fou  (^\x\  fait  Jolie,  je  fus  facile  à 
rendre  fou. 

Mesura  m  ditz  que  non  domney. 
Ni  ja  per  domnas  non  folley. 

Garins  le  Brun  :  IVueg  e  jorn. 
Raison   me  dit  que  je  ne  fasse  pas  le  galant ,  et 
que  jamais  pour  les  dames  je  ne  Jasse  folie. 

—  Pécher. 

Non  pot  Deu  amar  qui  foleia  en  1' amor 
(le  son  prosme. 

Trad.  deJiède,  fol.  'jA.  1 
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Ne  peut  aimer  Dieu  celui  qui  pèclie  en  l'amour 
de  son  prochain. 

ANC.  FR.    Mes  sages  bons  so\entfoloie. 

Roman  dit  Renarl,  t.  II,  p.  233. 
Cil  oui  amors  tnii/oloier. 
Nom',  rec.  defahl.  et  cont.  anc,  t.  II  ,  p.  /Ja. 
Assez  se  contint  ch.islement, 
Tie  foloier  n'ot  nul  talent. 

Fabl.  et  cont.  anc.j  t.  II ,  p.  g3. 
ANC.  iT-       Senza  riprensione 
Pno  QomofoUeare. 

Mazzeo  de  Ricco  ,  de  Messina. 
ANC.  CAT.  Folejar,  FoUejar.    rx.   mod.  Folleg- 
giare. 

i5,   FoL.vTiR  , -y.,  folâtrer. 

I*"ai  semblan  lo  coms  de  folatir. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  M.Q. 
Le  comte  fait  semblant  Ae  folâtrer. 

16.  Afolir,  V.,  affolir,  devenir  fou  ,  af- 
foler, rendre  fou. 

No  s  cug  que  tan  m'AFOLiscA 
Que  de  ma  boca  fors  iesca. 
G.  Raimond  de  Gironell.v  :  La  clara  lutz. 
Ne  se  pense  pas  que  tant  j'ajfolisse  que  de   ma 
bouche  il  sorte  dehors. 
Part.  pas. 

Venjar  s' en  pot  de  mi  qu'  er'  afolitz  ; 
Mais  hom  qu'es  fols  ,  so  dizîon  li  autor, 
Non  er  jujatz  tro  qu'el  lo  ten  be  iror. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Si  com. 
S'en  peut  venger  de  moi  qui  étais   affolé;   mais 
liomme  qui  est  fou  ,  ce  disaient  les  auteurs ,  ne  sera 
juge'  pendant  qu'accès  de  folie  le  tient  bien. 

17.  Afolezir,  V.,  devenir  fou,  affoler, 
Lo  rey  demanda  cossi  s'  afolezisso  las  gens. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  4l- 
Le  roi  demande  comment  les  gens  s'affolent. 

18.  Enfolir,  enfollir  ,  enfolhir,  v., 
affoler,  rendre  fou. 

Ane  tan  no  m'  enfoli  follors 
Qu'ien  1' anzes  dir  mon  pensamen. 

FOLQUETDE  MARSEILLE  :  Molt  i  fclz. 

Oncques  tant  ne  me  rendit  fou  folie  que  je  lui 
osasse  dire  ma  pensée. 

Part.  pas. 
Mas  mi  dons  am  tan  qu'en  sui  enfolt.itz. 

Rambaud  DE  Vaqueiras  :  Savis  e. 
Mais  j'aime  tant  ma  dame  que  j'en  suis  affolé. 
CAT.  Enfollir.  rr.  InfoUire. 
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H).  F.NFoi.ETiR,  ENFOi.i,F.Tiii ,  ?'.,  alÏDlir, 
devenir  fou,  alïolcr,  rendre  Ion. 

Ab  lieUi  scmMaii  Irichador, 

]Mi  saijp  geut  enfoletir. 

G.Vl,BERT,  MOINE  DE  PllClDOT  :  l'.Ulif. 

Avec  beau  senibtaul  trompeur,  elle  me  sut  agif.i- 
lilemeut  affoler. 

l'auc  aiua  qui  non  enfoi.letis. 

15-  DE  VemaDOI'R  :  Bcls  Monrufls. 
Aime  jieuqui  u'iijf'olit. 

leii ,  cnm  fol»  que  follu-ia  , 
Fui  leiis  ad  eskof.letir. 

P.  Raimond  de  ïori.oiSE  :  Alrcssi  cum. 
Moi,   comme    fou   qui   fait   folie,   je  fus   lacile  a 
rendre  Joli . 

in.  Desenfûletir,  V.,  dt'saffoler,  cesser 
d'être  fou. 
PtT  que  uo  m  voill  gcs  desf.nfoi.etir  , 
Enans,  on  plus  foUeg,  pins  m'abelis. 
AiMEKl  DE  Pegl'ILAiN  :  D'avinen  sa|i.  f^nr. 
C'est  pourquoi  je  ne  me  veux  point  dcsaffoler,  au 
contraire,  où  plus  je  fais  folie  ,  plus  il  m'agrée. 

•2  1.  ExFoi.KziR,  V.,  affolir,  devenir  fou, 
affoler,  rendre  fou. 
Las  gens  s'  enfolezisso  per  mantas  raaniei- 

ras  de  fulhias. 

Zii'.  deSydrac,  fol./^l. 
\.es^easi'affolissenl  par  maintes  manières  île  folies- 

29..  Df.senfom.ezir  ,  T.,  désaffoler,  ces- 
sfr  d'i'tre  fou. 

Per  que  no  ni  vuelh  ges  nESENFOi.i.EztR , 
Enans  ,  on  plus  folleg  ,  plus  m'  abolis. 
AiMERi  DE  Peglilain  :  D'avinen  s.ip.  A'flr. 
C'est  pourquoi  je  ne  me  veux  point  désaffoler,  au 
cr.nlraire  ,  où  plus  je  fais  folie  ,  plus  il  m'agrée. 

'i.'\.   EsFCLiA,  .9. /.,   injure,  tracasserie, 
sottise. 
De  nostre  prosme  sufiem   esfumas  e  dara- 

natpes. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  21. 
De  notre  procliain  souffrons  Iniras.ieries  el  <loni- 
maiie». 

'2 '4.   KsFOi.iAB,  V.,  injurier,  tracasser. 
Qui  ESFOUA  son  amie,  départ  Tamistal. 

Trad.  de  Bédé ,  fol.   7.O. 
f^ui  injurie  son  ami  ,  sépare  l'amilie'. 

'/'"i.    REFOi.FiAn  ,  i>.,  redevenir  fou. 
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Si  no  conoys 
Quai  te  vol  far  refolkiar. 

Marcabrds  :  D'un  estru. 
Si  je  ne  connais  p.is  quel  le  veut  faire  redevenir  fou  ■ 

FOL,  s.  m.,  foulon. 

Donei  11  fol  e  niolin  e  autra  manentia. 
Un  TROVBAnoi'R  ANONYME  :  Sordel  ilis  mal. 
Je  lui  Ao\ii\3\  foulon  et  moulin  et  autre  possession. 

?..    Foi.AU,  FOLLAR  ,  ?'.,    foulcr. 

No  la  devem  pas  calcar  ni  For.AR  sos  los  pes. 

Cat.  dels  iipost.  de  lininii,  loi.  "j'i. 
IS'ous  ne  la  devons  pas  écraser  ni  fouler  sous  les 
pieds. 

Parc.  pas.  Lo  bon  draps  d'esparlata  tan  soven 
es  FOI.I.AT7.  als  pes  dt'ls  paradors. 

r.ct  Ferl.,  fol.  m. 
Le  bon  drap  d'ecarlate  si  souvent  est  foulé  aux 
pieds  des  appréteurs. 

ANC.  CAT.  Folar.    anc.  esp.  Follar.   bsp.  mod. 
Hollar.  iT.  FoUare. 

3.  Dr.FOi.AR  ,  V.,  fouler,  accabler. 

Part.  pas.  fig.  Rretanba  defoi.ada  per  motas 
luiserias. 

Cat.  dels  aposl.  de  liomn,  fol.  90. 
La  Brelagne  accablée  par  de  nombreuses  misères. 

ANC.  FR.  Et  maintes  costes  démoulées. 

Bataille  de  Crécy. 

FOLC  ,  .V.  m.,  troupeau. 

Pais  lo  foi.c  ,  e  no  roanja  de  lag  del  roi.c. 
Trad.  de  la  1"  éjiil.  de  S.  Paul  aii.c  Corinthiens. 
Nourrit   le    troupeau,    et    ne   mange   do  lait  du 
troupeau. 
Fig.   Qui  a  misericordia  cssenia  coma   paslre 

so  Forx. 

Trad.  deBède,  loi.  6). 
Oui   enseigne   ii   miséricorde  comme   pasteur  son 
troupeau. 

Lo  FOLC  de  Deu. 

Trad.  de  Bide,  fol.  54  . 
Le  troupeau  de  Dieu. 
ANf:.  FR.  .Sauriez  t;arder  an  faite  de  pors. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I ,  p.  373. 
Trova  ua  fotic  d'oues  paissant, 
Cclc  part  vient,  le  col  baissant, 
Arriers  le,  fouc  en  ataint  une. 

F'abl.  et  lont.  anc,  t.  III,  p.  .03. 

2.  Afoi.car,  afolquar,  V.,  diriger,  gui- 
der, nnmir. 
Lo  pros  coms  «le  I''ois.  que  Dieas  salve  e  gar, 
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I''l  aioel  de  Cnnienge,  vos  podon  afoi.car. 

Guillaume  de  Tudela. 
Le   preux  comte   de    Fois  ,   que   Dieu  sauve  el 
garde,  et  celui  de  Coniniinge,  vous  peuvent  g"f/i</er. 
Mas  s'ie  us  podia  AFOLOoAn 
Una  vetz ,  si  cum  aiitra  il, 
Can  vos  comtey,  sus  el  c.imi 
De  lay  on  veniara  ,  lo  prec. 
Amaiviel'  des  Escas  :  A  vos  (ju'  ieu  ain. 
Mais  si  je  pouvais  vous  conduire  une  fois,  ainsi 
comme  je  fis  une  autre,  quand,  sur  le  chemin  dr 
là  où  nous  venions  ,  je  vous  contai  la  prière. 
Deu  hom  aver  maior  cnra 
E  d'  acalbir  e  d'AFOLQUAR. 

Brev.  (Vamor,  fol.  68. 
Ou  doit  avoir  plus  grand  soin  et  d'accueillir  et  de 
i-cunir. 

FOLCA,   s.  f.,   lat.    FUL^■cA ,   foulque, 
poule  d'eau. 
\'endo  FOLCAS...  o  antres  auzels  inarins. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.   l86. 
Yendentyoïilijues . . .  ou  autres  oise.iux  marins. 
ESP.  Fulica. 

FOLH  ,    FUOILL,   FUELH  ,    FUEILH,  S.    /fl .  , 

lat.  FOLm/w,  feuille,  feuillage. 
•  Pos  dels  verts  foi,hs  vei  clarzir  los  gnarrics. 
Pierre  d'Auvergne  :  De  josta  'Is. 

Puisque  des  vertes  feuilles  je  vois  s'éclaircir   les 
cliênes. 

Aissi  cam  sfti  que  laissa 'I  fcoill, 
E  pren  de  las  Hors  la  gensor. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Aissi  cum  .sel.  Far. 
Ainsi  comme  celui  qui  laisse  \e  feuillage,  et  prend 
la  plus  belle  des  fleurs. 

Loc.     Pren  los  us,  e'is  autres  destrenh, 
E,  qui  li  play,  met  en  son  fuelh. 
A.  Daniel  :  Ah  plazer. 
Prend  les  uns,  et  e'carte  les  autres,  et,  qui   lui 
plaît ,  met  sur  s»  feuille. 

T.oc.  fig.  Quar  esper  que  so  que  quist  lay 

Me  loin  tôt  mon  .sen  en  vert  fuelh. 
G.  RlQUlER  :  Tant  m'es  plazens. 
Car  jfcspère  que  ce  que  je  demandai  là  mc^  lournc 
(ont  mon  sens  en  vert  feuiliage 

Tôt  cant  pes  me  torna  d'  antre  Fur.LH. 
Deudes  de  Prades  ;  Ben  ay'  amors. 
Tout  ce  que  je  pen.^e  me  tourne  d'autre  côte. 

Que  viresson  lor  guerra  en  autre  fuoili,. 
P.  Vidal  :  Plus  qu'  el  pauhros. 
Qu'ils  tournassent  leur  «urrre  en  anire  ct'tic. 
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Prov.  Mas  de  mal  fueii.h  non  cneilli  hoin  leii 
bon  fî'iig. 

P.  Cardinal  :  Aissi  com  hom. 
Mais  de  mauvaise,/ê?ji7/c  on   ne  cueille  pas  facile- 
ment hon   fruit. 

CAT.  Full.  F.SP.  Folto. 
2.     FoLHa,     FOILI.A    ,     FUOir.LA  ,     FCELHA  , 

Fui.H.A,  s.f.,  feuille. 

E'I  FOLHA  cai  de  sul  verjan. 

Cercamons  :  Quau  l'  aura. 
Et  \3  feuille  tombe  dessus  le  verger. 

.Quan  vei  la  flor,  l'erha  vert  e  la  fuelha. 
B.  DE  Ventadour  :  Quan  vei. 
Quand  je  Vois  la  fleur,  l'herbe  verle  et  ]a  feuille. 
Fig.  Ren  aurai  d'amor 

EuoiLLA  e  frnch  e  flor. 

P.  ViDVL  :  Moût  m'es. 
.l 'aurai  bien  à'amouT  feuille  et  fruit  et  tlcur. 
/.oc.  De  qualque  vi  mais  heure  vuelhas, 
Ben  del  noel  o  de  très  fuelhas. 

Leys  d' amors  ,  fol.  36. 
De  quelque   vin  que  plus  tu  veuilles  boire,  bois 
du  nouveau  ou  de  troia  feuilles. 
CAT.   Fulla.  ANC.  ESP.  Foja.  esp.    mod.    Ho/a. 
PORT.  Folka.  iT.  Foglia. 

3.  FoiLLETA,  S.  f.,  petite  feuille. 

Del  anet  penrefz  la  foilleta  , 
R  far  n'etz  sotil  polvereta. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Vous  prendrez  la  petite  feuille  de  l'aneth,  et  vous 
en  ferez  une  fine  petite  poussière. 
CAT.  FiiUeta.  esp.  Hojita.  it.  FogUeta. 

4.  FOLHOS,  FOirXOS,  FUOILLOS,  FUELHOS  , 

FULHOS,  adj.,  lat.  FOLios«.y,  feuillu. 
Van  cbantan  sus  1' albre  qu'es  foillos. 
P.  MiloN  :  Pois  que. 
^'llnî  chantant  sur  l'arbre  qui  e<il  feuillu. 
Lonc  un  l)o.sc  fulho.s. 
Cadenet  ou  Thibaud  de  Blizon  ;  L'  autr'  ier. 
I.e  long  d'un  hois  feuillu. 
Subst.   Qiian  lo  ro.ssigTiols ,  el  fooillos, 
Dona  d'amor,  e  "u  quer  e'n  pren. 
G.  Rijdei.  :  Quan  lo. 
Quand  le  rossignol  ,   sous  la  feuitlce,   donne  de 
l'amour,  et  eu  requiert  et  en  prend. 
ANC.  fr.  Soiîs  les/iteilleux  rameaux 

Et  des  chesnes  ombreux  et  des  ombreux  or- 
meaux. 

Du  Bartas  ,  p.  2/)o. 

F.SP.   îlojosn.  PORT.  FoUin^n.  ir.  Foglioso. 
/  r 
\  ;> 


» 
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5.  FoinAU,  Foii.i  VR  ,  Fi;i.i.n\R,  fiuiiau 

i\  ,  IViiillcM-,  pousser  (les  fouilles. 

I.nnqii.'in  fuki.hon  1)oso  e  guariio. 

B.  DK  VeNTADOUR  ••  I^Tliquan  Imllioii. 
Lorsque  J'fiitllcnl  liois  cl  chênes. 

Quai»  lo  clous  temps  cV  alnil 
l'a  'Is  albres  secs  fllh.vr. 

PlERBE  DE  Bl'SSItiNAC  :  Qll.lll  lo 
Qii.m.l  le  Joux  temps  il'aviil   f:ùl /,iiillfr\i<  u 
lires  secs. 

F»V.       Aliessi  m  chant  e  m' esbamlci , 
E  roverJei 
H  ruELn  segon  ma  natnra. 

U.  DE  VeNT.vDiiL'i;  :  LaïKin.-in  fuelliou. 
Ainsi  je   clinntc  et  me  njoiiis,  et  je  revei.lis  .1 
JfUille  selon  ma  nature. 
Piirt.  pas.  V.n  luec  de  verjanz  (loril/. 

E    FOtI.T,\T/.  , 

Volgra  ,  per  cliauips  c  per  piatz  , 
~    "Vezer  lan.sas  e  penos. 

BoMFACE  Calvo  :  En  lu<c  de. 
Au  lien  ilc  vergers  fleuris  cl  feuilles,  je  vouihais, 
ji3r  clianips  et  par  près  ,  voir  lances  et  pennons. 
Estaings  foilt.xtz. 
Es  mes  soven  ab  bon  azur, 
Per  que  mieills  teigua  ,  e  que  mais  dur 
GiRAUD  deBoRNEIL  :  iSuilla  rcs. 
Étain/CT/i7/i'  est  mis  souvent  avec  hon  azur,  pour 
<|u'il  teigne  mieux  ,  et  qu'il  ilure  <lavantage. 
Siibst.     Eis  anzels  qu'  an  estât  enic. 
Son  gays  desolz  los  fumiatz. 

B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  luellion. 
Les  oiseaux  qui  ont  été  tristes,  sont  gais  dessons 
\vi  feitillées . 
iT.  Fogliare. 

G.    EsroLHAit,    esfoili.ar,    ksfi;fi,kaiv  , 
ESFiJLHAR  ,  V.,  erfeuillcr. 
Ni  albrc  domcsgier  que  no  1'  KSFni.n. 

Piomnn  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.   17. 
Ni  arbre  domestique  qu'il  ne  Veffètiille. 

Fii'-  I-1  vosira  malveslat  s' iîsfoili.a. 

Lantei.-M  :  Lanfran. 
I.a  »olre  mixlianecle  i'effèiiillc. 
Part- pas.  l'ueis  a  iiom  malvas  esfoilî.adas. 
Del'OEs  oe  Prades,  Àitz.  cass. 
Fui»  on  a  de*  mauve»  ejj'aiillres. 
ri»RT.  Esfolhar.  rT.  SfogUarc. 

-.   Em-IU'HIR,    RNFI/I.I.1R,  ?7   ,   rniilld       .i: 

garnir  de  Icnillcs. 
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l'us  s'  ENFUi.i.EYsoN  H  vci'jan. 

Marcabrvs  :  Pus  s'enl'ullijiim. 
ruis.iue  se  garnissent  de  feuilles  les  vergers. 
ANC.  FR.    Eiifiieillant  mes  crins  tout  autour. 
l.l.'C  de  i.\   l'ourr.  ,  Tr.  des  Od.  d'Ilonice,  liv.  Jl, 

V  '1" 
F()LRA.R,  iK,  foiirrtM-,  «garnir. 
Quant  agiics  bii.ssada  la  pel 
Don  KOi.RKTZ  la  capa  e'I  mantelb. 

Ki.lAS  Cairei,  :  Pus  cliai  la  l'uellia. 
(^Vund  viius  eûtes  laisse  la  peau  dont   vous  /()("- 
niles  la  cape  et  le  manteau. 
Part.  pas.  Dedins  sion  foi.rat 

Ab  pel  de  lebre  o  de  cat. 

Oel'Des  de  Prades  ,  /litz.  cass. 
Dedans   qu'ils  soient  fourres  avec   poil  de  lièvin 
on  de  cliat. 

lîe  m'enueia  capa  foi.rau.v 
Quan  la  pels  es  viellia  et  usada. 
Le  imoine  de  Montafdon  :  Bc  m'  enueia. 
lîlen  m'ennuie  cape  fourrée  quand   la  peau  est 
vieilli?  et  usée. 
ATfc.  FR.  De  vair  e  Ao,  gris  bi  forre. 

Roman  de  la  Rose,  v.  9I2(. 
CAT.  Fofrar.    est.  port.  Forrar.  it.  Foilcrare. 

1.   roi.KADURA,  V.  f.,  ("(mrriîrc. 

Ni  ja  non  auran  pro  botos...    • 
Ni  ja  Foi.RAnuRAs  pro  bellas 
De  vars,  d'  escurols,  de  sendalz. 

/?/ei'.  d'amor,  fol.  I2(). 
Ni  jamais  n'auront   assez  de  boutons...  ni  jamair. 
fourrures  assez  belles  de  vair,  d'écureuils  ,  de  lal- 
fetas. 

Sendat   puescon    poilar  en   foi.raduras  «le 
lurs  vestirs. 

Statuts  de  Montpellier,  du  xili''  siècle. 
Puissent  porter  tallelas  en  fourrures  de  leurs  vê- 
tements. 
ANC.  ESP.  Forradura. 

FOMENTAR ,  -y. ,  lat.  fomentar^,   (u 
iticnter,  l'ttivrr. 

Las  mas  e'is  ])ps  ab  aylal  lebcza  foimentah 
c  lavar. 

Ab  apciilius,  cuui  es  gia  de  moslarda  ,  1  m 

1MENTAU. 

Elue.  de.  las  propr.,  fol.  80  et  81. 

Foinenlcr  cl  laver  les  mains  et    les  pieds  avec  till  • 
lieileiir. 

Fomenter  avec  apéritifs,   comme  est   gniiie   <li 
moutarde. 
CAT.  ESP.  roKT.  Fnmciitar    it.  l'ninctitnre 
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2.     FOMENTACIO  ,   i.  y.,   lat.  FOMENTATIO, 

fomentation. 

Ab  unguens  et  aiitias  fomentacios. 
De  eiuplastre...  ni  d'autra  fomf.ntacio. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  8o. 
Avec  onguents  et  auivus  fojnenlations . 
D'emplâtre...  et  A'dtXXiTeJumentalioii. 

tsr.  Fornentaciofi.  port.  Fomentacào.  it.  Fo- 
meatazione. 

l'ONDA,  s./.,  lat.  vuNDA,  fronde. 

La  terza  teu  la  fonda. 
Rambal'd  de  Va^l'eiras  :  Truan  niala.  Var. 
La  troisième  tient  \aJronJe- 
Grau  qnautitat  Je  peiias  poulials  per  lansar 
ain  FONDAS. 

Tu.  du  x\^  siècle.  Doat,  t.  CXLVII,  fol.  28.5. 
Grande  quantité  de  pierres  grosses  comme  le  jioiui» 
pour  lancer  avecj'rondcs. 

ANC.  FR.  Oà  fondes  et  od  arbalesles. 

Roman  de  Brut,  t.  1  ,  p.  147- 
CAT.  Fona.  anc.  esp.  Fonda,  esp.  mod.  Honda. 
PORT.  Funda.  it.  Fionda. 

2.   Fronda,  s.f.,  fronde. 

La  terza  teu  la  fronda. 
Rambai/DDE  Vaqueiras  :  Truau  mala. 
La  troisième  tient  \i  fronde. 

i.  Frondeiador,  a\  m.,  frondeur,  qui  se 
sert  de  la  fronde. 
Que'l  sirven  e  Y  arquier  e  li  frondeiador. 

Gt-II.LAUME  DE  TuDELA. 

Que  les  sergents  et  les  archers  et  la  frondeurs. 

/|.    FoNDEiAR,   V.  ,  fronder,  lancei-  des 
pierres  avec  la  fronde. 

La  inarqnesa  far  fondeiar  e  traire , 
Aissi  coui  fatz  a  vostres  archers. 

Gt]iLLAi;MEDEBERGL'EDAN  :  Reis  s' anc. 
Faire  yi'ontfer    et    tirer  sur   la   marquise,   ainsi 
comme  vous  faites  par  vos  archers. 

FONDA,  s.f.,  poche,  fonte. 

Tessel  ni  fonda  ni  peno. 

Raimond  de  Miraval  :  Tui;  silli  que. 
Agrafe  ni  poche  ni  collet. 
iT.  Fonda. 

FONDRE,!'.,   lat.   fl^dcre  ,    fondre, 
dissoudre. 

Ab  pauc  tic  fiitc  loK  raur  t  ftau 
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L'obriers  tro  que  <•^  esmerat. 

P.  Vidal  :  Neu  ui  gel. 
.4vec  peu  du   feu  l'ouvrier  fond  et  disjoint  l'or 
jusqu'à  ce  qu'il  est  épuré. 

Ses  ardre  la  borsa,  fondo  l'aur  e  l'argent 
dins  ela. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  i38. 
Sans  brûler  la   hoxxrsc ,  Jbndent  l'or   et  l'argent 
dans  elle. 

Ea  estieus,  can  la  neiis  fon,  , 

En  chai  temprada  freidors. 

G.  Adhemar  :  L'aigua. 
Eu  été,   quand  la   neige ybn(/,  eu  choit  froideur 
Umpérée. 

La  metziua  que  sertaiuauien 
La  peira  ill  fondra  leumen. 

Deudes  de  Prades,  y4uz.  euss. 
La    médecine    qui    certainement    lui     dissoudra 
prompteraent  la  pierre. 

—  Dtjtruire  ,  ruiner. 

Oui  me  fond  ma  terra  e  la  m'  art. 

Bertrand  de  BoRN  :  Un  sirvenles  on. 
On  me  détruit  ma  terre  et  me  la  brûle. 
Los  peiriers  fondon  las  tors. 

GlRAUD  DE  B0BNEIL  :  Quan  lo  frcgz. 
Les  pierriers  ruinent  les  tours. 

—  Crouler. 

Sî'l  monz  fondes  a  meravllla  gran. 

B.  ZoRGi  :  Si'l  monz. 
Si  le  monde  croulait  par  grande  merveille. 
Fig.  Si  m  feblezis  e  m  fai  treniblar  c  fondre. 
Izarn  Rizols  :  Aylas  tan. 
Tellement  m'affaiblit  et  me  fait  trembler  etylint/zf. 
De  lieis  don  tuner  et  art  e  fon. 

G.  Faidit  :  S'om  pogUes.' 
D'elle  dont  je  meurs  et  brûle  at  fonds. 
Comau  vos  a  Dieu,  m'amîa, 
Per  eut  nios  cors  languis  e  fon. 
FcLQUET  DE  RoMANS  :  Donina  ieu  pren. 
Je  vous  recommande  à  Dieu,  mon  amie,  par(|ui 
mon  cœur  languit  et  fond. 
Loc.    En  lagrenias  tota  fondia. 

Passio  de  Maria. 
El[c  fondait  toute  en  larmes. 

Part.  pas.  E '1  sépulcres  fondutz  e  derocaiz, 
Lanfranc  Cigala  :  Quan  vei  far 
Et  !e  sépulcre  détruit  et  renversé. 

ANC   CAT.  Fonder,   cat.   mod.   Fondrcr.    isp. 
l'ORT.  Fiindir.  ix,  Fondcre. 

',  Fo.Nr.r.MEN  ,    s.    m,,    renversement, 
ruine. 
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Trastotas  las  lors  tors  e'Is  nuirs  e'is  basliiaeuls 
Que  siaa  derrocatz  e  lues  eu  fondemess. 

Guillaume  deTudeh. 
Toutes  leurs  tours  et   les  murs  et  les  Lutimeiits 
qu'ils  soient  renvei-sos  et  mis  en  mines. 
Fig.  Casticx 

Es  Fu:«DEME!fs  (le  jieccalz. 

P.  C.vnoi.NAi.  :  Al  iiuiii  ilel. 
Correttioo  est  inversement  de  jiéclié. 

',.     FVZIO  ,    FUSION,  .V. /.,    lai.    FLSIONt'///, 

fusion,  effusion. 

Que  per  kuzio  si  dépure. 

Elue,  de  lus  pivpr.,  fol.   i83. 
(^)u'il  se  dépure  ^'^rj'usion. 

Senes  sauc  vi;.<iiON. 

Cont.  de  l\iiniube,  de  1284- 
Sans  elTiision  de  .-iang. 
Esr.  Fusion,  port.  Fusào.  it.  Fnsione 

4.  FoYSON,  S.  ]'.,  foison  ,  ahondatire. 

len  non  ai  d'aar  fan  gran  foyson. 

V.  de  S.  Honorai. 
Je  u'ai  pas  si  granileyb(5on  d'or. 
De  noslres  riches  draps  li  darem  gran  foyzo. 
Roman  de  Fierabras ,  v.^oS/f. 
Dl-  nos   riclies   habits    nous    lui  donnerons  grande 
abondance. 
Adv.  coinp. 

Metou  desiis  de  lenha  a  gran  foyson. 
V.  de  S.  Honorai. 
Mettent  dessus  du  l)ois  ri  grand  foison. 
A'engro  Sàriazi  aycbi  PEa  oran  foyzo, 
Jioman  de  Fierabras ,  v.  Z'iuy. 
Sarrasins  vinrent  ainsi  à  grand/oison- 
ANC.   FB.  liluec  fu  grantyb/ici«j  des  coules  et 
des  croisiez. 

VlLLEllARDOUIN  ,  p.  16. 

Estoit  déjà  si  foible  pour  \n  foison  c!u  sang 
«ju'il  avoil  perdu. 

Homan  de  Giron  le  Courtois  ,  fol.  /j(). 

Vous  en  aurez  à  grani foison. 

Fabl.  et  conl.  anc,  t.  IJI ,  \<   j8i. 
Pain  e  vin  e  char  e  bon  peinson 
Leur  mit  el  ne^ à grant  fuson. 

Ci.  Caimvii  ,  Pneme  d'JJaueloi  ,  v.  ^()<t. 

5.  FusiBLF. ,  adj.,  du  lat.  Fusii./.y,  fu^ihlc. 
Autre  es  tan  Aoiament  fusible. 

Fini:,  de  lai  jiropi. ,  (ol.    187. 
Autre  c»t  lanl  ^.KM\'-menX  fusible . 
Esr.  Fujù/i-'.  I T.  Fusibilc. 
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ti.   CONFONUKK  ,  COFONDUE  ,    V.,   Lit.    CON- 

FiNUfRK,  confondre,  dc;truire,  ruincf. 

l'er  los  mais  confondre  et  abaissar. 
AiMERi  DE  Bellinoi  :  Allas! 
Pour  confondre  et  abaisser  les  méchants. 
Cora  cel  qu'  el  jogar  si  conkon. 

G.  Faidit  :  S' om  pogues. 
Couiniu  celui  i]iii  au  jouer  se  ruine- 
C0F0NDRAN  lur  avcisari. 

Brei'.  d'amor,  fol.  123. 
liiiineronl   leur  adversaire. 

/'V^'.  D'  on  proeza  s  bayssa  e  s  cofon. 

G.  Anelier  de  Toulouse  :  Ara  l'arai.- 
D'où  prouesse  s'abaisse  el  se  mine. 
De  r  cDveya  que  lu'auci  e  m  cofon. 
Giraud  DeCaLANSON':  Limiey  dezir. 
De  l'envie  ijul  nie  lue  el  me  dclriiit. 
CoN fonda  lis  Deus  ! 

A.  Daniel  :  Si  m  fosamors. 
<^)ui;  Dieu  vous  confonde  '. 
l'art,  pas. 

I\I(jt  lay  aura  dels  nostres  e  morlz  e  cofondutz. 
Homan  de  Fierabras,  v.  523. 
Moult  y  aura  là  des  nôtres  et  morts  el  détruits. 
AN<:.  fr.  Seieut  conftinditt. 

Ne  serrai  conftindut. 
An-',  trad.  du  Psaiil.  de  Corbie,  ps.  85 el  1 18. 
ANC.    ESP. 

Mal  le  desamparô  pora  nos  confonder. 
Poema  de  Alexandro,  cop.  "i^^. 
ANC.  CAT.  Confundir.  cat.  mod.  Confundrer. 
Esr.  port.  Confundir.  it.  Confonderc. 

r .    C0NFONDF.MENT,   .V.    //!.,   confu.sion , 
ruine. 
Confondemens  del  diable  e  de  sa  crezen.sa. 

Lii).  de  Sjdrac  ,  fol.  17. 
liiiineda  diable  el  de  sa  croyance. 

ANC.  CAT.  Confoudiment.  ANC.   esp.  Confuiidi- 
iniento.  it.  Confondiinento . 

8.    CONFCSIO,   CONFUSION,   ■'>./.,    hll.    CON- 

FusioNc/rt,  confusion  ,  désordre,  mît- 
langc  confus. 
I''f)ri  plf'iia  la  cioulat  de  confusio. 

Trad.  des  /fctes  di's  apôtres ,  cliap.  ly. 
I.d  cilc  fui  pleine  de  confusion. 
Départi  la  confusio 
Dels  clemens  am  gran  mesura. 

Trad.  de  l'Iîuany.  de  Nirodcmc. 
Scpan  la  lonfiision  des  c'ii'mcnis  avrc  grand  ilii  - 
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Fo  la  gran  confusios 
Dels  lengatges. 

Jirei>.  d'arnor,  fol.  ^8. 
Fut  la  grande  confusion  des  langages. 

—  Honte,  embarras. 

Si  no  fos  peccat  de  nostre  piimier  payre  per 
cobrir  sa  confusio  e  Li  nostra. 

V.  et  Vert.,  lui.  104. 
Si  ne   fut   le  pe'clié  de  notre  premier  père  pour 
couvrir  sa  confusion  et  la  nôtre. 
Tôt  plen  de  confusiox. 

Trad.  d'un  Evani;.  apocr. 
Tout  plein  de  confusion. 

c.\T.  Confusio.  ESP.  Confusion,  port.  Confu- 
sào.  iT.  Confusione. 

y.  Confus,  adj.,  lat.  coNFus«i-,  confus, 
humilié. 
Tan  foa  confus  de  gran  paor. 

l'rad.   d'un  Ei>ang.  apocr. 
Tant  fut  confus  de  grande  peur. 
Diables  s'en  fui  confps. 

Trad.  de  Bede,  fol.  81. 
Le  diable  s'enfuit  confus. 
E  'Is  lendet  confus. 

Cat.  dels  apost.  delioma,  fol.  \\g. 
Et  les  rendit  confus. 
CA.T.  Confus,  tsp.  port.  it.  Confuso. 

10.    Refondre,    v.,    lat.    refund^re  , 
refondre  ,  fondre  de  nouveau. 
Qnar  els  no  son  ni  de  ley  ni  de  pes  , 
Ans  foron  fag  a  ley  de  fais  poges , 
On  par  la  cros  e  la  flors  en  redon  , 
E  no  y  trob  om  argent,  quanlos  refon. 
P.  Cardinal  :  Tos  temps. 
Car  ils  ne  sont  ni  de  loi  ni  de  poids  ,  mais  furent 
faits  à  la  façon  de   fausses  pougeoises ,  où  paraît  la 
croix  et  la  fleur  en  rond ,  et  on  n'y  trouve  argent  , 
quand  on  les  refond. 
Fig.  Tôt  jorn  ressoli  e  retalh 
Los  baros  e  'Is  refon. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sirventes  nn. 
Toujours  je  polis  et  retaille  les  barons  et  les  re- 
fonds. 

—  Détruire. 

Qai  del  altrai  no  i  s  castia , 
Ben  es  c'oni  del  sien  refond.v. 

Marcabrus  :  Lanquan  cor. 
Qui  du  bien  d'autrui   ne  s'y  abstient  ,  c'est  bien 
iju'nn  détruise  du  sien. 
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Part.  pas.  Deven  esser  revoniiut,  et  deu  esser 
la  moneda  blanc»  rasonabliinieut. 
Tit.  de  1282.  DoAT,  t.  CXVIII ,  fol.  192. 
Doivent  être  refondus  ,   et  doit  être  la  monnaie 
raisonnablement  blanche. 

Si  era  maihs  a  dire  d'un  gra  ,  deven  esser 
refondut. 

Tit.  de  1276  de  Périgueux. 
S'il  était  à  dire  plus  d'un  grain,  doivent  être  re- 
fondus. 

CAT.  Refondrer.  esp.  port.  Refundir.   it.  Ri- 
fondere. 

II.  Enfundre,  r).,  lat.  infundcre  ,  in- 
fuser, tremper,  verser. 
Que  tn  enfusdas...  en  vi  et  oli.       -, 
Trad.  d'Albucasis  j  fol.  34- 
Que  tu  infuses...  dans  vin  et  huile. 
Part.  pas.  Quesia  enfundtt  en  la  anrelha. 
Trad.  d'Albucasis ,  fol.  i5. 
Qu'il  soit  'versé  dans  l'oreille. 

CAT.  ESP.  port.  Infnndir.  it.  Infondere . 
!  2,   InFUZIO  ,  EKFUZIO  ,   S.  f.  ,   lat.     IXFU- 

sio ,  infusion. 
Gran  enfuzio  de  aygna  canda. 

Trad.  d'Albucasis  ,  loi.  i^- 
Gr.inde  infusion  d'eau  cliaude. 
i'';^.  Parlareni,  ab  la  isFUziodel  S.  Esperit,  dels 
dons  e  de  las  vertalz. 

F.  et  Vert.,  fol.  (i3. 
^ous  parlerons,  avec  V infusion  du  Saint-Esprit  , 
des   dons  et  des  vertus. 

CAT.  Infiisiô.  F.sr.  Infusion,  port.  Infusào.  it. 
Infusione. 

iH.   Enfus,  adj.,  lat.   in'ev^iiis ,    iufus, 

infusé,  trempé. 

Pansa  sobre  aqnel  drap  enfus  en  oii  e  vi. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  3t. 
Mets  dessus  ce  linge  trempe  en  huile  et  vin. 

CAT.     ItlfuS.   ESP.    PORT.   IT.   InfuSO. 

l[^.  DiFFUzio ,  S.J.,  lat.  diffusio,  diffu- 
sion. 

Per  sa  diffuzio. 
Per  razo  de  sa  diffuzio. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  26. 
Par  sa  diffusion. 
Eu  raison  de  sa  diffusion. 
<:\T.  Difusiô.  esp.  Dîfusiott.  pori.  DiJJusào,  it. 
Dijfu.nonc.  » 
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1  5.  niKFisii ,  (ulj.,  ililTu^ir,  ixitaii^il. 
De.soliiiti  sobre  Icira  niFKUztvA. 
Tota  boutât  es  de  si  uaturalineiit  iuku/.iva. 

Elue.  Je  tas propr.,  loi.  loS  cl  2. 
Kxyutnsife  <lc  sa  lumière  sur  la  terre. 
Toule  buute'  est  de  soi  nalurellenient  expansifc. 
i.v  r.  Dlfiuin.  est.  Diftisivo.  ron  r.  it.  ViJ/'iisix'n. 

if).  Effusio,  kffusion  ,  s./.,  lat.  effl- 
MONcv//,  clïiisiou. 

l'ua  so|)(Iai>a  LFFDZiu  de  sanc  lo  j)res. 
C'at.  ilcls  iipi>s(.  lie  Roimi  ,  fol.  /jrt. 
liie  soutlaiiie  elf'itsion  ilo  Siiiig  lo  pril. 
Effusion  de  saiic  ,  iiiutilalioii  de  iiieiubrc. 

S'uuuts  de  J'roveme ,  BoMV,  j).  \\.y\. 
Ell'itsion  (lésant; ,  inutil.iliuii  ilu  meniluc. 
«  \ï.  Efttsiô.  ESP.  lijiision.  pukt.  EJfusÙo.  ir. 
EJfusione. 

I"0ÏVGE  ,  S.  m.,  lai.  Ft.\G//.v,  loiigus,  ex- 
croissance, tumeur,  loupe. 

Per  trop  rauniatz  solou  veuir 
Li  KOKGE,  et  ai  auzit  dir 
C'iius  n' i  a   mois  et  autres  secs. 

DttDEs  DE  Prades,  Auz.  cass. 
Par  beaucoup  île  rhumes  ont  coutume  de  venir  les 
liinreiirs,  cl   j'ai   oui   dire   qu'il   y    en   a  les    unes 
loollcs  et  lus  autres  sèclics, 
EST.  Ilun^o.  l'or.T.   it.  Fungo. 

2.    FuxGLAi.,    (idj.,   du  lat.    Y\ycA>sus , 
fonjj;mii\,  spoiigictix,  poteux. 

De  arjuels  tlieils...  apeiatz  kdrgl'ai.s. 

Tiad.  d'ylILitiasis,  loi.  28. 
Ut  tib  tunnurs...  appelecsyôn^'Hejow. 

rONS  ,  .V.  m.,  lat.  FUNr/ws,  fond  ,  base. 

Plus  es  pezaus,  c  jilos  tost  vay  al  fons. 
y.  et  yevt.,  loi.  5^. 
l'ius  e>t  pesant ,  cl  plus  tôt  va  au  fond. 
Qaerelz  do.s  vaiseletz  prions  , 
l'lu{{als  per  boca  e  per  Fons. 

Dëiide.s  de  Pii.vdes  ,  jiuz.  cass. 
Olirrclicz  deux  pelils  vases  proionds ,  égaux  par 
ImucIic  et  \^rfund. 

DiiiH  un  vuvt.  de  tor. 

C/nonir/iic  des  yiH/igcot!- ,  p.  9.7. 
11.111-  unji'iid  dt  loui . 
Fi/;      .Mas  avarc/.a  es  prcouila, 


li  l'obedeza  non  a  kons. 
Dkuues  de  Praoes  ,  fui- me  m  r  ia  t-  eilus. 
M.ii^  avarice  est  prolbnde ,  et  convoitise  n'a  pas  de 

fond. 

—  l'oiuls  de  lerie. 

\'eiuiitioii  de  FDNTZ  de  lerra  o  maison. 
Fors  de  lieurn  ,  p.   lO()(i. 
Vente  Au  fonds  de  terre  ou  maison. 
t;AT.   Fous.  ksp.  Fo/kIo,  fiindo.  vout.  Fiiudo 
iT.  Foiido. 

■1.    l'"oNUAMENT,   FONDAMKN  ,    FltNDAMKN  , 

S.  m.,  lat.  fundamf:ntm/«,  fondement. 
Lo  FUNnAMEMs   d'una  tor  es  plus  forlz  tjue 

\\\  sinia. 

y. Il',  de  Sydrac  ,  fol.  io5. 
l.c  /'undcmciil  d'une  tour  est  plus  fort  que  la  cime. 
Qu'ei  FONUAMENT  aia  set  palmas  d'ample. 

Tit.  de  i358.  UoAT,  l.  XCIII,  loi.  221. 
^^\i', m  fondement  il  ;iit  sept  palmes  de  large. 
L'un  an  els  funuamens  lur  cura  , 
Li  altre  eu  basiir  lu  mura. 

y.  de  S.  Ènunie  ,  loi.  38. 
Les  uns  ont  leur  soin  naii.  fondements  ,  les  autres 
Il  l>àlir  1.1  muraille. 

Fig,  Aisso  e.H  lo  fondamens  de  nostra  (e. 
A^.  et  rert.,  loi.  4. 
Ceci  est  le  fondement  de  notre  loi. 

—  Partie  du  corps. 

Cens  que  porto  Lragas  el  iunoamen  d'iiua 

pahiia  ifin^as. 

An»,  de  Sydrac,  loi.  3o. 
(iciils  qui   portent   au  fondement  braies  longues 
(l'iino  palme. 

(AT.    FoiiamciU.   esp.  pokt.    l'iindumcnto.    rr, 
Fondaincnlo. 

3.  FoNDAMENTA  ,  .V. /.,  fondement. 
Neys  las  fondamentas  dcrueavo. 

lioman  de  la  Prise  de  .lénisalem,  loi.  22. 
Arracliaient  même  \ci  fondements. 

!;.  FlJNDACIO,  rONUATlON,  s.f.,  lat.  ruN- 
j)ATioN6'/72,  fondation. 

La  FiJMJACio  del   loc. 

i)rd.  des  n.  de  Fr.,  l/i63,  t.  XVI  ,  p.   125. 
l.n  fondation  du  lieu. 
l'owiiATioN  de  capellaiii.i. 

'Fil.  de  1394.  DoAT,  I.  <;\L1I,  loi.  OH 
Fondation  de  cliapcllcnie. 
i:\r.  Fitndaciù.  Esr.  Fitndiit ion .  rouT.  Fiindd- 
tno,  II.  Fonduzionc. 
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5.     FUNDATOR  ,     FONDADOU  ,     V,     ///.,     lat. 

FUNDATOR ,  fondateur. 
D'AntJocljia  fundador. 

Elue,  de  las  prnpr. ,  fol.  I^G. 
Fondaleur  d'Anùoche. 
FoTfDATOR  de  la  dita  capela. 

Tit.  de  1460.  DoAT  ,  t.  LXXX,  fol.  iSg. 
Fondateur  lie  ladite  chapelle. 
Qne  las  personas  de  las  dichas  gleyas  pre- 
giieii  diligemment  per  los  dos    reys,  oomma 

per  los    FONDA  DORS. 

Tit.  du  xiv"  sii-cle.  DoAT,  t.  VIII,  fol.  7.17. 
Que  les  personnes  desdites  c'gllses  prient  soigneu- 
sement pour  les  deux  rois,  comme  pour  les  fonda- 
teurs. 
CAT.  Esr.  PORT.  Fundador.  it.   Fondatore. 

G.  FoNDAL  ,  ndj.,  profond. 
Una  ayga  fondai.. 

Trad.  du  Traité  de  VÂrpentagc  ,  c.  35. 
Une  eau  profonde. 

7.  FONDAR,    FONZAR  ,     V.,    lat.    FUNDARf, 

fonder,  affermir,  reposer. 
On  denria  foîîzar 
Mos  bastimens. 

P.  Espagnol  :  Entre  que. 
Où  devrait  reposer  mon  Làtinient. 

Fiif.  Parra  adoncs  en  que  f(»: 

La  vana  gîon'a  d"  aqaest  mon. 

Contricio  e  penas  ijernals. 
Il  paraîtra  alors  sur  quoi  repose  la   vainc   gloire 
de  ce  monde. 

Part,  pas  Qne  fosson  fondatz  coma  tor. 
F.  et   Fer  t.,  fol.  44- 
Qu'ils  fussent  affermis  comme  tour. 
Fig.  Fondât 

Eu  las  sanctas  Escripturas. 

Brei'.  d'amor,  fol.  I. 
Fondés  sur  les  saintes  Ecritures. 
Instituta  e  fdndada  en  la  gleysa. 
Terr.  de  la  confr.  du  S  .-Esprit  à  Dordcaux. 
Instituée  v\  fondée  en  l'e'gliso. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fiindar.  it.  Fondare. 

8,  FoxpAHAMENS,  nth'.,  à  fond. 
Totas  las  artz  per  que  estndiar 

Pot  clerex  aver  saliretz  fi^noadamkns. 

T.  DF.  G.  KlQUlERET  DF,  1,'Ennuyf.dx  :  Aras 
Tous  les  arts  par  quoi  un  clerc  peut  cludicr  vous 
saurez  posséder  h  fond- 

r\T.    Fondadament.    f.sp.    Ftindadainaile.    it, 
Fondatamente . 
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9.  Afonsar,  afonzar,  V.,  enfoncer,  cou- 
ler à  fond. 

D'alenu    uaveih    que    era  afonsatz    o    qui; 

Volia    AFONSAR. 

Trad.  du  Code  de  Justinicn,  fol.  lOo. 

D'aucun  navire  qui  était  enfoncé  ou  qui  voulait 
couler  à  fond. 

Aqnela  porozitat  es  cansR  <]ne  un  gran  fost 
mot  pezant  no  afonsa  en  ayga,  en  la  quai 
nna  peyra  pauc  pezant  afonza. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  197. 

Cette  porosité  est  cause  qu'un  praud  Lois  moult 
pesant  n'enfonce  pas  dans  l'eau  ,  dans  laquelle  un.- 
pierre  peu  pesante  enfonce. 

L'ostal  s'afonzet,  e  s'en  l'ntret  en  al)is. 
Abr.  de  VA.  et  du  N.-T..  fol.  40. 
La  maison  s'enfonça,  et  s'en  entra  en  abîme. 
Fig.  Daramen  s'afonzo  al  cor. 

Lii>.  de  Sj-drac  j  fol.  36. 
?>' enfoncent  durement  au  cœur. 

Part.  pas. 
E  la  mar  plus  preonda  a  fayt  lo  cors  gitar, 
E  '1  fon  tost  afonzatz. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  20^4- 
Dans   la  mer  plus  profonde  a  fait  jeter  le  corpï  , 
et  il  fut  tôt  enfoncé. 

ANC.  FR.  Les  uns  noyèrent  et  afondèrcnt  dans 
la  mer. 

Rec.  des  Iiist.  de  Fr.,  t.  III,  p.  3i2. 
Ainsint,  seingnors  ,  va  de  ce  monde, 
Li  un  liève  ,  li  antre  afonde. 

Godefrgi  de  Paris  ,  Chr.  métr.,  p.  22?.. 
L'uii  passe  en  noant,  V^nX.vc  afonde. 

G.  GuiAiiT  ,  t.  I ,  p.  270. 
CAT.  Afonsar.  anc.   esp.  Afondar.   port,  .4f- 
fitndar.  it.  Affondare. 

10.  Esfondrar,  ESFONDAR,  FFUNDAR,  J',, 
effondrer,  renverser,  précijiiter. 

Mnrs  esfondrar,  tors  balssar  e  deissendre. 

Bertrand  de  Born  :  Ar  ven  la. 
Reni'crser  nwxvs  ,  abaisser  et  abattre  tours. 
La  inayo  .s'  esfondet,  et  s'en  intret  en  abys. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem  ,  loi.  23. 
La  maison  %' effondra,  et  s'en  entra  en  abîme. 
No  volias  esser  coitos   en  tota   vianda ,    ni 
i'efundas  e  iiianjar. 

Trad.  de  Dède ,  fol.  72. 
Ne  veuilles  être  empressé  pour  toute  nourriture  , 
ni  le/);-</f;;;(7e$  à  manger. 
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Part.  pas.  Qu;iiul  vei  toiiz  iM.slclhs  asst'lj:il7. , 
E  'Is  barils  roi/,  et  esfonuratk. 

lÎEnTBVND  DB  liOKN  :  lîe  m  Jilali.  far. 
(^luaiitl  je  vois  forts  cliùtcaux  assiégés  ,  et  les  rom- 
^urls  rooipus  et  ff?onilres. 

ASC.    KR.  La   liiirge   «le  cantieis   np    t'sftmdroit 
pou  à  {>on. 

.ToiNVii.i.r,  \>.   1V<. 
lot  luciiitcnaiit  et  sanz  ilfinor 
A  let  le  in'-ior  esjomlrer. 

Roman  du  Riiiarl  ,  t.  III  ,  [i.  S.V'i. 

1  I.    Pi\r.OM)KZ.\ ,  pnirNni-.z\,  .v.  f.,  pro- 
fondeur, cliiréo,  cniitiiniitt'. 
Per  la  rRiuxntzA  ili>  !agiiiii;is. 

Tnul.de  Bl'de.M.Hx. 
Par  \îcontiniiilé  Ac  laniu-s. 
Fig.  Los    secrelz  de  Diru  e  l.i  treondr/a   de 
SOS  juljamens. 

/'.  el  fert.,  fol.  5;). 
Les  secrets  de  Hieii  el  la  projondenr  Ac  ses  juRi'- 
nieiils. 
tsr.  Prei^oneza.  port.  Profiindeza. 

12.  Profcnditat  ,  .v.y.,  profondeur. 

La  TROFUMIITAT  dcl  catilprï. 

Trad.  d\<tl/jiira.iis,  fol.  7. 
La  profondeur  du  cautère. 
cat;    Profunditat.    esp.    Profiindidad.    port. 
Projundidade.    tx.    Profondità,   prnfondi- 
taie ,  profonditade. 

r>.   Pr.Eax,  pREiox  ,   PRiON,   ndj.  ,    Int. 

vKofuîidiis  ,  profond. 
Nialinjelborclaiisurani  abplnsrREioNs  fossatz. 

GUILI.MJMF.  I>K  Tt.JlKLA. 

Ni  avec  nifilleure  clôture  ni  avec  plus  prtifonds 
fo-.sc'«. 

Part  la  fera  mar  trkoxda. 

B.  DE  VENTADOtn  :  Lanquan  vei  per. 
Par-delà  la  cruelle  mer  projonde. 
Fig.    Qu'iea  venpaes  de  nuoit  preonua. 
Pi.  de  Vkntadoi:»  :  Tant  ai  mon. 
(j)ue  je  vinMc  de  nuit  profonde. 

.^iibst.  Vole  saber  caul  a  mar  de  rnios. 

II.  tiF.  Paris  de  RouEBr.t'E  :  Guordo. 
Voulut  .■a\'iir  «omliien  la  niera  Af  pio/ondeiir. 
Adv.  Un  pauc  intrey  en  amor  trop  preom  ; 
Yssir  no'n  puesc,  rjuar  no  i  frob  gua  ni  pon. 

Gcil-Lvt'ME  DE  .S,  Didier  :  Aisii  cum. 
J'entrai   un  peu  irop  profond  on  amour  ;  je  Wi-n 
puit  kortir,  cat  je  n'y  linuve  que'  ni  pont. 


Kl.s  fueos  ifernals  plus  preow 
Ardran,  quui'  volo»  tant  argen. 

G.  .Vnelier  deToiii.ouse  :  Ara  farai. 
Ils  liniloi'unt  plus  profondément  ans    feux  infer- 
r.au\  ,  parce  qu'ils  veulent  tant  d'argent, 
.-/f/i'.  camp.  M' an  mort  li  .sospir  de  preon. 
D.  DE  VeNTADOUR    :  Quan  vei. 
Les  soupirs  de  profond  m'ont  tue. 
On  plus  de  prion  ni'o  cossir. 

lÎAMDACD  n'ORANt;E:  Peire  Rogier.s. 
Où  plus  ju  considère  cela  iillentii'emrnt. 
ANT.  CAT.  Pregoit.  CAT.  Mor».   KSI»,  ponr.  l'm- 
fiindo.  iT.  Profondo. 

\[\.    PRKONnAMKXS,    PR0F0NHAMKNS,  rtfifc. , 

profondcmcnl. 
En  I;i  mar  soi  per  lieys  preondamens. 

Sordei,  :  Ailan  se.s  pu^. 
Je  suis  pour  elle  profondément  dans  la  mer. 

On   trouve  profondamen.s  dan.s  une 
variante  du  même  passage. 
Aîfc.  Cat.  Pregonainen.  cat.  mod.  Profiinda- 

ineiit.  esp.  port.  Prnfiindainente.  vv.  Pro- 

fondainctilc. 

i5.  Perfondal  ,  «f^.,  profond. 
L(j  fons  (le  una  ayga  prrfondai.. 

Trad.  du  Traité  de  l' /Irpentage  ,  c.  3:). 
Le  fond  d'une  eau  profonde. 

iG.  Prf.ons.vr,  V.,  enfoneer,  plontjer. 
Cahiissar,  o  dins  ayga  preonsar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.    \!\']. 
Plonger,  ou  en/ônrec  dans  l'eau- 

17.   Apriondar,  V.,  approfondir,    en- 

foDcei-,  enraciner. 
Fig.  D'  on  nonfes  .s'  aprionda. 

liEHNARD  DeVeN/.ENAC  :  Lanquan  cnrr. 
D'où  mauvaise  foi  s'enracine. 

FONT,  x./.,   lat.  Foyrrr)7 ,  fontaine, 
source. 

PIal7,  mi  be  lai  en  csliii, 
Que  m  sojorn  a  fo:vt  o  a  riii. 
Le  moine  de  Montaddon  :  Meut  me  platz. 
Il   me   plaît  hien    là  en   été',   que   je    me  repose  à 
\.\  fontaine  ou  au  ruisseau. 

Plueia  del  cel  dissenden, 
Ifo  FOt  viva  d'ayga  concn. 

Pas. fin  de  Maria. 
Pluie  descendant    iln  rie!  ,  ou    courre    vive  d'eau 
'Oiiranle. 


FON 

Fig.  Fliims  de  plazers,  fons  de  vera  merce. 
Guillaume  d'Al'tpoll  :  Espeiansa. 
Fleuve  de  TçAa'iûvi ,  fontaine  de  vcritaLle  merci. 
Paors  de  Deu  es  fons  de  vida. 

Trad.  de  Bede  ,  fol .  3  ( . 
Crainte  de  Dieu  e.i\  fontaine  de  vie. 
Loc.      Abearat  cen  vetz 

Mon  caval  en  lor  fon. 

Guillaume  de  Eergledan  :  Joglar. 
Abreuvé  cent  fois  mon  cheval  à  \e\xr  fontaine. 

—  Absol.  Fonts  baptismaux. 

Lo  tenc  a  la.s  Fons ,  e  fo  so  paTii. 

PUILOMENA. 

Le  tint  sur  \ei  fonts j  et  fut  son  parrain. 
CAT.  Font.  ANC.  ESP,  Fonte,  esp.  mod.  Fuente. 
PORT.  iT.  Fonte. 

1.  FoNTETA ,  s.f.,  petite  fontaine. 
En  la  balnia  s'en  es  intrada  , 
Et  atroba  nna  fonteta. 

f^.  de  S.  Eniinie,  fol.  25. 
En  la  grotte  s'en  est  entre'e,  et  trouve  une  petite 
fontaine. 
CAT.  Fonteta. 

3.  FoNTANA,  FOKTAYNA  ,  S.  f.,  fontainc. 
Per  leîs  am  fontanas  e  rius. 

Raimond  de  Mirayal  :  Entre  dos. 
Pour  elle  yaxxac  fontaines  et  ruisseaux. 
A  la  fontana  del  vergier. 

Mabcabrls  :  A  la  fontana. 
A  la  fontaine  du  verger. 
Fig.     Senher,  fontaina  de  tôt  be. 

J.  Estève  :  Fraucx  rt-ys. 
Seigneur,  /bH/«i«e  de  tout  bien. 
Ab  vos  es  la  fontayna  de  vida. 

V.  et  Fejl.,  fol.  10 1. 
Avec  vous  est  \a  fontaine  de  vie. 

ANC.  FR.  Vnefontane  en  son  encoclicncl  avoit. 

Roman  de  Ron ,  v.  987. 
ANC.  CAT.  E.sr.  iT.  Foutaua. 

.', .  FoNTANiL  ,  .V.  m.,  petite  fonlainc. 
FoNTANiLS ,  eslJinxs. 

Tit.  de  i33i.  DoAT,  t.  XXXIX,  fol.  102. 
Petites  fontaines,  étangs. 
ANC.  FR.  Denz  le  missel  d'un  fon  teni/. 

T>.  DE  S.  Maure,  C/ir.  de  Norm.,  fol.  189. 

5.  FoNTATîiLHA ,  S .  f. ,  petite  fontaine. 

S'  esforsa  la  rana 
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Lonc  de  la  fontanxlha. 

Marcabrus  :  El  mes  quan. 
La  raine  s'cfibrce  le  long  do  la  petitefontatne. 
ANC.  FR.  Lez  nn  verrier,  lez  nne  fontenellc 
Siet  lille  à  roi. 
Fabl.  et  cont.j  par  Legr.  d'Aussi,  t.  J,  p.  277, 
En  nn  vergier,  lès  xme  fontanelle. 

Romancei-o français ,  p.  37. 
ANC.  CAT.  Fontanella.  esp.  Fiientccilla.  port. 
Fontezinha.  it.  Fontanella. 

6.  FoNTAL,  adj.,  de  source. 
Aygas  ,  alcnnas  so  fontai.s. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  i5o. 
Eaux  ,  aucunes  sont  de  source. 

FOR,  5.   m.,  lat.   foriwi,   for,  justice, 
tribunal,  loi,  usage. 
Las  leîs  e  los  drets  e  lors  fors. 

Tit.  de  lobo. 
Les  lois  et  les  droits  et  leurs  usages. 

Teno  lo  for  dels  principals. 

Le^ys  d'amorSj  fol.  ii5. 
Ils  suivent  la  loi  des  principaux. 
Car  Dieus  jutzja  .sol  a  sson  for. 

Contricio  e  penas  ifernals. 
Car  Dieu  juge  seul  à  sou  tribunal. 
Fig.  Ferm  prepanzanien  es  près  per  vot   el 
FOR  de  concieiicia . 

l^.et  Fert.,  fol.  93. 
Ferme  propos  est  pris  pour  vœu  au/ôrde  la  con- 
science. 

—  Manière,  façon. 

Arma  es  fâcha  de  tnl  for  , 
Que  sos  essers  sera  jasse. 

Nat  DE  MoNS  :  Al  noble  rei. 
L'âme  est  faite  de  telle  manière,  que  son  être  sera 
toujours. 

Elas,  ab  beia  parvensa, 
Fan  lor  for  de  brezador. 

T.  DE  BONNEFOY  ET  DE  G.  F.UDIT  ;  GaUSSclm. 

Avec  belle  apparente,    elles  leur    fout  tnnnièrc 
d'oiseleur. 

—  Cours,  prix,  taux. 

Trop  me  vendec  olra  '1  for 
La  livrazo  de  la  sivada. 

Lejs  d'amors  ,  fol.  1 19. 
Me  vendit  beaucoup  au-dessus  du  cours  la  livrai- 
son de  l'avoine. 

Al  for  de  .11.  montons  per  jorn. 
Tit.  de  1428.  Hisl.  de  Nîmes j  t.  III ,  pr.,  p.  226. 
Au  prix  de  deux  moutons  par  jour. 
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Loc.      IV'is  1'  antel  chanton  a  liir  von. 

B.  Dt  Ventadoir  :  Quaii  pui  l.i 
Puisque  las  oiseaux  cbaïucnt  à  leur  miinièrc. 
Viiel  vos  a  toi  for 
Mosliar  la  veritat. 

Kaï  deMons  :  Al  liou  icv. 
.K  \cux  à  tout  pri.v  vous  montrer  la  vente. 
Fi-.îs  hoin  déclara  toi  son  cor, 
F. 'l  savis  sab  hy  nietre  for. 

Lejs  iraniois,  fol.   l'^S. 
l.lu.mnie  clourdi  aévoilc  tout  sou  cteur,  cl  le  sa^e 
•  jil  V  niirllre  manièrv. 

Razonon  a  for  d'  En  Isengri. 

P.  C\TU)1NA1.  :  Prop  a  guorra. 
Raisonnent  .1  manièi-e  du  sciLiucur  Isengnn. 
Falsanien  as  mentit  a  for  de  reucgal. 
IzARN  :  Diyuas  me. 
Tu  as  fjussemont  menti  à  maniii-eàe  renégat. 
ANC.  FP..    ïe\/eitr,  lelle  vente. 

Les  XKJoyes  de  Mariage,  p.  16. 
Orgnel  disi  :  «  A  nesiin/iter 
Ne  laissics  ne  vous  eu  vengiés.  » 

Roman  du  Renarl,  t.  IV,  p     l'i»- 
A» /lier  qu'elcs  estre  déussent. 

Fitbl.  etcont.  .me,  t.  1  ,  p-  itif). 
»  XT.  For.  Esr.  Fuero.  port.  it.  Foro. 

1.  Aforar,  V.,  estimer,  apprécier,  c-va 
hier. 

Mon  lognier  an  apreciat 
.Xxx.  deniers  et  AFonAT. 

Zej-.i  d'amors,  loi.  i35. 
Onl  apprëcid  i-l  Ci-alué  mon  loyer  trente  deniers. 
CAT.  ESP.  PORT.  Aforar. 

rORBIR,  V.,  fourbir,   aiguiser,  polir, 
ucltoycr,  orner. 
Voyez  MoKATom,  Diss.  33. 

C:ant  a  nianjat,  cl  lo  FORBts 
A  peira  o  a  fosl  roiihos. 

Deipksbk  Prakes,  Auz.  casi. 
<)uand  il  a  nianfeu  ,  il   rn(;'ui.<f  sur  pierre  ou  sni 
lx>it  nilioteux. 
//,<*.  Polira  , 

For.  ni  r  A 
Mou  chan. 

OlRAUD  DE  BoRNEIL  :  Kras  si  m. 
Polira  ,  aigitiseni  mon  cliant. 
Siibstnntiv.  Del  forbib  non  es  avars, 
Ans  ter»  son  bec  sai  e  lai. 
DtcuE.s  l>E  Prade.-;  ,  Auz.  ca.fs. 
N'cil  pas  avare  du  nettoyer,  aa  contraire  il  cs'.u. 
VIII  bec  v»  cl  li 
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Pnrt.pm.  Las  iobbidas  alaïuellas 

Lur  melon  iiis  en  las  cervellas. 
r.  de  S.  Honorât. 
\.ef.é\-'éei  fourbies  leur  enfoiueul  dedans  les  cei- 
v.-U.-s. 

Fi^.  No  ut  uogou  clercs  ab  fais  mots  lORiur/.. 
G.  Anf.lif.r  de  Toulouse  :  El  nom  di-. 
ISi>  me  nuisent  l'ieics avec  faux  mots  aiguisces. 

ANC.  FR.  Eve  rose  dont  sejorbissent. 

Dit  d'un  Mercier. 

ANC.  CAT.  Forbir.  it.  Forbire. 

FORC.V,    s./.,  lat.   FURCA,  foiiiclic  , 
fourches  patibulaires. 
.Saumada  de  forças,  .1.  força. 

Cartulairc  de.  Montpellier,  loi.  loi". 
Cliaii^e  a^e  fourches,  wne  fourche. 
Ne  seras  a  forças  peudulz. 

Roman  de  Jnufrc,  loi.   i.'| 
Tu  eu  seras  pendu  à  fourches. 

—  Colonne ,  ])otcau. 

A  las  forças  de  la  cortina 

F.  de  S.  Honorut. 
Aux  colonnes  Ae  la  courtine. 
ANC.  FR.  Et  tes  cors  pnisl  un  forces  pendre. 
Roman  du  comte  de  Poitiers,  v.  iwi. 
Sur  un  mont  Icsforqiies  drechier... 
Ont  les  ostages  auieués, 
Kt  ùAforqnes  les  ont  Icve's. 

Roman  de  Brut,  t.  I,  i>.  i\'. 
CAT.  ANC    ESP.  Força.  ESP.  MOU.  llorca .  port. 
IT.  Força. 

?..   FoRQiîKi.,  .V.  m.,  foiirehon. 

Un   FoRQDEi.  es  :i;;ul,   l' autre   forqiui,  es 

gros  et  redon. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  42- 
tIii/oHr.7/««  est  aigu,  l'aulrc /o«/-t//f//i  esl  gii. 
et  rond. 

3.   FuRCxiLA,  .V./.,  lai.  itRcui.A,  l'oiu- 
celle,  clavicule. 
La  continnacio  de  la  fdrcui.a. 
Dislocacio  de  la  FURCur.A. 

2'rad.  d'Alhucasis,\'<\.  fi; 
I.a  continuation  de  hfoitrcel/r. 
Dislocation  de  la  rlai-icnlr. 
l'OKT.  Furcula. 

/,.  FoRSEr,A,.î./.,  f()urcclle,le  haut  fom 
rjié  <ln  sternum,  ))oilrinc. 

Lu  Lblos  lo  fcri  sol/,  la  forsela... 
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E  trauca 'Ih  costat  desotz  l'aiscela. 

Roman  de  Gérard  du  Rossillurij  loi.  8l. 
Le  seigneur  Ebles  le  frappa  sous  la _/ÙM;ce//e...  el 
jierce  le  côté  dessous  l'aisselle. 
Mais  la  lui"  foiisela 
Gardon  ben  de  lamela  , 
E  r  autri  servela 
Non  planhon,  si  s'espan. 

P.  Cardinal  :  El  mon  non  a. 
Mais  leur  ^oi^rine  ils  gardent  bien  d'épe'e  ,  cl  ne 
plaignent  pas  la  cervelle  d'aulrui ,  si  elle  se  répand. 

ANC.  FR.  Ung  cop  la  llert  sonbs  Xafotnxelle. 
Roman  d'Athis.  Un  C.^ge  ,  t.  III, col.  ^55. 
Bâtant  son  piz  et  s,aforcele. 
Nouf.  j-ec.  de  Fabl.  elcont.  anc,  t .  Il ,  p.  I  l8. 
iT.  Forcella. 

5.  FoRcoiL  ,  S.  m.,  fourcelle. 

Tal  Ihi  donet  el  pietz  sobr' el  forcoil, 
Que  de  sa  lansa  volen  Ibi  gran  a.sclen. 

Homande  Gérard  de  Ro  s  sillon,  fol.  8l. 
Il  lui  frappa  tellement  à  la  poitrine  sur  \si  four- 
celle, que  de  sa  lance  volent  les  grands  éclats. 

Aifc.  FR.  Que  encore  tenoit  le  cotel 

Qu'  Ismaîne  avoit  sous  le/bnrcel. . 
Roman  de  la  Fiolelte.  Du  Gange  ,  t.  II,  col.  jSÔ. 

6.  FoRc ,  S.  m.,  raie ,  assemblage  d'oi- 
gnons ou  d'aulx  en  plusieurs  rangées 
réunies  par  le  haut. 

Saumada  de  cebas  e  d'alhs  doua  cascuna  .i. 

i-ORC,  et  .si  son  engrunadas,  que  non  sian  en 

FORC,  paga  de  la  saumada  .ii.  deners. 

Carlulaire  de  jMonIpellier,  fol.  lot). 

Charge  d'oignons  et  d'aulx  donne   chacune   une 

raie,   el  s'ils  sont  séparés ,  qu'ils  ne  soient  pas  en 

raie,  paie  de  la  charge  deux  deniers. 

CAT.  Fore.  ESP.  Horco. 
k 

7.  Forcadura  ,  s.f.,  enfourchure. 

Ac  tan  corta  forcadura  , 
Que  non  ac  jcs  un  palin  entier 
Del  lalo  entro  al  braguier. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  l:^. 
Eut  si  courte  enfourchure,  qu'il  n'eut  pas   une 
palme  entière  du  talon  jusqu'au  hrayer. 

Lonc  cors  c  delgatz  per  seniura  , 
E  fon  lares  per  la  forcadura. 

P.  YlDAL  :  Lai  on  cobra. 
Long  corps  el  délié  par  la  ceinture  ,  el  il  fut  large 
par  Venfourcliiire. 
ANC.  FR.  Luiigs  l)riiz  et  grunifurchéiire. 

Lai  d'ilavcloc,  v.  'jt{'\- 
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Pour  se  bien  tenir  à  ctieval ,  il  faut  s'y  tenir 
assis  droit  sur  l'enfourcbure  ou  Injoiiickitre  et 
non  sur  les  fesses. 

Ecujerfranrois,  ThÉvoux  ,  v".  Enfourchure. 
ESP.  Horeadura.  port.  Forcadura.  it.  Forca- 
tura. 

8.   Forçat,  adj.,  fourché,  dévié. 

Una   vena  a  el  membre  del  bonie  que  <-s 

FORCADA. 

ZiV.  de  Sydrnc,  fol.  76. 
Une  veine  a  au  membre  de  l'homme  qui  estyo«/- 
chée. 

Fig.  La  entenlios  es  forcada  ,  quant  bom  en- 
tent d'  una  part  eu  Dieu  ,  et  d'  attira  part  a 
sa  lionor. 

V.  et  Vert.,  fol.  62. 
L'intention  c^X  fourchée ,  quand  on  s'afTectioiinc 
d'une  part  à  Dieu  ,  el  d'autre  part  à  son  honneur. 
Loc.      Lengua  forçat,  engies. 

Lengua  forçat,  de  mal  linh. 

B.  Martin  :  A  senhor. 
Fourches  de  langue  ,  fâcheux. 
Fourches  de  langue  ,  de  mauvaise  race. 
CAT.  Forçat,   esp.  Horcado.  it.  Forcuto. 

g.  BiFURCAR  ,  V.,  bifurquer. 
Vart.  pas.  La    extremitat  d'aipiels  es  Biiua- 

GADA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^2. 
L'cxtréniilé  de  ceux-ci  est  bifitr/juée. 

10.  Enforcar,  V. ,  enfourcher,  mellre 

aux  fourches  patibulaires. 
Part.  pas. 

Peiiretz  lo  per  forsa ,  e  sera  enforcatz. 
Anrem  los  Frances ,  e  seran  fnforcatz. 
R.oman  de  Fierai/ras,  v.  25:^7  et  3o6r. 
Vous  le  prendrez  par  force  ,  el  il  sera  mis  aux- 
fourches. 

Nous  aurons  les  Français,  el  ils  seront  mis  au.t 
fourches. 

Si  el  uieteys  se  ausisia  ,  el  séria  plus  punit 
d'  un  autre  ,  car  el  yria  en  yi'ern,  e ,  en  aqut.st 
monde ,  lo  cors  enforcat. 

L'jdrbre  des  Batalhas ,  fol.  163. 
S'il  se  tuait  lui-même  ,  il  serait  plus  puni   qu'un 
autre ,  car  il  irait  en  enfer,  et,  en  ce  monde,  le  corps 
mis  aux  fourches . 
ANC.  ESP. 

El  alcade  dis  :  Mando,  que  sea  euforcado. 
Arcipkeste  de  liiTA  ,  cop.  1438. 
AKc.    CAT.    Fnjorcar.    esp.    mod.     Enhorcor. 
pour,  l.iiforcar.  rr.   [nforcare. 
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II.   Entrkforcar  ,  j'.,  fourcher,  tergi- 
>  orscr. 

A  penas  bi  triicj»  layc  ui  clerc 
Qii'el  dreg  canii  non  enïreforc. 

G.WAVPAN  LK  ^  lEix  :  Lo  nifs  e'I  temps. 
\  l»einf]'v  trouve  lungue  m  clerc  qui  ne  foitrxiii: 
le  tli-oit  chemin. 
Fiif.  Ou  sens  falli  tt  intreforca. 

Gavai  DAN  le  Vieix  :  l.o  mes  e'I  lemp». 
1){|  scus  manque  cl  /fr^'iri^iif. 

FOREST,  FOBESTA  ,  S./.,  i^crni.  KonsT  , 
fcjrèt. 
Voyez  Leibnitz,  p.  i  i4. 

En  1.1  FOREST  on  so  ill  cabrol. 

DtUDES  DE  Pr.ADES  ,  j-illZ.  CaSS. 

F.n  \i  fon't  où  sont  les  clievreuils. 
Tui  cjssar  en  la  foresta. 

/'.  de  S.  Honorai. 
Vi  chasser  dans  ]a/ort't. 
c.KT.  ESP.  PORT.  Floresta.  it.  Foresta. 

1.  FouESTARiA  ,  s.f.,  forêt ,  bois. 

En  la  roRESTARiA  garda  mort  son  marit. 
r.  de  S.  Honorai. 
Dans  \aJorel  clic  garde  son  mari  murt. 

?>.    Forestier,  s.   m.,    forestier,   garde 
forestier. 

Que  aia  forestiers  et  lianiers  qn'els  gardo. 

Tii.  de  1254.  DoAT,  I.  CXV,  fol.  97. 
Ou'il  ail /bresliera  et  Iianniers  qui  les  gardent. 
ESP.  F/o restera. 

4.    FoRASTATCE,  .i.  Ill,,  forrstagp ,  droit 
de   |)reiHlr(.'  du  bois   de   conslriielioii 
et  de  cliMufl.Tge  dans  une  foret,  et  d'y 
faire  paître  tonte  sorte  de  bétail. 
Voyez  Dv  Cance,  t.  III,  eol.  Go^. 
Qac  leysscu,   perni(-tan    los  cossols...   tois 
lif»liars  psiranlis  de    ('oreslar,   et  los  eraoln- 
mrnls  del  dit  pora.statoe  Icvar. 

r,i.  du  XIV'  .«(■</.•.  DoAT,  i.  XCIIJ  ,  loi.  -2:18. 
(^)uc  IctcuiituU  laissent  ,  periiicttciit...  de  forcsler 
lou»  bestiaux  i-lrangers,  et  prélcvei  les  produits  du- 
ilil  yorestage. 

'1    FoBESTAB  ,  V.,  forestcr,  avoir,  cxer- 
<  er  le  droit  de  foiestage. 
Voyez  I)tj  Cakof,  f    Fil  .  roi.  60? 


Que  levs.ien ,  periuetan  los  cossols...  tots 
bestiars  estiaulis  de  forestar  ,  et  los  eiuohi- 
iiientsdel  dit  forastatge  levai'. 

Tit.  du  xiv"  sii\le.  DoAT,  t.  XCIII,  loi.  258. 

Ouc  le.'s  consuls  laissent ,  permettent...  i\cJon:iler 
tous  he'itiaux.  étrangers  ,  et  prélever  les  produits  du- 
dil  iV.ieslage. 

ti.  Akorestar,  j>.,  avoir,  exercer  le  droit 
de  f(jrestage ,  faire  paître  en  foièt. 
Qui  bestiars  aforestan. 

Tit.  de  i365.  DoAT,  t.  XCllJ,  loi.  2^. 
(Juiyii/i^  paître  ^^orcts  les  hestiaux. 

FORESÏEL,  FORESTOLj.s.  ///.,  pupitre, 
lutrin. 

Adonc   sian    legidas  très   ley.ssos  en  lo   fû- 

RESTET,. 

Hegln  de  S.  Jienezeg,  loi.  29. 
Qu'alors  trois  leçons  soient  lues  au  lutrin. 
Los  autres  capelas...  se  trobaran  al  fores- 
TOL  aiii  surplis  vestitz. 

Tit.  de  t535.  Doat,  l.  XC  ,  fol.  211. 
Les  autres  chapelains...  se  trouveront  au  lutrin 
avec  surplis  revêtus. 

FORMA,  s.f.,  lat.  form.v  ,  forme,  ma- 
nière, guise,  façon. 

Totz  eni  {a^  d' tnia  uiateria  e  format  ad 
ana  forma  et  iid  un  yssaiii[>li ,  ayssi  co  es  dig 

desus. 

r.  et  l'en.,  fol.  73. 
Nous  sommes  tous  faits  d'une  même  matière  et  fa- 
çonnés sur  une  mêmeyor;«e  et  sur  un  même  modèle, 
.iinsi  comme  il  est  dit  dessus. 

Fig.  l'relatz,  que  deurinn  donar  forma  e  ys- 
.sainpli  Ap.  tota  nctez.a  e  de  tola  sancictat. 
/^.  elFert.,  fol.  19. 
Prélats  qui  devraient  àowncv  forme  et  ezcmplu^ 
de  toute  pureté  et  de  toute  sainteté. 
Prép.  cotnp.    Knainoret  se  de   la   moiller   del 
comte  a  forma  de  solalz  ,  et  eila  de  Ini, 
A',  de  Sordel. 
S'énamoura   de  la   femme  du   comte  en    manièri 
de  passe-temps  ,  et  elle  de  lui. 

Can  ell  .se  desgiii/.a  es  forma  d'angcl,e  nos 
tnostra  alcun  be  veray. 

F.  et  rert. ,  fol.  (iz. 
4,>uaM<l    il  se    déguise  eu  forme  d'ange,    et  non 
montre  aucun  bien  vrai. 

IJiia  (lama  lusens  en  forma  de  colonna. 

y .  de  S.  Honorai. 
Une  ll.ininie  liiilLinln  m  forme  d''  «nlfinni'. 
«AT.   esr    l'ORr.   IT    l'orma. 


FOR 

a.  FoRMATio,  s.  f.,  lat.  formatio,  for- 
mation. 
Aquestas  doas  se  fan  per  formatio. 

Leys  d'amorSj  fol.  l\!\. 
Ces  deux  se  font  ^3.Tj'onnation. 
Sobre  formacio  d' home. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  1 13. 
Surjormation  d'homme. 
CAT.  Formacio.  esp.  Formacion.  port.  Forma- 
cào.  iT.  Forinazione. 

3.  FoRMAL,  adj.,  lat.  formalîa-,  formel. 

Causa  FORMAI,  et  perlicient. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  76. 
Cause  Jornielte  et  efficiente. 
CAï.  ESP.  PORT.  Formai,  it.  Formale. 

4.  FoRMATiu,a<^'.,  formatif,  organisatif, 
qui  a  la  faculté  de  former,  d'organiser. 

Dezigna  delùlltat  de  natni'al  virtut  forma- 

TIVA. 

Quar  la  inateria  es  m.il  hobedient  a  virtnt 

FORMATIVA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  34  et  ^O. 

Désigne  faiblesse  de  naturelle  ^vàs'iuncefortnativ'e. 

Car  la  matière  est  mal  ohe'lssante  a  puissance  or- 
ganisatii'e. 
ESP.  IT.  Formad'.'o. 

5.  FoRMAR ,   V.,  lat.  FORMARe,  formcp, 
créer. 

De  cor  V  entendia 
Dieus,  qiian  formet  vostre  cors  anioro.s. 
GiRAtD  LE  Roux  :  Ara  sabrai. 
De  cœur  s'y  appliquait  Dieu,  quand  û/orma  votre 
aimable  personne. 

Ar  pregiiem  .selh  qn'els  eleiiiens  formet 
E  tôt  qnant  es. 

FcLQUET  DE  Llnei.  :  Bona. 
Maintenant   prions  celui   qui  forma    b^s    e'ie'meuts 
et  tout  ce  qui  est. 
/'"/^'.   A  penas  podian  sospirar, 

Ni  luotz  non  podian  formar. 

Passio  Je  Maria. 
A  peine  pouvaient  gémir,   ni  mots  ne  pouvaieni 
Jbrmer. 

l'arc,  pas.  Tant  es  iiobla  sa  ricors, 

E  SOS  belbs  cors  gent  formatz. 
Paulet  deMabskilie  :  Aras  qu'es. 
Tant  est  noble  sa  puissance  ,  et  son  beau  corps  grn- 
limcnljoriné. 
tat   ksp.  port.  Formar,  tt,  Fnrmnre. 
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6.  FORMOZITAT,    S./.,    lat.    FORMOSITA- 

Teni ,  beauté. 

Prepauzan...  a  lageza  fokmozitat. 

De  maior  pnritat ,  formozitat. 

Color  dona    a  cara  d' borne  formozitat    o 
deformatio. 

E/iic.  de  las  propr.,  fol.   i,  lo6"  ci26!{. 

Préférant...  à  laideur  beauté. 

De  plus  grande  pureté  ,  beauté. 

Couleur  donne  à  face  d'homme  beauté  ou  laideur. 
IT.  Formosità,formositate ,  formositade. 

7.  FoRMOS,  (idj.,  lat.  FORMOS«.s-,  beau, 
bien  fait. 

Formos  en  figura. 

La  gent  de  bêla  .statnra  et  formoza. 
Très  syrenas...   tan  formozas  que  los  qui 
près  lor  passavo  per  lor  beutat  atyravo. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  l65  et  258. 
Beau  en  figure. 

La  sent  de'JieUe  stature  et  bien  faite. 
Trois  sirènes...   si  belles   qu'elles    attiraient  par 
leur  beauté  ceux  qui  passaient  près  d'elles. 
ANC.   CAT.  Fermas,  cat.   mod.  Hermos.    anc. 
Esr.  Fermoso-  esp.   mod.  Hermoso.    port, 
it.  For  maso. 

8.  FORMATGE,  FORMAGCE,  FROMAGE,  S./., 

fromage. 
Le  lait  caillé,  étant  placé  dans  une 
forme  ponr  s'égoulter  et  se  consolider, 
prit  df  cette  forme  le  nom  de  formage. 

Livra  huous  e  formatge 
A  jorn  oarnal. 

Bertrand  de  Eorn  :  Bel  m'es  qiian. 
Livre  œufs  et  fro?nag-e  à  jour  gras. 
Quan  lur  an  donat  pan  e  fromage. 

P.  Cardinal  :  Un  sirventes  trametray. 
(^)uand  leur  ont  donné  pain  cl  fromage. 
Plus  de  FORMAGGE  quc  layt  de  vaca. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  27.'!. 
Plus  t\c /rom.age  que  lait  de  vache. 
ANC.  FR.  Si  a  vén 

Fiinnaiges  qui  dedeus  esteieut , 
E  senr  une  cloie  giseient. 

Marie  de  France,  t,  11 ,  p.  iot>. 

Et  couler  le  laitage- 
Pour  faire  sur  le  jonc  cailloter  \e  formage. 
Rkmi  Belleau  ,1.1,  fol.  i44- 
CAT.  Formatge.  it.  Formaggio.. 

9.  Fbomaggo.s,  ndj.,  fromagenx 


:uit> 
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La  siibslaucia...  vromaggoza. 

Elue,  de  las  propr. ,  loi.  •X'^i. 
La  sub^laacc. .  .Jivmiigeuse. 

10.  FoRMAGEiRA,  s.f.,  froinai^ère. 

La  veilla  formageira. 
T.  DE  BoNNEFoY  ET  BE  Blacas  :  Soingn'  Lu. 
Li  vicillc_/îi)/nu^t'rit!. 

11.  CONFORMITAT  ,  .V.   /!,    Kit.    C.ONFORMl- 

iwTeni ,  conformité'. 

Ab  cl  lian  .seiiilansa  et  conformitat. 

Elue.  Je  las  propr.,  loi.  ^.^. 
A\cc  lui  ont  ri'sseiiibl.mce  cl  conjormité. 
J'iT  que  sian  d'iina  conformitat. 

Leys  J'amnrs,  iol.f);'). 
l'our  qu'ils  soient  J'unc  mrnic  cDiiformilii. 
«AT.    ConforiniuiC.    esp.    Conjorinidad.    port. 
Confonnidadc.  ri-.    Coii/bnnilà  ,  coiiformi- 
liire ,  confonnitade. 

J3.      CONFORMAR,     T.,     l.lt.     CONFORMAR6' , 

confoniipr. 

Allcgo  e  dizo  qu'  om  .se  fleu  confor.mar  ain 
lu  lali. 

/.ej'jr   (l'iimnr.i,  foi.  63. 
.Mlèguenl  et  disent  qu'on  se  doit  conjunner  avec  le 
lai  in. 

MeilLs  ab  l'aiitra  .sî  conforma. 

Del'des  ee  Prades  ,  yfuz.  ClISS. 
Se  conforme  mieux  avec  l'autre. 

CAT.   ESP.  port.  Conformar .  ir.  Cotiforinure . 

j3.  Deformacio  ,  i. y.,  lat.  deformatio, 
<ltTormation  ,  laideur, 
l'ren  tôt  borne...  deformacio. 
Color  doaa  a  cara  d'home  fonnoziiat  o  de- 

FORMATIO. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  67  et  264. 
Tout  homme  j)rend...  déformation. 
Couleur  donne  à  lace  d'bomme  Ijcaute  ou  laideur. 

hsp.  Deformacion.  rr.  Dcforinaziotie. 

iff.   Deformitat,  s./,,  lat.  ueformita- 
rcm ,  difformité,  laideur. 
.Sa  heiitat  si  torna  en  deformitat. 
l'a  las  janctoras  gibboza»  ab  df.formitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l32et  95. 
Sa  beauté  se  change  en  laideur. 
Kail  Ici  jointures  Imssucs  avec  dijjormitc. 
<  AT.  Deformitat.  esp.  Deforinidad.  port.  Dr- 
fnrmidadc.    11.     l>rJ'ormi(à  ,     dijormllntr , 
dejiif  inittide. 
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>5.  Dkformatiu,  «<^//.,  déformalif,  dés- 
uryaiiisatif,  qui  a  la  faculté  de  défor- 
mer, de  désorganiser. 
Siecitat...  es  aiitiqualiva  ,  descoloraliva,  ue- 

FORMATIVA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  26. 
Si-chercsse...  est  vieillissante,  de'colorative,  defor- 
mative. 

16.  Dkformar,  V.,  lat.  deformarc,  dé- 
former, estropier,  défigurer. 

Cum  sia  iialiiralmcut  de  bêla  figura,  ciiipeio 
tro|)  la  DEFORMA  .sou  habit  o  veslldura. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  180. 
Coml>icn  qu'elle  soit  iiatui(^llomeiit  de  belle  figure, 
|ii)urtant  son  habit  ou  vêtement  la  t/ty/^'z/rebeaucouj). 
Parc.  pas.  Vev  que  el.s  ac  zjeformatz. 

/-'.  de  S.  Honorât. 
P.-ir  c|uoi  les  eul  estropies. 
Sou  fort  layas  e  defformadas. 

Letl.  du  preste  Jean  à  Frédéric  ,  loi.  28. 
Sont  fort  laides  et  déformées. 
ESP.  Dtsfonnar.    port.  Defonnar.  it.  Defor- 
marc. 

17.  Uefokmacio,  reformation,  s.f., 
lat.  REFORaiATioN6'/rt  ,  réforiualion  , 
réforme. 

La  rf.fokmation  e  inndilîcation  dejusticia. 

Statuts  de  Provenee.  Bomy,  p.  9. 
La  réformalion  et  modification  de  justice. 
Monestier  que  be.sonba  de  reformacio. 

Til.de  1319.  I)0AT,t.CXXXII,  fol.  333. 
Monastère  qui  manque  de  réformation. 

—  Reiioiivclleinent,  rétablissement, 
l'cr  la  reformation  dcl  profîeli. 

Ord.  de  Philippe-lc-Bel,  de  l3o6. 
Pour  le  renouvellement  du  profil. 
Entre  Dieus  et  liome.s,  de  patz  REFoaMACin. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  1.36. 
Entre  Uieu  et  les  hommes  ,  rétablissement  de  paix. 
CIT.  Reformacio .  esp.  liefortnacioii.  port.  Re- 
forinacdo.  it.  liiformazione. 

18.  Reformar,  ?>.,  lat.  REF0RMAR6',  re- 
former, former  de  nouveau,  faire  une 
réforme,  abolir,  ï'élablir. 

Reforma  Ion  for  e  ton  enlentlenierit. 
y,  de  S.  Honorât. 
Réforme  ton  cteur  et  ton  cnleiideuient. 
V.\  refokmet  r  emperi. 

Cal.  dels  apost.  de  Ruina  ,  fol.  ([{). 
Il  irformn  l'empire. 


FOR 

Paj-t.  pas.  Per  so  que...  Torde  fos  REroRMATz. 
La  patz  fo  reform.\d.\. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  210  et  i8t). 
Pour  ce  que...  l'ordre  fût  réformé. 
La  paix,  fut  rétablie. 
CAT.  ESP.  PORT.  Reformar.  it.  Rifonnare . 

19.  Informacio,  enformacio,  s.f.,  la  t. 
iNFORMATio,  information. 

Totas  las  enformatios  e  enqnestas. 
En  las  qnals  enformacios  e  enqnestas. 
Tit.  du  xm^siicle.  Doat,  t.  CXVIII,  fol.  38  et  .^9. 
Toutes  les  injormations  et  enquêtes. 
Ea  lesquelles  inj'ormations  et  enquêtes. 
Si  appar  alsconsols  per  enformacio  sufficieii. 
Ord.  des  R.  de  Fr. ,  1460,  t.  XVI ,  p.  \^. 
S'il  paraît  aux  consuls  par  information  suflisanle. 

—  Enseignement. 

Instructiva  informacio. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  i. 
Enseignement  instructif. 
CAT.  Informacio.  esp.  Informacion.  port.  In- 
formacào ,  enforinacào.  it.  Iiiformazione. 

20.  Informâmes,  .v.  m.,  information, 
recherche ,  trace. 

Totz  los  saniz  que  per  aqiiest  informâmes 
au  scguit  Jhesn  Crist. 

V.  et  Fert. ,  fui.  33. 

Tous  les  saints  qui  par  cette  trace  oni  suivi  Je'sus- 
Clirist. 
ESP.  Informamiento, 

21.  Inform.\tiu,  adj.,  formatif,  organi- 
satif ,  qui  a  la  facilité  de  former,  d'or- 
gani.ser. 

"Virtut  informativa...  dels  membres  fir;nra- 
tiva,  ordenativa  et  dlstincliva. 

.Solelh...  lia  vîrtut  informativa. 

Elue-  de  las  propr.,  fol.  19  et  116. 

Puissance  ybr;na/i('^...   figurative  des   membres, 
ordinative  et  distinctive. 

Le  soleil...  a  puissance_/b;7/2n//Vc. 
ESP.  IT.  Informativo. 

XI.  Informar,  ENFORMAR,  EFORMAR,  7>., 
lat.  ixroRMARe ,  informer,  former, 
instruire,  recherchei-. 

Nos  pnscam  informar. 

Per  aquestas  vos  podelz  enfoiimar  de  totas 

las  autras  dictio,';. 

Leys  d'amors,  fol.  9. 
ÎN'ous  puissions  nous  instruire. 


FOR 


M 
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Par  celles-ci  vous  pouvez  vous  instruire  do  tous 
les  autres  termes. 

En  fayt  d' armas  et  de  cassar,  las  eformavo. 
Elue,  de  las  propr.j  fol.  i6'4. 

En  fait  d'armes  et  de  chasser,  les  formaient. 

Que  essenhe  lo  cor  et  informe  la  conciencia 
que  el  denhe  esser  nostres  luayestres  e  nostres 
bos  avocatz. 

F.  et  P'ert.,  fol.  48. 

Qu'il  enseigne  le  cœur  et  instruise  la  conscience 
de  manière  qu'il  daigne  être  notre  maître  el  nutic 
bon  avocat. 

Part.  pas.  ^ùs  es  enformat  que... 

Tit.  de  139?..  Bailliage  de  Sisleron.    '  - 
\  ous  êtes  informé  que. . . 

leu  vuclh  esser  efformat 
Abans  que  iea  al  re  en  fassa. 

Un  TROIBADOUR  ANONYME  :  El  nom  de. 
Je  veux  être  in/orwe  avant  que  j'en  fasse  autre  chose. 
CAT.    ESP.   Informar.  port.  Informar,  enfor- 
mar.  it.  Informare . 

23.  Transformatio,  s,f.,  lat.  TRAN.SFO.I- 
MATio,  transformation. 

TRAN.sFORMATiosd'una  signiCcatio  a^l  auira, 
Leys  d'amors,  fol.  i.Ho. 
Transformation  d'une  signification  à  autre. 
CAT.     Tran.fonnaciô.     tsp.     Transfonnacioii. 
PORT.     Transformacào.    it.     Transformn- 
zione ,  trasforinazione. 

'ili.  Transformatiu,  adj.,  transformat  if, 
qui  a  la  faculté  de  transformer. 

De  las  cauzas  en  las  quais  ha  aceio,  en  sa 
seinlansa  transformativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2'i. 

Des  choses  sur  lesquelles  elle  a  action  ,  Iransfor- 
malive  en  sa  ressemblance. 

CAT.  Transformatiu.  esp.  Transformativo. 

là.    Traksformar,    V.,    lat.   trassfor- 
MXVie ,  transformer. 
Segotî  que  Dieus  permet,  si  transfokmo. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  12. 
Suivant  que  Dieu  permet,  se  transforment . 
Part.  pas.  Sera  transformatz  en  la  ym.ige  de 
gloria. 

F.  et  Fert.,  fol.  10.,. 
Sera  transformé  en  l'image  de  gloire. 
CAT.   ESP.  port.    Transforrnar.   it.    Transfor- 
mare,  trasformare. 
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•i6.  Uniformitat,  s./.,  lat.  unifoumi- 
TAT<7/.',  uniformitr,  bomogcnéitô. 
Jasia  que...  baia  en    si   et    ca  sas   pailidas 

V  MFOnMITA.T. 

Viaiula  que  ha  uîciuirmitat  ,  et  es  leiii|ira- 
il.iiiR'iit  aiuinistiatla. 

Kliic.  lie  /(!.«  propr.  .  fol.   iS;  cl  7^. 

luon    qu'clU"  ait    li(>moi;i-m-ilf  on  elle  et   en   ses 
^Aarties. 

Kouriilurc  quia  iinifarmilf ,   ot  esl  aJininistui' 
moiie'renient. 
<\T.    l'niformitat .    E.sr.    VniformiJad.    tout. 

.    L'nlformidade.  iT.  Uniformiut ,    uniformi- 
taie ,  itniforinitade. 

9.7.  McLTirouMiTAT,  .v./.,  luiil tiioimitr  , 
(livrrsilc-  (le  fornifs. 
Eulresl  Lan  multiformitat  et  varietat. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  107. 
Kntre  soi  ont  mulliformité  et  vaiiclé. 

28.  MoTFORMABLE ,  adj.,  mullifomic. 
Per  la  "racia  de  la  motformabla  savieza  de 

Dien. 

Tmd.  de  l'Ùpil.  de  S.  Paul  aux  Ephésiens. 
Tar  la  crace  de  la  multiforme  sagesse  de  Dieu. 

9.9.  Sf.ptifoumf. ,  adj.,  lat.  skptiform/.v, 

sopliformo  ,   à  s<.-pt  formes ,  de  .sept 

façons. 
La  letania  .sEPTiroaMA,  so  es  de  .vu.  manieras. 

Cut.  dels  npoxl.  de  Roma  ,  fol.  7(). 
I  j  litanie  sfpltfonm'.  e'csl-à-dirc  de  sept  matiières. 

FORMIGA. ,  .V.  f.,  l;it.  formica,  fourmi. 

A  .senihlan  diî  formica. 

F.  et  J'erl.,  fol.  .O.'). 
A  mani<'i'-  t\<^Ji>urmi. 
I'drmioa...   fa  piovi/.io  en  e.siin  per  yveni- 

Elrir.  de  lus  prnpr.,  loi.  aSi. 
Fourmi...  l'ail  provi.sion  i-ii  été  pour  liiver. 
CAT.  Formica,  esp.  Horiniga.  tort.  Fonniga. 
iT.  Formica. 

•>..     FORMIT,   FROMIT,    -V.  /.,    foiUllÙ. 

Honi  dea  far  .ti.ss!  coma  la  formitz  ,  qne  s! 
irelialba  en  r-lieii  peraver  soqijc  vien  enivern. 
Lin.  de  Sjdrtic  ,   fol.  69. 
On  doit  faii  '•  comnii;  la  fourmi,  'pii  »c  démène  en 
r'ic  pour  avoir  ce  dont  elle  vil  en  hiver. 
Xégat.  expl.  No  m'o  prêt/,  una  fro.mit. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Farai  un  vers.  Fur. 
J<~  ne  prise  cela  \.\i\v  fimrmi . 


FOR 

ANC.  ri\.  Dist  \afroinitz  :  Or  eliante\î  inei. 
MAnir.  DE  France,  t.  JI ,  p.  la'j. 
Par  (pioi  rhoininc  cnsuyvaiit  iln  fourmi  la 

raison 
Kuv  ilallle  en  nn  mois  pour  un  an  sa  mai.son. 
Piiii.irPE  IIegemon  ,  p.  22. 

3.  l'dRMir.uiKR ,  .V.  w.,  foiirmillière. 

Gi'la'ls  el  FORMiGuiER  ,  quar  las  formif^as 
layslio...  mal  et  manjo...  bo. 

Fluc.  de  las  propr,,  fol.  241. 
.liHe-lo>  à  ]a  foiirmillière,  car  les   fourmis  lais- 
sent... le  mauvais  el  niani^ent...  lo  lion. 
cAT.  Formiguer.  esi-.  Hormiguero.  port.  For- 
migueiro.  it.  Formicaio. 

4.  Fromiokr  ,  s.  m.,  fourmillière. 

Jiti  ades  el  fromiger. 

Deude.s  de  I'rades  ,  Auz.  cass. 
G'il  incessamment  dans  Xa  fourmillière. 

'.).   F0R.MICALF.0N ,  .V.  ///. ,   formica~leo  , 
fourmi-lion. 

FoBMiCAr.EON  es   una  spccia   d'aranba  que 
pren  nom  de  formiga. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25l. 

J^c  fourmi  -  lion    est   une  espèce  d'araignée  qui 
prend  nom  de  fourmi. 

6.  FoRsiiGAMF.NT,  5.  ni.,  foumiillcment , 
démangeaison ,  picotement. 

Sent  en  aqucl  loc  del  pe  dormicio  et  for- 

Mir.AMENT. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  Çjfi. 
.Sent  en  cet   endroit   du  pied  engourdissement   et 
fourmillement. 
ESP.  Ilorinigamicnto. 

7.  FoRMicAR,?'.,  foiirmillei,  picoter. 
Vart.prcs.  Ciim  es  pois  caprizant,  foiimicant. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  21. 
Comme  le  pouls  est  sautillant  ,_/bu;7n;7/rtn^ 
ESP.  Ilormigar.  port.  Formigar.  it.  Fonnicare . 

8.  FoRMiGUEiAMENT ,  .S.  1)1.,  fourmille- 
ment,  démangeaison,  picotement. 
FonMiGUEiAMENT    pcr    Fazo   de    la   matcii.i 

ascendeiil. 

l'Uiic.  de  lus  propr..,  fol.   toi. 
Fourmillement  en  raison  de  la  matière  asccndanle. 
ESP.  Jlonnigucamiento.  n.  Formico/amentn. 

cj.   FoRMiGiiKiAR  ,    7».  ,    fdurmilier  ,  dé- 
inaui^er. 


FOR 

Sî'l  pacient  badalha  et  saliva,  e 'Is  potz  li 

FORMIGDEIO. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  (Oi. 
Si  le  patient  liâillo  et  salive  ,  et  les  lèvres  lui  dé- 
mangent. 
ESP.  Horrnignear.  port.  Foriniguejar. 

FORMIR,  FuiiMiR,  FROMiRjT.j  remplir, 
accomplir,  satisfaire,  exposer. 

De  ren  qn'  al  segl' ay' a  formir. 

PiF.nRE  d'Auvergne  ;  De  Diens  non. 
De  rien  qu'il  ait  à  satisfaire  au  siècle. 
Ben  FURîvir  Jo  me.ssatge. 
Fioman  de  Gérard  de  Rossil/on,  fol.  .'iç). 
Bien  remplit  le  message. 

Quasqas  si  deu  de  .son  mestier  formir. 
B.  DE  Ventadol'R  :  Ab  joi  niov. 
Chacun  doit  se  salis/aire  de  son  besoin. 
Formir 
Vos  voil  so  c' om  mi  manda  dir. 

Roman  de  Jaiifre,  fol.  17. 
Je  veux  vous  exposer  ce  qu'on  me  commande  de 
dire. 

Part.  pas.  ' 

Ja  nnibs  furmit  messatge  non  anziretz. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  38. 
.Tamais  vous  n'ouïrez  nul  message  accompli. 
Senher,  be  m  tenc  per  fromida. 

G.  RlQlllER  :  L'aulr' ier  trobci. 
.Seigneur,  je  me  tiens  bien  pour  satisfaite. 

2.  FoRMiMEN,  .V.   m.,  exposition,  com- 
mencement. 

Mais  te  valgro  tofas  al  formimen. 

OziLS  DE  Cadartz  ;  Assal?.  es. 
Plus  te  valurent  toutes  au  commencement ■ 

FORAR,  ?'.,  la  t.  forarc,  forer,  trouer, 
percer. 

Part.  pas.  Si  non  es  en  carrera  forada. 
Fors  de  Béarn,  p.  i  089. 
Si  n'est  pas  en  rue  percée. 

—  Siihstnntiv.  Trou,  ouverture. 

Appar   qu'el    prnmier    forât   es   neressari 
per  purgar  las  superllnitats  del  oervel. 
Abelhas...  repauson  si  sobr'eis  foratz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i^o  et  il^i. 
Il  paraît  que  le  premier  troti  est  ne'cessaire  pour 
purger  les  superfluitès  du  cerveau. 

Les  abeilles...  se  reposent  sur  les  traits. 
cat.  ANC.  ESP.  Foradar.   esp.    mod.   Horndar. 
PORT.  Fiirar.  it.  Forare. 


FOR  369 

2.  Perforacio,  .ç.  /^,  lat.  perforatio  , 
perforation,  trou. 

Dens  alcunas  vetz  prendo  perforacio,  au- 
tras  vetz  rnpcio. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  43. 
Les  dents  quelquefois  prennent  perforation,  d'au- 
tres fois  rupture. 

Ara  perforacio  ampla. 

Trad.  d'Alhucasis,  fol.  33. 
Avec  perforation  ample. 
port.  Perforacao.  it.  Perforazione. 

3.  Perforador,  s.  m.,  qui  perfore,  opé- 
rateur. 

Entro  qu' el  perforador   venga  ad   aquela 
ptyra. 

Trad.  d' Albucasis ,  fol.  32. 
Jusqu'à  ce  que  l'opérateur  vienne  à  cette  pierre.  ■ 

4.  Perforatiu,  adj.,  perforatif,  propre 
à  perforer. 

De  las  partidas  qne  ban  mestier  de  perfora- 
cio... PERFORATIVA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19. 

Perforatiiie. ..  des  parties  qui  ont  besoin  de  perfo- 
ration. 

5.  Perforar,  V.,  lat.  perforar^,  per- 
forer, percer. 

Perforec  un  apostenia  cancros. 

Pien  nna  ola,  e  pkrfora  en  la  caberta   un 
tranc. 

Trad.  d'Alhucasis,  fol.  i  et  38. 

Perça  un  apostéme  cliancreux. 

Prends  une   marmite,  et  perfore  un  Irou  dans  le 
couvercle.   ■ 
Part.  pas.  Snncnens 

E   PERFORATZ. 
Un  TROUBADOIR  ANONYME  :  Tlieus  VOS. 

Saignant  et  percé. 
PORT.  Perforar.  it.  Perforare. 

i\.  Transforar  ,  trasforar  ,  V.  ,  lat. 
TRANSFORARc ,  transpcrccr ,  percer 
d'outre  en  outre. 

De  totz  pongz  la  trasforet. 

Brec.  d'amor,  fol    85. 
De  lous  points  la  transperça. 

Apres  gardatz  que  no '1  tran.^fore 
Ni  ven  ni  freilz. 

Deddes  de  Prades,  Aitz.  cass. 
Après  prenez  garde  que  ne  le  transperce  ni  vent 
ni  froid. 
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—  l'iluoi-,  s'inliUrer. 

Ais;a  per  veiias  tramsfdra. 

Brff.  d'amor,  fol.  38. 
Kju  lUtre  par  \  finos. 
iT.  Trnforare. 

KORN,  S.  m.,  lat.  firvwj,  four. 
M'arl  |)lus  fort  no  feira  fiiecs  en  forn. 

B.  DK  Ventadour  :  Be  m' an  perilut. 
Me  brûle  plus  forl  que  ne  ferait  feu  cnj'oiir. 
Quatre  korns  aveiu  tlir  qaaus, 

PlIlLO.MKNA. 

Nous  avons  quatreybi/rs  Je  chaux. 
CKT.  Font.  ASC.  Esr.  Forno.  esp.  mod.  Uonto. 
PORT.  IT.  Forno. 

•1.  FoRNEi.H,  vouNF.i-,  ,v.   ///.,  CoiirnciUi  , 

foyer. 

JMeneron  m'en  a  lar  fornet.h. 

Lk  toMTF.  DE  Poitiers  :  Kn  .Mvcrnlie. 
M'emmenèrent  à  \ci\v  foyer. 
Nost  resl''rancess'asezo  près  d'un  FORNEi.  privât. 
Roman  du  Fierabrns,  v.  2it)2. 
Nos  Français  s'asseoient  près  à'xxwfojer  privé. 
ANC.  FR.  Un  métiil  en  un  seul  vaissel 

Te  convient  mecire  en  un /ournel. 
Lu  Fontaine  des  Amoureux  ,  v.  920. 
ANC.  CAT.  Fornell.  anc.  ksp.  Foriielo.  ksp.  mod. 
Hornillo.  port.  Fornilho.  it.  Fornello. 

'i.    F()H>ATZ,    FORNAS  ,    S./.,   lilt.  FORNAX, 

fournaise. 
Cmn  r.iurs  s' alina  en  la  fornatz. 

G.  Faidit  :  Chaut  e  déport. 
(îomtne  l'or  ^'epure  dans  \:i  fournaise. 

l'"oRSAs  ont  ardon  las  armas  de  pnrgalori. 

/".  et  F.rt.,  fol.  28. 
Fournaise  où  brûlent  les  ;imes  de  purgatoire. 

A!«f:.     ESP. 

En  uediu  del  infierno  fumea  an  Joniaz. 
Poema  de  Alexandro,  c;op.  22.!i8. 
Jafie  en  paz  cl  ninnu  en  mendia  \»fornaz. 
Mi/af;ros  de  Niiestra  Se/lora  ,  cop.  366. 
r.AT.  Fornal.  ksp.  mou.   Ilornaza.   port.  For- 
nalha.  it.  Fornncc. 

/|.    FoRîîAnA,  .«./!,  fourn«''e. 

Un.T  cilada  de  I)ra7.a  delà  premera  pornada. 

Ord.  des  H.  de  Fr..  Iii63,  t.  XVJ  ,  p.  l3o. 
Une  potée  de  brii^c  de  la  prcinicrcyî)Hr/j<"<f. 
<:at.   Fomnda.  e»p.   Ilornada.  piirt.   Fornada 
\\    Fnrnata. 


FOR 

r».     l''oRNATr.r  ,     FO!\NAr.lIK  ,  s.  ni  ,   foiii- 

naj,'c. 

Très  deniers...  de  fornatge. 

l\t.  de  1254-  Doat,  t.  Cï \V,  Col.  01 
Trois  deniers...  i\c  J'ournage. 
La  tcrsa  [lart  de  totz  fornatges.  .  Ter  aipic- 
sla  j)art  d' aquestz  FOR^ATGKs. 

Til.  de  I  329.  Jixh.  du  Roy-,  J.  J23. 
I.a    troisième   partie  de   \.o\\%  J'otirnagci...   Pour 
celte  partie  de  ceafoiirnugen. 

Deu  donar  mandagnes  c  formagues. 

Tit.  de  1204.  Areh.  du  Roy.,  J.  320 
Hoit  donner  mandagcs  cl _fournii!;es. 
Esi>.  Ilornage. 

G.   roRMLHA,  s.f.,  chauffée  tle  fotu-,  la 
quantité    de     bois    iiccessaiie    pour 
chauffer  un  four  une  fois. 
La  FOR^Mt.HA  a  sou  pa  cozcr  de  guaric  e  de 
castain. 

Carlulairc  du  Bitgue  ,  fol.  28. 

La  c/iauffee  de  Jour  un  chêne  et  en  chataijjnier 
pour  cuire  son  pain. 

7.  FoRNARiA  ,  S./.,  fourncrie,  lieu  oTi 
sont  les  fours. 

La  FORNARIA  do  la  dicha  vila. 

Tit.  de  1270.  jlrch.  du  Roy.,  J.  \- 
\.3fournerieAc  ladite  ville. 

—  L'industrie  du  fotirnier. 

leii ,  lioms  o  femena  que  u/i  dcl  nieslier  de 

FORNARIA. 

Cartitlaire,  de  Montpellier,  fol.  I2'|. 
Moi  ,  homme  ou  femme  qui  use  du  mélior  de/Jw/c- 
nerie. 
ESP.  Honieria. 

8.  FoRNiKR  ,  .V.  ///.,  fournier. 

I'"ill)s  d'un  sirven  de!  castel,  qu' era  for- 
NiERs,  qu'escaudava  lo  fbrn  a  «roser  lo  pa. 
r.  de  B.  de  Fenladuur. 
l'Ms    d'un    servant  du   chùlcau  ,    qui    était  .four- 
nier, qui  chauffuit  le  Ibur  à  cuire  le  pain. 
CAT.    Forncr.    Esr.    Ilorncro.   port.    Forneiro. 
IT.  Fornaio, 

9.  FoRNiEiRA  ,  .V.  /;,  fouiniùre. 

Del  pan  que  faran  (■()7,(;r...    qu' eis    forniers 
et  Lis  PORWIKIRAS  ..  jurrui. 

Ni  la  l'ORNfEiRA  ni  negnna  anJra  persona. 
Ciirtulaire  de  Montpellier,  loi.  218  et  \?I\. 


FOR 

Du  pain  qu'ils  feront  cuire...  que  les  fourniers  cl 
lesj'ournières...  jurent. 

Vilajburnière  ni  nulle  autre  personne. 
ESP.  Hornera.  port.  Formera. 

10.  Enfornar,  -y.,  enfourner,  engager. 
F!g.  T'  arm'  enfornas 

En  trebaill  et  en  tormen. 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Crist. 
Tu  enfournes  ton  âme  en  travail  et  en  tourment. 
1..VT.  ANC.  ESP.  Enfornar.  esp.  mod,  Enhornar. 
PORT.  Enfornar.  m.  Infornare. 

11.  FORNICATIO  ,      FORNICACION  ,     S.     f., 

lat.  FORNICATIONS /?2 ,  fomication. 

No  faras  adiilteri  ni  fornicatio. 

t^.  et  Vert.,  loi.  3. 

Tu  ne  feras  adultère  \n  fornication. 

Si  era  ver  so  qne  los  Juzieus  dizian ,   que 
Jhesu  Crist  fus  nat  en  fornicacion. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  63. 

Si  était  vrai  ce  que  les  Juifs  disaient,  que  Je'sus- 
Christ  fût  né  en  fornication. 

Dezapauzet  moizevesques  persiinonia  e  per 

FORNICATIO. 

Cat.  dels  apost.  de  Roina,  fol.  i^i- 
Déposa  beaucoup  d'évêques  pour  simonie  et  pour 
fornication. 

Fig.  Fornicatios  de  l'arma  esservituzd'idolas. 
Trad.  de  Bède  ,  foi.  4'- 
Formcation  de  l'âme  est  culte  serviie  des  idoles. 
CAT.  Fornicaciô .  esp.  Fornicacion.  port.  For- 
nicacào.  iT.  Fornicazione . 

12.  FoRMCAnoR  ,  s.    m.,  lat.  fornic-v- 
TOR,  fornicateur. 
Deas  dainnara  los  fornicadors. 

Trad.  de  Bède  ,  fol.  4o. 
Dieu  damnera  les  fornicatfurs. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fornicador.  it.  Fornicatore . 

i3.  FoRNiCADRF-,  S.  171.,  fomlcateiir. 

Toz  FORNICADRES  cs  DO  nedes. 

Trad.  de  Bède,  fol.  44- 
'Yo\xi  fornicateur  Vil  non  pur. 

14.  FoRNiCAiRiTZ,  s.f.,  fomicalrice. 
Âdject.  Filhs  de  femna  fornicairitz. 

Brei'.  d'atnor,   fol.  l3l. 
Fils  de  l'emme  fomicalrice. 
iT.  Fornicatrice . 

15.  FORNICAK  ,    lORNlGAR  ,     V.,    lat.    FOR- 

iMc.ARc,  foriiKiiicr, 


FOR  371 

Ben  deffent  la  ley  velb;i  fornigar. 

J^a  nobla  Leyczon. 
Bien  défend  la  vieille  loi  (\c  forniquer. 
No  FORNIQUE  aîssi  com  alc'ii  d'els  forniquero. 
Ti-ad.  de  l'Epi  t.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 
Qu'il  ne  fornique  pas  ainsi  comme  aucuns  d'eux 
forniquèrent. 

Subst.  Mellieres  murirs  o  ardresque  fornicars. 
Trad.  de  Bède ,  fol.  4 1  • 
Meilleur  est  le  mourir  ou  le  brûler  que  \e  forni- 
quer. 
CAT.  ESP.  PORT.  Fornicar.  it.  Fornicare. 

FORNIR  ,  V.,  fournir,  garnir. 
Voyez  MuRATORi ,  Diss.  33. 
Non  pot  FORNIR  son  chant. 

Deudes  de  Prades  ,  .■■luz.  cass. 
jNe  peutyoi/;'«ir  son  chant. 

Part. pas.  Plus  agradans  e  plus  fornitz. 
Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Plus  agréable  et  i>]us  fourni. 
cat.  esp.  port.  Fornir.  it.  Fôrnire. 

FORRE ,  a.  m.,  fourrage,  paille. 

Erbalge  de  sa  terra,   forre  ni  fen. 

lioman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  i;). 
Herbage  de  sa  Ictre  ,  fourrage  ni  foin. 
ANC.  FR,  Isnelement  l'a  ou  forre  boutée. 

Roman  d'ylgolant ,  v.  6l5. 
Ne  sert  à  rien  de  faire  barbe  Ae  fotiarre. 
Camus  DE  Belley,  Diversités,  t.  I,  fol.  203. 

i.   FouRATGE,  S.  m.,  fourrage,  pillage. 
Se  atendion  al  dit  focratge. 

Chronique  des  jilbigeois,  col.  44- 
S'attendaient  audit  pillage. 
ESP.  Forrage.  port.  Forragem.  it.  Foraggio. 

\.   FoLRiER,    s.   ni.,    fourrier,   pillard, 
four  rageur, 
.XiTii.  léguas  van  avan  II  folrier. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  214. 
Quatorze  lieues  vont  avant  \es  fourriers ■ 
ESP.  Forragero.  port.  Forrageiro.  it.  Forag- 
giere. 

4.   Fourrejar,    fourregiar  ,  V.,    four- 
rager, piller. 

Son  volguts  anar  fourregiar  los  que   eruu 
morts. 

Aquels  que  fourrej.wan. 

Chronique  des  yJlbigeois,  col.  44- 
Sont  voulus  aller  piller  c.eixx  qui  étaient  raorti. 
C,ini\  qui  fouriageaicnt. 


\>c.  vK.  C«  uoaobsrant  les  dits  ÀDgloi:» 
Les  pillèrent  et  foiiragerenc. 
r,i,riUs  de  Charles  rjj .  t.  IJ  ,  p.  2. 
tir.  poKT.  Forragear.  it.  Foraggiare. 

FORS,  odi>.,  lat.  FORis,  hors,  dehors. 
Sion  trap  teniliil  per  Koas  jnzer. 

Bertrand  de  Born  :  Non  csiarai. 
(^)ue  tentes  soient  tendues  pour  couclier  dehors. 
Prép.  Dedins  e  fors  son  repaire. 

y.  de  Raimond  de  Miriwitl. 
Deiians  et  hors  sa  tU-meure. 
Prc'p.  comp.  Sui  fors  deI  dreg  viatge. 

B.  DE  Ventadolu  :  I>a  iloussa. 
Je  suis  hors  du  diuit  cliemiii. 
Ccnj.  comp.  Fors  quant  tu...  m' t-n  absolverns. 
Til.  de  io36'. 
Hormis  (juand  tu...  m'en  dispenseras. 
Enans.  sapchatz  tos  temps  vos  servirai , 
Fors  que  jamais  vostres  drntz  no  serai. 
Pierre  de  Barjac  :  Tôt  iVancamen. 
Au  contraire,  sachez  que  toujours  je  vous  servirai, 
excepte  que  jamais  je  ne  serai  votre  amant. 
ANC.  FR.  Ciinseil  pristrent  keyb/-.j  istreient , 
Y.fon  al  plein  les  atendreient. 
Roman  de  Rou,  v.  (5655. 
Le  fer!  si  parmi  le  cors 
Que  le  tronçon  en  painybr^. 

Roman  du  Renart ,  t.  III  ,  p.   2/j5. 
IT.  Fore,  fuore,  fori,  fuori. 

1.   Foras,  roiw  ,  nclv.,  I;it.  foras,  hors, 
dehors. 

Menel  lo  ah  si  for.\s,  lonh  del  caste! . 

y.  de  Guillaume  de  Cahestaing . 
\a:  mena  avec  soi  dehors ,  loin  du  cliâteau. 
Prép.  comp.  Que  rcs  no  y  aia  part  en  mv 
Mas  vos  sola,  foras  de  Dien. 
Arnal'D  de  Marceil  :  Totas  Lonas. 
Que  rien   n'y   ait   i)art  en   moi  que   vous  seule  , 
en  dehors  de  Dieu, 

ASC.    ESP. 

E  foras  por  precio  bono  non  daha  ren  por  al. 

Poeni.i  de  Alcxnndro ,  cop.  2oai . 
(Ar.    Fora.    esp.    .mod.    Fueras,  fiiera.    port. 
Fora.  IT.  Fora,  futra. 

S    Dkfors  ,  rtc/c. ,  (Icliors. 

Es  inalvatz  DEFors  e  dedia.H. 

Pierre  d'.Vuvergne  :  Chaularai. 
I     l  mauvais  dehors  et  dedans. 
UtFons  kon  sanb  Andrjeus, 
E  'I  cor  fs  dédias  juzieiis. 

Hai*io.vd  de  Castelnal'  ;  Kr  a  bcn. 


FOR 

Dehors  .sont  saint  Audre  ,  et  le  cceur  au  dedans  est 
juif. 

ANC.  KR.  Et  i'el  vous  cbaslie  defors. 
Aies  dedans  cuer  d' aiment. 

Roman  de  la  Rose ,  v.  4o20. 

'i.  Dekouas,  adw,  dehors. 

Es  dins  poiritz  e  vernienos, 
V.  DEFORAS  par  bels  e  bos. 

Roman  de  Jaufre,  fol .  32. 
ICsl  dedans  pourri  et  vermineux  ,ct  dehors  parait 
l)eau  et  bon. 

ANC.   ESP.  Non  deve  ser  esleido  defora   de  la 
oibdat. 

Fuero  Juzgo,  t.  i  ,  p.  3. 

CAT.  Defora.  esp.  mod.  Defuera. 

5.  FoRCEis, /?re/?.,  hormis,  excepté. 
Conj.  comp.  Non  ténias  negun  garent  de  toz 

pechaz,  forceis  que  te  raezeus. 

Trad.  de  Bcde,  fol.  2. 
Que  tu  ne  tiennes  nul  garant  de  tes  péchés,  ex- 
ceptc  que  toi-même. 

6.  FoRAL,  adj.,  cxchi. 

Que  sia  foral  del  cosselh  del  baile. 

Tu.  de  1294.  DoAT,t.  XCVII,  fol.  253. 
Qu'il  Sdil  exclu  du  conseil  du  hailli. 

7.  FoRDA  ,  rtr^.,  extérieur. 

Gant    nosire  fordas    hom  ,   so   es    nostra 
charns  ,  dejuna  ,  el  cors  dedins  ora. 

Trad.  de.nede,  fol.  53. 

Quand  notre  homme  extérieur,  c'est-à-dire  notre 
cliair,  jeûne,  le  cœur  au-dedans  prie. 

Fig.  Si  alcns  le  cbastia  dd  pecbat  «••orda  ,  tu  , 
li  cofessa  les  pechaz  que  sunl  dins  te. 
'Trad.  de  U'cde,  fol.  5o. 
Si   aucun    le   reprend  du   péché   extérieur,    toi , 
coufcssc-lui  les  péchés  qui  sont  dans  toi. 

8.  FoRSAïc  ,  «<ij^'.,  impertinent. 

No  sias  orgolho.s  ni  forsaics. 

Trad.  de  la  Règ-.  de  S.  Jienoit,  fol.  (i. 
iS'c  sois  orgueilleux  ni  impertinent. 

<j.  FoRKSoiiE,  (idj.,  (|ui  est  du  dehors, 
étranger,  sauvage. 

•Si  volclz  un  auzel  foresoue, 
En  très  jorns,  far  aisi  domesgue. 
iJi.LDKS  DE  Prawkk,  yluz.  cass. 
.Si  vous  voulez,  en  trois  jours,  (aire  ainsi  domcs^ 
liquc  un  oiseau  sauvage. 


FOR 

10.  Forestier,  forastier,  forasteyr, 
adj.,  du  lat.  FORà"  ST«Re,  étranger. 

Es  mays  de  resoa  que  l'argent...  resta  en 
las  mans  dels  snbgiects  que  d'autras  personas 

FORESTIERAS. 

Statuts  de  Provence.  Bomy  ,  p.   i^- 
Il  est  plus  de  raison  que  l'argent...  reste  dans  les 
mains  dos  sujets  que  d'autres  personnes  étrangères. 
Snbst.  Cels  del  covent  e  'Is  forestiers. 

V.  de  S.  Honorât. 
Ceux  du  couvent  et  les  étrangers. 

—  Forestier,  qui  est  situé  en  dehors. 
De  las  vilas  forasteyras. 

Prit',  cane,  par  les  li.  J'Angl.,  p.  17. 
Des  yïWes  forestières . 
CAT.  Foraster.  esp.  Forastero.  port.  Forasteiro. 
lï.  Forestière,  forestiero. 

11.  FoROSTAR,  V.,  chasser,  bannir. 

Part.  pas.  A  forostada  honor  de  son  paes. 
AiMERi  DE  Pegl'ilain  :  Tolas  bonors. 
A  banni  liouiieur  de  son  pays.  ,    ' 

FORSA,  s.f.,  force,  ciseau,  cisailles. 

Pois  la  FORSA  '1  prat  pais. 

GiRAUD  de  BoRNCiL  :  Ges  aissi  del. 
Puisque  le  ciseau  paît  le  pre'. 
ANC.  FR.  Qui  nn  rons  pélican  porloit 

Bien  fet ,  sanz  cizel  et  san^force. 
Roman  du  Renart ,  t.  1,  p.  55. 
Que  li  neveu  soient  mis  en  relegiou  et  tondu 
de  cea  Jorces...    et    aporterent   une    espée   et 
unes/brces... 

Rec.  des  hist.  de  Fr. ,  t.  lîl ,  p.  187. 

2.  Force,  s.  m.,  lat.  force/w,  ciseau. 

Ni  preslaran  razors  ni  forces  a  rayre  ni  a 
tondre. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  179. 

Ni  prêteront  rasoirs   ni    ciseaux   pour    raser   ni 
pour  tondre. 

FORT,  adj.,  lat.  fort^V,  fort. 
Que  caste)  fort  ni  tors 
Contra  rai  no  s  defenda. 

GiRAliD  DE  Salignac  :  Esparviers. 
Que  cliâteauyb;t  ni  tour  contre  moi  ne  se  défende. 
Siibst.  Mantenrai  les  frevols  contra  'Is  forts. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  Ges  sitôt. 
.Je  maintiendrai  les  faibles  contre  les  Jbrts- 
Ben  trobavas  fort  contra  fort. 

A.  Daniel  :  Puois  Kn  Baimond. 
Jîlcn  tu  lio\i\,\h/'ori  conlte Jhrt. 


FOR 
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.'/f/i'.     Molt  fort  Llasniava  Boecis  sos  aiuigs. 
Poème  sur  Boèce. 
Moult  yù^V  blâmait  Boeoe  ses  amis. 
Fier  tan  fort  qn'om  ges  no  pot  guérir. 
GlRAijD  DE  Calanson  :  A  lieyscui  am. 
Frappe  si  fort  qu'on  ne  peut  point  gue'rir. 

ANC.   FR.  D'une  Jorc  lièvre  don  il    avoit  esté 
malades. 

Piec.  des  liist.  de  Fr.,  t.  III,  p.  284. 
"Virent  la  cité...  et  por  noiant  demaudesiez 
pins  bêle,  ne  plus Jort. 

Deux  cités  qui  sor  mer  sient,  des  lÀns/brz  de 
soz  le  ciel. 

V1LLEUARDOUIN  ,  p.  29  et  l?.^. 

<:at.  Fort.  esp.  Fnerte.  port,  it.  Forte. 

2.  Fortment  ,  adc,  fortement. 
L'  araoroseta  bevenda 
No  feric  ab  son  cairel 
Tristan  n' Iseut  plus  fortmen. 

B.  Zonci  :  Atressi. 
L'amoureux   breuvage   ne    frappa  avec   son  trait 
Tristan  ni  Iscull  \>\iis,Jortement. 

Meravilhet  se  molt  fortment. 

P.  Cardinal  :  Cna  cieutat. 
Il  s'e'merveilla  Tno\]\l/brte?nent. 
AKC.  FR. 

Forment  haï  Willame  ,  é  bieu  li  a  nioslré. 
Roman  de  Rou,  v.  2i-|.'(. 
Et  me  dormoic  monhjhnnent. 

Piornan  de  la  Rose ,  v.25. 
CAT.   Fortarnent.  bsp.    Fuerteinent.  port.  it. 
Fortemente. 

^.  Forsor,  cnntpnr.,  plus  fort. 

Ane  de  FORSOR  batalha  n'ausi  retraire. 
Piotnan  de  Gérard  de  P\.ossillon,  loi.  /^3. 
Oncques  de  ^/((i/o/Ve  bataille  je  u'ouis  raconter. 
Superl. 
Li  plus  ardit  e'I  savi  e'I  valent  e  '1  forsor. 

GUILLAUME  de  TlDELA. 

Les  plus  hardis  et  les  sages  et  les  vaillants  et  les 
plus  forts. 

Sobre  els  emperadors 
E  'Is  reys  forsors. 

GiRAUD  DE  Calanson  :  Li  mey. 
Au-dessus  des  empereurs  et  des  rois  les  pins  forts. 

4.  FoRTET,  ad/,  dim.,  assez  fort. 

Cainba  lada  e  ben  forteta. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  rass. 
,lambc  large  cl  bien  assez  forte. 

5.  FoRsiu  ,  (iffj.,  lort,  iértiic. 
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En  iiian  luoiia  ni  en  uian  forsivx. 
renier  de  la  conj'r.  du  S.-EipriCj  de  Boixieatix. 
En  inaiu  nioile  ui  en  luainyi-r/wf. 
Ni  luellie  en  luau  forsiv.v. 

Tu.  de  141 4-  Bonleaux,  bihl.  Monleil. 
"Ni  niellre  en  \n3ii\  Jerrnc. 

6.  FoRsvR,  i\,  forcer,  contraindre,  ren- 
forcer. 

Non  lo  FORSA  ,  et  si  O  roRSA. 

Tit.  de  1002. 
Ne  \c/orce,  el  s'ilyc>rrc"  cela. 
.    Quar  mon  cor  forsa.  d'amur  lai 
On  sai  be  qn'ainatz  no  siiy  ges. 

Abnald  de  Marueil  :  Gui  que. 
,  Car  force  mon  cœur   d'aiiuer  là  où  je  sais   bien 
ijue  je  ne  suis  jiuinl  aime. 
Que  no  fasson  tort  ui  no  forson  la  gcn. 

Guillaume  de  Montagnagout  :  Per  lo  mon. 
(^)u'ils  ne  fassent  lorl  ni  ne  conlraif^^nent  la  gent. 

—  Prendre  de  force. 

Fort  castelli  en  que  m  pogoes  défendre  , 
Tais  que  nuls  hoin  no  m'en  pognes  forsar. 
PiSTOLETA  :  Ar  aijues. 
Fort  cliùlcau  dans  quoi  je  me  pusse  dclendre  ,  le! 
que  nul  homme  ne  m'en  pûtybrcer. 

—  Faire  violence,  violer. 

Car  pensiest  forzar  la  raarqaeza. 
Per  qu'  as  fag  tau  grau  malvestat 
Qa'aias  la  tozeta  forzat? 

f^.  de  S.  Honorai. 
Car  tu  pensas^/àire  -violence  à  la  marquise. 
Pourquoi  as-tu  lait  si   grande  mauvaisete'  (|ue  tu 
aies  violé  la  jeune  fille? 
Part.  pas.  De  nul  servizi  forsat. 

B.  DE  Ventadoub  :  Acosselatz. 
Di-  nul  service ybrcc'. 

Patz  forsada  uo  m  platz  ges. 

Bernard  de  la  Barthe  :  FoiUa  ni  Hors. 
Paix  contrainte  ne  me  plaît  point. 
Mant  easlel  forsat  e  conques. 

Bertrand  de  Bobn  :  Gucrra  e  Ireballi. 
.Maint  cliitcau_/orfe'  et  conquis. 
Carias  s;igeladas   e  forsadas  del  garniinenl 
de  nn&tres  sagels. 

Tit.  de  122''.   Ili.st.  de  J.anffucdoc,  t.   II  ,  pr.  , 
col.  3o8. 
Cliartes  vcellérs  <  t  renforcées  de  l'aulorile  de  nos 
M.caux. 

«AT.  Forsar.  fc>p     Forzat.  rom  .    lùtrcar.    ir 
t'orzarc. 


FOR 

•.  FoRSAUAMKN,  luh'.,  violeuiinent,  for- 
tement. 

L'eis  del  cors  tan  forsadamkns. 

Brei>.  d'anior,io\.  III. 
Lui  sort  du  corps  si  itioletnmcnl. 
Lai>sct  son  niantel,  que  la  dona  ténia  forsa- 

DAMKNT. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  loi.  l3. 
Laissa  son  nianlcau,  que  la  dame  XxiM^X.  fortement. 

—  Forcément. 

Amors  ancmaîs  no  faillit , 
INlas  ar  falli  forsauameiv. 

Pevrols  :  Quant  aniors. 
Amour  oncques  plus  ne  faillit  ,  mais  maintenant 
il  fauiyô/ve'men/. 

CAT.  Forsadatnent,  esp.  Forzadamente.  tort. 
Forcadainente.  it.  Forzadamente. 

8.  F'oRSA ,  FORZA,  FORSSA ,  S.  f.,  forcc  , 
violence,  vigueur. 

Alberfz,  Ing  li  maltrag  e  ill  dan 
Perdon  lur  forsa  e  lur  vigor. 
T.  d'Alb.  Marquis  et  de  G.  Faidit  :  Gaucclm. 
,'Vlberl,  tous  les  mauvais  traitements  et  les  dom- 
mages perdent  leuryi^rci;  et  leur  vigueur. 
Un  bais  que  forsa  d'amor 
I\li  fctz  a  ma  domna  euiblar. 

P.  Vidal  :  Pus  tornal. 
In  baiser  que  yci;re  d'amour  me  fit  dérobera  niit 
dame. 

Los  mais,  torts,  forsas  e  grevansas. 

Tit.  de  1409.  faille  de  Bergerac. 
Les  maux  ,  torts ,  -violences  et  vexations. 
Loc.  l'azia  tort  o  forza  a  negun  autre. 
Coiil.  de  Tarrombe,  de  1284- 
Faisait  lorl  ou  -violence  à  nul  autre. 
j4dv.  coinp.  Vogan  a  forza,  et  an  bon  vent. 
V.  de  S.  Honorât. 
Voguent  li  force,  cl  ont  bon  vent. 
Tôt  m'a  vencut  ad  forsa  et  ab  batailla. 

B.  de  VentadouR  :  Per  micllis. 
M'a  entièrement  vaincu  at'ecyôrceet  avec  bataille. 
Pi.R  FORSA  conquistar. 

SoRDEL  :  Planlii-r  vuelli. 
Conquérir  par  force. 
Donatzl'cn  a  lieure  pkr  forsa. 

Deudes  de  Prades  ,  yJtis.  cais. 
Uonncz-lui-en  à  boire  par  force. 

-  Forteresse,  foitificatifm. 
1  as  I  riR/.As  <|iie  aia  i  son  ,  cl  adenaut  i  scran. 
l'il.  de  1  i3<j. 


FOR 

\jP.i forteresses   qui  maintenant  y  sont,  et  Jésor- 
mais  y  seront. 

Mas  ves  amor  no  val  forsa.  ni  tors. 

Jordan  de  Bonel.s  .-  S' ira  d' amor. 
Mais  envers  amour  ne  yaxxl  Jortei'esse  ni  tour. 
Elh  fe  faire  al  monestier  tors  e  forsas. 

Philomena. 
Il  fit  faire  au  monastère  tours  eX.  fortifications. 
Fig.  La  taverna  es  castell  e  forssa  de]  diable 
per  guerreiar  Dien  e  sos  san.s. 

F.  et  Vert.,  fol.  22. 
La  taverne  est  cliâteau  et  forteresse  du   diable 
pour  guerroyer  Dieu  et  ses  saints. 
c.vT.  Forsa.  a>c.  esp.  Foi'za.  esp.  mod.  Fiier- 
za.  PORT.  Força,  it.  Forza. 

9.  FoRSAiRE,  S,  m,,  violateur,  qui  com- 
met un  viol,  corrupteur. 

Aital   FORSAIRE  fassa  inatrimoni  ab   la   for- 
sada. 

Regardada  la  eonditio  del  forsaire  e  de  l;i 
for.sada . 

Cou  t.  de  Condom. 

Qu'un  tel  'Violateur  fasse  mariage  avec  la  viole'c. 

La  condition  examine'e  du  'violateiirel  de  la  viole'e 
Ksp.  Forzador.  port.  Forcador.  ix.  Forzatore. 

10.  FORTIFICAR  ,    V.,  lai.    FORTIFICARd-, 

fortifier. 

De  reparar  e  fortificar  la  vila. 

'Fit.  de  1379.  Ville  de  Bergerac- 
De  re'parer  ei  fortifier  la  ville. 
Que  la   ciutat  de  Narbona  .se  fortiffiqiie 
per  dos  ans...  e  '1  bore  de  Narbona  se  fortif- 
FiQUE  per  très  ans. 

Tit.  de  i355.  Doat,  t.  LUI ,  fol.  218  et  219. 
Que  la  cile'de  Narbonneseyôr<i//e  pour  deux.  ans... 
et  le  hourg  de  Narhonne  se  fortifie  pour  trois  ans. 
Fiff.  Per  miels  fortificar  ma  razon. 

Trad.  du  Tr.  de  P Arpentage,  i^'  part.,  e.  38. 
Pour  niieu'x. fortifier  mon  raisonnement. 
Part.  pas.  Adonc   se  son  fortificat   dins  lo 
dit  castel. 

Chroniçiie  des  Albigeois ,  col.  67. 
Alois  se  sonl  fortifiés  dans  ledit  château. 
CAT.  esp.  port.  Fortificar.  it.  Fortifîcare . 

1  I.  FoRTEZv,  S.  f.,  forteresse,  fortifica- 
tion. 

El  casiel...  las  fcïS^zas. 

•  Tit.  de  1062. 

Le  château...  \e!i  forteresses. 
it.  Eortezzn. 
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\0.  FORTALESSA,  FORTALEZA,  PORTAKKSSA, 

i.f.,  forteresse. 

Que  gardes  la  FORTAtn.ssA. 

V.  de  S.  Honorai. 
Qu'il  gardât  la yf;;Vcre.?ie. 
Per  FORTAREssA  de  lo  dit  loo. 

Chronique  des  Albigeois  ,  col.  'm). 
Par  forteresse  dudit  lieu. 
Las  dilas  terras  et  fohtai.essas 

71t.  de  1294.  Doat,  t.  CXVII,  fol,  248. 
Lesdites  terres  ci  forteresses. 
Fig.  Charitatz   es  coluinna  e  fortalf.za  en  i;j 
sainta   arma. 

Trad.  de  Bède,  Col   21. 
Charité'  est  colonne  el  forteresse  en  l'âme  sainte. 

—  Force ,  vigueur. 

Lojois  dels  jovencels  es  lor  fortat.essa. 

Trad.  de  Bède,  fol.  77. 
La  joie  des  jouvenceau.i.  est  leur  force. 
De  beatat  passatz  Absalon  , 
E  de  FORTALF.zA  SamsoH. 

Ley.s  d'amors ,  fol.  119. 
Pour   la  Leaule' vous  passez   Absalon.  et  pour  la 
yb;fe  Samson. 

CAT.  Fortalesa.  esp.  port.  Fortaleza. 

i3.  SoBREFORT  ,  adj.,  très  fort. 
SoBREFORT,  sobreformeii. 

Lcys  d'amors,  fol.  100. 
Très  fort,  très  fortement. 

14.  SoKREFORMEN  ,  ttclv . ,  très  fortement, 

Sobrefort,  soereformen. 

Leys  d'amors,  fol.   100. 
Très  fort ,  très  fortement. 

ïS.  vSoBREFORciu,  aclj .  ,  extrèmc ,  ex- 
cessif. 

Mos  sobreforcius  talens. 

P.  Vidal  :  Si  m  laissava. 
Mon  excessif  àé%\\-. 

16.  SoBRKSFORSAR  ,    T.,  fiilrc  iHi  gmnd 
effort. 

Subst.        Per  qu'ien  ,  ab  sobresforsar  , 
Cug  tiels  fellos  uiescrezeus, 
Ab  Dieu ,  recobrar  Sùria. 

P.  Vidal  :  Si  m  laissava. 
C'est  pourquoi,  3\ec  faire  un  grand  effort ,  je  pense 
des  fe'lons  mc'cre'ants  ,  avec  Dieu  ,  recouvrer  Syrie. 

17.  SoBRESFORT,  .V.  ni.,  grand  offoit. 

Ab  soRRESFnRTz  de  labor, 
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Trac  de  fieida  nea  faecolar, 
Et  aigna  iloiissa  de  inar. 

P.  Vidal  :  Pus  lornalz. 
A  vcc  ffrantl  effort  de  travail  je  lire  de  froide  iioigo 
feu  clair  ,  et  eau  douce  de  mer. 

iS.  CONFORTATIU  ,  CONFORTATIKU ,  C.O- 

lORTATiu,  a(}j.,  conforlatif,  (jiii  o^t 
propre  à  confrirtor. 

Aqnest  piinrns  es  tau  confou.atiius. 
Epit.  de  Matfre  Ermengniid  à  su  saur. 
Ce  piment  est  tellement  conforlatif. 
yiandas  coxfortativas. 
Aatras  berbas  coFORTA.TiVA>i. 

Elue,  de  las  propr.,  M.  8i  et  89. 
Viandes  conforlatives. 
Autres  herbes  cunfortntii'es. 
CAT.  Confortatiti.  Esr.  port.  it.  ConfortatU'o . 

1;).  Confoutar  ,   7'.,    lat.    coNFonxARr', 
conforter,  encourager,  rassurer,  af- 
fermir. 
Avsso  es  lo  pa  qne  conforta  lo  cor. 

r.  ci  A'ert.,  fol.  43. 
Ceci  est  le  pain  qui  conforte  le  cœur, 
llna  prczicansa  per  confortar  los  baros. 

y.  de  Folijiiet  de  Marseille. 
Une  prédicalion  pour  encourager  les  harons. 
Dona,  per  vos  mi  cofort 
E'n  fas  cban.son  e  déport. 
Albert,  marquis  dk  Mai.e.spinf  :  Dona  a  vos. 
Dame,  par  vous  je  m'encourage  et  en  lais  chanson 
p|  amusement. 

Car  filh  ,  CONFORTA  ti. 

P'.  de  S.  Honorât. 
Cher  (ils  ,  rassure-\n'\. 

Part.  prés.  Yo.str' hnclb  belh  trnan... 
No  m  van  confortan. 
P.  BaimonddeToui.ou.se  :  No  m  puesc 
Vos  beaux  yeux  fripons...    ne  me  vont   encourn- 
Hi'ant. 
Ayc.  FR.  Fait   .saines  si  cuin   ctimfortet...  V.  as 

cumfortet  mei. 
Ane.  trad.  diiPsaiit.  de  Corbie,  ps.  12.')  et  85. 
c^T.  Esr.  PORT.  Confortar.  n.  Confortare. 

9.0.  Confort,  cofort,  .î.  m.,  confort, 
secours,  encouragement,  consolalion, 
courage. 

Ni  faran  als  Flamencx...  ajuda,  confort  ni 
Cavor  contra  lo  rey. 

Til.  du  XIV'  .iièclc.  T)oAT,  t.  Vin  ,  fol.  ?.?Jfi 


FOR 

Ni  feroutaux  Flamands...  aide,  secours  ni  appui 
contre  le  roi. 

VA  aura  besoii  de...  ayda  et  confort. 

Jleg-  des  Etats  de  Provence  de  i^Oi . 
11  aura  besoin  de...  aide  et  secours. 
Hlh  fora  mortz  ,  ben  a  nn  an  o  dos. 
Si  '1  belh  CDFORTZ  d' elha.s  doas  no  fos. 
PuJOLs  :  Si  '1  mal  d'  amor. 
11  serait  mort,  il  y  a  bien  un  an  ou  deux  ,  si  ne 
fut  le  bel  encouragement  d'elles  deux. 
ANC.  FR.  Et  eurent  assez  grand  confort  de  vi- 
vres, qu'ils  trouvèrent  esdictes  bastilles. 
OEuvres  d'Alain  Cliartier,  !'•  7'  ■ 
Et  cherchera  aide  et  confort  là  où  il  pourra. 
Amyot,  Trad.  de  Plutarque,  Morales,  t.  II,  p.  6t). 
CAT.  Confort.  ANC.   esp.   Conforta,  esp.   mod. 
Confnerto.  port.  it.  Conforto. 

'21.   CoNFORTATio,  s.f.,  confortalion. 

Li  done  confortatio. 
A1.S  sen.s  corporals  dona  confortacio. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  266  et  78. 
Qu'il  lui  donne  confortalion. 
Aux  sens  corporels  donne  confortalion. 

ESP.    Confortacion.    port.    Confortaçào.    it. 
Confortazinnc . 

22.  C0NFORTAMENT,  COFORTAMEN,  .<>.   W., 

cotirage,  encouragement. 

Vostre  coNFORXAMENT  es  vas. 

PUILOMENA. 
Votre  courage  est  vain. 

Graiis  coFORTAMENs  qne  Dieu  dona  a  ssos 

teiiiens. 

y.  el  Fert.,  fol.  55. 
Grands   encouragements   que   Dieu  donne   à  ses 
craignants. 

ANC.  ESP.  Confortniniento.  it.   Confortarnento. 

7,3.   CoNFfiRTADOR ,  .V.  /«. ,  cousolatcur, 
conforfalcur. 

.Si  hyeu   110   m'en   vanc,    lo   confortador 
no  venra  a  vos. 

Aeljecliv.    T.o  confortahor  Sant   Esperit,    lo 
fjiial  vos  trametra  lo  Payie  eu  mon  nom. 
Fragni.  de  trad.  de  la  Passion. 
Si  je  ne  m'en  vais  pas  ,  lo  consolateur  nu  viemlra 
pas  à  vous.  ^ 

Le    Saint-F.sprit    ronf^laleur,     lequel    le    Père 
vous  enverra  en  mon  nom. 
Fsp.  Confnrtnclnr.  it.   Confortntore . 


FOR 

2',.   Enfortir  , -y.,  fortifier,  renforcer. 
La  ENFORTiRON  los  rcys. 

Hist.  ahr.  de  la  Bible j  loi.  22. 
Les  rois  \^  fortifièrent . 
ANC.  FR.  L'effort  dn   total   consiste  plus  en  la 
disposition  et  liaison  des  files  et  des  rangs 
qui  s  enforcissenc  les  uns  les  autres. 
Amyot  ,  Trad.  de  Plutarque,  \'.  de  FLiniinius. 
Et  par  mesnie  moyen  eust  bien  enforcy  son 
royaume. 

COMINES  ,  liv.  I  ,  p.   290 

Par  le  commandement  d'amours 
Et  de  la  plus  belle  de  France, 
Tenforcis  mon  cbastel  fousjonrs. 
Ch.\rles  d'Orléans  ,  p.  190. 
CAT.  Enfortir.   anc.  Esr.   Enfortecer.  it.  In- 
fortire. 

25.  Enfortiment,  s.  m.,  renfort. 

Près  mot  gran  enfortiment  contra  lo  pobol. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  69. 
Prit  moult  grand  renfort  contre  le  peuple. 
ANC.  CAT.  Enfortiment.  anc.  esp.  Enfortaleci- 
miento. 

26.  EsFORsiu,  adj.,  faisant  effort,  per- 
sistant, opiniâtre,  violent. 

Om  non  es  fis,  ni  drulz,  euaraoratz  , 
Ni  ESFORsius,  qui  fan  tost  si  recre 
De  sa  domna. 

PiSTOLETA  :  Ancmais  uulz. 
ou  PoNS  DE  Capdueil  :  S'  ancmais  nul. 
Homme  n'est  fidèle  ,  ni  amant  énamoure',  ni  per- 
sistant, qui  se  lasse  si  tôt  de  sa  dame. 

S' anc  Eulh  jorn  fui  esforcids 
D''esser  adrets  ,  cortes  e  gais. 

Raimond  de  Miraval  :  Entre  dos. 
Si  oncques  nul  jour  je  fus  faisant  ejlbrl  d'être 
adroit ,  courtois  et  gai. 

Una  dolors  esforsiva 

Me  pren  e  m  toca  e  m  briva. 

G.  Faidit  :  Una  dolors. 
Une  douleur  l'iolente  me   prend  et    m'excite   et 
me  presse. 

27.  EsFORSivAMENT,  luh'.,  opiniàlreiiient, 
violemment. 

Plus  ESFORSIVAMF.NT  fos  mesprezaoa. 

Trad.  de  Bcde,  fid .   1 2. 
Plus  opiniâtrement  fut  me'prisc'e. 

28.  EsFORSAR,  ESFORZAK,   V. ,  efforccr, 
faire  effort ,  fortifier. 

II. 


FOR 
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Ab  totz  esforfz  vei  las  gens  esforsar. 

G.  RiQUlER  :  Fortz  guerra. 
.le  vois  les  ■j,ens  faire  ejfort  avec  tous  eftbrts. 
Pel  paire  semblar 
Se  deu  moût  esforzar. 

B .  Gai.vo  :  Moût  a  que. 
Pour  ressembler  au  père  il  doit  moult  %  efforcer. 
Esfors  un  pane  mon  coratge  , 
E  m  vauc  conortan. 

G.  Faidit  :  Lo  rossinliolet. 
Je  fortifie  un  peu   mon  courage  ,  et  me  vais  ex- 
citant. 

La  carn  de  cadel  non  vezen 
Ben  r  esforza. 

Deudes  de  Prades  ,  .4u3.  cass. 
La  chair  de  petit  cliieu  ne  voyant  pas  le  fortifie 
Lien 

S'  ESFORSA  cum  po.scha  orazo  einpaitar. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  28. 
S'efton-e  comment  il  puisse  empéciier  oraison. 
Part.  pas.  Soi  m'  en  per  so  esforsatz 

Q<i'  entendaiz  cals  chansos  eu  fatz. 
GiRALD  DE  BoRNElL  :  IS'o  puesc  sofrir. 
Je  m'en  suis  efforcé  pour  cela  que  vous  entendiez 
quelles  chansons  je  fais. 

Amar  Dieus  e  .servir... 
De  cor  e  de  saber 
Ab  esforsat  poder, 

G.  RiQuiER  :  Als  subtils. 
Aimer  et  servir  Dieu...  de  cœur  et  de  savoir  avec 
efforcé  pouvoir. 

CAT.  Esforsar.  esp.  Esforzar.  port.  Esforcar. 
IT.  ."forzare. 

29.  ESFORSADAMF.NT  ,        KSFÛRZADAMEN  , 

ach. ,  avec  effort,  à  marche  forcée. 

A  Thoîosa  venc  ara  gians  gens  esforzada- 

MEN. 

El  remanen  de  la  o.^t  s'en  anet  esforsada- 

MENT. 

Cal.  dels  apost.  de  Rom  a  ,  fol.  17^  et  180. 
Vint  à  Toulouse  avec  quantité'  de  gens  à  marche 
forcée. 

Le  reste  de  l 'armée  s'en  alla  à  marche  forcée. 
CAT.    Esforsadament.     tsr.    Esforzadamente. 
PORT.  Esforcadamente .  it.  Sforzatamente . 

30.  EsFORT,  s.  m.,  effort,  courage. 

S' il  vostra  verfntz  coi  clam 
No  m  don  esfortz  qu'ieu  dezam. 
PlEFRE  d'Ai;veR(;ne  :  Dieus  vera. 
Si   la  vôtre  vertu    que    j'invoque     ne    me    donne 
rniirnffe  que  je  desaimi'. 

48 
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Ail  bon  tsFORT/.  coii<iiiiiT  hoiii  iii.mciili:i. 
Arnaid  p.  d'Agvnoi  :  (>ii.«i>  lo  uiiii'> 
Avec  l>ou  ffiort  on  conquiert  riclitssf 
No  m  val  ESFOHS  conira  lieys  ni  s;ib(TS. 

Arnavd  de  MAnvEiL  :  L'cnscnlianient». 
>e  me  >aul  ejrort  ni  savoir  contre  clic-. 
Loc.  Qnar  vin  ses  vos  ,  fatz  esfortt.. 

IUmb\i'd  de  Vaqleiras  :  Kom'ajrail. 
l'jrrc  que  je  vis  sans  vous ,  je  fais  e//i>(  /. 
Faz  ESFOR7,,  quar  s;ii  f.tire 
l'os  vers  pois  no  soi  a  maire. 

B.  DE  VeNTADOI  R  :  l.o  rossignols, 
.le  fais  f (fort,  car  je   sais   faire  l>ons   vers  Acpiu^ 
que  je  ne  suis  ainanl. 

—  Forcp,  trruipe. 

Mautlon  tôt  lor  fskortz. 

HAy.DAVD  DE  Vavi  EIBAS  :  Truau  niali. 
Convoquent  toutes  Uun  forces. 
CAT.   Es/ors.   E»r.    Esfiierzo.   tort.   Es/orço 
iT.  Sforzo. 

3i.   EsFonsAMF.>-T,  s.  nu,  effort. 
L'  ESFORSAMEST  cs  houe.sîes. 

Trad.  de  Jiède,  M.  2. 
Uefort  est  lionnète. 
ANC,  FR.  Par  grani  e/forcement  ôe  gnerre. 
G.  GVIART,  t.  1  .  P-  20- 
ANC.  F.SP.  Esforzamiento.  it.  Sforzamento. 

32.  Afortir,  V.,  fortilicr,  affermir,  en 
coiirai,'»M'. 
Per  qu'  iea  vas  vos  afortis  mon  coratge. 
R.  Jordan  :  Vas  vos  soplei. 
(Vesl  pourquoi  vers  vous  \e  frUfe  mon  couraçr. 
Qnar  si  bos  cors  non  1'  afortis. 

B.  DE  VeNTADOLR  :  Al)  joi. 
t:ar  si  bon  cœur  ne  le  fortifie. 
Pros  bnm  s'  AFORTIS, 
V.  malvalz  s'espaventa. 

B.  DK  VestadolR  :  (^)uan  la  doussa. 
Vlomme  preux  >:aJ)ermU,  et  liciie  s'épouvante. 
l'art,  pas.  Aissi  cum  hoin  pros  afortitz 
Que  vol  mais  ab  [iliis  rie  de  se 
Guerreiar. 

AiMKRi  deBelI-ISOI  :  Aissi  cum. 
Ain»i   comme  liomme  preux  aUermi  qui  veut  <3a- 
Tjnlage  guerroyer  avec  plus  puissant  que  soi. 

hen  aia  coms  qu  es  d'  afortit  coratge. 
lilRTRvM»  D'At-t-AMANON  :  Un  ïirvcMlfs. 
Bien  ail  comte  qui  est  <l'-'  courage  ajjermi. 

>P,.    Afop.tii»amkw  ,    adv.,    cou  rageuse- 
ment, fièrement,  vigoureusement. 


FOR 

Si  defetit  AKORTinAMRN. 

y.  de  S.  Honorât. 
.Se  Ji-loml  coiirn!^eii.<cincnl. 

Tal  pcidon  donar 
Qu'  OUI  s'  en  crozcs  pus  ai-(irtidamkns. 

R.  (ÎAICEI.M  :  Al)  prans  trehallis. 
Accorder  telle  iniluli;encc  (|u'oii  s'en  croisât   \>lut 
coiirii^ciiscmenl. 

I.o  comte  Hugo  li  dib  AFORTioAMhN. 

Cal.   dfl.<:  apo.tt.  de  Ronin  ,  fol    i;V|. 
Le  oomlc  Huu;ncs  lui  liiljicremcnt. 

3/;.   Afortar,  T.,  fortifier. 
Part  pas.  Eron  aforta  i'7.  per  bn  bodor. 

ylhr.  de  l'yi.  et  du  N.-T..  M.  08. 
Étaient  yor<i//ei  par  l'odeur. 

35.   Afortimen,  .V.  i/i.,  solidité,  encou- 
raj^ement,  puissance,  domination. 
Si  corn  Faigiia  sofrc  la  nau  correii. 
Pois  es  tan  grans  que  mil  bornes  so,<te, 
E  d'  un  clavel  pcrt  son  afortimen. 

Jordan  de  Bonels  :  S' ira  d' amor. 
Ainsi   comme  l'eau  svipporle  le   navire  courant, 
même   quand    il    est   si   grand   qu'il   soutient   mille 
hommes  ,  et  par  un  clou  il  perd  sa  soliditc. 
Auri'  obs  1'  afortimen. 

Pierre  o'AivtniJNE  :  Lo  senlier  que. 
\.' encouru i^e ment  serait  nécessaire. 
Que  del  afortimen 
D'  amor  pogues  garir  ben  e  gen. 

LaNFRANC  Cir,Al,A  :  Non  sai  si  m  clmnt. 
Que  de  la  domination  d'amour  je  pusse  bien  <t 
gcntement  gue'rir. 

3G.    Dr.SAFORTlR,    niiZAFORTIR,     V.  ,     <Ic- 

courager. 

Quar  bos  atoiliineiis 
Val ,  e  deu  valer,  c  vens, 
Ja  no  m  dezafurtirai. 

(îinALD  l.r.  Roux  :  A  la  mia  le. 
Parce  que   Iion  courage   vaut,   cl  doit  valoir,  cl 
triomphe  ,  jamais  je  ne  me  découragerai. 

37.    Pkrforsar  ,   PERFORSSAR,   V. ,   lairo 

effori  ,  efforcer. 

Noiaris  e  procnrayres  que  si  perforsoiï,  en 
las  cors  ont  an  a  praticar,  d'avcr  part. 

Statuts  de  Proi-ence,lio»\,  p.  8. 

INolaircs  cl  procureurs  qui    s'efforcent,  dans  le» 
cours  où  ils  ont  ù  pratiquer,  d'avoir  part. 

fiens  d'anna»  que  se  PERFf)RSAVON  de  des- 
sendre  al  bas  payn. 

Til.  lie  i'|28.  IJisl.  de  Nîmes,  t.  lit,  pr.,  p   s^q. 


FOR 

Gens  d'armes  qui  ie(/'orçiiient  de  descend le  au 
Las  pays. 

Maxïiuia  se  rERFOR.ssKT  que  desapauzes  sou 
iilb. 

Cal.  dels  apost-  de  Roma,  loi.  34- 
MaiLimien  ^efforça  qu'il  déposât  son  fils. 

38.  Reforsar  ,  V.,  renfoi cer. 
['art.  pas.  Aytal  rim  son  dig  et  apelat  riai  ke- 

FORSAT. 

J^ej  s  d'amorSj  fol.  20. 
Telles   rimes  sont  dites    et  appele'es   rimes    ren- 
forcées ■ 

Las  layssas  son  refors.\d.\s. 

G.  PiiQLlEB  :  (^ui  a  sen. 
Les  lices  sont,  renforcées. 
CAT.  Reforsar.  esp.  Reforzar.  tort.  Reforcar. 
iT.  Rinforzare, 

3(;.  Reconfortar,  V.,  réconforter,  con- 
solider, ralTt-rmir. 

Âlcuna    causa    qne    ben    recoîi'fortet    la 
sancta  ley  crestiaaa. 

L'ylrbre  de  Bataillas ,  fol.  j. 
Aucune   chose   qui   raU'ermil  bien   la    sainte    loi 
chre'tienne. 
Part.  prés. 

Us  belbs  respiegs  mi  vai  heconfobïan. 

Guillaume  te  S.  Didier  :  Aissi  cum. 
Un  Leau  re'pit  me  va  reconfortant. 
iT.  Kiconfortare . 

40.     DeSCONFORTAR  ,     DESCOFORTAR  ,     V., 

décourager,  déconforter,   priver  de 
force. 

Mas  era  m  descofortarai  , 
Qnar  no  us  veyrai. 

GlRAUD  DE  B0RNEIL  :  S'  anc  jorn. 
Mais  maintenant  je  me  découragerai,  parce  que 
je  ne  vous  verrai. 

Per  qne  valor  de  b)!  se  dfsconforta. 
P.  Vidal  :  Ma  ^oluntaz. 
C'est  pourquoi  valeur  se  décourage  de  lui. 
Part. pas.  Toz  règnes  partiz  er  desconfortaz. 
Tnid.  de  Bède,  fol.  fig. 
Tout  royaume  divise'  sera  privé  de  force. 
AMC.  CAT.  roRT.  Desconfortur,   it.  Disconf or- 
tare. 

/i  1 .   Treforsau  ,  7\  ,   leiiforcer,  rtiidre 
solide,  très  fort. 
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Part.  pas.  Seudats  trkfousats,  la  pessa,  oeil 
deniers. 

Tit.  du  xiu'  siècle.  Duat,  t.  LI ,  fol.  161. 
Taflelas  renforcé,  la  pièce  ,  huit  deniers. 

FORTUNA,  s./.,   lat.    fortuna,  for- 
tune. 

Los  bes  de  fortuna  que  son  couia  nient. 
Dona  Fortuna  gira  e  régira  totz  jorns  si 
roda. 

f^.  et  f^ert.,  fol.  32  et  29. 
Les  bieus  Ae  fortune  qui  sont  comme  rien. 
Dame  Fortune  tourne  et  retourne  toujours  sa  roue. 
Loc.  Tôt  atressi  coin  fortuna  de  ven 

Que  torba'I  inar  e  fa  'Is  peyssos  gandir. 
P.  Cardinal  :  Tôt  atressi. 
Tout  ainsi  comme  coup  de  veut  qui  trouble  la  mer 
et  fait  fuir  les  poissons. 
CAT.  ESP.  PORT.  lï.  Fortuna. 

2.  FORTUNAR  ,    V.  ,    lat.    FORTUNAR^,    foF- 

tuner,    rendre    heureux,   favoriser, 
combler  de  biens. 

Part.  pas.  Lo   qnal   es  ben  savi   e  ben    for- 

TDNAT. 

L'yirhre  de  Bataillas,  fol.  77. 
Lequel  est  bien  sage  et  bien  heureux. 

Per  conjunctio  de  la  luna  ab  planetas  for- 

TUNADAS. 

De  totz  bes...  so  fortunauas  et  plenas. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  117  et  170. 
Par  conjonction    de   la    lune    avec  planètes  /b;- 
tiinées. 

De  tous  Jjiens...  sont  comblées  et  pleines. 

ANC.  FR.     L'Inde  pourtant  ne  pense 
Te  veincre;  car  les  dieux 
D'une  antre  récompense 
Tefortiinent  bien  mieux. 

RONSAIID,   t.  I ,  p.  4iu. 

Nature  t'a  de  ses  dons  fortuné. 

FohCADEL  ,  Epig.j  p.    177. 

ANC.  ESP.  Forttmar.  ix.  Fortunare. 

3.  Infortunat,  adj.,  lat.  infortunatm^-, 
infortuné,  malheureux,  défavorable. 

Per  conjnnctio  de  la  luna  ab  planetas  fortn- 
nadas...  et  per  conjnnctio  ab  infortunadas. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  1 17. 
Par  conjonction   de   la  lune  avec  planètes   fortu- 
nées... el  par  conjonction  avec  infortunées . 
CAT.  Infortunat.  esp.  Infortunado.  rr.  IriforCu- 
fiato. 
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KOTRE,  r.,  lat.  i  ui-weRt,  coitor,  st-  livret 
à  l'acte  tic  la  copulation. 
Lo  fotaire  es  t;ia  de  KoiRt  unjjoxos. 
T.  DE  Klacas  etdk  Pelissier  :  F.ii  IVliccr. 
Iat  coileur  est  tellement  aiigoisseiix  de  cottcr. 
Part-  pas.  Entro  que  pro  fotct  agues. 

Le  <:omte  de  Poitiers  :  Kn  Alvcinlic. 
Jusqu'à  ce  que  j'eusse  asse»  roïtc. 

I  r.  Fottere. 

1.    KoTAïKK,    v.   ///.,  coitciir,   (jiii  jotiit 
(Itinc  fimnu'. 

Lo  FOTMRE  fs  tau  clc  folrc  .-inpîoxos. 

T.  DE  BlACAS  et  PE  PEI.ISStEK  :  Kli  Pelicer. 
Le  loiteiir  est  telleineiit  angoisseux  clc  ciiiler. 

FOZIL,  v.  ///.,  (lu  lat.  l'ociLiare,  fusil. 

I^ort  !a  [)eir' e  I' esc' e 'I  Ko/.ir.i., 

AIaRCABRVS  :  Lo  vers  comciis. 
Je  [lortc  1.1  pierre  el  l'amorce  et  lu  fusil. 

Qui  «le  fort  fozii. 
Non  vol  colel  lochjir. 

GiRALD  DE  BoRNElL  :  Leu  eliaiisuiieta. 
Oui  (le  loity}/ii7  ne  veut  fiolter  couteau. 
Fit;.  III  l'icic  .son  li 

C0I7.  e  Fozir.L. 

PvLLET  DE  Marslili.k  :  L'  uulr'  icr. 
Les  Ji-Tc;  lui  sont  jùerre  cX^usd. 

E  m  .-.eut  feritz  d' un  tiil  Fozir. , 
D' on  iiueg  ejorn  nil  apiih. 

R.  VinAt.  DE  Bezaudln  ;  Lnlr' cl  taur. 
El  jp   me  sens  frapiié  d'un  lc\  fusil,   doù  nuit  et 
jour  je  me  soutiens. 

Aîic.  CAT.  L'oeil,  tsp.  roRT.  Fusil,  it.  Fucile. 

I  R..\(;11LKAR,  Fr>AiTi;RAK,  7y.,  ctre  in- 
<lit;<'iit,  manquer. 

Auiras  m'en  faran  fraiturar. 

Hambaud  d"Ora.\(;k  :  I!en  sai  qu'a. 
Autres  m'en  feront  nianr/tiei-. 

l'art,  prés.  Qui  «lona  a  i)riieyiii(;  fracuuran  , 
Almorna  dona. 

nre\>.  d'amor,  loi.  G2. 
Qui  donne  au  prucliain    indigent ,  doniii-  aumône. 
Awc.  CAT.  Frcturar,  Freytnrar. 

t..   KbaCHUR*  ,    FRAITUKA  ,  S.  f.  ,   lliaiiqilC- 

mcnl ,  dispitc. 

Per  FRAi'iUKA  il' aiga  .son  ali  lui  aiDidat. 
Guillaume  de  TudeL4 
Sont  arcoidc's  a>cc  lui  jiai  dniclte  A'ran. 
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De  lut  lie  FRACHURA  ecaiestia. 

J'iiNS  UE  LA  Garde  :  D'un  sirvente-.. 
De  tout  bien  disette  et  clierle. 
(AT.  Fretura. 

'\.   Frachuros,  adj.,  iii(lijj;ciit ,  souffre- 
tcu.\. 

()m  al  cnemic  fraculkcs. 

Que  a  faut,  tien  dar  (jne  ninnjar. 

lirev.  d'iimor,  fol.  68. 
.\    l'ennemi    soiij/ivteu.v  ,   qui   a    faim  ,   on   doit 
donner  lie  (]iiui  maii^irr. 

.Substfuitiv.  Partis  lo  als  frachuros  que  iiioroii 
de  l'aïu. 

r.  il  ifit.,  fol.  77. 

I*arla;;e-le  aux  indif;ents  qui  meurent  de  faim. 

ANC.  CAT.  Freturos. 

/(.  Sofranher,   sofraigner  ,   V.,  man- 
(]ucr,  faire  faute. 

.Ta  vilan  non  deu  boni  planher 
Si  '1  velz  bras  o  cauiba  franber 
Ni  ren  de  sos  obs  sofranher. 

Bertrand  de  Bokn  :  Moût  mi  jilai. 
Jamais  on   ne  doit  plaindre  vilain  si  on  le   voit 
se  casser  liras  ou  jamlie  el  man//iicrde  quelque  chose 
de  ses  besoins. 

Ren  uo  m  sofraing, 

.Sol  qu'amor  110  m  .sofraigna. 

AiiiiERl  DE  PegdilAin  :  Kn  amor. 
Rien   ne  nie  munt/ue  ,   pourvu  qu'amour  ne  m<" 
miinipic  pas. 
Part.  pas. 

Nuls  bos  pretz  no  1'  es  en  te  sofraitz. 

I£.  (>AinEL  :  Lo  rossinliols. 
Nul  ))Oii  mérite  ne  lui  est  eu  rien  nianf/iie. 

5.     SOFRACIiA,     SOFRANCHA  ,     .S.  f.,     lliaU- 

cjue,  disette,  dénuement,  pénurie. 

Quar  ai.s.si  s  pert  ad  esiros, 
Per  .SOFRACHA  d'onies  bos, 
Aqnesl  segle  ves  lot/,  l.itz. 

G.  A.NELiEH  nii  Toulouse  :  Ar  faray. 
Car  ainsi  ce   monde  se  jierd  entièrement  de   tous 
côtés  ,  par  pénurie  d'Iiomincs  bons. 
Per  soFRACHA  de  bes  leinporals. 

Lii>.di-  Sydrac,  fol.  17. 
Par  di-nuenwnt  de  biens  temporels. 

Fif{.      Sabers  no  ni  fai  .sopra«:ha 
De  far  nn  novel  sirventes. 

Bertrand  de  Born   :  (îuena  e  tirijalb. 
S.ivoir   m    me  f.«il  ni-iiir/iir  pour  (,iiri:  nn  nouveau 
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Aîic.  FK.  Graiit  sofrete  a  de  pain  d'avaine. 
Rornan  de  la  Rose,  v.  10198. 
Mes  de  ce  ont  trop  gvunt  soitffrete 
Qa'il  ne  se  pneent  solacier. 

Falfl.  etcont.  anc,  t.  I ,  p.  171. 
Car  de  viande  aveient  sofreite. 

Marie  de  France  ,  t.  Il ,  p.  77. 
(.;on  cil  qui  avoil  grant  soufraite. 

Hvrnan  du  Renart ,  t.  I  ,  p.  a^'- 

6.  SoFRACHiLLA ,    S.  f.,    dénuemcnt , 
misère. 

Quan  ve  a  la  sofrachilla. 
B. DE  Venzknac  ou  Marcabrus  :  Lanquan. 
fluaiid  vient  au  dénuement. 

7.  SoFRACHOs,  soFRAiTOs,  aclj . ,  souffre- 
teiix  ,  pauvre,  privé  de. 

Mas  gcs  los  panbres  sofrachos 
No  seran  per  els  sebelilz. 

P.  Cardikal  :  Quan  vey  lo  segle. 
Mais  les  pauvres  souffreteux  ne  seront  point  en- 
sevelis par  eux. 

Fig.  La  caytiva  doloyrosa, 

D'amie  e  d'aver  sofrachosa. 

l^.  de  S.  Honorai 
La  cliélive  aflligée,  pain'reA^am\  et  d'avoir. 
SoFRAiTOs  de  coratgc. 

Arnaud  de  Warueii,  :  Kazoses. 
Paufre  de  cœur. 
ANC.  FR.  Jngement  del  soffraitus  e  venjaucc 
des  poures. 

Anv.  trad.  duPsaut.  de  Corhie,  ps.  iSg. 
Tant  fusse  d'argent  sofreitoz. 
Ta  ne  seras  jà  sofretns 
De  rien. 

Roman  du  Renart,  t.  II,  p.  214  et  137. 
Son  année  fort  afoibiie  et  souffreteuse  de 
toutes  cLoses. 

Am\ot,  Trad  de  Plittarr/ue,  V.  dWntoine. 
D'aiilier  ce  poure  souffreteux. 

Charles  d'Orléans,  p.  \'i!\. 
Sauvant  les  vies  misérables 
Des  povrcs  soufreieux. 

ClémexXT  Marot,  t.  IV,  p.  298. 

FRA.DEL,   FRADELH,  FRAIDEL,  CUij.,  SCC- 

l(';rat,  ignoble,  impie,  infâme. 
Aital  lairon  FRAinEi.. 

GiRAUD  DE  KonNML  :  l.odi'tilz  (liant. 
I)f  Iris  infâmes  volrui!-. 
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Una  pnla  gens  fradelua. 

Pierre  d'Auvergne  :  Bel  m'  es. 
Une  gcnt  dévergondée  scélérate. 
Aquilh  gens  fradelha. 

P.  Cardinal  :  Un  sirvcnles  tramelrav. 
Celte  genl  scélérate. 

Siibst.  S' us  fradels  parlilz  delei... 
No  fosso. 

G.  Pierre  de  Cvsals  :  Ar  m'  es. 
Si  quelques  impies  séparés  de  la  loi...  ne  fussent. 

1.  Fraidit, /7<^'. ,  infâme,  vil,  misérable. 
En  fan  essais  fraiditz, 
Guillaume  de  Montagnagout  :  Non  an  tan. 
En  font  essais /«/«/«M. 

Sttbst.  Plus  que  serps  de  sicomor 

M'en  deslong  per  un  fais  fraiditz. 
Guillaume  de  Cabestaing  :   Ar  vey  qu'eui. 
Pour  un   faux   misérable ,  je  m'en  éloigne   plus 
que  serpent  de  sycomore. 

3.  Frairin,  «r^.,  vil,  misérable,  odietix, 
méprisable  ,  mauvais. 

Fer  conseill  d'omes  frairis. 

Marcoat  :  Menlre  m'obii. 
Par  conseil  d'hommes  méprisables. 
Mas  la  semeu.sa  krairina 
Geta  malvatz  frucli,  quan  grana. 

Marcabrus  :  Per  l'aura  freida. 
fiîais  la  inle  semence  jette  mauvais  fruit ,  quand 
elle  graine. 

Fig.        Tôt  tos  afars  es  niens , 

Peire  Rainiun,  e'I  sens  frairis. 
T.  de  B.  de  Gouf.don  et  de  P.  Raimond  :  Tôt  tos. 
Pierre  Raimond  ,  toute  Ion  afiàire  est  néant  ,  et  le 
sens  méprisable. 

A'o.str'auior  frairina. 
T.  DE  Bernard  ET  DE  Gaucelm  :  Gausselm. 
Votre   amour  misérable. 
ANC.  FR.  Ne  de  cuer  povres  ne  frarins. 
Ne  blastengicrs  de  ses  voisins. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I ,  p.  207. 
Tant  com  il  ont  le  froit  eu, 
Et  le  tens  divers  elfrartn. 

Roman  de  la  Rose ,  v.  69. 
La  lasse  dame,  la_/ra/-i/2e. 
Nom:  rec.  de  fabl.  et  cont.  anc.  ,  t.  Il  ,  p.  ,')6. 

FRAGELLAR,  v.,  babiller. 

Qui  qu'en  frima  ni  en  fragbl. 

Pierre  d'Auvergne  :  A  vieil!  irojiai . 
Oui  r|ue  te  soit  qui  en  critique  et  en  babille- 
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FRAIRE,  FKATUE,  .V.  ni.,  lat.  iratre///, 
frère. 

Si  coiu  Abfls  e  son  vrairk. 

P.  Cardinal  :  Rasos  es  qu'  icu. 
Ainsi  comme  Aliol  et  s^^nJ'rire. 

Totz  temps  es  ver  qu'  el  laire 
Cuida  tuit  siaa  sei  frairb. 

W   DE  Ventadocu  :  Lo  rossignols. 
Ku  lout  temps  il  est  vrai  que  le  larron  i^ense  que 
l»us  soient  scs.J'ivrvs. 

Fig.  Ans  crei  que  fo  fils  o  fraire  de  ven, 
.  Tan  c.ninbia  leii  .son  cor  e  sou  talen. 
Lankranc  Ciuala  :  Eslicrs  mon. 
Mais  je  crois  qu'il  fut  fils  ou  frire  de  vent ,  tant 
il  cliangc  lacilemcnt  fon  cœur  et  sa  volonté. 

Si  los  ag.icbons  que  trobaras  al  pc  del  terme 
non  eron  kraires. 

Tnid.  du  Tr.  de  l'Arpentage j  2<^  p.,c.  2. 
Si  les  témoins  que  lu  trouveras  au  pied  du  terme 
n'étaient  ^aifreres. 

—  Religieux,  fière  d'un  couvent. 

Los  FRAiREs  menors 

Eu  son  eu  grans  blasnjors. 

P.  Basc  :  Ab  greu  cossire. 
X.eifrcres  mineurs  en  sont  en  grands  blâmes. 
Li  FRAIRE  del  covent. 

F.  de  S.  Honorât, 
l.csj'ivres  du  couvent. 

Ce  mot  était  employé  faniilièrenient 
et  nmicalrnient. 
l'"olqnes  ibi  a  dih  :  «  No  fassatz,  fraire, 
Quar  lo  reis  es  tos  senher  e  tos  compaire.  » 
Roman  de  Gérant  de  Rossillon,  fol.  io6. 
Foulques  lui  a  dit  :  «  ?le  faites  pas  ,  frère  ,  car  le 
roi  est  ton  seigneur  el  ton  compère.  » 

Fe  que  dci  a  I)ea ,  bel  fratre, 

Guii.i.AUME  DE  LA  ToLii  :  Uuas  do3S. 
Foi  que  je  dois  à  Dieu  ,  licauy»  ère. 

—  Signe  ilii  z()ilia([ne. 

Del  1er  signe  m'  es  vciayre 
Que  es  nomnat  11  duy  fraire. 

Brev.  d'amor,  fol.  27. 
Du  troisième  si^ne  il  m'est  avis  qu'il  est  nommé 
les  ÙQMxfrcres. 
AVC.  tJiV. 

Pradre ,  ditso  ,  tae  cosa  aimcla  bien  contada. 
Voi  fradrns  de  la  caja. 

y.  de  Sun  Mil  la  n  ,  cop.  85  el  35l . 
jkiii;.  CAT.  Frarc.  est.  won.  i'railc,  it.  Fraie. 


IRA 

i.  l'RAR  ,  S.  1)1. ,  frère. 

Felz  li  tôt  lo  comtat  recobrav 
De  VcntaïuiUia  ,  que  dévia  foruar 
A  Jacobina  per  la  mort  de  son  frak. 
IUmbmid  de  Vaql'Eiras  :  lloiirat  marques. 
Vous   lui  fîtes  recouvrer  lout  le  comté  de  Vint  1- 
millc,  qui  devait  retournera  Jacobine  par  la   mort 
de  sou  frère. 

3.   Frai  ,  s.  m.,  frère. 
Li  antre  frais  del  temple. 
Li  FRAIS  del  temple  respondio. 
Dels  FRAIS  del  temple. 

Tit.  de  1 192.  DoAT,  t.  CXXIV,  fol.  292. 
Les  ^\i\rei  frères  du  temple. 
J.ei  frères  du  temple  répondaient. 
Des  frères  du  temple. 
CAT.  Fra.  ESF.  mod,  Fraj.  tort.  Frei ,  frcy. 
IX.  Frà. 
/j,  Fratlkl  ,  .V.  m.,  lat.  FRATruKu.y,  neveu 
du  côté  de  frère,  fils  de  frère. 
Avia  usurpât  V  emperi  de  .son  fratuel. 
Laicet  lo  reauine  a  son  fratoei.  Cbildebert. 

Cat.  dels  apost.dehoma,  fol.   l2oel77. 
Avait  usurpé  l'empire  de  son  neveu  du  côté  de 
frère. 

Laissa  le  royaume  à  son  neveu  dit  côté  de  frère 
Cbildebert. 

.').  Fraternitat  ,   s.f.,    lat.    fraterni- 
T.\-ïeni ,  fraternité. 

Natural  fraternitat. 

Brev.  d'amor,  fol.  i33. 
Fraternité  naturelle. 

Nostra  fraternitat  humilment  vos  requier. 
F.  de  S.  Honorât. 
^oUe fraternité  vous  demande  liuniblement. 
(^aut    hoin   requier  ad  un    abbat   lo   pa    e 
l'ayga  de  son  niouestier,  lioms  demanda  csseius 
la  fraterkitat  e  la  companhia. 

F.  et  Fert.,  fol.  l\2. 
Quand  on   requiert  à  un  abbé  le  pain  et  l'eau  de 
son  monastère,  on  demande  ensemble  Xafraternilé  el 
la  compagnie. 

CAT.  Fraternitat.  ksp.  Fraternidad.  roRi .  Fra- 
ternidade.  it.  Fraternità,fratermtiue,fra- 
ternitade. 

G.  Frairï;sca,   .v.  /,  part,    portion  de 
frère. 

Sol   que  el  non  lai.s  a   iiegun   ineins  de  la 
falcidia  ,  so  es  delà  lersa  part  de  sa  frairesca 
Trad.  du  Code  de  Jiistinien,  loi.  2. 
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Pourvu  qu'il  ne  laisse  à  nul  moins  de  la  falcidie  , 
<'est-à-dii'ede  la  troisième  partie  de  la  part  de  frère. 

Delà  FRAiREscA  que  era  avenguda  ni  podia 
cscazer  a  Na  Oailbarda  ,  ma  seror. 

TU.  de  1275.  DoAT,  t.  CXXIV,  fol.  26. 

De  la  part  de  frcre  qui  était  advenue  et  pouvait 
«■choir  à  dame  Gaillarde  ,  ma  sœur. 

ANC.  CAT.  Fraresca. 

7.  Fraykal,  odj.,  fraternel. 

No  demanda  res  els  liens  payrals  e  frayrai.s. 

Tit.  de  1232.  Do.VT,  t.  L,  i'ol.  gS. 
Ne  demande  rien  aux  Liens  paternels  e\  fraternels. 

8.  Frairenal,  adj.,  fraternel. 
Corrump  la  frairenal  uetceira. 

Trad.  de  Bède,  fol.  47. 
Corrompt  l'ignorance y/'rt(er/je//e. 

9.  Fraternal,  adj.,  du  lat.  frater>«,ç, 

fraternel. 

La  FRATERNAt,  concordla. 

Trad.  de  Bède,  fol.  22. 
La  concorde  fraternelle. 

ANC.  FR.  La  blauté  et  Vhounouv  yrace7-nnl. 

Rec.  des  hist.  de  Fr. ,  t.  III ,  p.  262. 

CAT.  Esr.  roRT.  Fraiernal .   it.  Fraternale. 

10.  CONFRAIRE  ,    COFRAIRE  ,    S.   m.,    COH- 

frère,  associé,  ronipaynon. 
Moillerat,  per  saint  Ylalre, 
Son  d'nna  f'oldat  coxfraire. 

Marcabrus  :  Al  son. 
Les  marie's,  par  saint  Hilaire,  sont  confrères  d'une 
même  folie. 

An  portels,  Iras  lor  repaire, 
Per  on  eiitran  li  cofraire 
Tergonhos,  can  van  cofessar. 

B.  Carbonel  :  Tans  ricx. 
Ont   guichets  ,   derrière   leur   demeure  ,    par    où 
entrent   les   confrères  honteux  ,  quand   ils  vont  se 
confesser. 

Los  confrayres  e    confrayressas   de  Sanct 
Kspei'it.  A 

Statuts  de  lu  confr.  du  o.-Esprit. 
Les  confrères  et  confréresses  de  Saint-Esprit. 
CAT.  Confrare.  anc.  esp.  Confradc.   esp.  mod. 
Cofrade.  pour.  Confrade .  it.  Confrate , 

II.  CoNFRAiRESSA ,  s.f.,  confrércsse. 

Ordenat  que  entre  los   confrayres  e    con- 
frayressas aura  i  ona  pax  e  concordla. 

Statuts  delà  confr.  île  S.  Joteph  à  Toulouse. 
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Ordonné   qu'entre  les  confrères    et    confréresses 
aura  bonne  paix  et  concorde. 

Seran  tengutzlolz  losconfraires  et  confr  \t- 

ressas. 

Tu.  de  i535.  DoAT,  t,  XC,  fol.  21 1. 
Seront  tenus  tous  les  confrères  et  confreres.ies. 

11.    CoNFRAiRiA,    .V.  /.,   confrérïe ,  a.s- 
sociation. 

Aver  ajostar  non  es  paradis, 

Ans  couiandet  Diens  qu'on  lo  départis 

Tôt    per    CONFRAIRIA. 

Le  MOINE  DE  MONTAL'DON  :  ftlaneus. 
Amasser  richesse   n'est  point  paradis  ,  mais  Dieu 
commanda  qu'on  la  partageât  toute  par  cunf'rerir. 
Quar  d'autias  <;oNFRAYRrAs  ba  en  la  villa. 

Tu.  de  iSgo.  DoAT,  t.  CXLYII ,  fol.  17/1. 
Car  il  y  a  d'autres  confréries  en  la  ville. 

ANC.  ESP. 

Mefer  algun  destorLo  en  esta  confrejta. 
Poema  de  Ale.vandro,  cop.  ?>\ii. 
CAT.   Cortfraria.  esp.    mod.  Confradia.   pot<T. 
Confraria. 

i3.  CoNFRATERNiTAT,  S.f.,  Confraternité. 
Que  haian  confraternitat  entre  lor. 
Leys  d'amors ,  fol.  ij. 
Quils  aient  confraternité  exilvc  eui. 
CAT.  Confratertiitat.  esp.  Confraternidad.  port. 
CvrifraCernidade.    it.    Confraternità,    con- 
fratcrnitate ,  confraternitade. 

FRAISIER,  s.  itt.,  du  lat.  TY,\c.uiti,  frai- 
sier, plante. 
De  FRAISIER  nie  fazia  seniblar  vim. 

I?AMBAi!D  d'Orange  :  Ancmais. 
Tt)e  fraisier  me  faisait  sembler  osier. 

FRAISSE  ,     FRAYSHE  ,      FRAISNE,     S.    /«.  , 

lat.  FRAX/>?«.v,  fiène. 

Quan  la  bruna  bisa  1)rand3 
De  la  forest  fraisses  e  faus. 

G.  Adhemau  ;  Quan  la  hruna. 
Quand  la  hruiie  Lise  brandit y)cnes  et  hêtres  de 
la  IbriH. 

Fraisue  val  a  far  bastas. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  207. 
Frêne  vaut  à  faire  lances. 
Bona  asta  de  fraisne. 

Guillaume  de  Tudei.a. 
P.onne  lance  de yV'é'ne. 
CAT.    Frexe.    esp.   Fresno.   port.    Frei.vo.   it. 
Frassino. 


S^  FRA 

■1.    Fraissher,  i'.  ///.,  frêne. 

Ab  grossa  asta  de  kraissukr. 
Roman  Je  Gérant  de  Rossillon ,  fol.  29. 
Avec  grosse  lance  àefn'ne. 

TRANC,  adj.,  franc,  lil)rc,  exempt. 

S'  anc  fos  francs,  ar  es  sers  ses  doptausa 

P.  VlPAI.  :  I-iiiiia  marques. 
Si  jamais  il  l'ut/rvinc,  maiiitt^iiaiil  il  est  serl  san< 
.loute. 

—  Sincère. 

Francx  e  liais  ses  banzia. 

AvGiKn  :  l'ur  vos  Lcllia. 
Franc  et  lovai  sans  tromperio. 

—  Vrai  ,  véritable, 

Fi^.  Aquest  inalvais  volalilh 

Don  FRANCS,  yverus  nos  nedeya. 
Marc.vbri'S  :  Pus  la  lucUia. 
Ce   mauvais  volatile   noni  y"/v/nt-  liiver   nous  iiel- 
loie. 
xsc.  ESP.     Qnicn  es  franc  e  ardido. 

Poema  de  .4 lexiindnt,  cop.  GtJ. 

CAT.  Franc,  esp.  mou.  port.  it.  Franco. 

?..     FraNCAMENT,    FR.VNC.XMKX  ,   FR.VNriIA- 

MEN,  adv.  ,  franchement,  librement , 
sincèrement. 

I'rancament...  cnm  sian  gens  de  panbrefat. 
Tit.  du  xiv  siècle.  Doat  ,  t.  XCIII,  fol.  zf.S. 
Franchement...  comme  ils  soient  gens  de  pauvreté'. 
Qae  en  tenîa  francament. 

Tu.  de  19.63.  Doat,  t.  CXXXIX,  loi.  88. 
Que  je  Xea3\%  franchement. 

I.i  respondet  tôt  franchamex. 

A',  de  Guillaume  de  Cahestain;;. 
Lui  répondit  loxil  franchement. 

Mas  lan  m'  ausi  al)  dois  martyre, 
Qn'ie'lh  pt-ido  ma  mort  francamen. 
G.  l'AlDiT  :  Coras  f[ue  m  des. 
Mais  me   lue  avec  si  doux    marlyre  ,  que  je  lui 
pardonne  ma  mort  sincèrement. 
r.AT.  Francatnent.  tsp.  port.  it.  Francamente. 

'\.   Fr.  \Nf:\r. ,  ndj.,  franc,  affranchi. 
Kxceptat  lo  (in  FaAHCAr. ,  cavaleyral. 

Coul.  de  Sitiissignac,  tit.  de  i^lf). 
l>xcepte'  le  (\c{ franc ,  de  chevalier. 

[^.  FRANQt'KTAT,  .S.J.,  franchise,  liberté, 
affranchi.-sement. 
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Franooetatz  pot  csser  donada  a  servs  o  en 
gleisa ,  o  entre  sos  aniicx ,  o  per  letras. 

Trad.  dit   Code  de  Justinien,  fol.  7^. 
/i (l'ranchissement  peut  être  donne'  à  esclave  ou  en 
éalise  ,  ou  entre  ses  amis  ,  ou  par  lettres. 
Lors  franquetat*  e  lors  establiinents. 

T,i.  de  1265.  Doat,  t.  CLXXII,  fol.  \'i\. 
\.i\.\\s /nincliises  et  leurs  institutions. 

5.  FRAxyuKSA,  FRANQUEZA,  S.  f.,  fran- 
chise, droiture,  liberté,  exemption. 

Franquesa  de  peadge. 

ni.  de  1271.  UOAT,  t.  LXXIX  ,  fol.  2.'îl. 
Franchise  de  pe'a[;e. 
Previlegi  et...  franqukzas. 

r.et  Fert.,  fol.  16 
Privilège  et...  franchises. 
Mont  estai  gent  ïRANQUE/.'ab  gran  bentat. 
Arnai'd  deMarueil  :  Tôt  quant  ieu. 
Moult  gentiment  ci\.  franchise  avec  grande  lieaute'. 
Treis    manieyias  son  de   fra^quezas  ..   la 
priinieyra  es  (Vanc  albiri  o   franca  voliiritat  , 
(jiie  hom  piiesra  far  o  elegir  francameot  lo  be 

o  lo  mal. 

V.et  Ter/.,  fol.. 33. 
Trois  sortes  sontde  libertés...  la  première  est  libre 
arbitre  ou  libre  volonté',  qu'on  puisse  faire  ou  choi- 
sir librement  le  bien  ou  le  mal. 
CAT.   Franquesa.   ksp.   port.   Franqueza.   it. 
Franchezza. 

6.  Franc,  a.  m.,  franc,  monnaie, 
l'er  lo  pretz  e  la  soma  de  detz  francs. 

Terrier  de  la  Confr.  du  S. -Esprit  de  Bordeaux . 
Pour  lu  prix  et  !a  somme  de  iMin  francs. 
Per  lo  i)re(z  et  soina  de  treize  francx. 

Tit.  de  i!j6S.  Bordeaux,  bibb  Monteil. 
l'our  le  prix  fX  somme  de  \Teizc  francs. 
ESP.  PORT.  IT.  Franco. 

7.  Frances,  .V.  m.,  Fratiçais. 

Quar  li  I'kaîîces  no  son  Gasco. 

A.  Daniel  :  D'autra  guisa. 
Car  les  Français  ne  sont  Gascons. 

—  T.al^[tie  française. 

K'I  li  a  en  frances  duranient  demandât: 
"  D'on  iest  tu  nalz,  vilbart.-*  » 

lioman  île  Fierabras,  v.  2698. 
Et   il    lui    a    demande   durement    en   français  : 
••  D'où  es-tu  ne',  vieillard.'  » 

TAT.  Francesc.    esp.    Frances.   port.    Prancez. 
IT.  Frnticese. 

H.    Fr.ANouiR  ,?'.,  affranchir. 
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Que  m  devria,  s' ieu  era  sers,  franquir. 
Lanfranc  Cigal.v  :  Tant  franc. 
<)ui  me  devrait,  si  j'étais  serf,  affranchir. 
A>T.  FR.  Fassent  franchi  de  leur  propres  se- 
«jneurs. 

B.ec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  VI,  p.  142. 

n.    Affrakquiment,  s.  ni.,  affranchisse- 
ment. 

Aqnest  AI-FRANQUIMEXT...  ei  faig. 

Tit.  de  1209.  DoAT,  t.  CXV ,  loi.  20. 
.l'ai  fait...  cet  affranchissement. 
Aïs   qaals  aqnesta   presen    reniissio  et  af- 

FflANQUIMENT  tOCa. 

Tit.  de  1390.  DoAT,  t.  CXLIX,  fol.  27. 
Auxquels  cette  présente  rémission  et  affranchis- 
semenHo\xche. 

10.    Afr.anquir,  V.,  affranchir,  appri- 
voiser, adoucir. 
Afranquir  sas  possessîos. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i463,  t.  XVI,  p.  i3i. 
yiffranchir  ses  possessions. 
S' îea  te  donei  nn  meu  serv  per  so  qne  ta 
r  AFRANQCissES,  flnquara  l' aia.s  tii  afranquit, 
eu  lo  pose  dernandur. 

Trad.  du  Code  de  Justinien ,  fol.  Z^- 
Si  je  te  donnai  un  mien  esclave  pour  ce  que  tu 
Va  (franchisses ,  encore  que  tu  l'aies  affranchi,  je 
lo  peuK  demander. 

Dona  ,  leos  ja  s' afranqcis. 

Arnai-D  de  Maruf.il  :  Gui  que. 
Dame,  le  lion  incessamment  s'appricoisr. 
Fig.  Vos  aframqcis  nierces  vas  me. 

Berenger  de  Pala.sol  :  De  la  gensor. 
Merci  vous  adoucit  envers  moi. 
Part.  pas.   Car  mais  val  paubre  afranquit 
No  fa  'I  servent  trop  enrequit. 
Libre  de  Senequa. 
Car  plus  vaut  pauvre  affranchi  que  ne  fait  le  ser- 
vant fort  enriciii. 
<;at.  Àfranqidr. 

11.  AFRANQur.ziR ,  V.,  affranchir. 
Part.  pas.  fig.    Afraxquezit    de   la    .scivilat 

(!el  dyable. 

V.  et  Vert.,  fol.  o."?. 
j4ffranc.hi  de  la  servitude  du  diable. 

12.  Afrancar,  V.,  affranchir,  adottcir, 
amollir. 
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F.i  afrakcat  per  lots  temps  Gaillem  Gautier. 

Tit.  de  1209.  DoAT,  t.  CXV,  fol.  20. 
.T'ai  iiffranclii  pour  toujours  Guillaume  Gautier. 
Afranca  lo  cor,  e  l'esmov  a  far  Le. 

Lii'.  de  Sydrac,  fol.  ii^. 
Adoucit  le  co-ur,  et  l'excite  à  faire  bien. 

ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  Àfrancor.  w.  Àffrancarc. 
FRANGER  ,     franhf.r  ,     fraihgxer  , 

FRAINHER,  FRAINKR,  11.,  lal.  FRANGER^', 

briser,  rompre  ,  casser,  séparer. 
I'rakger  !  podelz  mil  basios. 

GlRAUD  DE  BORNEII.  :  Olis  ni'açra. 
Casser  y  pouvez  mille  bâtons. 
Lo  fais  dels  Auz  frain  los  rams. 

Trad.  de  Bide,  fol .  35 . 
Lo  faix  des  fruits  rompt  les  rameaux. 
On  plus  chai  d'  aut  pretz,  pins  fraing  e.  pes- 
spya . 
AlMERl  DE  PeguiLAIN  :  Desireilz. 
Où  plus  tombe  de  iiaut  mérite,  plus  il  se  brise  et 
se  met  en  pièces. 

Ieu  d'  anior  non  ai  poder  que  m  frangna. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  En  amoilrop. 
,îc  n'ai  pouvoir  que  je  me  sépare  d'amour. 
Ane  no  s  frai.s 
S'  amors,  ni  no  1'  a  en  biais. 

Bertrand  de  Born  :  Bomna  puois. 
Oncques  son   amour   ne  se   brisa,  ni  elle  ne  l'a 
en  biais. 

—  Enfreindre  ,  ne  pas  observer. 
Fig.       No  il  FRAissi  son  mandemen. 

GinAUDDE  BoRNtiL  :  M'amiga. 
Je  ne  lui  enfreignis  son  commandement. 
Aquels  qne  franberax  las  fest.is. 

Carlulatre  de  Blontpellier,  fol.  i8l. 
Ceux  qui  enfreindront  les  fêles. 

—  Adoucir,  fli'chir. 

Drepz  es  qne  domna  s  franha 
Ves  selni  qn'  a  cord'aniar. 

B.  DE  Ventadour  :  Estât  ai  cum. 
Est  jusie  que  dame  i  adoucisse  envers  celui  qui  a 
cœur  d'aimer. 

Pnrt.pas.     Entiers  ni  fragz  non  séria. 

B.  Martin  :  D'entiers  vers. 
Entier  ni  rompu  ne  serait. 

Manta  testa  fracha. 
Bertrand  de  Eorn  :  Guerra  e  treliall.. 
Mainte  tête  cassée. 
Stihst.   A  triar  lo  fratch  dcl  entier. 

Makcabrus  :  Doas  cuid.i>. 
\  trier  le  brise  de  l'enller. 
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\:«c.  rn.    Fiaindre  lances  et  pMclioicr. 

Roriiar.  de  Rou ,  v.  6''i'>- 
CniHicE  vos  qaW  fraingnent  la  jn-s? 
Roman  du  Reiittrl  ,  t.  1  ,  |>.  7  I . 
Homs  ne  iWit/reindre  ne  desjoindre 
Cels  (l'asembler  velt  Diex  et  joindie. 
.Voiif.  rfc.  de/abl.  et  cont.  anc. ,  l.  1  ,  p.  34- 
ANC.  Esr.   i'ra'er,  frnngir.  it.  Fraiigere. 

:>.  Fr\sc\r,  frvsciiar,  ?'.,  briser,  rom- 
pre, coï-ser,  (k'-chirt-r. 
Lan/ias  frasc^r,  csciilz.  liaiicar,  e  fendre 
Eliues  briiuilz.. 

BeIITRAND  de  BoRN  :  Ar  ven  la. 
Briser  lances  ,    trouer   ccus  .   et  fendre   heaunv  s 
hrunis. 
Cai  el  fier  escreventa  ,  o  .s'  asta  fruscha. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  64- 
Il  ri-nvcrse  celui  qu'il  frappe  ,  ou  rompt  sa  lance. 
Malvesratz  franb  e  fruscha. 

MaRCABRLS  :  Belli  m'  csquan. 
Mccliancete'  casse  et  brise. 
Mas  r  ira  del  mal  temps  frascat  Inr  a  la  vêla. 
f^.  de  S.  Honorât. 
Mais    l'ire  du    mauvais   temps  leur  a   déchiré  la 
voile. 

'').  Frangiblf.  ,  adj.,  frangible,  fragile. 

rRANGim-E,  qiiar  sa  granda  siccilat  corrump 
sa  doctibiliiat. 

Arena  es...  TRANOiBr.A  de  leii  en  partidas  no 
numerablas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   192  et  i8!5. 

Frangible,  car  sa  grande  siccile'  altère  sa  duclilile. 

Arène  ei\....  frangilde   facilement   en  parties  in- 
noml)  rallies. 

F.sp.    Prangihle.  tort.   Frangivel.   ir.   Frangi- 
bilc. 

/,.  Fi\A>GiBn.iTAT,  s.  f.  ,  Tranj^ibililé  , 
propriété  des  cor[)s  frangibics,  fra- 
gilité. 

Qiian  es  fori<lijt,  a  diK-tMiilitat  ;  nias  frrp;  et 

lllir,...    PRAltOIIill.lTAT. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  igS. 
(Juand   il  est  fomlu  ,  il  a  ductilité;  mais  froid  et 
dur,... /"rang  ibiltté. 
I  r .  Frangibilttà,  frangibllitaie ,  frangibilitade . 

.'i.  pRiCtlo,  .ï.y.,lat.  FRAr:Tio,  fraction. 
hristin*. 
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I.ii  (]iial  obliquital  apelam  fraccio  de  racli. 
Eliu-.  de  las  propr. ,  fol.  i?.i). 
Laquelle  oldiquite  nous  appelons_/>V(f /ion  de  rayon. 
CAT.   Fraccio.  est.    Fraccion,    i-ort.    Fraccaii. 
IT.  Frazioiie. 

o.    Fr.vcha  ,    ,v.    /'.  ,    fracdir^,    hrisuro, 
cassure. 
A  jires  l'RAcuA  que  anc  jio  pre.*  tal. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  M.  u>. 
A  r(çuyrrt<7/i;ii  que  jamais  il  ne  reçut  telle. 

7.  Fkacttra,  frachura,  .'i.  f.,  lat.  frac- 
Ti  RA  ,  fracture,  bristire,  cissiire. 

Fractura  en  la  coyssa. 
I'hactura  del  os. 

Trrid.  d'Jll/ncasis,  fol.  I  et  .'ifS. 
Fracture  à  la  cuisse. 
Fracture  de  l'os. 

Si  coui ,  ses  frachura  faire, 
Vai  et  ven  rais,  qnan  solelha , 
l'cr  la  fenestra  veziiia. 

Pierre  de  Corbiac  :  Dona  dcls  angeU. 
.\insi  comme,  sans  faire  brisure,  quand  le  soleil 
luit ,  le  rayon  va  et  vient  par  la  fenêtre  voisine. 
cat.  ESP.  poi'.T.  Fractura,  it.  Frattura. 

8.  Frachissa,  .s.  f.,  jointure,  articula- 
tion. 

Las  FRACiitssAS  dels  detz  de  las  mas. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma,  fol.   l3f). 
Lfs  artictdulions  des  doigts  des  mains. 

9.  l'RANiiAniiRA,  .S.,/!,  fracture,  casstire, 
l>ristirc. 

La  FRANiiAi)UR\  l!arel7, 
Ab  un  lit. 

Deudes  be  I'hadks  ,  j4uz.  cass. 
Vous  lierez  \à  fracture  avec  un  fil. 

10.  Fragment,  ,v.  ///.,  lat.  fp-agment///;/, 
fragment. 

Si  ..    lia    iRACMEMz   de    lios  ,    extratz    lut/, 
aijiicls  que  podcs, 

Trad.  d' jllbiicasis ,  fol.  /j  I . 
.Si...  il   v   A  fragments  d'os,  extrayez   tous  ceux 
(|iio  vous  pouvez. 

CAT.    Fragment.    e-.p.    pout.    Fragmenta,    it. 
Frammento. 

11.  F'ragil,  fkagki,,  ndj.,  lat.  fragii./.v, 
frauilc  ,  faible. 
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N<is  avent  aqoest  tresaur  en  kraoels  vaycels. 
J'rad.  de  la  2'  épît.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 

îious  avons  ce  trésor  en  fragiles  vaisseaux. 
Tant  era  viellz  e  fragel  ,  per  lo  graa  temps 

c'avia. 

V.  de  S.  Honorât. 
Tant  il  e'talt   vieux   et  faible,   pat   le  gi-and  âge 
<\u'i\  avait. 

l<'ig.     Morlals  es  e  dechables  e  fragils. 
Trad.  de  Bèdej  fol.  16. 
Kst  mortel  et  périssable  el  fragile. 
Mout  tenc  per  foi  .son  seii  e  per  fkagil. 
FoLQUET  DE  I.UNEL  :  Tant  fin'  aniors. 
Moult  je  liens  son  sens  pour  fol  et  ^our  fragile. 
ANC.  CAT.  ESP.  PORT,  FrogU.  iT.  Fragile. 

\i.   Fraoilitat,  s.  f.,  lat.   fragihta- 

tem,  fragilité,  faiblesse. 
Fig.  La  FRAGI1.1TAT  de  la  carn. 

ZiV.  de  Sydrac,  fol.  31. 
Lifaiblesse  de  la  chair. 
Considerans  la  hamanal  fragilitat. 

Tit.  de  i352.  DoAT,  t.  XLIV,  fol.  i. 
Coaside'rant  \a  fragilité  humaine. 
Reconoyssen  sa  fragilitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  t). 
Reconnaissant  %difragililc. 
ANC.   CAT.    Fragilitat.   esp.   Fragilidad.  port. 
Fragilidade.  it.  Fragilità,  fragilitate,  fra~ 
gilitade. 

i3.  Fragileza,  .i.f.,  fragilité,  faiblesse. 

Fig.  Tes  temps  deu  lefîardar  sa  fragileza. 
Piegla  de  S.  Benezeg,  fol.  ^5. 
Doit  toujours  regarder  s.i  faiblesse. 
IT.  Fragilezzu. 

14.    AfRAGNER  ,     AFRAIGNER  ,    AFRANHER  , 

V.,  briser,  soumettre,  fléchir,  apai- 
ser, calmer. 
En  antr'  amor  non  pupsc  inon  ('or  afragner. 

Albep.tet  de  Sisteron  :  Moui  es. 
K  autre  amour  je  ne  puis  soumettre  mon  cceur. 
En  cpie  s'ailous.sa  e  s'afranh 
Lo  mais  <|u'ai  per  iîu*  amor. 

Giraud  le  Roux  :  A  ley  de  bon. 
En  qui   s'adoucit  et  s'apaise  le  mal  que  j'ai  par 
pur  amour. 
Per  que  1'  afars  s'enanz'  e  no  s'afraigna. 
AlCARTZ  DEL  FosSAT  :  Entre  dos  reis- 
Par  quoi  l'affaire  s'avance  et  ne  s'apaise. 
IT.  Affragnere . 

i5.  Afrai,  V.  lu.,  lUbris,  niptutc. 
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Fig.  Leu  déchu I 

L'  amistat  ,  e  torn  en  afrai. 

Giraud  de  Bokneil  :  Tos  temps  me. 
Facilement  l'amitié  déchoit,  et  tourne  en  rupture. 

16.  ESFRANGER  ,  ESFRANHER,  ESFRAIÎS- 
GNER,    ESFRAINHER  ,     ESFRAINER  ,    EF- 

FRANHER  ,  V.,  détruire,  rompre,  briser, 

Fig.  Lo  compraire  vol  effranher  la  coveuensa. 
Trad.  du  Codede  Juslinien,  fol.  1^1. 
L'acheteur  veut  romprela  convention. 
Que  n' esfrangna  la  iregua. 

SaiL  de  Scola  :  Gran  esfortz. 
Que  j'en  rompe  la  trêve. 
Part,  pas.  Non  pert   pois  sa  f'orsa  ni   non  es 
efragz, 

2Vad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  (>i . 
Ne  perd  après  sa  force  ni  n'est  rompu. 
Mas  si  el  dis  denant  .vu.  garens  qne  el  vo- 
lia  qne   valgnes  aquel  divizemens,  ben  es  ef- 
fraigz,  si  el  ordenet  pois  las  soas  causas, 

Trad.  du  Code  de  Justinienj  fol.  61. 
Mais  s'il  dit  devant  sept  témoins  qu'il  voulait  que 
ce  partage  valût  ,   il  est  bien  rompu ^  s'il  ordonna 
après  les  siennes  choses. 
ANC.    FR. 

Ne  n!ur  tant  aut,  qu'à  la  terre  vCenfragne. 
MoMN,  Pwman  de  Pioncei-aux. 
IT.  Infragnere . 

17.  Effranhement,  ENFRANGEMENT  ,  .V. 
m.,  infraction,  dérogation,  interrup- 
tion. 

Senes  degun  effranhement. 

Ta.  de  1267.  Doat,  t.  LXXI\,  fol.  igo. 
Sans  aucune  infraction. 
O  gardaria  ses  enfrangement. 

Tit.  de  1307.  Doat,  t.  CXXIV,  fol.  84. 
Observerait  cela  sans  infraction. 
Gardar  e  tener  a  folz  temps  ,  ses  tôt  effran- 
hement. 

Tit.  de  Périgord  de  1 27  i . 
Observer  et  tenir  à  toujours ,  sans  aucune  inter- 
ruption. 

len  ai  peccat  en  effranhemen  de  mos  votz. 

Cartulaire  de  Montpellierj  fol.  173. 
J'ai  péché  en  infraction  de  mes  vœux. 

18.  Enfractio,  s.  f.  ,  lat.  infractio, 
infraction, 

A...  gardar  sens  degnna  enfractio. 

i'it.  de  1412.  Do.\T,  t.  CXLVIl,  fol.  232. 
A...  observer  sans  nulle  in/"rat7jo72. 
CAT.  Infracciô.  esp.  Infraccion.  port.  Trifrac- 
cito.  ir.  Iiifrazione. 
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iQ.  Defragner,  V.,  roiU[)i'e,  casser,  es- 
tropier. 

Part.  pas.  Jîg.  lM;is  qnar  iest  vieîhs  e  uekrags. 
Ll  moine  Dr.  MoNTAVDON  :  Gasc  \iqc- 
Mais  parce  ijue  tu  es  vieux  et  cassé. 

Snbstantiv.  Exceptât  deffrach. 
TU.  de  \iiiet  Je  \ii6.  Dovr,  t.  XXXVUl  oi 
XXXIXJol.  1820143. 
Eiccpté  estropié. 

10.  IIefraxiiku,  refuacner,  V.,  tempé- 
rer, adoucir,  soulager. 
E  '1  ros.sinliolet  el  laru 
A'olt  e  refranh  et  aplaua 
Son  iloiiS  chanlar,  e  1'  afina. 

G.  RuDEL  :  Quan  lo  rius. 
Et  le  rossignol  sur  lu  rameau  roule  et  tcinpire  cl 
polit  son  doux,  clianter,  et  l'épure. 

El  lualaates,  qnan  se  planh  , 
Si  no  '1  val ,  si  s'  en  refrauh. 

.\rnai;d  de  Marceit.  :  Moût  eron. 
Le  malade,  quand  il  se  plaint,  si  ndllui   vaut  , 
pourtant  s'en  soulage. 

Ab  qne  m  conort  e  m  refranh. 

GlKAVD  DE  BoRXEH,  :  Si  'I  cor  no  m. 
Avec  quoi  je  m'encourage  et  me  .foiiliii^e. 
ANC.  FR.    Que  vos   vantises   et   hanix  parleis 
veuillez  refralndre. 

Ilist.  de  Gérard  de  devers,  p.  8(. 
Quand  ce  oy  li  einpcrères  si  refraiiist  .1.  poi 
«le  se  ire. 

Chronii/ac  de  Canihray. 

riiRT.  Refranger.  it.  Rifrangerc . 

al.   Rf.fr.\cci()  ,   .V.   f.,    lat.   refkactio, 
réfraction. 
Quan  si  ajusto  en  loc  de  refraccio. 

Khic.  de  las  prupr.,  loi.  120. 
(_>uand  ils  s'adaptent  en  lieu  de  réfraction. 
«AT.  Refraccio.  esp.  Refraccion .  port.  Refrac- 
cào.  IT.  Rifrazione . 

1.7..    Refuanh,  REFRiM  ,   .v.   in.,    refrain, 
fanfare. 

Chaus  e  relins,  donsas  voir,  e  refrakh.s. 
\..  C.viHEL  :  Lo  rossinhols. 
(Ijanti  et  roulades,  douces  voix  et  refrains. 
De  troni()a.s  refrims. 

G.  A.NELIF.B  DK  Toi.'I.OIVSE  :  El  unm  >V 
Fanfares  de  Ironip'S. 
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Dansa  es  us  dietatz  gracios,  que  couteii  .1. 
RKFRANH  ,  so  es  .1.  respos  solamen. 

Leys  d'amors,  fol.  [\o. 
La  danse  cit  une  composition  gracieuse  ,  qui  con- 
tient un  refrain,  c'est-à-dire  une  réplique  seulement. 
c\r.  Refrâ.  esp.  Refran.  port.  Refrào.  it.  Re- 
frène.   * 

■2 H.   Refranhamen  ,  s.  m.,  soulagement. 
Quar  fis  atniex  a  grau  refranhamen 
Quant  au  si  dons  iauzar  et  cnantir. , 
Ai;M;:ui  de  Celunoi  :  Aissi  col  près. 
Car  fidèle  ami  a  grand  soiilageiiient  quand  il  en- 
tend louer  et  exalter  sa  dame. 

•2.'i.  Refrandres,  .V.  ///.,  adoucissement, 

Jois  e  repans  e  sojorn  er  refrandres. 
(îuiLLAU.ME  DE  S.  Didier  :  Lo  greus  désir. 
Joie  et  repos  et  plaisir  sera  adoucissement. 

FRAPAR ,  7).,  frapper. 

Son  venguts  sailhir  per  frapar  sur  lo  dit 
.selv. 

Volria  saillir  dessus  per  frapar. 

Sur  lo  dit  lîocard  et  sas  gens  son  anats  fra- 
par . 

C/ironir/iie  des  /ilhigenis ,  col.  11,13  et  /|j. 

SoMi  venus  sauter  poury/-n/;/;er  sur  ledit  siège. 

Voudrait  sauler  dessus  your  frapper. 

Sur  ledit  Boucliard  el  ses  gens  sont  Mé.^  frapper. 
ANC.  CAT.  Frappar.  it.  Frappare. 

FRAU,  .y.  ///.,  lat.  frau.v,  fraude,  four- 
berie, fau.sseté. 
L'un  ab  forsa  ,    Pautr'  ab  frau. 

Raimond  de  la  Tour  :  Ar  es  drelz. 
L'un  avec  force,  l'autre  avccy>YiMf/e. 
Àd\'.  coinp.  Gent  ecovinent  e  non  a  frau. 
llomun  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  17. 
liien  et  convenaMemenl  et  non  en  fraude. 
O(fonda  Dieus  la  lengiia 
Que  dilz  a  frac  ni  a  saubut. 

Rambai'D  d'Orange  :  V'.t  quan  sembla. 
Que  Dieu  confonde  la  langue  crui  parle  en  secret 
et  en  pulilic, 

lîaisson  joi  a  présent  et  a  frau. 

P.  Vidai,  :  Drogoman.  Far. 
Abaissent  joie  à  découvert  et  en  cachette. 
c:at.  Frau.  Esr.  port.  it.  Fraude. 

'1.   Fraudament,  .y.  ///.,  ftaiule. 

fer  tolir  plnsors  fraudaments  el  cngaus. 

.'Statuts  de  Proi'ence.  lîOMY,  p.  l3. 
four  ôler  plusieur-  //(«//r/cv  (l  Ironiperic^, 
1 1    Frodamciilo. 
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3.  Fraudulent,  adj.,   laî.  fraudulen- 
rtu ,  frauduleux. 

Es  FRAUDUI,ENT\. 

Doctrine  des  f^auduis. 
Klle  est  J'r-auduietjse. 
cilT.  Fraudaient,  esp.  tort-  Fraudulento.   it. 
Fraudolente,  fraudolento . 

4.  FrAUDULENMENT  ,       FRAUDULENMEN  . 
i'RAUDULENTAMENT,   (iciv.,     frauclulcu- 

bi'inenr. 

"Violenment  o  fraddulewment. 

Priv.   conc.  par  les  Pi.  d'Angleterre,  ]>.  02. 
Violemment  ow/rauduleuseinent. 
l'"etz  partir  fraudut.enmen  1'  emperador. 

Cat.  dels  apost,  de  Ronia  ,  fol.  l65. 
Fit  T^3rlxr frauduleusement  l'empereur. 
Servir  frauduleni  ament  a  las  îdolas. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Servir  frauduleusement  aux  idoles. 

CAT.  Fratididenment.  esp.  port.  Fraudulenta- 
mente.  it.  Fraiidolentemente ,  fraudulen- 
temente. 

5.  Fraudar,  V.,  lat.  FRAUDAR^,  fraudci', 
frustrer. 

Part. pas.  Per  sos  devers  fravdatz  e  no  p.ngalz. 
Coût,  de  Condoin. 
Par  SQsAclX  es  fraudées  et  non  paye'es. 

ANC.  ESP.  PORT.  Fraudar.  it.  Fraudare. 

G.   Defraudar  ,  V.,  (iépouiller,  frustrer. 
Part.  pas.  Car  lo  senhor  i  es  defraudatz. 
Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  fOJo. 
Car  le  seigneiiry  est  frustré. 
Que   ly  efans  uo   siau   DEFFRAiinAT  de  ior 
leyal  part. 

Cou  t.  de  Saussignac,  de  i3i(). 

Que  les  enfants  ne  soient  ■pas  frustrés  île  leur  part 
le'gale. 

cat.  ESP.  PORT.  Defraudar.  it.  Defraudare. 

FREG,  freit,  s.  m.,  iat.  frig«5^,  froid. 
L'auzel  son  de  sisclar  nint , 
Per  FREG,  que  cug  qu'els  destrengiia. 

Eambald  d'Orange  :  Er  quan  s'  emlila. 
Les  oiseaux  sont  muets  de  sifllor,  par  le  froid, 
cjue  je  crois  qui  les  étreigne. 

Fig.  Las  ardens  sajetas  del  diable  devem  esten- 
jer  per  lo  freit  de  dejuns  e  d<!  vigilias. 
Trad.  de  Bcdc,  fol.  53. 
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Nous  devons  éteindre  les  ardenle^  tlèclies  du  diable 
par  le  froid  de  jeûnes  et  de  veilles. 
ANC.  FR.  Freit  et  estet... 

Gelée  e  freit. 
Ane.  tr.duPsaul.de  Corliie,  ps.  102. 
CAT.  Fred.  esp.  port.  Frio.  it.  Freddo. 

ï.  Freg,  frey,  (idj.,  lat.  rRiGÙùis,  froid. 
Cant  er  ciieit,  ans  que  sia  freg. 

Del'des  de  Praues,  Auz.  cass. 
Quand  il  sera  cuit,  avant  qu'il  soit  froid. 
Cant  viron  Thadiea  mort  e  frey. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Quand  ils  virent  Tliadieu  mort  et  froid. 

Fig.  Caulz  de  lortz  far  e  de  caritat  fregz. 

P.  Cardinal  :  U'un  sirveuies. 
Chaud  à  faire  torts  et  yV-oic/ de  charité'. 
Loc.  prov.  De  mon  mal  aip  conose  en  ver 
Que  bâti  fer  freg  ab  martel. 
Del'DES  de  Pkades  :  En  un  sonet. 
Par  ma  mauvaise   habitude  je  connais  en    vérité 
que  je  bats  fer  .froil  avec  marlciiu. 
ANC.  FR.  Là  enz  n'out  trop  cliatit  ne  trop  freit. 

Marie  de  France  ,  t.  II ,  p.  475. 
r.AT.  Fred.  esp.  port.  Frio.  it.  Freddo. 

3.   Freidor,  FRr..ioR  ,  s.  f.,   du  lat.  fri- 
GOR  ,  froidure,  froideur,  fraîcheur. 
Aia  m  fai  chanta)'  aitan  be, 
Ab  lo  bran  temps  et  ab  la  gran  freydor, 
Ciim  si  eram  el  belb  temps  de  pascor. 
BtRENGER  DE  Paeasol  :  Mais  ai  de. 
Maintenant  me  fait   chanter  aussi   bien,    avec   le 
dur   temps  et   avec  la   grand ey>-o;(/H7-e^  comme   si 
nous  étions  au  beau  temps  de  printemps. 

Es  de  tan  fera  freidor. 

P.  PlAl!\IONO  DE  TouLOL.SE  :  Lo  dolz  tlian. 
Est  de  si  étrange  froideur. 

Alcuua  FREJOR  que  l'empenb 
Vas  la  terra  tro  que  s'estenh. 

Brev.  d'amor,  fol.  37. 
Aucune_/r«r(7;e?(;'  qui  la  pousse  vers  la  terre  ju;,- 
qu'à  ce  qu'elle  s'éteint. 

ANC.  FR.  Contre  la  froidor  m'est  talent  repris 
De  chanter  joliement. 

Jakes  de  Cyson  ,  ms.  7222,  fol.  i."). 
CAT.  ANC    Esr.  Fredor.  it.  Freddore. 

.'1.     Freidura  ,    FREJURA,    .V.  f.,    froid, 
froidure. 

Nu  m'en  lays  per  FRtinuRA 
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Qii'ieu  leiulï^uaila  do  >iii 
Tuia  via. 

Cadenet  :S'aDC  luibellu. 
Ji-  lie  iii'cu  laisse  jvir_/7Toii/n;ie  que  je  ne  sois  lou- 
joun>  luvale  scotiuelle. 

Fkkiuura  dolcuta 
>o  lu  tolli  chaiitar  ui  riic. 

P.  ROGIERS  :  Tant  iii>  pluu. 
/■Vif/i/iire  «louluureuse  ne  m'ôleclianlcr  ni  liic. 
L:  n^a  dress:K>a , 
Sofitn  c-aiil  c  FKEYnuRA 

Serveri  DR  GiRUNE  :  l-'.u  si  mal  piiiili. 
Ljuce  dressée  ,  sutiflrant  cliauil  e\  J'rouliire. 
Flors.  .    nna  paiica   frejura  coiruinp   tota 

lor  ualuia. 

£lnc.  lie  lus  propr.  ,  fol.  2ch). 
Fleurs...   une  peliicyroii/nrecorronipl  loulc  leur 
lulurc- 
ANC.  CAT.  t'rtdiira.  Esr .  Freidura.  it.  Freddura. 

5.    Frigiditat  ,  s.   f.,    IVigidité,   ftuitl, 
froideur. 
PtT  razo  de  sa  frigiditat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.    190. 
Kn  raison  ilo  ia  froideur. 
Vev  FRIGIDITAT  e  haniiiiitat. 

Trud.  d'.llbucasis,  loi.  2. 
i'jfj'rotd  cl  buinidile. 
i  V .  Frigidità ,  frii^iditace,  frigiditadc . 

0.   Fntzin ,   v.  ,  lat.    KRioERf,    froiclir, 
refroidir. 

.\o  III  FfiL7[!>  (Veilz  ni  gels. 

.'V.  Daniel  :  Ansqu'eU. 
Ne  me  refroidit  Iroid  ni  gelée. 
Lo  pan  del  folh 
Caudet  p  niulli 
.M.indiic,  e  lavs  lu  mien  frezir. 

MAiitABnL.s  :  IJ' aiso  lau>. 
Je  man^e  le  {aiu  du  fou  rliaud  et    mou  ,    cl  laisse 
rrfroidir  lo  mien. 

Pig.  Ni'l  cor  liinliar  ni  frezir. 

(Iacbkbt,  moine  df.  l^f  iciDOT  :  l'arlil. 
Ni  eloi|^ner  ni  ivfroidir  le  corur. 
CAT.  Fregir.  tjsv.  Freir.  port.  Fii^ir.  it.  Frig- 
aere. 

7.  Frkijf./.ib,  V.,  refroidit,  devenir  froid. 
Kiitro  que  vrnc  la  niili ,  an  friiiiezik. 

linman  de  Gérard  de  liossillon,  loi.  47- 
.luv]u'a  ce  f|ue  vint  L  mut,  au  refroidir. 

H.     AffRKYDAR  ,    I'.,    Iffuildll. 


l'iirt.  pUi.    S"  es    AKFKUYUAI'. 

L'.4ibrt  lie  liaUiliuis,  fol.  24'-- 
S'est  n/roidi. 

i).  K.spRKZiR  ,  KSFREDKziR  ,  i>.,  refroidit . 
Dont  ara  m'  K,sFREi>e7.is. 

Pierre  d'.Vuveiigne  :  Al  desccLrai . 
IXnit  maintenant  je  me  rej'roidis. 
Piirt.  pas.  Jig.    l-a  rclif^io    dels    morgues   eia 

mot    ESI'RË/IIIA. 

Ctit.  dels  tipost.  de  lioinn,   fol.  126. 
\jx  religion  des  moines  dtail  moult  refroidie. 

10.  Eni  utc.iitiT.vT,  .V. /l,  froid,  froideur. 
•Si  es  KNFKir.iDiTAT  de  complcxio. 

Trad.  d'.-ilbiicasis ,  loi.  53. 
S'il  y  ay;x>((/eMrde  comple.\ion. 

I  I .  Infrioidacio,  s.f.,  refroid isseiiieiil. 
Dona  al  cors  iNFRioiDACto. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  35. 
Donne  refroidissement  au  cœur. 

11.  Infrigidar,    enfrkgid.\r  ,    V,,    re- 
froidir, rafraîchir. 

Fart.  prés.  Cove  que  prenga  causas  infrigi- 
DANs  ,  ayssi  cura  luilgraiiag  acetozas  c  tri- 
divia  am  vi  agre  c  laytuguas. 

Trad.  d'Àlbiicasis,  loi.  55. 
(Convient   qu'il    jirciinu  choses   rafraiehissanles , 
;iiiisi  commis  grenades  acides  et  endive  avec  Tiuaigie 
cl  laitues. 
l'art. pas.  Vny  aquo  am  fcsliiiacio,  |)er  so  que 

nu   sia   ENFRElilDAT. 

Trad.  d'/ïtbilcasis,  fol.  5. 
fais  cela  avec  liûle  ,  afin  c[u'il  ne  soit  pas  refroidi. 
IT.  Infrigidarc. 

I^.     ReFRKIDAR  ,     REFRF.JAK  ,     REFREGAR  , 

V.,  lat.  REFRioerARc,  refroidir,  rafraî- 
chir. 
Llii  nF.FREiDA  sa  calor. 

/.il',  de  Sydriir,  fol.  79. 
I,ui  refroidit  s.i  chaleur- 
Li  done»  una  gota  d' ayga  per  iiefru.iaii  la 

dojor  de  sa  Iciiga. 

/''.  et  Fcrt.,  fol.  74. 
Lui  doiiiiâl   une  goutte  d'eau  pour  rafraivliir  la 
douleur  de  sa  langue. 

Si  Iota  r  ayga  de  la  mar  li  corria  sus  sa  leu- 
gua  ,  110  ht:  REFnF.jAiuA. 

r.elFert.,  ii,\. -^H. 
Si  toute   l'eau  <\p  la  nirrilui  <iiurait  sur  la  lanj(iir, 
11'-  '.e  r/ifra il /lirait  pas. 
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Tomis,  e  refregaras  ti,  e  donaras  sandat  a 
ton  cors. 

Trad.  de  Bide  ,  fol.  72. 
Vomis  ,  et  lu  le  rafraîchiras ,  et  donneras  santé  à 
(on  corps. 
Fig.  Trop  de  rason.s  iiiî  refreia. 

Qu'a  pana  m  plai  ren  que  veia. 

Palazis  :  Si  col  (lacs. 
Trop  de  raison  me  refroidit,   vu  qu'à  peine  nu- 
yilaît  chose  que  je  voie. 
Part.  pas.  Canf  aiso  er  refreiat. 

Del'DES  de  Prades,  yJuz.  cass. 
Quand  cela  sera  refroidi. 
CAT.  Refredar.   Esr.   tort.    Resfriar.    it.  Ri- 
freddare,  raffreddare. 

l/|.       ReFREYDIR,      REFREGIP^,    REFREZIR, 

7)  ,  refroidir. 
Qnaa  vev  lo  temps  camjar  e  refreydir. 

Guillaume  de  Berguedan  :  Ouan  vey  lo. 
Quand  je  vois  le  temps  changer  et  refroidir. 
En  ivern,  ela   es  freia  de  sus  per  l'uyre  qne 
la  fer  e  la  refrezis. 

Lii>.  de  Sjdrac,  fol.  l35. 
En  hiver,  elle  est   froide  dessus   par  l'air  <|ui  la 
frappe  et  la  refroidit. 

Fig.  Ma  dona  m  fai  tôt  refregik  del  caut. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  D'  anior  no  m  lau. 
Ma  dame  me  fait  tout  refroidir  an  chaud. 
Tes  coratges  si  refrezira  de  far  cel  mal. 
Lii'.  de  Sydrac,  fol.  (>5. 
Ton  courage  se  refroidira  de  faire  ce  mal. 
Part. pas.  Avant  que  sia  refrezit. 

Deldes  de  I^rades  ,  .i4uz.  cass- 
Avant  qu'il  soit  refroidi. 
ESP.  Refreir.  iT.  Rifriggere. 

1  5.    ReFRIGERI  ,  REFREGERI  ,    S.     1)1.,    laf. 

REFRiGERi«TO,  réfrigérant,  adoucissf- 
nient. 

L'ayre  no  sia  sufficient  pcr  donar  refri- 
GERi  al  cor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  19. 
Que  l'air  ne  soit  pas  suffisant  pour  donner  réfri- 
gérant au  ccpur. 

Fig.  Do  de  pietat  es  coma  un    refregeri  de 
rosada  del  ciel. 

F.  et  Vert.,  fol.  56. 
Don  lie  piété  est  comme  un  réfriirérant  de  rosée 
du  ciel. 

Non  auras  con.solatio  ni  refrigeri. 

Libre  de  Tindal. 
Tu  n'auras  consolai  ion  ni  adoucissement. 
CAT.  Refrigeri.  est.  port.  Refrigerin,  rr.  Re- 
frigeri o,  rifrigerin. 
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iG.   Refrigeracio,  .v.   /. ,  lat.  refrick- 
RATio,  réfrigération,  refroidissement. 

Ayre  necessari  a  la  refrigeracio. 

-Elue,  de  las  propr.,  fol.  .33. 
Air  nécessaire  à  la  réfrigération. 
Fig.  Contra  temptacio  dona  refrigeracio. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  8. 
Contre  tentation  donne  refroidissement. 
Esp.    Refrigeracion .   port.    Refrigeracào.   ir. 
Rifriggerazionc . 

17.  Refrigeratiu  ,  adj.,  réfrigéralif. 
Hnmectatius  et  refrigeratius. 

Es  dezicativa  et  refrigerativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  89  et  7:). 
Humectatifs  et  réfrigéralifs. 
Est  dessiccalive  et  réfrigérative. 

Snbst.  Si  cura  per  sagnia,  per  refrigeratxus. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  qS. 
Se  guérit  par  saignée,  par  réfrigéralifs. 
ESP.  PORT.  Refrigerativa.  it.  Rifrigcrativo . 

18.  Refrigerar,  v.j  lat.  refrigerarp, 
refroidir,  rafraîchir. 

Kefrigerar  las  parlidas  extremas. 

Elue-  de  las  propr.,  fol.  228. 
Rnfraîchirles  parties  extrêmes. 

Part.  prés.  Escalfan  dedins  et  refrigeran  dc- 
foia . 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  102. 
Echauffant  dedans  et  refroidissant  AeUors. 
CAT.  ESP.  PORT.  Refrigerar.  it.  Rifriggerure, 

19.  Fresc  ,  FRESQ,  aclj.,  germ.  frisch, 
frais ,  dispos. 

Voyez  MuRATORi ,  /)/.v.ç.  ^3. 

Ab  buire  fresc  so  coiretz. 

Deudes  de  Prades,  Juz.  cass. 
Avec  hearic frais  vous  cuirez  cela. 
El  cors  delt;at,  graile  e  presc  e  lis. 

Bertrand  de  Boriv  :  Ges  de  disnar. 
Le  corps  mince,  délicat  et  frais  et  lisse. 
Tolz  jorns  trobaretz  mi  fresc 

T.  BE  Ricaut  et  de  Cabrit  :  Calirit. 
Toujours  vous  me  trouverez  dispos. 

—  Nenf. 

Lo  fers  et  l'escnt  frescs. 
Roman  de  Gérant  de  Ptossillon ,  fol.  ?.i>. 
Le  frr  i>l  l'éru  neufs. 
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—  \ouvcau ,  rrceiit. 

l'iia  sirventcsca  , 

T.n  Raynier,  tota  frf.sca 

Vos  inetrai  en  cabal. 

Bernard  de  Rovenac  ;  Una. 
InsiiNenlc  (oui  noiii'faii,  seigneur   Rayiiior,  j< 
vous  nieltrai   en  cliejUcl. 

Mundifica  nafras  fresquas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  191"). 
Purifie  blessures  rf'ccntes. 

—  .•/(•/('.  coinp.  T(Mit  riiiichcnioiu. 

Cant  Gin  de  fresca  la  lur  iloaa. 

1)ei:pks  de  Prades,  ^11:.  ca.'n. 
Quand  on  la  leur  donne  tout  frniclietnenl. 
CAT.  Fresc.  Esr.  port.  it.  Fresco. 

■jo.    Fresc.vment  ,   adi'. ,    fraîchement, 
récemment. 

Infant  nat  frescament. 

Elue,  de  lits  propr.j  fol.  68. 
Enfant  ne  rvccmmenl. 

Pels  peleris  qn'ero  frescamen  vengntz. 
Cat.  dels  npost.   de  Roina,  fol.   1^5. 
Par  les  pèlerins  qui  e'iaicnt  récemment  venus. 
CAT.  Frescainent.  esp.  port.  it.  Frescainente. 

2  1.   Frksquf.t,  aclj.  dini.,  frais. 
Tota  FRESQUETA  c  novela. 

Deudes  de  Prades  ,  yluz.  cnss. 
ToiileJ'raîrlie  et  nouvelle. 
CAT.  Fresquet  esp.  Fresqnho.  it.  Frenchetio. 

-T*.    FuKscoR  ,  v. /. ,  fraîcheur. 
Pcr  la  FP.EscoR  del  inati. 

.Vrnai.D   de  MarijeiL  :  fielli   iii'esquan. 
Par  la  />VM'c/i(?;/rdu  malin. 
Pins  fara  maior  ralor, 
I)al7.  li  carn  de  maior  frescor. 

Dei:di;.s  de  Prade.s,  Auz.  cnss. 
Plus  il  lira  plus  (grande  clialeur,  duniK'r.-lui  chair 
de  plus  ^T^nAeJ'raîcheiir. 

yldv.  romp.   Nouvelleriicnt,  récemment. 

Era  ninrtz  tôt  de  frescor. 

Romnn  de  Gérard  de  lîossi/Inn ,  fol.  SG. 
Il  était  mort  tmil  récemment. 
CAT.  Esv.  PORT.  Freacor. 

'>.').  FnEsrrM  ,  .T.  w.  ,  frais,  fraîri)ciir. 
Cel  m'fs  don»  chatis  pt-r  la  failia 
Qae  f.iii  l'auzelet  niennl... 
l'en  In  hi-ntar  del  frf.scu;iI. 

P'MiRr  i>'Ai  VERONE  :  r.el  m'rs 
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Peau  m'est  doux   cliant  que   font  par  la    futelaii- 
les  petits  oiseaux...  par  la  beauté  dixj'niis. 
Ai  lo  cor  de  joi  snzioD 
Contra  la  donsor  del  frescum. 

Marcadrus  :  A  l'alcna. 
.T'ai  le  cœur  ra.ssasic  de  joie  contre  la  douceur  du 
fnùs. 

?  '( .  Freschez.v  ,  s.  f.,  fraîelieu r . 
La  cnlors  no  i  es  nieza 
Pcgnen,  ans  sobra  frescueza 
De  rosa  de  mai. 
Uk  troubadour  ANONÏME  :  Près  soi  se?. 
La  couleur  ii'v  est  pas  mise  en  peignant,  mais  elle 
surpasse^Z/YiicZ/efir  de  rose  de  mai. 

IT.  Freschezza. 

uf).  Frksqi;eir.\  ,  5'. y.,  frais,  lieu  frais. 
Un  capel  f.izia 
De  flors,  e  sezia 
Sus  en  la  fresqueira. 

G.  RiQUiER  :  Gaya  pasiorella. 
Faisait   un  cliapeau   de   lle\irs,   et  e'tait  assise  sus 
eu  lieu  frais. 

'xG.   Rffrescaîhkn  ,  ,v.   ///.,    rafraîchisse- 
in<'nt. 

Qnan  la  batalha  fon  facba  , 
Volgron  li  cresfians  pénre  refrescamkns. 
Chronique  d'Arles. 
(^)iiaiid   la   Iialaillc  fut  faite,   les  chre'tiens  voulu- 
rent prendre  rafraiehisseinenl s . 

Porta  lur  .x.  formage.*  e  alcunas  autras  can^ 
sas  ppr  rei'Rescament. 

llist.  ahr.  de  lu  Bible,  fol.  .18. 
Porte-leur  dix  fromages  et  aucunes  autres  clioses 
pour  rtifnn'rliissement. 

ImI    ]>elit   de  UKFRESCAMENT. 

L'Arbre  de  Jiatnlhris,  fol.  7.22. 
l'n  peu  de  rafraîchissement. 

ANC.  ESP.  RefrescainienLo.  it.  Rinfrescainenio. 
•>7.  Refrescar,  V.,  rafraîchir,  refroidir. 

O  de  l'aigiia  rosa  gitar 
En  lur  caras,  per  reffrescar. 
Un  troi.'dadour  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
Ou  jeter  de  l'eau   de    rosi!    en    leurs   visages  ,  pour 
m  fraîchir. 

Refre.scatz  vo.stras  ma.s, 
Q'i'  el  lavar  es  fort  sas 
Apres  inanjar.  . 

\maxiel'  des  E.scas  :  Kn  aquel  mes. 
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Rafraîchissez  vos  mains ,  vu  que  le  laver  est  très 
sain  après  manger. 
Fig.  Per  lo  cor  dédias  refrescvr. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Moût  jauzens. 

Pour  rafraîchir  le  cœur  au-dcdans. 

—  Renouveler,  rappeler,  ranimer. 

Non  devetz  refrescar  taa  vilha  iror. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  g^. 
Vous  ne  devez  pas  renouveler  si  vieille  rancune. 
Vol  retraire  l'amor,  e  refrescar 
El  fdg  qae  fetz. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  Scnlier  marques. 
Je  veux  retracer  l'amour,  et  rappeler  le  l'ait  que 
vous  fîtes. 

Part.  pas.  Pel  temps  qu'es  refrescatz. 

Alphonse  II ,  roi  d'Aragon  :  Per  montas. 
Par  le  temps  qui  est  rafraîchi. 
Gant  agron  refrescat. 

Jbr.  de  l'A.  et  du  N.-T.,  fol.  35. 
Quand  ils  eurent  rafraîchi. 
CAT.  ESP.  PORT.  Refrescar.  it-  Rinfrescare. 

28.  Refresquir,  V.,  rafraîchir. 
Part.  pas.   Sian  refresquit  competenlment 
de  viandas. 

Priv.  conc.  par  les  R.  d'Angleterre  ,  p.  1^7,. 
Qu'ils  soient  rafraîchis  convenablement  d'aliments. 

FREGAR,  FREGUAR,   V.,  lat.    fricar^, 
frotter,  froisser. 

Fregar 
Entre  se  doas  creaturas. 

Brev.  d'amor,  fol.  38. 
Frotter  enire  soi  deux  créatures. 

Las  mas  ab  vinagre  fregar. 
Tan  fier  et  frega  '1  bec. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  81  et  i^o. 
Frotter  les  mains  avec  vinaigre. 
Tant  frappe  etfrotte  le  bec. 
Par-t.  prés.    Moro    lors    ventres    fregan    ab 
Y  arena. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  i5i. 
Meuvent  frottant  leurs  ventres  avec  le  sable. 
CAT.  ESP.  Fregar.  port.  Esfregar.  it.  Fregare. 

2.   FretaRjV.,  frotter. 

Adoncsoing  sa  cara  e  la  fréta. 

Un  troubadour  anonyme  ;  Seinor  vos  que. 
Alors  oint  sa  face  et  lu  frotte. 
El  se  clan  la  una  anrelba  ab  la  coa ,  e  fréta 
tan  l'aatra  per  terra  tro  que  l'a  tota  claasa. 
Naturns  d'  nlciinas  l/estins. 
II. 
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Il  se  bouche  une  oreille  avec  la  queue,  el frotte 
tant  l'autre  par  terre ,  jusqu'à  ce  qu'il  l'a  toute  bou- 
che'e. 
ESP.  Frotar,  flotar. 

3.  Bregar  ,  V.,  frotter. 

D'aco  BREGATz  lo  paladel 
E  la  lengaa  de  vosti'anzel. 
S'oli  lauri  no  ill  trobatz, 
Ab  fel  de  porc  las  lî  bregatz. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz   cass. 
Frottez  de  cela   le  palais  et  la  langue  de   votre 
oiseau. 

Si  liuile  de  laurier  vous  ne  lui  trouvez  pas  ,  avec 
fiel  de  porc  vous  les  lui  frottez. 

4.  Fregament  ,  s.  m. ,  frottement,  fric- 
tion. 

No  trobo  aspreza  en  lor  fregament, 
Fregamens  et  suffomigacios  de  caudas  her- 
bas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  62  et  82. 
Ne  trouvent  aspe'rité  en  leur  frottement. 
Frictions  et  fumigations  d'iierbes  chaudes. 
CAT.  Fregamento.  esp.  Fregamiento.  it.  Fre- 
gamento. 

5.  Fricacio,  s.f.,  lat.  fric.\tio,  friction, 
frottement. 

Fassa   sobre  aqnel  fricacio   entro  que  be 
apparen  las  venas. 

Trad.  d'Albucasis  j  fol.  54- 
Qu'il  fasse  sur  celui-là yric/ion  jusqu'à  ce  que  les 
veines  apparaissent  bien. 

ESP.  Fricacion.  port.  Esfregacào.   it.  Frega- 
gione. 

6.  Frocar,  froissar,  V.,  froisser,  briser, 
être  mis  hors  de  combat. 

Ben  aut  sobre  la  bocla  1'  escut  li  froc. 
El  no  fer  cbavaler  qne  tôt  no  frois. 
Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  76  et  ^S. 
Bien  haut  sur  la  bosse  lui  brise  l'ëcu. 
H  ne  frappe  chevalier  que  tout  il  ne  soit  mis  hors 
de  combat. 

7.  Frois,  s.  m.,  froissement. 

Tro  a  breu  jorn  veiretz  d'astas  tal  trois. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  64- 
D'ici  à  peu  de  jours  vous  verrez  \.c\  froissement  de 
lances. 
ANC.  FR.  E  de  lances  gvantfroisséiz. 

Roman  de  Rou,  v.  13690. 

8.  Fri'nir  ,  V.,  froisser,  écraser. 


3ç)4  ^'^^ 

Pli  ri.  pas.  fi^. 

Es  totz  de  maltraire  lotz  c  fri!Nit5. 

Roman  de  Geranl  de  Rn.tsillon,  fol.  88. 
Est  de  lali!;uer  tout  rompu  et  ccrnsé. 

9.  CoNFRiCAR,  V.,  lat.  r.oNFnicvK/-,  frot- 
ter. 

Part.  pas.  \m  aqiicl  sian  cosFRicAnAs. 
Trad.  d' A Ibxicasis ,  fol.  !\'j. 
(^Iiiclks  ioXeai  frotttes  .tvcc  celui-là. 
tsr.  Confricar. 

10.  CoNFRir.ACIO,  ,^./.,  lat.  rOXFRICATIO, 

tVottcment. 

Arena  es... ,  per  sa   cosFRiCAfio,  de  lo/.ilb 

consomptiva.. 

Elite,  de  Ins  propr.y  fol.  l83. 
Arène  est...,  par  son  froîtement,  destructive  de 
rouille. 
ESP.  Confricacion . 

FREIAL,  FREGAL,   adj.,  lat.   fkia^/i./.v, 
friable,  de  grès, 

Ks  s'a  nna  peira  clinat, 
Trobet  la  denan  se  freiai.. 

Roman  de  Jaiifre,  fol.  19. 
S'est  incline'  à  une  pierre  ,  la  trouva  devant  soi  de 
^res. 

De  peyra  inola  et  de  peyra  fregai.s. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Jrpenlas^e,   2"  p.  ,  c.  5. 
De  pierre  molle  et  de  pierre  de  gris. 

FREIOR,  FRiOR,^./.,  frayeur,  crainte. 
Hue-vmais  er  mos  afans 
Dolens  ab  grans  freiors. 

J.   KsTÈVE  :  Aissi  <juo  '1. 
Désormais     ma    peine     sera    douloureuse     avec 
grandes  craintes. 

1.0  coins  reisedet  de  la  frior  , 
Et  enlcnùet  la  nosa  e  la  crior. 
Roman  de  Gérard  de  Russillon  ,  fol.  7. 
Ja;  comte  se  réveilla  de  la  ^frayeur,  et  entendit  la 
noise  cl  la  clameur. 

7.  EsFREi ,  S.  ni.,  effroi,  crainte. 
Ja  no  s  vir,  per  uulii  esfrky  , 
"Vostrc  fis  cor.s  del  iiiicu  doinpney. 

Dr.iDES  DE  J'nADES  :  AL  lo  dous. 
Que  jamais,  par  aucune  crainte,  votre  cœur  fidèle 
ne  <e  détourne  de  mon  affection. 

Si  110  m  semblés  fols  esfruys. 

ItAMBAt  D  DK  Vxf^tEIRAS  :  Ko'm'  agrad. 
Si  lie  me  tcmlibU  ("lies  craintes. 
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I.oc.  Qiiaii  son  nebot  vi  tornar  en  ksfrkt. 
Bertrand  de  Porn  :  Pus  li  liaron. 
(^iiand  il  vit  son  iicvcu  tourner  en  effroi. 
Quar  m'  an  mes  en  tau  tji'an  esfrei. 
AiMERi  DE  Saui.aï  :  Qu;in  si. 
Parce  qu'ils  m'ont  mis  en  si  grand  effroi. 

3.    ESFREIUAR  ,    ESFREDAR  ,  ESFREYAU,   V., 

effrayer. 

Per  so  no  s  den  esfredaR. 
Un  TROiiiiADODR  ANONYME  :  Scinor  vos  que. 
Pour  cela  ne  se  doit  effrayer. 

De  ve  mos  cor  uo  s'esfreya. 

GlilLLALME  DE  MoNTAGNAGOUT  :   Ges  pcr. 

De  rien  mon  creur  ne  ^.'effraie. 
Amors  m'en  assegura  , 
E  vos  m'en  esfreidatz. 

AiiNAuD  DE  Marueil  :  Ses  joy  non. 
.\mour  m'en  assure  ,  et  vous  m'en  effrayes. 
Part   pas.  Sui  n'  esfredatz. 

GiRAUD  DE  BouNEii.  :  Ja  m  vay. 
.l'eu  suis  e^>-«j'e. 

FREMILO  ,  .V.  m. ,  cotte  de  maille.s. 
Ac  vcstit  nn  ausberc  ,  gran  frkmieo, 
Onqnas  per  nejjun'  arma  falsatz  no  fo. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  2(). 
Eut   vêtu   un   liauLert ,  grande  cotte  de  mailles, 
oncques  par  aucune  arme  ne  fut  faussée. 
ANC.   FR.  Pelices,  anneaulx. ,  yVe/niV/ez. 

Elstache  Deschamps  ,  p.  208. 

FREMIR,    V.,    lat.    fremerc',    fréinif, 
s'agiter,  rugir. 

No  de!  FREMIR  , 

Ou' amors  mi  cuebr' e  m  cela. 

A.  D\N1EL  :  Quan  cliai  la. 
Je  ne  dois  yd^i  frémir,  vu  qu'amour  me  couvre  et 
me  cèle. 

'l'olz  Irassalb  e  bran  e  fremi.s 
Per  s'aiiÉor,  dormen  c  velban. 
P.  Brkmond  ItiCAS  NovAS  :  (Juan  l'aura,    far. 
Je  tressaille  tout  et  m'agite  et  frémis  pour  sou 
amour,  endormant  et  en  veillant. 
Non  ai  membre  no  m  fremisca  ni  onpia. 
A.  Daniei,  :  Lo  ferm  voler. 
Je  n'ai  memlire  qui  ne  mcfréinisse  ni  ongle. 
PORT.  Frémir,  it.  Freinirc. 

•>..  Fremissimen,  .s.   w.,  frémissement, 
rngissement. 

Ira  de  rei  es  coma  fremissimens  de  leio. 

Trad.  de  liéde.UA.  38. 

Colère  de  roi  est  comme  rnu-isseinents  de  lion. 
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FREMNA  ,  s.  /.,  frange. 

Una  FREMNA  qui  vert  l;i  terra  pent. 
Pocme  sur  Boece. 
Mae  fiante  qui  vers  la  terre  pend. 

FREN,  FRK,  s.  m.  ,  lat.  frenh//?,  frein  , 
bride,  mors. 

A  'l  FREN  al  caval  osfat , 
E  laisa  '1  a  sa  volontat 
Paiser  de  bell'erba  fresca. 

Ro?>ian  de  JaiifrCt  fol.  38. 
A  ôte'  \e  frein  au  cheval ,  et  le  laisse  à  sa  volonté 
paître  de  helle  herbe  fraîche. 

Tans  autres  valens  arnes 
E  PRES  dauralz  e  palafres. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Tant  d'autres  prc'cieux   harnais  el  freins  dore's  et 
palefrois. 
Fig.  Per  lo  fre  iJe  razo. 

r.  et  Vert.,  fol.  io3. 
Par  \e  frein  de  raison. 
Loc.  La  bocha  tenrai  ades  eu  fre  , 

Qu'  ella  sivals  non  l'en  dira  mais  re. 

PeYROLS  :  Mot  m'entremis. 
Je  tiendrai  incessamment  la  Louche  en  frein,  de 
manière  que  certainement  elle  ne  lui  en  dira  plus  rien. 
Met  FRE  en  ta  boca. 

F.  et  Vert.,  fol.  io3. 
Metsyrein  en  ta  Ijouche. 
Aissi  m  te 
Araors  près  el  fre. 
FoLQUET  DE  MARSEILLE  :  Ab  pauc  ieu. 
Ainsi  me  tient  amour  pris  an  frein. 
Ja  N'Azimaus  tos  temps  non  au  cuian 
Qa'ien  vas  amor  aia  virât  mon  fre. 

FoLQUET  DE  MARSEILLE:  Ai  !  quant  gent. 
Que  jamais  dame  Azimans  en  aucun  temps  n'aille 
pensant  que  contre  amour  j'aie  tourné  monfrein. 
IVIi  ton  en  aissi  en  fre, 
E  m  toi  l'ardit  e  va  rete 
Qu'ieu  no  u.s  ans  preiar  de  re. 

G.  Faidit  :  Al  semblans. 
Me  tient  ainsi  ea  frein,  et  m'ôle  la  hardiesse  et  me 
retient  que  je  ne  vous  ose  prier  de  rien. 
De  sola  paor  ai  faicb  fre. 

Marcabrus  :  Assatz  m'es  bel. 
De  seule  peur  j'ai  ia.\\.  frein. 

Non  tenîan  fre 
De  dir  d'amor  tôt  mal  senes  merce. 

AiMERi  DE  Pegtjilain  :  Totz  hom. 
]Ne  tenaient  yran  de  dire  d'amour  tout  mal  sans 
merci. 

le  m  preuc  ades  ab  ambns  mas  lo  fre. 
Perdigons  :  Ira  e  pczars. 
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Je  me  prends  incessamment  \^'  frein  avec  les  deux 
mains. 

De  vas  la  coa  vir  lo  fre. 

GiRAUD  DE  BORNEIL  :   Uu  SOUet. 

Devers  la  queue  je  tourne  \e frein. 
Si  m  tira  vas  amor  lo  fres 
Qu'a  nulb'antra  part  no  m'aten. 

B.  deVentado«r  :  Won  es  meravelha. 
Ainsi  \c  frein  me  tire  vers  amour  que  vers  nulle- 
autre  part  je  ne  suis  attentif. 
Sus  payas  van  f'erir,  lors  fres  abandonatz. 
Roman  de  Fierabras,  v.  /(go. 
Sur  païens  vont  frapper,  leurs  freins  abandonnés. 
Adv.  comp.  Amors,  e  com  er  de  me.' 
Ja  sni  tornatz  en  l'afan 
De  que  m'  alarguetz  antan 
En  aissi  de  tôt  i.o  fre. 

Cadenet  :  Amors  e  com. 
Amour,   et  comment  sera   de  moi.'   Déjà  je  suis 
tourné  dans  la  peine  dont  vous  m'élargîtes  jadis  ainsi 
de  tout  le  frein  (entièrement). 
Ane  sobre  fre  no  m  vole  menar  uu  dia. 

FOLQL'ET  DE  MARSEILLE  :  Sitôt  me  soi. 
Oncques  par  le  frein  ne  me  voulut  mener  un  jour. 

—  Terme  de  grammaire. 

Fres  es  apelatz  cant  una  dictîos  freneia  amb 
autia  per  ajnslamen  de  dos  r  r,  cant  una  dic- 
tios  l'enis  en  r  et  1'  autra  comcnsa  per  r. 
Leys  d'amors,  fol.  109. 

Frein   est    appelé  lorsqu'un   mol  s'enchaîne  avec 
autre  par  .ajustement  de  deux,   rr,  quand  un   mot 
finit  en  R  et  l'autre  commence  par  R. 
CAT.  Fre.  Esr.  Freno.  port.  Freio.  it.  Freno. 

•X.  SoBREFRE,  S.   m.,   surfrcln,  double 
frein. 

Flg.     Mas  qui  vol  aver  pretz  eutier, 

Sapcba  ruetr'  en  sou  afar  sobrefre. 
SoBDEL  ;  Mant  home. 
Mais    qui  veut  avoir    mérite  entier,  qu'il  sache 
mettre  surfrein  en  son  affaire. 

3.   Frenier,  frener  ,  ,v.  w.,   fabricant 
de  freins. 
Del  dimecres  son...  freniers. 

Carlulaii-e  de  Montpellier,  fol.  45. 
Du  mercredi  sont...  \es  fabricants  de  freins. 
En  selers  e  en  freners,  .vr.  d.  l'an. 
Charte  de  Montferrand  de  1240. 
En  selliers  et  en  fabricants  de  freins,  six  deniers 
l'an. 

CAT.  Frener.  v.sv.  Frenero.  vort.  Frcieiro.  it. 
Freuaio. 
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4.  Frenauor  ,  A',  ni.,  lat.  krenator,  qui 

bride,  qui  met  un  frein,  dompteur. 

Piniuiers  frenadors  de  cavals. 

Elue,  de  las  frvpr.,  M.  \8i. 
Premiers  dompteurs  de  chevaux. 

5.  Freneiar,  t.,  s'enchaîner,  s'unir. 
Fres  esajîelafr.  cant  nna  dietios  frksf.ia  amb 

antra  per  ajastaïuen  tle  dos  ;■  /•. 

/,(■>-.<  d'timurs,  fol.  109. 
Frein  est   appelé  lorsqu'un  mot  s'enchaîne  avec 
aulro  par  ajustement  de  deux  R  R. 

6.  Frenar,7'.,  lat.  FRENARd-,  bridcr,  gar- 
nir, border. 

Part.  pas.  Ab  aur  fia  frenatz,  , 
E  d'  argen  iiiealbatz. 

P.  13asc  :  Al)  greu  cossire. 
Avec  or  pur  bordé,  et  maillé  d'argent. 
Esr.  Frenar.  it.  Frenare. 

7.  Afrenar  ,   V.,    brider,    mettre    un 
frein ,  dompter,  enfréner. 

Un  leo,  can  es  csqaiens  ni  braus  , 
Pot  grcu  aisi  com  caval  afrenar. 

Serveki  de  GlRONE  :  A  grcu  pot.  f^ar. 
Un  lion  ,  fjuand  il  est  farouclie  et  cruel,  on  peut 
difficilement  ^rù/er  ainsi  comme  clieval. 

Part.  pas.  Jig. 

L'aucb  retrair  qu'il  tengron  afrenatz 

Venecians. 

B.  ZORGI  :  Meut  fort. 
Je  lui  eatends  rapporter  qu'ils  tinrent  domptés 
les  Vénitiens. 

Loc.    Mas  per  lieys  n'ai  temensa  , 
E  ni  terîc  afrenatz. 

G.  Faidit  :  Lo  gens  cors. 
Mais  pour  elle  j'en  ai  crainte,  et  me  tiens  bridé, 
n.  Af frenare . 

8.  Afrenadir,  V.,  brider,  cnfrrncr. 
Part.  pas.  Menei  mon  caval  acor.sadil/. , 

E  cavalgc'i  mon  mul  afrenadit/.. 
liomaii  de  Gérard  de  Rossillun,  loi.  .'ïy. 
Ji;  menai   mon  clieval  coureur,  et   je  tlievautljai 
mon  mulet  bride. 

g.  Enfrenar  ,  efrenar  ,  v.,  lat.  infrk- 
WARt',  enfréner,  mettre  un  frein,  en- 
ehaîner,  brider,  dompter. 
Un  leon ,  qaant  es  e.sqaius  e  Lraus, 
Pot  greu  ai«.si  cuin  cavalh  i^NFiiEnAii. 

.SERvrni  DE  GlRONE  :  A  grcu  pot.  I^ar.  ' 
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Un  lion  ,  quand  il  est  farouche  et  cruel ,  on  peut 
dillicilemcnt  brider  ainsi  comme  cheval. 
Part.  pas. 

No  m  tenra  mais  enfrf.naï  sos  luals  fres  , 
Qu'era  m'  en  part. 

G.  Faidit  :  ïan  al  suflcrt. 
Ne  me  tiendra  plus  bridé  son  meclianl  frein  ,  vu 
que  maintenant  je  m'en  se'pare. 
Cavals  es  efrenatz. 

Leys  d'amors,  fol.  5q. 
Le  cheval  est  bridé. 

ANC.  FR.  A  guise  de  cbeval  que  on  a  en  freiné. 

Roman  de  Berte,  p.  26. 
CAT.  ESP.   Eufrenar.   tort.    F.ufrcar.  it.  In- 
frenare. 

10.  Refrenalh  ,  i.  m.,  retenue,  mé- 
nagement. 

Non  ai  nulh  refrenalh. 

GiRAUD  DK  lioRNKlL  :  Losaplels. 
Je  n'ai  nulle  retenue. 

11.  Refrenamen,  .V.  lit.,  retenue. 

Refrenamen  de  fols  e  necis  aymadors. 
Leys  d'amors.  LAi,OL'BiiKE  ,  p.  12. 
La  retenue  de  fous  et  niais  amoureux. 
CAT.    liefrenament.    esp.    ReJrenamienCo.   it. 
Rajfren  am  en  to . 

12.  Refrenador  ,  ,v.  m.,  modérateur, 
dompteur. 

Fi^.  So  REFRENADORS  de  malignitrtt. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  l3. 
Sont  modérateurs  de  mcchancelé. 
PORT.  Refreador. 

13.  Refrenar  ,  V,,  lat.  refrenar*?,  re- 
fréner, mettre  im  frein,  modérer,  ar- 
rêter. 

Eli  sap  tant  qu'ell  pot  refrenar 
L'aiga  c  '1  fuec  e  '1  vent  e  '1  mar. 

Trad.  d'un  Et'anff.  apocr. 
Il  sait  tant  (|u'il  peut  refréner  l'eau   et  le  feu  et 
le  vent  et  la  mer. 

Refrenaray  ma  doloi-. 

Passio  de  Marin. 
,Ie  modérerai  ma  douleur. 

Per  aisso  no  i  .s  refrenet  nn  dia. 

Cadenet  :  De  nuilla. 
Pour  cela  il  ne  s'y  modéra  un  jour. 
r;AT.  ESP.    Refrenar.  tout.   Rrfrrnr.    ir.  RaJ 
frcnnrc. 
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14.  Chatfrenar,  chapfrenar,  V.,  bri- 
der, mettre  un  frein,  réprimer. 
Fig.   Si  el  cuATFRENA  sas  lavras  o  sa  folia,  es 
sabis. 
Qae  ades  nos  membre  de  chapfrenar  aquel 

fol  taïaut. 

Trad.  de  BMc,  fol.  l^'i  et  12. 
S'il  réprime  ses  lèvres  ou  sa  folie ,  il  est  sage. 
Qu'incessamment  il  nous  souvienne  de  tvpfimer 
ce  fol  (le'sir. 

i5.  EsFRE,  S.  m.,  non  frein. 
Adv.  coinp.  S' es  empres  en  aniar  ad  esfre. 

Jordan  dr  Cofolen  :  S'ira. 
S'il  s'est  épris  d'aimer  (î  non  frein  (sans  retenue). 

16.   Desfrenar,  defrenar  ,  V.,  déchaî- 
ner, débrider,  effréner. 
Part. pas.  Defrenada  coma  cavals  qu'es  de- 

FRENATZ. 

Lej's  d'amors,  fol.  35. 
Déchaînée  comme  cheval  qui  est  débridé. 
Fig.  Malgrat  dels  uialvatz 

Que  vey  desfbenatz. 

E.  Caihel  :  So  que. 
Malgré  les  méchants  que  je  vois  déchaînés. 
D'aquesta  cobeeza  desfrenada. 

Cal.  dels  apost.  delioma,  fol.  218. 
De  cette  convoitise  effrénée- 
ANC.  CAT.  Desfrenar.  cat.  mod.  Desenfrenar. 
ESP.  Desfrenar.  it.  Disfrenare . 

FREINDIR  ,  V.,  lat.  frenderc,  grincer, 
rugir. 

Leos. ..  bato  ab  la  coa  la  terra  et  frendisho 
ab  las  deutz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3. 
Les  lions...  battent  avec  la  queue  la  terre  et  grin- 
cent avec  les  dents. 

FRENEZI,  s./.,  lat.  phrenesi.?,  frénésie. 
Suc  d'  api  contra  frenezi 
E  litargia. 

Brev.  d'amor,  fol.  5o. 
Suc  de  céleri  coaire  frénésie  et  léthargie. 
«;at.  esp.  port.  Frenesi. 

2.   Frenezia,  i'. /.,  frénésie. 
Colericas  passîos  cnm  es  frenezia. 
Mania  o...  frenezi  a. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  39  et  78- 
Colériques  passions  comme  al  frénésie. 
Manie  ou . . .  frénésie. 
ANC,  K.sp.  roRT.  ir.  Frcncsin, 
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3.    FrENETIC  ,     adj.,    lat.     PHRENETICHi', 

frénétique. 

Siibst.  Maniaycs ,  frenetix. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  20. 
Maniaques,  frénétiques. 

De  malais  lias,  coma  frenetics. 

Lejs  d'amors,  fol.  ^9- 
De  maladies,  comme  frénétiques. 
CAT.  Frenetic  esp.  port.  it.  Freiietico. 

FREQUENTACIO ,  .s./,  lat.  frequen- 

TATio,  fréquence. 

Suzor...  per  frequentacio  de  laquai  si  en- 
gendra ethica. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  87. 

Sueur...  Y^T  fréquence  de  laquelle  s'engendre 
étisie. 

—  Fréquentation. 

Mont  de  angelical  frequentacio,  de  dîvinal 
apparicio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  itio. 

Mowl  àe  fréquentation  aLn^é\i(^\ic  ,  de  divine  ap- 
parition. 

—  Répétition  ,  redondanoe  ,   figure  de 
rhétorique. 

AucTOK  AD  Herekn.  4,  4o  :  Frequentatio 
est  quum  res  in  tota  causa  dispersœ  cognntur 
in  unam  ,  quo  gravior,  aut  aciior,  ant  crimi- 
nosior  oralîo  sit. 

Frequentatios  es  cant  molas  cauzas  de 
blasrae  o  de  laiizor,  que  jjoyrian  esser  dicbas 
escainpadameus  ,  sou  ajusladas. 

Lejs  d\imors,  fol.  1.^7. 

La  redondance  est  quand  plusieurs  choses  de 
Llâme  ou  de  louange,  qui  pourraient  être  dites  sé- 
parément ,  sont  groupées. 

CAT.  Frequentacio.  esp.   Frequentacion.  port. 
Frequentacào .  it.  Frequentazione . 

2.  Frequentatiu  ,  odj.,  lat.  frequenta- 
Tiv«.y,  fréquentatif. 

Subst.  La  FREQUENTATIVA...  quc  vol  dire... 
Leys  d'amors,  loi.  73. 
\jZ  fréquentative...  qui  veut  dire... 
CAT.  Frequentatiii.  esp.  port.  it.  Fréquentative. 

3.  Frequentar,  i>,,  lat.  frequkntarc. 
fréquenter. 


3i)S 


FRE 


Parc.  prés.  Mas  escolas  fréquentai*. 

Leys  d'iimors,  fol.  120. 
Fret/uentant  mes  ocolt-s. 
CAT.  ESP.  roRT.  Frei/iientar.  it.  Fre</iientare. 

ïRES.SA,  S./.,  trace. 

Las  KRESSAS  (le  las  bestias. 
Per  far  fort  kressa  et  impressio. 
Segueu  las  fre.ssas  d'  un  buuu. 
Lonh  de  pressas  d'  homes. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  l6,  6l ,  ib'ti  et  2^5. 
Les  traces  des  Lclcs. 
Pour  faire  forte  trace  et  empreinte. 
Suivant  les  traces  d'uu  La-uf. 
Loin  des  traces  d'hommes. 
CAT.  Pressa,  esp.  Fréta. 

■2.   Fkezador,  s.  in.,  qui  suit  la   trace, 
agile,  leste. 

Liamiers  krf.zadors. 

GluVLD  DE  Salionac  :  Esparviers. 
Limiers  agiles. 
A>"C.  ESP.  Frezador. 

FREST,  .y.  m.,  comble,  sommet,  faîte, 
extréinittl'  supérieure  d'un  bâtiment. 
Loc.  Non  eis  per  frest  ni  per  sira. 

Rambai'D  DE  Vaqueiras  :  INuils  liom  taii. 
Ne  sort  par  comble  ni  par  cime. 

FRESZA,  .y./.,  fraise,  fressure. 

IMangem  la  bon.i  fresza 
F,  'Is  niorlairols. 

P.  Cardinal  :  Ah  votz  d' angel. 
Mangeons  la  honnc yre^^J/re  et  les  saucissons. 

FREVOL  ,    FREOL,  FREUL,  adj'.,  lut.  FRl- 

\ouis,  faible,  frivole,  fragile. 
Ab  pon  frag,  ab  frevoi,  planca. 

Gavaldan  LE  ^  lELX  :  A  la  pus  longa. 
Avec  pont  rompu  ,  avec  Jfiible  planche. 
Tota  caasa  ,  sia  frevoi.'  o  dura. 

B.  CaiiDONEL  :  Motas  de  vetz. 
Toute  chose  ,  soit  fragile  ou  dure. 
Nos  lur  ven-ierem  liir  freui,  ajiist. 

PlIllOMKNA. 

Nou')  leur  vaincrons  \K\xr  faillie  rassemjjlenicnl. 
Qaar  qui  ab  plus  fuit  de  si  s  desinesnra  , 
Fai  gran  fiddat... 
De  plus  FREVOL  de  si ,  es  vilani.i. 

FoLQLET  DE  MARSEILLE  :  Silol  me. 
Car  qui  sort  de  mesure  avec  plus  fort  que  soi  , 
fait  grande  folir...    .-ivec  \'\us  fiiihlr  que    soi,    c'esl 
vilenie. 
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Fig.  Tant  an  frevot,  coratge. 

Dai.kinet  :  Dol  niicg. 
Tant  oulj'aihle  courage. 
Démentie  que  serein  eu  aquesta  fredl  vida. 

Philomena. 
Tandis  que  nous  serons  dans  celle  fras^ile  vie. 

Siilisc.  E'is  foriz  tolon  als  frevols  lurs  lionors. 
Folqijet  de  Romans  :  Quan  lo  dous. 
Et  les  forts  enlèvent  3Uk  faibles  leurs  possessions. 
Los  paures  e  los  freols  e  los  orbs. 

F.  et  Fert.,  fol.   77. 
Les  pauvres  et  les  faibles  et  les  aveugles. 
ANC.  CAÏ.  Frevoi.  esp.  port.  it.  Fr'wolo. 

■X.   Frevolmen  ,   ocU'.,  frivolement,  fai- 
blement. 
Car  lor  Artus  demandon  frevolmen. 
ISertrand  de  Born  ;  Genl  l'ai. 
Car  ils  deniandentyWi'ofemen^  leur  Artus. 
En  quascnna...  plus  frevolment  operativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  20. 
En  chacune...  \>\us  faiblement  ope'rativc. 
ESP.  Frivolamente. 

3.    FrEVOLIR  ,      FREVOLHIR   ,     FKEVOL/.IR  , 

FREUEiR  ,  V.,  affaiblir,  faiblir. 
Car  qui  be  vol  baissar  ni  frevolhir 
Sos  euemics,  bos  amies  den  chau/.ir. 
B.  Arnaud  de  Montcuc  :  A  ncmais  tan. 
Car  qui  veut  hien  ahaisser  et  affaiblir  ses  enne- 
mis ,  doit  choisir  do  bons  amis. 

Lo  cor  que  abstincncia  frevolzis   non  art 
pas  tcntacios. 

Trad.deBède,  fol.  53. 
La  tentation   ne   Lrùlc   pas   le   cœur  que  l'absti- 
nence affaiblit. 

Part.  pas.  Quan  vostr'auzels  es  frevoi.itz, 
Paiselz  lo  d'auzels  nienudetz. 
Deudes  de  Phades  ,  j4uz.  cass. 
Ouand  votre  oiseau  est  affaibli,  nourrissez-le  de 
petits  oiseaux. 

Lur  pretz  es  tan  freulitz, 
Que  res,  mas  bestia  o  peys, 
Non  liir  es  obediens. 

BEnTHAND  DE  BoRN  :  S'  abrils. 
Leur  mérite  est  si  affaibli,  que  rien  ,  excepte  bête 
ou  poisson  ,  ne  leur  est  ohc'issjnt. 

/).  Frevolar,  V.,  affaiblir. 

Quar  frevoi  vey  fort  frevolar. 
RAMnAi'D  DE  Vaqleibas  ;  Los  frevols. 
Car  je  vois  les  faibles  affaiblir  le  fort. 

'».     rUF-VOETAT,   FREOLTAT,   S.f.,    hit.    FRI- 
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\QLiT.\Tem ,    frivolité,   fragilité,  fai- 
blesse. 

Mi  toi  paor 

E    FREVOLTAT. 

GiRAUD  DK  BoRNEiL  :  Allegrar  me. 
M'enlève  peur  et  faiblesse. 

Tos  temps  ey  paors  que  ns  enibarc 

La   FREOLTATZ. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Lo  mes  e  '1  temps. 
J'ai  toujours  peur  que  \!t  faiblesse  nous  emliarrasse. 
Es  gran  frevoi.tatz 
Qn' om  ben  am  desauiatz. 

GlRAUB  DE  Bor.NEiL  :  Jois  e  clians. 
C'est  ^ranàe  faiblesse  qu'on  aime  bien  n'étant  pas 
aimé. 
ESP.  FrivoUdad.  port.  Frivohdade. 

().     FrEVOLEZA  ,     FREULEZA  ,     S.    f.,     fai- 

blesse,  fragilité,  frivolité. 

RicLart  si  sailli  a  la  gaerra ,  quant  el  vi  la 
FiïEVOLEZA  del  rei  Felip. 

V.  de  Bertrand  de  Boni. 

Richard  s'élança  à  la  guerre  ,  quand  il  vit  la  fai- 
blesse du  roi  Philippe 

Pren  granda  freoleza. 

•  Elue,  de  las  propr.,  fol.  3o. 
Prend  ^ranàe  faiblesse- 
Ver  sa  joventut  e  per  sa  frevoleza. 
Fig.  La  frevoleza  de  la  frevol  carn. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  94  el  l^- 
Pour  sa  jeunesse  et  pour  safi-ii'olilé. 
J^^  fragilité  de  la  fragile  chair. 
IT.  Frlvolezza. 

7.  Afrevolar,  afreolar  ,  V.,  affaiblir. 

Pneis  vi  mi  dons  bell'  e  bloia  , 
Per  que  s'  anet  mos  cors  afreollan. 
Bertrand  de  Bobn  :  Fuelheta  vos. 
Depuis  que  je  vis  ma  dame  belle  et  blonde ,  par 
quoi  mon  cœur  alla  s,' a  (faiblis  s  a  nt. 
Part.  pas. 

Om  no  m'  enten  ,  tau  soi  afrevolatz. 

R.  Gaucelm  de  BÉziers  :  Dieus  m'a. 
On  ne  m'entend  pas,  tant  je  suis  afj'adAi. 

8.  Afrevolir,  afrevolzir,  v.,  affaiblir. 

Si  in  sen  lo  cor  afrevolir 
Que  paor  ai  1'  arma  s'  en  an. 

P.  Raimond  de  Toulou.se  :  Enquera. 
Je  me  sens  tellement  n^ài^//;- le  corps  que  j'ai 
peur  que  l'âme  s'en  aille. 

Quant  alcnnas  vegadas  li  folzer  del  aire  en- 
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contro  las  grossas  neulas ,  perdo  una  partida 
de  lor  forssa  per  l'aiga  que  l' afrevolzis. 
liiv.  de  Sydrac,  fol.  48. 

Quand  aucunes  fois  les  foudres  de  l'air  rencon- 
trent les  grosses  nues,  ils  perdent  une  partie  de 
leur  force  par  l'ciu  qui  l'affaiblit. 

Manja  pro  que  sias  fortz  e  non  te  afrevo- 

I.ISCAS. 

V.  et  Fert.,  fol.  21. 
Mange  assez  pour  que  tu  sois  fort  et  que   lu    ne 
l'affaiblisses  pas. 

S'  AFREvOLZiRO  e  .s'  ajustcro  essemps. 
Lii'.  de  Sydrac,  fol.  /|S. 
S'affaiblirent  et  s'ajustèrent  ensemble. 
Part.  prés.  Lh'  arma  vai  tôt  jorn  afrevolhan. 
L  il',  de  Sjdrac  ,  io\.  17. 
L'àmc  va  toujours  affaiblissant. 
Part.  pas.   Afrevolida  e  treneada 

Per  dolor  e  per  marritnen. 

Passio  de  Maria, 
yljl'aiblie  et  brisée  par  douleur  et  par  amertume. 

On    Ut    dans    quelques   manuscrits 
afreolir,  afreiilir. 
ANC.  OAT.  Afreidir. 

g.   Afreuliment,  s.  m.,  affaiblissement. 
Humor  pren   degastament,  natural  virtut 

.    FREULIMENï. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  Bg. 
L'humeur  prend   corruption,   l.i   i'orce  naturelle 
affaiblissement. 

10.  Enfreulir,  2j.,  infirmer,  détruire. 
Part.  pas.  Annlladas  ni  enfreulidas  en  tôt  ni 

en  partida. 

Tit.  de  1267.  DoAT,  t.  LXSIX,  fol.  i«3. 
Annulées  et  infirmées  en  tout  et  en  partie. 

1 1 .  Enfrevolir  ,   V. ,    faiblir  ,    s'affai- 
blir. 

Ne  mangeron  ses  morir,  ses  emmalautir  e 
ses  envelhezir  e  ses  enfrevolir. 

F.  et  Fert.,  fol.  37. 

En  mangèrent  sans  mourir,  sans  devenir  malades 
el  sans  vieillir  et  sans  s'affaiblir. 

12.  EsFREvOLZiR,  V. ,  affaiblir. 
Non  den  pas  predicatios  esfrevolzir. 
Luxuriosa  vida  esfrevolsis  la  charn. 

Trad.  de  Bède,  fol.  80  et4i- 
Prédication  ne  doit  pas  affaiblir. 
Vie  luxurieuse  affaiblit  la  chair. 

FREZAR ,  FRKisAR,  V.,  fraiser,  border, 
galonncr. 
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Eu  Inoc  iV  elme  fai  capairon  freisar. 

SoRDEL  :  I.o  roproviers. 
En  place  iVlieaume  fait//vriie»-  cUaperon. 

Stibsl.  Vestir  ses  frezar. 

1>.  B.\.sc  :  Ab  greu  cossirc. 
Yètcmcnl  sans/i-diivr. 
iT.  Fregiare. 

9.  Frksadcra,  fuezadura  ,  .V.  /  ,  fraise, 

broderie.  \ 

La  ilonua  rorap  son  cisclaton ,  1 

Sos  feiiuals  et  sa  fresaddra.  ; 

Pesseia  soi»  luaatel ,  e  romp  sa  frezadura. 

y.  de  S.  Honorât.  , 

La   aanie  decliire  son  manteau  ,  ses  fermoirs  et  sa  j 

fraise.  I 

Elle  met  en  pièces  son  manteau  ,   et  déchire  sa 

fraise. 

Non  porte  en  sas  vestiduras  o  sobre  sos  vcs- 

timens  alcuna  fresadura. 

Statuts  de  Montpellier  du  xili*  siècle. 
Qu'elle  ne  porte  en  ses  liabits  ou  sur  ses  vêlements 
aucune  broderie. 
iT.  Fregintura. 

3.   Desfrf.z.vr,  iJ.,  tléfraiscr,  déborder, 

débroder. 

L'  apostoli  de  Roina 
A'olgra  fezes  cretnar 

()ui  nos  fai   HESFREZAR. 

P.  B\si;  :  AL  greu  cossire. 
Je  vou.lrais  (jue  l'apôtre  de  Borne  fil  brûler  qui 
nous  fait  déjraiser. 
IT.  Sfregiare. 

/,.  Dkfrt-Sf.lir,  V.,  défraiser,  dcbroder, 
defratii^er. 
Part.  pas. 

"\'ens  Drango  per  lo  camp  mort  e  délit, 
Mais  d'  un'  auna  perpres  desfrbseut. 

Rnmiin  de  Gérard  dt  liossillon,  fol.  27. 
Voilà   Draui^on  mort  et  détruit  par  le  cbamp ,  de 
plus  d'une  aune  déchire' ,  défraisé. 


TREZILLAR,  v.,  frétiller. 

Ab  son  drnt  frezii.i.a- 
MÀiicABBts  ou  Bkrsard  de  Venzenac  :  Lanquan. 
Frétille  avec  son  amant. 

FRIMAR,  V.,  fronder,  critiquer. 
Qui  qn'  en  prima  ni  en  fraf;el. 

Pierre  d'Auvergne  :  A  vieill  Irohar. 
Oui  que  ce  soit  qui  en  critif/iie  et  en  haliiHe. 
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FRICHURA,  s./.,  friture. 

Gansas  salsas,  frichura  ni  raust. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  86. 
Choses  salc'cs ,  friture  et  rôt. 
Ksr.  PORT.  Frltura.  it.  Friltura. 

1.   Fregidura  ,  .v./. ,  friture. 

Aquest   pecrat  es  la    padena  de  ifein  ,  en 
que  lo  diable  fa  sas  fregidoras. 

r.  et  l'ert.,  fol.  8. 
Cepccliéeslla   poêle  d'enfer,  dans  quoi  le  diable 
fait  SCS  fritures. 

\  3.  Frf.gir  ,  V.,  lat.  FRiOERt-,  frire. 
I    Part.  pas.  Krf.oitz  e  ranstitz. 
j  r.  et  rert.,i'o\.l\3. 

Frit  et  rôti. 

4.   Frire,  t.,  frire. 

Ella   mandet  al  baile  del  Dalfin  que  ill  des 
lart  ad  ous  frire. 

F.  du  Diiriphin  d'Auvergne. 
Elle  manda  au  bailli  du  Dauphin  qu'il  lui  donnât 
lard  pouryrire  des  œufs. 

Loc.  prov. 

Qnant  es  vins ,  de  .sai  non  a  qne  frire. 
T.  d'Albert  de  Sisïeron  et  pu  moine  :  Mongez. 
Quand  il  est  vivant ,  de  çà  il  n'a  c[\xe  frire. 
Part.  pas.  Uous...  ad  horas  so  fritz,  alcunas 
vetz  bullitz. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  277. 
OEufs...  sont  par  fois /;i7i,  aucunes  fois  bouillis. 
OAT.  Fregir.  esp.  Freir.  port.  Frigir.  ix.  Frig- 
gère. 

FRIRE,  V.,  lat.  FRig-cRE ,  frissonner, 
frémir. 

l'ai  drulz  frir'  e  tremblar 
Amors,  e 'Is  maiiiz  pensar. 

AiMAR  DE  BocAFiCHA  :  Si  amors. 
Amour  fait//-iiSonner  et  trembler  les  amants  ,  et 
rêver  les  maris. 

Aissi  ni  fai  tremblar 

Ma  domna'l  cor  e  frire. 

G.  Faidit  :  Solatz  e. 
Ainsi    ma   dame    me   fait   trembler  et  frémir  le 

ewur. 

Per  aqnesta  fri  e  tremble. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Farai  chansoncta. 
Pour  celle-ci  je  frissonne  et  tremble. 
ANr.  FR.  Je  ne  vos  puis  la  moitié  dire 
i  Dr  la  dolor  qui  me  (vt  frire. 

\  I\omnn  du  Renart ,  t.  II,  p.  36.'^. 
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FROMEN,  s.  m.,  lat.  frumenïmw,  fro- 
ment, blé. 

Qui  en  désert 
Seinena  fromkn  ses  arar. 

P.  Cardinal  :  Predicator. 
Qui  en  désert  sème  /roinent  sans  labourer- 
So  mantas  especias  de  froment. 

Elue,  ds  las  prnpr. ,  fol.  2o8. 
Sont  maintes  espèces  àe  froment . 
Proc.  Tais  cnia  lo  pa  tiobar  fah ,  qu' el  fro- 
MENs  es  el  cani. 

Xk'.  de  Sydrac,  loi.  io8. 
Tel  pense  trouver  le  pain   fait ,  que  le  hlé  est  au 
cbarap. 

OAT.  Froment,  esp.  pokt.  Frumento.  it.  Fru- 
mento,  formento. 

2.  Fromental,  s.  m.,  froment. 

Las  très  psrtz  de  la  inodara  del  fromental. 

Carlulaire  du  Bugue,  fol.  25. 

Les  trois  parties  de  la  mouture  Aa  froment. 

ANC.  FR.  Sis  cliens  de  ùiere  fourmental. 

Cabpentier,  Gloss.,  t.  II,  col.  53o. 

3.  Fromentos,  adj'.,  fromenteux,  pro- 
duisant du  froment. 

Fromentoza  es  et  feitil. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i8i. 
Est  fromenteuse  et  fertile. 
PORT.  IT.  Froinenioso. 

FRONCIR,  FRONziR  ,  FRUziR,  V.,  fron- 
cer, plisser,  rider,  plier,  fausser, 
briser,  écraser. 

Tant  peitz  escoiohendre  e  tant  elme  fronzir. 

Guillaume  de  Tudela. 
Déchirer   tant  de   poitrines   et   fausser  tant   de 
heaumes. 

Part.  pas.  Tant  cervel  fronzit. 

Guillaume  de  Tudela. 
Tant  de  cerveaux  brisés. 

Pel  FRONCIDA  ni  ransa. 

P.  Vidal  :  Gara  aniiga. 
Peau  ridée  et  rance. 

Tel  que  a  lo  fron  laïc  e  no  l'a  pas  fronzit, 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  126. 
Celui  qui  a  le  front  large  et  ne  l'a  pas  plissé. 
Lbi  filh  Terric  lai  porten  bliaulz  fruzitz  ; 
La  luaiuada  Rozo  ,  ausbercs  ve.slitz 
Per  desotz  loi-  gonelas  fortz  e  tre.slitz. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillnn,  loi.  32. 
11. 
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Les  fils  de  Thierry  portent  là  !bliau<i  froncés; 
la  troupe  à  Boson ,  hauberts  forts  et  maillés  revêtus 
par-dessous  leurs  gonelles. 

CAT.  Friinsir.  esp.  Fruncir.  port.  Franzir. 

FRONT,  .V.  m.  ,  lat.  frontcw,  front. 
Tro  la  crisma  li  pauzon  sns  el  fron. 

Bertrand  de  Born  :  Quan  la  novelha. 
Jusqu'à  ce  qu'ils  lui  posent  le  chrême  sur  ie front. 
"Vostre  FRON  pus  blanc  que  lis. 

Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
\olrc  front  plus  blanc  que  lis. 
Que '1  lauzengier  e '1  tricbador 
Portesson  corn  el  fron  denan. 

B.  de  Ventadour  :  Noa  es  meravilha. 
Que  les  médisants  et  les  traîtres  portassent  corne 
i\x  front  devant. 

Fig.  Ad  obs  del  front  de  la  capela. 

Pbilomena. 
Pour  le  besoin  àa.  front  de  la  chapelle. 

Loc.  Quier  a  ma  dompna  perdon, 

Qu'  el  cor  ay  e  '1  sen  sus  el  fron. 

E.  Cairel  :  Si  cum  selh. 
Je  demande  pardon  à   ma  dame  ,   vu  que  j'ai  le 
cœur  et  le  sens  sur  \e  front. 

Frances  ni  clercia 

Ni  las  autras  gens  no  l'an  ïron. 

P.  Cardinal  .-  leu  volgra. 
Français  ni  clergé  ni  les  autres  gens  ne  lui  tien- 
nent tête. 

Adv.  comp.  No  sapcba  de  tôt  parlar  a  fron. 
Guillaume  de  S.  Didier  :  Aissi  cum  es. 
]\e  sache  du  tout  parler  avec  hardiesse. 

La  dreytura  -■ 

No  y  troba  gna  ni  pon , 
Mas  desmezura 
Hi  vai  per  tôt  a  fron. 

P.  Cardinal  :  Quais  aventura. 
La  droiture  n'y  trouve  gué  ni  pont,  mais  excès  y 
va  partout  avec  effronterie. 

CAT.  ANC.  ESP.  Front.  ESP.  MOD.  Fiente,  port. 
iT.  Fron  te. 

2.  Fronteira,  s.  f.,  front. 

"Vos  fetz  aquo  que  us  par  a  la  fronteira. 
T.  DE  Bonnkeoy  eï  de  Blacas  :  Scingn'  En. 
Vous  fit  ce  qui  vous  paraît  au  front. 

3.  Frontal,    s.    m.,    lat.    FRONTALiVr  , 
frontal,  bandeau,  têtière. 

Gans  e  sentura... 

5i 
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Ab  FRONTAL  crocut. 

tÎLii.i.xiMF.  B'Ai'Trov'l.  :  I.'  aulr'  ici . 
Gants  et  ceinture...  avec //o/i/'i/  rrcourlié. 

—  Front,  façiicle. 

El   FRONTAi,  (lel    innr  havia     c.    portas    (!<■ 

inetalh. 

Elue,  lie  las  propr.,  fol.  \0o. 
Kufipril  du  mur  il  y  avait  cent  portes  de  métal. 
ANC.  FR.  Le  diadesine,  c  est-à-tliie  le  bandean 

ou  frontal. 
Amvot,  TraJ.  lie Pliilartjite,  f>lor.\\r!,,  I.  III,  p.  2J5. 

\NC.  CAT.  tsr.  roRT.  Frontal,  it.  Frontale. 

!,.    Frotieu  ,  r/r//'. ,  effronté. 

De  mentir  frontierscI  y.s.sernit/.. 

G.  RiQUlF.R  :  Jamais  non. 
De  mentir  effronté  et  avise. 

5.  AFRO>TiEn,  rulj.,  affrontcur,  in.solcnt. 

L'autr   es  de  pente  picsentieis 
Drap.s  o  deniers  a  crezensa. 
Mais  al  pagar  ser' afrontier. 

Foi,(ji;et  de  Lunei.  :  K  nom  del. 
L'autre  est  gracieux,  pour  prendre  draps  ou  denuns 
à  crédit ,  mais  au  payer  il  sera  affronteur. 

6.  Afbontazos,    .y.  /.,    confrontation, 
confin ,  limite. 

Co  las  sobiedichas  afrontazos. 
Tu.  de  123^.  Àrcli.  du  Roy.  Toulouse  ,  J.  322. 
Comme  les  susdites  confrontations. 
ESP,  Afrontacion. 

7.  Afroxtar  ,    V.,  attaquer  de  front, 
affronter,  menacer. 

Ceir  ab  oui  s'  afronta  , 
Es  séria  de  morir. 
Ra.mbal'd  de  Vaqueiras  :  Truan  mala. 
Celle  avec  qui  elle  s'attaque  est  certaine  de  mourir. 
Fi".      Quar  gran»  desiricx 

Totz,  ab  vos,  nos  afronta. 

G.  FlGUElRAS  :  Sirventes  vuclli. 
(^ar  grand  ombarrjs  ,  avec  vous,  nous  menace  tous. 

—  Confronter,  conlincr. 

Lo  caisraas  .s' afrokta,  d'una  part,  ab  lo  mas. 
TU.  de  1239.  DoAT,  t.  CXXXII ,  fol.  2S;i 
Lequel   manoir  se  con/>v;n/e,  d'une  part ,  avec  le 
manoir, 

S'  AFRONTA  aqaesl  cazals...  devas  megdia. 

Tu.  de  1234.  /Irch,  du  Hoy.,  .1.  322. 
Ce  casai  '.e  cnnfrovlv...  devers  mi<li. 
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—  l\trt.  pus.  Effronté. 

.Si  que  la  nieins  afronta n a 
IS'a  laissât  oazer  un  Caire. 

MAliCADRL'S  :  AI  sondesvial. 
Tellement  que  la  moins  effrontée  en  a  laissé  loni- 
lier  un  lôlé. 

<AT.  AN<;.  F.sr.  Afrontar.  tort.  Affrontar.  it. 
Affrontarc. 

8.  EsFRONTAT,  udj.,  effroHté. 

Qui  se  abandona,  esdeve  ne  desvergonliHt.- 

el    F.SFRONTAT7,. 

V.  et  Vert.,  fol.  pfi. 
<^)ui  s'aliandonne,  en  devient  dévergondé  et  p^/vj/i/i». 

IT.  .Sfrontado. 

y.   CoNFRONTATio,  S .  f. ,  confrontalloi) , 
conlin. 
CoNFRONTATios  sobrp  dicbns. 

Charte  de  Gréaloii ,  p.  80. 
Confrontations  susdites. 
En  las  coNFRONTACios  (Ici  realine. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  43. 
Dans  les  confins  du  royaume. 
CAT.  Confrontatiô .  est.   Confrontacion .  port. 
Confrontacào.  it.  Confrontazione. 

10.  CoNFRONTAR  ,  ?'.,  confrontcr,  con- 
finer. 
Confronta,  d'una  part,  jnxta  la  carrieira. 

Tit.  de  1284.  Arch.  du  J\ny. .  M.  S^. 
Confronte,  d'une  f^art,  contre  la  rue. 
Las  quais  dicbas  inaios  se  confronto  d'  ana 

part. 

Tu.  de  1260.  Arch.  du  Roy-,  .T.  3x3. 
Lesquelles  dites  mai.sons  se  con/ron/en* d'une  part. 
Part.  prés.  Confrontant,  d'una  part,  en  lo 

pral. 
Part.  pas.  Pral  dessus  confrontât  e  désignai. 
Terrier  de  la  cnnfr.  du  S. -Esprit  de  Bordeaux. 
Confrontant,  d'uac  -pari,   au   pré. 
Pré  ci-dessus  confronté  et  désigné. 
CAT.  F.sp.  PORT.  Confrontar.  vt.  Confrontarc . 

FRUG,  FRiJT,.y.  m.,  lai.  frug^/»,  friiil, 
proflnit. 

La  fuclli'  e  'I  Hors  c  '1  FRur.z  inadiirs. 

Pierre  d'Auvergne  :  La  fuelli'c'l  flors. 
La  feuille  et  la  fleur  et  \c  fruit  mûr. 
Lo  FRUo  del  albre  de  saber. 

P   Cardinal  :  Dels  quatre  caps. 
\.efriiil  de  l'arhre  de  science. 
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llecebon  luis  frugs  e  las  reudas. 

y.  et  yen.,  lui.  .Ob. 
Reçoivent  leurs  produits  ut  les  reates. 
Fig.  Mas  selb  qa'  en  Dieu  fenis  e  ben  cooiensa, 
Ren  FRUG  de  pretz  e  frdg  de  salvamen. 
G.  FiGL'EiRAS  :  Totz  hom  qui. 
Mais  celui  qui  finit  et  bien  commence  en  Dieu  , 
lend/ruit  de  me'rite  el  fruit  de  salut. 

Flors  e  frutz  de  totz  bos  conipliiuens. 
AiMERl  DE  Pf.guilAiN  :  S'  ieu  anc. 
Fleur  eljruit  de  toutes  bonnes  perfections. 
CAT.  Frujrt.  esp.  pokt.  Fruto.  it.  Friuto. 

%.   Frucha  ,  FRUiTA ,  S.  f.,   fiiiit,  pro- 
duction des  arbres  fruitiers. 
Terra  non  rendet  hliit  ni  frdcha. 

V.  de  S.  Honorât. 
La  terre  ne  rendit  blé  xnfrttit. 
Las  FROiTAS  dels  albres,  can  los  podon  frobar. 

Guillaume  de  Tiidila. 
\jei  fruits  des  arbres,  quand  ils  peuvent  les  trouver. 
Ksp.  PORT.  Fruta.  it.  Frutta. 

3.  Fruchier,    fruitier,    s.    m. y    lat. 
fructi/er  ,  fruitier,  arbre  fruitier. 

A  l'obra  concis  boni  l'obrier, 
Et  al  frug  couois  lo  fr'JChier. 

Brev.  d'amor,  fol.  83. 
A    l'œuvre  on  connaît  l'ouvrier,  et  au  fruit  on 
connaît  \e  fruitier. 

Ai  frug  conois  hom  lo  fruitier. 

P.  Cardi.\al  :  Anc  no  vi.  Far. 
Au  fruit  on  connaît  \e fruitier. 

ANC.  FR. 

Ainsi  ce  roy  Fianças,  surrautomne_/)7H"c;ie/'e. 
De  Laudun,  Franciade,  p.  3l6. 
hts  friiictières  campagnes. 

Du  Bartas  ,  p.  348. 
(;at.   Fruyter.    esp.    Fructero ,  friitero.  port. 
Fruteiro. 

4 .  Fruchar  ,  V.,  fructifier,  profiter. 
No  vim  FRTJCHAR  frug  de  bona  semensa. 

G.  FiGL'EiRAS  :  Totz  liom  qui.  Far. 
Nous  ne  -vimes  fructifier  fruit  de  bonne  semence. 
Fig.  Un  non  joi  qne  m  frug  e  m  floris. 
Pierre  d'Auvergne  :  De  josta  'Is. 
Une  nouvelle  joie  qui  me  fructifie  et  me  lleurit. 
Subst,  Son  al  fruchar  .sanzes  e  saucs. 

Marcabrus  :  Al  départir. 
Sont  pour  le /n/cfi/Ter  sureaux  et  saules. 
Part.  prés.  De  l'nmor,  qn'an  ajustât 

En  yvern  ,  fiin  frng  en  est.il, 
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Aquilh  pero  qne  son  fruchan. 
£rei-.  d'arnorj  iûl.  5o. 
De  la  sève,  qu'ils  ont  re'unic  en  hiver,  font  fruits 
en  e'té  ,  ceux-là  toutefois  qui  sont  fructifiants. 
ESP.  Frutar.  it.  Fruttare. 

5.  Frijicio  ,, y. /.,  jouissance. 

De  las  causas  spirituals  eia  sa  fruicio. 

r.  de  S.  Flors.  Doat,  t.  CXXJU  ,  fol.  272. 
Sa  jouissance  e'tait  des  choses  spirituelles. 
Final  félicitât  e  gloriosa  fruicio. 

Elue,  de  las  prvpr.,  fol.  1. 
Fe'licité  finale  et  ^\or\eu^e  jouissance . 
CAT.  Fruicio.  esp.  Fniicion.  port.  Fridcào.  it. 
Fruizione. 

6.  Fructuari,  .y.  m.,  lat.  FRucTUARi«i-, 
usufruitier. 

Que  in  donc  loc  uni  los  sans  fructuaris. 
Leys  d'amors,  fol.    i5. 
Qu'il  me  donne  place  avec  les  saints  usufruitiers . 
ESP.  Friictuario. 

7.  USUFRUCTUARI  ,  S.   tll .   Gif.,   lat.   USU- 

FRUCTUARiM,y ,  usulVuitier. 
L' USUFRUCTUARI,  so  cs  aquel  de  cui  es  1'  usu- 
frutz. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol,  20. 
"L'usufruitier,  c'est  celui  de  qui  est  l'usufruit. 
Si  es  lexada  usufructuary  per  lo  niarir. 
Fors  de  Béarn,  p.  1087. 
Si  elle  est  laisse'e  usufruitière  par  le  mari. 
CAT.    Usiifrutuari.    esp.  port.    Usiifructuario. 
iT.   Usufruttuario. 

8.  UZUFFRUG,   USUFRUT,  .V.   m.,  Lit.    USU- 

FRucTw.î,  usufruit. 

Uzdffrug,  so  es  drcg  d'uzar  o  de  finir  la 
causa  d'autrui  en  tal  guiza  quela  causa  sia  salva. 
Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  ig. 
Usufruit,  c'est  droit  d'user  ou  de  jouir  la  chose 
d'autrui  en  telle  guise  que  la  cliose  soit  sauve. 
CAT.  Usiifriijt.  ESP.  port.  Usufructo.  it.  Usu- 
frntto. 

9.  Fruir  ,  ?>.,  lat.  FRui,  jouir. 
Non  nsara  ni  non  fruira  la  causa. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  20. 
iV'usera  ni  ne  jouira  la  chose. 
ANC.  FR.  Dignes  d'avoir  la  feuille,  flenr  et  fi  uict 
Du  nom  et  loz  dont  orateur  y>-H«. 
Crétin  ,  p.  222. 
ANC  CAT.  ANC.  E.sr.  PORT.  Fniir.  it.  Fruiic. 
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10.  Fructuos,   adj.,    lat.   vRtcTiJos«.v, 
fructueux,  proflucliF. 

Tôt  quant  es  irii([iiest  iillne  es  bo  e  fructuos. 
/-".  et  rert.  ,  loi.  36. 
Tout  ce  qui  est  de  cet  arbre  est  )>on  vlfi-uctueiix. 

Ks  mot  plus  jierilboza 

Que  auti'e  mens  fructuoza. 

Brey.  d'amoi-j    fol.  125. 
Est    beaucoup  plus   pe'rilleuse  qu'autre  et  moins 
fruclueuse. 

CAT.  Fructuos.  ESP.  i'ORt.  fructuoso.  iT.  Frut- 
tiioso. 

11.  lnvRVcrvos,  (i</j.,  lat.    inkructuo- 
sus,  infructueux, impiodiictif,  stérile. 
Per  faata  de  hnmor  si  ret  infructcos. 
Herbas  inutils  et  infructuoz.as. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  207  et  13". 
Par  faute  de  sève  se  rend  infrmtiieiix. 
Herbes  inutiles  et  stériles. 
CAT.  Infructuos.  esp.    port.   Injructuoso.  it. 
Infruttuoso. 

I  2.  SoBREi  RucTuos,  fidj.,  trcs  fructueux. 
IMas  en  Egipte  es  sobrefructuos. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  207. 
Mais  en  Egypte  il  est  très  fructueux. 

ï^.     FrUCTIFICVR,     FRUCTIFIAR  ,     V.     lat. 

FRi  CTiFicAR^,  fructifier. 

Cum   la  cl.ird.it  ciel  solelh   escalfan  fay  bell 
jorn,  e  fai  fructificar  las  plantas  en  la  terra. 
/^.  et  yert.,  fol.  ç^\. 
Comme   la  clarté    du    soleil  échaufl'aul  fait  beau 
jour,  et  (a\\.  fructifier  les  plantes  dans  la  terre. 
Tais  es  turtjua  f|ue  per  els  fructifia. 

P.  Cardinal  :  Ab  votz  d'angels. 
Telle  est  stérile  qui  par  e\i%  fructifie. 

Fig.  Casteiat  e  virginhat...  floris  e  fructifxca 
claramens  davan  Dien  c  graciosamens. 
r.  et  f^ert.,  fol.  Ç)'^. 
Chasteté  et  virginité...  lleurit  vlfructifie  devant 
iJieu  clairement  et  gracieusement. 
«AT.  ESP.  PORT.  Fructificar .  it.  FnUtiJicare . 

\[^.   Afrijchar  ,  r>.,  fructifier,  profiter. 
Qoar  vei  que  re  no  m'AFRUciiA. 

GlRAUD  DK  HoBNF.ir,  :  (,)uaii  la  biuna. 
Car  je  voii  que  rien  ne  me  profite. 

Fif^-  On  pretT,  fluris  et  AFRUCHA. 

G.  BaimonU  de  GibONKLLA  :  I.,a  rjaiii. 
Où  mérite  fleurit  r-y  ftuclific. 
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Port.  prés.  Qnan  no  veirai  las  Hors 

Dels  IVugz  ben  afuuohans. 

J.  E.STÈVE  :  Aissicol. 
(^)uand  je  ne  verrai  pas  les  Heurs  des  fruits  bien 
fructifiants. 
A>x.  FR.  Je  m'en  vois  parfaire  une  luite 

Dont,  se  Diu  plaist,  grans  bien  afriiite... 
De  cesie  amor  qui  si  s'n/'ruite... 
Tous  cbis  afaires  riens  n^afruite. 
Fabl.  et  cont.  une.  ,  t.  J,  p.  1 18,  3G5  et  22i . 

i5.   EsFRUGUAR,  î'.,  rendre  stérile,  ap- 
pauvrir, dépouiller. 
Fig.     Qui,  per  ses  cors  esfrugiiar, 
.Se  vol  de  vielba  lo|»uar. 
T.  deBertiiani)  et  de  Gausdert  :  Gausbert. 
Qui ,  pour  rendre  stérile  son  corps  ,  se  veut  faire 
locataire  de  vieille. 

FRUSTAR,  FRUSTRAR,!^.,  lat.  FRUSTARf?, 

déchirer,  dépecer,  dissiper. 

Yos  meta  en  mas  de  vilas  ab  poinhs  llatz. 

En  mercat  o  en  feira 
On  bom  vos  frust'  e  us  fera. 

T.  d'.Augier  et  de  Bertrand  :  Bertrand. 
Qu'il  vous  mette  en  mains  de  vilains  avec  poings 
liés ,  en  marché  ou  en  foire  où  on  vous  déchire  et 
vous  frappe. 
Fig.    .Sens  peass'  c  ajusta 

So  que  larguesa  frustra. 

Nat  de  Mons  :  Si  tôt  non. 
Sens  rapièce  et  ajuste  ce  que  largesse  dépèce. 
Part.  pas.  Liatz  a  la  coza  d'un  taar, 

Degf'esser  frustrât/,  pel  raazel. 
P.  Vidai.  :  Pois  ubert. 
Lié  à  la  queue  d'un  taureau  ,   il  devrait  être   dc- 
pecé  par  le  boucher. 
CAT.  i;sp.   PORT.  Frustrar.  it.  Frustrare. 

KRUSTRATORI,  adj.,  lat.  frustrato- 

Ri«.v,  frustratoire. 
Exceptios  o  dilations  frustratorias. 

Fors  de  Béarn,  p.  1073. 
Exceptions  ou  i]ihl\onsfri/slral(/ires. 
ESP.  PORT.  IT.  Frustratorio . 

FUC,  s.  m.,  lat.  FiK:«.y,  bourdon  ,  guêpe. 

I''uc  es  animant  maior  que  abelba  et  meiidre 
<|ue  es  cscaravat. 

Elue,  de  tus  propr. ,  fol.  a.'ii . 

Chp/jc  est  animal  plus  grand  qu'abeille  et  moindir 
qu'est  scarabée, 
ir.  Fuco. 
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FUERE,  s.  m.,  fourreau. 
Jaafre  a  sa  'spasa  uiesa 

El   FUERE. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  64. 
Jaufre  a  mis  son  épée  dans  \c  fourreau. 
ANC.  FR.  S'espée...  l'a  àt\  fuerre  trete. 

Roman  du  Renarlj  l.  II ,  p.  284. 
Oeiars  trait  dou  fuerre  l'espée. 

Roman  de  la  Fiolette,  p.  55. 
YX  fuerre  inist  le  branc  d'àchier. 
Roman  du  comte  dePoitieis,  v.  6l3. 

2.   Froile,  s.  m.,  fourreau. 

Un  bran  près... 
Can  l'ac  tirât   del   froile,  mot   gitet   grans 
clartatz. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  i536. 
Prit  un  glaive...  quand  il  l'eut  tiré  An  fourreau , 
il  jeta  moult  grandes  clarte's. 
IT.  Fodero. 

FUGIR,  V.,  lat.  FUGERe,  fuir,  éviter. 
En  cocha,  m  vei'  hom  tugir  primier, 
S'ieu  anc  ac  cord'autra  domna  amar. 

Bertrand  de  Born  :  leu  m'  esconJisc. 
Dans  la  mêlée,  tju'on  me  voiey«ir  le  premier,  si 
j'eus  oncques  de'sir  d'aimer  autre  dame. 
Fig.        Ja  non  aura  proeza 
Qni  no  fcg  avoleza  , 
E  non  la  pot  fugir 
Qni  non  la  sap  chauzir. 

Arnaud  de  Marleil  :  Razos  es. 
Jamais  n'aura  prouesse  qui  ne  fuit  lâcheté,  et  ue 
peut  lay«îrqui  ne  la  sait  discerner. 
Suhst.  Per  qu' ieu  non  soi  del  fugir  poderos. 
P.  Vidal  ;  Quant  liom. 
C'est  pourquoi  je  ne  suis  pas  maître  duy"«(/-. 
ANC.    ESP. 

Tu  finca  en  cl  campo  maguar  eUosfugieren. 
Que  por  la  vista  sola  de  JVÎenelaoyi/;^/rt. 

Poema  de  Alexandre,  cop.  ^3  et  l\L\l. 
CAï.  Fugir.  ESP.  MOD.  Iluir.  port.  Fugir,  it. 
Fuggire. 

Z.    FdGITIU,    FUIDIU  ,   FUGDIU,  c/r/^'.,   lat. 

FUGiTivK*,  fugitif»  fuyard. 

FuGiTius  es  aquel  sers  que  fiig  a  son  sen- 
hor  e  a  son  maestie  en  tal  voliintat  qne  el 
mais  non  torn  a  el. 

Si  eu  comprei  de  te  un  caval  o  un  serv,  et 
el  es  laire  e  Fuinius,  o  lo  cavals  non  rnansa 
ni  no  beu  en  aissi  cuni  el  denria. 

Trad.  du  Code  de  fintinicn  ,  fol.  5)  el  39. 


FUG 


4o5 


Fugitif  est  cet  esclave  qui  fuit  de  son  seigneur  et 
de  son  maître  en  telle  volonté  que  plus  ue  retourne 
à  lui. 

Si  j'achetai  de  toi  un  cheval  ou  un  esclave  ,  et  il 
est  voleur  el  ftijard,  ou  le  cheval  ne  mange  ni  ne 
hoit  ainsi  comme  il  devrait. 

Fig.   Cobeeza  es  breus  e  fugdiva  ,  e  amistatz 
es  pura  e  darabla. 

Trad.  de  Bede,  fol.  jS. 
Convoitise  est  courte  et  fugitive,   et  amitié  est 
pure  et  durable. 

ANC.  FR.  Plus  la  joye  est  extrême  et  plus  elle 
est  fuitive. 
Premières  œuvres  de  Desportes,  p.  124. 
En   rappellent  ceux  qui  estoient  bannis  et 
fui  tifs. 

Amyot,  Trad.  de  Plutan/ue,  V.  de  Flaminius. 
Et  meurt  pauvre  et  fuitif  comme  un  autre 
Pompée. 
OEiivres  de  Ronsard,  t.  II,  p.  iS/J;- 
CAT.  Fugitiii.  ESP.    TOUT.  Fugitive,  it.  Fugi(i- 


3.  FuGATiu,  ac/J.,  propre  à   mettre  en 
fuite,  répulsif. 
De  raurtriers  et  layros  fcgatiu. 
De  serpens  et  venenozas  bestias  fugatius. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  125  et  l32. 
Propre  à  mettre  en  fuite  meurtriers  et  voleurs. 
Répulsif  de  serpents  et  hétes  venimeuses. 

/(.     FuGUA  ,    S./.,   lat.  FUGA  ,   fuïtC. 

El  s'  es  mes  en  fugua. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  172. 
Il  s'est  mis  en  fuite. 
CAT.  ESP.   PORT.  IT.  Fuga.      '         ,    -. 

5.  FuGiMENT  ,  .y.  w. ,  fuite. 
FuGiMENT  et  mnlabilitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iiy. 
Fuite  et  mut.ihilité. 
ANC.  ESP.  Fuimiento.  it.  Fuggimento. 

6.  FuGiDA,  .s.f.,  écartement,  déviation. 

Per  la  fugida  que  a  fach. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  2«  p. ,  c.  3. 
Par  Vécartement  qu'il  a  fait. 
CAT.  Fugida,  anc  esp.  Fincla.  esp.  mod.  Huida. 
PORT.  Fugida.  it.  Fuggita. 

7.  Afugir,  v.,  fuir,  éviter. 

l'ig.  En  aussi  apren  hom  a  mal  afugir. 

y.  et  y  en.,  fol.  28. 
l'nr  ainsi  on  apprend  à, />/(r  le  mal. 
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A>'c.  FR.   Qu'ils  se  saiiviisseut  et  ajfuissent  au- 
dict  Louvre. 

MONSTREI-F.Ï  ,   i.  I  ,  loi.  235. 
8.     DeFUGIR  ,    UKSKIGIR  ,    V.,    lat.    DIFFU- 

i.ERc,  fuir,  l'-vitor. 
Pogr'  ien  sofrir  mal  de  toi'  autra  re, 
]\liis  quant  de  litys  que  m  defl'u  a  ineioe. 
■loRDAN  DE  CoKOLEN  :  S'ira  d'amor.  Far. 
.le  pourrais  soufliir  mal  de  toute  autre  cliose,  ei 
ct'plii  de  celle  qui  meiùle  ù  merci. 
.\des  lue^DESFCi  e  m  tresvai. 

GlR.VL'D  DE  BoRNEiL  :  S' ;inc  jorii. 
Toujours[mey;(i7  et  m'écliappc. 
Fii^.     Tant  a"en  vos^sos  cossiriers 
Que  tôt'  autr'jamor  en*D8FDi. 
Guii.L.vtME  DE  S.  Didier  :  Domna  ieu. 
A   Icllimi-nt  en  vous  ses  pensées  qu'il  enfuit  loul 
.-tuire  amour. 

Elis  sabon  defugir   e   desuegar   aquo    que 
«Irftz  es. 

y.  et  Vert.,  fol.  i5. 
Ils  savent  éditer  et  deuicr  ce  qui  est  juste. 

ANC.   FR. 

l'Iiis  n'emporte  horas  qui  du  monde  defuie. 
EisxAciiE  Uescuamps  ,  p.  /j9. 
De  moi  a  eu^plai.sir  à  grant  foison, 
Kt  maintenant  to  deffuys  ma  maison. 
Jea.n  Marot  ,  i.  V,  p.  323. 
Or  lor  Je//»V  tristors ,  et  aproche  lie.sce. 
Romancero  français ,   p.  25. 
CAT.  Defugir.  anc.  esp.  Defiiir. 

9.   EnfuciujT.,  enfuir,  otiimeiier,  réfu- 
i.^icr,  faite  sativcr.  •  . 

Toti  los  autres Venfugirox.* 

rilII,OMI..NA. 

Tous  les  uulrrs  s'enfuirent. 

Mas  paor  ai  que  ns  esfcgatz. 

lioman  de  Jaiifre,  fol.  '.'>• 
.Mais  j'ai  peur  ([ue  vous  vous  enfuyiez. 

"Vos  ESFL'GI  Josfps 

En  Egypte. 
l'iF.np.t  d'Al'vf.rgne  :  Dicus  vera. 
.Iiispph  vous  réfugia  en  Egypte. 

10.    DirFiGiMi.xT  ,  .î.  m.,  fuite. 

UlFFUGIMF.HT   Tl    \  a. 

Tu.  de  i29'|.  DovT,  I.  XCVII ,  fol.  2.^»' 
Il  V  rn  a  fiiile. 
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I  1.  Uefugir,  V.,  lat.  REFUGER<?,  fuù' dc 
notiveau. 

I.t'u"reven  e  Ieu  refui', 
Lenjs'a|)ai  e  Ieu  s'irais. 

Raiiiond  de  Miraval  :  Ar  ab  la. 
l'acilement  revient  et  facilementy«i7  de  notifeau  . 
facilement  s'apaise  et  facilement  s'irrite. 

ANC.  FR.  liefuyaiit  et  abhorrissaut   toute  coni  - 
pagnie. 

Amyot,  Trad   de  P/utar(/iie,  V.  d'Antoine. 
L'envii'onnent§de  touts  coustez^à  ce  que  rc- 
fuir  il   ne  puisse. 

Uabei.ais,  liv.  V,  ch.  25. 

ANC      ISP. 

Torno  ('ontra'el'Aya/,,  nob'quiso  refoir. 
Poemn  de  Àlexandro,  cop.  553. 
CAT.  llcfiigir.  ESP.  MOD.  Re/iulr.  lï.  Rifuggirv. 

!•>.      liF.FUG,      RKFUV,      REFUCH  ,     REFUT  , 

S.    m.,    lat.  REFUGiww,  refuge,    re- 
tiailo. 
As  liumils  aparelha  refug  e  salvefat. 

y.  de  S.  Honorât. 
Aux.  luiniljles  prc'pare  refuse  et  salut. 
Mas  say  non  truep  refuy. 
I^ambaud  de  Vaqueiras  :  Non  puesc. 
Mais  ici  je  ne  trouve  pas  refuge. 

Ciutatz  e  vilas  e  refutz  , 
Aygas  ,  viandas  e  condntz. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Cite's   et    villes  et   retruites,   eaux,    aliments   cl 
festins. 

l'ig.  Per  cjne  m'  as  tout  mon  refuch, 
.Mon  marit  qu'era  mon  conoi't.' 

Trad   d'un  Evang.  apocr. 
Pourquoi   m'as-tu  enlevé'  mou  refuge,  mon  mari 
qui  était  mon  espoir.' 
l.oc.       Ans  qnc  toru'  en  oblida 
Lo  crims  a  tan  corregut 
Qu'  ilh  os  tornad'  en  refuï. 

Huches  de  S.  Cyr  :  Longamen. 
Aviint  qu'il  tourne  en  ouLli  le  crime  a  tant  couru 
c]u'clle  est  tourne'e  en  retraite. 

Quais  don  toruar  en  befut, 

Ir\iMOND  DE  M1RAVAI.  :  Aissicuni. 
Lequel  doit  tourner  en  retraite. 
ANC,  FR.  Comment ,  dist-il  ,  en  quel  refuit 
Me  puis-joii  mètre  for.s  don  roi? 
Roman  du  Rcnart,  t.  IV,  p.  Q.[\. 

II.    Rkmigi,  .V.   in.,  lai.  hefiigim/;/,  le- 

fM"«-. 
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Dieus  es  liir  refdgi. 

Es  REFUGi  e  gaericla  als  ver.iys  hurails. 

V.  et  Fert.,  (ol.  53  et  55. 
Dieu  est  leur  refuge. 
Est  refuge  et  garantie  aux  vrais  liumbles. 

On  avia  estatz  ancianaraen   lo  refugi  dels 
tyrans. 

Cat.  dels  apost.  de  Roinu,  loi.  172. 

Où  avait  été  anciennement  le  refuge  des  tyrans. 
CAT.  Refugi.  ESP.  PORT.  Réfugia,    it.  Rifugio. 

i4-  Desrefugir  ,  2J.,  fuir. 

Part.  prés.  Tôt  1'  als  es  desanador 

E   DESREFL'GEN  6  COrsIcr. 

Pierre  d'Auvergne  :  De  Dieu  non. 
Tout  le  reste  est  rebroussant  el  fuyant  et  coureur. 

FULGOR,    s.  f.,   lat.  fulgor,    éclat, 
splendeur. 

Crizopa.ssi  de  nucli  eum  foc  es  resplendent, 
et  de  joru  pert  sa  fui.gor. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  i8fi. 

Clirysoprase   est  resplendissante  de  nuit  comme 
feu  ,  et  de  jour  perd  son  éclat. 

Lo  malvatz    esperitz    11    apparec  ain    gran 

FDLGOR. 

Cat.  dels  apost.  de  Rornu,  fol.  y2. 
Le  mauvais  esprit  lui  apparut  avec  grand  éclat. 

—  Éclair. 

Prnmier  vezera  la  fulgor. 

Elue,  de  las  propr.  j  fol.  i38. 
Premièrement  nous  voyons  l'éclair. 

ESP.  PORT.  Fulgor.  IT.  Fulgore. 

2.  FOLZER,    FOUZER,   S.  f)l.,  lat,    TVLgIlV., 

foudre. 

No  teni  FOT,zKR  ni  lavanca. 

P.  Vidal  :  Cara  amiga. 
Je  ne  crain3_/ÔHc/;-e  ni  ravine. 

Paranla  que  sera  plus  trencans  que  glazis  e 

que   FOLZERS. 

Lit',  de  SjdraCj  fol.  i34. 
Parole  qui  sera  plus  tranchante  que  glaive  et  que 
foudre. 

l'an  ios  tro.se  los  fodzeks  e  las  plueias  e'is  vens. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Font  les  tonnerres  et  les  fui/tires  et  les  pluies  et 
les  vents. 

IT.  Folgore. 
").  Foi.nRK,  .s-,  w, ,  fondre.  . 
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Del  oel  tombet   un  foldre  que  hiy   e  futa 
sa  luaysso...  mes  a  mort. 

L'jlrùre  de  Ratalhas,  fol.  29 
Du  ciel  tomba  nn  foudre  qui  lui  et  toute  sa  mai- 
son... mit  à  mort. 

So  iropas  condicios  de  fondre. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i38. 
Sont  nombreuses  espèces  de  foudre. 

4.  Refulgencia ,  s.f,  lat.  refulgentia, 
éclat,  .splendeur. 

Ha  maior  blancor  et  refui.gencia. 

Elue,  de  las  propr.,  U,{.  toS 
A  jilus  grande  blancheur  et  éclat, 
ESP.  Refulgeiicia. 

.5.  Fui.MEN,.v.  m.,  lat.  fulmen,  foudre 
Quarfen,  ttauca  ,  tallia  et  divizî.sb,  es  apelat 

FUr.MEN. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i38. 
Parce  qu'il  fend  ,  troue,  taille  et  divise  ,  il  est  ap- 
pelé/oKcZ/e. 

6.  FULMIN.4TI0,   S.f.,  lat.  fulhiinatio, 

fulminalion. 

Una  FULMiNATio  Ihi  veno  que  l'espaventet. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  2Q. 
\jnefulmination  lui  vint  qui  l'épouvanta. 
CAT.     Fulminaciô.    esp.     Fulminaeion.    port. 
Fulininacno.  it.  Fuhninazione. 

7.  FuLMiNAR,  V.,  lat.  FULMiNARff,   ful- 
miner, foudroyer. 

Fig.  Per  quant  quVl  papa  pognes  fulminar, 
la  plueia  no  pot  cazer  sobr'  ei  rey. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  20". 
Combien    que  le  jiape  fù\.  fulminer,   la  pluie  ne 
put  tomber  sur  le  roi. 

cat.  esp.  port.  Fulminar.  it.  Ftilminare. 

FULVI,  «r^.,  lat.  FULVrt.?^  fauve. 

Taurs  salvagge.s...  fui.vis  en  color. 

Elue,  de  las  propr- j  fol.  259^ 
Taureau-^  s.m\aaes...  fauves  en  couleur. 
it.  Fulvo.  ^ 

FUM,  S.  m.,  lat.  Yvmi.<:,  fumée,  vapeur. 
Quan  vi'l  gran  fum  e  la  flam'  e'I  carbo. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Senher  marques. 
Quand  je  vis  la  grunàe  fumée  et  la  llamme  et  le 
charbon. 

Ben  lo  FUM  de  la  tiu.i. 

MarcABRUS  :  L'iverns  vai. 
noil  Ia/»m<>,- de  la  line. 
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Fig.  Glorios  Dieus,  trainet  me  Imn 

Que  m  get  ilels  huels  a(i»el  mal  fum. 
FoLQiET  DE  Marseille  :  Seiiher  Dieus. 
Dieu  glorieux  ,    transinels-nioi   lumière   qui    nu- 
chasse  lies  yeux  celle  nie'chanteyi/Wfe. 
Loc.  Dont  elh  non  a  ro  mas  fum. 

Behnard  de  Venzenac  :  Bellis  m'es. 
Dont  il  n'a  rien  que/iimée. 
Prof.  El  fuecs  no  s  fai  tau  preon 
Qae  lo  FUMs  non  ane  fois. 
B.  Gakbonel  de  M\bseille,  Câblas  triadas. 
Le  feu  ne  se  l'ait  si  profond  que   la  fumée  n'aille 
lioçs. 
ANC.  FR..  \Â fiims  delà  fariir  do  lui. 

Ane.  trad-  du  Psaul.,  ms.  n"  i,  ps.  17. 

CAT.  Fum.    AÎTC.   ESP.    FllITlO.    ESP.    MOD.    IlllinO. 

PORT.  iT.  Fuino. 

1.  FnM\n\,  s.  f.,  fumée. 

Artan  que  la   fumada  dura,    nul  encanta- 
nien  uo  i  s  pot  far. 

Lii'.  di:  Sydrnc  ,  fol.  l(o. 
Autant  que  layî/mcV  dure,  i.al  enclir.nleineiit  ne 
s'y  peut  faire. 

3.  FOMERA,  FUMIEYKA,  S.  f.,    fum(;0  ,  VO- 

peiir. 

Al  Torronet  seutiron  la  fumera. 
T.  DE  Bon.nefov  et  de  Blacas  :  Seign'  En. 
Au  Touronel  ils  sentirent  \a  fumée. 
Fig.La  FUMiEYRA  del  potz  d'avarica  a  montât, 
L'yJrl/re  de  Bataillas,  (o\.  2.6. 
La  vapeur  du  puits  d'avarice  a  monté. 
ASC.  FR.    Que  il  semble  venu  d'enfer, 
Tiop  avoit  géu  en  fumiere. 

Roman  du  Renart,  t.  I,  p.  l3o. 
Et  parmi  l'air  \a  fumiere  au  ciel  tend. 
Des.masuRES  ,  Trad.  de  l'Enéide  ,  p.  t)5[. 
CAT.  Fumera,  esp.  Humera. 

/,.   FuMANSo ,  s.  m.,  colonne  de  fumée. 
Quant  veira  levar  .r.  FUMAttso. 

Roman  de  Gérard  de  Ro.isillnn,  fol.  9. 
Ouand  il  verra  s'élever  une  colonne  de  fumée. 

5.  FUMOSETAT,  FUMOSITAT,  S.J.,  VapCltr. 
Las  neus  s'engenro,  so  sapcbatz  , 
D'amorosas  fumosetatz. 

Brev.  d'amor,  fol.  l\7.. 
\jci  nuages  s'engendrent,  cela  sacticz  ,  d'iiumidcs 
1/apeurs. 

Per   razo  de   calor  inchisa  résolvent  l'aypa 

en    FUMOSITAT.       - 
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Las  caudas  fumositatz. 

Fine,  de  las  propr-,  fol.  z!^  cl  25. 
Par  raison  de  chaleur  renfermée  résolvant  l'rau  en 
fa  peur. 

Les  chaudes  vapeurs. 
Ksp.  Ftimosidad.  it.  Fummosità,  fummusitatc, 
fummositade. 

6.  FiJMADiERA,  S.  f.,  bouffée  de  fumée. 

Levet  tan  gran  polveriera, 
Tal  labust  e  tal  fdmadiera. 

Roman  de  Jaufre ,  fol.  34- 
S'éleva   si   s>iand  tourliillon  de  poussière,  tel  tin- 
tamarre et  telle  bouffée  de  fumée. 

7.  FuMOs ,  ndj.,  lat.  fumosm.v,  fumeux, 
qui  jette  ou  qui  sent  la  fumée,  en- 
fumé. 

Foc  llameiant ,  fcmos  et  nègre. 
Ploia  si  engendra  de  vapors  fumozas. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  i.')8  et  j^. 
Feu  flamhant ,  fumeux  et  noir. 
Pluie  s'engendre  de  vapcursy"«me(/5M. 
Qu'  ailals  ga.staus  fumos  tengues. 

Marcabrus  :  Pois  l' iverus. 
Qu'il  tint  de  tels  gâteaux  enfumés. 
<:at.  Fumos.  ESP.  PORT.  it.  Fumoso. 

8.  FuMAL,  adj.,  de  fumée. 

La  vapor  fumai,  es  cauda  et  seca. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^i. 
La  vapeur  de  fumée  est  chaude  et  sèche. 

9.  FUMAR  ,  7?.,  lat.   FUMARf,   fiuTier. 
Lucerna  pot  fumàr  ses  oli. 

Trad.  deB'ede,  fol.  52. 
Lanterne  peul,/'H/7ipr  sans  huile. 
Si  veyrian  fumar  cozina. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  l4' 
.S'ils  verraient  fumer  cuisine. 
Vei  la  bruma  que  fdma. 

AlegRET  :  Ara  parelsson. 
Je  vois  la  hrume  nmfiime. 
f:AT.  ESP.  port.  Fumar.  it.  Fumare. 

ro.  Afumar  ,  7i.,  enfumer,  noircir. 

Fig.     Quan  mi  niembra  de  1'  avol  gen 
Ciii  escassedat/,  afuma  , 
No  i  val  prclz  ni  castiamens. 

Alegret  :  A  per  paue. 
Quand  je  me  souviens  de  la  méchante   genl  (\i\e 
l'.i\aiice  enfume ,  n'y  vaut  mérite  ni  remontrance. 
KSP.  .4/umar.  port.  .-Iffumur.  it.  Affumicare. 

II.    F,NFtj.y\R,  V.,  enfumer. 
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Part.  pas.  Si  vostr'anzel  es  enfumât. 

Deudes  de  Prades  :  Àuz.  cuss. 
Si  votre  oiseau  esl  enfume. 

12.  SUBFUMIGI,    SUFFUMIGI,   S.    m.,   Suf- 

fiimigation. 

Deu  far  banh  et  scbfumigis. 
Sdffumigis  dejas  las  nars. 

Elue,  de  las  propr. ,  l'ai .  90  et  8  [ . 
Doit  faire  bain  et  siijruniigntions. 
Siiffuinigations  dessous  les  narines. 
iT.  Suffiitnigio. 

13.  SUBFUMIGACIO  ,  SUBFFUMIGACIO  ,  S.  f., 

lat.  suFFUMiGATio ,  suffuniii^atioii. 
Tn,  itéra  la  subfumigacio  motas  vetz. 

Trad-  d'Âlbucasis,  fol.  ^8. 
Toi  ,  répète  la  siiffumigation  plusieurs  fois. 
Cura  si  per  subffumigacios. 
Uzar  de  subfumigacio. 

Elue,  de  las  propr: ,  fol.  82  et  96. 
Se  guérit  par  su  (fumigations. 
User  de  suffumigation. 
ESP.  Sufumigacion .    port.  Suffuinigacào.  it. 
Siiffum  igazion  e . 

14.  SUBFUMIGAR,  SUFFUMIGAR,  V.,    lat. 

suFFUMiGAR^,   fumigcr,  exposer  à  la 
fumée,  faire  des  fumigations. 
Part.  prés.  La  cara  suffumigan. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  lOO. 
Fiimigeant  la  face. 
Part. pas.  Mayzo  soffumigada  abpulino  d'aze. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  aS/j. 
Maison yf/m/gee  avec  poumon  d'âne. 
La  femaa  es  subfumigada. 

Trad.  d'Albucasis ,  loi.  .S8. 
La  femme  cstjttrnigée. 
IT.  Suffumigare. 

FUMALA,  s,f.,  lat.  fumaha,  fumeterre. 
Un'  erba  c'om  fumala  d!tz. 

Debdes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Une  lierbe  qu'on  Si\>[)e\le  J'umeterre. 
cat.  ESP.  PORT.  Fiirnaria. 

•}..  FuMTERRA,  S.  f.,  fumetcrre. 

Lo  sucx  de  fumterra  val 
A  rascas  guérir. 

Brev.  d'arnor,  fol.  5o. 
Le  suc  àe  fumeterre  vaut  à  guérir  teigneux. 
Fumterra  es  herba...  val  coiilra  ronha. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  20g. 
Fumeterre  esl  une  lierhe...  elle  vaut  contre  rognn. 
ir.  Fiimosierno. 

H. 
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FUNERARIAS ,  s./,  pi.,  du  lat.  funera- 

jnius,  funérailles ,  cérémonies  funèbres. 

En  processions...  en...  funerarias. 
Tif.  de  1409.  Bosc,  Mém.  du  Rouergue,  t.  III , 
p-  25  I. 
En  processions.,   en...  funérailles. 
CAT.  Funerana.  anc.  esp.  Funerarias. 

FURGUON,  s.  /«.,  fourgon,  charrette. 

De  Ramberg  at>  lo  furguon. 
GiRALD  DE  Cabreira  :  Cabra  juglar. 
De  Ramlierd  avec  \e fourgon. 
ESP.  Hiirgoii. 

FUROR,  .s./.,  lat.  furor  ,  fureur. 
Fig.  Contra  la  furor  de  sa  cociensa  sacriGes 
a  Dieu  presuni'ptuozamens. 

Cat.  dels  apost.  de  Ptoma ,  fol.  ^6. 
Contre  la  fureur  àe  sa  conscience  sacrifiât  à  Dieu 
présomptueuseraent. 
CAT.  ESP.  PORT.  Furor.  it.  Fiirore. 

?..  FuRios  ,  adj.,  lat.  FURios«.y,  furieux. 
Mitiga  coragge  furios. 
Per  razo  de  la  linnior  FCRiosA." 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  281  et44- 
Mitigé  couragey((r(e«x. 
En  raison  de  l'hamearfurieuse. 
CAT.  Furios.  ESP,  port.  it.  Furioso. 

FURT,  FUR,  S.  in.,  lat.   furtmw,  vol, 
larcin. 

Tu  fas  FURT  de  la  luia  causa  ,  s»  tn  fas  mon- 
tar  a  ton  caval  ma  egua,  enconira  rua  volantat. 
Aquel  om  fai  furt  que  adobra....  la  causa 
d' autrui  contra  la  voluntat  del  senhor. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  55  et  54- 
Tu  fais  larcin  de  la  mienne  cWose  ,  si  lu  fais  saillir 
par  Ion  cbeval  ma  cavale  ,  contre  ma  volonté. 

Cet  liomme  fait  vol  c[nï  travaille...  la  chose  d'au- 
trui  contre  la  volonté  du  maître. 

En  fai  fur  o  rap  o  tragina. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  7. 
En  lait  mol  on  rapt  ou  tumulte. 
Adv.  comp.  Que  vengues  a  furt,  e  que  desca- 
valgaes  al  alberc  d'En  Gaucelni. 

y.  de  Gaucelm  Faidit. 
Qu'il  vînt  en  cachette,  et  qu'il  descendît  de  cbe- 
val à  l'habitation  du  seigneur  Gaucelm. 

Mais  ama  guerra  far  que  tolre  ab  fur. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  7. 
Mieux  aime  faire  guerre  qu'enlever  à  la  dérobée, 
ANC.  fr.  Qui  deuoloientyi/rt  et  rapacité... 
Oubliance  de  Dieu  , 
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Flirt,  larreiiii,  violence  en  niaiul  lieu. 
.1.  BoucUET,  Triomphe  de  François  I''',  fol.  tji't  loi . 
ANC.  Esr. 
A/urto  siu  so.specha  seyenilo  tlcsarmailo. 
Poema  de  Alexandro,  cop.  3o8. 
CAT.  Furt.  Ksr.  mod.  Hiirto.  port.  it.  Furto. 

1.   FfRv,  X. /.,  larcin,  tromperie,  foiir- 
borie,  curiosité. 
?io  i  a  conoil  ea  jovon,  mas  trop  fuua. 

Marcabrus  ;  Aui.it£  lie. 
[1    n'v   a   pa;    cncoiiragenienl  on   jeunesse  ,   mais 
beaucoup  tic  tromperie. 
CAT.  Fiira. 

'^.  FunTiEu,  (tcij.,  fripon,  fnroteur,  fiirtif. 
La  nuh  veji;,'io  gaiso,  lairo  furtier, 
One  ih'  finblcro  sas  aimas  e  sou  destrier. 
Mas  mal  io  sopessava  laiie  fdrtier. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  83  el  ?.l. 
La  nuit  vinrent  valets,  larrons ///re/ei/rï,  qui  lui 
dérobèrent  ses  armes  et  son  districr. 

Mais  il  le  soupçonnait  méchant  larron /«;•/(/. 

If.  FuRTiLMEN,  «rfc,  furtivement,   à  la 
dérobée ,  en  cachette, 

Emblat/.  FCRTILMENS. 

Pierre  df.  CoRniAC  :  El  nom  tic 
Dérobé  furtivement. 

5.  Flrab,-v.,  lat.   FTiRARi,  voler,  déro- 
ber, enlever. 

Tan    cantct  d'cla  e  tant  la  onrct  e  la   servi 
que  la  Jotnna  se  laisset  furar  ad  el. 

y.  de  Pierre  de  Macnsac.  Var. 
Tant  chanta  d'elle  et  tant  l'honora  et  la  servit  que 
la  (lame  se  laissa  enlever  yar  lui. 
IT.  Furare. 

FUS,  S.  m.,  lat.  fusm-s  fuseau. 

.Sai  far  arcas  e  vay.ssclhs  , 
Penches  e  fusc  cascavplhs. 

Raimond  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Je   sais  faire  coffres  el  vaisseaux,  peignes  et  fu- 
seaux et  grelots. 

CAT.     Fus.     AHC.     ESP.      FllSO.     ESP.     MOI).     IIllSO. 
POKT.   IT.  FlUO. 

FUS  AN  H,  v.  ///.  ,  fusain. 

D'un  albic;  cj'om  fusanh  apella  , 
O  colonhct. 

D»  f  DES  i)E  Prades  ,  Àuz.  rass. 
D'un  arbro  qu'on  appelle  fusain,  ou   bonnet  •1'- 
prilre. 
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FITSC  ,  ailj.,  lat.  fcscwa-,  brun  ,  noirâtre. 
!'"ust: ,  déclinant  a  negrc. 

Elue,  de  las  propr. ,  loi.    I  l.'i. 
Ihitn,  iiiolinanl  à  noir. 
De  FOscA  color  o  de  negra. 

Trnd.  d'Âlhiicasis  ,  fol.  2?.. 
De  ooulcur  hrtine  ou  de  noire, 
r.sp.  PORT.  IT.  Fltsco. 

•)..    ()RFrs(;,\Tiii,  ndj.,  offuscatif,  propre 
à  offusquer,  ;\  obscurcir. 
De  splendor  ORFUsciTivA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l?.(>. 
OJfitsrativc  de  lumière. 

S.  Offuscar,  V.,  lat.  offuscarc,  deve- 
nir brun ,  devenir  sombre. 
Part- pus.  Entro  que  sia  ofdscada. 

Trad.  d'Âlbucasis,  fol.  23. 
Jusqu'à  ce  qu'elle  soit  devenue  brune. 

—  Offusqi\er,  obscurcir. 
Part.  pas.  Es  niay  offcscat,  et  mens  partici- 
pant las  divinas  illuininacios. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  ii. 
Est  plus  obscurci  ,  el  moins  participant  aux  illu- 
minations divines. 

CAT.  ESP.  Ofuscar.  port.  Offiiscar.  it.  Offus- 
care. 

FUST  ,  s,  m.,  lat.  fistm-,  bois,  arbre, 
bâton,  fi'it. 

Carpenticrs  si  es  comparai/,  al  fanrc  ,  cjnt  al 
besonb  del  mon  ,  so  es  a  dire  lo  fust  e  '1  fer  ; 
quar  assi  coma  lo  fustz  s'obra  per  lo  fer,  aissi 

l'  obra  del  fust. 

Liv.  de  Sj-drac  ,  fol.  8l. 
Le  charpentier  est  comparé  au  forgeron  ,  quanl  au 
besoin  du  monde  ,  c'est-à-dire  le  bois  el  le  iur;  car 
ainsi  que  le  hois  se    travaille  par  le  fer,  ainsi  on  !■ 
travaille  par  le  bois. 

Ane  pus  N  Adam  culhic  del  fust 
Lo  poin  don  Ing  cm  en  tabust. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vey  qu'  cm. 
Oncques  depuis  que  le  seigneur  Adam  cueillit  de 
Varbre  la  pomme  dont  nous  sommes  tous  en  trouble. 
Mas  non  er  faitz  que  fer  c  fust  non  fraiugna 

lî  caps  c  bras. 

AiGAKT  DEL  Fossat  :  Entre  dofl. 
Mais  ne  sera  pas  l.iil   qu'il   ne  brise  fer  ci  fut  el 
tel  es  et  bras. 

Pren  un  vaisscl  de  terra,  et  assitia  lo  sobre 
1res  FfisT/,  el  nom  de  la  Trinital. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  G- 
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Prends  un  vaisseau  de  teiie,  et  assieds-le  sur  troi: 
bâtons  au  nom  delà  Trinité. 

Dels  clochiei's  art  lo  fust  ,  e  cha  lo  clos. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  "3. 
Brûle  le  bois  des  clochers,  et  la  cloche  choit. 
Lo  FUST  precios  de  la  veraia  cros. 

/^.  de  S.  Honora  t. 
Le  bois  précieux,  de  la  vraie  croix.* 
Mic.  FR.  Hom  mnert ,  fer  use  -,  fust  porrist. 
Roman  de  Rou  ,  v.  69. 
Da  mt'A\c\x\  fust  que  j'aurai  flèche. 

Crieries  de  Paris. 

CAT.  Fust.    ESP.   PORT.   FuSlC.    IT.   FuStO. 

2.  FusTA,  i.f.,  poutre,  charpente, 
Grossas  fustas  e  pipas. 

Chronicité  des  Albigeois ,  col.  79. 
Grosses  poutres  et  barres. 
Maison  fort  de  peyra,  de  teule  et  de  fcsta. 

Tit.  de  i3io.  DoAT  ,  t.  CLXXIX  ,  fol.  1 10. 
Maison  forte  de  pierre  ,  de  tuile  et  de  charpente. 
EU  era  niaystie  de  fusta. 

Evang.  apocr. 
Il  était  maître  de  charpente. 
CAT.  ESP.  port.  it,  Fusta. 

3.  FusTUT,  S.  m.,  morceau  de  bois,  bûche. 

Per  exnstio  de  foc  getant  de  las  extremilatz 
d'alcus  FcsTCTz  las  plus  liquidas  parlidas. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  272. 

Par  combustion  de  feu  jetant  des  extrémités  d'au- 
cunes bûches  les  plus  liquides  parties. 

4.  FusTET,  S.  m.,  fustet ,  arbre  dont  le 
bois  jaunâtre  est  propre  à  la  teinture. 

Pastel  e  FUSTET  iss;imen. 

Evang.  de  l'Enfance. 
Pastel  el  fustet  également. 
ESP.  PORT.  Fustete. 

5.  FusTiER ,  S.  m.  y  charpentier. 

Que'l  fabre  o  '1  fustier 
E  '1  sartr'  e  '1  salialier. 

G.  RiQtiER  :  PusDieus  ni'  a. 
Que  les  forgerons  ou  les  charpentiers  et  les  tail- 
leurs et  les  cordonniers. 
Los  niaestres  fustiers. 

Tit.  de  i355.  DoAT,  t.  LUI ,  fol.  219. 
Les  maîtres  charpentiers. 
CAT.  Ftister.  esp.  Fustero. 

6.  FusTARiA ,  s.f.,  charpenteric,  corps 
des  charpentiers. 

Al  forn  de  la  fustaria. 

Cartnlairc  de  Montpellier,  fol.  i(>2. 
Au  four  de  la  cliarfcnlerie. 
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—  Chantier. 

En  la  FUSTARIA  comprai  .1.  fust. 

Evang.  de  l'Enfance. 
Dans  le  chantier  acheter  un  bois. 
ANC.  CAT.  Fus  ter ia, 

7 .  FusTAR, -y.,  raccommoder,  radouber. 
Part.  pas.  Qnan  la  nau  es  perforada  ,  si  no  es 

ferm  fustada. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i53. 
Quand  la  nef  est  percée,  si  elle  n'est  pas  fermement 
radoubée. 

8.  FUSTIGAR,       FUSTEG.4R,      V.,      du      lat. 

FUSTiGATtt.y,  fustiger. 
Coin  les  negnetz  o  fustigues. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  [\^. 
Qu'on  les  noyât  oa  fustigeât. 
Part.  pas.  Sia  fdstigat  per  la  vila. 

Fors  de  Bearn,  p.  1089. 
Soii  fustigé  par  la  ville. 
Que  conegues  tolznntz,  qne  fos  fustegatz. 

Tit.  de  1254.  DoAT,  t.  CXV,  fol.  96. 
Qu'il  courût  tout  nu  ,  qu'il  i\i\.  fustigé. 
ANC.  CAT.  ESP.  PORT.  Fustigar. 

FUSTANI,  i.  m.,  futaine. 

Du  Gange,  t.  III,  col.  766  : 
FusTANi  Occitanis,  ■ao&u'is  fustaine. 
La  pessa  de  fustani,  .i.  dener. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  Il3. 
La  pièce  àefutaine,  un  denier. 
FusTANis ,  la  pessa  ,  un  denier. 

Tit.  du  XIII»  siècle.  Doat,  t.  LI  ,  fol.  i56. 
Futaine,  la  pièce  ,  un  denier. 
La  carga  et  bala  de  fustani  ,  très  denier;*. 

Tit.  de  1248.  Doat,  t.  CXVI ,  fol.  17. 
La  charge  et  balle  àe  futaine  .  trois  deniers. 
CAT.  Fustani,  esp.   Fustan.   port.  Fustào.  it. 
Fustagno. 

FUTUR,    adj.,    lat.    FUTUR«.y,     futur, 
avenir. 
Esperansa  els  futurs  hes. 

Trad.  de  Bède,  fol.  fei. 
Espérance  aaii.  futurs  biens. 

—  Subst.  Terme  de  grammaire. 

Deu  aver  .v.  temps...  futur,  etc. 
El  FUTUR,  son  semblan  tuit  li  verbe. 

Gramm.  proi'. 
Doit  avoir  cinq  temps...  \e  futur,  etc. 
Au  futur,  tous  les  verbes  sont  semblables. 
CAT.  Futur.  ESP.  PORT.  IT.  Futuro. 
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G,  s.  m..  G,  septième  lettre  et  cinquième 
consonne  de  l'alphabet. 

Aquesta  letra  g  a  doas  manieras  de  so. 
Leys  d'titnors ,  fol.  !\. 
Celte  lettre  g  a  tieux  manières  de  son. 
Comeusa  en  la  seccio  de  la  liuha  de  b  enlrci 
la  liaha  de  g. 

Trad.  d'Alhucasis,  fol.  25. 
Commence  à  la  section  de  la  lif;ne  de  b  jusqu'à  la 
ligne  de  g. 

(lA,  GUA,  GAiij.ç. /«.,  la  t.  v.uluin,  gué, 
rivière. 

Voyez  Lf.ibnitz,  p.  loi  ;  Df.nina  , 
t,  III,  p.  S7  ;  Mayans  ,  Orig.  de  la 
Icng.  esp.,  t.  II,  p.  261. 

Lhi  G.\  son  fort  prion,  no  i  passahran. 

Roman  de  Gi-rard  de  Rnssillurij  fol.  78. 
Les  gués  sont  fort  profonds  ,  ils  n'y  passeront  pas. 
Gran  g\  a  nadar. 

MaiiCOAT  :  Montre  m'  ohri. 
Grande  rivière  pour  nager. 
Loc.fg. 

Un  paac  entrey  en  amor  trop  preon, 
Yssir  no  'n  pue.sc,  qnar  no  i  trob  gua  ni  pon. 
Guillaume  de  S.  Didier  :  Aissi  cum  es. 
Un  peu  j'entrai  trop  profondément  en  amour,  je 
n'en  puis  sorlir,  car  je  n'y  trouve  gué  ni  pont. 
La  dreytara 
No  y  troba  gua  ni  pon. 

P.  Cardinal  :  Quais  aventura. 
La  droiture  n'y  trouve  gué  ni  pont. 

—  Défilé,  détroit. 

Lo  GAHS  del  brolh  espes. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  gti. 
Le  dcjilé  du  taillis  épais. 
ARC.  CAT.  Gtiau.   CAT.   MOI).  Gual.  fcsp.  Vado. 
PORT.  Vào.  iT.  Guado. 

r.AB,  GUAR  ,  GAP,  .V.  ///.,  raillerie  ,  mo- 
querie, plaisanterie,  hâblerie,  jac 
lance. 

Qae  ja  no  m'en  ieprend;i 
Del  r;\B  <''i)i  die,  si  mon  gabar  enten. 
BLAr.A.s  :  Per  mercc 


(^)ue  jamais  elle  ne   m'en   reprenne  de  la  raillerie 
.|iic  j'ai  dile  ,  si  elle  entend  mon  railler. 
No  tem  GAP  de  lauzengîer. 

B.  DE  Ventadour  :  Ku  a(|uest. 
Je  ne  crains  pas  raillerie  do  médisant. 

Loc.  Laus  ses  tôt  gap. 

Ad\>.  coinp.  Non  o  die  A  gap. 

Serveri  DE  GiRONE  :  A  grcu  pot. 

Louange  sans  aucune  hâblerie. 

Je  ne  dis  pas  cc\a  par  jactance. 

ANC.  FR.  Pié  de  cers  par  ^«6  l'apelonl. 

Roman  de  Rou,  v.  Ob')!. 
De  bniuine  ocîre  n'est  i)»sgas. 

Marie  de  France  ,  t.  1 ,  p.  i^^. 
Altrement  tcudiait  tôt  h  gab  et  à  faintié. 
Roman  de  Rou,  v.  So^i^. 
ANC.  CAT.  Gab.  roRT.  Gabo.  it.  Gabbo. 

)..  CiARKi,  S.  m.,  gazouillement. 

Aiig  lo  refrim  e  '1  garei 
Que  fan  l'auzelet  meuut. 

Haimond  de  MirAval  :  Bel  m'  es  qu'  ieii 
J'enlenils  le  refrain  et  le  gazouillement  que  font 
les  menus  oiseaux. 

—  Raillerie,  moquerie. 

Pero,  sitôt  .s' es  gabeis, 
Sos  gens  parlars  me  condni. 

Raimond  de  Miraval  :  Ar  ab  la. 
Pourtant,  quoiqu'il  soit  raillerie  ,  son  gentil  par- 
ler me  roiuluit 
AN«:.  FR.   Li  remembra  des  \\c\v.  gabeiz. 

Roman  de  Rou,  v.  !5()6(. 
A  gabois  le  torna  et  tint. 
Nouf.  rec.  defabl.  et  ront.  anc,  t.  H  ,  p.  a52. 
Le  roy  d'Angleterre  iuy  demanda  par  ma- 
nière de  gabois  :  "  Comment,  l'Isle-Adam,  est- 
ce  la  robbe  de  marcsclial  de  l'"rance?  » 

MONSTRKLET  ,  t.   I  ,  fol.  299. 

Ki  ni'ad  ci  amenet  par  gabeis  un  va.ssal. 
Roman  de  Horn,  col.  2. 

"î.   Gabauia  ,  GiTARAiRiA  ,  S .  f.,  liAblcrie  , 
moquerie,  raillerie. 

Fan  be  mot/,  mais  a  jogar  a  taillas,  ad  escays 
et  a  datz  et  a  dire  follias  e  gaharias. 

y^.  et  Vert.,  loi.  20. 
Font  Ijicn  moult  de  maux  à  jouer  aux  dames  ,  m\\ 
«•'cliccj  et  aux  dr's  et  à  dire  folies  et  hâbleries 
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Senhors,  so  que  Tauzetz  dir  es  guabaihia. 
Guillaume  de  S.  Didier  :  D'una  dona. 
Seigneur,  ce  ({ue  vous  lui  entendîtes  dire  est  rail- 
lerie. 

ANC.  FR.  Aucuns  i  a  qui  fabl'iaus  conte 
Où  il  ot  mainte  gaberie. 
Fabl.  etcont.  anc,  t.  III,  p.  268. 
Dit  a    son  poursuivant  une  joyeuseté   par 
manière  de  gaberie. 

MONSTRELET  ,  t.  I,  fol.  326". 

If.  Gabaire,  cabador,  s.  m.,  moqueur, 
trompeur,  railleur,  hâbleur,  présomp- 
tueux. 

Es  parlers  e  gabaire 
Aquels  plus  que  deners  fais. 

G.  Pierre  deCasals  :  Eu  ciianterai. 
Est  bavard  et  trompeur  celui-là  plus  que  denier 
faux. 

Francesque  van  menassan, 
...  No  son  fan  guabador 
Non  atendon  al  pascor. 

Bertrand  de  Born  :  Greu  m'  es. 
Les  Français  (jui  vont  menaçant ,...  ne  sont  pas  si 
hâbleurs  qu'ils  n'attendent  pas  au  printemps. 
ANC,  FR.  Di  va  ,  fet-il ,  es-tu  gabere  ' 

Roman  du  Renart ,  t.  I,  p.  12. 
Socrates  avec  son  nez  de  gabeur. 
Camus  de  Belley  ,  Diversités,  t.  II,  fol.  357. 
ANC.  CAT.  PORT.  Gabador,  it.  Gabbatore . 

5.  SoBRHGABAiRE ,  S.  111.,  vantarcl,  hâ- 
bleur, railleur. 

Lo  gabars  es  remazntz 
Escarnilz;  sobregabaire  , 
Dins  o  defors  son  repaire, 
A  pejor  perilh  que  nans. 

GiRAUD  DE  BoRNEii,  :  S' es  caulars. 
Le  vanter  est  resté  ridiculisé  ;  le  vantard,  dedans 
ou  dehors  son  repaire  ,  a  plus  grand  péril  que  navire. 
Car  vos  valetz  las  meillors  cen, 
Que  non  su!  sobregabaire. 

Kambaud  d'Orange  :  Kon  chant. 
Car  vous  valez  les  cent  meilleures  ,  vu  que  je  ne 
suis  pas  hâbleur. 

6.  Gabar,  V.,  railler,  plaisanter,  hâbler, 
se  moquer. 

Voyez  MuRATORi ,  Diss.  33. 

No  fatz  mas  gabar  e  rire  , 
Dorana,  quau  ren  vos  deman. 

P.  deVentadoir  :  A  morse  que  us, 
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Vous  ne  faites  que  plaisanter  et  rire,  dame,  quand 
je  vous  demande  quelque  cliose. 
Ja  no  GABARAi  les  Bretos, 
Qo' atressi  m  vauc  cum  ilh  mnzan. 

E.  FoNSALADA  :  De  Lonluec. 
Jamais  je  ne  raillerai  les  Bretons,  vu  qu'égale- 
ment je  vais  comme  eus  musant. 
Part. prés.  Ar  fos  uns  quecs  d'els  en  boia 

D'  En  Saladin  ,  pos  van  de  Den  gaban. 
Bertrand  de  Born  :  Ara  sai  ieu. 
Maintenant   fut  un  chacun  d'eux  dans   la  chaîne 
du  seigneur  Saladin  ,   puisqu'ils  vont  se  moquant 
de  Dieu. 

Siibst.  Perquejois  faill,  e  gens  gabars 
Merma  e  desenansa. 

GiRAlD  DE  BoRNElL  :  Plaing. 
C'est  pourquoi  joleJlait  défaut,  et  le  gentil /;/«;- 
santer  diminue  et  baisse. 

—  Vanter,  célébrer. 

Ieu ,  so  sabetz ,  no  m  dey  gabar  , 
Ni  de  grans  laus  no  m  say  fonnir. 
Le  comte  DE  Poitiers  :  Mont  jauzcns. 
Moi,  vous  savez  cela,  je  ne  nie  dois  vanter,  ni  de 
grandes  louanges  ne  me  sais  combler. 
Part.  pas.  ïorneis  en  c'om  s'eslais 
Non  es  maisGABAXz 
Fer  lor  ni  prezatz. 
Rambaud  de  Vaqueibas  :  Sirventes. 
Tournoi  dans  lequel  on  s'engage  n'est  plus  célébré 
par  eux  ni  prisé. 

ANC.  FR.  Dame,  dites-le-vous  à  gas? 
He  gaber,  dist-ele  ,  n'ai  cure. 
Fabl.   et  cont.  anc,  t.  III,  p.  6. 
Ne  je  ne  sai  se  vous  m'aies  gabarit. 

Le  roi  de  Navarre  ,  Chanson  ^2. 
Puis  si  le  gabe  et  va  moqant. 

Pioman  du  Renart ,  t.  I ,  p.  2t). 

ANC.    ESP. 

Nunqua  ayas  cuedado  gabarle  de  lu  fecho. 
Quien  nostrabaio  faznon  se  va  de  nos gabando. 
Bien  se  puede  tu  padre  de  bnen  fjjo  gabar. 
Yeo  que  non  se  gabard  ella  deste  mercado. 

Pnema  de  jélexandro,  coip.  52,  119,  2l3et2l.'>. 
ANC.  CAT.  roRT.  Gabar.  it.  Gabbare. 

7.  Gabeyar  ,  V,,  railler,  hàbler,  se  mo- 
quer. 

Qui  l'aulrui  jafa  e  gabeya 

La  nueg  qu'  el  frons  li  torneya 

Ab  lo  vi. 

Arnaud  de  Cotignac  :  Mouf  d<zir. 
(^tui  autrui  plaisante  et  raille  la  nuit  que  lo  fiuut 
lui  tmnnoic  a\ec  le  vin. 
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liAHtl.A,  t;ABtLi\,  A.  /.,  j;alullf,  iiii|nil. 
Voyez  Mwans,   On)^.  </<•   /n    /< /'^^ 
esp.,X.  II,  p.  a^a. 

Lrvaran  uovrUnirn 
Talhas  <r  quittas  cl  uialgrs 
E  i^ABKUAS  c  ]>rxal^rs. 

Ërti'.  J'amor,  fol.  I2J. 
l>rircrY>n(  Je  nuuvrau  Uillc»  cl  quostcs  cl  u>agf>  it 
g»l'<lUt  et  peugri. 

loquaular...  n*Btl.l.A^. 

StitltiU  JePrxHcncr.  liiiMY,  |>:   I. 
M<4lrr  a  rcoclièrr...  let  gitbeUrs. 

.lu.  gri>«  ilr  GABtLLA  MM  la  !>al. 

Rff;.  dtt  elitU  dt  Pno-fmf  île  1.^01 . 
Trvu  gr\>»  lifftibtlle  »ui'^  ^rl. 
€UT.  Gakèlla.  t»p.  (ItiMa.  pdiit.  it.  Cabelhi. 

a.  GABiKn,  -v.  w.,  imposition,  tribut. 
.M.  nsar»  lordct  ilr  randa  sa  tut  u.\uiek. 
Hontiin  Je  Cenini  de  RvssiUon,  loi.   1 1.'). 
I>eur  duniu  mille  nwrcs  Je  rente  sans  aucun  tribut. 

3.   Gaiif.li  ADon  ,   S.  ni.,  Liahclfiu  ,   ciii- 
plovc  lie  1.1  gabelle. 

('>  ABC  M.  A  DORS,    ciilliidors   et    lesseLfilois  de 
la  dila  cniposilion.- 

Jieg.  des  eltils  de  Provence,  de  i^Jui. 

GttMeurs,  pcrccjatcurs  et  rcceveurii  Je  ladite  iiii- 
poirttoo. 
CAT.  Ciabelot.  it.  GabeUiere. 

(;.\BI.\,  Gt  ABiA  ,  i. ./".,  cat,'e. 

Mezero    \o  malvn^    l'ilat   en    uaa  gauia   de 
ferre,  et  en»irr<jn  lo  a  la  prc/.oii. 

Ilitt.  .tir.  de  ta  liible,  lui.  77. 
Mirvat  le  mécltant  l'dale  en  une  cage  Je  fer,  et 
l'catojrrrnt  t  \i  priton. 

Léo...  Iroha  (iABlA  ayiinad.-!    (|(ic  !>(i{it.'iiii('nt 
ai  riau  qa<u  ri  ts  diai  inlrat. 

Elue,  de  lai  pivpr.,  fol.  253. 
I.WMi...  ImUTC   raffe   préparée  qui   touJaini-mcnt 
M  fcrm'  ((luinl  il  rtt  cnlr^  Jedjni. 
Sai  far  liUABlAi  e  oaua. 

HtlMOSO  n'AvioiiuH  :  Sirveoi  >uy. 
Je  ait  fjirr  etgei  ri  au^ri. 
I  AT.  fiohia.  IT.  Gabbia. 

GABOR  ,    t.    f.,     1,1t.     7'\yMtii,     vajiciir, 
rlialriir. 
Sigii«*  de  Mor  c  de  fuec ,  e  gabor  dr  lum 

Tmd.  de»  /idet  dri  afûlrtt,  rlup.  2 
5(gaea  «le  vn%  et  dr  fni     ri  vnpetir  Ar  fumrc 
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i"..\(  ll.V  ,  i.uAcuA  ,  X.  /.,  agace,  pie. 

/Lt>c.  Ails  iiiciiteiK  coui  s'eraix  gacua. 

T.  DK  lîtnTHANU  tr  DE  Gau-suert  :  Gausbert. 
M.iii  \uu'>  iiii-iiti-x  comme  si   vous  étiez  f^i'o. 
l-lslevcs  meut  plu.s  lag  que  guacba. 

1".  C\ni)iNAL  :  D'Esleve. 
Kslùve  ment  plus  vilaincmcut  que  pie. 
n.  l'.azza. 

i.  Agassa,  s.  f.,  agace,  pie. 
Que  uun  (irenda  pic  ui  agassa 
Ni  uulrr  auxcI  que  mal  li  fassa. 

1)ew)ks  nu  l'nAUK!» ,  Auz.  k/u. 
(^)u'il  nr  prenne  pic  ni  aj;ace  ni   autre  oiseau  r|ui 
mal  lui  tasse. 
ANC.    I-K. 

0  qu'eu  l'ail  <k'  babil  y  savuit  uoire  agace. 
I.A  Fontaine  ,  Fables,  liv.  Xll  ,  l'ali.  1 1. 

GAF,  s.  m.,  gaffe,  croc,  crochet. 

Deu  esser  en  cascn  cranel  un  pelit  gaf  :iin 
({ue  hulesso...  tiresso  las  excalas. 

Tit.  du  XV'  siècle.  DoAT,  t.  CXLVJl,  fol.  aS.l. 

Doit  être  en  chaque  créneau  un  pelit  croc  avec 
quoi  ils  poussassent...  tirassent  les  ccliellcs. 

■}..   Gat,  ,y.  m.,  croc,  crochet. 
N'a.s  de  GAT,  color  de  fer. 
T.  DE  FoLQUET  ET  UE  l'ouciER  :  l'orcier  Cala. 
Net  Jocror  (rivc7;u),  couleur  de  fer. 
ESI'.  Cato,  IT.  Gatto. 

!i,  Gafau,  7k,  gaffer,  accrocher,  saisir, 
crainpDiiiier,  niortlrc. 
Edra  j)ieii  noiu  i\c  hère rc  <\\\\  vol  dire  gafak. 
"Visi-o/.a  .su|iei'fluitat  de  ucllis  que  si  gafa  ab 
las  palpcl.is. 

Eliii.  df  lus  propr. ,  fol.  20G  et  83. 
KdhA  (  lierre  J  jiriMid  nom  de   IM^liEllK,   qui   veut 
dire  mordre. 

Superiluité  vis<[ueu3C  des  yeux  qui  s'alttictie  avei; 
le»  paupières. 

I  11  bip  r.'iiK'bos  lo  gafet. 

/  .  de  S.  F/ors.  UoAT,  t.  CXXIII,  fol.  27(). 
I  II  liiup  cnnge'  le  mordit. 
l'art,  près.  F»  lan  gafant   color  (pie...  a  [le- 
lias  «i  ])Ot  (Iclir. 

/C/ui  .  de  las  prti/ir.,  (ol.  2')G. 
K«l    li    mordant!'    couleur...    i|ii'i'i    peim;    elle  m- 
peut  Ji-lruiie. 

cAi.  FM-,  rouT.  Gajar. 
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GAFED  ,  s.  m.,  lépreux.  ' 

Qae  la  carn  sia  dada  aïs  gafed/.. 

Coût,  de  Condom. 
(^ne  la  viande  soit  donnée  aux  lépreux. 
ANC.  Ksp.  Gafez. 

GAGATHES,.y./,lat.GAGATEs,gagathes, 

jais,  jaiet. 
CtAgathes...  es  peyra  roda  precioza. 

Elue,  de  las  propr.  ,  fol.  188. 
Ga^athes...  est  une  pierre  pre'cieuse  rude. 

ANC.  ESP.  Gagates.  port.  Gagata. 
r,A.ILLART,     GALHART  ,    GALLART,   rtrr^'.^ 

gaillard,  hardi,  vigoureux,  généreux. 
Voyez  MuRATORi ,  Dis.s.  33. 

El  cor  me  ten  fresc  c  gaillart. 

A.  Daniel  :  Ar  vei  vermeils. 
Me  lient  le  cœur  frais  et  gaillard. 

Qui  no  s'entremet  d'  aiiiar, 

Greu  pot  esser  gaillartz  ni  pros. 

Raimond  de  Miraval  :  Sel  que.  Far. 
Qui  ne  s'entremet  d'aimer,  peut  difficilement  élie 
hardi  et  preux. 

Crans  dans  es  e  deshonors 
Qu'us  cortes,  de  falz  gai.hartz. 
Ses  fais  genhs  e  ses  mais  artz... 
...  Sia  per  fais  cors  galiafz. 

Serveri  de  GiRONE  :  Pus  scrablet. 
Grand  dommage  et  déshonneur  est  qu'un  cour- 
tois, généreux  d'actions  ,  sans  fausses  supercheries  et 
sans  mauvais  artifices...  soit  trompé  par  faux  coeurs. 
Fig.  Tant  es  galhartz  Io  siens  razonaraens. 
Raimond  de  Miraval  :  Pusoguan. 
Tant  est  vigoureux  le  sien  raisonnement. 
CAT.  Gallard.  esp.  Gallardo.  port.  Galhardo. 
iT.  Gagliardo. 

">..   Galliardia,  s.f.,  gaillardise,  géné- 
rosité, vigueur. 
Trobars  e  cbantars  son  raovemens  de  lotas 

GALLIARDIAS. 

Gramm.  proi'. 
Le  trouver  et  le  chanter  sont  impulsions  de  toutes 
générosités. 

CAT.  ESP.  Gallardia.  port.  Galliardia.  it.  Ga- 
gUardia. 

3.  Engalhardir,  V.,  ragailiaidir,  rani- 
mer, fortifier. 
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Tornara  grass'  e  grossa  ; 
Son  cors  sojornan, 
S'engalhardira  l'ossa. 

Leys  d'amors,  fol.  28. 
Redeviendra  grasse  et  grosse;  reposant  son  corps  , 
elle  ?,e  fortifiera  l'os. 

GAI,  JAi,  s.  m.,  geai. 

En  estiu,  qnan  crida  '1  gais, 
E  revia  per  mieg  los  plays 
Jovens  ab  la  flor  que  nais. 

Pierre  d'Auvergne  :  En  est  in. 
En  été,  quand  le  geai  crie,   et  revit  parmi  les 
fourrés  gaîté  avec  la  fleur  qui  naît. 

Quant  aug  chanta  r  lo  gai  sns  e  X  erbos 
E  '1  pic  e  '1  JAI  e  '1  merle. 

G.  Rainols  d'Apt  :  Quant  aug 
Quand  j'entends  chanter  le  coq  sus  en  la  pelouse 
et  le  pic  et  le  geai  et  le  merle. 
Tota  la  nneg  serena 
Chanta  '1  rosslnhols  e'I  jats. 
Arnaud  DE  Marueil  :  Belh  m'es  qunn. 
Toute  la  nuit  sereine  chante  le  rossignol  cl  le  geai, 
ESP.  Grajo.  port.  Gaio. 

GAITAR ,  GACHAR ,   V.,   gueller,  épier, 
regarder,  faire  sentinelle. 
Voyez  MuRATORi,  Disx.  33. 

Perqn'ieu   s'onorGACH. 

Jean  Esteve  :  El  dous  temps.   ,' 
C'est  pourquoi  je  guette  son  honneur.  ' 

Layros  que  gachon  los  camis. 

V.  et  Vert.,  fol.  loj. 
Larrons  qui  épient  les  chemins. 

Gaitem  ben  lo  dia  e  la  noit. 

Gl'illaume  de  Tudela. 
Guettons  hien  le  jour  et  la  uuit. 
S'ieu  eu  un  castel  guaitava. 

Cadenet  :  S'anc  fui  helha. 
Si  je  guettais  en  un  cliiileau. 

—  Précautionner. 

Toza,  qni  s'en  gâcha. 
De  ben  fai  atrag 
Qu'a  tos  temps  fag. 

Jean  Estève  :  El  dous  temps. 
Jeune  fîlle ,  qui  s'en  précautionne,  fait  ahstrac- 
tion  du  hicn  qu'elle  a  fait  de  tous  temps. 

ANC.    FR.    Se  gaita   inauvessenient  des  agaiz 
Brnneheut. 

B.ec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  IIl,  p.  ?.t}2. 
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A  lo  fenfstre  s'apoiu  , 

Son  icignor  par  ilueoiî(»/M. 

Fahl   et  coMt.  une,  l.  Il  ,  \<    \o]. 
L*  nuit  gaita  Guillnuiues  de  Moiitliii. 

Homitn  (/«•  Giirin  le  Loherain,  I.  Il  ,  i'.  ')i. 
»!ic.  CAT.  Cuartar.  it.  Guaw.re. 

•1.     C\TAR,   T.,   Vllil  . 

Es  dit  c«t  ,  quar  catar  vol  dire  wt.vx- 

Elue,  lie  lai  pro/tr. ,  fol.  i5j. 
Eil  appelé  cbat ,  cir  cular  veut  dire  voir. 
a:«c.  *>p.  Abrio  »os  oios,  catu  à  todas  partes. 
Pitetna  Uel  CtJ,  v.  3'>7. 
Ix)  qne  cacxr  pndiereiuosembi.trvoslo  emos. 

/'.  de  S.  Domingo  lie  Silos,  cop.  365. 
Veo  lurrtosuv»  que  siempre  mal  catades. 
Apuirni'.sTE  pe  Hita  ,  coji.  ij/jo. 

3.      r.AC.H  ,     CUACH   ,    GAG,     (iA\T  ,     S.     III., 

guet. 

Prr  far  lo  gcach  de  ncticb  e  de  jorn  e  per 
j^aarda  ,  covenia  qu' els  queux  e 'Is  va!let7, , 
qae  nu  avio  acustiiinalz  de  cavalguar  ni  de 
portar  aroias...  prezeso  los  caviils. 

Cat.  dels  nposl.  de  Roma  ,  fol.   189. 
Pour  faire  le  piiet  de  nuit  cl  de  jour  el  pour  garde, 
il    conTenait  que   les   cuisiniers  el   les   valets,    qui 
n'avaient  accoutume  de  clievauclivr  ni  de  potier  ar- 
mr»'...  prissent  les  chevaux. 

Devo  apprllar  als  cayt.s  1o.s  serjans  que 
gayton. 

Ord   des  R.  de  Fr. ,  l.',u.t.  IX,  p.  609. 
Doivent  appeler  aux  guets  le»  sergent»  qui  gucllcnl 
/.OC.  Si  alens  faz.ia  lioroecrdi  a  cach  ape.ssat. 
Oni.  des  R.  de  Fr..  i\63,  t.  XVI,  p.  128. 
Si  aucun  faïuit  liomicidc  avec  ^»e/-apens. 

/|.   (Iaita  ,  GACHA  ,   T./.,  scnlinellc,  vc- 
(leltf,  guet ,  jjuéritc. 

Ira  aug  que  la  caita  cria  : 
"  Via  ^u•l  1  qu'iéu  vcy  lo  jora 
Vcrjir  apre<  1'  allia.  » 
DLkTRAKOD'ALI.AMANOH  :  U»  cavaliers. 
JVnlrndt  que    la  tenlinellr.   crie  :  «Va  lui  !    vu 
qiir  j^  vr4t  Ir  jour  veoir  aprii  l'aulie.  >• 
Qiir  Taxa  r.tciiA  ni  battio. 

Tit.  de  xiM.  DoAT,  t.  CXLIX,  fol.  3. 

<^i  fatte  Kutnie  m  l>attion. 
Franx  »ia  prr  .t.  an  el  per    t.  dia  de  raval- 
)(4<la...  p(  de  otr  MA. 

Sinluli  dr  Vnnlfirllier  de  I7.<i'(. 
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()u'il  soit  frauc  jwur  un  an  el   pour  un  jour  J« 
clie»  auclie'e. . .  et  de  n net. 
t'iif.  Tenior  es  la  oacha  del  castelli  que  neguu 

lenips  no  dorni. 

/'.  et  rert.,  fol.  4(). 
Crainte  csl   la  sentinelle  du  cliatoau  qui  en  au- 
cun temps  ne  dort. 
l.oc.  Pnois  al  vespre,  caii  tost  avein  .supat, 

Nos  fara  la  t;\iTA  cnir'  el  mur  e  'l  fussat. 
Cui  BF.  Cavaii.lon  :  Doas  cohlas. 
Puis  au  soir,  ipiand  uuusavuns  promplement  soupô, 
nous  faisons  \r.  gitet  entre  le  mur  el  le  Tossl'. 
ANC.  FR.  Y  avoii  nne  gaite  tonte  jour  à  journée, 
Qui  sonnoit  un  baein  quant  la  pierre  ert  levée. 
Cliron.  de  Bertrand  Du  Giiesclin. 
Vers  c-!l  qui  secorre  me  durent 
Tant  que  les  ;(tietes  m'aparçurent. 

Romande  lu  Ruse,  v.  |5?.78. 
A^c.  CAT.  Guaj'tn. 

5.  Gaichos,  .v.  ///.,  guetteur,  sentinelle, 
veilcile.  , 

F. 'l  r.AiCHOs  es  lalz  l'  esponda. 

Marcabrus  :  Lanquan. 
El  la  sentinelle  est  près  la  liarrière. 

6.  Gaytador  ,    .V.   m. ,  vedette  ,  senti- 
nelle. 

No  devo  mettre  portiers  per  els  sus  pena, 
ni  GAYTAD0R8. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  141 1,  t.  IX  ,  p.  610. 
IS'c  doivent  mcllre  portiers  pour  eux   sous  peine  , 
ni    sentinelles. 

ANC.  PU.  Ha,  ba  ,  ranailles,  vons  nous  treuflés? 
rcpliquèrenl  \es  guetteurs  :  Tue,  tne! 
Satyre  Ménippée,  p.  aSy. 

7.  ÂGAiTAR,    AGAriiAR  ,   V.,    l'egardcr, 
observer,  guetter,  considtirer. 

A  tôt  dcsjiicg  es  ca7,ef;nfz 
(;uy  ave  antrny  agacraii. 

B.  Martin  :  Farai  un  vers. 
Ksi  tomlic' à  tout  m<?pris  celui  ù   i\u\  il  arrive  de 
guetter  autrui. 

Deo!)  non  agaita  pas  cals  fom,  mas  cal  se- 

ii'iii  a  la  11. 

Trad.  deBide  ,il^.l^^. 
Dieu   ne  considère  pas  quels   nous  fûmes,   mai: 
quels  nous  serons  U  la  fin. 

So  son  lo»  deiii'inis  qui  per  toi  nos  espion  e 


n'IS    M.kCMlMt. 


y.  elVerl.,  fol.  lo.l. 
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Ce  sont  les  démoos  qui  partout  nous  épient  cl 
nous  guettent. 

Agachons  son  appellals  agachons  ,  car  aga- 
CHON  et  legardon  Lo  regardar  devon  tôt  drech 
sus  las  parlidas  de  las  possessions. 

Trad.  du  Traité  de  l'Arpentage,  V  p.,  cli.  2. 

Les  te'moins  sont  appelés  te'moins,  parce  qu'ils  ob- 
servent  et  regardent  ou  doivent  regarder  tout  droit 
sur  les  se'paralions  des  possessions. 
Part.  pas.  A  tant  agachat  tto  que  m'a  vi.sia 

sola. 

Hist.  abr  de  la  Bible,  fol.  i3. 
A  tant  ^tts»e  jusqu'à  ce  qu'il  m'a  vue  seule. 
ASC.  FR.  Nos  ne  savons  ki  nos  agaite. 

PiOinan  de  Roii,  v.   i/JoBg. 
Endeinentiers  en  agaitant 
Cuai  li  venieres  qui  atant 
Que  la  be.ste  en  bel  len  .«se  mêle. 

Roman  de  la  Rose,  v.  1429. 
CKT.  Agaytar,   agiiayiar.    it.   Âguatare,   ag- 
gitatare. 

8.  Agach,  AGAG,  AGUAG,  AGUAIT,  AGAH  , 

AGAZE,  S.  m.,  guet. 

Es  enans  avertilz 

Que  r  AGUAiTz  si'  i.ssit7,. 

Pierre  d'Auvergne  ;  Gent  es. 
Est  averti  avant  que  le  giiel  soit  sorti. 

—  Aguet,  embuscade,  embûche. 

A  Dieu  prec,  per  sa  dousor..,  ! 

Que  ns  gart  de  mortal  agag. 

FoLQt'ET  DE  Romans  :  Qnan  Le  m. 
Je  prie  Dieu,  par  sa  douceur...  qu'il  nous  garde 
de  mortelle  embûc/ie. 
Loc.  Si 'ih  fezitz...  Lastir  agah. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  6n. 
Ainsi  vous  lui  fîtes...  dresser  embucfte. 
Se  volon  mètre  en  agach 
Per  saher  cam  es  de  nos. 

B.  DE  VENTADotR  :  .\iUntas  bonas. 
Se  veulent  mettre  en  aguet  pour  savoir  comment 
il  en  est  de  nous. 

Drech  en  agaze  si  son  mes. 

y.  de  S.  Honorât. 
Droit  en  embuscade  se  sont  mis. 

ANC.  FR.  Quant  il  orent  passé  Vaguait... 
De  joste  la  cité  un  agaist  establi. 
Roman  de  Roti  ,  v.  8640  et  906. 
Plor  de  fil  me  n'est  fors  agait. 

Roman  de  la  Rose,  v.  i3.'>8.'<. 
CAT.  At^uayt.  it.  Aguato,  agguato. 
11. 
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i).  Agachok,  s.  m.,  témoin,  pierre,  bri- 
que, etc.,  cassée  en  deux  ou  plusieurs 
morceaux  enterrés  autour  d'une 
borne,  et  servant  à  attester,  par  leur 
rapprochement ,  que  celte  borne  n'a 
pas  été  déplacée. 
Si  bi  a  niestier  .11.  o  .iit.  o  .1111.  o  .v.  aga- 

cnoNs ,  o  mais  o  mens. 

Agachons  son  appellats  agachons,  car  aga- 

chon  et  regardon  ho  regardar  devon  tôt  drech 

sus  las  partidas  de  las  possessions. 

Si  los  agachons  que  trobaras  al  pe  del  terme 

non  eron  fraires. 

Tôt  AGACHON  deu  regardar   drech   al  autre 

terme. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  2'  p.  ,  cli.  i  et  2. 
Si  y  a  besoin  de  deux  ou  trois  ou  quatre  ou  cinq 

témoins,  ou  plus  ou  moins. 

Les   témoins  sont  appelés   témoins,  parce  qu'ils 

observent  et  regardent  ou  doivent  regarder  tout  droit 

sur  les  séparations  des  possessions. 

Si  les  témoins  que  lu  trouveras  au  pied  du  terme 

n'étaient  pas  frères. 

Tout  témoin  doit  regarder  droit  à  l'autre  terme. 

10.  Agachonar,  v.  ,  poser  des  témoins 
de  borne,  jiourvoir  de  témoins. 
Lo  libre  que  ensenha  de  destrar  e  de. . .  aga- 
chonar. 

Trad.  du  Tr.  de  V  Arpentage  j  préface. 

Le  livre  qui  enseigne  à  mesurer  et  à...  poser  des 
témoins. 
Part. pas.  Auras  ton  terme  ben  et  jnstament 

AGACHONAT. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  V  p. ,  cli.  25. 
Tu  auras  ton  terme  bien  el  justement  pourvu  de 
témoins. 

\\.  Reireguach,  s.  m.,  arrière-guet. 

Séria  fach  bon  guach  e  reiregdach. 

Docum.  de  i38[  ,  ville  de  Bergerac. 
Il  serait  fait  bon  guet  et  arrière-guet. 

12.  Scalgayt  ,  escalgayt  ,  escurg.ach  , 
s.  m.,  échauguette,  poste  de  garde, 
patrouille ,  ronde. 

Aqnels  del  scalgayt,  lo  mati,  ho  devo  de- 
nunciar  al  conestable. 

Aqnels  que  so  del  escalgayt. 

Tr.  des  Chart.j  reg.  i65,  pièce  l^ot}. 

53 
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Ceux  ilc  Vèth^iuguetU.  le  niiliu.  iloirenl  ileimn- 
<«T  crli  au  conoïlal'Uv 
C«ui  qui  soûl  «ïu  /'oi/f. 

I*an  E>coRC.*OH  enirc  se. 

.Brei'.  d'amor,  loi.  ->i. 
FonI  tihnncittlle  cuire  soi. 

|3.      F.«  UIRl.MTvr  ,       KSCLRC\<.UAR  ,       J'.    , 

unoller,  sf   nu-ttii'  aux    a^'iu^ts,  sur- 

vfillrr. 
la  leoiifssa  tcuiRCAlTX  en  In  via. 

r nul.  Je  Bide ,  f..l.4o. 
L»  honnc  st  mel  <imj-  usuels  dans  le  cliemin. 
Espion  los  pelegris,  et  esccrca.hon  los  caniis. 
/'.  et  f'ert.,  fol.  loU. 
Épinit  l«  pricrins .  c»  ciiellent  Us  cl.iniiiis. 
Awr.  ra.  Sor  lUasrune  tor  une  gaitc 
A  mise  por  eschargaitier. 

Roman  du  Renarl,  l.  H,  1'.  32-. 

i\K\.,  s.  m.,  la  t.  gklIus,  coq. 

Qnaut  aug  cantai  lo  «al  sus  e  l'  erbos. 
G.  Rainolsd'Apt  :  Quant  aug. 
Oujtid  j'entends  clianler  le  cotf  sus  en  la  pelouse. 
Enatis  que  lo  CAL  cante. 

Jlisl.  abr.  de  la  Bible,  fol.  6o. 
Avant  que  le  coij  chante. 
I,ac.  Sai  ben  far  de  galh  capo. 

Baimohd  d'.\vignon  :  Sirvens  suy. 
Je  sait  bien  faire  de  coi/  chapon. 
Aur.  rn.  Si  chappon.*  feussent  et  non  gah. 

Radelais  ,  liv.  III,ch.:^(J. 
CAT.  Cuil.  »sp.  roRT.  iT.   GoUo. 

-)..    GaI-ISA,  CALINHV,   J,/.,lal.   GALMNA, 

poiili-,  poularde,  geline. 

l'n  boeu  de  camha  penretz. 

Prendcir  ona  jove  gamka. 

Dr.l  DES  DK  l'nADEs,  Juz.  cass. 
Voa»  prendre»  un  «ruf  de  poule. 
Preoc»  une  jeune  fwule. 

f>uairp  MiU  de  t-enit  et'doas  (.ai.c^has. 
T,i.  du  XIII'  necU.  DoAï,  t.  CXXIV,  fol.  187. 
<^tulrc  Miu«  dr  ecoi  et  deux  gelinrs. 
Prov.  Cali  e«  gilo»  de  t»%  gamiira-i. 

I.iv.  de  Sydrat: ,  fol.  116. 
Co^  t*(  jalodl  de  *c*  poules. 
ABC    m;  Mètre  renart  o  les  ge/ines. 

Homan  de  la  Moie,  v.  l52l5. 
(.'e*l  \m  geline  à  rjai  l'on  veut  osier 
Tout  »e*  pouisin^. 

Cl..  Mai-.. .T,  I.  III  ,  p    h» 
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L.1  martre  a  mangé  Iroi.s  de  mes  nu-rcs  .ij-*"- 
lines  oouveresses. 

/,<•.<  Quinze  Joye.t  de  Mariage,  p.  f>;). 
t:AT.  EST.  GaViiia.  roRT.  Gallinha.  iv.  Gallina. 

?,.  (;ai.i>.\i>,  -v.  m.,  lat.  G\ixiN.\ci?M.v,  coq, 
pottlni'cl. 
.1.  galiiia...  et    t.  gamnad. 

Coul.  de  Taraube  de  1281 . 
Une  ijeliuc...  et  un  cor/. 

4.  Gamiino,  .1.  m.,  poulet. 

Que  no  '1    Iraburjue   mort   [>lus   vil  d'  un 

GM.HIKO. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  M.'.i. 
Qu'elle  ue  le  renverse  mort  plus  vilement  cju'uu 
poulet. 

5.  GnALLiNiEi\,  (tdj.,  t;eliniei-,  niang'uir 
de  volaille,  terme  de  fauconnerie. 

Tolrai  lo  donc  mal  miidat,  ouai.mnier, 
Gras,  debatcii,  que  non  pue.sca  volar. 

Bkrtranddk  Born  :  leu  m' escondise. 
Je  le  voudrai  donc  mal  mué,  gelinier,  gras,  se 
dehaltant ,  qu'il  ne  puisse  voler. 
ESP.  Gallinero. 

G.   Gai.linaci,  fidj.,   lat.  gai.linac<?h.? , 
d(!  potilo,  semblable  à  la  ])oule. 
Oal  GAI.LINACI,  aiilrainent  dit  capo. 

liliic.  de  Itis  propr.,  fol.  146- 
Coq-poule,  aulremenl  dit  chapon. 
iT.  Gallinaccio. 

GALACTITES,  .v./,   lat.   oalactitfs  , 
galactile,  sorte  de  pierre. 
Galactites  es  peyra  cendroza. 

Elue,  de  Ins  propr.,  fol.   18.S. 
Galaclite  est  ))ierre  cendreuse. 
ESP.  Galactite. 

GA.LAUBIER,  gualauhier,  ftc/j-,  {gail- 
lard, élégant,  gracieux,  magniflf|ue. 
Doiizel  GUALACRtER  cbaviilgadof. 
Roman  de  Gernrdde  Rossillon,  lui.  1  l4- 
Uaniuisel  gaillard  clievautliour. 

Qu' els  pin»  pros  e'I  plus  galaubier.s 
Vey  de  laiizengicrs  pre»cntier.s. 

Rambalo  d'Orange  :  Als  durs  crus. 
Vu   que   les  plus    preux,  cl    les  plus  magnifique'^ 
je  vois  ambitieux  des  louangeurs. 
'     l'"\g.  Sos  coindes  c  (;ALAUUiF.ns. 

I'lrdioons  :  Uc  m  dir.uii 
I         .Sdii»  ïgi'pahles  cl  gracieux. 
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1.  Galaubia,  gualaubia,  s./.,  gaillai- 
tlise,  élégance,  gracieuseté  ,  jactance. 
Car  aissi  renias  jois  e  chans 
E  pretz  e  galaubia. 

Giradd  de  BoknkiL  :  De  dianlar  mi. 
Car  ainsi  reste  joie    et  cliant    et  mérite  et  grti- 
i  u'usetc. 

Frairi ,  dilz  maaeus. 
Trop  vos  faitz  parliers 
De  graa  gat.aubia. 

Le  moine  de  Monta l'DOX  :  Mauens. 
Mallieureux  ,dit  le  richard  ,  vous  vous  faites  trop 
jiarleur  de  «naàc  jactance. 

Per  qu'  ieu  lays  cliaus  e  jov  e  gualaucia. 
Le  moine  de  Foissan  :  Be  volgra  fos. 
C'est  pourquoi  je  laisse  clianl  et  joie  et  gaillardise. 

3.  Galaubey,  s.  ni.,  étalage,  pompe. 

Qa'aion  qualrjne  solatz 
De  lur  gran  galaubey 
Denant  lo  ruaior  rey. 

GlRAt'D  DE  BoRNEiL  :  Si  lier  mon. 
Qu'ils  aient    quelque   satisfaction   de  leur  grand 
étalage  devant  le  plus  grand  roi. 

4.  Galambejar,  V.,  briller,  déployer  de 
la  magnificence. 

Sitbstantiv.  Tan  n'  i  vei  d'  els  estrays 
Del  bel  galambejar. 
GiKAl'D  DE  BoRNElL  :  Dels  bels  digz. 
Tant  j'y  en  vois  d'eux  séparés  du  Leau  briller. 

GALBANI,  s.  m.,  laî.  galbaiv«/«,  gal- 
bannm  ,    sorte    de    plante,    gomme 
qu'on  tire  de  cette  plante. 
Galbani  es  herba...    jasia    que  Tarro  dilz 
que  galbani  es  snc  de  fernla. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  210. 
Galbanum  est  herbe...  Lien  que  Varron  dise  que 
galbannm  est  suc  de  férule. 

Contra  dolor  de  cap  pren  galbani. 

Coll.  de  recettes  de  méd. 
Contre  douleur  de  tête  prends  galbanum. 

CAT.  ESI'.  POKT.  iT.  Galbono. 

1.  Galba,  s.f.,  galbannm. 
Ab  eces,  galba  e  rinagre. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol .  96. 
Avec  encens  ,  galbanum  et  vinaigre. 

GALEA.,  G.ALEiA,  .<;./.,  galéace  ,  galère. 
Voyez  MuRATORi ,  Di.'n.  '^'^. 
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Uhi  de  Roraa...  en  doas  galbas. 

Cat.  deis  apost.  de  Roma,  fol.  l52. 
Soilil  de  Rome...  en  àew^  galéaces. 
.Xxxv.  GALEAS  del  rei  de  Fransa. 

Cartulaire  de  i\Ionfpellier,  foL  71. 
Trente-cinq  galéaces  du  roi  de  Fi-ance. 
Per  que  aparelha  son  viage  , 
Galeyas  e  lenz  el  ribage. 

V.  de  S.  Honorât. 
C'est  pourquoi  il  appareille  son  voyage,  galéaces 
et  barques  au  rivage. 
ANC.   CAT.  ANC.  ESP.  Galca.  iT.  Goléu. 

1.  Gale,  guale,  s.f.,  galère,  galion. 
Nans,  linhs  e  gales  e  nantors. 

Lejs  d'atnors,  fol.  i5. 
jSavires  ,  barques  et  galères  et  nautonniers. 
L'  emperador  ac  sos  navelis  aparelbatz,  en- 
tre naus  e  lins  e  guales,  dos  niella. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem. 
L'empereur  eut  ses  bâtiments  appareillés,  entre 
navires  et  barques  et  galères,  deux  mille. 
PORT.  Gale. 

3.  Galiot,  s.  m.,  forban  ,  cosraire  ,  pi- 
rate. 

D'  arnor  vey  que  neys  la  pus  coniplida 
Sap  plus  d'enjan  que  galiotz. 

T.  DE  G.  RlQUIER  ET  D'uN  ANONYME  :  Aras. 

D'amour  je  vois  que  même  la  plus  accomplie  sait 
plus  de  tromperie  <\i\eJorban. 

Portacai'ns  e  galiotz. 

Raimond  d'Avignon  :  Sirveus  suy. 
Portechair  et  corsaire. 
Adject.   Fon  raubat  per  layros  galiotz. 
r.  et  Fert.,M.  75. 
Fut  dérobé  par  larrons  pirates. 
ANC.  FR.  Robeourde  mer  que  l'en  n^iàe galioz. 
Li  uns  de  ces  messages,  qui  avoit  non  Ardul- 
phes,  fu  pris  âes  ga/ioz. 

Rec.  des  bist.  de  Fr.,  t.  V,  p.  229  et  25t>. 
CAT.  Oaliot.  ESP.  FORT.  Galeotc.  iT.  Galeotto. 

4.  Gallera,  .y. /;,  galère. 

An  portât 
En  GALLERAs  los  preyzoniers. 

F.  de  S.  Honorai. 
Ont  porté  dans  les  galères  les  prisonniers. 
Per  far  aparelhar  nau.s  et  galeras. 

Rec.  des  Etats  de  Provence,  de  iJ^oi. 
Pour  faire  appareiller  nefs  et  galères. 
CAT.  ESP.  PORT.  lï.  Gâtera. 


GALET  A,  s.f.,  galette. 
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.V«      r.ALETAS. 

Pevdïs  de  PRVUfS,  jillZ    litSS. 
Six  gaUltes. 
«  \T.  GaUtu.  Esr.  (ialletn.  rr.  Cnllctta. 

OALLITRICI  ,    s.   m.,    lat.    o.u.litui- 
r.HM/»,  capillaire,  sorte  île  |)laiUo. 
Riiir  de  frnovl  et  de  c»inoiuill;i  et   de  i.Ai.- 

LITRICI. 

/(fi-.  Jtrem'rJ.  en  priif.,  fol.  l. 

Racine  iv  fenouil  et  lU-  cinioniillo  <-l  Jf  cnfitllaitf. 

àiP.  Ciilanirl/lo 

C.ALOP,   <■  III.,  galop. 

\  ove/  -MiBATORi,  Diss.  3^. 

GALor  ê  trot  c  saut  e  cors. 

Rambaid  de  Vaqieiras  :  Gcs  si. 
Citlop  et  Irol  et  saut  et  course. 
Loc.  adv.  Lesqiierns  resta  de  calop. 

Pierre  d'Aivercne  :  Cui  bon  vers. 
La  moquerie  reste  au  f,'alop. 
CAT.  Gatop.  ESP.  PORT.  Galope.  it.  Galoppo. 

j..  Galaupar  ,   V.,  galoper,  mettre  au 

galop. 
Part.  pas.  Tan  fort  an  lors  cavals  ,  que  pnnbs, 

que  GAI.AUPATZ, 

<  )uc  venf^ro  al  rslorn  e  vec  los  vos  mesclatz. 
Jioman  Je  Fternbras ,  v.  ^69. 
Si  forl  ont  leurs  chevaux  ,  soit  pique',  soil  f^titnpé, 
tju'iU  vinrent  a  la  Itataille,  cl  vous  les  voilà  mi'le's. 
i:AT.  ESP.    PORT.    Galopar.   ir.    Galopparc. 

C.VLIAR,  GiAi-iAR,  V.,  tromper,  séduire. 

Ad  l'ses  fon  tins  usuriers 
Que  val  GALiAR  ab  deniers 
(Ina  losa  de  paupre  afar. 

y.  de  S.  Honorât. 
A  l'ac»  fut  un  u»urierqui  va  .«e't/Mi're  avec  denier» 
iioc  jeune  fdle  <lc  pauvre  condition. 
S'  ella  nie  guaxia  , 
Oualiador  inc  Irobarn. 

P.  CaROINAI.  :  lien  Icnli  pi'r  lui. 
.Si  rllc  nie  Inimpr,  trompeur  elle  nie  trouvera. 
l'itrt.  prit.   Irn  non  ai  gcn  tal  coratge, 
('oni  li  fait  drut  an 
'^>nc  van  <;UALiAif. 

G.  Fa I DIT  :  Lo  ronsinliolel. 
.1.  M  ji  p. mi  irl  •wur.  comme  ont  lek  faux  .iinaiils 
qui  vool  IrompnnI 
l'art  pn>     l)nn<    '|i|e(x  rs  deiriiliul/ 


GAI. 

K  GUALiATï,  tan  vol  queix  gualiar! 
G.  llnjUlEU  :  Fort/,  guerra. 
Dont  eliaouu  est  ilerii  et  trompe ,  tant  cli;iouu  veut 
liompoi-  ! 

9.     GaLI.v'mF.N  ,   tiUALIAMEN,   S.   IH.,  llom- 

perie ,  supercherie,  perfidie. 

Ku  toiz  incsiicrs  vey  far  gm.iamkn. 
Pons  de  la  Garde  :  D'un  sirvonles. 
Kn  tous  nielier'i  je  vois  faire  tromperie. 
Ab   OUAI.IAMKN 

De  falsa  perdonansa , 

Livrelz  a  turuien 

I  o  haruaige  de  Fransa. 

G.  FiGi'ElRAS  :  Sirventes  vuelli. 
-Vvec  tromperie  «le  faux  pardon,  vous  livrâtes  à 
lourmenl  le  baroiiiiage  de  France. 
Per  costrenenient  ni  galfament. 

TU.  de  129.').  DoAT,  i.  CXXXIX,  fol.  i7.\. 
Par  contrainte  ni  supercherie. 

3.  Gamanza,  .v./.,  tromperie,  |)Cjlidie. 
Ai  ques  mainta  nierce 

Soi  per  GALIAHZA. 

15.  ZoRGI  :  Jesu  Cliiisl. 
J'ai  rci|uis  mainte  merci  seulement  par  tromperie. 

/j.  Galiaire  ,  cuALiADon,  .V.  /n.,  trom- 
peur, séducteur,  perfide. 

Cobes  e  niai  parlicrs 
Fu  e  fins  «;ai,iaire. 

Lankhanc  CigalA  :  Oi  !  maire. 
Je  fus  convoileux  et  mauvais  parieur  et  lin  7/ •<;/;«- 
peur- 
Mas  uns  GAMAYRES  luosquiiis 
Piegava  la  losa  mot  gent, 
K  la  caytiva  non  consent. 
Car  iiieton  un  guat.iadok 
Denfra  la  cambra  del  seynor. 

F.  de  S.  Ilonornt. 
Mais   un  mesquin   séducteur  priait  la  jeune  lilli- 
niiiull  yenlimenl  ,  et  la  cliclive  ne  consent  pas. 

Car  ils  nicltunl  un  trompeur  dedans  la  clianibru 
(lu  sËi^llCur■ 

Adject.  Ja  bels  dit/,  ni  sciiiM.ins  de  dous  rire 
No  crcirai  mais  ,  ni  ollis  gamauor.s. 
Jordan  de  Komei.S  :  S'  ira  d'  amor. 
Dorénavant  je  ne  croirai  )iIuh  beaux  dits  ni  sc^ni  - 
blants  de  doux  rire  ni  yeux  trompeurs. 

Ami;  iiiilliM  azai'.s  ab  dal/.  (iUAMAuoit.s. 
((Aval'dan  le  Vieux  :  leu  no  mu. 
'•iir.|iir"i  nuli.  basai ds  avec  des  trunipriir. 
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5.    GUALIART,  GUALART,   GOLIART,  S.  m., 

imposteur,  trompeur,  perfide. 

Mos  parsoniers  es  tan  gualartz 
Que  vol  la  terr'  a  mos  enfans. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  far. 
Mon    copartageaiit  est    si    perfide   qu'il    veut   la 
terre  à  mes  enfants. 

Fachariers  e  devins  et  autres  goliartz 
Qne  sabian  diiiblias. 

f^.  de  S.  Honorai. 
Magiciens  et  devins  et  autres  imposteurs  qui  sa- 
vaient diableries. 

riff.    Per  qu'us  sonetz  fai  oualiartz 
Ab  inotz  aniaribotz,  Lastartz. 

Pierre  d'Auvergne  :  Cliantarai. 
Parce  qu'il   fait  des  sonnets  trompeurs  avec  des 
mots  amers,  bâtards. 

GAMALEON,   s./.,  iat.  chamac'leon  , 
chardonnetle,  carliue,  sorte  de  plante. 

La  herba  gamai,eon  sana  lebrosia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i49- 
L'herbe  vhardonnelte  guc'ril  lèpre- 
IT.  Cameleone. 

GAMAT,  GAMAH,  s.  m.,  coup  ,  percus- 
sion, contusion,  blessure. 
Ans  en  sernn  enquers  .m.  esrns  frali, 
Set  .c.  donzel  de  sela  per  terra  trab  , 
E  ferit  al)  ma  espaza  tan  .m.  gamah. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  ^8. 
Mais  en  seront  encore  mille  e'cus  brisés  ,  sept  cents 
damoiseaux  d:.'  selle  traînés  par  terre,   et    frappés 
avec  mon  épée  quelque  mille  coups. 
Fig.  Li  dava  lais  gamatz 
Al  cor  que  per  petit 
La  doua  no  'n  morit. 

Arnaud  de  Marsan  :  (lui  comte  vol. 
Lui  donnait  tels  coups  au  cœur  que  pour  ptu  la 
dame  n'en  mourût. 

GAMBAIS,  GANBAis,  S.  m.,  gambesson  , 
sorte  de  caiTiisole  picpiée  qui  se  met- 
tait sous  le  haubert. 
Jamais  feutres  ni  gamba is. 

Pierre  de  Bussignac  :  Sirventes. 
Jamais  feutres  ni  g'rt;?iZ'e,<;5o/Ji.  . 

"Sel  perpoinz  e  ganbais 
Gilalz  sobre  garnizos. 

Pierre  de  Bergerac  ;  Bel  m  es. 
.Te  vois  pourpoints  et  gamhessons  jclr's  sur  ci[ui- 
fcmenls. 
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ANC.  VK.  Phisors  orcnt  vestu  gambai.i. 

Roman  de  Rou  ,  v.  1281  l. 

tsr.  Gambax. 

2.   Gambaison,  camb.ayzo>  ,  s,  /«.,  gam- 
besson. 

Ni  lamiera  ui  gambayzons. 

/'.  de  S.  Honorât. 
]S'i  cuirasse  ni  g'i/nbeison. 
D'  elme,  d'ausberc  e  de  gros  gambaiso. 

RaMBAUD  de  VaqLEIras  :  Sunlier  marques. 

De  heaume,  ds  haubert  et  de  ^ros  g<im/>esson. 

ANC.  FR.    Cbant  en  ai  .souz  vaon  gambaison. 

youv.  rcc.  defabl.  et  cont.  anc,  t.  I,  p.  26^. 

IT.  Gamberuolo.         ' 

GAN,  GLAN,  .V.  m.,  gant. 

Tegumeuta    inauunm     quœ    Galli    wantoj 
vocant. 

V.  S.  Columbani,  Jeta  SS.  ord.  S.  Uencd.,  sec.  2, 

p.    i5. 
Aver  den  gans,  en  anibas  mas. 
De  cner  que  sia  mois  e  pl.is. 

Deidf.s  de  Prades  ,  //u:.  cass. 
Doit  avoir,  en  les  deux  mains  ,  gants  de  ruir  cjui 
soit  mou  et  uni. 

Mas  quan  la  blauca  mas  ses  GtiAS 
Estrenb  son  amie  doussamen. 
T.  DE  vS.  de  Mat  LEON,  de  G.  Faidit  et  de  H.  de 
LA  Bachelerie  :  G.iucclm. 
Mais  quand  la  blanche  main  sans  :;ant  \  ressc  dou- 
cement son  ami. 
Elb  li  va  douar  sos  gans  en  seyn:il  d'aniibtai . 

PUII.OMENA. 

Il  lui  va  donner  ses  gants  en  signe  d'amitié. 
Nêg,  expl.  Leiijaria  no  ra  prez'  nn  (;uan. 
Garins  le  Brun  :  ISneg  e  jorn. 

Folie  ne  me  prise  un  gant. 
CAT.  Gur.iit.  Esr.  Giiantc.  ix.  Guatno. 

GANHAR,  V.,  railler. 

S'  en  pren  bom  lenmen  a  rire  et  a  ganhvr. 
Qui  de  son  dan  ri  fadaraen  e  ganha. 

Lejs  d'amors  ,  fol.  I20  et  II  8. 
On  s'en  prend  légèrement  à  rire  et  à  rail/cr. 
Qui  de  son  dommage  rit  follement  cl  raille. 

GANCILLAR,  v.,  vaciller,  chaucclfr, 
se  pencher. 
Vas  nuill  latz  no  s  gancii.i  a. 
B.  DE  Venzenac  ou  MARcABnr.s  :  I..iii(|u,>ii. 
Vcâs  nul  côte  ne  se  penche. 


Fi^.  Es  causa  ccriaiia 

Que  Vulor  UAMCILLA. 

M.KRCABRl'S    :  Kl  mes  i|uuii. 
C'i-st  cliosf  certaine  que  valeur  chancflU. 

CiANDIR,   Gi'.vMuu,  V.,   ç,AVM\ùi,  pir- 
seiver,  écliappcr,  fuir. 
>i)  '1  potUAMHR  crolz,  aiilar  ni  t-iiioilis. 

Itl'lLLVl'Ml:  DcTt'Dtl.A. 

Ne  peut  ]e  f^antntircntw  ,  autel  ni  crucifix. 
Que  f*rai  icu ,  ni  cuiu  jniii-ai  uUArtniR.-" 

IICGlKS  Pt  S.  Cl  R  :  Tivj  enrmicx. 
Que  lerai-je,  et  cuiiinicul  jK)uri-ai-je  fi7/«/i/>cT.'' 
l'ut  aue»si  coin  turtuna  de  vent 
Que  toi  La  *1  uiar,  e  fa  'Is  peyssos  uanuir. 
V.  Cardinal  :  Toi  atrcs^i. 
Tout  ainsi  cumule  c«jj>  Je  veut  i|ui  liouMc  la  mer 
et  raityiiir  Jet  puixsuni. 
ASC.  t.sv.  liauJtr. 

1.      GlANUIA  ,      GaNUA  ,     GLANDA,     S .    f.  , 

tiompi'ii»',  fli'toiir,  ilclni,  retard. 
A  »un  coral  aiuiu 
Nou  LJea  hotu  far  GDATtniA. 

G.  Al'HËMAU  :  VA  luiu|)s  d'csitiu. 
A  >on  cx-rdial  ami  on  uc  doit  jxis  faire  tromperie. 
I)°uu  »irveales  no  m  ({ual  far  longor  ganda  , 
l'ai  talent  ai  qu'e!  Jigua  e  que  l'e.sp.iDda. 

llr.KTBAND  DE  BoRN  :  D'uu  sirvciilei. 
Ne  rac  Miucie  de  faire  plus  long  nturd  d'uu  sir- 
vcnte-,    tel  désir  j'ai  que  je  le  dise  et  ijue  je  If  di- 
^  ul^uc. 

Fig.    Entre  gasdas  e  lorti 
]lf»ur7.i.s  dezenans. 

(ilBAlD  l)K  PoRNKiL  :  Ben  m'  er.i. 
butte  Jetniirs  et  torts  je  reparai»  dorénavant. 
■Si  t  deifui  ni  I  fai  guanoa. 

A.  Daniel  :  .Vus  qu'  els. 
Si  elle  le  fuit  et  te  fait  di-tour. 
l.oc.  KesfKi)  lue  ^es  guakua. 

G.  Hli^LlEB   :    I.' autre  jorn. 
Me  rrj.oiiJ  «ani  deluur. 

3.  GAjtniDA  ,  GUANuiJJA  ,  .s./.,  garantie, 
rcfiij;»' ,  ^ùrcli'- ,  jiroluction  ,  sauve- 
garde. 

Cre^tia»  e  la  Irv  \cy  pciida  , 

K  Sarra»is  an  trobada  (^uahuida. 

Al  sToRt.  Sicfti.T  :  No  sai  i|ui  ni. 
Je  *a(t  mort!  clirétii-m  et  la  lui  ,  cl  Sarratins  uni 
truute  lûrrie. 

Ja  luoti   lutc  DU»  liobcra  (;ijaruiua. 

I(.  GAl(.t.LM  Dl.  llL/lCRA  :  Ali  ^nn",  liclialli 
Jjmai    n'il  Tuic  m<  liomciait  rr/iigc. 
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Loc,  Cant  lioiu  liay  de  glieyas  o  de  seinente- 
ris  aquells  quu  lii  venoii  a  ganuioa. 
y.  et  Fert..  fol.  i6. 
t^luaiul  on  airaelie  d'églises  ou  de  cimetières  ceuv 
qui  y  vieiiiieul  à  sauvegarde. 

Z).  Gandilu,  candelh  ,  s.   in.f  refuge, 
asile  ,  proteetion  ,  détour,  fuite. 
Ja  tiuu  suubra  tan  de  ganuilb. 

.\.  Daniel  :  Pois  Eu  Haimuns. 
.I.iniais  ue  saurait  tant  de  ttètour. 
Ves  luy  no  van  cobeilan 

Li   GANDM.II. 

Mahcaurl'S  :  A  l'alena. 
Vers  lui  ue  vont  convoitant  les  rejuges. 
Tiieta  seiuy  el  brazelh 
On  no  troba  niilh  gandelu. 

l'itHNAiift  DE  Vknzenac  :  lluoymais. 
Jelle  celui-là   au    brasier   où  il   ne   trouve   nulle 
proteclion. 

5.    (^lANin.MKN  ,  .V.  ///.,  refuge,  salut. 
F.ra  fugi»  .sa  ollia  per  peine  oandimen 
Del  pobol  de  llhodcs. 

/'.  de  S.  ydmant,  cviù/ue  de  R/iudez,  p.  l5'i. 
Avait  fui   çà  oulre  pour  prendre  refuge  contre  le 
peuple  de  Kliodcz. 

Imc.  SeUi  qne  ve  a  mal  gandimen. 

B.  CaiidoNel  :  Aisi  com  ain. 
Celui  qui  vient  à  mauvais  salut. 

G.   Ganuirk  ,   s.   m.,  préservateur,  (jiii 
se  préserve. 
Ai!  pros  donipna,  sobrevalens,  uo  us  pes 
.Si'n  aissi  us  sui  de  iii'aaior  descobrire  , 
Qu'estiers  nou  puosc  de  mort  es.ser  ganuire, 
B.  ZoRGl  :  Aissi  col. 
AU.'  généreuse  dame,  pleine  démérite,  qu'il  ue 
vous  pèse  si   je  vous  suis  ainsi   révéLiteur  de   mou 
amour,  vu  qu'aulrcmeul  je  ne  puis  ni'êlre  préser- 
vateur de  mort. 

GANDRES,  adj.,  muscat. 
D'  un'aital  flors  don  fiuc  .sia  aiiior, 
E  jois  lo  grans,e  l'odorde  noIZGANDRES. 

A.  DaMEL  :  Ar  vei  vermeills. 
D'une  telle  fleur  dont  le  fruit  soit  amour,  el  joie 
le  grain  ,  et  l'odeur  de  noix  muscade. 

GANGUIL,  v.  ///.,  gond. 

Leva  la  porta  en  enpcnhcnt , 
Si  rpie  ilels  GA.NGUit.ii  l'a  {{ietada. 

y.  de  S.  Il  u  nu  rai. 
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Lève  la  porte  en  poussant  ,  de  telle  sorte  que  des 
gonds  il  l'a  jetée. 
iT.  Ganghero. 

GANNACHA,  ganacha  ,  s.  m.,  ganache, 
garnache,  sorte  de  robe. 

Cnm  si  agues  capa  o  gannacha. 

P.  Vidai,  :  Lai  on  cobra. 
Comme  si  elle  eût  cape  ou  garnie  fie. 
Arc  e  sageta  barbada  , 
Ganacha  e  capa  foirada. 

Bertrand  de  Born  :  Bassa  m'es. 
Arc  et  flèclie  barljelée,  ganache  et  cape  fourrée. 
Que  neguns  bom   non   fassa   a  ssa   nioUer 
«ANACHA.  de  céda. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.   iBg. 
Que  nul  homme  ne  fasse  à  sa  femme  ganache  de 
soie. 

CAT.    Garnatxa.    e.sp.    tort.     Garnacha.    it. 
Guarnacca,  guarnaccia. 

GANTA,  GUANTA,  s.f.,  anc.  ail.  ganz, 
cicogne ,  oie  sauvage. 
Voyez  Pline,  liv.  X,  c.  22  ;  Becman  , 
De  liist.  nat.veterum  ,  p.  209. 

len  aug  chant.ir  las  gdantas  e'is  aigros. 
B.  DE  VeNTADOUB  :  Belhs  Monruellis. 
J'entends  cbanter  les  oies  et  les  hérons. 
Troba  se  de  la  ganta  e  del  falco  que  ell  noy- 
risson  liir  payie  cant  son  viells. 

V.  et  Vert.,   fol.  81. 
Il   se  trouve  de  la  cicogne  et  du   faucon  qu'ils 
nourrissent  leurs  pères  quand  ils  sont  vieux. 

Qn'  un  caval  qu'a  col  de  guanta 
No  t  don ,  per  amor  de  nos. 

Raimond  de  Miraval  :  A  Dieu  me. 
Que ,  pour  amour  de  nous ,  il  ne  te  donne  pas  un 
cheval  qui  a  cou  de  cicogne. 

GAPiAG,  GARAH  ,  S.  m.,  lat.  vcrcactu/??, 
guéret ,  sillon. 

Lo  blat  que  seinena  en  son  oarah. 
Roman  de  Gérard  de  Piossillon,  fol.  7'-. 
Le  h|é  qu'il  sème  en  son  guéret. 

Cum  selb  que  semena  en  garag. 

P.  Vidal  :  Baros  Jliesus. 
Comme  celui  qui  sème  en  guéret. 
A.Nr.  FR.  Audigier  chevancba  lez  ]e garet. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  329. 
Laisse  aler  jns  en  un  garait. 

B.  DE  S.  Maure,  Chr.de  ISorm.,  fol.  174. 
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>..  A^AUAir,  s.  m.,  guéret,  sillon. 
Lo  coins  cazet  en  nu  varah. 

Pioman  de  Gérard  de  Rossillon,  fnl.  n. 
Le  comte  tomba  en  un  sillon. 

3.  Varec  ,  .y.  /;/. ,    chaume,  paille. 
jVég.  erpl. 

No  Ihi  val  sos  ansbercs  pur  un  r arkcs. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  (al.  aq. 
Ne  lui  vaut  son  haubert  purement  une  paille. 

GARAR ,  GiJARAR,  î'.,  regarder,  obser- 
vt'r,  con.sidérer. 

Garatz  vostra  gonela  , 
Can  la  faretz  novela. 
Arnaud  de  Mar.san  :  Qui  comte. 
Considérez  votre  robe,  quand  vous  la  ferez  neuve. 
Fig.     Amors  non  gara  sacranim  , 
La  voluntat  sec  lo  talen. 
Arnaud  de  Carcasses  :  Dins  un  veruicr. 
Amour  ne  regarde  pas  serment,  la    volonté  suit 
le  désir. 

Pero  GUARATZ  quai  mielhs  vos  en  cove. 
BÉrenger  de  Palasol  :  Bona  domna. 
Pourtant  regardez  lequel  mieux  vous  en  convient. 

—  Prendre  garde,  garantir. 

Den  GARAR  de  faillir. 

Pons  de  Capdueil  :  Si  lotz  I03. 
T)o\l  prendre  garde  àe  faillir. 
Que  ni  capdela  ,  e  in  gara 
De  tôt  antre  cossif. 

Arnavd  de  Marueii  :  Rasos  es. 
Qui  me  gouverne,  et  me  garantit  de  loule  autre 
pensée.  , 

Gara  nx  d'  ifern  ,  del  fuoc  arden. 

Passio  de  Maria. 
Grtra«^i,s-moi  d'enfer,  du  feu  ardent. 

—  Garder.  • 

Part.  prés.  En  un  deves  ,  anhels  garan  , 
leu  vi  denan  ab  un  pastor 
Gaia  pastorella. 

J.  EsTÈVE  :  El  tlous  temps. 
Dans  une  réserve,  gardant  agneaux,  je  vis  devant 
avec  un  pasteur  une  gaie  pastourelle. 
Adv.  cotnp.  A  compas  et  a  guaran. 

Gaubert  ,  MOINE  DE  PuiciBOT  :  Uns  joys. 
Par  compas  et  par  mesure.  , 

Adoncx  val  amors  a  guaran 
Liai  e  bona  et  entieira. 

Amanieu  des  Escas  ;  Dona  percuy. 
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Alors    «jul   <)  pfrftction  ainotir   lovai   el    bon   pI  I 
•■nlii-r. 
AXt-.  FR.  Car  i\oe  lu  soies  cosinmiers 

De  s.tliiei"  les  gens  premiers.  j 

lliimiin  Jv  lit  Jioif,  V.  21 13. 

.'.   ti\uAM)AR,    r.,    embrasser,     renier- 1 
mer,  contenir. 
Detollo  iiioii  (;in  rtini  \en  ni  c\raxiia. 

PeRDIOON  :  .\issi  ciiiii  sclli. 
IV  tout  le  momie  .lutaiil  qu'il  lient  el  t-mbritsse. 
A  cravinens  faiâsos 
Tant  r.-iut  brulaiz  rn  uaranda. 

RvlMOND  m.  MiR^vvL  :  Un  sonet  m' f  s. 
A  ile<   nunières  avenantes  aut.inl   <]ue    lieaiilé    en 
rfi)/ierme. 

3.  Gabawua,  glaivamja,  s./.,  i^aiantie, 
promesse. 

Itreloii  M)ii  fors  de  c.afiamja  , 
K  son  il'  onor  bas. 

lÎEPTRAND  DE  BoRf»  :  Gcnt  (ai. 
Bretons  sont  liùrs  de  gnrantie,  et  sont  Las  d'Iion- 
neur. 

—  Discrétion  ,  mesure,  convenance. 

Demanda 
Fola  ontra  guaranda. 

.AmaNIEU  des  Escas  :  En  aquel  mes. 
Demande  folle  outre  convenance. 
.■4df.  coin  p. 

Malvai/.  fai,  qnar  aissi  vin  a  ranJa 
A  livrazon  ,  a  comte  e  a  garanda. 

Bkutband  de  HoRN  :  D'un  sirvenles. 
Il  fait  le  mecliant ,  car  ainsi  il  vil  entièrement  à 
taliou  ,  à  crrilii  et  à  promesse. 

/|.  AoARAR,  ACL'ATwiv ,  V.,  fci^arder,  ob- 
server, rechercher. 
l'art,  près.  Irai  per  tôt  acahatc 

De  ca^ciin;<  nn  bel  scmblan. 
ISlRTKAUD  de  Iton.s  .■  Domna  pois.  f^ar. 
J'irai  partout  rtcltercliant  de   cliacunc  un  l>cau 
■cniliUnt. 

Agi;ahah 
D'orien  Iro  'I  sol  cul^juan. 
flniTRvMD  D»;  non»  :  Mon  cliaiit  fiiiisr. 
0(«en-an(  d'orient  juvqu'aii  soleil  couchant. 

5.   r.iCABAB  ,  KSGLARAR  ,  V.,  regarder. 
No  III  vol  jaur.ir, 
Ni  de  «ot  bueiU  km.uarar. 
IIamm»  Dr.  I.A  ItRor/t'KRir.  :  Montre  qu'el. 
^r  m'  r»^ll  r<-j'>iiir,  ni  rr$fnrJrr  île  \e\  jeux. 
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La  partida  de  sns  , 

La  quai  ves  lo  cel  esgara. 

Bref.  J'umor,  fol.  33. 
L,i   partie  de  dessus,  laquelle  res^arde  vers  le  ciel. 

—  Garantir,  préserver. 
D'on  die  cossi  s  deu  esgarar. 

PiERRi;  D'.\t'VERGNE  :  De  Dieu  no  us. 
D'oii  jedis  comment  il  se  doit  giiritnlir. 

6.     Gardar,   cuardar,    ?>.  ,    regarder, 
considérer. 

Gar»'  aval  e  gako'  ainon 
.Si  negun  savi  y  veira. 

P.  CahdiMAI.  :  Unaciculat. 
Ref^arde  aval   et   regarde  amont  si  nul   sage  il  y 
verra. 
Quar  s'  un  flum  d'un  ant  pont  gcardatz. 
T.  d'Aimeri  et  d'Albert  :  Amie  N  Albert. 
Car  si  vous  regardez  un  fleuve  d'un  haut  pont. 

—  Prendre  garde,  faire  attention  ,  ob- 
server. 

No  y  GDART  dilus,  ni  diinarts, 
Ni  sctmana,  ni  mes  ,  ni  ans. 

Bertrand  dk  Born  :  Gcs  de  far. 
Je  n'y  regarde  lundis ,  ni  mardis ,  ni  semaine  ,  ui 
mois,  ni  ans. 

Belli  senber  Dieus,  si  feysselz  a  mon  sen, 
lien  GUAKDARATZ  quï  faifz  emperadors. 

Pevbols  :  Pus  lliim  Jordan. 
Beau  seigneur  Dieu,  si  vous  faisiez  ii  mon  sens  , 
vous  regarderiez  bien  qui  vous  faites  empereurs. 

Mot  ramet  e  la  desiiet,  gardan  que  no  fo» 
snnpiit. 

y.  de  Rambatid  de  Vaqueiras. 
Moult  l'aima  et  la   de'sira  ,  prenant  garde  qu'il 
ne  fiil  su. 

—  Observer,  accompHr. 

Gardar  SOS  coinandamens. 

P.  Cardinai,  :  Una  cieulat. 
Obsen'cr  se»  romniandements. 
Pceca  mol  greiimens  qni  non  garda  las  Testas. 
r.  et  Vert.,  fol.  89. 
Péclic  moult  gravement  qui  n'observe  pas  les  fêtes. 

—  Garder,  garantir,  préserver. 

Quant  liom  plus  savis  es, 
Adoncx  si  deu  iiiiclbs  de  falhir  gardar. 
I'.  lUlMOND  m;  Toi:i.i>i!sr.  :  Ar  ai  bcn 
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Quand  un  homme  est  plus  sage  ,  alors  il  se  iloil 
mieux  garder  de  faillir. 

Son  poble  gardatz  de  deshonor. 

G.  RlQUlFR  :   Pies  de  tristor. 
Préservez  son  peuple  de  de'slionneur. 
Toz',  aissi  etz  vostresanhelhs  cardan  ? 
G.  RiQClER  :  L'  autr'  ier  troLei. 
Fillette  ,  vous  êtes  ici  gardant  vos  agneaux  ? 
Siibst.  Grans  afans  es  lo  conqnerers, 
Mas  lo  GARDARs  es  maestria. 

Pons  Fabre  d'Uzés  :  Luecs  es.  T'ar, 
Grande  peine  est  le  conque'rir,  mais  le  garder  est 
science. 
AKC.  FR.  Par  tôt  a  li  sires  gardé. 

Mais  n'i  vois  nés  une  bnbete... 
Si  tost  com  entra  le  seiguor, 
Garda,  si  vit  le  lecheor. 
Fabl.et  cont.  anc,  t.lV,  p.  4o3  ,  etl.  II,  p.  87. 
Devant  lai  garde,  si  a  véa  nns  prés. 

Roman  de  Miles  et  Amys,  v.  i6g. 
Atlas  qai   avecqaes  ses  espaules  guarda  le 

ciel  de  tnruber. 

Rabelais,  liv.  II ,  ch.  1. 

ANC    CAT.   ANC.   ESP.  Gardar.   cat.  mod.  esp. 
MOD.  PORT.  Giiardar.  it.  Guardare. 

7 .  Gardeiar  ,  V.,  contempler,  regarder. 
Sobr' els    qnals   montée  Moyzes   per   gar- 
deiar la  terra  de  promissio. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  iSg. 
Sur  lesquels  monta  Moïse  pour  contempler  la  terre 
de  promission. 

8.  Garda  ,  guarda  ,  s.  /.,   garde ,  pro- 
tection. ,, 

Mas  pren  la  garda  de  Maria. 

Trad,   d'un  Ei'ang.  aporr. 
Mais  prend  la  garde  de  Marie. 
En  GARDA  d'nn  probome  estraub. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  21. 
En  garde  d'un  prud'homme  e'tranger. 

—  Garantie,  défense,  empêchement. 
No  pnese  far  esdig  ni  garda 
En  so  qne  atnors  me  comanda. 

Arnaud  de  Marleii,  :  Dona  genser. 
Je  ne  puis  faire  de'dit  ni  garde  en  ce  qu'amour 
me  commande. 

Fig.  Jeu  pauziey  garda  a  ma  boca. 

/'.  et  Vert.,  fol.  io3. 
Je  posai  garde  à  ma  Louche. 
Loc.  leo  vos  prenc  en  ma  garda. 

Phh.omena. 
Je  VOUS  prends  en  ma  garde. 

II. 
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Vuelh  que  ns  prendatz  garda. 

Amanieu  des  Escas  ;  En  aquel  mes. 
Je  veus  que  vous  preniez  garde. 
A  motz  aymadors  qne  la  tenon  en  guarda. 

V.  lie  S.  Honorât. 
A  nombreux  amants  qui  la   tiennent  en  garde. 
Bailieas  que  tôt  a  en  garda. 

Liv.  de  Sjdrac  ,  fol.  34. 
Bailii  qui  a  tout  en   garde. 
CAT.  ESP.  PORT.  Guarda.  it.   Cuardin. 

—  Celui  ou  celle  qui  garde,  gardien, 
gardienne. 

Coma   US  arbres   que   es  en  nn  jardi  ,   e  ia 
Garda  del  jardi  no  vol  coltivar. 

Liv.  de  Sydrac  ,  fol.  rS. 
Comme  un  arbre  qui  est  dans  un  jardin ,  et  le 
garde  du  jardin  ne  veut  cultiver. 
Noyrissas  fetz  venir,  e  guardas  li  qneria. 

F.  de  S.  Honorât. 
Fit  venir  nourrices,  et  lui  cherchait  gardiennes. 
Cossols ,  tators  e  curadors 
E  GARDAS  e  procuradors. 

Brev.  d'amor,  fol.  126. 
Consuls  ,  tuteurs  et  curateurs  et  gardiens  et  pro- 
cureurs. 

CAT.  ESP.  port.  Guarda. 

9.  Gardian,  s.  m.,  gardien. 

Un  borne  qa'  era  gardian 
Del  monestier  e(  babitan. 

V.  de  S.  Alexis. 
Un  homme  qui  e'tait  gardien  et  habitant  du  mo- 
nastère. 

Gardian  dels  fraires  menors. 

Tit.  de  1287.  DoAT,  t.  CLXXV,  fol.  17. 
Gardien  des  frères  mineurs. 

CAT.    Guardid.   esp.    Guardian,   fort.  Guar- 
diao.  IT.  Gnardiajio. 

10.  GaUDAYRE  ,   GARDADOR,     .V.    m.,    gai'- 

deur,  gardien ,  protecteur. 
Fes  se  pneys  gardatres  de  porcs. 

V.  el  Vert.,  fol.  f{g. 
Se  fit  ensuite  gardeur  de  porcs. 
Fols  es  qni  trop  es  gardaire 
D' ayso  qne  no  il  tanb  ni  '1  cove. 

Elias  de  Barjols  :  Ben  deu. 
Est  fou  qui  trop  est  gardien  de  ce  qui  ne  le  con- 
cerne ni  lui  convient. 

Respos  Cayn  :  «Senhor,  e  soy  ieu  garda- 
noR  de  mon  fraire?» 

Ahr.  de  l'A.  et  du  N -T.,  loi.  2. 
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Rt'IKiuJ  Gain  :  «  Seik;iioiii-,  cl  snis-jc  gartlien  ilo 
mou  IriTC  .'  " 

Fi^.  Macstre  île  la  Ify,  oxRnADOR  de  la  fc. 
iii'.  (/f  Sydnic,  fol.  123. 
Mailrt'  ilo  Li  loi  ,  i;iinlien  Je  la  foi. 
Dona  ra  cocelU  o  GA.RUAnoR. 

Pitssio  lit'  Miiiiii. 
lK>nDL'-moi  con5oil  il  pivteclfiir. 

—  Adjrct.,  (jui  doit  vive  gardé,  tiui  doit 
t'tre  conservi'. 

Observ.iilors  e  orARtiiDORS...  ses  loi/,  fn- 
franhfHK-ns. 

Las  causas  scgucns  ouARiiAnovRAs  per  tos 
trmps  «t  oli^ervadoiras. 

Ciirluloire  (/»•  Monlprllicr,  fol.   lo8  cl  u»;. 

Devant  ^-Ire  observe  cl  dei'nnt  cire  ganle...  saii> 
nulles  iofractiuns. 

I,M  choses  suivantes  devant  être  gardées  cl  dc- 
Tjat  être  obscrre'cs  par  tous  les  temps. 

ASC.     FR. 

Or  soit  Diex  de  mon  cor  et  de  m'  âme  gardcre  ! 
liotnan  de  Jierle,  \i.  33. 
Nostrc  Seipnear  gardcitr  des  veufves  dames 
et  de»  orphelins. 

Prophccies  de  Merlin,  fol.  35. 
CAT.   F.sp.  PORT.  Guardndor.  it.  Gitardcitorc. 

ti.   GuARDADURv,  .v./".,  rcgaid. 
Car'  aveir,  d'  anhell 

Ab   simpla  GUARDADORA. 

G.  FlGlElRAS  :  Sirvenlcs  vudli. 
Vou«  avez  figure  «l'agneau  avec  doux  regard. 
IT.   Citardatiira. 

l  ?..  C.MUIKMKN,  GlAnUAMF.N,  S.  1)1.,  gaido. 

Loc.  Mas  s'il  s'en  pre/es  c.ardemen. 

B.  Dt  VtNTADouR  :  Lonc  temps. 
Mais  si  elle  s'en  ]>renail  garde. 

—  Observance,  observation. 

I)cl  i;i: Kn.it KM f.Tf  de  la  rcj^la. 

Cat.  lUls  iipo.yl.  de  Jiniiin,  fol.  ?.l3. 
Dr  Viilitervnnre  île  l.i  règle. 
ASC.  «»r.  f'iiiarditiniento.  ir.   (iiiardaincnto. 

l'î.  CARitA:<rsA,  .T.  /;,  rùgio,  obsiTvaiico. 

F  'I»  eslalilissrincnts  c  las  (iAnr>ANSAs  ilc  drecli. 
Tii.  ,U  i.liç).  DoAT.  i.GXXXII,  fol.  3.18. 
El  le»  iiitlilulioii«  et  le»  o/'sert'anies  de  droit. 

14.    Gaboaria  ,    f.  /.,    droit   de    garde, 
garclagc. 
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Agrciras,  devers,  OARDAniAS. 

Tii.  de  i326.  DoAT,  t.  XXXIX,  fol.  52. 
.\gricrs  ,  redevances  ,  gardages. 

i5.  Agardai\,  î>.,  garder,  conserver. 

Tre.s  an.s  o  plu.s,  e  de  bon  grat, 
l'".u  aqnest  bosc  t'ai  agardat. 

/-".  de  S.  Ilonoritt. 
Trois  ans  ou  plus  ,  et  de  bon  grc',   en  ce  bois  je 
l'ai  garde. 

—  Contempler,  protéger. 

Nos  AGARDAN  noslie  cat'  frayre, 
Que  sou  warlyrisat  lan  grien. 

f^.  de  S,  Honorât,  l'assio. 
Nous    contemplent    nos    cliers    frères,    <[ui    sont 
martyrises  si  cruellement. 

Mol  vosa  AGARDATz  l'aiiiicx  deDien,  Macrobis. 

A',  de  S.  Honorât. 

Moull  vous  a  protégés  l'ami  de  Dieu  ,  Macrobe. 

ANC.  FR.  Elle  dist  en  rîaut  agardez  quel  oysel. 

Lett.  derém.  de  1398.  Garpenïier,  1. 1,  col.  383. 

ANC.  Ksr. 

l'agacio  es  luîo  Cid  que  lo  est.!  agtiardando. 

Poeiiia  del  Cidj  v.  lotiti. 
Coino  si  de  mil  omes  soviessen  agiiardados. 
V.  de  San  Mdlan,  cop.  201. 
El»  agiiardar  â  ellos  metie  toda  su  cura. 
f^.  de  S.  Domingo  de  Silos,  cop.  18. 
CAT.  roRT.  ylgiiardar.  it.   Âgiinrdare . 

iG.  Agaroa,  .V. /.,  liauteiir,  monticule, 
colline. 

Puis  issil  en  1'  agarda  lofz  sols,  de  pi's. 

linniiin  de  Ccnird de  Ilossillon,  fol.  ^4  '"*• 
l'uis  il  sorlit  sur  la  Itdiiteitr  louL  seul ,  à  pied. 
Quant  ac  un  petit'anat, 
"Vi  un'AGARDA  denau  se. 

lioman  de  Jattfre,  fol.    l(j. 
Quand  il  nul  un  peu  clé,  il  vit  un  munliciile  ilc- 
vanl  .sol. 

17.  Angarpa,  KNGARDA,  .V.  /; ,  jiantciir, 
monticidc,  colline. 
Taulat  es  sn.s  en  I'angarma  , 
V.  vi  Janfre. 

l'.l  me  fasia  ,  ab  correjada.s 
liatcn,  una  argarda  |)oiar. 

Homan  de  Janfre,  fol.  G2  cl  (ij. 
Tanlal  esl  sus  en  la  hauteur,  et  vit  Jaufre. 
Il  me  faisait,  frappanl  avr-o  des  courroiis,  ninnlir 
une  colline. 

—  Avan(-''ardc. 
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Per  Dieu,  ditz  el,  companh,  ben  dey  esser  iralz, 
Car,  senes  mi,  prezetz  I'engarda. 

Roman  de  Fierabras,  v.  485. 
Par  Dieu  ,  dit-il ,  compagnon  ,   bien  je  dois  cire 
fâché,  car,  sans  moi ,  vous  prîtes  ['atuint-garde. 
Las  ANGARDAS  G.  an  corregut. 
Las  ANGARDAS  G.  los  an  vencut. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  53. 
Les  ai>ant-gardes  de  Gérard  ont  couru. 
Les  avant-gardes  de  Gérard  les  ont  vaincus. 
ANC.  FR.  De  tel  baron  avez  perdu  Vangarde. 
B.oinan  de  Roncei'aux. 
Ce  fu  Gorhan  qu'en  Vangarde  ot  trové. 
Roman  d'Agolant  ^  v.  1255. 

i8.  AvANGARDA  ,  s.f.,  avant-gardc. 
RoUansfetz  1'  avangarda  ab  sa  gran  baronia. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  ^i. 
Rolland  ?ttV ai>ant-garde  avec  sa  grande  baronnie. 

CAT.  Avantguarda.  anc.  esp.  Avanguarda, 
ESP.  MOD.  Vanguardia.  port.  Vanguarda. 
IT.  Avanguardia. 

19,  EsGARDAR,  ESGUARDAR,  V,,  regarder, 
considérer, 

Mas  coven  esgardar 
Cnm  o  dey  comensar. 

Arnaud  de  Marueil  :  Rasos  es. 
Mais  il  convient  de  considérer  comment  je  dois 
commencer  cela. 
Ni  1' esgart  dreit,  ans  tenc  mes  bnels  aclis. 

Alegret  :  Aissi  cum. 
Ni  la  regarde  droit ,  mais  tiens  mes  yeux  baisse's. 
Li  siei  belh  huelh   traidor 
Que  m'  ESGUARDAVAN  tan  gen. 

B.  DE  Ventadour  :  Acossellatz. 
Les  siens  beaux,  yeux  traîtres  qui  me  regardaient 
si  gentiment. 
Loc.     Tro  qne  ns  esguardem  de  dreg  huelb. 

P.  RoGIEBS  :  Enlr'  ira  e  joy. 
Jusqu'à  ce  que  nous  nous  regardions  en  face. 

ANC.  FR.  Diex,  qui  la  fist  ])OXiv  esgarder, 
N'i  laissa  riens  à  amender. 
Roman  de  Blanchardin,  fol.  1  ig. 
N'i  ot  un  seul  qui  \ esgardast. 
De  droit  aoior  ne  s'esconfast. 

FabL,  Ms.  7989^,  fol.  58. 
ANC.  IT.  Ed  esgardiamo  pur  quale   niaggior- 
mente  credenio. 

GuiTTONE  d'Arezzo,  Lett .  1. 
ANC.    CAT.   Esgardar.    cat.    510D.    anc.    esp. 
PORT.  Esguardar .  it.  mod.  Sgiiardare. 
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20.  Esgart,  s.  m.,  regard,  aspect. 

Ai  !  cnm  mi  sanp  gent  csgard;ir, 
Si  r  ESGARTZ  messongiers  no  fo. 

Sordel  :  Bel  m'  es  ab. 
Ah!  comme  elle  me  sut  gentiment  regarder,  si  le 
regard  ne  fut  pas  mensonger. 

Nafret  mon  cor  d'un  esgart  amoros. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Tos  temps. 
Blessa  mon  cœur  d'un  rtg'rtn/ amoureux. 
Per  r  ESGAR 
Del  temps  clar. 

G.  Faidit  :  Per  l'esgar. 
Par  l'aspect  du  temps  clair. 
ANC.  FR.  Jeunst  li  oyls  de  toz  curions  eswartz. 
Sermons  de  S.  Bernard,  p.  3o  i . 

—  Coup  d'œil, apparence,  appréciation. 

Loc,  No  i  aia  loc,  segon  1' esgart. 

R.  Vidal  ueBezaudun  :  En  aquel  temps. 
N'y  ait  lieu  ,  selon  Vapparence. 
ANC.  FR,  Qa'Ysengrin  a  fet  sor  Renart 
Fol  jugement  e  fol  esgart. 
Roman  du  Renart,  t.  H  ,  p.  iio. 
Alan  çà  el  ciinte  Ricbart, 
Si  nus  metum  en  son  esgart. 

Roman  de  R.ou,  v.  5587. 

—  Égard ,  considération. 

Loc,  "Vos  devetz  aver  esgart. 

A  vostre  pro,  ses  aatr'  esgart. 
R.  Vidal  de  Bezaudun  :  En  aquel  temps. 
Vous  devez  avoir  égard. 
A  votre  profit ,  sans  autre  considération. 
CAT.  Esguard,  esp.  Esguarde,  it.  Sguardo. 

21.  ESGARDAMEN,    ESGUARD.\MEN  ,    S,    m., 

regard,  aspect. 

Per  îo  dons  ris  e  l' amoros  semblan 
Que  m  fetz  nii  dons  al  prim  EsorARDiMEN. 

Cadenet  :  Ab  leyal. 
Par  le  doux  sourire  et  l'amoureuse  manière  que 
me  fit  ma  dame  au  premier  regard. 
Per  fols  ESGARDAMENS. 

y.  et  Vert.,  fol.  3. 
Par  regards  désordonnés. 

Quant  elhs  viron  los  bermitas,  meravelero  s 
fort  de  lor  esguardament. 

Philomena. 
Quand  ils  virent  les  ermites,  ils  s'émerveillèrent 
fort  de  leur  aspect. 
Fig.  De  fozer  ac  esgardamen. 

Trnd.  de  l'Evnng.  de  Nicodéme. 
Eut /TÇ(i?-rf  de  foudre. 
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—  Examen  ,  décision,  rcsoliuion. 

Aus  que  l'aya 
KsoiRDAMEN  lie  far  plazer. 
T.  d'cn  anonyme  et  de  G.  Riquier  :  Guiraut 
AviDt  qu'il  ait  résolution  do  lui  faire  plaisir. 

—  Considoralion,  i'|j;ard. 
Per  EsGiRDVME!»  d' JKjuella . 

Statuts  lit  Mont/ifllter  du    Xlll'  siicle. 
En  eonsiJi-ration  de  cclle-li. 
ASC.  CAT.  Esguardamenl.  it.  Sgitardumento. 

•22.  EsGARDAnon  ,    s.   ni.,  qui  regarde, 
regardeiir. 
A  totilos  ESGARDAnons  d'aqoesta  carte. 

7'if.  </«•  12()8.  Di.AT,  i.  CXXVJ,  fol.  82. 
K  tous  In  rf^'iirjaérs  do  cotte  cliarlo. 
IT.  Sguariiatore . 

a3.  EsGARDABLE,  (tdj . ,  e.xposc  au.\  re- 
gards. 
Nulla  honors   no  t'esleve,  tant  sias  escar- 

DADLES. 

Trild.  de  Bcde,  fol.  25. 
Que  nul  honneur  ne  t'ëlève,  tant  tu  sois  exposé 
aux  regards. 

i.'f.  Regvrdar,  RECUARn.vK,  V.,  regarder. 

Obri  tosboells,  recarda  me. 

Passio  de  Maria. 
Ouvre  tes  yeux,  regarde-moi. 
Part.  pas. 

Quant  elha  m'a  de  ses  hueibs  reglardat. 
P.  DE  Cols  d'Aorlac  :  Si  quo  'I. 
Quand  elle  m'a  regardé  de  ses  yeux. 
A5C.  ESP.  Reguardar.  it.  Rigtiardare . 

25.  Regarda,.»./.,  regard. 

La  tua    REGARDA 

Para  com  crislaU. 

Un  TSOIBKDOUR  ASO.NY.ME  :  Fior  (Ic  ))arailis. 
I.,c  tien  rrw'rd  pur  comme  crijtal. 
*«c.  EJP.  Heguarda. 

iC\.   Rfoabt,  r.KM'ART  ,   ,î.  ///.,  danger 
péril. 

Se»  RECUAiT  de   faillir. 

r>i.te.<<r.fcR  de  Pai.asuL  :  .Vilaldona. 
Sjnt  rùingrr  de  faillir. 

IVjnt  elb  ac  pueys  de  iiioiir  (;ran  reguart. 
K.  Cairei.  :  Pu»  cliai. 
Puni  il  rul  «-tuuitc  grand  danger  de  mourir. 
Si  Io  coini»  i  val ,  a  gran  regart. 
\o  (l'en  tornara  K .  «es  gran  rf.gahtz 
linman  de  Gcrnrd  dr  Jtonittnn,  fol.  ]■]  <l  « 
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Si  le  comte  y  va  ,  il  y  a  grand  danger. 
Cliarlcs  ne  s'en  retournera  sain  t;raiid  péril. 
ANC.  OAT.    Regnard.    A^•c.    esi\  Reguardo.  ir. 
Riguardo. 

■?.- .   Ukgardadura  ,  .ç.y.,  regard. 
Que  iiia  regardadcra  rien. 

Zii'.  de  Sydriic,  fol.  127. 
Qu'il  ait  trgaixl  riant. 
A^c.  Fa. 
Oils  drtits  tt  apers  out  e  dnlce  regardètire. 
llomiin  de  Ron,  v.  2067. 
Ne  regardctire  oryuilleuse 
N'ot-il  pas,  mes  douce  et  peisible... 
Car  lins  a  la  regardètire 
Si  fort,  si  perçant  et  si  dore 
Qu'il  voit  tout. 

Roman  de  la  Rose ,  v.    12290  el  8991. 

■28.   Regardamen  ,  s.  m.,  regard  ,  vue. 
l''Iois...  per  color  plazo  al  regardament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  209. 
Les  fleurs...  par  couleur  plaisent  au  regard. 
Fig.  Si  lo  regardamens  del  cor  non  era  llna- 
iiient  espurgat,  non  podia  vezer  clar. 

Trad.  de  Bcde,  fol.  17. 
Si  le  regard  du  cœur  n'était  purement  nettoyé  , 
il  ne  pouvait  voir  clair. 

—  Jugement. 

Seran  dampnat/,  pel  regardamen  de  Dieu. 

Liv.  de  Sjdrac  ,  fol.  124. 
Seront  damnes  par  ïe  Jugement  de  Dieu. 
ANC.  CAT.  Regardament.  it.  Rigardainenlo. 

9.9.  Regardaire,   s.   ru.,  qui    regarde, 
observateur. 
Per  que  sny  meravelbaire 
Que  bom  non  es  reguarbaire. 

Piehhe  d'Advehgne  :  Cent  es  entr'om. 
C'est  pourquoi  je  suis  admirateur  de  ce  qu'un  n'est 
pas  observateur. 
ANC.  FR.  Les  regardcurs  on  veilleurs  sont  lou» 

uNcuglez. 

MuN.srnELET,  t.  I,  fol.  172. 

A  Paris   il    ne  faut  qu'un   rcgardeur  pour 

aiuuser  le  reste. 

Contes  d'Eutrapel ,  loi.  197. 
iT.  Riguardatore. 

)().   i;i-.GARi)iu ,   adj.  ,  exposé,    décou- 
V(;it,  disposé. 

A  sciiiblatisa  del  layro 

Que  s  nii't  m  liioc  regakuii'» 
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De  sa  mort,  tant  H  sat  bo 
Far  lo  fag  don  la  enquier. 

G.  RiQtitR  :  A.  mon  dan. 
A  ressemblance  du  larron  qui  se  met  en  lieu  dis- 
posé ^our  sa  mort,   tant  lui  sait  bon  de  faire  l'ac- 
tion par  laquelle  il  l'afFronte. 

3i.  Areoardar,  1).,  regarder. 
Avans  de  jorn  dea  hom  levar 
Per  son  anzel  aregardar. 

DeI  DES  DE  PrADES  ,    j^ltZ.  CaSS. 

Avant  le  jour  on  se  doit  lever  pour  regarder  son 
oiseau. 
ANC.  FR.  Sœur  Clémence...  arregardoit  l'air, 

qui  estoit  très  bel  et  très  serain. 
Lett.  de  rém.  de  iSgS.  Carpentier,  t.  I ,  col.  383. 

32.  CoNTRAGARDAR,v.,  gardcF,  préscrvcr. 
Us  membre  porta  l'aiilre,  et  se  contragarda 

ben  que  non  li  fassa  naal. 

V.  et  Vert.,  fol.  5']. 
Un  membre  porte  l'autre,  et  se  garde  bien  qu'il  ne 
lui  fasse  mal. 

33.  REiREGARDi,  S./.,  arrière-garde. 

E  m  platz  qnan  vey  reiregjLrda. 

BoNiFACE  DE  Castellane  :  Guerra  e  IreLalhs. 
Et  me  plaît  quand  je  vois  arricre-garde, 
La  beiregarda  dels  Proensals. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  28. 
li'arrière-garde  des  Provençaux. 
Fig.  Ben  aperseubatz  en  la  reiregarda  con- 
tra horguelh  e  vaua  gloria. 

V.  et  Vert. j  fol.  72. 
Bien  prudent  en  V a rrière-garde  contre  orgueil  et 
vaine  gloire. 

CAT.  Retraguaréki.  anc.  esp.  Retrogiiardia. 
ESP.  MOD.  Retaguardia.  port.  Retaguaida. 
iT.  Retrogiiardia. 

34.  Salvagarda,    salvagardia  ,    s.  f., 
sauvegarde. 

Que  degnna  salvagardia  real  non  si  donc... 
Que  tal  salvagarda  non  tena. 

Statuts  de  Provence,  Bomy  ,  p.   10. 

Qu'aucune  sauvegarde  rojale  ne  se  donne. . .  Que 
telle  sauvegarde  ne  tienne. 

Recebre  los  bes...,  et  mètre  en  salvagarda. 

Tit.  de  1294.  DoAT,  t.  XGVII,  fol.  266. 
Recevoir  les  biens...  ,  et  mettre  en  sauvegarde. 
CAT.  ESP.  PORT.  Salvaguarda.  it.  Salvagitardia. 

GARBA,*-./. ,  gerbe. 
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La  bella  garba  ,  cant  es  segada  el  camp. 

V.  et  Vert.,  fol.  92. 
La  belle  gerbe,  quand  elle  est  scie'e  au  champ. 
Era  carguada  de  garbas  de  sivada. 

Libre  de  Tindal ,  p.  12. 
Etait  cliarge'e  Ae gerbes  d'avoine. 
Garbas  nî  fen. 

ru.  de  1254.  Doaï,  t.  CXV  ,  fol.  95. 
Gerbes  el  loin. 
ANC,  FR.  Vez-là  ces  cbans  vi  la  gent  soient 
Qui  vesjarbes  cueillent  e  lolent... 
Et  les  garbes  ensanle  inetuus. 
Marie  de  France,  t.  Il,  p.  36 1. 
CAT.  ESP.  Garba. 

%.   Garbier,  s.  m.,  gerbier,  amas  de 
gerbes. 
Arses...  garbier  g  hostal. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1463,  t.  XVI  ,  p.  (3o. 
Brûlât...  gerbier  o\x  maison. 

GARBIER ,  adj.,  fanfai-on ,  hâbleur,  fai- 
seur d'embarras. 

Tant  an  ben  dig  del  marques 
Jogiar  truan  e  garbier. 

P.  Vidal  :  Tant  an  ben. 
Tant  ont  bien  dit    du     marquis    les    jongleurs 
vauriens  et  hâbleurs. 

GAREN,  GUAREN ,  s.  m.,  garant,  pro- 
tecteur. 
Guarents  t'  en  sere. 

Tit.  de  1067.  ' 

Je  t'en  serai  garant. 

Sias  me  capdels  e  garens. 

GiRAED  de  Bobneil  ;  Quan  lo  f  cilaî. 
Sois-moi  guide  et  prolecteur. 

—  Témoin. 

Donc  pus  vas  me  non  avetz  nnlh  oaren 
Qu'  ieu  anc  faillis. 
Le  moine  de  Montaudon  :  Aissi  cum  selb. 
Donc  puisque  envers  moi  vous  n'avez  aucun  té- 
moin que  jamais  je  faillis. 

Us  garens  non  pot  altre  contrasiar  de  ne- 
gun  pecbat,  mas  per  dos  garens  er  creznda 
tota  paraula. 

Trad.  de  Bcde ,  fol.  77. 
Un  témoin  ne  peut  contredire  un  autre  d'aucun  pe'- 
clié ,  mais  par  deux  témoins  sera  crue  loute  parole. 
Loc.     Si  m  trai  Ils  amors  en  garen. 

Lamberti  de  Bonanel  :  U'un  salu/. 
Si  pur  amour  me  prend  à  témoin. 
ESP.  PORT.  Garante,  it.  Ciiarcnto, 
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2.     GvRKNTIA,    OUARENTIA,    CUERENTIA  , 

s.f.,  ltmoii,niaj,'e. 

Domua,  nos  très,  vos  cl  icii  tl  Ainors, 
Sal>eui  lots  sol»,  ses  aiilr;i  c.iaremia.. 
Quais  fo'lcovens;  uo  slanh  (ju'ioii  pliisiMi  tli.i. 
ArS-VV D  DE  M.VRVEIL  :  L'euseiiluimMitz.  A'<ii-. 
Dame,  nous  trois  ,  vous  el  moi  et  Amour,  savons 
tous   seuls  ,   sans    autre    tcmoii;na'j;e ,    quel    lut    K- 
traite  j  il  uo  convient  jxis  que  j'en  «lise  plus. 
Es  proatr 
De  falsa  gvrestia. 
PtBTR.VSD  d'AlLA-MASON  :   Del  arcivesquc. 
Il  est  convaincu  Je  faux  lcmoigiuii;e. 

—  Garantie,  proloctiuii. 

Er  nos  sia  capilellis  i-  GUtRKNTi  v 
S«l  que  guiiiet  très  reys  eu  lietleom. 
l'oNS  DE  CsrDUEiL  :  Kr  nos. 
Maintenant  uou»  soit  guide  et  ^'urriH^/c  celui  qui 
guida  trois  rois  en  lietlileem. 
La  Verges  Mai  la, 
Cul  Dieus  beiiezis, 

Nos  sia  GUtRENTIA. 

G.  Faidit  :  l:",ra  nossia. 
La  Vierge  Marie  ,  que  Dieu  beiiil  ,  nous  soit  pro- 
leittun. 

ARC.  CAT.  Giiarentia.  esp.   port.  Garantia.  it. 
GuarentUi. 

3.  Gakensa,  s.f.,  garantie. 

III  a  del  drntz  dol  e  mal  ses  garrmsa. 
T.  Dfc  Lantllm  et  iiE  Raimond  :  Kamond  una. 
.    Elle  a  du  galant  douleur  el  mal  sans  gaianlie. 

/,.  Garimên,  s.  m.,  garantie,  protection. 
Car  contra  lui  Tnrcx  non  an  garimkn. 
Oi.ivitn  LE  Templikr  :  Eslal  aurai. 
Car  contre  lui  Turcs  n'ont  pas  protection. 

5.  Gt;ARK^TI/.IA,  S.  f.,  i/araiitic',  témoi- 
t;nage. 
Iàk.  Lo  senber  île  Monlferranil  non  dcu  for.s.ii- 
home  ni  fenina  de  [inriar  guauentizia. 
Charte  de  Monlfcrrniid  de  \7,!\(i. 
I>T  teiffncur  île  Muiiircrrand  ne  doit  forcer  boniuic 
ni  femme  de  |«jrler  lemi>if;nfii;c. 

Ij.  Garkntib,  7'.,  garantir,  a.ssurf-r. 
(ianrrlm  ,  icn  nier.eis  r,Ant«Ti.s 
Que  non  ai  d'aver  pron  largor. 

Ilt'oui.:»  DK  .S.  {;yR  :  Manciu  fora. 
Ciaaccira  ,  moi-même  je  garantis  qui?  je  n'ai  pas 
grande  c»t«n»ion  de  riclicMic. 
«»r  rom .  Caraiilii  .ri   Giuirentiir.  guaniiitirr 
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rj.  Guiren,,v.  /«.,  garant,  protecteur. 
De  Dion  luov  tôt  saber,  Salomos  n'  es  ouirens. 

PiERHK  DE  CouniAC  :  El  nom  de- 
IV'  Dieu  vient  loul  savoir,  Salomon  en  csl  garant. 
Qaar  anc  bon  pretz  non  ateys 
Kicx  hoin  ,  si  joys  e  jovens 
E  valors  no  ill  fou  ouirens. 

Ueutdand  de  Iîorn  :  S'alirilse. 
Car  oiicques  lioninie  puissant  n'atlcigiiit  bon  mé- 
rite, si  plaisir  el  ■•race  el  valeur  ne  lui  Cul  protecteur. 

—  Témoin. 

Sivals  aitaii  saprha  no 'I  nicu. 
Que  plauh  e  plor  m'  en  .son  guiren. 
l'ONS  DE  Capdueil  :  Ben  sai. 
Du   moins    autant   qu'elle    saelie    que    je    ne  lui 
mens  ,  vu  que  plaintes  el  pleurs  m'en  sont  témoins. 
Scnhcr,  (ju'estorse.s... 
Suzanna  d' els  fais  ouirens. 

PiEKRE  d'Ai'VEugne  :  Dieus  vera. 
Seigneur,  qui   délivrâtes...  Susaiine  des  faux  té- 
moins. 
Lac.  Dieu  eu  tiac  per  guiren. 

15.  Cardon  EL  :  S' ieu  anc. 
J'en  prends  Dieu  pour  témoin. 

8.   GUIUENSA  ,  GCIRANSA  ,    .ï. /.  ,    SCCOlirS  , 

refuge. 
Jiona  dompna,  se.s  vos  non  ai  guirensa. 
Hugues  de  la  Bachelerie  :  Ses  totz  enjans. 
lionne  dame,  sans  vous  je  n'ai  refuge. 
Nulbs  metges  de  Proensa 
No  m  pot  far  ni  dar  guirensa. 

Rambaud  d'Orange  :  Un  vers  farai. 
Kul   médecin  de   Provence  ne  me  peut  faire  ni 
donner  secours.  • 

—  Témoignage. 

J.i>c.   l'Vii  trac  mi  dons  a  guirensa. 

,Iean  D'AiiUiLEN  :  S'  ieu  aiie. 
i;i  j'en  prends   ma  dame  à  lémoigntige. 

i).  GiiiRKNTiR,  i».,  garantir. 

Non  truep  qui  m  goirenta. 
Ni  qui  m'  o  auze  diic 
Qu'  un'  aiitra  tan  genta 
V.i  mou  .s'  eli  ni  s  mira. 

I'.  RooiEns  :  Tan  no  plou. 
,Ie  ne  trouve  qui  wc  garantisse,  ni  qui  m'ose  dire 
cela  qu'une   autre  si   gentille  au   monde  se   clioisil 
et  s'admire. 

lo.  Garik,  GL'AuiR,  outniR ,  V.,  guérir. 


CAR 

Bos  metges  es  qui  m  pot  guérir. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Farai  un  vers. 
Bon  médecin  est  qui  me  peut  guérir. 

Cnm  fo  de  Peleas  la  lansa  , 
Que  de  son  colp  non  podi'hom  guérir. 
B.  DE  Ventadol'r  :  Ab  joi  mov. 
Comme  lut  la  lance  de  Pélc'e  ,  vu  fjue  de  son  coup 
on  ne  pouvait  g'He'Wr. 

Car  senes  vos  non  pot  guérir 
Del  mal  d'amor  qu'  el  fay  langnir. 

Arnaud  de  Carcas.ses  :  Dins  un. 
Car  sans  vous  ne  peut  i,'(ie>7/'du  mai  d'amour  qui 
le  fait  languir. 

Sos  cors  ni  .s'antna  miga  par  ren  guaris. 
Pocme  sur  Bocce. 
Son  corps  ni  son  âme  mie  pour  rien  guérit. 
Ai  fag  la  penedensa  , 
E  suy  del  peccat  gueritz. 

G.  Faidit:  Peljoi  del. 
J'ai  fait  la  pénitence  ,  et  suis  guéri  du  péché. 

—  Préserver. 

Res,  mas  nierce  ,  no  m  pot  de  mort  guérir. 

PacHARD  DE  Babbezieux  :  Alressi  cum. 
Rien,  excepté  merci,  ne  me  peut  préseri>eràe  mort. 

—  Racheter,  sauver. 

Car  Dieas  nos  ditz  que  l'anem  lai  servir 
Ou  el  fo  moriz  per  nos  dainpnalz  garir. 
G.  Faidit  :  Cascus  liom  deu. 
Car  Dieu  nous  dit  que  nous  l'allions  servir  là  où  il 
fut  mis  à  mort  pour  sauver  nous  damnés- 
Part.  pas.  Adoncx  rai  tene  per  guaritz. 
Pierre  d'Auvergne  :  En  cstiu. 
Alors  je  me  tiens  pour  guéri. 

—  Garanti. 

Si  lo  captais  es  garitz. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  35. 
Si  le  capital  est  garanti. 
ARC.  FR.  Dont,  dist  li  filz ,  gariz  seroit 
Qui  ainsi  garir  se  porroit. 

Fabl.  et  coiil.  anc,  t.  II ,  p.  lot). 
La  chaussure  patricienne  ne  guarit  pas  de 
la  goutte  des  pieds. 

Amyot,  Trad.  de  Plutarque,  Morales,  t.  I,  p.  ^12. 
Car  ains  mais  ne  pot  xvxif,  garir 
Envers  lui. 

Roman  du  comte  de  Poitiers  ,  v.  "l\^. 
Pour  ço  guarirent  li  enfant. 

G.  Gaimar,  Poë/we  d'JIai'e/oc,  v.  442. 
F.t  l'eraperères  en  fi.st  monlt  que  gentis 
Que  les  viandes  fist  aus  borjois  garir. 
Uoman  de  Garin  le  Loherain,  t.  I,  p.  ll\l. 
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ANC.    tSP. 

Embiola  al  monge  que  los  otros  gi/arie. 
V.  de  S.  Millan,  cop.  i55. 
Que  perderé  melcsina  so  esperanza  àe,  guarir. 

Arcipreste  de  IIita,  cop.  5()6. 
Todos  los  traedores  asi  deben  morir, 
Ningiin  aver  del  raundo  non  los  debe  guarir. 
Poema  de  Alexandro,  cop.  i6"5. 
ANC.  CAT.  Garir.  cat.  mou.   Guarir.  ir.   Gua- 
rir e. 

11.  Garezir,  v.,  guérir,  garantir. 

Car  sel  mal  lo  bec  garezis 
E 'Is  pes  ,  e  l'ansel  enardis. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  en.-.s. 
Car  ce  mal  garunlit  le  bec  el  les  pieds  ,  el  enliar- 
dit  l'oiseau. 

ANC.  ESP.  Guarecer. 

12.  GaRIMEN  ,      GUARIBTEW,    GUERIMEX, 

S.  m.,  guérison. 

leu  ses  lieys  non  ai  guerimen. 

G.  Adhemar  :  Cliantan  dissera. 
Sans  elle  je  n'ai^nc'mon. 

Per  tal  seran  al  guerimen. 
R.  Jordan,  vicomte  de  S.  Antonin  :  No  pucsc. 
Pour  tels  seront  à  la  guérison. 

—  Remèfle. 

Encar  si  fai  nu  garimen  ; 
Polvera  farefz  d'aurpiraen. 

Deudes  de  Prades  ,  Àuz.  cass. 
Encore  se  fait  un   lei.ncde  ;    vous    ferez    jioudre 
d'orpiment. 

Non  pot  donar  contra  '1  mal  guarimen. 
B.  ZoRGI  :  Moût  fort  me. 
Ne  peut  donner  remède  contre  le  mal. 
CAT.    Giiariinent.   akc.  est.    Guariinicnto.   ix. 
Giiarirnenco. 

i3,  GuERizo,  s.f.,  gnérison. 

E  m  pot  dar  del  mal  guerizo. 
Gaubert,  moine  de  Puicibot  :  Per  amor. 
Et  me  peut  donner  guérison  du  mal. 

Aissi  com  nos  det  gueriso. 

Pierre  d'Auvergne  :  Lo  senlicr  qu<;. 
Ainsi  comme  nous  donna  guérison. 
Non  truep  guerizo, 
Mas  solamen  d'aitan 
Qnan  vos  estau  denan. 

G.  Faidit  :  Razou  c  mandamcn. 
,Ie  ne  trouve  guérison,  excepté  seulement  d'autant 
c]ue  je  vous  suis  devant. 
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—  Sauvcté ,  sauvegarile. 

Lo  raenet  al  rei  per  gcerizo. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  82. 
Le  mena  au  roi  pour  sauvclé. 

ASC.    FR. 

C'est  presque  ^'//flwon  que  de  vouloir  {^uarir. 
R    Garnier  ,  Trag.  d^Hippolyle,  act.  Il ,  se.  i . 
ANC.  CAT.  Giiarison.  it.  Guarigioue. 

1.',.  GuERiD.v,  s.f.,  n-fugc,  retraite. 
Car  non  truep  a  V  yssida 

Riba  ni  port, 
Gua  ni  pout  ni  c.uerida. 

SoRDEL  :  Aitan  ses  plus. 
Car  je  ne  trouve  à  la  sortie  rive  ni  port,  gué  m 
|>iinl  ni  refuge. 

Lcc.  Qu' oiu  crides  soven  :  A  la  cnERtDA! 
A'N  Andoart,  qu'  a  la  patz  envazida. 
AisTOR  Segret  :  Ko  sai. 
(lu'on  criât  souvent  :  A  la  retraite',  au  seigneur 
Kdoiiard  ,  qui  a  rompu  la  paix. 
ANC.  CAT.  Gitarita.  esp.  port.  Giiarida. 

i5.  Aguf.rir  ,  ?).,  guérir,  sauver. 
Lai  on  Dieus  mostrara'l  luarlir 
Qa'  cl  sostenc  per  nos  aguerir. 

l'iF.RRE  d'Ai'vergne  ;  De  Dieus  no  us. 
Là  où  Dieu   montrera  le  martyre  qu'il  supporta 
pour  nous  sauver. 

GARGA.MELLÂ.,  .v.  /.,  gorge,  gosier. 

Del  bran 

Per    la    GARGAMEI.r.A 

Enipenh  .si  son  trenchan. 
P.  Cardinal  :  Un  sirveutes  tranielr.ii. 
De  l'e'pc'e  par  la  gorge  il  pousse   tellement  son 
tranchant. 

De  GARGAMELA  de   ITlOUtO 

Li  datz  soven  a  inanjar  pro. 

Deldes  vtv.    Prades,  y</j/3.  rn.w. 
Donn<'Z-lui  souvent  à  mar.ger  suflîsanimcnt  de  l.i 
gorge  de  mouton. 

ARC.  PR.  Puis  luy  passay  ma  broche  à   traver.', 
la  gargamelle . 

Rabelais,  liv.  II,  ctiap.  14. 
CAT.  Cargameila. 

GARG.VPvISME  ,  s.  m.,  lat.  garoarisma, 
gargarisme. 
Sia  cuech  en  vi  et  mel ,  et  fa  gargarisme. 

Coll.  de  Recettes  de  médec  ■ 
.Soit  mit  m  .  in  ri  miel  ,  pI  fai^  grirgarifunr. 
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Fa  GARGARISME. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  85. 
Fais  gargarisme. 
CAT.  Gargarisme,  esp.  it.  Gargarlsmo, 

1.  Gargariz.\r  ,  V. ,  lat.   gargarizar^t  , 
gargariser. 

Pa/-î./jfli.  \'inagre...GARGARizAT  reprez  vomit. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  228. 
Vinaigre...  gargarisé  réprime  vomissement. 
CAT.  Gargarisar.  esp.  Gargarizar.  port.  Ga- 
rarejar,  it.  Gargarizzare, 

GARIOPHILI,  .s.  w.,  lat.  caryophil/«w, 
caryophilliim  ,  girofle, 
Gariopuih  o  {jerofle  so  frugz   d'  un  ayhre 
que  naysh  en  India. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2lo. 
Carj'ophillum  ou  girofle  sont  fruits  d'un  arhre 
qui  naît  dans  l'Inde. 
ESP.  Gariojilio.  it.  Garofano. 

2.  Girofle  ,  gf.rofle,  s.  m.,  girofle. 

De  GIROFLE  très  clavels. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Trois  clous  de  girofle. 
Si  'I  GIROFLE  no  s  vent  en  Narbona. 

Tit.  du  xin»  siècle.  Doat,  t.  LI ,  fol.  i5i. 
Si  le  girofle  ne  se  vend  pas  à  Narbonne. 
Gariophili  o  gerofle. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  210. 
Caryopliillum  ou  girofle. 
ANC.  CAT.  Girofle,  gerofle.  esp.  Girofle. 

3.  GiROFLAR  ,  \\,  parfumer  de  girofle. 

Fig.     Si  no  m  girofi.a  'I  cor 

Ab  un  haisar  sa  dousa  alena. 
L'n  TROiBADOL'R  ANONYME  :  Seinor  vos  que. 
Si  sa  douce  haleine  ne  me  parfume  le  cœur  avec 
un  haiser. 
Part.  pas.  Vton  vi  giroft>at. 

IzARN  :  Diguas  me  tu . 
Bon  vin  parfumé  de  girofle. 
Vis  blancs  e  vermelhs  e  giroflats  e  ros. 
Guillaume  de  Tudela. 
Vins  hlancs  et  vermeils  et  parfumés  de  girofle  et 
rouges. 

GARLAMREY,  .i.  m.,  tournoi  ,joûte, 

Perdulz  fo  ,  qui  qu'el  vensa  , 

F.l  GARLAMBEY, 

Mans  destrier  de  valensa. 
Rasibaud  de  Vaqueiras  :  El  so  que  plus. 
Fut   perdu    aii  tournoi,    qui  que  ce   soit  qui  le 
vainque  ,  maint  destrier  de  valeur. 
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GARLANDA  ,  guarlanda  ,  guirlanda, 
s.  f. ,  guirlande. 
Voyez  Mu RATORi,  Dus,  33. 

Ill  cabeill  sion  corudauient 
Estrelz  ab  fil  d'aur  o  d'arçen  ; 
Uaa  sotlUtita  garlanda 
Gart  q'  uns  pel  front  no  s'en  espenda. 
Un  tkoubadoi;r  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
Que  les  cheveux  soient  e'ie'gamment  retenus  avec 
i;l  (l'or  ou  d'argent  ;  qu'une  le'gère  guirlande  emix'- 
1  lie  qu'un  seul  sur  le  front  ne  s'en  e'pande. 
Que  non  porton  corona  ni  garlanda. 

Statuts  de  Montpellier  du  xiii'  siiicle. 
Qu'elles  ne  portent  couronne  ni  fiuirlande. 
Haeimais  pus  veu   la  patz  e  'I  gai   temps  de 

pascor, 
Si  devria  mostrar  ab  garlanda  de  flor. 

SoBDEL  :  Sel  que  m'afi. 
De'sorniais  puisque  vient  la  paix  et  le  gai  temps  de 
printemps  ,  il  devrait  se  montrer  avec  ifuirlandei\c 
fleur. 

On  trouve  dans  un  manuscrit  guir- 

LANDA. 

ANC.  CAT.  Giùrlanda.  cat.  mod.  Garlanda. 
ESP,  Gtiimalda.  port.  Guirlanda.  it.  Ghir- 
landa . 

GARNIR,  guarnir,  v.,  garnir,  munir, 
équiper,  parer,  orner,  briller. 

Faitz  la  rola 
Ab  .XVII.  cordas  garnir. 

GiRAL'D  DE  CalANSON  :  Fadel  joglar. 
Fais  garnirhi  rote  avec  dix-sept  cordes. 
Selh  qui  plus  gent  sap  mentir, 
Es  ben  segurs  de  garnir 
D'escarlat  ab  vert  vestir 
Et  esperos  ab  sotlar. 

B.  Martin  :  A  senliors. 
Celui  qui  plus  gentiment  sait  mentir,  est  bien  sûr 
de  se  parer  d'écarlate  avec  vert  vêtement  et  éperons 
avec  soulier. 

D'  .litau  pot  quecx  s'en  garnir. 
FoLQUETDE  MARSEILLE  :  Hueimais  no. 
D'autant  peut  chacun  s'en  munir. 
Seinblans  es  aïs  aguilens 
Croys  liom  que  gent  si  guarnis, 
Que  defora  re.splandis , 
E  dins  val  meyns  que  niens. 

P.  Cardinal  :  Pus  ma  hoca. 
Est  semblable  aux  fruits  d'églantier  le  mauvais 
homme  qui  gentiment  se  pare,  vu  qu'en  dehors  il 
ipsplendit,  et  au-dcdans  vaut  moins  que  rien. 
II. 
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Garniscan  lors  cors  e  caval  milsoldor. 

GUILLAL'ME  TE  TuDELA. 

Qu'ds  garnissent  leurs  corps  et  cheval  de  bataille. 

—  Fortifier. 

Que    GCARNiAM    aqucst    luonestier,  qa'els 
Sarrazis  no'l  piiesqnan  destruir. 

PuiLOMENA. 
Que  Bouifortijîions  ce  monastère  ,  que  les  Sarra- 
sins ne  puissent  le  détruire. 
Siil'st.  Son  gen  cors  e  son  azaut  garnir  , 
Son  gen  parlar  e  son  gent  acnillir. 
G.  Faidit  :  Mantas  sazos. 
Son  beau  corps  et  son  agréable  parer,  son  beau 
parler  et  son  bel  accueillir. 

Part.  prés.  Estan  gen  garnens 

Mes  totz  los  conoissens. 
.\bnaud  de  Mardeil  :  Rasos  es. 
Sont  agréablement  ornant  parmi  tous  les  connais- 
seurs. 

Lo  vostre  cais  cors,  gen  tenentz, 
Qu'  es  be!s,  novels,  nous  e  guarnentz. 
Un  troi'BAdour  anony.me  :  Donna  vos. 
Votre  corps  chéri,  bien  séant,  qui  est  beau,  jeune, 
nouveau  et  brillant. 

Part. pas.  Totz  armalz  e  guaunitz  de  cascuna 
de  las  parlz. 

Philomena. 
Tous  armés  et  équipés  de  chacune  des  parts. 

Volon  lansar  e  traire, 

E  vey  los  totz  jorns  guarnitz. 

Bertrand  df.  Born  :  S'  abrils  e  fucllias. 
Veulent   lancer  et  tirer,   et   je  les  vois  toujours" 
c//uipés. 

Domna,  vosir'om  soi  e  serai 
Al  vostre  servizi  garnitz. 

B.  DE  Venta dour  :  Pel  dois  chan. 
Dame  ,  je  suis  et  serai  votre  homme  équipé  pour 
votre  service. 

Fig.  Que  passen  inar  guarrit  de  conteuco. 
Poème  sur  Bo'ere. 
Qu'ils  passent  mer  munis  de  débat. 
Ancinais  tan  gen  non  vi  venir  pascor, 
Qa'elh  ve  guarnitz  de  solatz  e  de  chan, 
E  ve  guarnitz  de  gnerra  e  de  mazan. 
B.  Arnaud  de  Montccc  :  Aucmais  tan. 
Oncques  plus  si  agréable  printemps  je  ne  vis  ve- 
nir, vu  que  je  le  vois  inuni  de  plaisirs  et  de  chant ,  et 
le  vois  muni  de  guerre  et  de  trouble. 
Loc.fig. 
Per  mon  cap ,  ditz  lo  reis,  garnit  en  so. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  8a. 
Par  mon  chef,  dit  le  roi  ,  j'en  suis  gaini. 

55^ 
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ASC    ru-  Que  Je  'el  roi  soies  ^«rwi 

Qui  est  si  fiers  con»  no  lion. 

Fabl.  et  (ont.  anc.  l.  II  ,  p-  i53. 

Lasî  de  tou*  biens  estoit  garnit. 

CUARLts  d'OrLÉ\NS  .  p.  217. 

Este»-vons  j?«rnr  de  vos  chiens  el  lévriers' 

Jeh\>  deS\ist»é,  I.  Ill  ,  p.  58.^. 
Tous  esbabys  de  la  graiit  beaulte  dont  élit- 
es toit  g  antre. 

Htst.  de  Gemnlde  »*•«•«,  p.  3l. 
De  \os  servir  suis  loni  près  et  gamiz. 

Le  Roi  de  >\v\bre  ,  chanson  56. 
CAT.  A.SC    tsp.  Guarnir.  bsp.  mod.  port.  Gttar 
necer.  it.  Giiamire. 

2.  Gabxiso,    CUARMSO,   c\rizo,   s./., 
équipement,  harnais,  aiiniire. 
En  après,  a  gran  raesprison , 
Rcnderon  li  sa  garmsos. 

T.  BE  R.  DE  MlBAVAL  ET  DE  B.  d'AlLAMANON  : 

Berlraa  si. 
Par  aprèi,  a  grand  mépris  ,  lui  rendirent  son  e^/iii- 
pement. 

Can  sni  ben  encavalgaii 
Et  ai  bellas  <iarnizos. 

B.  Calvo  :  En  luec. 
Quand    je    suis    bien   euclievauclie'    et   ai   beaux 
harnais. 

Per  ennemicx  no  m  calgra  garnison. 
PiERRt,  ROI  d'Aragon  :  Peire  salvaige. 
Contre  ennemis  ne  me  faudrait  armure. 

Provision,  munition. 

Aqai  fo  retegnda  la  garnisos 
Don  degra  esser  parnitz  lolz  Rossllhos. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  76. 
Li  fui  retenue  la  munition  dont  devait  être  muni 
tout  Rossillon. 

Era  prcnelz  cosselh  coin  cascnsdo... 
Al»  paubrcs  cbavolei-  lor  garizo. 

lioman  de  Gérard  de  liossiUon,  fol.  loS 
Maintenant  |>rcncx  om^eil  comme  cliacun  donne... 
aui  paurre»  clievalicr»  leur  munition. 

—  Ornement  ,  ajustement. 
On  liom  pins  n'  ostaria 

GLARNIZOS, 

Plus  en  aeria  cnveyo». 

Blmtf.vno  de  Bok.v  :  Cazutx  >ui. 
OA  pli»  oa  en  ulerait  ajustements,  plus  on  en  ir- 
tail  «!*>«>*■ 


Garnison,  troupe. 
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La  c.ARNtso  de  la  cinlat  de  Carcassona. 

(»n/.  des  R.  de  Fr..  I^li,  t.  IX,  p. 607. 
Ij  i^arntson  de  la  cite'  de  Carcassonnc. 
Près  la  cioiat...  et  el  Ihi  niesbona  guarnizo. 

Cal.  dels  apost.  de  Rama,  fol.  102. 
Prit  la  cité...  cl  il  lui  mit  bonne  s^arnison. 
ANC.  KR.  S»  garison  a  despendue... 
Ne  set  sa  garison  où  qnerre 
Et  la  fain  li  fet  sovent  "uorrr. 
Lors  se  preiit  à  apareillier 
Reuart  por  qnerre  garison. 
Roman  du  Renart,  t.  I  ,  p.  29  cl  182. 
Et  que  d'engins  ait  bonne  garnison. 

EUSTACHE  DESCHAMrS,   Precis,  p.  XXVI. 

ANC.  CAT.  Garnison,  cat.  mod.  Giiarnicio. 
ESP.  Guarnicion.  port.  Gttarnicào.  ix. 
Guarnizione,  guamigione, 

3.  Garnime>-,  s.  m.,  équipement,  équi- 
page. 

Temps  fo  qu'  om  conovssia 

Druiz 

...  Als  azaatz  garnimens. 

Cadenet  :  Aitals  cum. 
Un  temps    fui   qu'on  connaissait  galants...    am 
gracieux  érjuipemenls. 

Can  serelz  en  torney... 
Toiz  vostres  garnimens 
Âiatz. 

Arnaud  de  Mar.san  :  Qui  comte. 
Quand   vous  serez   en   tournois...   ayez   tous   vos 
éfjttipages. 

Manlelh,  vos  elz  lo  meilher  garnimens. 
Batmond  de  Miraval  :  Pus  oguan  no. 
Manteau  ,  vous  êtes  le  meilleur  é/juipement. 
Vers  es  qn'  argens 

F.   GARNIMENS 

Fan  de  cusso  baron  serablan. 

P. Cardinal  :  l'iedicalor. 
Il  est  vrai  qu'argent  cl  équipement  fout  de  goujat 
apparence  de  baron. 
Fig.     Orazos  es  garnimens  de  l'arma. 

Trad.  de  Bide,  fol.  28. 
Oraison  est  équipement  de  l'âme. 

—  Harnais,  armure. 

Armalz  de  bels  cabnimenz. 
Sobre  los  de.'»triers  corre'uz. 

GiRAl'D  DE  B0RNEIL  :  Jois  sia. 
Armes  de  beaux  harnais,  sur  les  destriers  cou- 
nnls. 
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Lo  coms  Bandois  vest  mot  lest  son  garniment. 

GUII.LAVME  DE  TuDELA.. 

Le  comte  Baudoin  revêt  moult  lestemeut  son  ai- 
iniire. 

—  Provision ,  munition. 

La  sais  e  la  lenha  e 'Is  antres  garnime>s. 

GCILI-AUSIE  DE  TUDELA. 

Le  sel  et  le  bois  et  les  autres  provisions. 

—  Ustensile,  vaisseau. 

Arquas  et  antres  oarxiwehtz 
Qne  foron  plenas  de  froment. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Coffres  et  autres   vaisseaux  qui  furent  pleins  de 
froment. 

—  Garuissaye- 

Sobre  lo  teissamen  et  garsimen  dels  draps. 

Tu.  de  i35i.  Doat,  t.  CXLVl,  foL  217. 
Sur  le  tissage  et  garnissage  des  draps. 
ANC.  FR.   Quand  il   ot  pris   ancan  garniment 
qui  mestier  leur  avoieut,  ils  uionlèrent  sur 
denz  bons  cbevaus. 

Rcc.  des  hist.  de  Fr. .  t.  111  ,  p.  186. 
Il  n'avoient  onques  vén   autant  de  seurcoz 
ne  d'autres gameinens  de  drap  d'or  à  une  feste. 

JOIXV!I,LE  ,  p.  22. 

CAT.    Guarniment.    asc.    esp.    Giiarnimiento. 
rORT.  Guarnecimento.  it.  Guarnimento. 

4.  Garmdura,  s.f.,  garniture. 

L'  una  portet  luautel  ses  folraduras, 
L'  autra  foldrat  et  rie  de  garsiduras. 
Palajlz  de  Savieza. 
L'une  porta  manteau  sans  fourrures,  l'autre  fourré 
e\.  Tiche  àe  garnitures. 
IT.  Guarnitura. 

5.  G.ARNiDOR,  S.  m.,  garnisscur. 

En  aissi  meteis  sia  fah  pels  paradors  et  pels 

GARUIDORS. 

Lo.s  GARNiDORS  dels  draps. 

Tu.  de  i35i.  Doat,  t.  CXLYL  fol.  220. 
Ainsi  de  même  soit  fait  par  les  appréleurs  et  par 
les  garnisseiirs. 

Les  garnisseiirs  des  draps. 

6.  DeSGjVRNIR,  DESGtiARNIR,  V.,   (It^gar- 
nir,  priver. 

Escntz  traucar  et  desguarnir 
Veirem  al  inirar  del  ester. 

Bertrand  de  Bohn  :  Bc  m  play. 
Ecus  trouer  et  dégarnir  nous  verrons  à  l'entrer 
de  l'cslour. 


GAR 


435 


Fi§^.     Me  lays'  aissi  ses  merce  desguarnir 
Del  sien  rie  jov. 

Deudes  de  Prades  :  El  temps  d'  estiu. 
Qu'elle  me  laisse  ainsi  sans  merci  dégarnir  de  sa 
riclie  joie. 

—  Désarmer. 

Dins  fort  eastelb  o  dins  mur  o  en  tor 
Lur  van  fugen  desgarnitz  o  armatz. 
Le  moine  de  Montaldon  :  Aissi  cum  selli. 
Dans  fort  château  ou  dans  mur  ou  dans  tour  je 
leur  vais  fuyant  désarmé  ou  armé. 

Part.  pas.  Si  la  valors  es  de  pretz  desgarnida. 
Alstorc  Segret  :  ISo  sai  qui. 
Si  la  valeur  est  dégarnie  ie  mérite. 

ANC.  FR,  Renart  fait  conmun  ban  ciiîer 
Tous  soient  d'armes  desgarni. 
Roman  du  Renart ,  t.  IV,  p.  219. 
Exceptez  les  desgarnis  de  foy  et  vaidez  d'es- 
pérance. 

OEui'ves  d'j4!ain  diartier,  p.  ?>33. 
Que  je  suis  dégarnj  de  force  et  de  vertu. 
Bertal't,  p.  8. 
CAT.  ANC.  ESP.   Desguarnir.   esp.   jiod.   port. 
Desguarnecer.  it.  Sguernire. 

GARONAR,  V.,  drageonner,  germer, 
pousser  des  rejetons. 
Cebas...  pendndas...  si  serve  ses  garonar. 
Formiga...  ajustan  gras  de  blatz,  captz  delà 
quais  rozega  per  que  no  posco  garonar. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  2o5  et  201. 
Oignons...  pendus...  se  conservent  sans  pousser. 
La  fourmi...  réunissant  grains  de  blé,   les  bouts 
desquels  elle  ronge  pour  qu'ils  ne  puissent  germer. 

GAROSSA,   GAiROSSA,    s.  /.,  jarosse,^ 
sorte  de  vesce. 
Qui  pren  gran  re  de  las  garossas, 
Qui  semblon  grans  lentillas  rossas. 
Devdes  de  Pk.ades,  .^uz.  cass. 
Qui  prend    beaucoup   des  jarosses,  qui  ressem- 
blent grandes  lentilles  rousses. 

Mesura  de  milhoca  et  de  gairossa. 
Tit.  du  xiue  siècle.  Doat,  t.  CXXVII,  fol.  8. 
Mesure  de  siygbo  et  àejarosse. 
ANC.  FR.  Pois,  fèwes  ,  jarroces  et  vèces. 
Lett.  de  rém.  de  iBgt).  Carpentier,  t.  II,  col.  80J. 
ANC.  CAT.  ESP.  Garroba. 

GARRA  ,  s.  f.,  jambe ,  cuisse. 

Garde  se  que  mal  non  dia  , 

Qucr  aulranii'ii  gian  drecb  séria 
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Quf  oiu  li  ne  licuclips  la  gâiuia. 

Birv.  d'nmor.  RocUEGUliE  ,  Gloss.  Ms. 
Qu'il  se  garde  qu'il  iio  dise  mal,  car  autrement 
grïude  justice  serait  qu'on  lui  eu  coupât  Vijiimbe. 

GARRIC,  CLARRic,  S.  m.,  chêne, yeuse. 
Pqs  chai  la  foelha  del  garbic. 

F..  Caibel  :  Pus  chai 
Puisque  tombe  la  feuille  du  client. 
Pos  dels  vert!  folhs  vei  clarair  los  cuarrils 

PlEKRi:  D'.VlVtRtJNE  :  Uc  josia   Is. 
Puisque  je  >ois  les  ,ht-nes   s'éclaircir  des  vertes 
feuilles. 
CiT.   Garrig. 


1.   Garic.v  ,    ctARRiGA,   S.  f.,  chcnaic, 
lieu  planté  do  chênes. 
La  Gxmox  de  Pu\  tle  Peira. 

Ttt.  de  10^7-  Ârcli.  du  l{ay.,i.  3o2. 
La  che'niiie  de  Pui-de-Pierre. 
c*T.  Giirriga. 

GART,   oLART,  i.  ni.,  gars,  garçon, 
valet,  goujat,  misérable. 

Glart7.  ,  tu  perdras  la  lesta,  se  tu  i  mens. 
Romttn  de  Gérard  de  Ros.<tillon,  fol.  II  l- 
Gars,  lu  perdras  la  télé  ,  si  lu  y  mens. 
Dreitx  ni  raz.o  oo  i  vei  mais  leiicr  gaire, 
Ouan  per  aver  es  un  (;artz  einperaire. 

MAncKBncs  :  Auiatz  decliaii. 
Droit  ni  i-aison  je  n'y  vois  plus  tenir  guère,  quand 
par  argent  un  i,'ars  est  empereur. 
Jdj.    Mos  parsoniers  es  tan  goalart/ 
Que  vol  la  terr'a  luos  cufans. 
Et  ien  vuelh  li'n  dar,  tan  sni  ghautz! 
Kf.btband  bk  Born  :  Ges  de  far. 
Mon  coparUgeant  est  si  perfide  qu'il  veut  la  terre 
■  mes  enfaoU  ,  et  moi  je  veux  lui  en  donner,  tant  je 
tuis  misérable'. 

AHC.  FR.  I*  povre;Ça«estoit  banni  de  rraiice. 
Cl.  Mabot,  t.  11  ,  p.  i8()- 

■j.   GvKSi,  .t-  m.,  garçon. 

L'  aotra  es  vielba,  et  a  un  pane  garsi. 
P.  Cabdinai.  :  l'rop  a  gueria. 
L'autre  c\t  vieille  ,  et  a  un  petit  (farron. 

î.  Garso,  v.  m.,  valet ,  goujat,  garçon. 

La»  régna»  ronip  a  un  randon, 
K  vav  derrocar  lo  guakzoi». 

/''.  de  S.  JInnorat. 
Les  rèoeï  rimpl  d'un  roup,  el  va  alialtre  le  valet. 
Li  fol«  c  ill  r.Aiiso  naturau. 

MAncABnt'S  :  lîella  m'es. 
Le»  foui  et  Uv  (;niijalt  hitinl». 
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—  ^■al  Ut ,  jonulciir. 

In  non  trnep  en  cent  garsos 
Que  gart  sus, 
Mais  volon  luudir 
De  chansos  falalinrdir. 

P.  OauuiNAI.  :  Desirvcntes. 
Lu  je  ne  trouve  en  cent  /iirif;leiirs  qui  i;arde  air, 
mais  ils  veulent  s'amuser  n  l.redoulllcr  chansons. 
ANC.  FR.  lia  trnani  o  un  gnrson. 

l'.VSTAClIF.  ijEStlIAÎrtPS  ,  p.  63. 

c.\T.  Garsô.  Esr.  Garzon.  it.  Gaizone. 

', .    GaSSO  ,  .V.  ///.,  valet. 

Qui  pu»  ba  laval.i  et  aulras  bestias  ,  pus  li 
fay  niesiieis  estables  e  gassos. 

r.  ,1  rerl..M.»:. 
gui  plus  a  chevaux  el  autres  bêtes,   plus  lui  l'ail 
besoin  étables  el  valets. 

5.  Garsonia,  .<!./.,  folie  tle  jeune  homme, 
étourderie. 

Totz  es  de  GARSONIA 
Que  met  gran  mauenlia 
l'el  rap  ptulitz. 

Maucadbus  :  Soudadlcr.  f^ar. 
Est   tout   i\'ctourderie   qui   met  grande    richcise 
pour  le  chef  pciurri. 

ANC.    ESP. 

tn  la  lin  jaze  el  precio  de  la  eaballena 
La  quai  a;,  tu  tornada  eu  pura  ^'rtrsowa. 
r.  de  S.  Millau,  cop.  3G5. 

u.   Garsonailla,  5./. ,  canaille. 
Per  conseill  de  garsonailla. 

Makcadhus  :  Canl  l'aura. 
Par  conseil  de  canaille. 
ANG.  FI».  Une  iinilliiudc  de  racaille  el  de  ^'rtr- 

conaille  mauvaise. 
iVo^  des  m.<s.  de  la  Inhl.  dite  de  Bouigogne,  p.  i". 
Car  il  n'i  a  (oin  ii;aiçonuille. 

G.  GuiABT  ,  t.  I ,  p.  i5i. 

7.  AcARissoNAR  ,  V.,  mener  t^n  goujat. 
Part.  pas.   Esser  vilinen.s  tiaclalz  c  lemenat/. 

el   AGARISSONATZ. 

/^.  et  rert.,  fol.  5l. 
Ktre  durement  traité  et  tracasse'  et  mené  en  goii/at. 

GARULAR,  ^>.,^\n  laf.  garuui.kv,  ba- 
biller, n;pt;ter,  gazouiller,  tniirintii.'i 
Scgoii   que  li  yrctguc  CARiir.o. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  lui    il. 
Selon  <:e  (pie  les  liir(<li.(ii.',  rriiitrnt. 
A:t<:  r  AT.  Gnmilltii 


GAS 

a.  Garueilh,  s.  m.,  lat.  garri/«î^  ba- 
bil, gazouillement,  murmure. 

L'anzelet,  nus,  dui  e  tiei, 
Penson  d'amor  e  de  dompnei , 
E  conlra  '1  rai  si  fan  gauceilh. 

AlMERI  DE  Sarl.vt  :  (^)uan  si  cargo  '1. 
Les  oiselets ,  un  ,  deux  et  trois  ,  pensent  d'amour 
ni  tle  caresse,  et  contre  le  rayon  (du  soleil  )  se  lonl 
i^azoïtilhment . 
PORT.  Garrulo.  it.  Garrito. 

GARUNA ,  S.  f. ,  garenne. 

Ea  boscs  ni  en  gardna. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  i5. 
En  bois  ni  en  garenne. 

2.  Varena,  s./.,  garenne,  bois,  taillis. 

Quant  vi  venir  F.  per  la  varena. 
Lo  chaval  abat  en  la  varf.na. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  7  l  et  80. 
Quand  il  vit  venir  Folquet  par  la  garenne- 
Abat  le  cheval  dans  la  garenne. 

GASARMA,  .s-./,  guisarme. 

Cascus  porta  sa  apcha  o  sa  destran  , 
O  laiisa  o  GASARMA  o  arc  nianau. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  82. 
Chacun  porte  sa  cogne'e  ou  sa  hache  d'armes ,  ou 
lance  ou  guisarme  ou  arc  manuel. 
Que  tuh  porfan  gazarmas. 

Roman  de  Fierai/ras,  v.  2363. 
Qui  tous  portent  guisarmes . 
ASC.  iR.  De  fer  dur  forgièreut  lors  armes  , 
Contiaus  ,  espées  et  guisarmes. 

Roman  de  la  Rose,  v.  9680. 
Hache  on  guisarme. 

MOXSTRELET  ,  t.  II  ,  fol.  32. 

GASC,  GUASc,  adj..  Gascon. 
Cals  donas  son  pus  bêlas 
O  Gascas  o  Enf^lesas.^... 
Respondefz  :  Si  lio  us  pesa , 
Senher,  genser  es  Guasca. 

Amanieu  des  Escas  :  Kn  aquel  mes. 
Quelles  dames  sont  plus  belles  ou  Gasconnes  oa 
Anglaises?...  Répondez  :  Si  ne  vous  de'plail  ,   sei- 
gneur, plus  helle  est  la  Gasconne. 
Sitbst.  Que  fes  lo  GuASC  que  traisses  del  afan. 
Peyroi.s  :  Pus  llum  Jordan. 
Comme  fit  le  Gascon  que  vous  tirâtes  de  la  peine. 

•i.   Gasco,  gu.asco  ,  odj.,  gascon. 
Taldompna  don  sui  ainaire, 
Non  ges  a  !a  Ici  gaScona. 

Pierre  p'Advehcne  :  Ah  fina  joia. 
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Telle  dame  dont  je  suis  amonreux  ,  non  point  à  la 
manière  gasconne. 

Siibstantiv .  Quar  li  Frances  no  son  Gasco. 
A.  Daniel  :  13'autra  guisa. 

Car  les  Français  no  sont  pas  les  Gascons. 
ESP.   Gascon. 

3.  Engasconir  ,  V.,  engasconner. 

Que  ra  cugei  engasconir. 
*        èlRALD  DE  BORNEIE  :  Aital  cansonela. 
Vu  que  je  faillis  m'engnsconner. 

GAST  ,  GDAST  ,  adj'.,  lat.  \.\STnfus,  dé- 
sert, dévasté,  solitaire,    abandonné. 
La  terra  torna  gdasta,  non  y  a  noyrignier. 
Que  fara  l'islla  de  Lerins.^ 
Ar  tornara  gasta  e  boscoza. 

f^'.  de  S.  Honorât. 
La  terre  redevient  déserte,  il  n'y  a  pas  de  produc- 
teurs. 

Que  fera  l'ile  de  Lerins.'  mainlenanl  elle  rede- 
viendra déserte  et  boisée. 

Fig.  Pretz  es  estoriz  qii'  era  guast/.  e  malines. 
AiMERi  DE  Pegdilain  :  En  aquel. 
Mérite  est  délivré  qui  élail  abandonné  el  maltraité. 
Axc.  FR.  Si  .s'en  va  par  la  terre  gastc 

Tôt  bêlement  et  tôt  sanz  baste. 
Roman  dit  Pienart ,  t.  111,  p.  122. 
Devant  une  gasle  meson 
Don  chén  forent  li  chevron. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  JV,  p.  4- 
Toi  trovèrent  le  pais  gast. 

Roman  de  Bnii,  t.  I  ,  p.  3l. 
ANC.  CAT.  Giiast.  IT.  Ciiasto. 

2.   Gast,    guast,    .V.    m.,    dévastation, 
désert ,  solitude. 
Lo  gast  dcls  orts  e  de  las  vinhas. 

Tit.  de  1265.  DoAT,  t.  CLXXII,  fol.  i43. 
\jx  dévastation  des  jardins  et  des  vignes. 
Ni  pesada  ni  tast 
De  nnlba  creatura  que  passes  per  lo  guast. 

F.  de  S.  Honorât. 
Ni  empreinte  de  pied  ni  vestige  de  nulle  créature 
qui  passât  par  le  désert. 
AMC.    FR. 

Par  li  graat  gasc  k'il  firent  e  par  ie  lotie  sejr>r. 
Roman  deRoii,  v.  io5'. 

Que  il  entrassent  en  la  terre  de  lîonivent, 
et  que  il  la  nieisseut  U  gast  et  à  destruction. 

La  cité  ïnist  toute  à  gast  et  à  destruction. 

Il  inistreiit  tout  le  pays  à  gast  \\;ir  (en  et  pi;r 
occision. 

Rcc.  des  hist.  de  Fr.,  I.  V,  p.  3'42,  3i3  et  2i'>. 
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Hors  les  calnaiitc!)  i\e  l'aer,  ilu  guast  des  hv- 
tcs  brntcs. 

RVBLLKIS,  hv.  1\,  cil.  (h. 
rjkT.   GaStO,    ASC.   ESP.    (iuilStO.    ESP.   MOU.    PDRT. 

Casto.  iT.  Ciiasto. 

3.   Gastamkxt,   .V.    /;/.,  alU'ratioii ,  cor- 
I  iiplion. 

Las   vapors  de  inar,    per  actio.  del   solclh, 
pieniio  i;astame>t. 

Per  que,  entre  si  frcgai»,  no  preiigo  casta- 

SIENT. 

Elue,  de  Lis  />n>/>r.,  fol.  iS?.  cl  6l. 
l.ci  vapeurs  de  Hier,  jar  action  ilu  soleil,  piciiiit'iit 
allfmtion. 

Pour  que  ,  fixillant  entre  soi ,   ils  ne  prennent  al- 
terntton. 

«:at.  Caunment.  tsr.  Castamiento.  it.  Gasta- 
mento. 

.'i.  riAST\inK,  OASTADou  ,  .y.  iti . ,  (Icvasta- 
toiir,  protlii^iif,  dissipateur,  (It'pensicr. 
L'antr'es  del  sien  gastaire. 

T.  d'Albkrtetet  de  Pierre  :  Kn  Pcire. 
L'autre  est  dissipnlunr  du  sien.  ' 

Un  ttASTAiRE  luxnrios. 
Dei  DIS  DE  Prades  ,  Poeinesiir  les  Merlus. 
Vu  proJi!,'tie  luxurieux. 
'J'ois  nialfaclors  et  gastadors. 

Tit.  Je  1464.  DoAT,  t.  CXXIX.  (Non  paginé.) 
Tous  malCaileurs  et  défastnteiirs. 
CXT.  ESP.  roRT.  Gastador.  it.  Giiastatore. 

b.  CiASTAYniTz,  S.  f.,  (li-pcnsicTC. 
Âdj.  Qii;ir  niala   niolher  es...    «vastayriiz  et 

kuaiptuu/.a. 

Elue,  de  las  propr.  ,  fol.  71. 
Car  mauvaise  femme  est...  dépensière  cl  prodigue. 

G.  Gastab,  gkastaiv,  v.,  t,'àtcr,  dt-tiiiirc, 
ravai,'fT,  endommager. 

Quant  bom  hast  ç  drsirui. 

1{«mdai;d  DK  Vaqueiras  :  Leu  soneli. 
Quand  on  fuite  et  détruit. 

AL  fais  cosselli  oahton  l'.'intrni  sabrier. 

J*.  Vidât,  .  IJrogomun. 
A»ec  faux  conieilt  paient  le  poûl  d'autrui. 
Eran  .c.  .m.  ravayer»  pn  ca\allis,  fjue...  cor- 
sc\avan  tola  la  teii.i  1;  la  castavaw. 

J'iIlLO.MK.SA. 

Etaient  cent  mille  cavaliers  eu  clicvaux  ,   rpii... 
parcouraient  toute  la  terre  et  la  rtivugeaieiit. 

— ■  Disbipci,  t^nspiller. 


GAS 

L'aiitrni  pan  i.dasta  c  despon, 
K  'I  sieu  met  eu  luoc  Salvador. 

Pierre  d'.Xuverc.ne  :  Hellia  m'  es  la. 
Le  pain   d'aulrui  gaspille  et  dépense  ,  el  met  le 
sien  en  heu  de  salut. 

("■es  dfls  ricx  tonieiadors  , 
Sitôt  se  GUASTOS  r  aver, 
Non  pot  a  mon  cor  pla/.er . 

liERTRAND  DE  BORN   :  S' abrils  c  fuellias. 
Point  des  riches  coureurs  de  tournois,  hien  qu'ils 
(/(.<i;/if/iM'avoir,  ne  peut  plaire  à  mon  cœur. 

Gastet  e  despendct    tôt   son    beritatge   en 

ploionias. 

/'.  et  rert.,  fol.  49. 
Dissipa  et  de'pensa  tout  son  liérilage  en  gourman- 
dises. 

Part. pas.  Piieis  no  sap  en  (jtia!  p:irt  fuga 
Sclli  qui  del  fuec  es  c.uastaïz. 
Mahladul's  :  Dirai  vos. 
Puis  ne  sait  en  quelle  part  il  fuie  celui  qui  est  en- 
ilomniagc  àa  feu. 

Tolas  bonors  e  tuig  fag  benestan 
Foron  castat. 

Aimeui  nE  Peguilain  :  Tolas  lionors. 
Tous  honneurs  el  tous  faits  hienséants  furent  dé- 
truits. 
ANC.  FI'..  Qu'il  li  gaste  son  pays. 

lluman  de  Partiinope.v  de  Blois. 
Alla  piller  et  gastcr  tout  le  j)lat  pais. 

A.Mïor,  Trad.  de  Plutarque,  V.  de  Pyrrhus. 
Depuis  il  rasa  les  murs  de   leur   ville,  dcs- 
tniisii  et  gasia  tout  leur  plat  pai.n. 

Amyot,  Trad.  de  Phitan/iie,  V.  de  Flaniinins. 

ANC.    fîAT.     ANC.    tSP.    GtlOStar.    CAT      MOD.    KSI'. 

MOI).  roRT.  Gaslar.  it.  Guastarc. 

7,  Degastatiu  ,  adj.,  dévastalil,  caj)a- 
l)lc'  de  dévaster,  corruptif. 
De  liiiniors  iif.c.astativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25. 
Corriiptii-e  des  humeurs. 

H.  Degastament,  s.  m.,  altcralioii ,  cor- 
1  (ipliori. 

Lors  liiiniors  prcndo  pran  begastament. 
Per  deoastamknt  d'bumors. 

Elue,  tle  las  propr.,   ("1.  28  et  8j. 
I,eurs  humeurs  prennent  grande  altération. 
l'jr  vorniption  d'humeurs. 

<J.    DEfiASTAIUF. ,    DEGASTADOIl  ,    .V.    IH.  ,    dé- 

vaslalciir,  dissipateiii,  prodigue. 


GAS 

Prodignes,   so   es  oega.staire  ele   las  soas 

causas. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  5. 
Prodigue ,  c'est  dissipateur  de  ses  choses. 
Degastayre  de  frops  bes. 

Elue,  de  lus  propr. ,  fol.  I  12. 
Dissipateur  de  beaucoup  de  biens. 
Adject.   No  sia  avars  ni  degastaire. 

Trad.  de  la  Règ.  de  S.  Benoît,  fol.  17. 
Qu'il  ne  soit  avare  ni  prodigue. 

—  Transgre.sseur. 

Que  tengnesso  la  régla,  e  que  no  fosso  de- 

gastad0r.s. 

Philomena. 
Qui  tinssent    la   règle ,  et  qui  ne  fussent  trans- 
gresseurs . 
ANC,   FR.  Mangeurs  et  degasteurs. 

MONSTRELET  ,  t.    I  ,   fol.   iS^. 

ANC.  CAT.  Degiiastador.  :     ■'  • 

10.  Desgatairitz,  s.  f.,  dépensière,  pro- 
digue. 

Âdj.  Paubrieyra  gent  œenada  dura , 
E  ricor  desgatairitz  endura. 

Libre  de  Senequa. 
Pauvreté  bien  menée  dure  ,  et  richesse  (/tyjen.vi'i're 
endure. 

11.  Deguais,   s.    m.,   déchet,   ruine, 
dégât. 

Een  es  tornada  en  deguais 
La  beat.it  qu'ilh  avia. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  D'  una  dona. 
Bien  est  tournée  en  déchet  la  beauté  qu'elle  avait. 

12.  Decalhier,  «f^. _,   prodigue,   dissi- 
pateur. 

Cest  nos  fai  degalhiers,  envios  e  nietens. 

Pierre  de  Coriuac  :  El  nom  de. 
Celui-ci  nous    fait   prodigues,    envieux,    et    dé- 
pensants. 

Lo  fai...  Inxarios  e  degai.hiek. 

V.  et  Fert.,  fol.  20. 
Le  fait...  luxurieux  elprodigue. 
Cel!  que  despen  eu  avareza 
Noa  es  larx ,  ans  es  degaliers. 

Gui  Folqueï  :  Escrit  trop. 
Celui  qui  dépense  en  avarice  n'est  pas  généreux  , 
mais  [est  prodigue. 

i'^.  Deoatier,   s.    m.,  surveillant  des 
dégâts,  garde  champêtre. 
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Los  degatiers...  no  devo  far  composicio  ni 
accordier. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i463,  t.  XVI,  p.  i32. 

Les  gardes  champêtres...  ne  doivent  i'aire  com- 
position ni  accord. 

14.     Degastar,    ?;.,    dévaster,    ruiner, 

détruire,  détériorer. 

Coma  la  candela  que  ren  sa  clardat  e  se 
naezeissa    degasta. 

Aquel  fliigels  si  es  l'cspaz.i  ab  que  la  prima 
generacios  corra  coulra  l'autra  ,  et  en  aisi  si 
degastaran. 

Lit',  de  Sydrac ,  fol.  ^t)  cl  l^'à. 

Comme  la  chandelle  qui  donne  sa  clarté  et  soi- 
même  se  détruit. 

Ce  fléau  est  l'épée  avec  quoi  la  première  généra- 
tion courra  contre  l'autre  ,  et  par  ainsi  se  détruiront. 
Part.  pas.  Trastot  !o  pays  es  ades  di.gastatz. 
Roman  de  Fierabras  ,  v.  92. 

Tout  le  pays  est  incessamment  c/eVui/e. 

ANC.   FR. 

L'isle  de  Corse  avoient  prehée  eî  degastée. 
Rec.  des  hist.  de  Fr,,  t.  V,  p.  252. 
Ils  degastent  leurs  pui.ssances  et  consument 
leurs  forces,  et,  par  leurs  violences,  les  assail- 
lis se  exerciteni  aux  armes. 

OEufres  d'Alain  Chartier,  p.  365. 
Après  qu'iceluy  duc  eut  moult  degnsté  le  pays. 

Monstrelet  ,  t.  I ,  fol.  52. 
ANC.  CAT.  Degiiastar.  cat.  mod.  anc.  est.  De- 
gastar. iT.  Diguastare. 

GASTAL,  .y.  w.,  gâteau. 

Ane  nuILs  francs  liom  non  dec  sofrir 
Qu' aitals  gastaus  ftinimos  teugues. 

MARCABnis  :  Pois  l'iverns. 
Oucquos  nul  franc  homme  ne  dût  souftVir  qu'il  tînt 
de  tels  gâteaux  enfumés. 

ANC   FR.  Que  li  gastiax  qui  est  ceianz... 

Qu'est-ce,  dame,  avon-noa  gnstel ? 
—  Oïl ,  certes  ,  et  boen  et  bel. 
AoHc.  rec.  defabl.  et  cont.  anc-,  t.  I,  p.  iio. 
Asquanz  li  dénouent  gastels. 

G.  Gaimar,  Poérne  d'JJat'eloc  ,  v.  120. 
Cil  qu'il  ateint  à  coup  dessus  son  basterel 
Jamais  ne  mengera  de  miche  ne  de  gastel. 
Combat  des  Trente. 

GATGE,  GATGHE ,  GA.TE,  .V.  /)/ . ,  du  lat. 
\Muinoniuiu,  gage,  caution,  garantie  , 
engagement,  assurance. 
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J.i  mas  liuellis  incssongiers,  traitlors, 
Non  crfiiai  mais  ,  ni  ilansa  ses  Gatob. 
(1.  fviDiï  :  Tnnlui  sulert. 
Jiiiuiî   lUcs    vous    incnsougers ,    Irailres  ,   je   ni" 
ctMirai  plus,  ni  traité  sans  !;<igf. 
Devou  (luuar  c.atc.e  o  fcrmaiisa. 

Trad.  du  Codede  Jiistinien,  loi.   lo. 
Uoivcul  «ionucr  '^nge  ou  a^surancr. 
I.tK.  Banis,  meteti  eu  g\ti;e 
Cnslels  e  vila.s  e  cinlatz. 

BeRTHAND  UE  Born  :  Pc  m  play  lo. 
Barons,  nn-tlrx  en  gnge  cliilcaux  et  villes  et  cilis. 
l'tis  mon  cor  teiu'l/.  en  iiatoe. 

Vrnai  D  DE  Marieil  :  Dona  sel  que. 
Puis<]ue  vous  tenex  mon  citur  en  fi'igf. 
Aquest  biens  hoin  qu'amor»  reten  en  gatge. 

G.  Faidiï  :  Pel  mcssalgicr. 
Ce  sien  liomme  qu'amour  relient  en  giige- 
La  ley  loiiibarda  permet  oatghe  de  balallia. 

L'.ïiùie  de  Diitalha.t,  fol.  ?.3o. 
La  loi  lombarde  permet  j'nçe  de  halaillc. 

—    TfStament. 

r.n  Inr  gaje  layssavan  establit 
(V  om  los  mescs  en  .i.  vaysel  île  fiist. 
y.  de  S.  Tropliitni:. 
ILins  leur  lesttimenl  laissaient  ordonné  qu'on  les 
mit  en  un  ccrcueil-dc  bois. 
A^r.  CAT.  Catge.  Esr.  Gage    it.  Gaggio. 

1.  GvDi,  G.vzi  ,  .V. /«.,  disposition  tesla- 
nientairc,  volonh-  (Iciiiièrt». 
Alenna  (Je  las  personas  es  morta  ab  intestat, 
so  i-s  ses  GAi>r. 

Si  lo  paire  u  la  maire   (au  lestanient,  si)  es 
M  doiiij  lor  r.  m>[. 

Trad.  du  Code  df  Jusiinien,  (ol.  i.'i. 
Aucune  des  personnes  est   morte  AD    intestat  , 
c'csl-à-«lire  sans  disiiosition  testumentuire. 

Si  le  péro  ou  la  mère  font  leslament,  c'cst-à-diii/ 
»'iU  doimcnt  leur  disposition  testamentaire. 
Qaaut  ac  auzit  lo  dig  gazi. 

Dvcv.  d'amiir,  fol.  toi. 
(,)uaad  cul  entendu  ladite  volante  dernière. 
rilla  maridada  non  pot  far  (iAzi  o  derairaiia 
tctloiitat ,  nés  conscl  de  paire. 

Statuts  de  Montpellier,  de  i3o.'). 
Fille  mariée  ne  peut  faire  disposition  testamen- 
taire ou  dernière  volonté,  sans  conseil  de  père. 

3.  CtKTOir.R  ,  S.  m.,  f^.'ir.'tnt ,  caution. 

D'aqnesta    adoplio    coma  ho»  (iatoikhs,  so 

dis  saiih  Paul. 

r.el  rerl..  fol.  3f). 


(;at 

Conimc  bon  garant  do  cette  adoption  ,  ce  dit  s.iint 
l'..ul. 
ANC.  iR.  Aprocliant  de  ces  gageiirs. 

Ilist.  macnr,,  t.  1 ,  p.  2?,o. 
ANC.  isr.  Gagera. 

.\.   Gatgieyra  ,  GAJAiUA,   .V. /!,  prêt  suv 
^;it;o  ,  nantissement. 
Kn  a(]iiest  mandamen  son  devedadas  osnras 
e  mutas  harata.s  per  csperauza  de  gazanhar,  i: 

GATC.ItYRAS. 

r.et  fert.,  fol.  3. 
l);ins  ce  commandement  sont  défendues  usures  et 
beaiu:oup    de   tromperies    et  prêts   sur  gages   p.ir 
espérance  de  i;apner. 

Consentir  lileras  d'ostages  ny  gajarias. 

Statuts  de  Proi'ence.  BoMV,  p.  /j. 
Consentir  lettres  d'otages  et  nantissements. 

5.    CrAziAiRK,  r.AziADOR,  S.  m.,  cxtîcu- 

tciir  testamentaire. 

V\  GAZIAIRE...  esia!)lit  dol  mercadier  mort. 
Statuts  de  Montpellier,  de   1258. 

{.'exécuteur  testamentaire...  établi  du  marcliand 
mort. 

Kn  son  testament  fara  gaziadors;  aquil 
GA/.iADOR  son  entendut  liitors  d'aquels  en- 
lans,  si,  en  jiquel  leslameii,  alcun.s  autres  tulors 
expressamen  non  era  establit. 

Statuts  de  Montpellier,  de  iao5. 

l'^n  son  testament  il  fera  des  exécuteurs  lestn- 
menlaires  ;  ces  e.vécuteurs  testamentaires  sont 
censés  tuteurs  de  ces  enfants,  si  ,  en  ce  testament, 
aucun  autre  tuteur  u'étail  expressément  établi. 

G.  Gatg.vr  ,  GATJAn,  v.y  gager,  prendre 
des  gages. 
Per  GATJAR  jiastnrs  e  boycrs. 

For.gttT  de  Lunel  :  E  nom  Jel. 
Pour  gager  pjsleurs  el  bouviers. 

—  Eiii;agcr. 
l'er  lor  propria  authorilat  penbnraret  oatgar. 
T,t.  du  xm"  siècle.  Doat,  t.  CXVIII,  fol.  88. 
J'ar  leur  propre  autorité  lijpotliéquer  et  engager. 
Pnescon...  gajar  e  rcvocar  lo.s  preearis. 

Statuts  de  Provence.  BoMY,  p.  /j. 
Puissent..-  engager  et  révoquer  les  pri-caires. 
ANf;    i'r.      On  viendra  ,  on  nous  gagera  , 
Qiiatiqijc  avons  nou.s  sera  osté. 
Farce  de  Pat/ielin,  p.  28. 
'l'oulefois  ,  se  voyant  gagez  et  obligez  pai 
ostaf^cs. 

AmïOT,  'J'rad.  de  Plutari/ue ,  V.  de  Boniulus. 

7.    F'.NOATGK  ,  .V.  m.,  enjeu. 
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Perjoceshom  trop  mal  volgat, 
Cant  hora  non  pren  engatge  \>ev  faiso. 
T.  DE  Fahre  et  de  Falconet  :  En  Falconet. 
Pour  jeu  on  est  très  mal  voulu  ,  fjuand  on  ne  prend 
enjeu  par  l'orme. 

8.  EnGATGAR  ,     ENGUATGAR  ,     ENGATJAR  , 

ENCUATJAR,  V.,  engager. 
Ella  pnsca  iiNgatgar,  vendre  et  alienar. 
Tit.  (le.  ligS.  DoAT  ,  t.  XXXIX.  fol.  ?.ob\ 
Ou'elle  puisse  engager,  vendre  et  alie'ner. 
Car  mi  podelz  donar, 
...  O  vendr'  o  engatjar  , 
Pins  que  si  m'aviatz  comptât. 

Amanieu  des  Escas  :  A  vos  que  ieu. 
Car  vous  me  pouvez  donner...  ou  vendre  ou  en- 
gager, mieux  que  si  vous  m'aviez  aciiete'. 
Que  lo  sien  ben  engcatge. 

Bertrand  de  Born  :  Belh  m'  es. 
Que  le  sien  bien  il  engage. 
ANC.  CAT.  Engatjar.  it.  Iiigaggiare. 

9.  SOBRECATGE,  SOBREGAJE,  S.  111.,  .SlirgagC. 

Mon  Santongier  man,  e  mon  sobrega.ie, 
Qa'  ar  ai  comprat  gran  sen  ab  gran  folaje. 
G.  Faidit  :  Tant  ai. 
A  mon  Saintongier  je  mande .  en  mon  stirgage, 
que  maintenant  j'ai  acquis  grand  sens  avec  grande 
folie. 

GAU, .y.  m.,  rapidité,  élan,  piomptitiide. 

Dans    la    langue    francique,    CMien 

signifiait  se   hâter.  Schiller  ,     Gloss. 

teuton.,  p.  340  et  348. 

hoc.  Pas.set  .S0I7- Rossilho  del  prumier  gau. 
Pioman  de  Gérard  de  Hossillon,  fol.  (). 
Passa  sous  Rossillon  du  premier  c'/nn. 

GAU,  s.  m.,  forêt. 

BaoKXsdœ  dicti  qnasi  sylvlcolœ;  gau  enim 
liiigaa  gallica  sjlvam  sonat. 

Altaserra,  Rer.  açiiit.,Y<-  i^^. 
Aban.sea  pass.iria  la  mar  a  naa  , 
E  ceria  .c.  ans  ermi  e  gau, 
Qaeja  vos  mi  melatzahlui  cabau. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  17. 
Je  passerais  la  mer  avec  navire,  et  je  serais  cent 
ans  ermite  vnjbret,  avant  que  jamais  vous  me  met- 
licz  avec  lui  supe'rieur. 

ANC  FR.  Andigier  ne  volt  faire  noces  en  pré  , 
F.n  bois ,  ne  en  rivière,  Ji'cn  gaiic  ramé. 
Fahl.  etcnnl.  nnc. ,  t.  IV.  p.  2.32. 
II. 
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Conmence  à  corner  si  baat 
Que  retentir  en  fait  ]egaut... 
Que  cler  chantent  parmi  le  gant   . 
Loriol  et  le  papegaut. 
Roman  du  Renart,  t   II,  p.  240,  et  t.  III ,  p.  323 

2.  GAs,.y.  m.,  forêt,  bois. 

Un  jorn  inlra  en  ns  gas  grans  e  pleniers  , 
Et  auzit  nna  nau  de  charpentiers. 
Essenhet  Ihi  la  via  per  gas  antis. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  87  et  85. 
Un  jour  entre  eu  certains  bois  grands  et  touftus  , 
et  entendit  une  cogne'e  de  charpentiers. 
Lui  enseigna  la  route  fir  forêts  antiques. 

3.  Gaudina,  s.f.,  bois,  forêt. 

Près  de  très  ans  en  la  gaudina  , 
Hon  avian  mot  panra  cozina. 

V.  de  S.  Honorât. 
Près  de  trois  ans  dans  \a  forêt,  où  ils  avaient  moult 
pauvre  cuisine. 

—  Bosquet,  bocage. 

Per  plays  e  per  la  gaudina 
Auch  de  chans  la  contenso. 

MaRCABRUS  :  L'  yvorils. 
Par  bois  et  par  le  6ocrt;?^e  j'entends  la  dispute  des 
chants. 

Pus  qae  la  rosa  en  la  gaudina. 

y.  de  S.  Honorât. 
Plus  que  la  rose  dans  le  bosquet. 

anc.fr.  Tant  chemine 

Par  bois,  par  plain  et  par  gaitdine. 
Roman  du  Renart,  t.  II  ,  p.  343. 
En  celé  grant  forest  me  met 
Al  plus  espès  de  la  gaudtne. 

Marie  dk  France  ,  t.  I ,  p.  182. 
Tant  trespassent  chans  etgaudines. 

G.  GUIART,  t.  Il  ,  p.  188. 

GAUCH,    GAUG  ,    GAUT,    GUAUG,  .y,    w., 

lat.  GAUD^Mw ,  joie ,  plaisir,  bonheur, 
gaîlé. 
On  trouvait  dans  Ennius  le  mot  gau 
employé  pour  owdium. 

Ennius,  nt  memorat,  replet  te  laelilicans  gau. 

AUSON.,  Idjl.    12. 

Gaug  ai  ieu  tal  que  mil  dolen 
Serian  del  mieu  oaug  manen, 
E  del  mien  gaug  tuit  miei  pareil 
"Vinrian  ab  gaug  ses  manjar. 

Rambaud  d'Orange  :  Ah  non  cor. 

.'56 
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J'ai  lello  joie  que  millo  affliges  seiaieiil  riches  île 
ma;ui>,  cl  Je  ma  yoi>  Ions  mes  ixireiUs  vivraient 
avec  joie  sans  manger. 

A  moi  s  vol  cvuCH  ,  c  puerpis  los  cnics. 

TiERRE  d'Auvergke  :  De  josta   Is 
Amour  veul  yoiV,  cl  ilelaisse  les  tristes. 
/.ot-.Diens.  vosir'ainor  e '1  gcauc.  ccleslial 
Ukrnabu  be  VEKrESAC  :  Lo  pair'  e  'I  lilli. 
Oicu  ,  votre  amour  el  la  /oie  céleste. 
Ain  Dieu  .^'cs  ydormilr.  cLs  cwirz  cclcsti;ils. 

r.  (/e  S.  Honorât. 
Avec  Dieu  s'esl  cnJormi  tlans  les /l'iV.s  célestes. 
lA^c.Jtg.    En  por  gauc  inebanh. 

J.  ESTÉVE  Dl.  BtZIEBS  :  Aissi  cum. 
En  pure  /oie  je  me  l>aigne. 
Jdi-.  cornp.  leii  cbantarai  de  gauz  e  voliintof 
G.  Pierre  de  Casals  :  leu  chaiitanii 
Je  chanterai  avec  joie  cl  volonlitrs. 
Tuicb  li  corles  qoe  ren  saboa  d'ainai 
La  ilevon  ilii  de  gaug  e  volontiers. 

AlMERl  DE  Bellinoy  :  Meravilh. 
Tous  les  courtois  qui  savent  chose  d'aimer  la  doi- 
vent dire  avec  joie  cl  volontiers. 
CAT.  Gotg.  ANC   ESP.  Gaudio .  Esr.  mod.  port. 
Gozo.    IT.  Gaudio. 

1.   Gaudi,    s.  m.,  GAiiniHW,  joie,   bnii- 
licur,  f('-licité. 

Ce    fo  natz ,  lor  parent  e  lor  amix  s'ajn.s- 
tero  al  gacdi  Jel  cfant. 

Dcraostra    lo   gaddi  que  agro...    Lo   gaudi 
qnc  l'augels  nunciet  als  pastors. 

Sermons  en  prov.,  fol.   17  el  19. 
Comme  il   fui  nd ,  leurs  parents  el  leurs  amis  se 
léiinirei.l  pour  la  joie  (  provenant)  de  l'enfant. 

Montre  la  joie  qu'il»   eurent...   Le  bonheur  que 
lange  annonça  aux  pasteurs. 
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Dej;  aver  lo  frng  rt  la  gaudida. 
■J'it.  du  MU"  siècle.  DoA  r,  l.  CXXXIV,  fol.  2:». 
Poit  avoir  lo  fruil  et  Xa  joitissanc.e. 
Ail  anior,  es  tan  pauca  la  oauz.ia 
De  vos  que  mais  désir  que  ren  ilel  mon. 
l'viDir  Di:  Bei.istar  :  Toi  atiessi. 
A  l'énaid  de  l'amour,  eal  si  petite  \a  jouissance  de 
vous  que  je  désire  plus  que  chose  du  monde. 

Dels  semblans  me  gnida  , 
Que  m  dis  que  jauzida 
IS  'aurai  .ses  fallia. 

GiRAt'D  deBoRNEH.  :  Ah  senibîaii. 
Uelle  manière  me  guide  ,  qui   me   dil  que  jouis- 
sance \'cD  aurai  .sans  laute. 

4.  Gai;zimf.n,  jauzimen,  .v.  ///.,  lat.  cau- 
iiimon/«/«  ,  jouissance',  plaisir,  boii- 
lieiif. 

Qnar  in'agr'ops  q' ab  la  novella  (Inr 
Uns  novells  jois  mi  dones  .i.vuztMKîf . 
A1MERI  deSarlat  :  Quan  si  cargo '1. 
Car  j'aurais  besoin  qu'avec  la   nouvelle  fleur  une 
nouvelle  joie  ine  donnât  jouissance. 
En  port  lot  jauzimen  , 
Tal  desconort  mi  dona. 

PeyhoI/S  :  Mania  gens. 
J'in  perds  loul  plaisir,  tel  découragement  elle  me 
donne. 

Pos  fui  en  voslra  coinanda 
Ah  petit  de  gaczimen. 

15.  ZoUGl  :  Alressi  eom. 
Depuis  que  je  fus  en   votre  service  avec   peu  de 
jouissance. 
/^/oi'.Qui  seiiiena  en  pena, 

A(jucl  ciiclb  en  .iau/.imen. 

P.  CaiidinAL  :  Jhesum  Crist. 
Qui   sème  en  peine  ,  celui-là  recueille  en  plaisir. 
ANC.  CAT.   Gaudiment,  jaiistment.   anc.    esp. 
Goziamento.  it.  Godimentu. 


^.     GaL-UIDA,  CAUSIDA,   GAUZIA,  JADZIDA  , 

.V./.,  jouissance,  possession. 

Lo  frug,  so  es  la  gauziha  de  las  cosas  de  la 

herelal. 

Trnd.  du  Code  de  Juslinien,  fol.  17. 
Le  fruit  ,   e'esl  \a  jouissance  des   chose»  de  l'hé- 
rédité. 

De  tôt  l'avcr  de  sa  bayllia  , 
De  laGALsinA  c  del  frucb, 
Fa»ia  très  parts. 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
T)e  loot  l'avoir  de  «on  adminislralion  ,  de  la  jouis- 
sance el  du  fruil ,  il   laiwit  trois  parts. 


5.   Gaudknsa,  i-./,  jouissance  ,  posses- 
sion. 
O  d'aulras  oaudensas. 

7(7.  de  1291.  DOAT,  t.  CLXXV,  fol.  2M. 
(Jii  iVaxxlriiH  jouissances. 

5.   Gaus,  adj.,  f;ai,  joyeux. 
Rel  cors,  plaserit  e  gaus, 
De  lotas  beltaz  clans. 
HlCMAlil)  r»K  1!aiiiif.ziki;x  :  Altressi  eom. 
licaii  corps,    agréable   et  joyeux,    clef  de   toutes 
beautés. 
CAT.   GOSOS.  ESP.   PORT.   Gozoso .   IT.    Gtiiidinso. 
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G.vvios  ,  cidj.,  joveux  ,  contont. 
Gavios 
Fora  mot ,  s' ieu  fos 
An»  vos. 

Leys  d'amors,  fol.  I23. 
.Te  serais  mouXljojeuXj  si  je  fusse  arec  vous. 
Home  sanguinenc    sompnia  de  causas  ga- 

VIOSAS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  "jH. 
Homme  sanguin  songe  de  choses  joyeuses . 

8.  Gauzion  ,  jAUziON ,  adj.,ioyeux  ,  gai , 
heureux. 

Un  rie  joy  jauzion  qne  n'ai. 

G.  Faidit  :  Hueimais  tanli. 
Une  riclie  joie  joyeuse  que  j'en  ai. 
Belba  ilomna  jatjzionda. 

B.  DE  Ventadol'R  :  Tant  ai  mon. 
Belle  dame  gaie. 

Quar  res  ses  vos  no  m  pot  fav  jaczion. 
Berenger  de  PalASOL  :  De  la  geusor. 
Car  rien  sans  vous  ne  me  peut  faire  heureux. 

9.  Gaudire,  jauzire,  udj.,  jouissant, 
joyeux,  heureux. 

No  serai  jauzire 

De  lieys  ni  de  s'amor. 

B.  DE  Ventadoub  :  Lanquan  vey. 
Je  ne  serzi  jouissant  d'elle  ni  de  son  amour. 
Ab  vos  reman  ,  si  m  voletz  far  jauzire. 
A.  Sabata  :  Fis  amicx.  sui. 
Avec  vous  je    reste ,    si    vous   me    voulez    faire 
joyeu.x., 

S' iea  fos  fais,  enganans  e  traire 
Ençontr'  amor,  adonc  for'  iea  gaudire. 
Jordan  de  Bonels  :  S' ira  d' amor. 
Si  je  fusse  faux,  trompant  et  traître  envers  amour, 
alors  je  serais  heureux. 

10.     GaUDIR  ,     GAUZIR,     JAUZIR,     2>.,     lat. 

GAUDERe,  jouir,  se  réjouir,  obtenir, 
posséder. 
Si  m  lais  Dieus  s'  amor  jauzir, 

Arnaud  de  Marueii,  :  A  tjuisa  de. 
Si  Dieu  me  laisse  posséder  son  amour. 
Dieus  qu'  el  mon  capdelha, 
Si  '1  play,  me  don  jauzir. 

B.  DE  VentAdouR  :  Lanquan  vev. 
Que  Dieu  qui  gouverne  le  monde  ,  s'il  lui   plail , 
me  donne  à  jouir. 

Per  els  jau  tal  amia 
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Cui  platz  mos  bes  e  ma  joia. 

Raimond  deCastei-nau  :  Gcs  siioi. 
Par  eux  je  possède   telle  amie  à  ((ui   plail   mou 
Lien  et  mon  bonheur. 

Una  ves  o  mais  ta'  en  gausiria. 

T.  de  Prévost  et  de  Savari  :  Savaric. 
Une  fois  ou  plus  je  m'en  réjouirais. 
Part, prés.  Ablosjoyosdeu  bom  esser  jauzens. 
H.  BruNET  :  Cuendas  razos. 
Avec  les  joyeux  on  doit  être  se  réjouissant. 
S'ira  d'amor  tengues  ansic  gaudf.n. 

Jordan  de  Bonels  :  S' ira  d'amor. 
Si  tristesse  d'amour  tenait  un  amant  se  réjouis- 
sant. 

De  la  mort  de  Terric  fon  el  jauzens, 
E  la  parlet  e  vole  ,  e  fo  cossens. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  65. 
De  la  mort  de  Thierry   il  fut  se  réjouissant,  et 
l'ordonna  et  voulut ,  et  fut  consentant. 
Subst.  Quan  mi  mostretz  vostra  faisso  , 
Sobre  totz  jauzens  fui  joios. 
Gavaudan  le  Vieux  :  Dezemparalz. 
Quand  vous  me  montrâtes  votre  façon,  au-dessus 
de  tous  les  jouissants  je  fus  joyeux. 
Part.  pas.  Er  ai  ieu  joy  e  sui  jauzitz. 

G.  RuDEL  :  Belh  m'  es  l'estius. 
Maintenant  j'ai  joie  et  suis  réjoui. 
l'oza,  be 'd  fora  gauzitz. 

GlRAUD  DE  BoRNElL  :  L'autr'  ier. 
Jeune  fille  ,  bien  j'en  serais  réjoui. 

ANC.  FR. 

Signors,  dist  Floripars,  or  soies  tait  joia/tt. 
Roman  de  Fierai/ras  en  vers  français. 
cAT.  Gaudir,  gausir,  j'aiisir.  a.sc.  it.  Gaudire, 
iT.  MOD.  Gauderc. 

II.  EsJAuziDA  ,  .y. y.,  joie,  réjouissance. 
N'aient  bon'  esjauzida  , 
S'  a  Ici  plalz  que  mos  dilz  acuoill. 

Cercamons  :  Ges  per  lo. 
J'en  attends  honnc  jouissance ,  s'il  lui  plaît  qu'elle 
accueille  mes  paroles. 

19..   Esgaijziment,    esjauzimen  ,   s.    m., 
joie ,  jouissance,  contentement. 
Adoncs  Inr  creys  novels  esjauzimens. 

Pevrols  :  Tug  miey  cossir. 
Alors  leur  croît  nouveau  contentement. 
De  gran  alcgrier  et  esgauzimekt. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   i()i. 
De  grande  alle'gresse  el  contentement. 

ANC.  FR.  Autre  n'avéra  demei  nnX  esjoisscmerit . 
Roman  de  îiorn ,  loi    V)\. 
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i3.  E>JAL/iRK,  j. ///.,    joyoïix  ,  content, 
heureux. 

Qui  m  l'os  amies  verais 
Ni  (le  inos  bes  esjauzirk. 

GinM'P  DF.  DORNEIL  :  Gi'S  aissi  dol. 
l^ui  me  fûl  ami  vrai  cl  /oj-fiix  de  mes  Liens. 

1^.     ESGALZIR,     KSJ.vrZIR,     KJAU/.IR,     X\ , 

ri-jonir,  féliciter,  applaudir. 
No  s  deu  hom  per  trop  beii  EitjAcriH  , 
Ni  ja  per  mal  Lom  fori  no  .s  desesper. 

)'.  RoGlERS  :  No  s.ii  don  clian. 
On  ne  se  doit  pour  grand  liien  rrjomr,  ni  jamais 
jH)ur  mal  homme  fort  ne  se  désespère. 

Qiiantqae  m  fezes  ejacziu, 
Amors  era  m Tai  plorar. 
B.VMBAL'D  DE  VaqL'EIRAS  :  Dcl  rei  <r  .^rago. 
Combien  que  vous  me  fîtes  réjouir,  amour  niaiu- 
tenaut  me  fait  pleurer. 

Icu  no  suy  drotz,  ni  drutz  no  m  fenh. 
Ni  Dulbs  joys  d'amor  nom'ESJAU. 

Pierre  d'.Aivergne  :  Beliia  m'es. 
Je  ne  suis  amant,  ni  ne  me  leins  amant  ,  ni  nulle 
joie  d'amour  ne  me  réjouit. 

Qui  s'  RSGAU  a  l'ora  qu'  es  deslrris. 

Pierre  d' .Auvergne  :  De  josla  'Is. 
Qui  se  réjouit  à  l'heure  qu'il  est  opprimé. 
Qui  bonora  son  paire  s'esjaczira  de  sos  fils. 

Trad.  de  Bide  ,  {o\.  70. 
Qui  honore  son  père  se  réjouira  de  ses  fils. 

Awc.  TR.  Le  père  del  juste  esjo'it  en  moi  ;  cil  que 
cngcudre    le  .sape   esjoira  eu  lui.  Que  ton 
père  et  la  mère  esjoïssent  yceluy  qae  toi 
engendra. 
Trad.  du  liv.  des  Proverbes,  eh.  XXI Jl  ,  v.  2^. 
Il    s'eyoïssole  forment  des  faiz  et  des  bi.-ius 
commencemenz  de  son  (il. 

Jlec.  des  htst.  de  Fr. ,  l.  VJ  ,  i>.  i3l . 
Qu'on  vante  du  soleil  la  chevelure  blonde 
De  ce  qu'elle  rj/"ou/V  tout  l'encloade  ce  monde. 
Premières  œuvres  de  Desporles,  loi.  22. 
Hicns  n'e.-it  fors  l'or  qui  l'avare  esjouj-sse. 
J.  M.\noT,  t.  V,  p.  202. 
(>«  nouvelles  ajouirciu  fort  Galba. 
Ajuot,  Triid.  de  Pliilari/ue,  V-  deGalha. 

i5.    CoxiMztfi ,    7).,    congratuler,   féli- 
citer. 

(>au  viioti  .l.iiilie  venir, 
Vau  l<i  iiiiint'iieo  .h  iilliir 
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H  cuMUAUZiH  et  abra.ssar. 

liomiin  de  Jiiiijre,  loi.  1^9. 
Quand  ils  virent  Jaufre  venir,  ils   vont  sur-le- 
ihanip  l'accueillir  el/cliciter  el  embrasser. 
AI)  cal  se  poirîa  cokgauzir  c  lanzar 
Del  ben  e  del  servizi. 

IzARN  ;  Dijjuas  me  lu. 
Avec  leijucl  il  se  pourrait  re/ouir  et  louer  du  bien 
et  du  service. 
Fii^.  Vertatz  l;i  vol,  dreytura  la  congau. 

P.  Caroinai,  :  Caritatz  es. 
Vérité  la  veut ,  droiture  la  Con!;ntlule. 

—  Approuver. 

Non  es  plazens  a  Dien  ,  ni  o  congau. 

G.  Faure  df.  Narbonne  :  Pusdels- 

N'est  pas  agréable  à  Dieu  ,  ni  ne  Vapprouve. 

16.   Joi ,  Jo\  ,  .V.  ni.,  joie  ,  plaisir,  bon- 
heur. 

Totz  temps  sec  joy  ir'  e  dolors  , 
K  tos  temps  ira  jois  e  bes; 
E  ja  non  crey,  s' ir.»  non  fos, 
Queja  saupes  boni  jois  que  s'es. 

B.  DE  VentadouR  :  Ja  mos  eliantars. 
Tristesse  et  douleur  suit  toujours  joie,  et  joie  el 
bonheur   toujours  tristesse,  et  je   ne  crois  pas,   si 
tristesse  no  lui  ,  que  jamais  ou  sût  ce  que  c'est  que 
joie. 

Vos  etz  lo  meus  joys  premiers, 
E  si  serelz  vos  lo  derriers. 

B.  de  Ventadour  :  Pel  dois  chant. 
Vous  êtes  le  mien  premier  bonheur,  et  aussi  vous 
serez  le  dernier. 

ndba  domna,  on  quesiatz, 
Joys  sia  ab  vos,  e  joy  aialz. 

Peyrols  :  Atressi. 
l'illc  dame,  oii  que  vous  soyez,  que  bonheur  soil 
avec  vous,  el  que  vous  ayez  bonheur. 

Loc.  fig. 

Mb  m'es  de  joy  tors  e  palais  e  cambra. 
A.  Daniki.  :  I.»  lérm  voler. 
Elle  m'est  àe  /oie  tour  et  palais  el  chambre. 
ANC.  IT. 

Und'ogni  ffioi  per  me  son  vane  e  voile. 
PANNtClO  DEL  Bagno,  raiiz.  47- 

Voyez  «l'atitre.s  exein])les  ilans  le.s 
noies  .sur  (lin ki.nk  n'Anr.zzo,  p.  7.6l 
et  171. 

AKf:,  «:a  r.  Joi. 
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17.  JoiA,  5./,  joie,  bonheur. 

Cui  plalz  mos  bes  e  ma  joia. 

Raimond  de  Castelnat;  :  Ges  siiol. 
A  qui  plaît  mon  Lien  et  mon  bonheur, 
hoc.       En  menaa  graii  joia. 

y.  de  S.  Honorât. 
En  mènent  grande  joie- 
Àdv.  comp. 
De  totas  partz  y  venron  a  gran  joya. 

Uambaud  i>e  Vaqueiras  :  Truan  raala. 
De  toutes  parts  y  vinrent  à  grande  joie. 

—  Présent ,  cadeau  ,  joyau,  joujou. 
Costania  es  e  cortezia  de  noble  espos ,  can 
ve  a  sa  espoza  ,  qne  li  aporte  de  sas  joyas  e  de 

SOS  dos. 

F.  et  Fert.,  fol.  [\'j. 
C'est  coutume  et  courtoisie  de  noble  époux,  quand 
il  vient  à  son  épouse ,  qu'il  lui  apporte  de  ses  joyaux 
et  de  ses  dons. 
Vay  11  dar  grantz  joias  e  deniers  e  cavalls. 
F.  de  S.  Honorai. 
Va  lui  donner  grands  cadeaux  et  deniers  et  chevaux. 
.S'enera  fort  enamoratz  e  F  avia   uiandatz 
SOS  messages  e  sas  joias. 

F.  de  Raimond  de  Miraval. 
S'en  était  fort  énamouré  et  lui  avait  envoyé  ses 
messages  et  ses  présents. 

Deron  joias  a  Maria... 
Al  enfant  deron  très  besanz 
Per  semblant  de  joias  d'eufanz. 
Trad.  d'un  Efang.  apocr. 
Donnèrent  cadeaux  à  Marie...  A  l'enfant  donnè- 
rent trois  Lesans  par  manière  àc  joujoux  d'enfants. 

ANC,  CAT.  ESP.  Joya.  roRT.  Joya,  joia.  it.  Gioia. 

18.  JoYEL,  JOELL,  S.  w.,  joyau. 

"Vos  devetz  antreiar... 
Bon'  amor  ambedny, 
F.  qne  prendatz  de  luy 
JoYELs ,  e  '1  de  vos. 

Amanieu  des  Escas  :  En  aquel  mes. 
Vous  vous  deves  octroyer...  bon  amour  tous  les  deux , 
et  que  vous  preniez  de  \ui  joyaux,  et  lui  de  vous. 

An  inenesprezat   nossas  e  totz   ajnstamens 
carnals  e  los  joells  e  totz  los  paramens  lunn- 

das. 

F.  et  Fert.,  fol.  96. 
Ont  méprisé  noces  et  tous  ajustements  charnels  et 
les  joyaux  et  toutes  les  parures  mondaines. 

ANC.  FR.  Chapel,  anel ,  ferniail  ,  cainture 
Ou  joel  de  bêle  faiture. 

lloman  de  la  Rose,  v.  pSif). 

lAT,  Joycll.  £sr.  Joyrl.  it.  C.ioicUo. 
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19.  Jais  ,  s.  m.,  joie. 

Enans  l' ira  venra  '1  jais. 

GiRALD  de  Borneil  :  Quan  branca. 
Avant  la  tristesse  viendra  \i  joie. 

î'er  Dieu,  no  s  fraingna  nostre  jais. 
Kambalu  d'Orange  :  Entre  gel. 
Pour  Dieu,  que  notre yoie  ne  se  brise. 
Tota  gen  crestiana... 
Volgr'  agues  tan  de  jai 
Cum  ien,  ses  fencha  vana. 

B.  DE  VenïADOUR  :  Quan  la  doss'  aura. 
Toute   gent  chrétienne...  je  voudrais  qu'elle  eût 
autant  de  joie  que  moi ,  sans  feinte  vaine. 

20.  JoYosA  ,  .y. /',  Joyeuse. 

On  appelait  ainsi  l'épée  de  Charle- 
magne.  Par  extension  on  donna  ce  nom 
à  d'autres  épées. 

Consec  lo  prînce  en  sa  rota, 
JoYosA  diniz  lo  cor  11  bota. 

F.  de  S.  Honorât. 
Poursuit  le  piùnce  dans  sa  déroule,  Joyeuse  dans 
le  corps  lui  met. 
ESP.  Joyosa. 

1 1 .  Jai  ,  adj.,  joyeux. 

Qnî  JAIS  non  es,  com  «hantara? 

Pistolet.^  :  Mauta  geul. 
Qui  n'est  T^as  joyeux,  comment  chantera-t-il? 
No  m  puesc  mndar  no  m  sovcna 
D' nn'  amor  don  iea  sul  jays. 

Arnaud  de  Marueil  :  Belh  m'es  quan. 
Je  ne  puis  changer  que  je  ne  me  souvienne  d'un 
amour  dont  je  suis  joyeux. 

17.   JoYOS,  «r^.,  joyeux. 

Del  altrni  joy  sni  joyos. 

E.  Caibel  :  Si  cum  sclh. 
De  la  joie  d'autrul  je  suis  yoj  CH.r. 
Pus  lo  dons  temps  ve  jogan  e  rizen , 
Guais  e  floritz,  joyos,  de  bel  semblât). 
II.  BblNET  :  Pus  lo  dons. 
Puisque  le  doux  temps  vient  jouant  et  riant,  gai 
et  (hïuri .,  joyeux,  de  belle  apparence. 
A^c.  FR.   Li  dus  si  fa  j'oios  é  liez. 

Roman  de  Rou,  v.  1  l/jjo- 
Et  cil  s'en  fait  j'oiox  et  liez. 

Fabl.  et  cont.  anc. ,  l.  II ,  p-  157. 
Cum  joiose  chose. 

/Inc.  trad.  du  Psilut.  de  Corbic,  ps,  KÎ2. 

CAT.  Joyos,  IT,  Gioioso. 
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•l\.  JoVi)»AMK>,   «f/i'.,  jOVfllMMUOnt. 
Mas  ien  chaa  joyosamen. 

GVVBERT,  MOlNi:  DE  PllCIBOT  :  Si  ffS  V.lli;UCS. 

Mais  je  cliaiiU-  /l'yeiist-mcnt. 

Ver  qu'  el  recipio  joyozamekt. 

Ëltic.  de  las  propr.,  fol.  7". 
C'csl  pourquoi  ils  le  recevaient  joyeusement. 

•24.  CoNjoissENSA ,  \.  /".,  jouissancf,  tk-- 
Icctatiou. 
l'oiiaurada  vida  es  cohjoisseksa  de  HtMi. 

Tr,id.  de  Bide  ,  loi.  3;. 
Vie  biealieureuse  c.sl  juuissance  île  Dieu. 

2.5.  CoNJoiR,  V.,  fcter,  affcctioiiiicr,  sa- 
voiiror,  goûter. 

Cel  que  cohjois  et  ;ini;i  lo  li.iiu  de  chaiital, 
deu  i-La{)lener  .va  lengua  de  mal  dii'e. 
Si  cuiii  aarelia  non  conjois  viauda. 

'l'rad.  de  U'ede,  fol.  21  et  l\S. 
Celui  qui  n(lectionne  Kl^Unc  le  lien  de  cliaritc, 
(luit  maintenir  sa  langue  de  mal  dire. 

l)e  même  que  l'oreille  ne  stn>oure\i3%  aliment. 
ANC.  FR.  Li   rois   Gontranz  l'acola  et  le  coiijoï 
moult  longuement. 

Jiec.  des  liist.  de  Fr.,  t.  JIl,  p.  222. 
Li  rois  les  conjoit  et  acole. 

Roman  dit  Rennrt,  t.  III  ,  p.  235. 
Il  fut  moult  conjoi  des  habitans. 

Mo.VSTRELET  ,  l.  II  ,  loi.    15;. 

2(>.  Gai,  Gv\i,a((j.,  gai, joyeux,  riant. 
Moût  ai  e.stat  caendes  e  gais. 

Lk  coiiTE  DE  PoiTrERS  :  Pus  docliantar. 
Muull  j'ai  ete'  gracieux  et  ffai. 

Quar  mos  amies  es  lo  plus  guais  , 
Per  qu'  ieu  sui  cueudcta  e  gi;aia. 

La  comtesse  de  Die  :  al  joi  cl  ah. 
Car  mon  ami   est  le  plus  gai,  c'est  pourquoi  je 
tuii  accortc  et  gaie. 

Ab  son  GAV  e  lengier 
Vaelh  far  gaya  cbanso, 
Car  de  gaya  razo 
.Son  mien  gay  cossirier. 

Al.BEBTET  :  Ab  son. 
Avec  air  gtii  et  léger  je  veux  faire  gaie  cliaiiion, 
car  de  gai  iujel  tont  mes  gais  pensera. 
l^oc.      Ais.si  ni  sol  amor  e  domneis 

Tenir  gai  ,  coma  l'aiga  'I  peis. 
HambalO  D».  VAr^LtiriAS  :  No  m'  agracl. 
Ainsi  a  coutume  amour  el  courloitie  de  me  liiiir 
f;ai,  comme  l'eau  le  |ioisv<ii. 
A5»;.  CAT.  Caj-,  ir.  Caio. 
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'^7.   SoiiuKi;.vis  ,  <iff/.,  tfès  gai. 
La  souRECAVA  (-ompaiiliia. 

J.ejs  d'iiniors,  Lai.odbÈrk  ,  p.  17. 
La  très  gaie  compai;iile. 

•jS.  Gu.\yamen  ,  adv.,  gaîment. 
Tan  mi  pini  la  guaya  sazos 
Que  vei  guayamen  conieiisar. 

Pons  de  Caphl'Eil  :  Miels  qu'uni  no  pot. 
Tant  me  plaît  l.i  paie  saison  <|ue  je  vois  gai'menl 
coMimenrer. 
ANC.  CAT.  Cayament.  it.  Gaiamente. 

29.  Gayrza,  cuAiEZA,  l'.AF.ZA,  S.  f.,  gaité, 
contentement ,  allégresse. 
OuAiEZA  c  flna  beutatz 
Ksiaa  ah  lieys  uueg  e  dia. 

GniAiiD  DE  Salignac  :  IVrsohil». 
(jiiitc  et  pure  beauté  soûl  avec  elle  nuit  cl  jour. 
Mout  bas  fora  lueza 

Valons, 
Deporiz  e  ouayeza  , 
Si  no  fos  amors. 

Pi;yH0LS  :  Quora  qu'aniors. 
Moult  bas  serait  mise  valeur,  aniusemcnl  el  gaite, 
si  ne  lût  amour. 

Lof.  Me  ten  en  tal  gayeza  , 

La  franca  rcs.  que  en  pur  <:;angiue  hanli. 

J.  KSTÈVE  DK  lîÉ/.lEHS  :  Aissi  ciini. 
Me  lient  en  tel  contentement,  le  franc  objet,  qui- 
je  me  baigne  en  pure  joie. 
ANC.  CAT.  Caieza,  gaeza.  it.  Gaiezza. 

■*)0.    Gaiada  ,  s.  f.,    plaisanterie,   ino- 
<]uerie. 

Jeu  vel  soven  per  gaiada 
Recebie  pran  collelada. 
Un  'rnouDADoun  anonymi:,  Cohlas  esparsas. 
.Fe  vois  souvent  pour  plaisanterie  recevoir  grande 
estafilade. 

GAUNIIA.,    S.  f. ,    ouïe    de    ])oisson  , 
amygdale. 

Han  piilmo  o  qualque  l'c  en  loc  de  polnio  , 
fuiu...  peyshos  GAUNiiAS,  ab  las  quais  alyro 
ayie. 

ICluc.  de  lus  pnij'r.,  fol.  23l. 
Onl  poumon  ou  quelque  cliosc  au  lieu  de  poumon, 
comme...    poissons   (onl)  ouïes,  avec  lesquelles  il: 
jtlireiit  l'air. 
IT.  Cavigne. 

GA1.1TA  ,  ,v.  /.,  joue. 
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Pustella  en  la  gauta. 

A.  Daniel  :  Aulct  c  bas. 
Aljcès  en  la  joue. 

Aqnilh  qne  son  ferit  en  nna   gacta  devon 
tener  l'altra  aparelbada. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  25. 
Ceux,  qui  sont  frappés  sur  une  joite  doivent  tenir 
l'autre  apprèle'e. 

—  Bouche,  mâchoire. 

Amors  m'afrena  la  gadta. 

A.  Daniel  :  Autel  e  bas. 
Amours  m'enfrène  la  bouche. 

Yenquet  en  fereniz 
Ab  una  gauta  il'a.sne,  mil  payans  enfugent/.. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Vainquit  en  frappant  avec  une  mâchoire  d'une , 
mettant  en  fuite  mille  paï%ns. 
CAT.  Calta.  iT.  Gota. 

Sur  le  mot  gota,  le  dictionnaire  d'Al- 
berti  dit  : 
Voce  tolta  dal  provenzale  gauta. 

2.  Gautada,  s.f.,  soufflet. 

Mas  qui  m  vol  donar  gautada. 

Brev.  d'amor,  fol.  64- 
Mais  qui  me  veut  donner  souHlet. 
Venc,  e  donec  li  nna  gran  gautada. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  6l. 
Vint ,  et  lui  donna  un  grand  soufflet. 
Pneys  en  la  cara  de  grans  gautadas. 

Epit.  de  Matfrc  Ermensaud  à  sa  sœur- 
Puis  sur  la  face  de  grands  soufflets. 
ANC.  CAT.  Galtada.  asc.  it.  Gautata.  it.  mod. 
Gotata. 
Le  dictionnaire  d'Alberti  porte: 

Alcnni  antichi  dissero  Anche  gautata,  che  è 
niauicra  provenzale. 

3.  Gauteiar,  V.,  souffleter. 

Lo  GAUTEIERO,  e  Ihi  escupiro  e  la  cara. 
Cal.  dels  apost.  de  Borna,  fol.  lo8. 
Le  souffletèrent,  et  lui  crachèrent  sur  le  visage. 
Parc.  pas.  Gauteiatz  et  e.scopitz. 

Contricio  e  penas  ijernals. 
SouJJleté  el  conspué. 

GAVARER  ,  s.  m. ,  ronce ,  buisson. 

Non  cuelh  hom  figas  eu  espinas,  ni  razini 

en  GAVARER. 

Trad.  du  N.-Test.  S.  Luc ,  c  6. 
On  ne  cueille  pas  figues  sur  épines  ,  ni  raisin  sur 
inncc. 
1  »T.  Gavarrera.  ksp.  Gavanco. 
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GAVAINGNAR,  gavanhar,  v.,  miner, 
ronger,  affaiblir,  nuire. 

Pus  no  t  puesc  destruir  e  gavanhar. 

Mathieu  de  Querci  :  Tant  sur. 
Puisque  je  ne  te  peux  détruire  ni  affaiblir. 
Die  vos  que  re  no  y  gavanua. 

Amanieu  des  Escas  :  A  vosqu'  icu. 
Je  vous  dis  que  rien  n'y  affaiblit. 

No  s  bayssa  ni  s  gavanha. 

Eai.MOND  de  MlRAVAL  :  Tot  quan. 
JNe  s'abaisse  ni  s'affaiblit.      • 

Fig.  Qn'  ieu  pneis  senta  tant  est  mal  qne  m 
gavanua, 

G.  Riquier  :  Aisi  coni  selli. 
()\xe  puis  je  sente  tant  ce  mal  qui  me  mine. 
Om  ja  m  di  ni  m'  enseigna 
Qu'  aissi  m  gavaing. 

GiBAUD  DE  Borneil  :  Jois  e  cbans. 
Incessamment  on  me  dit  et  m'enseigne  qu'ainsi  je 
me  mine. 

GAVINA,  .S.f.,  laf.  gavia,  mouette. 
Dins  las  isUas,  de  las  gaodînas 
Yeysson  aucels  que  ban  nom  gavinas. 

J'.  de  S.  Honorât. 
Dans  les  îles  ,  des   Lois  sortent  oiseaux   qui  ont 
nom  mouettes. 
CAT.  Gavina.  Esr.  Gaviota.  tort.  Gaivota. 

2.  Gavanh,  s.  m.,  du  lat,  gavia,  goé- 
land. 
D' albanel ,  de  gavanu  ,  d' antres  auzels  ferens. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
De  hobereau,  de  goéland,  d'autres  oiseaux  car- 
nassiers. 
ESP.  Gavia.  port.  Gaivào.  it.  Gabbiano. 

GAYMENTAR,  guaimentar,  gasmen- 
TAR,  V.,  se  lamenter,  se  tourmenter, 
gémir. 

La  lenga  d'Oc  en  devra  sospirar, 
E  Proenzals  plauber  et  gaymeîîtar. 
Poème  sur  la  mort  de  Bobert,  roi  de  Naples. 
La  langue  d'Oc  en  devra  soupirer,  et  Provençau.x 
pleurer  et  se  lamenter. 

Per  so  no  s  guaimenta 
Mos  cors.  ■  '   , 

P.  RoGiERs  :  Tan  no  plou. 
Pour  cela  mon  cœur  ne  se  tourmente  p.is. 
Mot  plorero  e  gasmenteron  bis  donas. 

Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  i6". 
Moult  pleurèrent  les  dames  et  se  lamentèrent. 
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ANC    r».  Brief,  à  oiiyr  leur  resverie, 

Coinnient  l'une  Vautre  iiiiermeiitf, 
S'estoit  nne  droictc  faerie. 

COQI'ILLART,  1>.   loti- 

De  cbanu  plaisans  ne  faiilt  plus  guermemer, 
Mais  eu  douleurs  vous  expéiimeuter. 

C.r.ETiN  ,  i>.  .'|!V 
Pensant  (\i\\U  se  gueinentiissent  de  quclctjue 
larron,  meurtrier  ou  sacriic{;e. 

lUDtLAI.S,  liv.  IV,  cil.  ^8. 
Fort  je.jue  garmentoyc 
F.t  souveui  lainentoye. 

ri!:iles  ./.•  CharUs  /'//,  t.  I ,  p.  (>5. 
ANC.  TAT.  Cunrmentar. 

■>.  Gaymknt  ,   s.  m.,   gi-missoiiu'iit,  la- 
mciitnlion  ,  (k'iiil. 
I.oc.  Menar  grau  ovymest. 

Lo  Vesprezi  ilcl  mont. 
Mener  grand  deuil. 
Que  ploron  e  nienon  gaimen.  ' 

A',  (le  S.  Eniinie,  (ol.  21. 
t^)iii  [)leuriiil  et  mènciil  deuil. 

3.    Gmmkntamkn,   s.   /«. ,  gc'iiiisscinont, 
lameiitiilion. 

Per    plors   et   per   caimentamens  de  peiK - 

densa. 

Trad.  de  Bède,  fol.   II. 
Par  pleurs  et  par  gémissements  de  pénitence. 

!\ .  KSGAI?*JENTAR  ,  ESGA.MF.NTAR  ,  V.,  gClllir, 

se  laiTientcr. 

Qui   vezia  las  donas   ESGAYMF.îiT\R...    no    s 
podian  tener  de  plorar. 

Rnmiindeln  Prisede  Jcriisiilem,  M.  i^i. 
Qui  voyait  le»  James  gémir  ..  ne  se  pouvaieiil  li'- 
nir  de  pleurer. 

Dis  :  iMayre  ,  laissa  'I  pinrar 
E  'l  doler  e  1'  e.scamrntar. 

Piissio  de  Maria. 
Dit  :   Mi^rc  ,    laisse  le   pleurer   cl  le  douloir  et   le 

l'L'iulii.in  e  Esi.AVMEM'Avo  fort. 

Roman  df  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  17. 
Se  plaignaient  et  gémissaient  fort. 

.^.  Dksgi.mmfntau  ,  ?^,g(!-inir,  se  lamen- 
ter. 

Fort  ni  playn  c  s\  br-souaimekta. 
\\w  si  DESOUAYMEWTA  Vcnauzis  cascun  dia. 

y.  de  s.  Honorât. 
Fort  te  plaint  et  »e  lamente. 
Ainti  «^  tnmrnte  Venanrc  cliafjiK-  jour. 
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GAYNA,  s./.,  laf.  ?v\_i^iN\,  gaine. 

Dieus  oouiandi't  a   saut  Pcyre  (ju'  td   tomes 
.son  coud  vu  la  «ayna. 

L'Jrlireden,ilallias,  M.  91. 
Dieu  commanda  ù   saint   l'ierie   qu'il   remit  son 
couteau  eu  la  gaine. 

Torna  ton  colel  en  la  gayna. 

j4l>r.  de  l'J.  et  du  JS.-T. ,  fol.  26. 
Hemets  ton  couteau  dans  la  gaine. 
IT    Ctiaina.  est.  T'aina. 

GA.YSSAR,   v. ,   drageonner,  pousser, 
cfoître. 

Fig.  Malvcstalz  el  mon  tan  i'.ayssa  , 
Per  que  palz  de  nos  s'avaula. 

D.  Ai.,\iiAN  DE  NAnnoNME  :  No  j>uesc. 
Mccliancelé  croit  tant  dans  le  monde  ,  c'est  pour- 
quoi la  paix  s'éloigne  de  nous. 

GAZA.L,  adj.,  bavard. 

Diray  vos  que  fort  me  tira 
Vielha  gazai.s. 

Le  moine  de  Montaudon  :  Mot  m'  cnucya. 
Je  vous  dirai  que  me  déplaît  fort  vieille  ùut'urde. 

i..   Gazalh.vu,  i\,  bavarder,  liûbler. 

Ans  que  plus  se  gazalu. 
GiHAUu  l'.E  BoiiNEiL  ;  Joys  e  cliaus. 
Avant  que  se  baïuirde  davantaj^c. 

Part.  prés.  Giios  que  s  fan  haut,  guazaluan, 
Metou  nosiras  moiliers  eti  joc. 

Maucaukus  :  A  l'aleiia  del. 
Jaloux   qui   se   tout  (jais,  en  hui'urdanl,  niellent 
no!>  lemmes  en  jeu. 

3.  Gasar,  V.,  I)avarder,  babiller. 

i'renes  aqucl  vilan  ,  anas  lo  estacar 
Per  pes,  ()er  iiiaiis,  qu'  el  uou  pucsca  movre 

ui  GASAIl. 

C /ironique  il' yi  ries. 
Prenez  ce  vilain  ,  allez  l'attaelier  par  les  pieds,  [lar 
les  mains,  qu'il  ne  puisse  mouvoir  ni  bavarder. 

GAZANIl,  GUAZANH,  GAZAINU,  GUAZAING, 

GAANii ,  GAAiNG  ,  .V.  ///. ,  gain,  profit , 
Ix'rni'ficc. 

Lo  perdr'  cr  granz,  c  '1  gazai^huz  er  sobricrs. 
liLfCl'HAMD  DE   lionN  :  Miez  sirveulcs. 
Le  perdre  sera  grand  ,  el  \u  gain  sera  sui>érieur. 
Icu  am  mais... 
Sofrir  un  honrat  damnalgo, 
(^iic  far  (;uAZAMi  on  ieu  honralz  non  fu.s. 
AnNAi:i)  DE  Maihieii.  :  Us  i^naysamoros. 
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J'aime    mieux.,,    souffrir  un  honoré   dommage, 
que  faire  profil  où  je  ne  fusse  pas  honore'. 

Qai  a  tort  gnereia  trop  lougamen  , 
A  tart  ve  lo  gaakh,  e  per  soven. 

Roman  de  Gérard  dr.  Rossillon,  fol.  !\'i. 
Qui  à  tort  guerroie  très  longuement  ,  sur  ie  tard 
voit  le  gain,  et  perd-  souvent. 
Fig.  Qnar  cottosc  qu'en  folh  gazanh 
M'  an  mes  niey  hueili  trayilor. 

GlRALD  l.E  BoLX  :  A  lev  do  hon. 
Car   je  connais  (|u'en   fol  gain    m'ont. mis   mes 
yeux  traîtres. 
Loc.     Car  qui  cnia  gazaing  traire. 

Non  es  fort  bons  dompneiaire. 
T.  d'Alberteï  kt  de  Pierre  :  En  Pcirc. 
Car  qui  pense  tirer  gain,  n'est  pas  fort  hon  gal;int. 
Cyst  auran  guazanh  ifernau. 

Makcabrxjs  :  Pus  mos. 
Celles-ci  auront  gain  infernal. 
Per  cobezeza  de  gazanh  temporal. 

r.  et  Fert.,  fol.  76. 
Par  convoitise  de  gain  temporel. 
Prov,  Gaaiks  en  archa  es  dans  en  cosciencia. 
Trad.  de  Bcde,  fol.  80. 
Gain  en  coffre  est  dommage  en  conscience. 

—  Intérêt. 

Qnau  n'  ac  tôt  trait ,  lo  gasaing  e  '1  capdal. 

V.  de  P.  Pélissier. 
Quand  il  en  eut  tout  lire',  V intérêt  et  le  capital. 
En  aisso  pert  lo  gazaing  e  'I  capdal. 
Refobsat  de  Forcalqlier  :  En  aquest. 
En  cela  perd  l'intérêt  et  le  capital. 
ANC.  FR.  Que  tuit  cil  qui  armes  porroient  por- 
ter alas.seut  après  lui  au  gaaing. 
C.  DE  G.  DE  TïR.  Martenne,  A.  C,  t.  V,  col.  598. 
Ainsi  fu  départi  le  gaienz  de  Constantinoble. 

VlLLEHARDOUIN  ,   p.  QL 

ANC.  CAT.  Gazagn ,  guadagn.  cat.  mod. 
Guany.  anc.  esp.  Gaiio.  port.  Ganho,  vr. 
Guadagno. 

2.  Gazalha,  s.f.,  gain,  profit,  bénéfice. 

Anretz  allai  guazai.ha, 
Que  vos  dara  palafre. 

Cerca.mons  :  Car  vei. 
Vous  aurez  tel  profit^  qu'il  vous  donnera  pale- 
froi. 

Rica  GAZALR*. 

Gavaddan  le  Vieux  :  Arasquan. 
Riche  bénéjice. 

3.  Gazanha  ,  S.  /. ,  i^ain  ,  profit. 

II. 


GAZ 


449 


Anc  hom  d'  amar  non  fefz  gensor  gazanha. 

Peyroi.s  :  Si  he  m  sui. 
Oucques  d'aimer  on  ne  (It  plus  heau  g-flin. 
AXC.  FR.  Ne  por  gaaigne  ne  por  perte... 
Mes  il  ne  puet  de  sa  gaainiitie 
Soffisamnicnt  vivre  sor  terr^S 
Roman  de  la  Rose,  v.  8714  et  11660. 
IT.  Ciiadagna. 

!\.    Gazanhatge,  .9.  w.,  yaiii,  profit. 
DoTicx  be  fa  fot  boni  grau  gazanhatge 
Qu'el  retenga  per  amie, 

E.  GAt'CELM  DE  Beziers  .'A  Dieu. 
Ainsi  bien  fait  tout  homme  urand  profit  qu'il  le 
retienne  pour  ami. 

ANC.  FR.  Esperans  qu'audit  lieu  de  Paris  trou- 
veroieut  bon  gaignage. 

MONSTRELET,  t.  I,  fol.  264. 

5.  Gaza>^ha5Ie^t,  ,v.  th.,  j)rofit,  bénéfice. 
Aqnest  gazanhament  fo  fag   en  la   sala,  a 

Montalban. 

Tit.  de  l2o3.  Ârch.  du  Roy.,  3.  3o4. 
Ce  profit  i'ut  fait  dans  la  salle  ,  à  MoiitauLan. 

6.  Guazan,  s.  m.,  vassai. 

Li  guazan  sî  son  acordat 
Entr'elhs,  e  ves  lui  révélât. 

Bertrand  de  Born  :  leu  chan. 
Les  vas.-taiix  se  sont  accorde's  entr'eux,  et  rehelléi 
contre  lui. 

7.  Guasandor  ,   S.  m.,  cultivateur,  ex- 
ploitateur. 

Laboradors  e  guasandors  de  feras. 

L'j4rbre  de  Batalhas,  fol.  2tl- 
Laboureurs  et  exploitateurs  de  terres. 

8.  GuAzANHADOR  ,s.  m.,  pillard,  pilleur, 
maraudeur. 

Pessa  en  quai  terrador 
Emblarau   siey  GtAZANUAnoR. 

P.  Cardinal  :  D'  Esteve  de. 
Pense  en  quel  territoire  voleront  ses /;j7/nr:/.ç. 
CAT.  Giianyador   esp.  Ganador.  port.  Ganha- 
dor.  IT.  Giiadagnatore. 

9.  GuAiGNAR,  S.  III.,  pillard,  avide  de 
gain. 

Aqnest  plab  deu  ccrcliarlo  plus  gdaignars. 
Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  108. 
Doit  rechercher  ce  plaid  le  plus  anide  de  gain. 

10.  Gazanhablf.,  adj.,  profitable,  pro- 
ductif, de  bonne  venue. 
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Uffas  que  y  naysser.i  or  r.AiANHARi.E. 
/'. ,/  reit.,  loi.  76. 
L'iiilanlqui  v  naîtra  «eia  An  bonne  venin'. 
iT.  Cuai;iiabile . 

II.     ^ZVNH\rv,     0V7..VC.NVIX,    Cr\/.\M1AK, 

GAS.AlNt.NAU,  CA.\^•1AR,    T.,    lia^IKT. 

Tôt  so   <ia'el  <;  asaincnava  dava  ;i  sos  (..m- 

birs  pareils.  ,  ,     „  ; 

f'.tU  Giraiitl 'le  liorneil. 

Donnait  à  s<s  pauvri-s  juri-iits  tout  c  qu'ilA'-iA,'""!' 
Ani-  no  CLAT-ANUEi  tant  en  re , 
tuni  niiiin  (unley  m'iuuia. 

P.  t^vnDtSM.  :  Ben  tenli  pi'i- 
Oncqucs  je  ne  paçn.i,  tant  on  rien  ,  comme  .[uan.! 
ie  perilii  mon  amie. 
/•/-.  Ja  :ih  vos  no  GA7.A>n  bo  per  mal. 

B.  DE  Vr.NTADOl  n  :  (^)uan  par  la. 
Jamais  av.-c  vous  oc g>ii;ne  bien  pour  mal. 

Veuiiin  de  raiuloii 
Eu  V  i^lla  de  Leriiis  o\zagnar  lo  perdon. 
r.  (le  S.  Jlonoriil. 
Venaient  avec  liile  en  l'ilc  de   Lorins  gagner  h 
nardou. 

Loc.         Ren  «a»  guazanhar  mon  pa 
En  totz  nicroalz. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Ben  vue'.h  que. 
Je  sais  bien  gagner  mon  pain  en  tous  maiclie's. 
Prov.  Qaar  leu  despon  qui  de  leii  o  gazan. 
G.  Faidit  :  Moulas. 
Car  lé^cremeul  dépense  qui  facilement  le  gagne. 
Asaz  val  mais  guazanhar  en  argen 
Que  perdre  ca  anr,  b.gon  mon  cseien. 

AiMEH!   DE  Pegiii-aiV  :  En  greu  pantais. 
Beau.oiip  plus  vaut  gagner  en  argent  que  perdre 
en  or,  selon  mon  escient. 

—  Actiiurir. 

Saup  o\zA!«HAR  amirs  et  amigas. 

y.  Je  liaimond  de  M  ira  val. 
Sut  gagncnmii  elanjies. 

Ol)ipnir,  remporter  un  avaritat;f'. 

i;ii  Don  n'ai  lianz.i, 

D'  on  GAZAO  .ARKM 

Sobre  neUdc  Eranvii. 

ToMiKBS  :  l)c  cbanlar. 
En  Dieu  j'en  ai  confiance,  d'où  noui  gagnerons 
.ur  ceux  <lc  France. 

A.v;tnrer,  f.iirc  du  clicniin. 

Q.iavale.iu    a   liarss.-.lona  ,  o  aqiii  ,  ga/.ayh- 
iieM  poev»  i»  Lerida. 


Cliovaucliant  vers  Bavcelonne  ,   ol   là  ,   nous  ïj<t- 
S  mi  mes  puis  vers  Lerida. 
l'iirt.piis.  Qii'els  grans  plazoïs  d'amor 

Aia    lOlZ  r.llAZANHATZ. 

(iin.M  u  DE  C.vi.ANSON  :  Ei  mon  non. 
t^Hii  ait  gagne  tous  les  i;iauds  plaisirs  d'amour. 

—   rertilist",  exploité. 

si    inni   profeilnnt  li  espes  semeual   on   la 
hoiia  lorra  o  owNtAnA. 

Trad.de  Unie,  fol.  «2. 
Ainsi  commo  profilent  les  semés  épais    en   la   leur 
bonne  el  ferdlisef. 
AN.  .  m.  l.oiaument  lor  pain  ^aaignent. 

Roman  delà  Rose,  v.  507.'». 
.\N( .  t  \T.    Gazat'nnr,  giKuhifiiar.   c.\v.  mod. 
Cuaiirar.    esp.   Garnir.   i'Ort.  Gauluir.  rr. 
Guadagnare. 

12.     GlTAXAUnON,     CUIZARDON,      CIIIZF.R- 

iioN,  GuiF.nnoN,  S.  ni.,  guerdon,  ré'- 
compense  ,  profit. 
Coins  de  Tolza,  mal  guazardon  aten 
Selh  que  vos  sicr,  d'on  vey  qu'os  fjrans  dolors, 
Ouar  do  servir  taiili  qualque  GUAZARnos. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sirvenles  farai. 
Comle  de  Toulouse,  attend  mauvaise  ric.ompensv 
celui  qui  vous  sert,  d'où  je  vois  qu'est  grande  dou- 
leur, car  à  servii-  il  convient  quelque  récompense. 
Moul  m'  a  icndut  gcn  guierdon 

A  mors. 

Pons  de  CapdueiIv  :  Gcs  per  la. 

M'a  rendu  moult  beau  g^HC/v/o/i  amour. 
C  allais  sia  '1  guizerdos. 
EoLytJET  DE  Marseille  :  (".lianlais  nie. 
Que  telle  soit  la  récompense. 
I  oc    Que  m  pot  leu  guizardon  rendre 
Del  nialliag  e  del  doler. 

B.  de  Ventadodr  :  Amors  cque. 
Oui  me  peut  facilement  rendre  ;vrom/7Cn«e  de  la 
peine  et  du  douloir.      . 

Son  voler  f/is  ,  e  (piirr  11  '11  ciiizariio. 

Ramdaud  d'Oiiance  :  Si  d<;  Irobar. 
Je  fais  son  vouloir,  et  lui  en  demande  recompense. 
Loc.  prov. 

Qui  biii  sior.boii  gua/.ardon  aten. 
Arnaud  de  Marueil  :  Aissi  etim  selb. 
(^)ni  bien  sert,  bonne  ;v<'«m/;('n.ve  attend. 
ANC.    FR.  Le  franchi ,   et  lui  et  sa   famé  et  ses 
enfans,  en  giicrrcdon  de  son  bon  servisc. 
Rer.  des  liisl.  de  Fr. ,  t.  III  ,  p.  1H7. 
Se  (il  le  giierredon  n'a. 

Le  IU)i  DR  MAVAunE  ,  cli.  8. 
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Sire,  dist  HerloiD  ,  grant  giieredon  vos  doi. 
Roman  de  Rou ,  y .  2(jl5. 
ANC.   CA.T.  Gazardon,  gaizardon.   esp.  Calar- 
don.  PORT.  Galardào.  it.  Guidardone. 

i3.  GuAZARDiNc,  .V.  lu.,  récompcnse. 
Aitan  t'en  val  nn  gcazardinc. 

Guillaume  dk  BERGt;EDA.N  :  Lai  on  hom. 
Autant  t'en  vaut  une  récompense. 

14.  GUIARDONAIRE,     GAZARDOJÎABOR  ,    S. 

m.,  qui  récompense ,  rémunérateur. 
Deus  es  gdiardonaire. 

Trad.  deBède,  fol.  5-. 
Dieu  e%\.  rémunérateur. 
Atressi  an  Lon  gdazardonador. 

Cadenet  :  Meravilb  me. 
Ëgalement  ont  hon  rémunérateur. 
ANC.  FR.    Vous  soit,  très  douce  dame,  de  ce 
guerredonnere. 

Roman  de  Berte,  p.  186. 
ESP.  Galardonador.  port.  Galardoador. 

15.  GUAZARDONAR  ,      GUIARDONAR  ,      V., 

guerdonner,  récompenser. 
Si  ma  donu  m  volgnes  gdazardonar 
Lo  mal  qu'  ieii  trac  ,  no  m  poiria  falhir  res. 
Arnaud  deMarueii  :  En  mon  cor  ai. 
Si  ma  dame  me  voulût  récompenser  le  mal  que  je 
souffre  ,  ne  me  pourrait  faillir  rien. 

Servirs  qii'om  no  guazardona 
Et  esperansa  bretona. 
Fan  de  senbor'escudîer. 

B.  de  Ventadour  :  La  doussa  votz. 
Le  servir  qu'on  ne  récompense  pas  et  espérance 
bretonne  ,  font  (l'un  seigneur  un  e'cuj  er. 
Part. prés.  Elha  es  tan  ensenli;ida  e  pros 

•Que  dei  lot  m'er  guazardonans. 
G.  Adhemar  :  S' ieu  couogues. 
Elle  est  si  apprise  et  méritante  que  du  tout  elle 
me  sera  récompensant. 
Part.  pas. 

En  aissi  es  trop  miels  guazardonatz. 

Arnaud  de  IMarueil  :  Aissi  cum  selli. 
Par  ainsi  est  lieaueoup  mieux  récompensé. 
Paeis  m'auria  iiios  mais  guiardonnatz. 
Kambaud  d'Orange  :  Si  de  trobar. 
.\près  elle  m'auriil  récompensé  mes  maux. 
AHC  FR.  Qui  Diex  sert,  D!ex  le  guerredonne, 
Qn'à  cent  doubles  li  rent  et  donne. 
Noui>.  rec.  dejabl.  et  cont.  nnc. ,  t.  II ,  p.  igy. 
ANC.  CAT.   Cazardonar,  guizardonar,  giùzer- 
donar.  esp.  Gafardonar.  port.  GaJardoar. 
lï.  Guidardonarc ,  giiiderdoiiare. 
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16.  Reguizardonansa,  s./.,  rétribution, 
récompense. 

Una  meleissa  regiiizardonansa  de  loj^uer. 
Trad.  de  la  II*  éfît.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 
Une  même  rétribution  de  loyer. 

17.  ReGAZERDONAR  ,       REGUIZARDONAR    , 

V.,  récompenser,  rémunérer. 
Qiiar  dias  poiria   venir  que  sel    que   aur:is 
servit  ti  regazerdonaba. 

Zif.  de  SyJrac  j   fol.    lil. 
Car  jour  pourrait  venir  que   celui   que  tu  auras 
servi  le  récompensera. 

Mas  ieu  reguizardonaray  la. 

Trad.  de  l'Epît.  de  S.  Paul  aux  Romains. 
Mais  je  la  récompenserai. 
ANC.  FR.  Mais  les  ijaiges  dont  il  les  reguerdonne. 
OEuvres  d'yilain  Chartier,  p.  552. 

GEL,  GiL,  .y.  ni.,  lat.  gel«,  yelée,  glace, 
froid. 
Neus  ni  gels  ni  plueia  ni  fanh 
No  m  tolon  déport  ni  solatz. 

P.  Vidal  :  Keus  ni  gel. 
Neige  ni  glace  ni  pluie  ni  fange  ne  m'ôlent  plaisir 
ni  amusement. 

len  ai  ja  vist  albre  fniihat, 
Que  s  cocba ,  puis  gel  lo  mata. 

Bertrand  de  Born  :  Fuilhetas  ges. 
J'ai  déjà  vu  arbre  feuille  ,  qui  se  hâte,  puis  g'e/ee 
le  frappe. 

Vovn  mort  de  gil. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Pos  vezem. 
Je  serais  mort  Ae froid. 
CAT.    Gel.    ANC.    Esr.    Gelo.    n.sp.    mod.    Yelo. 
port.  it.   Gelo. 

2.   Gelada  ,  GiLADA,  .ï.  f.,  gcIéc  ,  froid. 
Non  teinas  ven  ni  gelada. 

Bertrand  de  Born  :  Rassa. 
INe  crains  vent  ni  gelée. 
Ve  la  gelada  e  ve  una  graus  iieula. 

Lii>.  de  Sydrac,  loi.  /jfi. 
Vient  la  gelée  et  vient  un  grand  brouillard. 
Ara  perdon  l'alegralge 
Per  frey  e  per  la  GILADA.  .  ,  ' 

Marcabuus  :  Lauquan  fucUion. 
Maintenant  perdent  l'allégresse  par  froid  et  parla 
gelée. 
ANC.    E.SP. 

Lslalia  don  Enero  con  nieves  é  cou  geladas. 
Poema  de  /llexandro,  cop.  612. 
CAT.  Gelada.  esp.   Helada..  port.  Geada.  it. 
Gelata.  ,     '    '    - 
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3.  GtlAR,    >'.,    Ult.    r.lLARt   ,    ^rllT. 

loi  qUdlU  l'S  (;iC(.H\, 

Mais  ici!  uo  jiiu-.sc  (Vozir, 
Qu'.iinoi's  iiovfiba 
Mi  f.i  '1  cor  ic-verdir. 

A.  Daniel  :  Quaii  cliai  la. 
Tout  ce  qui  est  gèle,  mais  je  ne  puis  rdroiilir, 
»u  qu'amour  nouveau  me  lait  le  cttur  rt.'\(;rilir. 
Farai  cbausouela  nuevn 
Ans  que  vriit  ni  gel  ni  pliieva. 
Le  comte  de  Poitiers  ;  Farai  cliansoucla. 
Je  ferai  ctiauiouui'tlf^  nouvelle  .ivanl  ((u'il  venu- 
cl  gèle  et  pleuve. 
Parc.  peu.  Cbans  ni  Ihiis  ii'albes|)is 

No  m  valon  pins  qu'yverus  gelatz. 
t;.  Hl'BEL  :  Laiiquan  li. 
Cbant  ui  fleur  d'auliépine  ne  me  valent   pas  plus 
qu'liiver  ^■/flre. 

CAT.   Celar.  tsp.  Hclar.  roîir.  Gelar.    it.    Ce- 
lare. 

4.  CONGELACIO  ,     S.f.,    lat.   CONGELATIO, 

congélation. 

CoKCEi-ACio  en  terra  et  en  ayga. 
Per  freior  enijendrant  congelacio. 

Elue,  de  /as  I  ropr.j  fol.  119  et   l.3X 
Consrélalion  en  terre  et  en  eau. 
Par  froidure  engendrant  congélation. 
LXT..  ■  Corigelaciô.    Esr.     Congelacion.     tout. 
Congelacào,  it.    Congelazione . 

5.  Conoelar  ,  V.,  lat.  concelarc,  coii- 
f^elcr.  • 

Part.  prés.  Las  hnmors  congelant. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  5fj. 
Cont;elant  les  liumeurs. 
Part.  pas.  Sanc  es  en  vcnica  cowcki.at. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  32. 
Le  san^  est  congelé  en  vessir. 
Givre  es  vajior  coifOELADA. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  iB^. 
Givre  est  vapeur  congelée. 
«.AT.  E»T.  roRT.  Congelar.  it.  Congelare, 

a.  Kî»TRF.GKi,An ,   V.,  entrefîeler. 

Se  EXrneGtLV  uns  l'ayr  jier  forsa  de  freyi. 

L'jirhre  de  Batnlhas,  fol.  8. 
h'enlregète  tn  haut  l'air  par  focce  de  froid. 

(.1  f.DA,   (,i  I  i)\  ,    S.  f'.,  du  saxon  oïLn, 
troupe,  fdiilf  ,  j)«'ii|)lc. 
Vovez  Lkip.mtz,  p.   I  i5. 
La  r.EMJA  \rn<-  iib  ntr-xï  et  tth  sagelas. 
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l'etz  venir  son  pavalbo 
V.  la  GM.DA  que  mena    la  gari/.i), 

lloiniin  de  Gérard  de  Ros.tillun,  fol.  106. 
La  tixiiipe  vint  avec  arcs  et  avec  lléclios. 
Fit   venir   .sou    pavillon    et    la    Iroii/ie  cjui   mène 
rei|uipement. 

De  l'antra    part   atie.si    hac   grau  geuda    e 
j;iMii  ooiiipaynba  de  pesoniers. 

Philomena. 
De  l'autre  part  ei;alement  il  y  eut  grandeybi(/a  el 
grande  réunion  de  laiilabsins. 

a.nc.  m 

'Noslre  gfltie  e  nos  boms  fetcs  avant  baster. 

Ce/de  d'Engleiz  e  de  Norinanz. 

Ilonidii  de  Rou,  v.  i522  et  iju)^. 
Il  i  cluiirrnt  trente  mille  Ae  gelde. 

Ane.  trad.  des  Liv.  des  lioii ,  fol.  6. 
IT.  Geldra. 

GELOS, GiLos,  ad}.,  lat.  zelo//7s,  jaloux. 

D'onie  qu'es  d'aital  fay.sos 
Non  deu  esser  niaritz  gelos. 

Gauin  d'Apciueii  :  Mos  Cominals. 
D'iiomme  qui  est  de  (elle   façon  raiiri  ne  doit  pat 
élreyVi/oMr. 

Bcu  [laiic  ama  drutz  qne  non  es  gelos. 

lî.  Di;  Ventadol'R  :  Uels  Monruels. 
liiin  peu  aime  amant  qui  n'est  pas  Jaloux. 

Adonc   fou    mut  gii.oza   e    tiista    car    non 
Tac  relengut. 

f^.  de  Savari  de  Mauléon. 
Alors  elle  fut  mou\[.  Jalouse  et  triste  parce  qii'elli- 
ne  l'eût  pas  retenu. 
Subst.  Pat/,  non  a  gelos  inati  ni  ser. 

P1EHI1E  Dii  UAnJvc  :  'lot  francameii. 
.Jaloux  n'a  j'ai-X  matin  ni  soir. 
Tôt  o  fassam  en  desjiieg  del  Gif.os. 
Un  Tnoi.BADOun  anonyme  :  En  un  vergier. 
<^)ue  nous  fassions  tout  cela  en  dt^pit  du  jaloujc. 
,\y.c.  FR,  \'ez  ci  le  cox  et  \e  jalox. 

Roman  du  Renart,  t.  11,  p.  11. 
VKT.   Gelos.  i-.sp.  Zcloso,  POHT.  Cioso.  IT.  Gc~ 
loso, 

1.  Oflosia,  Gir.osiA  ,  .V.  /.,  lat.  zei.oti- 
j)i.\ ,  jalousie. 
Fon  die  al  maiit  d' ela,  d'on  cl  n'ar  gran  r,t- 
L<).siA  ,  et  cn.serrcl  la  en  nna  lor. 

f^.  de  Guillaume  du  Cabestaing. 
Fut  dit  au  mari  d'elle  ,  d'où   il  en  eut  grande  ja- 
lousie, et  l'enferma  dans  une  tour. 

Fr  auiatz,  scnbri  ,  r'al  dcsastrc 
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Li  avenc  per  sa  gilozia. 

R.  Vidal  de  Bezaudun  :  Uuas  novas 
Maintenant  écoulez  ,  seigneur,    quel   désastre  lui 
advin^Bar  si  jalousie. 

Wa  GIL05IA  de  las  feainas,  qne  es  raolt  ar- 
crens  e  molt  inalitioza. 

Lii^.  de  Sjdrac,  fol.  36. 
ha  jalousie  des  femmes,  qui  est  raoult  ardente  et 
moult  malicieuse. 
CAT.  Celosia.  Esr.  Zelotipia.  tort.  it.  Gelosia, 

3.  Agelosir,  V.,  enjalouser,  devenir  ja- 
loux. 
Part.  pas.  D'aitan  sui  agelositz. 

RaijioXD  de  MiRAVAL  :  Clians  quan- 
D'autant  je  suis  enjalousc. 

l\.  Engelozir,  V.,  enjalouser,  devenir 
jaloux. 

L'  ainor   de  la  donina  e  de  Peirols   monlet 
tan  ,  qu'ei  dalli  s'engelozi  d'ella. 

f^.  de  Peyrols . 
L'amour  de  la  dame  et  de  Peyrols  monta  tant,  que 
le  dauphin  s'enjalousa  d'elle. 

CAT.  Engelosir.n.  Ingelosire. 

5.  GiLOSESCA,   s.  f.,    gilosesque ,  sorte 
de  pnésif. 

Jaciaysso     »jne    alcii    fassan    gii.osescas   al 
compas  de  dansa. 

Leys  d'amors,  loi.  /ji- 
Quoiqu'aucuns  fassent  gilosesf/ues  sur  la  mesure 
de  danse. 

GEM,  S.  m.,  lat.  G^mtus,  gémissement, 
lamentation. 

E  'Is  pros,  cortes,  adieg,  fan  plors  e  gejms, 
Qnar  pretz  es  moilz  e  cazutz  et  envers. 
P.  Rai.mond  deToijlou.se  :  Era  pus. 
Et  les  preux  ,  courtois  ,  justes ,  font  pleurs  et  gé- 
missements, parce  que  mérile  est  mort  et  tombé  et 
renverse. 

D'anlrul  joi  fau  grans  gems. 

A.  Damel  :  Autel  c  Las. 
De  la  joied'autrui  font  grandes  lamentations. 
Los  mais  qa'ieu  trac  ni  'is  planbs  ni'ls  gejis 
Que  fauc  la  nneg  quan  sui  colgatz. 

GlRACD  DE  Borneil  :  Ben  cove. 
Les  maux  que  je  souffre  et  les  plaintes  et  Ics^t>- 
missemeuts  que  je  fais  la  nuit  quand  je  suis  couche. 
CAT.  Geineg.  esp.  tort.  Geinido.  it.  Ceinito. 

1.  Gememen  ,  GEMiMEN  ,  S.  m.,  gémissc- 
mcnt. 
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Non  deu  hom  orar  ses  gemement 

Trud.  de  Bide,  fol.  27. 
Ou  ne  doit  pas  prier  sans  gémissement.  '. 
leu  ay  trebalhat  en  mon  gemimew. 

F.  eiFiv/.JoI.ô";. 
J'ai  souffert  dans  mon  gémissement. 
E  loc  de  cant  ha  gemiment. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  1^9. 
En  place  de  chant  a  gémissement. 


3.  Gémir,  v.,  lat.  gemer^?,  gémir,  dé- 
plorer, 
Lo  coinpains  de  ta  bonouretal  gem  adonc. 

Trad.  de  Bédé.  fui.  3. 
Le  compagnon  de  ton  bonheur  geiint  alors. 
Car  nos  gemem  en  aysso  la  nostrahabîtatio. 
Trad.  de  la  il'  épît.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 

Car  nous  déplorons  en  ceci  notre  habitation. 
Part.  prés.  Gemen  et  ploran. 

Trad.  de  la  rég.  de  S.  Benoît,  fol.  7. 
Gémissant  et  pleurant. 
ANC.  FR.  Qui  armes  baille  à  ennemi, 

S'il  meurt,  ne  doit  esiie  geini. 
Vsopet  1er,  n»bl.  5o.  Robert,  t.  II ,  p.  363. 
ANC.  CAT.  ESP.  Ce/niV.  port.  Ge/ner.n.  Gemerc. 

GEMA,  s.f.,  poix,  résine. 

Qar  flairaz  sap  en  gema  e  pi. 

Bertrand  de  Born  :  Fuilheta  vos. 
Car  vous  sentez  sapin  eu  résine  et  pin. 

GEMMA,   s.  /.,   îat.   gemma,  gemme, 
toute  espèce  de  pierres  précieuses. 
Gemma  es  dita  tota  peyra  precioza. 
Plena  es  de  perlas  et  gemmas. 

Elue,  de  lus  propr.,  loi.  188  et  181. 
Est  dite  gemme  toute  pierre  précieuse. 
Est  pleine  de  perles  et  pierres  précieuses. 

Sal  de  GEMMA. 

Trad.  d'.llbucasis,  fol.  ig. 
Sel  de  gemme. 

ANC.  FR.  Gemme...  est  nommée. 

I).  DE  Sainte-Maure,  C/ir.  de^'orm.,  fol-  i63. 
II.  Gemma. 

2.   Gkm.\k,v.,  orner,  garnir  de  pierre- 
ries ,  brillanter. 
Part.  pas. 
L'  escut  ac  a  son  col,  el  cap  l'elmecEMATz. 
Ara  prenga  cascus  son  bon  elme  gemat. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  739  et  2717. 
Eut  l'écu  à  son  cou,  en.  télc  l'heaume  garni  de 
pierreries. 


G  EN 
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t^c  m»«nl«ijnt  chjcun  jucuui-  ioii  bou    liMumr 
<KnM  Jr  fifrrertfi- 

AIG  rj».  Rollans  fcri  sor  «on  cime  fjeinini^. 
JlomtiH  </«•  C.fninl  de  l'iennr,  v.  (kyi. 

Li  c»cQ»  «Il  ci>l  c«  »rs  lianmcs  gfinmès. 

Rjmam  de  Fu-nil-ris  m  rer.i /i.im.iis. 

iT.  Cemmara. 

r.F.MlNI  ,   s.  m.  i>lui.,  lai.  (kmini.  '^v- 
int-aiiN. 
C.tMixt  qnc  M>1  dire  gfmrls. 

Elue,  df  l.is  l'r,>i<r..  M.  III. 
Ormeaux  qui  teut  tlirc  juuieaui. 

—  .Sijnic  (lu  zodiaque. 

Rruba  en  .;.  si;;iir  qnr  a  nom  gemiri. 

/,!.•.  ./•-  Sydr„c.  loi.  ^■ 
Rcfar  en  nn  «iioriiiii  a  nom  lirmeniix. 
ckt.  a»r.  FOUT.  Ceininb.  it.  Ceinini. 

a.  r.r.Moi. ,  s.  m.,  jumeau. 

Sspias  que  r.EMOiJi  iiiolas  vegnailas  so  nalz. 
et  alrtinas  «elr.  Ireso  quatre. 

Trtid.  d'yllbiicasis,  fol.  .'^7. 

Sichrt  quc/H/nrrtiia-  nonibreuscs  fois  sont  nés,  cl 
«ucuoe*  fui*  Iroi*  ou  rgualrL-. 

3.  Gfmki.  ,  S.  /«..jumeau. 

Gcniiui  que  vol  (!iie  ofmei.s. 

Elue,  df  lus  propr.,  fui.  111. 
Cfémrtax  qui  veut  A'wv  jiimviiux. 
t»p.  Cemelo.  port.  Geineo.  it.  Ceinello. 

/J.  GrMirtAR,  V.,  lat.  cF.MiSARf,  géminer, 
i!oul)ler. 
Sa  virtot  si  c.ïmiîja  ,  »o  os  a  dire  .si  dohl.i. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  I  I  1. 
iia  puitanrr  w  nrmine ,  c'est-à-dire  se  ilouiili-. 
A5C   »*p.  Ceminar.  it.  Geminare. 

GENA,  i.f-,  lat.  <>F.\A,  jonc. 

\jk%  AtMA*. 

GriiAk  wi  aqucias  partiJas...  on  c'inH'iisa  l.i 
barba. 

Eliir.  délai  prnpr.,  fol.  .'j  1 . 
\x'%  )UUtê. 

l^t  fnun  twot  tm  partiel...  oii  cornmvnf  c  la  liarlic 
rr.  €intiâ, 

GEXeiANA,  cf.ws^JiA,  .ï. /,    lat.   okn- 
TIARA,  (jfnlianc. 

Alretti  la  CE5(.fA«A 
Fit  r»ntri<  (;<tla%»a  «.ina. 

(frrf.  tfnmnr,  fol.  So. 
K^ICMeat  la  gritlinnr  ni  mioc  conlr<-  la  (jnulli-. 
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C.tNSANA  es  canda  herba  et  aiuara. 

Elu,-,  de  lus  profir. ,  fol.  21 1. 
Ceiitiiine  est  liorlio  cliauilc  cl  amure. 
i\r.  ISP.  PORT.  Genciann.  H 

GF.NKSTA  ,  .'i.f.,  lat.  genisïa,  geuetjt 
Quan  pcr  la  branca  pueia  '1  .sucs 
Don  rcviii  la  genest'c'1  brncs. 

Mahcabrcs  :  Al  départir. 
(hi.iml  par  la  hraiiclie   monte  lo  suc  dont  revit  le 
L;enet  fl  la  bruyère. 
AM(;    V'i. 
Le  lonc  d'un  !j;eiies[ay  qui  cstoit  vi-rt  et  bel. 
Combat  des  Trente. 
r\T.    Crnesta ,    ginestn.    lisp.    Cincsta.    port. 
Ciesta.  IT.  Ginestra. 

GKNGIVA,  s.  f.,  lat.  ginciva,  gencive. 

I.a  RENcivA  niollillcada  es  sirenpuda. 
Nays  sobre  la  genoiva  carn  ajnslada. 

Triid.  d'yJlhiicasis,  fol.  (i  et  20. 
r.a  ifeneii'B  amollie  est  étreinte. 
IS'ait  sur  la  peneive  cliair  ajoulée. 
I    ANC.  CAT.  Cingii-n.  port.  it.  Geng'tva. 

2.  Angiva  ,  s.f.,  gencive. 

Quan  las  angivas  son  raollilii'adas. 

Trtid.  d'/llhiiciisis  ,  fol.  6. 
(  hiaïul  les  i^ene'n'es  sont  amollies. 
isi'.  Encia. 

Gl'.lVH,    GEIMI,  GIF.N,     GIKNH,    G1NII,A. 

iti.,  lat.  GF.yiiiin,  génie  ,  art,  aiJresse, 
ruse, 
lien  dfi  tliantar  pus  aiiicjrs  iii'o  eiisrnlia, 
1'^  m  iluiia  c.iHKii  tuiii  sapclia  lios  1110I7.  faire. 
I'i;yii0i..s  :  lien  dei. 
Je  dois  bien  chanter  puisqn'amour  nie  l'enseigne  , 
et  nie  donne  fjcnie  comment  je  saclie  bons  mois  iaire. 
l'us  110  i  val  ardit/, ,  valgues  nos  guiniis. 
J{.  DK  Ven TAUoiili  :  Quant  crba. 
l'uis([ue  n'y  vaut  liardicsse,  que  nous  valût  ruse. 
Pus  dcl  partir  non  ai  ginr  ni  saber. 

l'i.Yr\oi.s  :  Mol  m'entremis.  Far. 
l'uiBijuedu  l'arlir  je  n'ai  moyen  ni  savoir. 

—  l'aroî» ,  niaiiit-re. 
V.  maiibt  GEMii  se  \oiv'c  s  vira 
Mos  lalans,  c  vc  e  vay. 

B.  1)1,  VKNTADOUn  :  E  nianlit  );i-nl». 
l'.n  inaiMieyî/co/i  se  roule  et  se  tourne  mon  désir, 
cl   va  <;l  vient. 

—  Lien,  jet. 

Ayssicdiii   li'>iii  lelc    Paustoi  o  lo  esj);irviei' 
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ai)  lo  GiEN  que  no  s'  envole  ,  sinon  a  la  volon- 

tat  de  son  senhor. 

F.  et  Vert.,  fol.  io3. 
Ainsi    comme   on  relient  l'autour  ou   l'épervier 
avec  le  jet  qu'il  ne  s'envole  ,  sinon    à  la  volonté  de 
son  seigneur. 

Fig.  Que  hom  lo  retenga,   e  que  II  meta  gien 
de  fe  e  d'amor  de  Dieu. 

F.  et  Fert.,  fol.    .o3. 
Qu'on  le  relienne,  et  cju'on  lui  mette  jet  de  foi 
et  d'amour  de  Dieu. 

—  Engin,  machine  de  guerre. 
Matran  va  pregar  K.  que  fes  ses.sar  los  giens. 

Philomena. 
Matran  va  prier  Charles  qu'il  lit  cesser  les  engins- 
CAT.  Geni ,  ginj  .  esp.  fort.  it.  Genio, 

2.  Gf.nieu,  s.    w.,    enjôleur,   fourbe, 
trompeur. 

Pus  sfinblet  genier  amors, 
E  {^uardet  vas  doas  parlz. 
Et  reuhet  si  com  r:iiuajtz. 

Servebi  DE  GlRONE  :  Pus  semblet. 
Depuis  qu'amour  sembla  un  trompeur,  et  regarda 
vers  deux  côte's  ,  et  se  gouverna  ainsi  comme  renard- 
ANr.  CAT.  Ginjer. 

3.  GiiSHOs,  GicNos,  flf^'.,  adroit ,  ingé- 
nieux, 

Mas  r  aulr'arqnier  defors  es  plus  ginhos. 

P.  Vid.AlL  :  Quant  liom  onrat. 
Mais  l'autre  archer  dehors  est  plus  adroit. 
En  tolz  afars  soi  savis  e  ginhos. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Savis  e  follis. 
En  touies  affaires  je  suis  prudent  et  adroit. 

—  Trompeur. 

AiDors  non  vol  qne  ja  us  sia  gignos. 
FoLQUET  DE  Marseille  :  Ja  non  cuig. 
Amour  ne  veut  que  jamais  je  vous  sois  trompeur. 
ANC.  FR.  Voient  enfauthel  et  gignos. 

Roman  de  Partonopeiis  de  Biais,  t.  II,  p.  ilt. 
Liiy  et  les  siens  sont  hardis  et  génieiix  en 
armes. 

Monstrelet,  t.  III,  fol.  6[. 

4.  GiG>'OSET,  aclj.  diin.,  fin,  délié,  effilé. 

E  'is  cils  gignosetz  e  petilz. 

FoLQUET  de  Romans  :  Domna  ieu. 
Et  les  cils  déliés  et  petits. 

5.  GiNHosAMEXs,  «f/t'.,  ingénieusement. 
ilstaMi  nueg  e  jorn  ben  <•  ginhozamens. 


GEN 


455 


*  Tôt  GINHOSAMENS 

Meuar  mon  adversarl  a  deseonfezimens. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Etablit  la  nuit  et  le  jour  bien  et  ingénieusement. 
Tout  ingénieusement  mener  mon  adversaire  à  de'- 

conCtiire. 

6.  GiNHoziA,  ,y.  /,  adresse,  tromperie. 

Autres  son  ypocritas,  solils  e  ginlios  de 
falsa  GINHOZIA,  que  se  eutendon  enoblezir  e 
uiuniai-  eu  aulas  et  en  graus  dignitatz. 

F.  et  Fert.,  fol.  9. 

Autres  sont  hypocrites,  subtils  et  inge'nieux  de 
fausse  tromperie,  qui  tendent  à  s'ennoblir  et  à  mon- 
ter en  hautes  et  grandes  dignités 

7.  EnGEN  ,     ENGKIN,     EXGIENH  ,     EXGIN  , 

S.  I».,  lat.  jyGF/sint?i,  génie,  adiesse. 

L'engin  e  la  subtilitat. 

Brci'.  d'amor,  fol.   2 
Uadresse  et  la  subtilité'. 

Quar  el  y  met  V  engienh  e  la  valor. 
Folqlet  de  Marseille  :  En  chautan. 
Car  il  y  mel  l'adresse  el  la  valeur. 
Ni  'I  saber  de  Platon  , 
Ni  I'engeinz  de  Virgili. 

Arnaud  de  Marleil  :  Razos  es. 
Ki  le  savoir  de  Platon  ,  ni  le  génie  de  Virgile. 

—  Engin  ,  machine  de  guerre. 

Ans  feyron  latz   de  corda  qu'es   ab  I'engens 
tenJulz. 

Guillaume  de  Tudela. 
■Mais   firent   lacet    de  corde   qui   est    tendu   avec 
V  engin. 
L'euginliayre  a   fait  I'engienh  apareUinr. 

Pioman  de  Fierabras ,  v.  3329. 
L'ingénieur  a  fait  apprêter  la  machine. 
ANC,  FR.  De  lor  engin  les  enginna. 

iï'  trad.  du  C/instoiement,  conte  17,  p.  l2-'j. 
Miex  \a]t  etigien  que  ne  fet  force. 

Fcibl.  et  cont.  anr.,  t.  IV,  p.  119. 
ANC.   CAT.  Engeny,  enginy.  cat.  mod.  Ingeni. 
ANC.  ESP.  Engeno.  rsp.  mod.  Ingénia,  port. 
Engenho.  it.  Ingegno. 

8.  E^-GI^"HAMR^,     enginamen,   .v.    m., 
tromperie,  artifice. 

Selh  que  van  per  terra,  per  1' enginhamen 
de  cela  estcla,  en  aisselaora,  si  no  s' en  pren- 
diou  garda,  si  poirion  forsviar  dcl  cami. 
X/V.  de  Sydrac,  fol.  72. 

Ceux  qui  vont  par  terre,  pM-  \alêlromperie  de 
cette  étoile  ,  à  cette  heure,  s'ils  ne  s'en  prenaient 
garde,  se  pourraient  fourvover  du  rhrmin. 


|5t>  OEN 

Almorna  de  rapiuj  uorf  es  pas  mestcrs  ilc 
■irrrr,  ni»*  ■xtiiMAMr ss  de  frlonia. 

Tnui.  Je  Bède  ,  M.  67 

Anni^cilr  rapine  n'nt  yx*  actiou  de  merci  ,  nui^ 
arttkce  <U  f«'U>o»«'. 
«»«-  car.  Ejtsignnment.  it.  Ingegnuinento. 

Ç).    E?ICI!<tROS  ,      «f/y.  ,      lu.      INCENJ'OSM.Ï  , 

ailroit,  intr«nioiix ,  trompeur. 

Qui  a  la  caïa...  iiiagra  e  jauna  es  arlifi(\(>- 

e  utcisno». 

Liv.  de  Sydnic,  fol.  la;. 
Quia  le  «ua§e...  maigre  et  jiunr  est  artillcienx 
e<  Irompeur. 

PpiroU.  »î  «IrtiJi!  Esr.iîfuo», 
hrii  r>|>rraus  c  stificiif , 
Fai  tau  c'a  »a  {;ui»a  vens. 

T.  »L  Pli  aOU  IT  Pt  iON  StlllXElR  :  S.Mi1m  1  . 
Prtrol» ,  >i  gjUnl  adroil,  liii-n  cspi''ranl  cl  l'.Tlionl , 
fut  Uol  qu'à  u  guise  il  saine. 

Sur»,  aqorsi  Loin  es  Ej(t;isnos. 

I,r  cowTi:  01.  Poitiers  :  Kii  Alvcrnln-. 
5><rur,  cri  liomme  rsl  trompeur. 
A%c.  rn.   Pin*  engignos  naluielment. 

Il*  IniJ   du  Chasloiement,  conte  |3,  p.  07- 

Thicbaat  li  qurDK  ;lc  Chartres  fa  Tel  e  engi- 

C5UC». 

'Humrtn  de  lion  ,  v.  .'j'i"^ 
rxT.  Engîgnos,  enginyns ,  ingénias .  anc.  esp. 
■fjtgehoio.  r.iP.  xoD.  Ingcnioso.  port.  En- 
genhoio.  IT.   Jngegnoso. 

10.  L^cl^uaInF.,   KNGiMJAr>on,   s.  ih., 
iogcnii-iir,  niacliit>i?»ic. 

Tro  (joe  vcnr  l'.E5r.ixRAinE. 

Cl  ii.i.At  »ii.  beTidela. 

JkiQB'à  ce  <]U<*  vin!  Vin^fnieur. 
fio  •  mIjoh  caplentT 
Kiilh  lriii|)«  srn  KM.iMiAnons. 
rKiTKA!it>  Dr.  lîon»  :  S'alirils  c  fii>.-lli,i<. 
IC*  M  tateal  |;ouTernrr  en  aucun  Icnips  uiiii  mn- 
rkimnU*- 

a9c.  ru.  Carpcnlier*  el  engignéors. 

Homan  de  lion,  v.  iifjiii. 
Jocdtn  «le  Cornaal  otoit  œr.tirr  engingnenr. 

JOISVILLK,  p.  l\l. 

If.  F-JicnrnaB,  r.sr.iîixcn.vR ,  v.,  maclii- 
nrr,  iiiui'ni'T,  Irtmipcr. 

Domna,  pentem  lirl  taoïMi^n 
I.ao*en|!ief*  ,  mi  Dieu»  ronir.'tiili.i. 

*     i^lir  VtjrTkDOi;»  :  Ktlat  ai  ruin. 
DaaM ,   p— M>m  a  Iromptr  méditanlt,   fuo   llirn 
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M.1S  (le  licis  enoinha. 

PiEiiRE  ii'AivERc.NF.  :  Roiisinliol. 
M.iis  s'ingénie  à  c.iujc  cl'illo. 
Part.  pas.  Vvin  non  ni  tant  ENorowAT 

(''  iinior  m'en  Pesos  iine  piîui.sir. 
P.  l'iHK.MOND  RiCA.s  NovAS  :  Su  lion  ■nie. 
PoUrlant  je  n'ai  pas  tant  ingénie  iju'amour   m'en 
fil  imcquos  jnuir. 
ASC.  FR.   Bien  l'a  engingnic  cl  tléçiit. 

Fitbl.  et  cont.  une,  t.  IV,  p.  4* 
Par  cnjjin  voira  e.ssaicr 
Se  le  corb  purra  engingnier. 
Marie  de  France,  t.  H,  p.  io(). 
liiasiDC  déçoit 
Deables  la  peut  et  engigne. 

J<'iil>l.  et  cont.  nnc,  t.  If  ,  p.  35?,. 
l'ar  li  cansi'il  TLiiébaut  si  bons  il  engigna. 
Roman  de  Jloii,  v.  4336. 
ANC     CAT.   Engegnar.    cat.    mod.    Ingeniar. 
ASC.   ESP.    Engenar.    esp.  mod.  Ingeniar. 
PORT.  Engenhar.  it.  Ingegnare. 

I?.  Malginros,  ndj.,  maladroit. 
Piims  sens  fui  home  maloinho.s. 

Bernard  nt  Venzenac  :  Iverns  vai. 
Mince  sens  fait  homme  maladroit. 

(iENIBRE,  GF.NEHP.E,  S.  m.,  lat.  junip^- 
■Rus,  gcniùvre. 

Prendelz  la  goma  del  gf.nebre. 

DeTIDES  de  PllAUES,  Auz.  CllSS. 
Prenez  la  pomme  rlu  geni'ei'rc. 

Sia  leurs  o  GEWtnRES.   * 

A.  Daniel  :    Ans  qn'els. 
Suit  laurier  ou  f^enièi're. 
/.oc.  prov.  Cainja  pin  per  cenerre. 

£.  Cairei,  :  Era  no  vei. 
Clian|;e  |iiu  pour  f^enièore. 
CAT.  Cinebrc.   anc.    esp.    Caicbro.   eup.  mod. 
Encbro.  port.  Ziinbro.  ir.  Gincpro. 

GENOEH  jGiNOLH,  s.  nu,  du  lat.  genu, 
j'riiou. 

GhNoi.iis  RO  on  s'ajusto  la»  cneysshas...  Et 
so  dit.i  r;F.NOLiis  quar,  etc. 

Kl  lie.  de  Iris  propr. ,  fol.  60. 
T,t:H  genoux  Konl  iji'i  ne  joignent  le»  cuisses...    Kt 
i.onl  (lil  genoux  parce  f(ue  ,  cle. 

Meliat/.  vos  de  liun  niNor.H  en  terra. 

Passio  de  Maria. 
<,)ue  vous  vous  mellic7.  <l'un  genou  e:i  terre. 
Adv.  coinp. 

Per  »>()  'Ih  .suy  fis  c  boni  fi/.ejs  li  m  ren  , 
l'°!s,  np.  r.ENor.ns,  nias  jonliis,  hnmilmen. 
Povs  nr.  r*PDi'r,ii,  :  \]%  gai»  ronori»;. 
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Pour  cela  je  lui  suis  pur  et  liomme  fidèle  je  me 
rends  à  elle,  pur,  à  genoux,  mains  jointes,  Lum- 
Wement. 

Mes  se  de  ginolh  denan  el ,  e  baisset  sa 
benda  per  lai  bayzar. 

V.  de  GiiUlaurne  de  Balaitn. 

Se  mit  à  genou  devant  lui ,  el  baissa  son  handeau 
pour  le  baiser. 

CAT.  GenoU.  anc.  esp.  Genojo,  ginojo.  it.  Gi 
nocchio. 

• 

2.  Genolhos,  ginoi.uos,  s.  ni.,  genou. 

J^dv.  mmp. 

Quan  qnier  ineice  mi  dons  de  genot-hos. 
B.  DE  Ventadol'r  :  Bels  Mouruels. 
Quand  je  demande  merci  à  ma  dame  à  genoux. 
De  GIÎ70I.H0S,  lo  cap  vas  terra. 
FoLQLET  DE  Marseille  :  Sentier  Dieus. 
jé  genoux,  la  tête  vers  terre. 

A  GENOLHOS,  sopleyan  bninilinen. 
P.  Raimokd  de  Toulouse  :  Si  cura  seluy. 
Â  genoux,  suppliant  bunib'.ement. 
ANC.  FR.  Lez  lui  se  met  en  geniiilluns. 

Marie  de  France,  1. 1  ,  p.  268. 
Sovent  se  conrbe  à  genoillons. 

Fnbl.  et  cont.  anc,  t.  II,  p.  41  • 
CAT.  Genollons.  it.  Ginocchione . 

3.  Gexuflexio,  s.f.,  lat.  genuflexio, 
génuflexion. 

Oracios,  gencflkxios. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3. 
Oraisons,  génujiexions . 
CAT.  Geniiflexiô.  esp.  Génuflexion,  port.  Ge- 
miflexào.  it.  Genujlcssione . 

4.  Aginolhamen  ,  s.  m.,  génuflexion. 
El  sagramen  e  1'  .vginolhamen  que  hora  fa- 

zia  al  rey. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  2o5. 
Le  serment  et  la  génuflexion  qu'on  faisait  au  roi. 
AHC.   CAT.    AgenoUament.    it.    Agginocchia- 
mento. 

5.  Agenolhar  ,    AGiNOLi.AR  ,   v . ,    agc- 
nouiller. 

Per  soven  agenolhar. 

Brev.  d'nmor,  fol.  &3. 
Pour  souvent  agenouiller. 
Agikolla  se  davaa  ella. 

V.deP.  Vidal. 
S'agenouille  devant  elle. 
CAT.  ANC.  ESP.  Àgenollar.  it.  .tgginocchiare. 

II. 
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GENRE,  s.  m.,  lat.  gen^rz/w,  gendre. 
Lo  genres  contra  son  sogre,  e'I  sogres  con- 
tra son  genre. 

Tôt  aco  que  nos  avem  (iit  del  paire  e  del  fil , 
.si  es  vers  del  sogre  e  del  genke. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  28  et  5. 
Le  gendre  contre  son  beau-père  ,  et  le  beau-père 
contre  son  gendre. 
!         Tout  ce  que  nous  avons  dit  du  père  et  du  fils, 
I    aussi  est  vrai  du  beau-père  et  du  gendre. 

CAT.     Gendre,    anc.    esp.    port.     Genro.    it. 
Gêner o. 

GENRE,    gendre,    .v.   m.,  lat.   gen/u, 
genre. 

Li  logicia  prendon  gendre  coma  plus  gê- 
nerai que  t'specia ,  coma  cors  o  snbstansa  , 
quantitat,  qualitat. 

Leys  d'amors,  fol.  iSg. 
Les  logiciens  prennent  genre  comme  plus  général 
qu'espèce  ,   comme    corps  ou    substance  ,   quantité  . 
qualité. 

Li  genre  de  loz  mais.  ' 

Trad.  de  Bi-de,  fol.  72. 
Les  genres  de  tous  maux. 

—  Terme  de  grammaire. 

Can  la  vofz  es  del  mascali  gendre. 
Gendre,  nombre,  persona. 

Leys  d'amors,  fol.  4  et  i4^- 
Quand  le  mot  est  du  genre  masculin. 
Genre,  nombre  ,  personne, 
CAT.  Esr.  port.  Genero.  it.  Génère. 

1.     GeNERATIO  ,    GENERACIO  ,     S.f.,     lat. 

GENERATio,  génération  ,  généalogie. 

Tôt  ;;îssi  coma  frespassa  1'  nna  generacios 
aprop  l'autra. 

TAv.  de  Sjdrac ,  fol.  14. 

Tout  ainsi  romme  passe  une  génération  après 
l'autre. 

Sabia  niolt  las  generacios  dels  gvans  bornes 
d'  aqaella.s  enconîradas. 

V.  de  Hugues  de  Pena. 

Savait  moult  \k%  généalogies  des  grands  hommes 
de  ces  contrées. 

—  Extraction ,  race. 

Hom  fo  de  paubia  generatio. 

V.  de  B.  de  Ventadour. 
Fut  lionime  de  pauvre  extraction. 
Las  bonas  gens  que  naisseran  de  sa  gene- 

batio. 

iiV.  de  Sydrac,  loi.  27- 

58 
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L««  ttooaet  gfn»  qui  ntitront  de  sa  rncr. 
CAX.  Cftifmeiô.  esp.  G^neracion.  tort.   Ceiie- 
racio.  \t.  Cenenizione. 

3.    GkMTIRA,  J./,   ht.    GKMTinA,    gc- 

niliiro,  j)rocrtMtion. 
Ane  iu>  .-«i  corrompcl  per  ta  lia  t;ESiTURA. 
/'.  de  s.  Honorai. 
Oooqu»  ne  se  corrompit  par  U  lii-iiue  pivcrention. 
Aîcr.  rsr.  port.  it.  Ceiiittira. 

.',.  GrîtiTn;,  s.  m.,  lot.  r.KMTiv//.v,  ijt'ni- 
loirc,  parti*'  sexuolle. 

(itxiTivs   &0    iuriubt«'s    iiiiiiisliaiis  a  pcne- 


Eluc.  de  las  propr. ,  foK  58. 
Gtmitotre.%  »cut  iiic-mlires  scrv.int  à  li  yene'ralion. 

—  r.énilil,  terme  tic-  ^'rammaire. 

CrsiTifi  es  ililt  tl'  etjgendrar. 

I.eys  d'nmors,  loi.  5'. 
(ifmili/rH  Jit  d'engendrer. 

Li  ru  kun  &c's...  genitius,  elc. 

Onimm.  provcnç. 
Le«  cj«  Mtnl  six...  le  peniti/,  elc. 
r»T.  Gfnitiu.  esp.  port.  it.  Cenitivo. 

•}.    r.KMTVi.  ,    ttdj,,     la  t.     GEMTAUi' ,     gtV 

iiilal. 

H-oroor  ..  per  virint  de  cilor  nalural  dlstil- 
larfj  ,  torr  als  locs  ofhitals. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  5^. 

Humeur...  diilitle'e  {>ar  vcriu   de  chaleur  natu- 
re!l«- ,  court-  aux  parties  pcnitales. 
i»r.  PORT.  Génital,  it.  Génitale. 

G.   GfmtaI-IAs  ,  s.  /.  /;/.,  du   l.it.  oem- 
TAi.is,  fjrnitnircs. 

Rm  non  rfTiania  en  aissi  Ina  ckmtalias. 
I/<-i   ileleiz    de  la^  gp.mtai.ias    «ce   lo    vfiitic 
rtIrtiJal  per  vi«nd.i». 

Trad.  de  liède,  fol.  5?,  et  !\'^>. 
Bi«a  a'enflamme  ainti  les  ifrnitoirrs. 
I.r  <!^ie«  det  ^enélotm  suit  lo  ventre  tendu  pji 
alinx^tt. 

»Wf..  r«.   .Si  lu  »nl»  cooprr  orendruit 
Te«  geni tailles. 

Conte  d'un  home  t/iii  t'ocisi ,  etc 

7.  GfHiTcirSA,  i./.,  partie  sexuelle,  gt';- 
niloirc. 

Tcm  qoe  Du  fatsa  lolrr  la  r.rniTr.jTSA . 

;j«m^«  </*  f;rr,»./  ,lr  llntttllon.  fol.  jfi. 
Jerrain*  fu'il  lui  U\%i-  rnl<\rr  U  priilie  teiiirllr 
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8.  r.ENrRATni,  rt^/.,  gt'-nt'ralif. 
Viiiiit  o  potencia  generativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i/j. 
Vertu  ou  puissance  généralive. 
KSI'.  rdRT.  iT.  Gcnerativo. 

9.  Generable,  <7<^.,    lat.   gêner ARII./.V, 
sii.sceplible    de    gt-nt'ration ,    de    prn- 

(Méatoin. 

Que  las  cauza.s  compo.stas  d'aquela  i^teria 
siau  GENERAni.As  et  corruptibla.s. 

Elue,  de  las  propr.,  folWb5. 

(Juc  les  clioses  compose'es  de  celte   matière  soient 
suseeptibles  de  pénération  cl  corruptibles. 
E.sr.  Generahle.  it.  Generabile. 

10.  Generar,  -y.,    lat.    generarc,   en- 
gendrer, procréer. 

Mul,  lîlh  d'a/.e  et  d' ee;a  ,  no  pot  generar. 

Elue,  de  tas  propr.,  fol.  ?,.%. 
Mulet ,  fils  d'iine  cl  de  jument,  ne  peut  engendrer. 
ANC.  r.sp.  Generar.  port.  Gerar.  it.  Generare. 

I  I.  Genksi,  .i.f.y  lat.  Genesi.v,  Genèse. 

Rloysems,  en  Genest, 
llacoula  lay  2)res  de  la  fî. 

Drev.  d'amor,  fol.  87. 
Moisc  ,   dans  la  Genèse,  racoiitc  là  près  de  la  fin. 
Lo  libre  de  Genezi.        . 

Iliit.  ahr.  de  la  Bible,  fol.  I. 
Le  livre  de  la  Genèse. 
CAT.  ESP.  PORT.  Genesis.  it.   Gcnesi. 

12.  Genolosia,  genologia,  s./.,  lat.  ge- 
N^flLOGiA,  gtînéalogie. 

Las  GENOT.osiAs  c  los  prohainanien.s. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Les  généalogies  et  les  propagations. 
Ensicc  sy  la  genologia  dels  rentes  deTholoza. 

Genologia  dels  eontes  de  Tholosa. 
S'ensuit  la  généalogie  des  comtes  de  Toulouse. 
r\r.  i:sp.  port.  it.  Genealogia. 

\'\.  Gênerai, iTAT,  s.  f.,  lat.  generamta- 

Tcni,  gtîni'ralité'. 

Gêner  ALITAT/,  es  cant  liom  reman  en  duple 
et  en  eaii/.a  no  cerla  j)er  la  ckneralitat  de  las 
para  nias. 

Leys  d'aiiiors,  fol.  120. 

Généralité  est  quand  on  reste  en  doute  et  en  cause 
non  certaine  par  la  généralité  des  paroles. 

l'ei-  af|uesla  generalitat. 

L'Arbre  de  Hatalhas,  fol.  i58. 

Car  iiell'-  généralité. 
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CAT.  GeneraUtat,  esp.  Generalidad.  port.  Ge- 
neralidade.  it.  Geiieralita ,  ^eneraUtate , 
generalitade. 

i4-  General,  adj.,  lat.  GENERALiV,  gé- 
néral. 

L'  habitacols  es  ge^erat.s 
La  terra  de  totz  animais. 

Bref,  d'uinor,  fol.  Sg. 
La   terre  est  l'habitation  générale  de  tous   ani- 
maux. 

Aicho  es  generai.s  régla. 

Gramm.  proi>enç. 
Cela  est  générale  règle. 
ReJdra  conte  al  recebedor  général. 
Tit.  de  i!\2!^.  Hist.  de  Lang. ,  t.  IV,  pr.,  col.  423. 
Keodra  compte  au  receveur  général. 
Adv.comp.  La  caa^a  tan  Le  en  général  com 
en  especial. 

V.etVert.,iiA.Z^. 
Là  chose  aussi  bien  en  général  comme  en  spécial. 
CAT.  ESP.  General,  port.  Gérai,  it.  Générale. 

i5.  Generalment,  adv.,  généralement. 
Generalment  so  es  vers,  si  es  plag  de  causa 
corporal. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  l5. 
Généralement  cela  est  vrai,  s'il  est  litige  de  chose 
corporelle. 

Que  nos  veda  generalmen  tôt  peccat. 

Les  X commandements  de  Dieu. 
Qui  nous  de'fend  généralement  tout  péché. 
ANC.  FR.  En  tous  lieux  .si  generalment. 

EuSTiCHE  DeSCUAMPS  ,  p.    l\l. 

CAT.  Generahnetit.  esp.  Generahnente.  port. 
Geralmente.  it.  Generahnente. 

16.  Generos  ,  adj'.,  lat,  generosm^'^  gé- 
néreux, illustre. 

Par  lo  noble  e  generos  seignor. 
Tit.  du  XV*  siècle.  Entre  le  seig.  et  les  hab.  de  la 

Roche. 
Par  le  noble  et  généreux  seigneur. 
CAT.  Generos.  esp.  port.  it.  Generoso. 

17.  Engenramen  ,  S.  m.,  procréation, 
génération,  proiluction. 

Engenramen  d'  orne  e  de  femna. 

Liv.  de  Sydrac,  loi.  82. 
Procréation  d'homme  et  de  femme. 

Daret  l'eniperis  .xiiii.  engenramens. 
Pierre  de  Cobbiac  :  El  nom  du. 
Dura  l'empire  qaaiovzc  générations. 
ASC.  Esr.  Engendramiento,  it.  Ingcncrainento, 
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18.  Engenradura  ,  s.  f.,  progéniture, 
naissance. 

Ama  sa  engenradura. 

Brev.  d'amor,  fol.  53. 
.\ime  sa  progéniture. 
Loc.  Jacob  respondet...  Si   mi   donas  la    pre- 
luiera  engenradura. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  8. 
Jacob  répondit...    Si   tu   me   donnes  la  première 
naissance  (le  droit  d'aînesse). 
ANC.  FR.  Ki  raolt  nuîst  à  engenréure. 

Roman  de  Mahomet,  v.  1824. 

19.  EnGENRAIRE  ,     ENGENRADOR  ,    S.    m., 

créateur,    procréateur,   producletir, 
père. 

Paire 
Del  sieu  filb  et  engenraire. 

Bref,  d'amor,  fol.  g. 
Père  et  procréateur  du  sien  fils. 

Engenrador,...  lume  merevilbos  e  grant. 

Lo  Pajre  elernal. 
Créateur,...  lumière  merveilleuse  et  grande. 
AXC.  FR.        E  H  plus  sage  e  li  meillor 
E  tnit  li  bon  engendréor 
I  mornrent,  fors  vilenallle 
Ne  remist  el  règne  senz  faille. 
B.  DE  Sainte-Maire,  Chr.  deNorm.,  fol.  171. 
CAT.  KSP.  Engendrador.  it.  Ingeneratore. 

20.  Engenrayritz,  s.f.,  du  lat.  gese- 
ra^rix,  génératrice  ,  mère. 

Verge,   de    Dieu   ENGE^RAYRlTz ,   sias   nos 
liuey  en  ujuda. 

Philomena. 

Vierge,  mire  àe  Dieu,  sois-nous  aujourd'hui  eu 
aide. 

vs.  Ingeneratrice.  -•  ,    •'        '.   ■ 

21.  Engenrar  ,  engendrar  ,  V. ,  lat. 
ixGENERARe ,  engendrer,  procréer, 
produii-e. 

Cavaliers  fon  vostre  paire  , 
Que  us  engenret. 

Marcabeus  :  L'  autr'  ier  josl. 
Chevalier  lut  votre  père,  qui  vous  engendra. 
ÎMatriiDonis ,  lo  quai  Deus  establit  a  engen- 
rar efans. 

Des  sept  Sacrements  en  prov.,  fol.  .58. 
ftlariagc  ,  lequel    Dieu    établit    pour    engendrer 
enfanU-  .    -        -■   ,  j 
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Fi:;   Plf>  veull^'^  no  pot  emgenrar  sotil  sen. 
Tnid.  de  Bhle,  M.  52. 
Vrntre  pli-in  ne  peut  eni:enclrer  sens  subtil. 
Jqoc  de  mas  ekgenra.  brcgas. 

Zu'.  i/f  Sydrac,  loi.  loti. 
Jeu  Je  maïus  engendre  querclU'S. 

Aqacst  pecc«U  emuerret  la  mort. 
Ln'.  de  Sydnic,  fol.  8:^. 
Ce  péché  engendm  lj  mort. 
Adonc  ENGBXDRARIA.N  collizio. 

•  Leys  d'amors,  fol.   3. 
'Alor*  engendreraient  co\\\i\m\. 
Part.  prés.  Aiu  engaenlr  carn  kngendrantz. 
Trad.  d'.rtlliiicnsis,  loi.  i  i . 
A>ec  onguents  produisant  cliair. 
Part.  pus.  Natz 

MiinDï  de  temps  et  esgenratz. 
Bm>.  d'itmor,  fol.  9. 
Né  et  engendix  avant  le  tonips. 
Serprnt  coronat , 
De  vibra  engehrat. 
G.  FiGL'EiR.vs  •■  Sii-venles  vuelli. 
Serpent  couronné,  de  vipère  engendre. 

ARC.    FR. 

Au  bon  dac  Aymon  qui  les  voull  engenrer. 
liomtin  de. i  fils  d'.fymon.  Bekkeh,  p.  2. 
ASC-.  CAT.   Engenrar.   cat.   mod.    esp.   Engen- 
drar.  it.  Ingenerare. 

/2.   Progenies,   s.  J.,    lat.    progemks, 
progéniture,  race,  famille. 

La  linbada  o  la  pROGEsrEs  del  rey  Clodovicu. 
Cal.  dels  aposl.  de  Roma,  fol.  97. 
I.J  lignée  ou  la  progéniture  du  roi  Clovis. 
aap.  PORT.  IT.  Progenie. 

7.1.  Pbookma  ,  s.  /.,  du  lat.  progenicv^ 
progéniture  ,  race. 

Per  femna  francha,  e  toia  la  progenia  f|iie 
«le  ley  JMira. 

Til.  de  1225.  --//t/i.  du  Ptoj.,  J.  332. 
Pour  femme  franclu.' ,  i-t  toute  la  progéniture  i|ui 
Kiftira  d'elle. 

Aû*o  et  I»  rnoGEHiA  deU  cointe.s  de  lile». 

Citl.  lUIi  aposl.  de  lioma ,  fol.   12<j. 
Ceci  eu  ta  ra<e  <lct  comto  de  iJloi». 
ir.  Progenia. 

7..'|.    PaiMOCr.NITUBA  ,    .V.  /,     lai.     IRIMO- 

«;k!»iti'i»*  ,  |>rimog('"iiiinir. 
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Dret  de  primogenitura. 

Fors  de  Béarn,  p.  lo85. 
Droit  de  primogcnitiire. 
CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Prîmogenitiira. 

2;").    REGENERATION,  .y../".,    lat.    REGENERA- 

TioNtv»,  régénération. 
L"  Antéchrist  enseigna  non  .sperar,  en  aico, 
la  REGENEHATION  ,  la  confermalion. 

Doctrine  des  Faudois. 
L'Auleclirist  enseigne  de  ne  pas  espérer,  en  ceci  , 
la  régénération,  la  confirmation. 
CAT.   Regetieraciô.  esp.  Regeneracion.    port. 
Rcgencracào.  it.  Regenerazione. 

26.  Regenerament,  s.  m.,  régénération. 

Per  lolavanient  del  regenerament. 

Trad.  de  l' Epît.  de  S .  Paitl  à  Titus. 
Par  la  puridealion  de  lu  régénération. 

•i-j ,  Regenkrar  ,  V.,   lat.  regenerarc, 
régénérer. 

Rf.generar,   distribnir  la.s  gracias  del  Sant 
Esperit. 

Doctrine  des  fraudais, 
liégénérer,.  distribuer  les  grâces  du  Saint-Esprit. 

LO   cal    REGENERET  nOS. 

Trad.  de  la  J'*  cpit.  de  S.  Pierre. 
Let(uel  nous  régénéra. 
<:at.  esp.  PORT.  Regenerar.  ir. Regenerare. 

2S.    Homogkneo' ,    (kO-j   grec    iftoytvijç, 
homogène. 

Can/.as  homogeheas  ,  so  es  a  dire  .seinlan.s 
en  natura. 

lUuc.  de  las  propr.,  loi.    116. 
Clioses  homogènes ,  c'est-à-direseniLlahles  en  nature. 
CAT.  ESP.  PORT.  Homogeneo.  ir.  Omogeneo. 

2«).  KTin;KOGENEOs,  ar^. ,  lat.  iieteroge- 
neus  ,   ilii  grec   'iTt^cç,  yev*?,  hétéro- 
gène. 
f  lanzas  i;therogenea.s  et  diversas  en  natura. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  116'. 
Clioses  hétérogènes  et  diverses  en  nature. 
CAT.  lisp.  port,  lleierogeneo.    it.  Etcrogenco . 

GENT,  GEN,  s.  f.,  lat.  GENTCW  ,  gent, 
nation ,  famille. 

Tota  GEN  cresliana 
Que  e.s  desotz  lo  ray. 

B.   I(E  VentADOL'Ii  :  Ouan  la  dois"  aiii  < 
Tiiiile  /je/i^  rlirélicnnf  qui  est  dcsous  le  soliil 
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Ane  non  nasqnet  sai  entre  nos 
Tan  belha  de  negnna  g  en. 

G.  RiDEL  :  Quan  lu  rossinliols. 
Oncques  ne  naquit  ici  parmi  nous  aussi  belle  d'au- 
cune nation. 

—   Personne ,  homme. 
Que  val  vinre  ses  amor, 
Mas  per  far  enneg  a  la  gen? 

B.  DE  Ventadoir  :  Non  es  uieravellia 
(^ue  vaut  vivre  sans  amour,  excepté  pour  l'aire  en- 
nui à  la  gent? 

Frances  no  son  pas  gens,  ans  son  diable  nat. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  3291. 
Les  Français  ne  sont  pas  hommes,   mais  ils  sont 
diables  nés. 

Loc.  Los  senbors  prélat/,  et  gens  de  gleysa. 
Heg.  des  états  de  Provence,  de  l/Joi. 
Les  seigneurs  prélats  tt  gens  d'église. 
Quar  allais  captenemeus 
No  val  niest  las  bonas  gens. 

Bertr.^nd  de  Born  :  S'abrilse  fuelhas. 
Car  telle  conduite  ne  vaut  parmi  les  bonnes  gens. 

Las  gens  d'art. 

ZiV.  de  Sjdvac,  loi.  'ji. 
Les  gens  d'art. 

Dreitz  de  natara  f'o  '1  primiers, 
E  dreitz  de  gens  fo  '1  dcrriers. 

Bref,  d'amor,  fol.  3. 
Droit  de  nature  lut  le  premier,  et  droit  des  gens 
fut  le  dernier. 
ANC.  FR.  Par  njy  le  col  soient-iLs  pendus 

Telz  gents  qui  sont  si  enipescbables. 
La  Farce  de  Patlielin,  p.  I\i3. 
Les  plus  gents  de  bien. 

Amyot,  Trad.  de  Plulai-t/ue,  OEuv.    nièl. ,  t.  I  , 

p.  3t)r. 

c.vT.  Gent.  anc.  esp.  Gient.  esp.  mod.    port. 
IT.  Gente. 

2.  Gens,  ces,  adv.  nég.,  point,  pas,  nul- 
lement. 

Ella  s  fen  sorda  ,  gens  a  Ini  non  atend. 
Poème  sur  Boece. 
Elle  se  leint  sourde,  point  à  lui  ne  fait  attention. 
Patz  forsada  no  m  plalz  ges. 
Bernard  de  l.\  Barthe  :  Foillia  ni  Hors. 
Paix  forcée  ne  me  plaît  point. 
cAT.  Gens. 

3.  Gent,  ad/'.,  lat.  CENTi/iV,  gent,  gentil, 
joli,  agréable  ,  gracieux. 

Merce  us  clam  ,  domna  genta. 

Arnaud  de  Marueil  ;  Ses  joy  non  es. 
Merci  je  vous  cric  ,  (\;\mc  gentillt. 
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Cant  las  nialsos  son  gent  as   en  la  vila,  la 
vila  n'es  plus  genta. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  8t). 
Quand  les  maisons  sont  jolies  en  la  ville  ,  la  ville 
en  est  plusyo//e. 

Fig.       Bon  cosselh  vos  don  e  gen  : 
Amatz  e  cantalz  soven. 

Peïrols  :  Quant  amors. 
Bon  et  gentil  conseil   je  vous  donne  :  Aimez   et 
chantez  souvent. 
Compar.  Sa  beutatz  es,  entre  las  gensors, 

Genser  ,  aissi  ciiiu  entre  foillas  Hors. 

AlMERl   DE   PegITILAIN  :  Tolz  boni. 
Sa   beauté  est,    entre   les    plus    gentilles,    plus 
gentille,  ainsi  comme  la  Heur  entre  les  feuilles. 

Per  la  gensor  que  anc  formes 
Amors,  e  per  la  plus  gaya. 

Arnaud  de  Marueil  :  Us  gays. 
Pour  la  plus  gentille  qu'oncques  formât  amoui  , 
et  pour  la  plus  gaie. 
ANC.  IT. 

Cbe  quanto  gente  è  più  mhûer  gensore. 
GciTTONE  d'Arezzo  ,  Lett.  3o. 
ANC.  FR.  N'en  devez  autruy  blasmer 

Que  le  gent  corps  que  vous  portez. 
Charles  d'Orléans-,  p.  33. 

"Vosîre  gent  corps  de  moy  .se  part  et  emble. 
Cl.  Marot  ,  t.  I,  p.  341. 

Nommer  le  puis  ,  c'est  li  y>\us  gens. 

Lai  d'Ignauris ,  p.   11. 
Sans  que  je  puisse  appercevoir 
Ung  seul  confort  ne  recevoir 
De  vostre  gracieux  corps  ^en^ 

OEui'res  d'Alain  Cliartier,  p.  788. 
Adverb. 

Mont  estai  gen  franquez'  ab  gran  beutat. 
Arnaud  de  Marueil  :  Toi  quant  ieu. 
Moult  est  gentiment  francbise  avec  grande  beauté. 
Li  siel  belb  huelb  traidor 
Que  m' e.sgnardavan  tan  gen. 

B.  de  VentadouR  :  Acossellatz. 
Les  siens  beaux  yeux  traitres  qui  me  regardaient 
si  gracieusement. 
ANC.  IT.  Se  ne  la  proprîa  uienle 

Genti  pensieri  et  onésti  ritiene. 
Barberini,  Doc.  d' amore,  p.   i52. 

Le  dictionnaire  de  la  Ciusca  dit  sur 
cet  adjectif  : 

\'oce  anticba  veuula  dal  pr<nci!zale. 
Awc.  r.KT.  ANC.  fcsr.  Gent. 
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4.  Gestamkm-,  (uh-.,  ^;entiiiieiit ,  agréa- 
blement. 

E  'l  van  GRNT.\MEXT7.    COUOItIUl. 

Roman  de  Jilufit ,  fol.  87. 
Y.K  \f  vont  gentiment  cncourageanl. 
ASC.  m.  Le»  verges  d'or  ^fn/iT/M^wf  esiuaillées. 
Jeu.kn  de  Saintré,  t.  1 ,  p.  i^t". 

5.  Gkstet,  rtr//'.  J///J..  gentillet. 
I)iiuiiiiiti\as  coma  :  oentkt. 

Leys  il'amors,  fol.  100. 
.  Diminulivfs  comme  :  gentillet. 
Adverb.  Al  pos  orîirET  que  ptiscalz. 

DEfDES  DE  Pr.\DES  ,  AlIZ.  CaSS. 

Au  plus  geAliment  i\ue  vous  puissiez. 
Gentbt,  riien  ,  jogiian. 
Gaibert,  moi.nk  de  Pl'icidot  :  Uns  joys. 
Gentiment  ,  ri.iiit  ,  jouant. 

6.  Gknliazos  ,  S./.,  gcntille.sse. 

Voill  que  m  do  de  sas  faissos, 
Que  il  estai  genliazas. 

Bertra.nd  dk  Born  :  Domna  puois. 
Jr   teu\  qu'elle  me  donne  de  ses  manières  ,    vu 
<juc  lui  siel  gentillesse. 

7.  r.E.NsoziA,  GENSEZA  ,  ^,/".,  gentillesse. 

N  Ayniars  lue  don  sa  coyndia. 

En  Trencaleos 
Sa  GexsoziA. 

Elias  de  Barjols  :  Bclbs  Guazans. 
(^hic  le  seigneur  Aimar  nie  donne  sa  gricc  ,  le  sei- 
gneur Tren'calron  sa  gentillesse. 

Un  manuscrit  porte  censeza. 

8.  Ge.ntii.fza,    .<;.  /.,   gentillesse,    no- 
bless*'. 

L»  nobler.a  c  la  «.K^Tir.t/.A  del  cors  non  es 
vefiiia  noljlc-za,  car  tolz  cm  fillis  de  una  niayre. 

De  lur  oiitTii.EZA,  per  so  car  .so  e  cuionesser 
de  gentil  brac. 

f.et  yen.,  fol.  :«et  34. 

I.*  ooMe»«c  et  la  gentillene  du  corps  n'est  pas 
*nie  noltlctte,  car  iioui  sommet  tous  (ils  de  mémi^ 
mèn. 

De  l«ur  nnbteite,  parce  qu'iU  winl  et  pensent 
i^tn  At  ooble  liuue, 

«■C.  FK  Grnêr.ileciienl  loule  la  Hci^^iiciM  ir-  et 
gtnttllene  de  ce»  «leux  parties  clicvaucbc- 
reut  dcTaiil  rt  derrirre. 

MoHATMLtT  ,  I.  II  ,  Toi.  lub. 

CAT.  fl<nale$a.  ».»p.  roux,  (ienùteza.  11.  Gen- 
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().  Gentil,  lat.  oentilw  ,  odj. ,  gentil, 
agrt'-nble,  noble. 
Franca  e  gentii.s  e  d'avinen  coropanha. 

Pons  de  Capdueil  :  Leialsamicx. 
Franche  et  gentille  et  d'avenante  compagnie. 
Era  joves  e  gaia  e  gentils  domna. 

y.  Je  Raimond  de  Miraval. 
Etait  jeune  et  gaie  et  gentille  dame. 
ANC.  FR.  Maintenant  en  nn  bel  repaire 
L'ammena  la  ^e«<(x  comtesse... 
Damoi.sele  gentil  et  franche. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  III,  p.  422  ,  et  t.  I  ,  p.  176. 
A  poures  gentilz  hommes  etgencilz  femmes. 

JOINViLI,E,   p.    t/jS. 

Lequel  s'esfoit  marié  à  une  ^e»T«7-feniuie  du 
piivs  du  Maine. 

OEin'res  d'Alain  Charlier,  p.  1 19. 

—  Sub.<itantiv.  Païen. 

Aquo  que  fazio  los  gentils  al  comensament 

dcl  mes. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  127. 
Ce  que  faisaient  les  gentils  au  commencunieiit  du 
mois. 

Li  gentil  o  'Ih  paya  foro  traitz. 

dit.  dels  apost.  de  Ruina,  fol.  82. 
Les  gentils  ou  les  païens  furent  Iraliis. 
CAT.  ESP.  roiiT.  Gentil.  it.  Gentile. 

10.  Gentilmkn  ,  <7r/c.,  gentiment. 

Sabetz  GENTILMEN  scrvIr 
Las  domnas. 

PoNS  d'Ortafas  :  Aissi  cum. 
Vous  savez  gentiment  servir  les  dames. 
CAT.  Centilment.  Esr.  tort.  it.  Gentilinentc . 

1 1 .  Gentilar,  V.,  se  montrer  gracieux , 
plaire. 

Oiiar  tan  pen  «entila. 

Balmond  de  Mihaval  :  Aissi  m. 
Parce  que  si  gracieusement  elle  se  montre  gra- 
tieiise. 

12.  Gensar  ,  V.,  orner,  parer,  embellir. 

Ilh  sab  GENSAR  sa  fais.so 
Ab  bels  semblans  et  ab  coendes  parvens. 
Rai^iond  de  Miraval  :  Entre  dos  volers. 
Elle  s;iil  embellir  aa  façon  avec  beaux  semManI» 
et  gracieuses  apparences. 

Pus  vos  no  las  voletz  gensar, 
S'elhas  se  genson  ,  110  vos  tir. 

Le  MOINE  DE  MONTADDON  :  Autra  votz. 
l'iiisque  vous  ne  les  voulez  pas  nrncr,  si  elles  s'o/- 
nrnl ,  qu'il  ne  vous  de'plaisc. 
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—  Être  beau  ,  briller. 

Ab  la  bêla  qu'entre  las  gensors  gensa. 
P.  Imbert  :  Aras  pus  vei. 
Avec  la  Lelle  qui  entre  les  plus  belles  brille. 
En  sa  beatat  gexsa  valors. 

Arnaud  de  MARtF.iL  :  Belli  m'es. 
En  sa  hesuié  brille  nie'rile. 

Per  oui  pretz  meilinra  e  gensa. 

La  comtesse  de  Die  :  Ab  joi  et  ab. 
Par  qui  me'rite  s'ame'liore  et  brille. 
Part.  pas. 
Aissi  cam  es  d'un  frnich  gensatz  uns  ortz. 

B.  ZoBGl  :  Aissi  col. 
Ainsi  comme  d'un  fruit  est  orné  un  jardin. 
ANC.   FR. 

RecogQoisspz  les  dictz  de  noslre  maistre. 
Et  vous  gencez  ponv  lou  remède  y  mettre. 
Légende  de  Faitfeu,  p.  l\. 
ANC.  CAT.  Genzar. 

\?>.    Agensamen  ,    s.    m.,    agencement, 
arrangement  ,  accommodement. 
Pueys  sec  se  1'  agensamens. 

Lejs  d'amors,  fol.  l^. 
Puis  s'ensuit  V agencement. 
Per  noru  d'AGENSAMENT. 

Tit.  de   1378.  Hist.  de  LanguedoCj  t.  IV,  pr., 

col.  355. 
Sous  le  nom  à' accommodement. 

i4-  AcENSAR,  V.,  plaire,  embellir. 
Toza  ,  tant  m'  agehsa 
Vostr'  araors. 

G.  RiQUlER  :  Gaya  paslorella. 
Jeune  fille ,  tant  me  plaît  Totre  amour. 
Senher,  oui  agensa 
Joys  e  solatz. 

T.   DE  FOLQUET  ET  DE  GiRAUD  :   GirauJ. 

Seigneur,  à  qui  plaît  joie  et  amusement. 
ANC.  Fa.  Comme  on  a  de  coustume  d'agencer 
les  palais  le  jonr  des  nopccs. 
Camus  de  Bellev,  Diversités,  t.  II ,  fol.  i5[. 
<;at.  Agenzar.  anc.  it.  Agenzare. 

Le   Dictionnaire    italien   (I'Alberti 
(lit  sur  ce  verbe  : 
Voce  anticha  derivafa  del  provenzale. 
Mûllo  m'<5!^e/z:;e/'/a  vostra  parvenza. 
MoNNA  Nina. 
Di  cni  il  meo  cor  gradir  molto  ^  agenza. 

BarbeUINO  ,  2«i'.  de'  Dociim.  d'  amore. 

GEOMANCIA,  s.  f.,   lat.   geomantïa  , 
géomancie,  sorte  de  divination. 
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De  GEOMANCIA  totz  los  esperîroens. 

Pierre  de  Coebiac  :  El  nom  de. 
De  géomancie  toutes  les  expériences. 
.  por.T.  Geomancia.  ix.  Geomanzia. 


OMETRIA,  s.  f.,    lat.  geometeia, 
géométrie. 

Qiiar  nul  lemps  astronoinia 
Non  Hiizi  ni  geometria. 

Brev.  d'amer,  fol.  2. 
Car   en  aucun  temps  je  n'appris   astronomie  ni 
géométrie. 

En  dyaletica  ,  geometria,  inusîca. 

Cat.  dels  aposl.  de  Rama,  fol.  ^5. 
En  dialectique  ,  géométrie,  musique. 

cat.  ESP.  PORT.  IT.  Geometria. 

GEQUIR,  GiQuiR,  V.,  du  lat.  VACUrtRe, 
laisser,   quitter,  abandonner. 

Farai  un  guai  sonet  novelh 
Que  trametrai  part  Mongihel 
Al  marques  qu'  el  sobreuoiu  gic 
De  Monferrat ,  e  pren  selb  de  s^  maire. 
E.  Cairel  :  Pus  chai  la. 
Je  ferai  un  gai  sonnet  nouveau  que  je  transmettrai 
par  delà  Montgibelau  marquis  qui  quitte  le  surnom 
de  Montferrat ,  et  prend  celui  de  sa  mère. 
Car  si  r  autrny  dreg  cobeltas 
E  'n  GiQUEs  las  vias  dreitas, 
Sabes  quai  loguier  enipleitas.' 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Crist. 
Car  si  tu  convoites  le  droit  d'autrui  et  en  quittes 
les  voies  droites,  sais-tu  quel  salaire  tu  acquiers? 

Loc.     Ab  ben  far  et  ab  mal  giquir. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Paiz  passien.  Var. 
Avec  bien  faire  et  avec  mal  quitter. 
Part.  pas.  Qnar  los  a  per  paor  geqcitz. 
Bertrand  de  Born  :  Pus  lo  gens. 
Car  les  a  par  peur  abandonnés. 
Per  qae  cels  vos  an  geqcida 
Que  us  an  longamen  servida. 

Elias  de  Barjols  :  Araor  be  m  platz. 
C'est  pourquoi  vous  ont  quittée  ceux  qui  vous  ont 
longuement  servie. 
ANC.  CAT.  Gequir. 

2.  GiQuiA,  s.f.,  cessation,  abandon, 
délaissement. 

Ni  s  pot  mndar  ses  giqdia. 
De  be  far. 

Bref,  d'amnr,   fol.  i3. 
IVi  se  peut  changer  sans  cessation  de  bien  faire. 


\6\  c.v.n 

'\.  I)Pscn>»'iR,  I'.  t]uittiM.  Si- ihpartir, 

se  •It'lnchor. 
Sués:   Mol  «  gricn»  e  fi>rlr.  et  ain.ir 

AN  trF9|>u»sans  drl  uKSGigciK  ^^ 

D'ar»»'»  *Jp  qui'  *  tli'gian  ayzir.  ^^ 

Pit'KitE  d'Avvercîie  :  De  Diou  non. 

Il  rij  \r**  i^nilile  et  fort  et  anieraut  tré|i.issanls  lU- 

te  Jr/uir/ir  Je  cr  if  quoi  il»  devraient  s'acconimoili-r. 

GEROONTIS.  >.  /;*.,  ^ivnat ,  soric  d'c 

toff.v 

Si  cniu  •  '  11^  ..trtc.oscis  (>  os  ilraps  de  seda. 

Tr.ut.  ■/»(  Cinlf  de  Jiislinien,  fol.  95. 
Aimi  tomme  e»t  un  f;renat  ou  un  drap  Je  soie. 

C'.EUMAN,  cwrman,  ndj.,  lat.  (.f.rmanm.v, 
j:i'iinnin. 

Si  jIcu»  dcU  fraires  geb.maks  o  de  las  seiois 
CAIIMA5  \.i  era  nioriz  rnans. 

Trad.  du  Code  de  Juslinien,  fol.  ^2. 
Si  aucun  des  frères  germains  ou   des   srcurs    p;ev- 
miiiiK-j  riait  mort  avant. 

Mo»  COzi»  GEKMAS   IcSt. 

Roman  <U  Géra  ni  de  liossillon,  fol-  98. 
Tu  vt  niiin  cou'iin  f^criiuiin. 
Ai*ai  cm  frayres  cirmas,  natz  d'  un  payrc  e 

il'iiua  iu.]Vie. 

A'.  i7  (^crt.,  foi.  5;. 
Ain»i  nous  tommes  Mtcs  pcrmains,  nés  de  nn'-me 
j«*rc  et  de  même  roérc. 

CAT.    Cennn.    asc.   e.sp.    Cermano.  esp.   mod 
lUnnano.  tout.  it.  Cermano. 

r,E[lMANDRE;V,5./,  du  lat.  f//aMOE- 
un/.v.  t,'tTmai)dri'e,  .sorte  de  plante. 
Kailz  i!  incizina  naloral 
Dr  of'.HMATvnnEA  ,  bon  .secada 
F.  beii  en  polvera  lornada. 

Dr.iDfc.s  ni;  Pbabk.s,  jdiiz.  rass. 
Failn-lui   mi-dcciiie   naturelle   de   ffermandivc , 
liim  mbée  et  |>ien  réduite  tn  pondre. 

$.\r.  CainedrU.  it.  Calamandrea. 

r.ERMF. ,    f«KRM  ,   s.   m.,   Int.   okrmf.a/, 
Ç'-rtnc. 

Okamk...  «*  petit  raine!  al  rjDal  natara  tra- 
met  ralur  naloral,  hiiiiior  tiiitriincnlal. 

^  Ktiii .  dr  Itii  firnpr.,  fol.  2I<). 

Grrma...  e«t  prlil  rameau  auquel  nature  transmet 
rfallrar  nalurellr  ,  liumcur  nulrilÏTe; 
Romputz  a  loiz  oebms 
l.a  morlz. 

I^ry  t  d'nmnn  ,  fol.  28 
A  liVlW  tnK»  gri-mrt  Ij  mort. 
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Fit^.  r.KRMES  de  volontat. 

Tmd.deb^de,{o\.6i. 
(•frmc  de  volonté. 
EST.  Germen.  it.  Germe. 

2.  Germinac.io  ,  s.  f.,  lat.  germinatio  , 
germination. 

Es  temps  de...  germinacio. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  129. 
l'.st  tem)>s  de...  i;erminatinn. 
ESP.  Cerminacion.  it.  Germinazione. 

3.  Germinos,  rt^".,  fécond,  prodtietif. 
Es  en  gens  germinoza. 

Elue,  de  lus  propr. ,  fol.  ifi.'j. 
Ivst  /i'Vonf/t;  en  gens. 

4.  Germinatio,  adj.,  germinatif,  pro- 
pre à  se  propager. 

Herba  mot  pululaliva,  so  es  a  dire  germi- 
nativa  . 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  219. 

Herbe  très  pullulativc,  c'est-à-dire g-erm/nn<jVe. 

5.  Germenar,  V.,  lat.  germinarc,  pro- 
duire, germer,  féconder. 

Gra.ssa  terra  germena  so  queesenleicscondal. 
Trad.  de  B'ede.  fol.  45. 
Terre  a^Ta^sc  féconde  ce  cjui  est  en  elle  caclie. 

L'una...  frnc  non  germenava. 

L'yfi'ungeli  de  li  quatre  Semcncz. 
L'une...  ne  pruduisuit  fruit. 
Fig.  Un  dos  rozal  del  cel  que  11  fay  germenar 
e  creysser  el  cor  una  dossa  e  siiaii  raziss  d'aïuor. 
r.  e/^er/.,  iol.56. 
Une  douce  rosée  du   ciel  qui   lui   fait  fjermer  et 
croître  au  cœur  une  douce  et  suave  racine  d'amour. 
ESP.  Germinar.  it.  Germtnare. 

GERUNDIU,  .y.  m.,  lat.  gerundiuw, 
gérondif,  ferme  de  grammaire. 

Dels  cEiiuNDius  e  del»  supis. 

Leys  d'ainors,  fol.  /|/j. 
Des  f^érondifs  cl  di's  supins. 
CAT.  Gcrundiu.  esp.  port.  it.  Gerundio. 

GERZI,  .V.  ///.,  jardin, 
l'raiz,  fUiRzis,  nions. 
.Sczent  en  okrzi. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  169 et  20(>. 
Prés,  jardins,  montagne». 
Asiin  en  jardin. 
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GESTA,  s.f.,  du  lat.  gesta,  chronique, 
histoire. 

La  GESTA.  dis  qu'el  temps  antic. 

V.  de  S.  Honorât. 
U histoire  dit  qu'au  temps  ancien. 
EnP.Rogierslos  capdela,  si  la  gesta  no  ment. 
Guillaume  de  Tudela. 
Le  seigneur   Pierre  Eogiers    les  conduit ,    si    la 
chronique  ne  ment. 

Cnm  recito  las  gestas. 

Talaytz  de  Savieza. 
Comme  rapportent  les  histoires. 

Canson  de  gesta,  anc.  fr.  chansnti 
de  geste,  se  disait  de  tout  poëme  qui 
rappelait  des  exploits  chevaleresques. 

E  'I  joglar  que  son  el  palais 
Violon  descortz  e  sons  e  lais 
E  dansas  e  cansons  de  gesta. 

Roman  deJaufre,  fol.  98. 
Et  les  jongleurs  qui  sont  au  palais  accompagnent 
de  la  viole  descoris  et  sonnets  et  lais  et  danses  et 
chansons  de  geste. 
ASC.  FR.  Lange  est  la  geste  des  Normanz. 

Roman  de  Rouj  v.  io:J38. 
Je  sai  bien  canter  de  geste; 
Me  vo!és-vos  oïr  canter? 

Li  gieu  de  Robin  et  de  Marion. 
Et  fables  et  chancons  de  gestes. 
Rojnan  du  Renart ,  t.  I  ,  p.  I. 

—  Manière. 

Car  qui  en  fur  drech  s'  atuia  , 
No 'l  plai  vil  faitz  d'  avol  gesta. 

G.  Olivier  d'Arles,  Coblas  triadas. 
Car  qui  s'applique  à  agir  droitement  ,  ne  lui  plaît 
vile  action  de  basse  tnanière. 
AKC.  CAT.  Gesta.  esp.  Gestas.  it.  Gesta. 

2.  Gestio  ,  s.f.,  lat.  GEST10,  gestion, 
administration. 

Le  faitz,  so  es  la  gestios  d'  aqnel  negoci. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  6". 
Le  fait ,  c'est  la  gestion  de  cette  afïàire. 

3.  Gerir,  V.,  lat.  GERERA,  porter,  com- 
porter. 

Part.  prés.  Se  gerens  per  cossols  de  la  dîcba 
ciutat.  , 

Tit.  du  xme  siècle.  Doat,  t.  CXVIII ,  fol.  86.    ' 
Se  portant  pour  consuls  de  ladite  cite. 
II. 
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/|.  Registre,  s.  m.,  iat.  registre///,  re- 
gistre. 
Fetz  lo  registre  pastoral. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  ^6. 
Fit  le  registre  pastoral. 

cat.    Registre,    esp.    Registro.   port.    Registo. 
it.  Registro. 

5.  Registrar,  V.,  Iat.  registrar^,  en- 
registrer, inscrire. 

E  '1  fetz  REGISTRAR  el  Catalogne  dels  S.  con- 
fessors. 

Cat.  dels  apost.  de  Pioma,  fol.  2o5. 
Et  le  fit  inscrire  a.\x  catalogue  des  saints  confesseurs. 
Part.  pas.  Fo  registratz  el  oathalogae. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma ^  fol.  204. 
Fut  enregistré  au  catalogue. 
cat.  esp.  Registrar.  port.  Registar.  it.  Regis- 
trar e. 

6.  Exregistrar  ,  V.,  enregistrer. 
Son  testament...  per  lo  enregistrar. 

Tit.  de  i5o2.  Doat,  t,  XL VI,  fol.  233. 
Son  testament...  pour  l'enregistrer. 

7.  Suggestio,  s.f.,  lat.  sdggestio,  sug- 
gestion. 

Perfalsas  suggestios  et  acuzatios  fon  acnzafs. 

V.  et  Vert.,  fol.  104. 
Par  fausses  suggestions  et  accusations  fut  accuse'. 
CAT.  Suggestio.  ESP.  Sugestion.  port.  Sugges- 
tào.  iT.  Suggestione. 

GESTI,  .î.  «.,  pince ,  tenaille. 

Instrument  apelat  gesti. 
Ta  extralz  aqno  am  gesti. 

Trad.  d'Albucasis,  io\.  14  et  41.    ' 
Instrument  appelé  pince. 
Tu  exilais  cela  avec  pince. 

GET,  s.  m.,  jet,  courroie,  lien. 

De  bos  getz  apreisonatz, 

GiRAUD  DE  BORNEIL  :    No  pueSC. 

Retenu  prisonnier  par  hom  jets. 
*>'C.  VR.  Je  suis  liée 

Des^/«  d'amour  et  alliée. 

Jehan  de  Saintbé  ,  1. 1 ,  p.  64. 
Gérard  laissa  \esgiez,  si  laissa  l'espervier  aller. 

Hist.  de  Gérard  de  Nevers,  2=  part.,  p.  26. 
ANC.  CAT.  Get.  it.  Geto. 

GEYS,  geish,  s.  m.,  lat.  G\ps//m,  gypse 
plâtre. 
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Sjii  oirtre  UEVS  quant  es  locx. 

RvlMiiM>  d'Avic:*oX  ;  Sirveiis  sut. 
J»  uif  mrttn:  ;i/./fr«-qu»iiJ  il  est  lieu. 
HcrsH  qui.cxnvt  cl  ilestreinpat  ab  l'ayga,  es 
uni  a  far  pareil. 

Ktuc.  de  las  propr.,  fol.   iGç). 
PlJlrt  qui  ,  calcinf  cl   delri-mpc  avrc  l'oaii  ,   csl 
iiiilr  pour  l'jirr  murailln. 

xnC.     CAT       C^/M.    CAT.     MOD.    Clli.V.    ISP.      1  V.<c>. 

p«mr.  iT.  C.esio. 

t.   Geksif.r  ,  .«•.  lit.,  plâlrit'i . 
.Il»»  m»c$lrc»  fustiers,    geis.sjers. 

T,i  ,lf  i335.  DoKT,  I.  LUI ,  fol.  219. 

1.*^  mailrr»  cliarpcnticr»  ,  pliilriers. 

r.EYSH  V  ,  cticHA  ,  x.f,  tresse,  sorte  de 
plante,  fruit  tli'  celte  |)lante. 
TiiTiH*  es  especia  de  legiim. 

Jî/iic.  tle  las  propr. ,  fol.  211. 
\^  etsit  f*l  i-sjK-cf  di'  Icguinc. 
Mesura  de  oeichas  e  de  sezes  redons. 

Coût,  de  Moissac  du  1U\'  siicte.  Do\T, 
i.  CXXVlI.fol.S. 
Mr«utc  t\e  gesses  cl  de  pois  ronds. 

GIBA,  ciBBA,  S.  /.,  lat.  GiBKA  ,  bossc, 
tumeur,  monficulc  ,  colline. 
Aposlema  et  gibda. 

lianiels...  aqueU  ban  doas  giddas  el  dors. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  26  cl  24'. 
Apoitcmc  cl  tumeur. 

Cliamcaui...  ceux-là  onl  deux  bosses  nu  dos. 
Las  GiBAs  di-stru. 

Quant  aura  de  lare  en  miccb  de  la  gida. 
Tittd.  du  Tr.  de  fÂrpenlage,  part.  I,  cli.  .I  cl  3f). 
Mourr  le»  collines. 

ComLtcn  aura  de  br^r  au  milieu  de  la  lolline. 
isr.  roar.  Ciba,  n.  Cobba. 

a.  OiBos,    (idj.,    I;it.    oiitnosM.v,    hossn  , 
ine|j;al,  monliu-iix. 

.\<|ae>(  avia  an  ftaiie  iii.ibiitc  et  enclifi  , 
Ciaos. 

r.  de  s.  Honorai. 
Olui-l>  avait  un  frère  maladi'  et  ciiurLc'  ,  bossu. 
Sub/t.  Ab  ta  va  a  colcaa, 

V.  manj'e  heu  la  reiiitia  d'un  einos. 
I''.  Cai<BUN».L  :  Juan  l'alire. 
A««c  loi  r»  »«eouelianl,  ri  mange  et  Ixiil  |j  fiiimn' 
d'aa  bottu. 

Denoniait,  cesse  gibos 
Mut  *o»pn  sana  ,  ver.en  nos. 

Traii.  dr  l'Hvang.  de  yirodémr 


GIG 

Dcinuniaques,  .iveuglus  el  bossus  moull  souveul 
il  j-uerit  ,  nous  voyant. 

l)cstr:n-  una  tinu  boito.su  lio  cinos.v  en  divcr- 
sas  parts. 

Trad.  du  Traité  de  l' Arpentage,  pari.  J,  cli.  Hç). 

Arpenter  une   terre   tortueuse  ou  inégale  en  di- 
verses parties. 
Esr.  roKT.  Gihoso.  it.  Cibboso, 

3.     GlLUOSlTAT,     GKI.liOZlTAT  ,     S.f.,    Cn- 

fliue,  fnmcMtr,  gonflement. 

Al  coniensainenl  de  la  cu.bositat. 

Que  rautcri  110  sia  administrât  en  oei.bozi- 
ïAT  qne  sia  fayta  per  spasme  de  nervi. 

Trad.  d'yJIbucasi.'t,  fol.  lO. 

Au  commencement  de  l'enjlure. 

Que  cautère  ne  soil  administre  en  tiuiiciir  <jiii  soit 
faite  par  spasme  de  nerf. 

GIBRE,  GIVRE,  .V.  m.,  givre. 

Givre  re  plus  no  es  mas  ros  congelai. 

JCliic.  de  las  propr.,  loi.  iSy. 
(iii'ie  n'est  rien  de  plus  que  rose'e  congelée. 
E  '1  GiBRES  e'I  neus  son  a  flocx. 

P.  Baimond  de  Toulouse  :  Era  pus. 
El  le  gii're  el  la  neige  sont  à  flocons. 
Lancan  son  passât  li  givre. 

A.  Dakikl  :  Lancan  sou. 
Lorsque  les  givres  sont  passc's. 
CAT.  Gebre. 

•>..   GiiiRAR  ,  V.,  se  couvrir  de  givre. 
Quan  la  neus  chai,  c  giiikon  li  verjan. 
R.  Jordan,  VICOMTE  de  S.-Antonin,  ou  Cadf.nf.t  : 
Quan  la  neus. 
Quand  la  neige  tombe,  el  .«e  couvrent  de  givre  les 
vergers. 
CAT.  Gcbrar. 

GIGUA,  GuiGA,  s.f.,  gigue,  instrument 
(le  nuisi(|iie. 

Sajx'has  aipar, 

E  bcn  tcnpiar 

La  guiga,  e  '1  sons  esclarzir. 

GiRAUD  i>K  CvLAlvsoN  :  Fadcl  joi^lar.  Far. 
Saclies  jouer  de  la  liarpp,  cl  Lien  accorder  la  gigue, 
el  cclaircir  les  sons. 

—  Air,  chant. 

En  plor  n  turnada  ma  gi(;ua. 

Ukl'dks  1)k  l'itAnES  :  .Si  per  amar. 
l'.n  pleur  a  touriid  ma  gigue. 

AN< .  fp..  En  barpe  ,  en  vide  et  en  {figue 
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En  devrait  en  certes  conter. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II ,  p.  3l4- 
Harpes  et  gigues  et  rubebes. 

Pioman  de  la  Rose,  v.  21286. 
ESP.  IT.  Giga. 

GIGANT,  jAiAN,  JAANT,  S.  m.,  lat.  gi- 
GANT^/M ,  géant. 

Ad  nn  gigant  donarla  boni  per  adjutori  un 
petit  effant. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  II. 
A  un  géant  on  donnerait  pour  aide  un  petit  enfant. 
La  maire  d'  an  jaian. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  58. 
La  mère  d'un  géant. 

E  'I  JAANTz  qnan  lo  vi  venir. 

Roman  de  Jaufre,  2«  Ms.  ,  p.  65. 
Et  \e  géant  quand  il  le  vit  venir. 
CAT.  Gigant.  esp.  port.  it.  Gigante. 

GIMPLA,  s.f.,  guimpe. 

La  GIMPLA  non  sia  ges  mesa 
El  cap  a  gisa  de  pagesa. 

Un  TROUBADOUR  ANONYME  :  Seinor  vos  que. 
La  guimpe  ne  soit  point  mise  à  la  tête  à  guise  de 
paysanne. 

ANC.  FR.  Elle  ot  ung  voile  en  leu  de  gimple. 
Roman  de  la  Rose,  v.  35 Ji^. 
Qui  mesdites  de  la  pins  francbe 
Qui  onc  porfast  guimple  ne  manche. 

Roman  du  Renari,  t.  III,  p.  3l5. 
Sans  gimple,  .1.  cbapel  d'or  el  chief. 

Roman  de  la  Violette,  p.  234- 

GINGEBRE,  gingibre,  cingiebre,  s.  m., 
lat.  ziNGiBeRE/» ,  gingembre. 

De  GINGEBRE  qoe  sia  bels. 

Deudes  de  Prades,  ./^Mi.  cass. 
De  gingembre  qui  soit  beau. 

Gingibre  ,  dex  e  oeit  deniers. 

Tit.  du  xiu=  siècle.  DoAT  ,  t.  LI,  fol.  i5o. 
Gingembre,  dix  et  Luit  deniers. 
Am  pebre,  canela,  cingiebre. 

Trad.  d'yilbucasis,  fol.  53. 
Avec  poivre,  cannelle,  gingembre. 
CAT.  Gingehre.  ksp.  Gengibre.  port.  Gengibre, 
gengivre,  it.  Zenzero,  zenzevero,  zenzo- 
vero. 

2.  GiNGiBRAT,^.  7?/. ,  gingembre,  sorte 
de  composition  médicinale. 
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D' iiisso  er  esseplat  gingibrat  c  sucre  rozat. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  12g. 
De  ceci  sera  excepté  gingembre  et  sucre  rosé. 
IT.  Zenzoverata. 

GIRAR ,  V.,  lat.  gyrarc^,  tourner. 

Lo  gira  e  lo  régira  a  dexire  et  ha  senestre. 
Dona   Fortnna  gira  e  régira  totz  joins  sa 
roda. 

V.  et  Vert.,  fol.  72  et  2q. 
Le  tourne  el  le  retourne  à  droite  et  à  gauche. 
Dame  Fortune  tourne  et  retourne  toujours  sa  roue. 
GiRET  los  huels  al  Creator. 

V.  de  S.  Honorât. 
Tourna  les  yeux  vers  le  Créateur. 
Par  natnra  es  movens 
Sel  cels,  e  s  gira  tôt  cntorn. 
!  Brev.  d'amor,  fol.  28. 

Par  nature  est  mouvant  ce  ciel ,  el  se  tourne  loue 
à  l'entour. 

ANC.  FR.  Gyrer  anlour  d'icellui  pôle  par  occi- 
dent. 

Rabelais  ,  liv.  IV,  ch.  i. 
Qai  est  celui  que  liiort  gire  à  l'euvers. 
Desmasures  ,  Trad.  de  l'Enéide  ,  p.  276. 
CAT.  ESP.  PORT.  Girnr.  it.  Giiare. 

2.  GiR,  S.  m.,  lat.  G\^iis,  tournoiement. 

An  revîrat  vas  totas  pariz  lor  gir. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Totas  lionors. 
Ont  retourné  vers  toutes  parts  leur  tournoiement . 
ANC.  CAT.  Gir.  ESP.  PORT.  IT.  Giro. 

3.  G1R.4.MEN,  i'.  /«.,  rotation  ,  parcours, 
passage. 

A  lo  cels  per  sou  giramen 
.Xii.  signes  e  ,vii.  planetas. 

Breii.  d'amor,  fol.  26. 
Le  ciel  a  pour  sa  rotation  douze  signes  et  sept  pla- 
nètes. 
Madamen  e  giramen  d'una  leugua  en  aatra. 

Lejs  d'amors,  fol.  l^5. 
Cliangemenl    et    passage  d'une    langue   en    une 
autre. 

ANC.  CAT.  Girarnent.  ANC.  esp.  Giramiento.  it. 
Giramento. 

4.  GiRADA  ,  j'. /.,  retour,  évolution. 
Pucys  broca  son  caval;  qnan  venc  a  la  girada, 
Anet  ferir  Jatin  ,  un  rey  de  Valraorada. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  4638. 
Puis  piijue  sou  cheval  ;  quand  il  vint  au  retour, 
11  alla  frapper  Jutin  ,  un  roi  de  Valmorée. 
CAT.  ESP.  Girada.   it.  Girata. 
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i».    Gia*»LOR  ,  5.  /:,  tournesol. 

Com   la   tilRAFLOR. 

Lx  MOIXE  DE  MoSTAVDON  :  Aissi  com  cel. 
Comme  Ir  Iciiirnesol. 
CAT.  lïf-  fORT.  Girasol. 

li.   Rf.girar,  j'.,  relourncr,  reviier. 

Hanc  non  51  vole  rfcirar 

Vcs  Joacliiin  ni  vf»  sa  iiiayre. 

Triid    il'iin  Ei'ii/if!.  iipoir. 

Onnjurt   ne  »e   voulut  rtUmrner  rcrs  Joacliiiii  ni 

%rn  u  m*re. 

.Dooa  Forlona   gira  c  REi.in*  folz  joins  sa 

rocia. 

/'.  ft  rerl.,  loi.  29. 

Dame  Forlunr  tourui-  cl  retourne  toujours  sa  roue. 

Ab  tant  »e  rei-iret,  vie  payas  desrengatz. 

Homtin  de  Ficrabrai,  v.  3543. 

AU>r»  il  u  retourna,  il  vit  les  païens  deljandés. 

Part.  pai.  l-'e  ab  força»  regirat. 

Elue.  Je  lus  profir.j  fol.  209. 

Koio<Tec  fourches  retourne. 

lAT.  Rfgiritr.  n.  Bigirare. 

7.  GiHuVAGAN ,  S.    m.,   coureur,  vaga- 
bond ,  roJcur. 

Son  a|)clalz  uirovagans,  so  es  a  dire...  qne 
T»n  per  las  ccllas  c  pels  prioralz  dcls  altres 

morgues. 

Régla  de  S.  Benezeg,  fol.  8. 
Sool  appelé*  rôdeurs,  c'cst-à-Jirc...  qui  vont  par 
les  cellules  cl  par  les  prieurc'i  des  autres  moines. 

ClRRAU,     GiinBAi;T,    s.    m.,    goujat, 
vaurien. 

PoPTS  li  l^isisa  sa  molher  prenli 
D'an  (;irbaudo,  iilli  de  cirbau. 
l'iERKi.  d'Auvlhume  :  Deliia  m'es. 
Puii  lui  laitie  ta   femme  enceinte  d'un  petit  gou- 
)St ,  fili  de  gou/nt. 

Tenon  gciroautz  aU  tizos. 

MAKCAtRLS  :   L'vjtr'icr  a  l'issida. 
Ticoocot  goujatt  aux  titoot. 

1.    GlKBAUDO,     GL'IBIlAl  DO,    .V.    /// .     (Uni., 

pclit  j;oiijat ,  petit  vainien. 

Pury»  li  laissa  na  molber  prenb 
D'un  GiRBAVt>o,  fllb  de  giibau. 

I'it»ri:  c'ALVCRGitr.  :  Bellia  m'i"i. 
\  >a  femme  enctiole  d'un  pclil  f;ou- 

ApUnrti  lor  cuiHSAt'iioit. 

MA»f:Alti'S  :  I/autr'  icr  a  1'  uiida. 
(jfSMDt  de  I*  maib  lrur<  petite   vnuneni. 
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3.    GiRBAUDiNAR,  V.,   troiuper,   avilir, 
outrager. 

Son  senhor  en  girbaudina. 

Mabcabrus  :  L'iverns  vai. 
Son  seigneur  en  outtagc. 

/,.  G1RBAUD0NEVAR,  V.,  libertiner. 

JoVCns  GIRBACnONEYA. 

MarcabRIS  :  Quan  la. 
Jeunesse  libertine. 

GIRFALC,  GKRFALC,  ,'>'.  ni.,  gerfaut. 
GiRFAi.x  ni  r  aucell  que  son 
Nou  agrou  tan  tost  tcngut  via. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Gerfaut  ni  les  oiseau:^  qui  existent   u'auraient  si 
tôt  tenu  voie. 

En  ais.si  m  teii  en  fre  et  en  paor, 

Com  lo  GERFALCx,  qiiaut  a  son  ciit  levât, 

Fai  la  grna. 

P.  DE  Cols  d'Aorlac  :  Si  quo  '1. 
Par  ainsi  me  tient  en  frein  cl  en  peur,  comme  le 
per/aut  fait  la  grue  ,  quand  il  a  levd  son  cri. 

Kvc.  CAT.    Girfalc.   esp.   Gerifalco ,  gerifalte. 
PORT.  Gerifalte.  it.  Girfalco. 

GIllGO,  S.  /w.,  jargon. 

Qui  prega  Dieu  sses  devolio  de  cor  li  parla 
en  GiRGO,  e  non  es  per  entendre. 

r.etrert.JoX.^i. 
(^ui  prie  Dieu  sans  dévotion  de  coeur  lui  parle  en 
Jarf^on,  el  n'est  pas  pour  entendre. 
ANC.  CAT.  Gergon.  ir.  Gergo. 

GIRO,  s.  m.,  ceinture,  frange,   côtiî , 
pan  de  robe. 

Voyez  Lkiiinitz,  p.  60. 
Per  dos  sols,  serai  incillx  accollilz, 
.Si  'Is  port  lialz  en  un  de  luos  giros  , 
Que  per  cent  vers  ni  per  dozens  cansos. 
G.  Magret  :  Mon  valon. 
l'our  deux  sous  ,  je  serai  mieux  accueilli ,  si  je  le.'« 
porto  liés   en  un  de  mes  c.ûtcS,  que  pour  cent  vers 
cl  pour  deux  cents  chansons. 
ARC.  fr.  Ceignent  cspées  au  senestreg'/ro/j. 
Roman  de  Gnrin.  Du  Cange,  t.  III  ,  col.  IQ18. 
Aux  espérons  toi  li  giron  en  traînent. 
Romnn  de  Guillaume  au  Gourt  Nez.  Dict.  ctym., 

t.  I,  p.  675. 
tir.  Giron,  it.  G/ieronc. 

2.  Gi: RONAR ,   V. ,  gironner,   terme  de 
blason , 
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Part.  pas. 

Ab  tan  veus  Sarrazis,  et  an  los  désarmât?... . 

Olivier  roiuas  uufz  en  blizant  gerosatz, 

Tofz  fo  descoloiitz,  car  trop  avia  sancnat. 
Roman  de  Fierabras,  v.  igSo. 

En  même  temps  voici  des  Sarrasins,  et  les  ont 
désarmés...  Olivier  demeure  uu  en  bliau  gironné, 
tout  il  fut  décoloré,  car  trop  il  avait  saigné. 

ANC.    FR. 

Tons  li  est  derompns  ses  hViaxks gironné. 
Roman  de  Fierabras  en  vers  français. 
ESP.  Gironar. 

GISCLE,   S.    m.,   pousse,  jet,    verge, 
gaule,  branche. 

Pels  fnels,   pels  ranis  e  pels  giscles. 

E  m  paron  fulliat  li  giscle. 

No  i  val  hastons  ni  giscles. 

RiMBAUD  d'Orange  :  Ar  s'  espan. 
Par  feuilles  ,  par  rameaux  et  par  pousses. 
Et  me  paraissent  feuillées  les  branches. 
K'y  vaut  bâton  ni  gaule. 

GIT,  s.  m.,  git ,  pellicule  qui  recouvre 
l'amande. 

L'enteroscle  de  l'araela. 

Corn  clama  gît  per  antre  nom. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Le  zeste  de  l'amande  ,  qu'on  appelle  git  par  autre 
nom. 

GITAR,    GlETAR  ,    GETAR,    V,,    JACTaRC, 

jeter,  lancer,  abandonner. 
Voyez  Dexiî^a  ,  t.  II ,  p.  27  i . 

En  nn  potz  ses  tôt' aigua  tin  jo:n  lo  vai  gitar. 
f^.  de  S.  Honorai. 
En  un  puils  sans  aucune  eau  un  jour  le  vayV/er. 
Qui  es  ses  peccat ,  giete  la  priraieyra  peyra. 

f^.  et  Vert.,  fol.  79. 
Qui  est  sans  péché,  qu'il  jette  la  première  pierre. 

- —  Répandre. 

Si  quo  '1  solelbs  ,  nobles  per  gran  dardât , 
On  plus  ant  es  ,  gieta  mais  de  calor. 

P.  DE  Cols  d'  Aoblac  :  Si  quo  '1. 
Ainsi  comme  le  soleil ,  renommé  par  sa  grande 
clarté,  oij  plus  haut  il  est,  plus  il  répand  Aa  chaleur. 

—  Pousser,  conduire. 

La  mars  enporta  la  nan,  e  '1  vens  la   es- 
peub  tant  que  la  geta  a  terra. 

Liv,  de  Sjdrac,  fol.  26. 
La  mer  emporte  la  nef,  et  le  vent  la  chasse  tant 
qu'il  la  pousse  à  terre. 
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Fig.  Mans  sospirs  corals  en  get. 

Del'des  de  Prades  :  .\ncmais  hom. 
Maints  soupirs  de  cœur  j'en  pousse. 
Coven  li  gitar  un  gran  sospir. 

i(V.  de  SydraCj  fol.  10^. 
Il  lui  faut  pousser  un  grand  soupir. 

—  Mettre  hors,    délivrer,    tirer,    ex- 
traire. 

A  la  preyson  s'en  van,  de  Irigar  non  an  cnra, 
E  giteron  Sebilia  de  la  carcer  escnra. 

V.  de  S.  Honorât. 
A  la  prison  s'en  vont ,  de  tarder  n'ont  pas  souci , 
et  /ni'ren/Sihilie  hors  de  la  prison  obscure. 

—  Chasser,  exclure. 

Nueg  e  jorn  plora  la  blanca  tors 
Per  vostr'aigla,  qa'  en  gitet  us  vontors. 
Peykoi.s  :  Pus  flum  Jordan. 
Nuit  et  jour  pleure  la  blanche  tour  pour  votre 
aigle,  qu'en  chassa  un  vautour. 
Cels  que  gîtez  de  lor  maisos. 

Trad.  de  Bide,  fol.  83. 
Ceux  que  vous  chassâtes  de  leurs  maisons. 
Fig.  Un  dous  baisar  de  fin'  amor  coral 
Que  i  meta  joy  e  'n  giet  ira  mortal. 
B.  DE  Ventadour  :  Quan  par  la  flors. 
Un  doux  baiser  de  pur  amour  intiras  qui  y  mette 
joie  et  eu  chasse  tristesse  mortelle. 

GiTAT  m'a  de  la  paubr'esperansa. 

P.  Vidai.  :  Quant  hom. 
M'a  e.vclu  de  la  pauvre  espérance. 
ANC.  ESP.  Seajetado  de  la  Iglesa  de  los  chris- 
tianos. 
Que  sean  getados  del  regno. 
Nengnno  non  osme  àe  jetar  los  del  regno  si 
non  per  derecha  cnlpa. 
F/iero^urgo,  lib.  I,tit.  IX,  §.9,  et  tit.  xvil,  §.  14. 

—  Semer. 

Com  cel  que  geta  en  1'  arena 
Lo  blat. 

Lamderti  de  Bonanel  :  Pois  vei. 
Comme  celui  qui  sème  le  blé  dans  le  sable. 

—  Produire. 

Non  GIETA  sinon  ortigas  e  cardos  et  espiuas. 

F.  et  Vert.,  fol.  g5. 
Ne  produit  sinon  orties  et  chardons  et  épines. 
Ni  la  terra  fruh  non  gitaria. 

Lii'.  de  Sjdrac  ,  fol.  5i. 
Ni  la  lerre  ne  produirait  fruit. 

• —  Rejeter,  vomir. 

Vomit ,  es  cant  a  pro  maujat , 
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E  putia  O  uiiTA  ninl  son  grat. 

Dei  Dts  PK  Pr\dis  ,  ,^ii;   cass. 
VomiurmcDl ,  c'rit  <]uaiitl  il  j  l>cjuroup  inaage  , 
r(  puU  il  le  rejellt  iiialt;rv  lui. 
Ijx.  Giito!!  crislias  a  glny- 

G.  Anclier  DEToiLoist  :  Ara  (arai. 
JelUnt  clirelicas  ù  douleur. 

Cant  ac  gitat  lotas  sas  sorts. 

/'.  de  S.  Honorât. 
(^tuami  il  eut  jtlr  lou«  ses  sorts. 
Si  Le  ■  i.iETA.  r  ancora. 

PlKOiGOM  :  D'amoiiui  m  pucsc. 
lUrn  <\\x\\  jtltf  l'âiicre. 

Pus  micus  Fs  MoDt(erratz  e  Milas  , 
A  mon  iJaii    gibt  Alamaus  e  Tics. 

J'.  ViDVL  :  Ara  in'aUierc. 
l'ui>/)u°r«t  niirn  Montlerrat  et  Milan  ,  à  mon  dam 
ye  jette  ;Jr  brave)  Allemands  et  Tliiois. 

GicT*  l«nga  e  fai  boss!. 

AiMAB  PF.  RocAFicHA  :  No  m  lau. 
Tire  la  langue  et  Tait  la  moue. 

Part.  pas. 
Las  lobas  noyrtssoa  Jos  efans  gitatz. 

f'^.  et  Vert.  ,  fol    73. 
\x^  louves  nourrissent  les  cnfaaU  abamlonnes. 
L'arsivesque  a  lo>  clavels  de  lacaycba  gitatz. 
Romthn  de  Fierabras ,  v.  498^- 
L'«rchcvit]UP  a  extrait  les  clous  de  la  caisse. 
Leva  la  porta  en  enpepncnt , 
Si  qoe  dels  gaiiguils  l'a  gitada. 

F.  de  s.  Honorai. 
XJne  la   porte    en    poussant,   de    telle   sorte    que 
Jet  ^uodi  il.  l'a  jetée. 

ASC.  m.   Prions  Dostre  Seigneor  qne  il  nous 
gete  de  ce  péril. 

.Icil.NVlI.I.E  ,  p.   /('). 

Voo»  qui  de  ce  péril  nous  avez  getlé. 

Iliit.  de  Gérant  de  devers,  p.  tig. 
LAT.  Citar.  t»p.  Jitar,  jetar.  ir.  Gittare ,  f^et- 
tare. 

2.   Gir.T,  r    ///.,  lat.  JACTc/f,  jet,  action 
de  jeter. 

Al  primier  oi»t  perd"  ien  mon  csparvier. 
Iit«TtA!(D  Dr.  Ilo«N  :  Icu  m'cicondiic.  f^iir. 
An  prmiirr/e/que  je  perde  mon  épcrrier. 

—  Rejeton  ,  pousse. 

Yen  »ny  la  vit,  vo»  es  li  giet...  L'avol  gift 
non  reinanra  en  la  vit. 

Trad.  du  y. -Te,!..  S.  Jean  ,rl..  i5. 
Je  lait  U  »igoe,  vou»  rlr*  |e«  rejetons...  Le  mau- 
•  »••  rejeton  ne  rnUra  pat  en  la  vigne. 
«»C    C»T.  Cit.  IT.  Cltm,  gettn. 
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3.  Getament,  s.  /w.,  jot,  voiiiissemeiit, 
dt'jection. 

V«l  conlra  getament  de  sanc  e  dissenteria. 
Getament  d'iiuniors  et  de  vianda  fora  l'es 
toiuacb. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  212  et  C)2. 
Vaut  contre  dvjection  de  sang  et  dyssenicrie. 
P'omissemenl  d'humeurs  cl  de  nourriture  hors  de 
l'estomac. 

ANC.  cat.  Gitament,  getament.  it.  Gitamento, 
gecainerilo. 

4.  Desgitar,  desgietar,  pegitar,  de- 
jETAn  ,  V.,  rejeter,  renverser,  abaisser. 

Totas  obras...  diabolicals  desgitar. 

r.  de  S.  Flors.  Doat,  t.  CXXUI ,  fol.  258- 
Toutes  œuvres...  diaboliques  rejeter. 
leu  non  uesgieta  la  gracia  de  Dîeii. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S    Paul  aux  Galales. 
Je  ne  rejette  pas  la  grâce  de  Dieu. 
Ëlaclos  rejeta  los  alts. 

Trad.  dM.  Bède,  fol.  65. 
Orgueil  abaisse  les  élevés. 
Part.  pas.  "Vencat  e  oegitat  par  orazo. 

Trad.  de  Bède,  fol.  28. 
Vaincu  et  renversé  par  oraison. 
ANC.  FR.  Dègectez  de  leurs  bérilaiges. 

Doctrinal  de  Cour.  Not.  des  mss.,  t.  V. 
Ils  appelleront  à  justice  ceulx  qui  les  avoient 
dejcttez  par  outrages. 

OEufres  d'Alain  C/iarlier,  p.  36 1. 
Favorisant  les  .sots  qui  ne  méritent  rien. 
Et  dejettant  .souvent  ceux  qui  sont  gens  de  bien. 
ScivoLE  DE  Sainte-Marthe  ,  p.  16. 
Denz  reguigner,  bras  degeter. 

Roman  de  Rou,  v.  588. 

5.  EsoiTAR,  V.,  injecter. 

Ans  en  las  nars  no  1'  esoitetz. 

Deudks  de  Prades  ,  Auz.  cass- 
Mais  dans  les  narines  que  vous  ne  l'injectiez  point. 

G.    Recktar  ,  V.,  ruer,  rejeter. 
Destrier 
Que  rnorl  c  regp.ta  e  fer. 
T.  Dt  lioNNKFoy  et  DE  Blacas  :  Seign'En. 
Destrier  qui  mord  et  rue  et  frappe. 
Lo  caval  .. 

Kegeta  dcis  pes  cnviro  pcr  tolz  lalz. 
Roman  du  Fierabras,  v.  35c)5. 
Le  cheval...  rue  des  pieds  à  l'enlour  par  tous  tôles. 
A«<;.  f,AT.  ftci^itar.  ronT.  Hr/cilar.  it.  Rigettarc. 
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-.   Reget,  s.  m.,  ruade,  regimbemeiit. 

Reget  de  vedel. 

P.  Cardinal  :  Sel  que  fcs. 
Piuade  de  veau. 

8.  FoRGiTAR,  V.,  jeter  hors,  rejeter. 
Non  devem  pas  forgitar  so  que  lecebem 

de  gracia. 

Trad.  deBède,io\.  53. 
Nous  ne  devons  pas  rejeter  ce  que  nous  recevons 
de  grâce. 

().   FoRAGiET,  S.  m,,  avancement. 

Acjuel  FORAGIET  que...  avian  facb  dels  ca- 
biros  de  la  inaio. 

Tu.  de  1284.  Jich.  du  Roj'.,  J.  3 18. 
Cet  avancement  que...   ils  avaient  fait  des  che- 
vrons de  la  maison. 

10.  PORGITAR,    PORREGIT.\R,      ZK,     jCtCr 

à  l'écart ,  dissiper. 
Part,  pas.  "Vi  rescal'a  nna  part 

Que  SOS  inaritz  ac  porgitada. 
R.  Vidal  de  Bezaudun  :  Unas  novas. 
Vit  à  une  part  l'e'chelle  que  son  mari  avait  Jetée  à 
l'écart. 

Fig.  Totz  los  bes  de  son  senbor...  ba  despen- 
diitz  e  poRREGiTATz  e  metz  ad  nn  azar. 
V.  et  Vert.,  fol.  67. 
Tous  les  biens  de   son    seigneur...  a  de'pensés  et 
dissipés  et  mis  à  un  hasard. 

11.  Trasgitar,  tragitar  ,  V.,  bateler, 
jongler,   barioler,  entremêler. 
Voyez  MuRATORi,  Diss.  33. 

Non  saps  balar 

Ni  TRASGITAR 

A  guisa  de  juglar  gascon. 

GiRALD  DE  Cabriera  :  Cibra  juglar. 
Tu  ne  sais  danser  ni  bateler  à  guise  de  jongleur 
gascon. 

Siibst.     Sels  que  tra.sgitar 
Es  lor  ns,  ses  als  far. 

G.  RiQL'iER  :  Pus  Dieus. 
Ceux   à  qui  le  jongler  est  leur  usage ,  sans  faire 
autres  choses. 
Part,  p^^ 

QnaWi  ponb  son  de  veire  trasgitat. 
GiBACD  DE  CalansoN  :  A  lieys  cui  am. 
Car  les  points  sont  de  verre  bariolé. 
Denan  al  peitral 
Bels  sonalhs  tragitatz. 
Arnaud  de  Marsan  :  (^)ui  comlc  vol. 
l^evant  au  poitrail  belles  sonnettes  entremêlées. 
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ANC.  FR.  Frein  ot  à  or  richemeni:  tresgeté. 
Roman  d'yJgolant,  p.  i()!5. 
Sonr  .1.  faudestuef  sist  à  fin  or  tresgeté. 
Roman  de  Fierabras  en  iiers  français. 
iT.  Tragittare,  trage tiare. 

12.  Tr.\sgif.t,  s.  m.,  bafelage,  jonglerie. 
Trasgietz  non  vos  er  hels  ni  bos. 

Bertrand  de  I'orn  le  fils  ,  ou  le  dauphin 
d'Auvergne  :  Pos  sai  es. 
Balelage  ne  vous  sera  beau  ni  bon. 

i3.  Trasgitament  ,  s.  1)1.,  balelage, 
jonglerie. 

Las  arts  e 'Is  arlillcis  e  los  trasgitamens 
Ni  las  illasios  d'aquels  decebemens. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Les  arls  et  les  artifices  et  \e%  jongleries  et  les  illu- 
sions de  ces  de'ceptious. 

14.    TrASGITAIRE  ,    TRASGITADOR  ,    S,    W., 

charlatan,  batelenr. 

Tans  riex  clergues  vei  trasgitar 
En  aissi  col  trasgitaire. 

B.  Carbonel  :  Tans  ricx. 
Tant  de  riches  clercs  je   vois  bateler  tout  ainsi 
comme  le  bateleur. 

Per  cert  el  es  gran  barataire, 
Trasgitabor  et  enganaire. 

Un  troubadour  anonyme  :  El  nom  de. 
Pour  certes  il  est  grand  fripon,  charlatan  et  trom- 
peur. 

PORT.  Trageitador.  it.   Tragittatore ,    traget- 
tatore. 

i5.  Transjectio  ,  s.  f.,  lat.  transjec- 
Tio ,  transposition,  figure  de  gram- 
maire. 

Traasgressios...  alcunas  veiz  mnda  las  an- 
tras  partz  d'oratio...  et  adoux  es  nomnada 
transjectios. 

Leys  d'amors ,  fol.  l33. 

Transgression...  aucunes  fois  change  les  autres 
parties  du  discours...  et  alors  elle  est  appelée  trans- 
position. 

16.  Entrasgitar,  -v.,  entremêler. 

S' ieu  pogues  entrasgitar 
Dels  sieus  digzcortes,  aiiioros. 

GiRAUD  de  Borneil  :  RaZOD. 
Si  je  pusse  entremêler  des   siens   dits  courtois  , 
amoureux. 

17.  CON.IECTURA  ,  S.f.,    lat.  CONJECTURA, 

conjecture. 
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Mas  que  preiulcni  conjectura 
Qu'fis  luals  que  trainet  als  nialvaU  , 
Los  traïueta  per  lors  peccatz. 

Brff.  J'amor,  fol.  16. 
Pourvu  que  nous  prenions  conjecture  <\ue\es  maux 
qu'il  Iransrael  aux  mécbanls  ,  il  les  Iransniellc  pour 
leur»  pecbes. 

Posca  presamir  el  liaver  conjectura. 

FJtic.  de  las  propr.,  M.  1 1. 
l'uiiic  présumer  el  avoir  conjutiire. 
CAT.    Conjectura,   esp.  Coiijetura.    port.   Con- 
jectura. iT.  Conjectura. 

iS.     iNTF.nJECTVn  ,     V.,     lai.    INTERilCtTi", 

interjeter. 
Part.  pas.  Las  apeilatious    ixterjectadas  de 

la»  scDienlias. 

Fors  Je  Béiirn,  p.  107^. 
Les  appellations  interjeléts  des  sentences. 

19.  ISTERJKCTIO,  5./.,   lat.    INTKRJECTIO, 

interjection. 

l'er  aytals    interjectios,  conoysh   hom  lo 
niovcraen  de  la  passa  d'  unie. 

Lej-s  d'amors,  fol.  103. 
Par  telles   interjections,  on    connaît   le    inouve- 
incnl  Ae  la  pensée  de  l'homme. 
cat.  Interjecciô.  V-sr.  Inferjeccion.  port.  Inter- 
■jeicào.  it.  Interjezione. 

•xo.  .SuBJF.CT,  adj.,  lat.  suBJECTH.y,, soumis. 
Lo  (illi  deu  essor  subject  al  payre. 

L' Arbre  de  Batalhas ,  fol.  6:> 
\je  filt  doit  élre  soumis  au  père. 
CAT.  Subji'cte.  tsp.  Siijcto.  port.   Sujeito.   it 
Soggetto. 

21.      St'BJFXTIO  ,    S.  f.  ,     lat.      SUIIJECTIO, 

sujétion  ,  soumission. 
Oblijjaiios,  scnJECTioR  et  promcssas. 

Ttt.  du  XIV*  siècle.  I-)oat,  t.  VJII,  fol.  216. 
Obli(;ationi ,  soumissions  et  promesses, 
Rn  tigDc  de  «cnjecTio. 

Cat.  dels  apost.  de  Homti,  fol.  126. 
Rn  tigoc  de  sujétion. 

t.»p.  Sujecion.  port.  Sujeicào.  it.  Stiggezione. 

'11.     \rKir.C7lO  ,   .l.f.,     lat.    ABJECTIO,    al)- 

jeriion. 

iJc  TÎltal  et  il'  AIULCTIO, 

/Cluc.  de  tas  propr. ,  fol.  i58. 
De  Tilete'  et  A'abjection. 
•  AT.  Ahjeccio.  roRT.  Àbjeccàn.  it.  Abbiezzione. 
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o'^.  Obiectio,  5.  /'.,   lat.   oBjECTio ,  ob- 
jection. 

A  .nquesta  objectio, 

Rcspon. 

JBrei'.  d'cimor,  fol.  10. 

A  celle  objection,  je  reponds. 

CAT.    Objecciô.    esp.   Objecclon.  port.   Obj'ec- 

cào.  it.  Obbiezione. 

GLAI,GL\Y,,9./».,lat.oi,Arfio/«.v,  glayeul. 

Pus  vey  parer  la  llor  el  gi.ay. 

P.  Raimosd  de  Toulouse  :  Pus  vey. 
Puisque  je  vois  paraître  la  fleur  sur  \cfflaj-eul. 
En  flors  de  lis,  en  rozas  et  en  glais. 

Pons  de  Capdueii,  :  De  totz  caiiius. 
En  fleurs  de  lis,  eu  roses  et  en  glayculs. 
ANC.  FR.  E  foille  et  flor  et  glai. 

Jean  Errars  ,  Ess.  sur  la  Mus. ,  t.  II,  p.  190. 

2,  Glaya  ,  .<>./.,  glayeul,  sorte  de  plante. 

Flors  de  gi.aya 

No  crey  que  m  playa. 

Rambaiîd  de  Vaqueiras  :  Kalenda. 
Je  ne  crois  pas  que  me  plaise  fleur  de  glayeul. 

3.  Gi.AVi0L,.y.  w.,  lat.  gladiolm.?,  glayeul. 

Pas  s'enfiilleysson  li  vcrjan 
E  '1  Gr.AViOL  de  lonc  la  riba. 

Mabcabrus  :  Pus  s'  enfuUeysson. 
Puisque  se  garnissent  de  feuilles  les  vergers  et  les 
glayeuls  le  long  de  la  rive. 

GLA  Y,  s.  m.,  frayeur,  effroi,  douleur. 

Mas  (iiray 

Qu'  ab  ESGI.AY 

Amor  ay. 
P.  Arnaud  de  Montcdc  :  Er  csn  li. 
Mais  je  dirai  qu'avecy^fl^ewr  j'ai  amour. 
CAT.  Glaj. 

1.  EsGLAi,  S.    m.,   frayeui",  chagrin, 
douleur. 

Tiares  m'  es  niarrimens  et  EsotAfs, 
Pus  inorta  es  ma  doaa,  N'  Azalais, 
Pons  de  CAPoiiEir,  :  De  totz  caiiius. 
Vivre  m'est  tristesse  et  douleur,  puisqu'est  morte 
ma  dame,  dame  Azalais. 

Ab  aidiinent  apoderisc  1' esgt.aj^ 

Folquet  de  Makskille  :  S' al  c^^lagucs. 
Avec  hardiesse  je  surmonte  IV^roj. 
CAT.  Esglay. 

3.    F.SCLAYAR,  ESCLAZIAR,   EXGLAZIAR  ,  ?>., 

effrayer,  affliger,  tourmenter. 

F.l  pcccalr.  qn'cls  f.sgt.aia 
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E  'Is  ten  morns  e  tristz. 

G.  Faidit  :  Era  nos. 
Le   péché  qui  les  effraie  et  les  tient  mornes  et 
tristes. 

M'  ESGLAT 

Lo  désir  qu'  ieu  n'  ay. 

B.  Arnaud  de  Montclc  :  Er  can  H. 
M'effraie  le  désir  que  j'en  ai. 

—  Paît.  pass.  suhstantiv.  Damné. 
Es  aversiers ,  hoc  veranient 
So  cre,  o  dels  esglaziatz. 

RoTnan  de  Jaiifre,  fof.  ^  i . 
Est  démon  ,   oui   vraiment  je  crois  cela  ,   ou  des 
damnés. 

Dans  le  2^  Ms.  on  lit  englaziatz. 

CAT.  Esglayar. 

GLAN  ,  GLANT  ,  s.  m.,  lat.  glan^,  gland. 
Can  plovon  del  bosc  li  glan  dnr. 

Marcabrus  :  Al  prim. 
Quand  pleuvent  du  bois  les  glands  durs. 
Nég.  expl.  Totz  non  los  preze  un  gi-ant. 
Chronique  d'Arles. 
Que  je  ne  les  prise  tous  un  gland. 

ANC.  ESP, 

Novembrio  secndia  à  los  pnercos  las  landes. 

Poerna  de  Àle.randro,  cop.  2^01. 
ANC.  CAT.  G/an.  it.  Ghianda. 

%.    Glandier  ,    adj.,    lat.     glandi/èr  , 
glandifère,  porte-gland. 
Casser  es  arbre  glandier. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  219. 
Chêne  est  arbre  glandifère. 

<:at.  Glander,  esp.  Glandigero   port.  Glandi- 
fero.  IT.  Ghiandifero . 

3.  Glandola,    s.  f.,    lat.     glandula  , 
glande, 

Mollifica  glandolas  dnras. 

Elue,  de  las  propr. ^  fol.  62. 
Amollit  glandes  dures. 
CAT.  ESP.  PORT.  Glandula.  it.  Ghiandola. 

4.  Glandulos,   adj,,   lat.  glandulosmj, 
glanduleux. 

Es  carn  glanduloza. 

Compost  de  materia  gi,aniJdloza  . 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  44  et46- 
Est  chair  glanduleuse. 
Compose  de  matière  glanduleuse. 
ESP.  PORT.  iT.  Glandidoso. 
II. 
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5.  Aglan,  s.  m.,  gland. 

En  lo  boscatge  porcx  gardan, 
A  la  pastara  del  aglan. 

Brev.  d'amorj  fol.  48. 
Dans  le  bocage  gardent    porcs,  à  la    pâture   du 
gland. 

Ni  '1  colp  d'nn  aglan. 

Bertrand  de  Born  :  Mon  chan. 
Ni  le  coup  d'un  gland. 
Nég.  expl.  Car  ses  s'amor  no  valrain  nn  aglan. 
R.  Galcelm  de  Beziers  :  A  Dieu  done. 
Car  sans  son  amour  ne  vaudrions  un  gland. 
CAT.  Agla. 

6.  Aglamer  ,  «6^. ,   glandifère,   porte- 
gland. 

Roires  aglaniers. 

JLejrs  d'nmors,  fol.  1 14. 
Rouvres  glandijeres. 

7.  Esglandar, -y.,  abattre  les  glands, 
frapper. 

Fig.  Cor  fendre  et  esglandar. 

Un  teolbadour  anonyme  :  Ges  encora. 
Cœur  fendre  e\. frapper. 

GLAREA,  s.  f.,  glaire,  jus,  moût, 
Uva  composta  es  de  pel ,  glarea  o  snc  et 
de  gras. 

Elue,  de  las  propr. j  fol.  22f). 
Le  raisin  est  composé  de  peau  ,  de  moût  ou  suc 
et  de  graines. 

GLAS,  glatz,  s.  m.,  lat.  o\.Kcies ,  glace. 
Soi  pas  freg  que  neu  ni  glas. 

Fglqlet  de  Marseille  :  Senher  Dieu. 
Je  suis  plus  froid  que  neige  et  glace. 
Ieu  am  trop  mais  lo  glatz 
No  fas  las  flors  dels  pratz. 

Bertrand  d'Allamanon  :  Lo  segle. 
J'aime  beaucoup  plus  la  glace  que  je  ne  fais  les 
fleurs  des  prés. 
CAT.  Glas.  IT.  Ghiaccio. 

1.  Glassa,  glacha,  s.  f.,  glace. 
Pus  blanca  qne  uens  sobre  glacha. 

Folquet  de  EoiMANS  :  Domna  ieu  pren. 
Plus  blanche  que  neige  sur  glace. 
E  '1  mangera  pro  de  sa  cassa  , 
E  pneis  no  111  fara  mal  la  glassa. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Et  il  mangera  suffisamment  de  sa  chasse ,  et  puis 
ne  lui  fera  mal  la  glace. 

— >  Par  extensinn.  Caillé. 
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AqarlU  Gi.*s5ii  c  anra  faclia 
I.o  iaug  desus  vos  u'  oslareli. 

Dei'des  HE  Prades,  ^«s.  cass. 
Voui  en  olcrc»  co   f<ii//f  iiue   le  sang   aura   l.iil 
Jr»*us. 
\5C.  CAT.  Claca.  it.  Ghiaccia. 

!>.  Cii  \ssvR  ,  CLACHVR,  T.,  geltM',  i:;lacfr. 
Qnan  plu»  fai  citant,  trembla  e  gi.acua, 
t  lrj»siia  qnan  plus  lai  iVeicb. 

l'x  TROLBXDOl'R  ASONYMK  :  Si  trûLoss  lau. 
Quand  plus   il   fait  cliaud ,  il  tremble  «l  ^èle,  et 
sur'quaud  plus  il  tait  fruiJ. 
Part.  prés.  La  secomla  es  freg  niortals, 

Tant  fort  gi.assans  e  tan  corals 
(^u'  ei  mou  non  es  seiublans  frciors. 
Bref,  d'iitnor,  fol.  1 1 1. 
Li  sfccniK-  est  froid  mortel ,  si  fort  plaçant  et  si 
intime  qu'au  moude  il  n'est  semblable  froideur. 
Part.  pas.    Er  qoaa  vei  glassatz  los  rius. 
B.  Calvo  :  Er  quan. 
Maintenant  quand  je  vois  les  ruisscaur  glacés. 
CAT.  Glassar.  it.  Ghiacciare. 

4.  CoNGi-iPis,  S.  m.,    vérifias,   grésil, 
givre. 

Gels,  Tiens  e  cokgi.apis. 

Marritz  coiu  selL  que  congi.aims 

Toca . 

I,ai  on  bnm  non  sen  cohclapis. 

ItAMbM'o  d'Orange  :  Ars'espan. 
Gbcc,  neige  cl  verglas. 
Trille  comme  celui  que  gii>re  touche. 
Là  oti  OD  oc  tenl  pai  verglas. 

5.  SonnF.GLATZ,  S.  m.,  chose  très  froide, 
1res  glacée. 

Pos  n  nianjalz  soitREOi.ATz 

Ht  bom  lo  pren ,  gréa  poira  viare. 

DelOEA  DE.PRADt.S  ,  /iliZ  CaSS. 
Apr«  qu'il  a  manjic'  choses  très  glacées,  et  qu'on 
l«  prvnd ,  difficilement  il  ]>ourra  vivre. 

GLAT,  t.  ///.,  glapissement,  alioioment, 
hiirlfinf-nt,  cri. 
Non  If  m  OLAT,   ni  crit,  ni  jaup  de  gossa. 

Gl'ILLAL'ME  llK  liKROl'KIlAN  :  Amicx. 
Je  ne  cnitu  glapiâtrmeitt  ,  ni  cri  ,  ni  jappeiiieril 
d«  rhieane. 

Fig.  Aotîr  loi  jorn  lo  oi.»t  dcls  cnoio.t. 
P.  VlliAl.  :  Don' aventura 
Ooir  toojoor»  y aboirmrnt  de»  ennuyeux . 
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De  liir  crifz  ni  de  lar  glatz. 

Tnicl.  Je  l'Eiiang.  ite  yicodime. 
De  leurs  cris  et  de  leurs  liiirlerm-nts. 
De  feuuia  den  issir  uialvatz  gi.atz. 
P.  CaiidiNAI.  :  Ges  ieu. 
De  colère  doit  sortir  mauvais  cri. 

—  Gazouillement. 

Auzir  cugel  lo  cbant  e  '1  crit  e  '1  gi.at 
Que  fan  l'auzel,  qaan  son  vert  li  plaissuf. 

G.  Rainols  d'Apï  :  Auzir  cugei. 
Je  pensai  entendre  le  clianl  et  le  cri  et  le  gazotiil- 
lement  q\ie  font  les  oiseaux  quand  les  bois  sout  verts. 

•?..  Glatiment,  s.  m. y  cri,  glapissement, 
grincement. 

Uzo  roay  de  glatiment  qne  de  votz. 
De  dens  gi.atiment. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i()8  et  80. 
Usent  plus  de  glapissement  que  de  voix. 
Grincement  de  dents. 

3.   Glatir,  v.,  glapir,  aboyer. 
l'"anc  mos  dos  canetz  glatir, 

Marcadrus  :  D'aissolaus  Dieu. 
Je  fais  glapir  mes  deux  petits  chiens. 
Fig.  Qui  qn'en  crit  ni  'n  glata. 

Rambal'd  d'Orange  :  Als  durs. 
Qui  que  ce  soit  qui  en  crie  et  en  glapisse. 
Adoiic  viraiz  payas  glatir  et  escridar. 

Roman  de  Fierabras,  v.  4 '29. 
Alors  vous  verriez  païens  g^/fl/Jir  et  crier. 

—  Grincer. 

Tau  lur  fai  las  dens  glatir. 

Trad.  de  l'E^'aitg.  de  Nicodème. 
Tant  leur  fait  grincer  les  dents. 

A^•c.  FR.  Si  forment  bret,  si  haat  glatist. 
Noue.  rec.  de /tihl.  et  cnnl.  anc,  t.  Il,  p.  5l. 
Pour  f^lnlir  et  pour  janglcr, 
y.siipel  11,  fabl.  8.  RoniRT,  t.  I  ,  p.   l(i<>. 
Sarrazins  comme  cbiens  (glatissent. 

(>.  GuiART,  t.  II ,  p.  yA. 
Tant  fort  fçlalissent  al  venir. 
Rvman  de  Piirtonopeiis  de  B  lois ,  t.  I ,  p.  22. 
ANC.  CAT.  Glatir. 

GLAUC  ,  aclj.,  lat.  cr.AJjcM.v,  glauque. 
Vcrdor  en  autumpnc  eu  las  plantas  si  luuda 
en  color  glauca. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  2f>.'>. 
V'Tdure  en  automne  dans  les  plantes  se  change  en 
couleur  glauque. 

IT.  Clauco. 
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GLAVI,  GLAZi,  s.  m.,  lat.  gladi«^,  glaive. 

Mil  homes  a  moriz  ses  glavi. 

Mabcabrl's  :  Dirai  vos. 

Mille  hommes  a  tué  sans  glaive. 

Un  GI.AZI  tôt  sagnent. 

Qoe  poguessan  estorser 

Als  GLAZis  dels  pagans. 

V.  de  S.  Honorât. 
Un  glaive  tout  sanglant. 
(^ue  pussent  de'rober  aux  glaives  des  païens. 

Fig.  Lo  GI.AZIS  de  dolor. 

y.  de  S.  Honorât. 
Le  glaive  de  douleur. 

roRT.  Glavio.  it.  Gladio. 

2.GLAI,  GLAY,  S.  ni.,  lat.  ohAclïus,  glaive. 

Ilh  foron  mort  de  glay,  de  fuoc  et  de  serpent. 
La  nobla  Leyczon. 
Ils  furent  morts  de  glaive,  de  feu  et  de  serpent. 
Fig.  Per  que  m  fer  al  cor  us  glais. 

GlRAtD  DE  BoRNElL  :  Quan  hranca. 
C'est  pourquoi  me  frappe  au  cœur  un  glaive. 
Contra  lo  cxai  de  la  lengna  met  l'escut  de 
pacientia. 

Trad.  de  Bède,  fol.  22. 
Contre  le  glaive  de  la  langue  mets  l'e'cu  de  patience. 

3.  Glazios,  adj.,  poignant,  meurtrier. 
Arc  es  mot  giaziosa  armadnra. 

F.  et  Fert.,  fol.  69. 
Arc  est  arme  moult  meurtrière. 
Fig.  Den  la  mort  recebre  ab  glazios  tnrmens. 
Guillaume  de  Tudela. 
Doit  recevoir  la  mort  avec  poignants  tourments. 

4.  Deglaiar,  DESGLAZiAR,  V.,  tucr  avec 
le  glaive ,  égorger. 

El  fetz  DEGLAIAR  totz  los  ci'estias  qne  Irobet. 
Cat.  dels  apost.  de  Rom  a,  fol.  29. 

11  fit  tuer  avec  le  glaive  tous  les  chrétiens  qu'il 
trouva. 
Part.  pas. 

Lai  ac  tant  Frauces  mort.s  e  uesgi.aziatz  , 
Qa'el camps  e  la  ribeira  n'esvermellise  juncatz. 

GtILLAUiME  DE  TuDELA. 

Là  eut  tant  de  Français  morts  et  égorges,  que  le 
champ  et  le  rivage  en  est  vermeil  et  jonché. 

GLEVA,  GLEZA,  i.f.,  lat.  gleba,  glèbe. 
Las  GLEVAS  et  la  terra  ab  las  nnglas  foggan. 

Elue-  de  las  propr.,  fui.  2^5. 
(>)ue    les  glèbes    et   la   terre  avec   les    ongles   ils 
fouillent. 
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Plaideyar  armatz  sobre  la  gleza. 

Bertrand  de  Bork  :  Pus  li  baron. 
Disputer  armés  sur  la  glèbe. 
CAT.  ESP.  IT.  Gleba. 

GLIRE,  s.  m.,  lat.  glirew,  loir. 
GtiRES...  creysho  en  graysha  dormen. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25l. 
Loirs...  croissent  en  graisse  en  dormant. 
ESP.  Liron.  ix.  Ghiro. 

GLOBEL ,  s.  m.,  lat.  oi^omiuis,  globe, 
boule. 

Cum  un  GLOBEL  de  cera  quan  bom  1'  a  pre- 
mut  entre  mas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  84. 
Comme  une  boule  de  cire  quand  on  l'a  pressée 
entre  les  mains. 

ESP.  Globulo, 

1.  Glomicel,  s.  m.,  peloton,  paquet. 
Quan  volo  far  viagge,  fuzen  un  glomicel. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  182. 
Quand  ils  veulent  faire  voyage,  faisant  un  paquet. 

GLORIA,  i'. /,  lat.  gloria,  gloire. 

Vana  gloria  ,  so  es  desiriers  d'  esser  vana- 
mens  iaazatz. 

V.  et  Vert.,  fol.  7. 
Vaine  gloire,  c'est  désir  d'être  vainement  loué. 
Qui  dona  almorna  per  vana  gloria,  fai  de 
vertut  pecbat. 

Trad.  de  Bède,  fol.  Sg. 
Qui  donne  aumône  par  vaine  gloire,  fait  de  vertu 
péctié. 

ANC.  fr.  Glorie  et  riebeises  en  la  maisun  de  lui. 
À  ne.  trad.  du  Psaut-  de  Corbie,  ps.  m. 
Enterat  li  reis  de  glorie. 

Ane.  trad.  du  Psaut.,  Ms.  n°  l,  ps.  23. 
Mes  cil  qui  attendent  glorie, 
Poveut  bien  à  tormenz  venir. 

Marie  de  France,  t.  II,  p.  416. 
cat,  esp.  port.  it.  Gloria. 

1.    GlORIASION,  s./.,  lat.  GLORIATIONeW, 

fierté,  vanité. 

Mot»  GLORiAsioNs  es  a  mi  per  vos. 
Trad.  de  la  2«  épît.  de  S.  Paulau.v  Corinthiem. 
Beaucoup  &&  fierté  est  à  moi  par  vous. 
iT.  Gloriazione. 

3.  Glorific.^tio,  s.f.,  iat.  glorificatio, 
glorification. 
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La  OLoaincvrio  etcrnal. 

f.  ftri.,  toi.  80. 
L»  filonfii-alion  cteracUc. 
Apres  sa  glorificacio. 

Elue,  de  lus  propr.,  loi.  S 
Apréi  sâ  glorification. 
CAT.  Glorifcaciô.  E>r.  Glori/icacion.  port.  67o- 
rificacào.  iT.  C.lorijiaizione . 

4.  Glorifiansa,   i-.   /.  ,   t^lorification  , 
jactance. 

Mellicr    es    hamils    coiifessios    f    mal    faiz 
qQ*ergoUio»a  ui.orifiaRsa  en  Les. 

TraJ.  de  Bide,  fol.  16. 

Meillrure  «t  liumlilc  conrcs.-ioii  tu  mal  lail  qu'or- 
Sue»Ueu»cy«i"/<infc:  eu  biens. 

5.  Glorios,  adj.,  lat.  cloriosma-,  glorieux. 

Rei  GLORIOS,  verais  luius  e  clardatz. 

GlRAlD  DE  lîORNKlL  :  Rei  glorios. 
Y^ox  glorieiij:,  véritable  lumière  et  clarté. 

—  Suùstant/i'.  Dieu  de  gloire. 
Konia,  'l  GLORIOS 
Qae  sofri  mon  e  pena 
tn  la  crotz  per  nos. 

G.  FiGCEiRAS  :  Sirventes  vuelb. 
Rome  ,    le  Dieu   de  gloire  qui  souflrit    mort   «1 
|>cine  tur  la  croix  pour  nous. 
IxK.     Recrcirai  roi?  non,  ja,  pel  glorios, 
Ans  atendrai  tro  qae  m  fasse  joyos. 
P.  I.MDtlir  :  Aras  pus  vey. 
Benoncerai-je.'    non,    jamais,   par    le   Dieu    de 
gloire,  au  contraire  ,   j'altentlrai  jusqu'à  ce  qu'elle 
0>e  fa»ie  joyeux. 

—  En  parlant  de  la  Vierge. 

Oi.oRiosA,  en  cui  raerce.s 
Fjt  e  vera  virginitatz. 

PoB.s  deCapdueil  :  En  honor  <lcl. 
ileine  de  gloire,  en  qui  c«l  merci  cl  vraie  virginité. 
Ane  r«.    Ki  lo»  lems  fu  mu'ii  glorios. 

Roman  de  Rou  ,  v.  i563.3. 
\^  gloriote  coiiipuignic  des  apostlcs. 

Trnd.  iliiTt  DttM.  PmuiI.  de  Corbie. 
CAT.  Clorioi.  »-^p.  roRT.  n.    Clorioso. 

G.  GiORiosAMrnT,  orli'.,  glorieusement. 

Aurop  |>elilt  di.is  moric  ci.oriosamkht. 

Gemolngi/i  deit  contes  de  Tlioloza,  p.    ii. 
Aprr»  pru  Ae  jour»  il  mourut  gloneutemcnt. 

Iro  qae  foro  <;LORio»AMrrrT  raarliriatz. 
Cal-  dflt  npoft.  de  Rnma,  fol.  23. 
Jti«|a'â  C»  qu'il)  furent  gloneiiiement  martyriii-'s 
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r.AT.   Gloriosament.   ksp.  port.  it.    Gloriosa- 
inente. 

7.  Gloriar,  V.,  lat.  GLORiARi,  glorifier. 

Per   ncgnn  ergoil    110    t' crgolio.sir...    ni   te 
CLORiAR  de  bona  obra. 

Qui  si  GLORIA  ,  GLORiE  sc  cn  Dea. 

Trad.  de  Bède,  fol.  65  et  3ç). 

Par  nul  orgueil  ne  t'enorgueillir...  ni  te  glorifie) 
de  bonne  rcuvre. 

(lui  se  glorifie,  qu'il  se  glorifie  en  Dieu. 
ANC.  FR.  Et  gloriet  sunt  ki  haïrent  tei. 

j4nc.  trad.  dttPsaut.  de  Corbie,  ps.  ^3. 
CAT.  ESP.  PORT.  Gloriar.  it.  Gloriare. 

8.  Gloriejar,  V.,  glorifier,  vanter. 

Personas  que  se  gloriejon  en  belbs  vestîrs. 
Es  folhs  e  vas  qui  de  bentat  de  cors  se  glo- 

RIEJA. 

V.  et  Vert.,  fol.  io4et  3i. 
Personnes  qui  se  glorifient  en  beaux,  vêlements. 
Est  fou  el  vain  qui  de  beauté  de  corps  se  glorifie. 
CAT.  Gloricjar- 

C).     GLORIFICAR,    V.  ,    lat.     OLORinCARe, 

glorifier,  rendre  gloire,  vanter. 

Adorar, 
E  laazan  glorificar. 

G.  RiQUiER  :  Obs  m'agra. 
.\dorer,  cl  en  louant  glorifier. 
Glorificon  Dieu  nostre  payie  que  es  el  cel. 
L'  en  gabon ,  e  s'  en  glorificon. 

V.  et  ycrl-,  fol.  82  el  20. 
Glorifient  Dieu  notre  père  qui  est  au  ciel. 
L'en  raillent,  el  s'en  glorifent. 
Part,  pas.  Son  el  ccl  ab  Dieu  GLoniFicATz. 
r.  etrert.,ro\.  33. 
Sont  au  ciel  avec  Dieu  glorifiés. 
CAT.  Bsp.  PORT.  Glorificar.  it.  Glortfware. 

10.     GlORIFIAR  ,     V.  ,     lat.     CLORIFirARf , 

glorifier,  vanter. 

Selli  non  par  ges  cortes, 
Qui  s  lauza  ni  s  glorifia. 

D.  Martin  :  U' entier. 
Celui-là  ne  parait  point  courtois,  qui  sc  loue  cl  sc 
Mante. 
Part.  rfi.oRiFiATZ  suscitarai. 

Passio  de  Maria. 
Je  re.suscitei-ai  glorifié. 
Ain:.  FR.  DeuB  ki  a  glorifiet. 

zinc.  trad.  du  Psatit.  de  Corliic,  ps.  88. 

GLOSA  ,  r.i.ozA,  .V.  f.,  lat.  oi.o.tsa,  glose. 
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So  nos  retrai  la  glosa. 

Guillaume  de  Tudela. 
Cela  nous  rapporte  la  glose. 
Dis  nna  gloza  sobre  l' avangeli. 

r.  et  Vert.,  fol.  85. 
Une  glose  sur  l'e'vangile  dit. 
La  GLOza  d' aqnela  décrétai. 

Cat.  dels  apost.  deRoma,  fol.  loo. 
La  glose  de  cette  décrétale. 
«AT.  ESP.  Glosa.  PORT.  Glossa.  it.  Glosa. 

2.  Glozeta  ,  5-. y.  dim.,  petite  glose,  glo- 
serte. 

Las  qaals  glozas  Ancelm  avîa  bailadas  per 
glozktas  petitas  a  declarar  lo  test. 

Cat.  dels  apost.   de  Roma,  fol.  l56. 

Lesquelles  gloses  Anselme  avait  données  par  Y>e- 
ùles  gloseltes  pour  expliquer  le  texte. 

3.  Glozar,  V.,  gloser,  parler. 

Papa  Ignocent,  qne  gloset  las  décrétais. 
L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  189. 
Le  pape  Innocent ,  qui  glosa  les  de'crétales. 
No  i  cal  ren  glozar. 

P.  Cardinal  :  Predicator. 
Il  n'y  faut  rien  gloser. 
CAT.  ESP.  Glosar.  port.  Glossar.  it.  Glosare. 

GLOT,  adj.,  lat.  gluto,  glouton,  avide, 
pillard. 
Voyez  Leibnitz,  p.    ii5;  Denina  , 
t.   III,    p.    112;    Aldrete,  p.   201  ; 
MuRATORi,  Diss.  33. 

Totz  los  homes  glotz  qai  vivon  a  manieyra 
de  porcs. 

V.  et  Vert.,  fol.  19. 
Tous  les  hommes  gloutons  qui  vivent  à  manière 
de  porcs. 

Fig.  Car  en  pensan  sni  ne  lieis  lecs  e  gi.otz. 
A.  Daniel  :  Sols  sui. 
Car  en  pensant  je  suis  friand  et  avide  d'elle. 
Esgart  glot  de  destrier. 

Pierre  d'Auvergne  :  De  Dieu  no  m. 
Regard  avide  de  désir. 

Glotz  de  mal  dire  e  de  far. 

Serveri  de  Gibone  :  Crolz  aigu'  e  pas. 
Avide  de  dire  et  de  faire  mal. 
Com  1'  ameron  totas 
Donas  ,  e  'n  foron  glota.s. 

Arnaud  de  Marsan  :  Qui  comte. 
Comme  l'aimèrent  toutes  les  dames  ,  et  en  furent 
avides. 
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Substantiv.  En  taul' ab  glotz  maujan. 

Serveri  de  Girone  :  jS'o  val  jurars. 
A  table  avec  les  gloutons  mangeant. 
Tornon  s'  en  atratz  li  glot  en  auta  mar. 
V.  de  S.  Honorât. 
S'en   retournent  en  arrière  les  pillards  en  haute 
mer. 

ANC.  FR.  Pour  goiirmander  e  mener  glote  vie. 
EusTACHE  Deschamps  ,  p.  106". 
Ballaut  respoud  :   Fol  et  gloui  que  ta  es , 
n'en  parles  plus. 

Roman  franc,  de  Fierabras,  liv.  Il,  p.  III,  cb.  l5. 
Renart  li  dist  :  Tu  es  trop  glot... 
Mes  li  gloz  ne  se  pot  tenir; 
Tit  les  gellnes  el  paillier 
Si  conmença  à  baaillier. 

Ro?nan  du  Renart,  t.  I,  p.  lo5  et  322. 
Jà  est  un  gloz,  un  mal  lecbière. 

Fabl.   et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  209. 
ANC.  CAT.  Glot.  IT.  Ghiotto. 

2.  Gloto,  adj.,  lat.   oluto,    glouton, 
gourmand. 

Totz   homs   glotos   fay  son    dieu   de  son 
ventre. 

V.  et  Vert.,  fol.  20. 
Tout  homme  glouton  fait  son  dieu  de  son  ventre. 
Qnar  non  prezica  drechamens... 
Grans  dejnns  boms  glotos. 

Brev.  d'amor,   fol.  98. 
Carne  prêche  pas  convenablement...  grands  jeûnes 
homme  glouton. 

—   Subst.  Avide,  pillard,  voleur,  bri- 
gand. 

Esperouet  e  sei  vil  companho 
Plus  d'  nna  legiia  ,  puis  volvero  li  gloto. 
Eambaud  de  Vaqueiras  :  Senhcr  marques. 
Il    éperonna  et  ses  vils   compagaons   plus  d'une 
lieue  ,  depuis  qu'ils  tournèrent  le  dos  les  pillards. 
Un  sirventes  vuelh  far  dels  autz  glotos. 
P.  Cardinal  :  Un  sirventes. 
Je  veux  faire  un  sirvente  des  hauls  pillards. 
.\'ii.   GLOTOS  encontrem ,  de  la  Martiple,  els 

pratz , 
Que  eran  crestias. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  23o:^. 
Nous  rencontrâmes  ,  par-delà  Martiple ,  dans  les 
prés  ,  sept  brigands  qui  étaient  chrétiens. 
ANC,  FR.  Nous  avons  rencontre  sept  i^loutoris, 
qui  sont  tous  enragés. 
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t^iiiq  de»  glotous  lie  Franic ,  houinies  de 
Charles,  qui  sont  encliaitré. 

Iiom,tn/mt.r.  de  Fienibrus,  I.  II,  p.  II,  cli.  6et  U). 
S'es  menjoie  comne  gloton. 

Roman  du  Renarl,  t.  II,  p.  lii. 
CAT.    Glolô.    ESP.     ClotOn.    PORT.     Glotào.    IT. 

Chiottone. 
3.  Gi-OTAMENS  ,  nfh'.,  gloutonnement. 

Manjar  glotamens  eoni  fay  lo  cas  la  car- 

l'ouliada. 

/'.  <7  f'ert.j  fol.  21. 
Manger  gloutonmment  coiuiiie   tail   le   chien    la 
charogne. 

ASC.  FR.  .Ain.sinc  mort  qni  ja  n'iert  saoule, 
Clotcment  les  pièces  engonle. 

Roman  de  la  Rose ,  v.  i()i6'8. 
fions  mangeons  si  gloutement,  qne  souvent 
le  nous  fault  vomir. 

OEitvres  d'.'llain  Chartier,  p.  Sgt). 
roRT.  Clotonamente.  it.  Ghiottamente . 

[^.  Glotones,  adj.,  glouton. 

La  CI.OTONESSA  gola  respon  :  Si  dévias  cre- 
bar,  non  layssaray  qne  no  mange  d'aysso  que 
tan  be  es  apparelhat. 

l^.  et  Fcrt.,  fol.  22. 
La  ploutonne  gueule  re'pond  :  Si  tu  devais  crever, 
je  ne  laisserai  pas  que  je  ne  mange  de  ceci  qui  est  si 
bien  apprête. 
ESP.  Glotonazo. 

5.  Gi-OT,  S.  m. y  gorgée. 

Aprop  aarelz  nn  glot  de  vî. 

Dkvdes  de  Prades,  Àuz.  caas. 
AprM  vous  aurez  une  portée  <lo  vin. 

6.  Glotosia,  s.  /.,  gloutonnerie,  avi- 
dilé. 

r.LOTOMA,  es  qui  manja  plus  tost  que  non 
devria. 

ZiV.  deSydrac,  fol.  129. 
Gloutonnerie,  c'est  qui  mange  plus  vite  qu'il  no 
devrait. 

Prr  OLOTOKIA  , 

I)fl  arbr»'  devedat  manjet. 

Brev.  d'nmor,  fol.  58. 
Par  f(loulnnnerie,  manr;ca  de  l'arbre  défendu. 
Pig.    Li  rierc  an  aqcieiha  ory)Toi»iA, 

On' en  tôt  lo  mon,  non  volrion  trohar 
llomc  mai  «-U  que  tengiins  scnhoria. 
I'.  r.AnoiNAi.  :  Un  sirvnntcs  fav 
\a%  rIcTC»   ont  eeU«  aviditr ,  que.  dans  tout  !'■ 
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monde  ,  ils  ne  voudraient   trouver  homme  excepte' 

eux  qui  tint  seigneurie. 

ANC.  FR.  Se  vos  avez  par  glototinie 

Tôt  par  vos  raengié  vostre  oison. 
Jioman  du  Renart,  t.  I,  p.  l52. 
On   lui  lasche  ainsi  en  abandon  la   bride  à 
toute  sensualité  et  gloittonnie. 

A.MYOT,  Trad.  de  Pliilarr/uc,  Vie  de  Lycurgue. 
Si  demorèrent  endormies 
Les  gardes  par  leiirs  gloiitonnies . 
GouEFROi  DE  Paris  ,  Chr.  métr.j  p.  it)f). 

ANC.    ESP. 

Tienen  el  liigar  quiuto  gola  è  glotonia. 

Poerna  de  Alexandre,  cop.  22l4' 
ANC.  ESP.  Glotonia.  it.  Gldottornia. 

7.  Gloteza,  s.  f.,  gloutonnerie,  avidité. 

Osta  la  vauetat  e  trasiota  gloteza. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Ole  la  vanité  et  toute  gloutonnerie. 

8.  Glotoneyar,  v.j  être  glouton ,  être 
gourmand. 

Substanùv.  Jocx  e  putaria 

E  GLOTONEYAR 

Fan  paure  tornar 
Qui  sec  lor  paria. 
G.  Olivier  d'Arles  ,  Collas  triadas. 
Jeu  et  libertinage   et  être  glouton   font  devenir 
pauvre  qui  suit  leur  compagnie. 

ANC.  FR.  Mais  cist  i  vient  por  miex  mengier, 
Por  miex  boire  et  por  gloiitoier. 
Fabl.  et  cent,  une,  t.  III  ,  p.  121. 
c.\T.  Glotonejar.  esp.  Glotonear. 

ç).  Enclotir  ,  V.,  engloutir,  avaler. 

Glotos   que  tôt   o  englotissoh  com   fai   lo 
gorc. 

V.  et  Vert.,  fol.  20. 

Gloutons  qui  tout  cela  engloutissent  comme  fait  le 
'^ouifre. 

ANC.  FR.  Que  mer  rn'englote. 

Nouv.  rec.  de  fabl.  et  c.ont.  une.  ,  t.  Il  ,  p.  6(. 
CAT.  ANC.  ESP.  Englutir.  it.  Inglùotcire. 

10.  Englotomr,  V.,  rendre  glouton. 
Lo  dyabie  sap  ayssi  alachar  et  englotonir. 

F.  et  Vert.,  fol.  71. 
I.,e  diable  sait  ainsi  allécher  et  rendre  glouton. 

I  I  .     DkGI,(JTIR  ,  DESCLOTIR  ,  V.  ,   l'UgloU- 

fir,  av.ilor,  manger. 
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De   bo  pastoi-  s' apartenia  que  tondes   sas 
oelbas,  non  pas  que  las  deglotis. 

Cat.  de/s  apost.  deRoma,  fol.  5. 
Il    appartenait   à    bon    pasteur   qu'il    tondît   ses 
brebis  ,  non  pas  qu'il  les  mangeât. 
Part,  prés,  Jig.  Lo  qnal  es  en  la  destra   de 
Dieu  DESGLOTENs  la  mort. 

Trad.  de  la  i'"  épit.  de  S.  Pierre. 
Lequel  est  à  la  droite  de  Dieu  engloutissant  la 
mort. 
c;at.  ANC.  ESP.  Déglutir. 

12.  Sanglotir,  V.,  avaler,  engloutir. 
Sanglotiras  ses  pins  lo  oiachat. 

Zi>.  de  Sjdrac  ,  fol.  8t. 
Tu  avaleras  sans  plus  le  raâclié. 

13.  TrANSGLOTIR  ,       TRANSGLUTIR  ,      "V., 

avaler,  engloutir,  descendre. 

A  penas  pot  auzel  trair 
So  que  manja  ni  transglotir. 
Si  vostr'  auzel  a  gola  estrecha  , 
Qae  no  pot  passai-  via  drenha 
Ni  TRANSGLOTIR  SO  c'  om  li  dona. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
A  peine  oiseau  peut  tirer  et   avaler   ce    qu'il 
mange. 

Si  votre  oiseau  a  gosier  étroit ,  de  sorte  que  ne 
peut  passer  directement  ni  descendre  ce  qu'on  lui 
donne. 

"Vianda...  ni  hom  be  la  poyria  transglutir  , 
si  no  bavia  de  saliva  mesclament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l^5. 

Nourriture...  ni  on  ne  la  pourrait  bien  avaler,  si 
elle  n'avait  mélange  de  salive. 

Pare.  pas. 

Sia  per  mi  tos  basmes  begatz  ni  transglotis. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  1089. 
Soit  par  moi  ton  baume  bu  et  avalé. 

ANC.  fr.  Tant  qne  je  t'auré  trangloti 
Et  de  mon  ventre  enseveli. 

Roman  du  Pienart ,  t.  I  ,  p.  290. 
Terre,  terre  et  por  qoi  n'iievres? 
Si  les  trangloz  de  totes  parz. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  I ,  p.  3(0. 
Comment  lyon?  mais  crnelle  obimère 
.    Qui  transgloiitist  et  dévore  sa  mère. 
J.  Maeot,  t.  V,  p.  64. 

GLUEG,  s.  m.,  glui,  chaume,  paille. 
DesQS  si  dea  cobrir  de  gliieg. 

Deudes  de  Prades  ,  ylttz.  cass. 
Par-dessus  se  doit  couvrir  de  gliii. 
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Loc.    Hom  pert  lo  gran  e  '1  glceg. 

P.  Raimojjd  de  Toulouse  :  Era  pus. 
On  perd  le  grain  et  la  paille. 
ANC.  fr.  Unfessean  de  cbaume,  autrement  ap- 
pelle glui. 
Lelt.  de  rem.,  de  iBp^.  Carpentier,  t.  II,  col.  6'3o. 

Neuf  ^/Hr5  ou  jarbes  de  seigle. 
Lett.  derém.,  de  i^oS.  Carpentier,  t.  II,  col.  63o. 

GLUT,  s.  m.,  lat.  OLure/?,  glu,  colle. 
Sei  penber  e  faire  glutz. 

Rai.mond  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Je  sais  peindre  et  faire  glu. 

Fig.  Leva  ayssi  lo  esperit  d'ome  en  vas  Dieu, 
que  ayssi  lo  fay  jonber  ab  Dien  per  glut 
d'  amor. 

F.  et  Vert.,  fol.  100. 
Elève  ainsi   l'esprit   de    l'bomme  envers  Dieu  , 
qu'ainsi  le  fait  unir  à  Dieu  par  la  glu  d'amour. 
ANC.  FR.  Et  poiz  cbande  mellée  à  gluz. 

Legrand  d'Aussi,  Fabl.,  t.  III,  p.  77. 
ESP.  Gluten,  it.  Glutine. 

2.  Glutinozitat,  .y./,,  glutinositt-,  vis- 
cosité. 

Medicinas...  autras  so  per...   glutinozitat 
reprimen. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  104. 
Médecines...  d'autres  sont  resserrants  par...  glu- 
tinosité. 

ESP.  Glutinosidad. 

3.  Glutinos,    adj.,    lat.    GLTjTixosH.y , 
glutineux,  gluant,  visqueux. 

En  loc  fangos,  ferm  et  glutinos  de  len  navs 
planta  nnctnoza. 

Gota...  si  te  penden  cnm  si  era  glutinoza. 

Lizar  tôt  en  torn  d' algana  materia  gluti- 
noza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  197,  i54  et  142. 

En  lieu  fangeux ,  ferme  et  glutineux  nait  facile- 
ment plante  onctueuse. 

La  goutte...  se  tient  pendante  comme  si  elle  était 
a'is/jueuse. 

Enduire  tout  autour  d'aucune  matière -visfjfueuse. 
cat.  Glotinos.  esp.  port.  it.  Glutinoso. 

4.  Glutinatiu,  adj.,  gluant. 
Goma...  glutinativa. 

Es  glutinativa. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  201  et  206. 
Gomme...  gluante. 
Est  sluante. 
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5.  EwGLUT,  S.  m.,  enduit ,  glu  ,  onguent .  | 
pommade. 

Ah  r  ESGI.VT 

D'  nu  ou  batut 
Que  s  met  viron  l'  aureilla. 

AVGIERS  :  Era  quan  l' iveru. 
Av«  Vendiiit  A'wa  o-ul  l>altu  cju'elle  se    mit  au- 
tour Ae  l'oreille. 

Es  cniii  tSGtUT. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  88. 
Est  comme  glu. 

A«C.  ESP. 

Que  cou  englut  ninguno  non  série  tan  ttab.ndo 
ililitgros  i/t'  yiitJlru  Senora  ,  cop.  883. 

6.  EsGLUTiR,  V.,  engluer,  enduire. 
Fig.  1ms   lauzengiers  engluton  de  lanzengas 

la  via  de  yfern. 

y.  et  Fert.,  fol.  23. 
Lci  llattcurs  engluent  de  louanges  la  voie  d'enfer. 
Part.  pas.  Eugi-dt  de  betam. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  3o. 
Enduit  de  hitume. 

7.  Engludar,  1^.,  engluer,  coller. 

Part.  pas.  Lo  parpamcs  o  lo  papier  que   sera 
E5GLUOiiTr.  sas  la  tanla. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.   l38. 
Le  parchemin  ou  le  papier  qui  sera  co//ë  sur  la  table. 

Tuer  qu'  er'  e^glcdatz. 

Homan  de  Fierahras,  v.  Iti3. 
Cuir  qui  était  collé. 

8.  Englutinar  ,  V.,  congliitiner,  rendre 

visqueux ,  pétrir. 

Part.  prri.  Terra...  prr  ar^a  ekgi.dtinant  .s:i.s 
partida<>,  lia  mobilitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i56. 
Ij  terre...  par  eau  cnrifflutinant  ses  parties,  a  mo- 
hilité. 

9.  COTfGLfTISATK),    .<<./.,  lat.  CONGI.IJTI- 

?*ATio,   cungliitination,    assemblage, 
mi'-lang»'. 

l'cr  C050rrTi»ATi0  d' ayga  et  de  terra. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  19(1. 
P»r  mrtanfre  d'eau  et  de  terre. 
Mr.  Congluiùincion.  roaT.  Conglutinaçào. 

10.    C05CLrTl.fAR  ,    ?>.,    lat.     COWGHJTI- 

t4B<",  eonglutiner,  coller,  m<':langer. 
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Virtut  lia  de  conglutinar. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  20.'>. 
A  proprie'té  de  conglutiner. 
Esr.  PORT.  Conglutinar.  tr-  Conglutinare. 

GOFO  ,  S.  m.,  gond. 
De  tal  forsa  lier  1'  us  qtie'lh  gofon  so  volât. 
Roman  de  Fierabras ,  v.  2683. 
De  telle  force  frappe  l'iiuis  que  les  gonds  se  sont 
envole's. 

Gran  ven  que  totas  las  portas  ubri  ,   e  las 
gilet  de  gofos. 

Cat.  dels  apost.  de  Ronia,  fol.  1  ^o. 
Grand  vent  qui  toutes  les  portes  ouvrit,  et  les  jeta 
des  gonds. 
ESP.  Gozne. 

GOLA,  GUOLA,  COULLA,   s.  f.,  lat.   COLA  , 

gueule,  gorge ,  gosier,  bouche. 
Per  la  goi.a  gitava 
Serpens  que  seinenava. 

y,  de  S.  Honorât. 
Par  la  gueule  jetait  serpents  qu'il  semait. 
Huels  e  gola  ,  front  e  fatz. 

B.  PE  Vent  vuouR  :  Conort  era . 
Yeux  et  bouche,  front  et  face. 

No  y  ten  mut  bec  ni  guola 
Nais  anzels. 

A.  Daniel  :  Autet  eJias. 
N'y  tient  muet  Lee  ni  gosier  nul  oiseau. 
Loc.    Lo  conselhs  del  prince  es  agatz 
Que  per  la  gola  sia  pendutz. 
Mes  luan  a  son  cotel  per  la  gola  tayllar. 
y.  de  S.  Honorât. 
Le  conseil  du  prince  a  e'té  que  par  la  gorge  il  soit 
pendu. 

Mil  main  à  son  couteau  pour  couper  la  gorge. 
Mot  a  grau  poder  tôt  home  .sobre  son  ene- 
nilc  cant  lo  ten  a  la  gola. 

y.  et  yert.,  fol.  \g. 
A  moult  grand  pouvoir  tout  homme  sur  son  en- 
nemi quand  il  le  tient  à  la  gorge. 
ANf:.  PR.  Et  le  ferl  de  la  lance  parmi  la  jone  , 
si  que  il  li  tresperça  tout  outre  parmi  lu 
goule. 

Rec.  des  hist.de  Fr.,  t.  III  ,  p.  219. 
C'est  un  dragon  qui  a  Xroïs  goules, 
Familleuses  ne  sont  ni  saoules. 

Fahl.  et  (ont.  anc,  t.  IV  ,  p.  2,00. 
Lou  murtri  et  copa  la  goule. 
Noui>.  rer.  defabl.  et  cont.  anc,  t.  If,  p.  87. 
Tan/,  cors  sanglans,  goles  baces. 
n.  DK  Sainte-Mauiie  ,  Chron.  de  Norin.,  fol.  (j'i. 
•  AT.  Fsi".  vonx.  iT.  Cola. 
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2.  GoLETA,  S,  f.,  goulette,  goulet ,  che- 
nal. 

Amelharar  lo  gra  e  la  goleta. 

Cartttlaire  de  Montpellier,  foi.  122. 
Améliorer  le  degré  et  la  goulette. 

3.  GoLET,  S.  m, y  goulet,  gorge,  défilé. 

Escrevantet  lo  mortz  latz  un  golet. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  8i. 
Le  renversa  mort  à  côté  d'un  goulet. 

4.  GoLAR,  S.  m.,  gorgerin. 

Mas  Rollan  lo  vay  penre  denant  per  lo  golar. 
Roman  de  Fierabras,  v.  3-(i5. 
Mais  Boland  le  va  prendre  devant  par  le  gorgerin. 

5.  GoLAios,.y.  m.,  gosier. 

Si  cnm  aarelia  non  conjois  vianda ,  ni  go- 
Ljvios  non  aa  paranla. 

Trad.  de  Bède.  fol.  43. 

Ainsi  comme  oreille  ne  savoure  aliment ,  ni  gosier 
n'entend  parole. 

6.  GoLAYKO,  .y.  m.,  gosier,  gorge. 

Alcas...apostemas  ja  han  opilat  lo  goi.atro 

del  malaate. 

Trad.  d'Albucasis ,  fol.  25. 
Aucuns....  apostèmes  déjà  ont  opilé  le  gosier  du 
malade. 
A.NC.   CAT.  Golarô. 

7.  GoLADA,  S./.,  goulée,  gorgée. 

Manjet , 
A  maiors  goladas  que  trneia  , 
Del  blat  qu'era  en  la  tremueia. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  2. 
Mangea ,  à  plus  grandes  goûtées  que  truie ,  du  blé 
qui  était  dans  la  trémie. 
ANC.  CAT.   Golada. 

8.  GoLOSiTAT  ,   GOLOZiTAT  ,  S .  f. ,  avi- 
dité ,  gourmandise. 

Sebraz  de  Dea  per  golositat. 

Trad.  de  Bède,  fol.  16. 
Séparés  de  Dieu  par  gourmandise. 
Per  GOLOZITAT  ay  peccat. 

La  Confessio. 
Par  gourmandise  j'ai  péché. 

La  canza...  es  gulozitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  281 . 
La  cause...  c'est  avidité. 
iT.  Golosità,  golosiiate,  golositade. 

9.  GoLos,  adj.,    lat.    gttlosm5,    goulu, 
courmand. 
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Us  es  fais  e  l' autre  es  golos. 

Lejs  d'amors,  fol.  i35. 

Un  est  faux  et  l'autre  est  goulu. 

GoLOs  es  et  trop  manjant. 

Totas  bestias    que    han...    badel   ample   e 
drech  ,  so  mot  golozas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  247  et  56. 

Est  goulu  et  beaucoup  mangeant. 

Toutes   bêtes   qui   ont...    boyau  ample  et  droit 
ion\.  mcin\l  goulues . 

CAT.    Golos.    ESP.   PORT.   IT.    GoloSO. 

10.  GoLOZAMEN,  adv.,  goulûment. 
Qui  manja  golozamen  et  ardenmens. 

t^.et  Vert.,  fol.  20. 
Qui  mange  goulûment  et  avidement. 
Trop  GOLOZAMEN  manjan. 

Brev.  d'amor,  fol.  120.  far. 
Très  goulûment  mangeant. 
ESP.  PORT.  IT.  Golosamente. 

11.  GoLuT,  adj.,  goulu,  gourmand. 

Lo  fay  GOLUT  et  glot  et  embrîayc. 

F.  et  Vert.,  fol.  20. 
Le  fait  goulu  et  glouton  et  ivrogne. 

12.  GoLUDAMEN,  adv.,  goulument. 

Trop  GOLUDAMEN  manjan. 

Brev.  d'amor,  fol.  120.  Var. 
Très  goulument  mangeant. 

i3.  Engolir,  V.,  avaler,  engloutir. 
Ad  horas  engolish  peyras. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  249. 
Parfois  avale  des  pierres. 
CAT.   Engolir.  esp.   EnguUir.   port.    Engolir, 
engulir. 

14.  Engoullar  ,  V.,  engloutir,  avaler. 
Engocllar  dedins  sa  gonlla. 

Hymne  de  S.  Honorât. 
Engloutir  àeàzui  sa  gueule. 
ANC.    FR.    Pendant  que  la  mer  engotilera  taat 
d'ondes. 

Hist.  macar.,  t.  I  ,  p.  49. 
ANC.  CAT.  Engolar. 

i5.  Degollar,   nEGuoLAR,  V.,    préci- 
piter, renverser. 
Pus  la  fuelba  revirola 

Vei  de  sobr'els  sims  chazer,  .  •  ;. 

Qn'el  vens  la  romp  e  'I  degola. 

Marcabrvis  :  Pus  la. 
Puisque  je  vois  la  feuille  recroquevillée  de  dessus 
les  cimes  tomber,  vu  qup  le  vent  la  rompt  et  la  pré- 
cipite. 
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Silol  lo  \cus  loiup  e  utouoi.u  o  imil 
Lo  foelh  ilcl  raïu. 

V..  CvlFF.L  :  Abiil  m  mai. 
Vjuoique  !<■  vent   roir.i>l  cl  pivcipilf  il  sep.tie  l.i 
Irutllc  <lu  nnirau. 

Fitf   DifQ  prrc  que  Irachors  barrey, 
K  los  utGOL  c'U  al>«ys. 

V.  Cardinal  :  Kaxos  vi. 
Je  pri.  Uicu  qu"ii  coiiloude  los  Ir.iilrcs,  cl  les  piv- 
ciptle  cl  lc»aliai»ic. 

Cel    que  deccp  los  bos   si  degolara   ni  la 

injKt  \i.i. 

Tmd.iUBidf.  loi.  79. 

Celui  i]ui  J^çoil   les  boiis   se  ftrvcipttfru  dans  hi 
mauTaisc  vuie.  . 

—  DiTolIn,  loiipiT  la  j^orgc. 

l'urvs  niGOLET  pcr  vos  raan  jovencel  enfan. 

Homiin  de  Firntbras,  v.   ^z5l^. 
l'ui»  décolla  jwur  vous  iiiainl  jouvcncel  cnfaiil. 
Aquel  Johans  qu'ira  deoulliei. 

Trad.  dny.-Test.,  S.  M\BC,  cL.  6. 
Ce  Jean  que  je  décollai. 
Fart,  pas. 

Tolï  los  pctitz  pfjns  en  (oron  degolatz. 
Homan  de  Fierabras ,  v.  I^Sg. 
Tous  Icï  pclits  cafaDls  en  furent  décolles. 
A5c..rB.  Que  nos  ostajes  auioil  lors  degolez. 

Roman  de  lionccfuitx. 
CAT.  t^^.  l'ORT.  DegoUar.  ii.  DfcoUare. 

I  G.  EsTRANGOLAMKNT,   T.   Ht.,  c'iraiiijle- 
mcm,  suffocation,  t'-toiiffcmcnt. 

Vc  tho^et  UTRANGOI.AMEHT. 

Fine,  lie  las  propr.,   fol.  52. 
.    Vient  luux  et  élranglement. 

17.    F>TRA.>r,()i.MK."(  ,  «r/f.,  ctroitcuiciit , 

iii>laiiim(-iit. 
Fig.  Mass'ie  us  prec  plas  eïthargoi.mkn. 
Dtiur.s  t».  l'AAbK.s  :  Pus  mcrccs. 
Mau  (i  j«  TOU*  |>ric  plus  étroitement. 

iH.    I;sTllA500I.\R  ,    KSTK.XGOLAR  ,    KSTItAN- 

Gi.A»  ,  yriiA?tiii.AB  ,  ?>.,  lai.  strangu- 
i.aR'-,  clran^ih-T,  suffoijuer,  rloiiffi.r. 
S' iro  ja  voclb  •aTiiAii<;oi.AH  rtiniieii  , 
l'crdonal  lu'er,  al>  que  dune  dcl  niiiu. 
I'.  (:MiDII<\t  :  1)<.-  sflliii. 
ht  je  «ru»  januu  rlmnf;trr  un  pèlerin,  il  me  lera 
pardoatu- ,  |«urvu  que  je  donne  du  mien. 

heo  Ire*  viogt...  a  faicU  tATAAnuLAR. 
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1,0  ([liai ...  ffc  poudre  et  stranglak. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  5l  et  47- 
lUcii  trois  vingt...  a  fait  eVrnn^'/er. 
Loqiiol...  fit  pendre  cl  étrangler. 
Fiq.  Vol   ESTRANGOLAR  las  SFinas  non  pas  los 

cors. 

Trad.  de  Bhde,  fol.  81. 
Veul  étouffer  les  âmes,  non  pas  les  corps. 

Lo  sncx  dou  nior 

1.0  nions  e  s'estragola. 

tî.  FlGiiEiRAS  :  Sirvenles  vuelli. 
Le  suc  dont  nieurl  le  monde  cl  s'étouffe. 
Part.  pas. 

Maut  hoin  avia  mort  et  kstrangoi.at. 
Homan  de  Fierabras ,  v.  1370. 
Maint  liomme  avait  tue'  cl  étranglé. 
cAï.     Estrangolar.    port.    Estrangnlar.    ti'. 
Strangolare. 

GOI,FO,  .V. /«.,  golfe. 

Traverssiey  lo  golfo  ani  bel  ven. 

Perilhos,  Voy.  au  purg.  de  S.  Patrice. 
,1c  traversai  le  golfe  avec  beau  vent. 
CAT.  Golf.  ESP.  roRT.  iT.  Golfo. 

GOMA.,  .9./,  lat.  ovvinn,  goninio. 
Prcndctz  la  goma  del  ^enebre. 

Deudes  pe  Pn.vDES  ,  Auz.  cass. 
Prencr.  la  gomme  du  genièvre. 
!N()  i  val  antra  goma. 

\.  Daniel  :  L'aur'  amara. 
IN'y   vaul  autre /.'om/ne. 
La  goma  d'aquest  albre. 

r.  et  Ferl..  fol.  3G. 
f..a  gomme  de  cet  arbre. 
CAT.  Esf.  Goma.  pokt.  it.  Gomma. 

7..  Ttomozitat,  s./.,  goiiimosité,  qualité 
(le  ci;  c|iii  est  gommeiix. 
Per  sa  gomozitat  restrcnb  lacrenias. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  225. 
Par  ^  gommosité  réprime  larmes. 

Ksr.  Goinosidad. 

\.    GoMo.s,    (l'ij.,   lat.   GiiMMOSM.v,  goni - 
mciix. 

Res])laM,  et  apar  oomo/.a. 

F  lue.  de  las  propr. ,  Kd.  210. 
liiliiil  ,  et  apparaît  giimmetise. 
Kf>i'.   Gomoso.  l'oiiT.  IT.  Com/noso. 

GONA,  .y. y.,  cclt.  gwn,  gonclle,  rohc. 
Voyez  Leibnitz,  p.  i  i5  ;  Muratori, 
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Diss.  33  ;   Denina  ,  t.   II ,  p.  i  66  ,  el 
t.  III,  p.  32. 

Ta  non  as  enqner  souta  la  gosa. 

GiRALD  DE  Calanson  :  Sitol  s' es  i'oilz. 
Tu  n'as  pas  encore  délié  ta  gonelle. 
ANC.  FR.  En  vos  aroit  bêle  persone 
Qant  auriez  vesta  la  gone. 

Roman  du  Renarl,  t.  I  ,  p.  4'- 
Je  congnois  le  moyne  à  la  gonne. 

VtLLON  ,  p.    lo3. 

Vesius   tous  d'un  parement ,  de  gonnes ,  de 
baudequin  vert  et  vermeil. 

Froissart,  t.  IV,  cliap.  ii,  p.  2. 
ASC.  CAT.  Gona.  it.  Gonna. 

1.  GoNEL,  S.  /n., gonelle,  robe,  tunique. 
Mois  GONELs  tescutz  de  lan'  englesa. 

P.  Cardinal  :  Ab  votz  d'ange). 
Molles  gonelles  lissues  de  laine  anglaise. 

3.  GoNELLA,GONEL.\,  S .  f. ,  goncWe ,  robe, 
tunique. 
Fay  una  almorna  ad  un  panre  d'unn  vielha 

GONELLA. 

V.  et  Fert.,  fol.  4ti. 
Fait  une  aumône  à  un  pauvre  d'une  vieille  gonelle. 
Qui  a  doas  gonellas  ,  doue  l' nna  a  celui  que 
no  r  a. 

Trad.  de  Bcde,  fol.  «3. 
Qui  a  deux  robes,  qu'il  donne  l'une  à  celui  qui 
ne  l'a  pas. 

L'antre  esquisset  sas  gonelas. 

P.  Cardinal  :  Una  cieutal. 
L'autre  déchira  ses  tuniques. 
No  us  cuidetz  ges  qu'  ieu  m'  oblit  lo  cotdon 
Que  m  det  l'autr'ier  de  sa  goneli.a  groga. 
Guillaume  de  Berguedan  :  Trop  ai  estât. 
Ne  vous  imaginez  point  que  je  ra'ouLlie  le  cordon 
qu'elle  me  donna  l'autre  jour  de  sa  g-one//e  jaune. 

—  Par  ext.,  en  parlant  d'un  oiseau. 
En  estiu  mnda  sa  gonella. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Kn  clé  change  sa  robe. 

ANC.   FR. 

La  gorge  et  Ugoitrons  sont  dessous  la  gonelle. 

Jl.HAN  DE  MtLNG,    Teslajtl. ,  v.    12^5. 

Batoit  l'oue  de  sa  goiinelle. 

JOINVILLE  ,    p.    122. 

Moult  doute  à  perdre  sa  gonele. 

Roman  du  Renart,  t.  I,  p.  72. 
Les  haubers  nnt  suz  les  goneles. 
B.  DE  Sainte-Maure,  Chron.  de  Nurni.,  Col.  47. 
ANC.  CAT.  Conel/a.  it.  GotineUa. 
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4.    GoNios,  .V.  ///.,  casaque  ,  tunique. 
GoNios,  albercz  et  cscnlz. 

Leys  d' ainors ,  io\.  i3i. 
Casaque,  haubert  et  écu. 
Far  ausbercx  e  gonios. 

Raimond  d'Avignon  :  Sirvens  suv. 
Faire  hauberts  et  casaques. 

GONFANO,   GOMFANO,  GONFAINO,  GOI.- 
FAINO,  GOFAINO  ,  CONFANO,  S.  m.,  gOH- 

lauon,  drapeau,  étendard. 
GuN,  dans  la  langue  des  Goths  ,  si- 
gnifia co/wto,   et  GUNTFANO,  étendard 
du  combat. 

Salverte  ,  Ess-  sur  les  Noms  d'hommes,  etc., 
t.  II,  p.  193. 

Voyez  Carpentier,  v°  Gunt-fano. 
"Vol  desplegar 

Son   GOMFANO. 

Bernard  d'Auriac  :  ISoslre  reys» 
Veut  déployer  son  gonfannn. 

Tan  golfayno  contra '1  ven  baneyar. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  Honrat  marques. 
Tant  d'étendards  contre  le  vent  Uotter. 
Defors  pendo  las  lengnas  d'un  gonfaino. 
Ro/nan  de  Gérard  de  Rossilton,  fol.  74- 
Dehors  pendent  les  llammis  d'un  gonfanon. 
Colps  n'  agra  ien  receubutz  en  ma  targa, 
E  f'ag  vermeih  de  mon  gonfainon  blanc. 

Bertrand  de  Born  :  Won  esiarai. 
Coups  j'en  aurais  reçu  en   ma  large,  et  fait  ver- 
meil mon  gonfanon  de  blanc. 

Fai  sonar  las  trombas,  e  fai  deserrar  los  siens 
CONFANOS. 

V.  de  Bertrand  de  Born. 
Fait  sonner  les  trompettes  ,   et  fait  déployer    les 
%\<i\vi  gonjanons. 

Fig.   La  crotz  es  lo  dreg  gonfanos 
Del  rey  oui  tôt  quant  es  apen. 

P.  Cardinal  :  Dels  quatre. 
La  croLt  est  le  vrai  étendard  du  roi  de  qui  tout  ce 
(|ui  est  dépend. 

ANC.  FR.  Tenir  le  roial  gonfanon. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  36i. 
Ce  fut  cil  qui  porta  l'enseigne 
De  valor  et  5e  gonfanon. 

Roman  de  la  Rose,  v.  i  184 
Li  barnnz  orent  gonfanons. 

Roman  de  Rou,  v.  ii(i!^tj. 
ANC.  CAT.  Confanon.  esp.  Confalon.  ir.  Con 
fidone. 
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■1.    GOMKA.NOMER,     GONKAROrSlEK  ,    i.   ///.  , 

gonfaiionicr. 

leu  conosi   lu  sciibeira  e  '1  seii  gomf.vno>'ier. 

GuiLLAl'Mt  DE  TvDELA. 
Je  connais  l'enseigne   et  le  sien  gonfnnontcr. 
GoNFARUMER  del  papa  quia  Cloment. 
Forme  sur  la  Mort  du  roi  Robert. 
Con/iinoiuer  du  pape  Cle'nient  V. 
ASC.  FR.  Serai  loz  jors  vostre  confenoiers . 

Roman  de  Gérard  de  l'ienne,  v.  23o5. 
tAT.    Ganfanoner.  anc.   est.    Coiifalonier.  it. 
Gonfaloniere . 

GORC,  s.  m,,  lat.  gukco,  i^oiir,  i^ouffrc, 
profondeur. 

GoRC...  es  loc  prcoa  dins  iluvi. 

Ëluc.  de  lus  propr.j  fol.  l53. 
Cour.  .  est  lieu  profond  dans  un  fleuve. 
Ni  GORC  ses  peis. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Companko  tant, 
^i  gour  sans  poisson. 
Tôt  o  eDgloti.s.soa  corn  fay  lo  gorc. 

f^.  et  Fert.,  fol.  20. 
Tout  cela  engloutissent  comme  fait  le  gouffre. 
Fig.  Malvesiat  lo  met  ba.s  el  gorc  , 
.E'I  sabota  e  l'engorga. 
Gavaidan  le  Vieux  :  Lo  mes  e'I  temps. 
MécliaDCCté  le  met  bas  dans  le  gouffre,  et  le  se- 
cduc  et  l'eiigouflre. 

ANC.  rR.   Li  antre  passent  si  avant 

Qu'il  se  vont  en  plain  gort  lavant. 

Roman  de  la  Rose,  v.  6o4o. 
Les  trefs  outrepassent  les  gords... 
V.t  de  l'enioué  Adrie 
Kn  vain  fuions-noa.s  les  gords. 
Lt'C  DE  LA  Porte  ,  Trad.  d'Horace,  liv.  I  cl  IL 
Por  les  gors  qni  en  Loire  sont. 
Roman  de  Parlonopeus  de  Jilois,  t.  J  ,  p.  67. 
r,AT.  Gorg.  IT.  Gorgo. 

■}..  GoRCA  ,  couJA  ,  s.f.,  gorge. 

Azora»  gieta  «o  que  inanjn  , 

Qoe  re  en  la  goroa  no  s'éAtanca. 

Okl-de»  de  PnvDEs  ,  Auz.  cass. 
Alonjetlc  ce  qu'il   mange,    de  sorte  (|uc   rien  en 
lj  forge  ne  t'arrête. 

La*    f;ranA    flainnias    qnt-   yssian    d' ar|iiL'ia 
i.onjK  d' aqurl^  br-stia. 

I.ihre  de  Tinditi- 
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Les  grandes  llammes  qui  sortaient  de  cette  gorge 
de  celte  bête. 

—  Gorgée,  pâtée. 

Mesclatz  ab  carn  ,  que  gorga^h  fassa. 
Anzel  que  sa  gorga  gieta 
Convenr'  a  far  aital  dieta. 

DeL'DES  DE  PRADES  :  y4uz.  cass. 
Mole  avec  chair,  qu'il  en  fasse  gorgée. 
A  oiseau  qui  jette  sa  pâtée,  il  conviendra  de  faire 
telle  diète. 

ANC.  CAT.  Esi>,  Gorga,  gorja.  VORT.  Gor/a.  it. 
Gorga,  gorgia. 

3.  GoRGOLH,  S.  m.,  gouffre,  gour. 

M'arma  del  gorgolh 
D' ifern  mal  e  grolb 
Gandisb. 

Leys  d'aniors,  fol.  29. 
Proserve  mon  âme  du  gouffre  d'enfer  mauvais  et 
grouillant. 

4.  GoRGiERA,  S.  f.,    gorgière,   armure 
du  eou. 

Manta  gorgiera  deslasada. 

F.  de  S.  Honorât. 
Mainte  gorgière  délace'e. 

ANC.    FK.  Gantelez  ,  tacles  et  ^o/gj'ère^. 

G.  GUIART  ,  t.  II,  p.  21 J. 
ir.Goigiera. 

5.  GoRGEYRETA,  s.f.dini.,  gorgcrelte. 
An  GORGEYRETA  dc  malba. 

Perilhos,  yoy.  au  purg.  de  S.  Patrice. 
Ont  gorgerette  de  maille. 

ir.  CorgieretCa. 

6.  GoRGiEus,  .V.  rn.,  gorgerin ,  ariiuire 
du  cou. 

Trasiot  vostf'  arnes, 
GoRGiEUs,  capel,  ponbs. 

Amakieu  DES  EscAS  :  El  temps  de. 
Tout  votre  harnais,  gorgenVi,  chapeau,  pourpoint. 

7.  Encorjamen  ,  S.  m.,  goinfrerie. 

Si  primieramcut  non  domda  la  glotonia  e 
I'engorjamem  del  ventre. 

Trad.  dc  bide  ,  fol.  53. 

Si    premièrement  il  ne  dompte  la  gloutonnerie  et 
\3.  goinfrerie  du  ventre, 
iT.  Ingorgamento. 

8.  Engorgar,   ENGOR.IAR,  1».,  engorger, 
engouffrer. 
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Plus  ENGORj.v  lo  ventre,  plus  corrnmp  son  seu. 

Trad.  de  Bède,  fol.  5^. 
Plus  il  engorge  le  ventre,  plus  il  corrompt  son  sens. 
Fig.    Malveslat  lo  met  bas  el  gorc, 
E  '1  sabota  e  1'  engorga. 
GA.VAUDAN  LE  Vieux  :  Lo  mes  e  '1  temps. 
Méchanceté  le  met  Las  dans  le  goufi're,  et  le  secoue 
et  V engouffre. 
CAT.  Engorjar.  it.  Ingorgare. 

9.   Regorgar,  V.,  regorger. 

Plus  que  fons  regokga  sa  creissenza. 
Lanfranc  Cigala  :  Quant  en  bon. 
Plus  que  fontaine  sa  croissance  regorge . 
IT.  R'mgorgare . 

GORD  ,  adj.,  gras  ,  succulent. 

Finh  que  dorm  ,  e  fa  l'aurelha  sorda  , 
Mas  no  quan  ditz  :  Te  ,  sopa  gord.v. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  72. 
Feint  qu'il  dort ,  et  fait  l'oreille  sourde,  mais  non 
quand  vous  dites  :  Tiens ,  soupe  grasse. 

CAT.  Gord.  Esr.  tort.  Gordo. 

2,  Gordon  ,  «f^.,  ample. 

Que  t  dara  rauba  gordona. 

Raimond  de  Miraval  :  A  Dieu  m. 
Qui  te  donnera  robe  ample. 
ESP.  Gordon. 

3.  Engordir  ,  V.,  engourdir. 

Respon  als  uelhs  e  als  autres  membres,  e  'Is 
engordis. 

Lii>.  de  Sjdiac ,  fol.  32. 

Répond  aux  yeux  et  aux  autres  membres,  et  les 
engourdit. 

GOTA,  s.f.,  lat.  GUTTA,  goutte. 

Que  '1  GOTA  d'aigua  ^ne  chai... 
Tranca  la  peira  dura. 

B.  DE  Ventadolr  :  Conortz  era. 
Que  la  goutte  d'eau  qui  tombe...  perce  la  pierre 
dure. 

De  las  GOTAs  del  sanc  que  suzetz. 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Des  gouttes  du  sang  que  vous  suâtes. 
Fig.  Sentir  una  gota  del  menor  gang  que  sia 
en  paradis. 

F.  et  Vert.,  fol.  29.    . 
Sex\\.\Y  ane  goutte  de  la  moindre  joie  qui  soit  en 
paradis. 
Loc.  adv,  Aquells  que  cnion  vezer  no  vezon 

GOTA. 

F.  et  Fert.,  fol.  27. 
Ceux  qui  croient  voir  ne  voient  goutte. 
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ANC.  i-R.  Mais  n'ot  o  soi  gâte  d'argent. 

Noui^.  rec.  defabl.  et  conl.  anc,  t.  1  ,  p.  104. 
Ansi  con  s'il  n'en  oist  gote. 

Roman  du  Renan,  t.  II ,  p.  238. 
Et  por  la  peine  et  por  la  dote 
De  ce  que  ne  l'amoient  gote. 

Roman  du  Renarl ,  t.  II,  p.  iZ|5. 
Entre  vous  tos  ne  \éezgote. 

Roman  de  Brut,  1. 1  ,  p.  26. 
CAT.  ESP.  roRT.  Gota.  IT.  Goccia. 

—  Sorte  de  maladie. 
Mais  de  gota  o  de  dens. 
Aycest  enguens  es  bos  encontra  gota. 

Lii'.  de  Sydrac  ,   fol.  i32  et  /J3. 
Mal  de  §oi«//e  ou  de  dents. 
Cet  onguent  est  bon  contre  g-ofï»e. 
Mala  gota  amdos  los  hnelhs  vos  trava. 
Albert  de  Sisteron  :  Dompna  pros. 
Que  maie  goutte  les  deux  yeux  vous  ôte. 
Cant  auzels  petitz  si  sent  gota  en  ala. 
Gant  auzel  grans  sen  gota. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Quand  oiseau  petit  se  sent  goutte  en  aile. 
Quand  oiseau  grand  sent  goutte, 
ANC.  FR.  La  maie  gote  aies  es  deuz. 

Pioman  du  Renart ,  t.  II  ,  p.  ijt). 
Mais  maie  goûte  lor  criet  l'oel. 
Pioman  de  Partonopeus  deBlois,  t.  Il,  p.  u5. 
CAT.  ESP.  PORT.  Gota.  it.  Gotta. 

1.  GoTAssA,  S.f.,  goutte,  sorte  de  ma- 
ladie. 

Airessi  la  genciana 

Es  contra  gotassa  sana. 

Brev.  d'amor,  fol.  5o. 
Egalement  la  gentiane  est  saine  conlie  goutte. 

3.  GoTETA,  S.f.   diin. ,    petite  goutte, 
gouttelette- 
Sol  non  GOTETAs  de  lait  clar. 

De  bel  oli  ben  pnrgat , 

.Vl.   GOTETAS. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Seulement  neuf  gouttelettes  de  lait  clair. 
De  belle  huile  bien  purifiée,  six  petites  gouttes. 

4.  GoTAMEN,  S.  m.,  filtration,  dégoutte- 
ment. 

E  '1  GOTAMENS  de  l'aygaa  dona  parlid.i   de 
la  diircssa  de  las  peiras  als  os. 

Lit',  de  S)  draCj  fol.  10, 


.{SG  cor 

Kl  h  fHtmlion  lie  l'e.iu  doiiuc  partie  do  l.i  lUircle 
Je  La  picire  au\  o>. 

j.  GoTEiAMKST  ,  .ï.  fu.,  dt'gout  tcinon t  , 
(iltnition. 

IVr  sa  ombra  et  goteiamest  noiz  als  aybrcs 
yits  de  si  plautal^. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.    21 5. 

Par  »on  ombre  el  lUgoutteincnt  nuit  aux  .irbros 
prv-s  de  lui  plantes. 

(i.    GUOTF-R  ,  i.    ///.,   l'gont. 
Tôt  aqucl  ccoTKn  d'ai^a. 

Ttt.  ,U  11»\.  yinli.  du  Roy.,  J  .  3iS. 
Tout  cet  cgoiit  d'eau. 

7.  GOTERA  t'S.f.,   gOUttilTC. 

Si  la  COTERA  tomba  en  sa  terra...  Las  goteras. 

Fors  de  Beiirn,  p.  1092. 
.Si  U  ^oii»(ère  tombe  dans  sa  terre...  Les  guuttici-es. 
CAT.  ISP.  Cotera,  tort.  Goteira. 

8.  GoTOS,  adj.,  ijouttcux. 
De  lualautias,  coma  gotos. 

Leys  d'amors,  loi.  ^t). 
Do  maladies  ,  corame  goutteux. 

Qaar  iilb  de  lebros  es  Icbros  , 
K  del  qni  bagota,  gotus. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  69. 
Car  fils  de  lépreux   est  le'preux  ,  et  de   celui  qui  a 
goutte,  goutteux. 
CAT.  Cotas.  T.sv.  port.  Gotnso.  it.  Gottoso. 

y.  GoTAR ,  V.,  goutter,  couler  goutte  à 
goutte,  tacheter. 

Part,  pat,  Era  vestit  de  raaba  gotada  de  sanc. 
Trr.d.  de  l'./pocaljpse  de  S.  Jean,  cli.  19. 
Klail  vi'tu  de  rubc  tachetée  de  sang. 
ASC.  fR.  Les  denx  lestes  trenchces  .. 

Duat  goutte  eucor  !e  sang  noir  et  bidenx. 
Des  MaslI'es,  Tmd.  de  l'Enéide,  p.  l^&S. 

10.  GoTKiAR,  r.,  couler  goutte  à  goutte, 
•listillcr. 

OoTEiA  homor  lavtenca. 
O0TI.IA  alcuiia    bumor  qne  pcr  freg  .si  en- 
dartUb. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  207  cl  218. 
DultfJe  liqueur  biteutc. 

/7ij/i//e  aucune  liqueur  qui  par  froid  s'endurcit. 
r.AT.  Gotejar.  t«r.  Gotcar.   port.  Cotcjar,  go- 
tear. 

11.  Drgot  ,   s.    ///,  ,  goutti(rc,   «goût, 
'  .111  lie  gotilticTc. 
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Lo  lueus  DEGOTZ  cbai  de  sobre  lo  son  cuberl. 

Trad.  du  Code  de  Jusiinien,  fol.   19. 
Le  mien  égout  tombe  dessus  le  sien  toit. 
\NC.  FR.  Là  fors,  là  ù  chet  li  degoz, 

Girrai ,  là  ert  mis  raonumenz. 
l'i.  de  Sainte-Mviire  ,  Chron.  deNorm.,  fol.  162. 

12.   Dkgoter,  .y. /«.,  égout,   gouttièit^. 

Aqnel  logal  ab  sos  degoters  et  ab  tolas  sas 
perleuensas. 

Tit.  de  i2o5.  Àrcli.  duRoj.,  J.  323. 

Ce  local  avec  ses  égouts  el  avec  toutes  ses  app.ii- 
tonances. 
CAT.  Degoter. 

i3.  DfcGOTAR,    V.,    dégoutter,    tomber 
goutte  à  goutte. 

Pion  e  DEGOTA. 

Pierre  d'.\dvergnk  :  Belh  m'es  qu'ieu. 
Pleut   et  dégoutte. 
CAT.  Degotar. 

i!\.  AcoTARj-y.,  égoutter. 

"Va  penre  aquel  fust ,  en  un  cros  lo  va  gitar 
on  s'  AGOTAVAN  totas  las  aiguas. 

Chronique  d'Arles. 
Va  prendre  ce  fût,  va  le  jeter  dans  un  trou  011 
s'égouttaient  toutes  les  eaux. 
CAT.  ESI'.  PORT.  Agotar. 

i5.   EsGOTAR,  1».,  égoutter. 
So  es  bresca.bella  e  clara, 
E  d'  aquel  mel  I'esgota  be. 

Dei;des  dePrades,  Auz.  eass. 
C'est  gaufre   liclle  et  claire  ,   cl   de  ce  miel  bien 
ï'égoutle. 

D'aitan  quant  n'ESGOTARiA. 
Tu.  de  1227.  Jiist.  défîmes,  t.  I  ,  pr.  ,  p.  72. 
D'autant  qu'il  en  égoulterait. 
ANC.  CAT.  PORT.  Esgotar. 

GOVERNAR,  V.,  lat.  gubernarc,  gou- 
verner, guider,  diriger. 
Hom  que  sanpes  las  nans  governar. 

Piomnn  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  21 . 
Homme  qui  sût  les  navires  goui'erner, 
Corn  lo  iiionestier  degtiessau  governar. 
f^.  de  S.  Honorât. 
Comment  le  monaslère  ils  dussent  gouverner. 
Pig,  Vertatz,  c  dreitiira  e  merces 

Non  GOVERMON  home  en  aquest  mon. 
P.  Cardinal  :  Tos  temps  azir. 
Vérité  el  droiture  cl  merci  ne  dirigent  l'Iiomnic 
■  ti  re  monde. 
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Es  fols  qnecs 
Qn'en  tal  joi  no  s  governa. 

B.  ZoRGi  :  Ben  esadreigz. 
Esl  fou  cliacun  qui  en  tel  bonheur  ne  se  dirige. 
ANC.  ESP.  Que  nos  défende  per   so  poder,  et 
nos  governa  par  so  amor. 

Fuero  Juzgo,  p.  XIII. 
CAT.  tsp.  MOD.  Gobernar.  tort.  Governar.  it. 
Governare. 

2.  GovERN,  S.  m.,  gouverne,  gouver- 
nement ,  administration  ,  direction. 
Qui  cobeita  a  aver  lo  govern  de  preveiria. 

Trad.deBède,io\.5-]. 
Qui  convoite  d'avoir  \e  gouvernement  de  prêtrise. 
A  mal  GOVERN-.. 
Qni  sec  vostr'estern. 

G.  FiGL'EIRAS  :  Sirventes  vuelh. 

A  mauvaise  gouverne...   qui  suit  votre  trace. 

ANC.   FR.  Exposer  par  articles  de  poinct    en 

poiuct  toute  la  gouverne  do  royanme. 

Souffrir  telles  gouvernes  de  telles  choses. 

MONSTRELET  ,  t.  I  ,  fol.  220. 

—  Gouvernail. 

Fig.  Qne  m  siatz  governs  e  vêla. 

P.  Raimond  de  ToL'LOl'SE  :  Atressi  cum. 
Que  vous  me  soyez  gouvernail  et  voile. 
Ves  yfern  fay  son  estais, 
E  '1  govern  ten  ves  abis. 

P.  Cardinal  :  Pus  ma  Loca. 
V'ers  enfer  fait  son  élan  ,  et  manoeuvre  le  gouver- 
nail vers  l'abîme. 

—  Chef,  gouverneur. 

Lo  GOVERNS  de  la  ost  deo  esser  savis,  perve- 
zens  e  pros  e  vigoros. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  60. 

Le  chef  de  l'armée  doit  être  sage  ,  prévoyant  et 
preux  et  vigoureux. 
CAT.  Gobern,  esp.  Gobierno.  port.  it.  Governo. 

3.  GovERNAMENT,  S.  m.,  gouverncment, 
direction,  administration. 

Vespasians  e  Titus,  cul  fo  'I  governamentz. 

Pierre  te  Corbiac  :  El  nom  de. 
Vespasien  et  Titus  ,  à  qui  fut  le  gouvernement. 
"Venir  en  esta  vila  per  lo  governament  de 
las  escolas. 
Tit.  de  1428.  Hist.  de  Nîmes,  t.  III,  pr.,  p.  226. 
Venir  dans  cette  ville  pour  la  direction  des  écoles. 
ANC.   CAT.  Gobernament.   anc.    esp.    Goberna- 
iniento.  it.  Goveritamento. 
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4-  GUBERNACIO,  *./.,  lat.  CUBERNATIO, 

conduite,  direction. 

Necessari...  als  auzels  que  han  pe  clans  pet 
qne,  dins  1' ayga ,  per  el  baio  gubernacio. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  61. 
Nécessaire...  aux  oiseaux  qui   ont  le  pied  fermé 
pour  que,  dans  l'eau  ,  par  lui  ils  aient  direction. 
ESP.  Gobernacion.  port.  Governacào.  it.  Go- 
vernazione. 

5.  GOVERÎS'AIRE,       GOVERNADOR,     S.      111., 

lat.  GUEERNATOR ,  gouvemcur. 
De  l'isla  de  Lerins  patrons  e  governa  ire. 
F.  de  S.  Honorât. 
De  l'ile  de  Lérins  patron  et  gouverneur. 
Governaire  del  contât  de  Tolza. 

Tit.de  1271.  DoAT,  t.  LXXXVII,  fo!.  Bg. 
Gouverneur  à\x  comté  de  Toulouse. 
Li  GOVERNADOR  de  la  ciutat. 

Trad.  deBede,  fol.  78. 
Les  gouverneurs  de  la  cité. 

Fig.  El  es  de  pretz  capdels  e  governaire. 

Lamberti  de  Bonanel  ;  Moût  chantera. 
Il  est  de  mérite  chef  et  gouverneur. 

—  Pilote,  patron. 

Nans  qu'es  ses  governadors. 

Trad.  de  Bède,  fol.  78. 
Navire  qui  est  sans  pilotes. 
Ara  ns  don  Dans  bona  vi'  e  bon  ven 
E  bona  nan  e  lios  governadors. 

Peyrols  :  Pus  llum  Jordan. 
Maintenant  nous  donne  Dieu  bonne   voie  et  bon 
vent  et  bon  navire  el  hons  pilotes. 
ANC.  Fil.  Mestres  et  gouvernères  esloit  du  palais, 
Dieax  crierres  e\.  gouverne rres  du  monde. 
Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  III  ,  p.  284  et  178. 
Trais  justiciers  ,  des  droilz  gubernatetirs. 
J.  Marot  ,  t.  V,  p.  55. 
CAT.  ESP.  Gobemador.  port.  Governador.  it. 
Governatore . 

6.  GOVERNAYRITZ,  S.  f.,  lat.  GUEERNAfRIX, 

gouvernante,  directrice. 
Araayritz,  pecayritz,  governayritz. 

Lejs  d'amors,iiA.t^>\. 
Amante,  pécheresse,  gouvernante. 
IT.  Governatrice. 

GOYTRON ,  s.  m. ,  goître. 

Moslret  li  com  parlar  non  podia, 
E  lo  goytron  que  la  Icnga  ténia. 

P'.  de  S.  Trophime. 


Lut  Bioulra  ciuumo  ue  pouvjii  i>jirliT,  cl  le  f;o(lit 
.]ui  trtuit  U  Uogue. 

AHC.  ru.  I.«   gorge  et  li  goitrons  sont  dessous 
la  gcinelle. 
.Ikii.vk  de  MïtNC,  l'fsiiim.,  V.  \2^5. 

a.  Gt'TRiwos,  (iilj. ,  lin  lat,  cvrluKOSus, 

1^  gent  e»...  eslnimosa  et  (-.vtrirosa. 

Jîluc.  Je  las  piv/ir.,  loi.  i^^^■ 
Ij  ijcnl  Cil...  lioiîuc  cl  f^oilreusi-. 

{'•1)7.,  S.  m.,  chien. 

E»  del  semlibn  confrairc 
Al  cri*5on  et  al  ».or  et  al  laire. 

Mabcabris  :  .VuiaU  do. 
Est  en  «pparcucf  confrère  au  liorisson  et  au  chien 
cl  au  f  uleur. 
CAT.  Goi.  ISP.  Gozqiie.  port.  Gozo. 

1.   GossF.T ,  j.  m.  dlm.,  petit  chien. 

Totas  lioras  que  nn  senhor  venia  a  son  os- 
tal,  un  tiossET  li  fa/.i.i  fesla...  Pesset  se  1'  aze  del 
•«cuborque  ell  deguesayssi  far  coma  lo  gosset. 
^.  et  Fert..  fol.  6i. 
Toutes  foi<  qu'un  seigneur  venait  à  son  hûtcl  ,  un 
pttxt  chien  lui  faisait  fêle...  S'imagina  l'àne  du  sei- 
gneur qu'il  Jùl  ainii  faire  comme  le  petit  chien. 
CAT.  Gostel.  F*p.   Cosijiiecillo. 

!î.  Gossoîf ,  s.  m.,  roquet. 

Torn  de  oosso  •> 

Solir  un  basto  , 
F  fdl  l'en  dos  pes  sostenir. 

GiHAtD  DE  Calanso!*  :  Fadct  joglar. 
Tour  de  mijiiel  tur  un  bjton  ,  et  fais-le  sur  deux 
pied*  M  teair. 

Lignage  de  cosson. 

Marcabrl'S  :  Al  prim  conicns. 
Lignage  «le  n>i/uet. 

', .  Go<.sv,  t./.,  chienne. 
Kar  vo»  a  de  r.ossA  can. 

it.  Martii)   :  A  Bcnhori. 
Vont  f'-ra  d<-  rliiennr  cliirn. 
Non  irm  giat  ni  crit  ni  jau|)  de  onusA. 
Cl'itt.AiMr.  Di.  nr.RorKDAN  :  Amicx. 
Je  ne  craint  gUpiuement  ni  cri  ni  jappement  de 
t  liirinif. 

r'uoi  «e/.eni  de  la  loba  et  de  la  OOMa. 
/Clitf .  lie  Ini  propr-,  fol.  z3i. 
(^«•lOM  BOtti  X'tyoni  de   \i  louvi-  et  d>-  l.i  chienne 
r  kj.  Coita. 

—   M.irliiiH-  <!'•  {j'Ufrrc 
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CtossAs  e  Mianganels. 

Ramdai'D  DE  Vaqueiras  ;  Truaa  niala. 
Chiennes  et  mangoneaux. 

GRA,  CRAT,  .V.  ///.,  lat.  GV.XDUS,  degré. 
Poia  i  boni  par  catre  gras. 

(iiRAUD  to£.  Cai.anson  :  A  lieis  cui. 
On  y  monte  par  ([ualrc  dei^i-és. 
Fig.  Très  manieras  o  gras  so  de  libcrtat. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  23. 
Sonl  trois  manières  ou  degrés  de  liberté. 
Âl  subiran  ora  de  conteraplacio. 

l^.  et  yert.,  fol.   100. 
.\u  suprême  def;rc  de  contemplation. 
"Venecian  qu'en  1'  aut  ghat 
D'  anzur  pretz  an  pneiat. 

B.  ZORGI  :  On  liom  plus. 
Les  Vénitiens  qui  au  haut  degré  de  plus    haut 
mérite  ont  monté. 

—  Degré  de  parenté. 

.Segon  lo  luoc  de  diverses  gras  de  parcntesc. 

y.  et  Vert.,  fol.  19. 
Selon  le  lieu  de  divers  degrés  de  parenté. 

—  Terme  de  grammaire. 

Gra  es   una  maniera    de  signilicar  aqnela 
causa  en  que  s  fay  coniparatios. 

Lejs  d'amors,  fol.  49- 
Degré  est  une  manière  de  signifier  cette  chose  en 
quoi  se  fait  comparaison. 

Adf.  coinp.  Pois  après  de  gra  en  gra  deissen. 
Sordel  :  (^ui  Le  s  mcmbra. 
Puis  après  de  degré  en  degré  descend. 
Per  so  car  era  savis ,  db  gra  en  gra  paiet. 

Guillaume  de  Tudela. 
Parce  qu'il  élait  sage  ,  il  monta  de  degré  en  degré. 
Monta  s'en  db  gra  er  gra  entro  a  savie/.a. 

r.  et  Vert.,  fol.  ^5. 
S'en  monte  de  degré  en  e/e^re  jusqu'à  sagesse. 
CAT.  Grau.  ksp.  i>ort.  it.  Grado. 

1.  Grasa,  graza,  s.f.,  degré. 
Fig.  Luxnria  de  cor  a  .un.  escalos,  qa' apel- 
liin  c;rasax  en  Rscriptura. 
Aquebta  escata  ha  .vu.  grazas  que  son  .vu. 

escalos. 

V.  et  Vert.,  fol.  18  et  loo. 
Fjuxuro  de  cœur  a  quatre  échelons  ,  qu'ils   appel- 
lent degrés  en  l'Écriture. 

Cette  éclicllc  a  sept  t/egrrc'i  qui  sont  sept  échelons. 
f;AT.  p.sp.  Gracia, 

3.  Gradatio,  GRAniJACio,  S./.,  lat.  cra- 
PATio,  gradation. 
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Climax  es  gradatios,  so  es  cant  boni  pro- 
cezish  de  gra  en  gra. 

Leys  (TamorSj  fol.  i3o. 

Climax  c'est  gradation j  c'est-à-dire  quand  on  pro- 
cède de  degré  en  degré'. 

Fa  aqao  motas  vegaadas  segon  gradttacio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  24- 
Fais  cela  plusieurs  fois  selon  gradation. 
CAT.  Graduaciô.  akc.  esp.  Gradacion.  esp.  mod. 
Gradiiaciort.  port.  Gradaçào,  graduacao. 
iT,  Gradazione,  graduazione. 

4.  Gradual,   adj.,  lat.  gk.adalî^,  S''^" 
duel. 

Las  graddals  perfeccios  de  creatnras. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  l. 
Les  graduelles  perfections  de  créatures. 

—  Subst.  Partie  de  la  messe. 

Establi  los  introits  e  'is  gradcals. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ^  fol.  90. 
Etablit  les  introits  et  les  graduels. 
Cantam  graduais. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  128. 
Chantons  les  graduels  ■  . 

CAT.  ESP.  PORT.  Graduai,  it.  Graduale. 

5.  Grad.\tiu,   adj.,    gradatif,  qui  est 
propre  à  graduer. 

O  son...   GRADATITAS. 

Leys  d'amors,  fol.  26. 
Ou  sont...  gradalives. 

6.  Graduar  ,  GRAZAR,  V.,  graduer. 

Part.  pas.  Sia  cam  seala  grazada. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  i . 
Soit  comme  échelle  graduée. 

Que  no  sia  graduât. 

Fors  de  Béarn,  p.   1076. 
Qu'il  ne  soit  gradué. 

CAT.  ESP.  PORT.  Graduar.  it.  Gradnare. 

7.  Degra  ,  DEGRAT,  S.  m.,  degré. 

Cals  es  la  schala?  de  qne  sun  li  degra. ^ 

Poème  sur  JBoèce. 
Quelle  est  l'échelle  ?  de  quoi  sont  les  degrés  ? 
Trobet  lo  papa  que   s'estava  aqui  sobr' eis 
DKGRAs,  près  de  las  portas  de  la  glieya. 
Cat.  dels  apost.  de  Romaj  fol.   loK. 
Trouva  le  pape  qui  se  tenait  là  sur  les  degrés, 
près  dos  portes  de  l'église. 

II. 
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De  la  cambra  salie,  e  dévala 'l  degrat. 

Roman  de  Fierabras ,  v.  2o35. 
De  la  chambre  sortit ,  et  descend  le  degré. 
POKT.  Degrâo. 

8.  Desgradacio,  s.f.,  dégradation. 

La  quai  desgradacio  fetz  lo  cardenal  evesqne. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  217. 
Laquelle  dégradation  fit  le  cardinal  évéque. 
CAT.    Degradaciô.     esp.    Degradacion.    port. 
Degradaçào.  it.  Degradazione . 

9.  DeGRADAB,  DESGRADAR  ,    DESAGRADAR, 

V.,  lat.  DEGRADARi?,  dégrader. 

Joban  .XXII.  près  l'avesqne  de  Caors..,,  e 
pneys  lo  degradet. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  ^3. 

Jean  XXII  prit  l'évéque  de  Cahors...  ,  et  puis  le 
dégrada. 

Fes  amonestar  e  desagradar  mossen  Hue  , 
e  destrazir  son  tiiol  de  sanct  avesque. 

Carja  Magalon.,  p.  19. 
Fit  admonéter  et  dégrader  mcssire  Hugues,  et 
déchirer  son  titre  de  saint  évéque. 
Part. pas.  Fo  desgradatz.  La  quai  desgradacio 
fetz  lo  cardenal  evcsque. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  .fol.  217. 
Fut  dégradé.  Laquelle  dégradation  fit  le  cardinal 
é%'éque. 

CAT.  ESP.  port.  Degradar.  it.  Degradare. 

10.  Disgressio,  S.f.,   lat.   digressio  , 
digression. 

Ab  .1.  vici  apelat  vana  disgressio. 

Tana  disgressios  es   cant   bom   lia   preza 
nna  tbema...  e  vay  vaguejan. 

Lejs  d'amors,  fol.  i33  et  117. 

Avec  un  vice  appelé  vaine  digression. 

Vaine  digression  c'est  quand  on  a  pris  un  thème.. . 
et  (qu'on)  va  divaguant. 

ESP.  Digresion.  port.  DigressSo.   it.  Digres- 
sione. 

1 1 .  Egressio  ,  S.f.,  lat.  egressio,  sortie. 
Si  contiariel.Tt  es  a  la  kgressio  de  l'aYgna. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  33. 
Si  obstacle  est  à  la  sortie  de  l'eau. 

—  Evacuation. 

Sia  getat  per  natural  egressio. 
Per  la  egressio  e  per  ventosllat. 

Trad.  d'Âlbufdsis,  fol.  7  et  Bç). 


Soil  cliaisé  fui-  naturelle  efaciintioit- 
Wr  Vfittciittlion  et  jur  vontosil.-. 
»sc.  «!ir.  E^resion. 

la.  Pntir.uKssn,^"//-.  proi^irssif. 

Sf-on  qoe  es  molivM  dels  pes ,  es  liila   vir- 
int  riiocM»sixA  o  mnbiilaliva. 

Kliir.  lie  lus  propr. ,  fol.  20. 
ScloD  qu'elle  csl   motrice  tles  pieds,  .llo  i-sl  ilili- 
^erlu  progrfssiit  ou  ambuljlivc- 
r»T.    l'rof^rtuiii-    km*.    Prot;rrsi\o.    ruin      n. 

l'î.'  Transchfssio,    TI\\Sai\KSSIO  ,     v. /, 
lit.  TnvNsoRKSsio,  transj^icssion. 

TliASSr.RESSIO 

Que  friroii  li  pruiiiii'r  pairo. 

Jîrrt'.  (/'il mor,  fol.  17  l. 
rrtifljyr«i«'n  que  nifnl   lei  premiers  p.^reiils. 
Cjir  faiia  las  animas  endnrzir  et  ouvielhizir 
en  priiiit  ri  en  TUANScnEssios. 

r.  et^ert.,  fol.  3;. 
Car  faisait  les  âmes  endurcir  et  vieill-r  lu   pëclic 
ri  en  trunsf-rrssions. 

Loi-  penlonec  la  diclia  transgressio. 

Elue,  de  lus  propr. ,  fol.  129. 
Leur  junlonui  ladite  Irnns^'ressian. 
Prr  la  TRASGREssio  (iels  .x.   maiid.imens  de- 
là ley. 

r.el  Fert.,  fol.   6. 

S»ar  la  transgrtssion  des  dix  conimaiulLinoiils  de 
U  Ion. 
CAT.    Traïugresiio.   f.sp.    Transgresion ,    tra.<: 

gresion.    roRT.    Trnnsgressao.    n.    Trans- 

g  resiione,  trasg  ression  e 

1/,.  TRA^scnKssoR,  V.  /;/.,   lat.  trans- 
ORKSSOR,  transgresseur. 
TRAii»cftEssoRii  de  la  ley. 

Ehir.  )lr  Ins  propr.,  fol.   l.'iK. 
Trtinturrsseiiri  de  la  loi. 
CAT.    Transgresser,    iwr.     Trnnsgrcsor,    ircn- 
gresor.  tort.  Transgresser,   n.  Trasgres- 
lore. 

\'i.  T\KTRocR*nArio ,  t.  /.,  lat.  rktro- 
GR^riATU),  r('lroj;ra(lalif)ii  ,  iiirmvc- 
iTifUt  n-lrof;rad<r. 

KtTROARADACio  n<i  airilitliflio   ni    •inli-lli  ni 
3  U  luna. 

Movemen»  de  la»  jdanrla^.  .    l'-intrc  m  de 
■  f  Tr.'>i.RAn»rio. 

F.liir.  dr  Ifii  prnpr  ,  fol.    1  l 'j  «t  1  |!1. 
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IS'altrihiionl  ivtrog^radatiaiituu  soleil  ni  à  la  lune. 
Mouvements  des  planètes...   l'autre  est  de  rélro- 
l^radation. 

—  Fii:;nri*  de  mois. 

Pcr  r.n    hktuogradatio   jxt    sillali.ns  o   pci 
lelras. 

Rini...  retnrii.it  per  retrogradatio. 

I.fjs  d'amorSi  fol.  33  et  23. 

Pour   faire   ri'tro!;radiition  par   syllabes   ou    par 
lellres. 

Hime...  lelourne'e  p.n-  n-trnffrudiition. 

v.\r.      Retrogradaciô.      ksp.     Itctrpjradlacio». 
pour.  Retrogradacào.  rr   Retrogrnclazione. 

l().     RF.TROr.RADAR  ,     7'.,    lat.      RF.TUtlOR.V- 

DARC,  rt'trotîratler. 

Si  '1  diclalz  .se  rétrograda  , 
De  jos  en  .sus  vay  la  tornada. 

Leys  d'amors,  1<)1.  \\  ■ 
Si  la  composition  se  rétrograde,  de  bas  en  haut 
va  la  ritournelle. 

l'an.  prés.  Kelrogradada  ,  retrogradans. 
Lej'S  d'amors,  fol.  ,39. 
Re'lrogradeu  ,  rrirogradant. 
Retrogradar  et  reyretornan. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  1 1 1 . 
1lttrnf;radanl  cl  tournant  en  arrière. 
Part.  pus.  Lo  .xxii.  vers  d'Ea  Giraud  Riqnier 
encadenat  e  rétrogradât  de  motz  e  de  son. 
Titre  de  la  pièce  de  G.  Riquier:  Res  no  m  val. 
Le  vingt-deuxième  vers  du  seigneur  Giraud   Hi- 
cjuier  enchaîné  cl  rétrogradé  de  mots  et  de  son. 
CAT.  Esr.  PORT.  Retrogradar.  it.  Retrogradarc . 

GRACIA,    GRATIA,     GRASSIA,     S.f.,    lat. 

GRATiA ,  grâce. 

De  GRACIA  plena , 
Avctz  nom   Maria. 

PEnDic.ON  :  Verges. 
Pir'inc  (le  grâce,  vous  avez  nom  Marie. 
AÏN.si  parti  natara  , 
Gracia  et  aventura, 
Los  dons  entre  las  },'ens. 

An.VAUD  DF  MARuiai.  ;  Hazos  es. 
.Ainsi  partage  nature,  ^'/Y/rc  et  hasard  ,  les  don.-> 
(litre  les  gens. 

.Ayssi  coma  las  gracias  corporals  qoe  Dietis 
dona  aïs  cfans. 

y.efFcrI.,  fol.  45. 
Ainsi    comme   les    grâces    corporelles    que   Dieu 
lUmne  aiit  enfants. 
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—  Remercîmeut. 

Tug  digani  en  anieu  , 
Gratias  al  Seinhor  valen. 

P.  Cardinal  ;  Jhesum  Clirist. 
Que  tous  nous  disions  en  aiiicn  ,   grâces  au  Sei- 
gneur puissant. 

f.oc.  Fero  gracias  a  Dieu. 

Philomeîsa. 
Rendirent  grâces  à  Dieu. 
Mil  GRACIAS  en  rendeion  al  bar  sant  Honorât. 
f^.  de  S.  Honorai. 
WiWe grâces  en  rendirent  au  baron  saint  Honorât. 

■■ —  Mystiquement. 

La  GRATiA  de  Dieu  .se  apella  veray.s  ben,  car 
dona  vida  e  sanetat  a  V  arma  ,  e  seues  aquesta 
GRATIA  iota  arma  d'  home  es  morta. 

V.  et  Fert.,  fol.  3o. 
La   grâce  de  Dieu  s'appelle  vrai   bien  ,  car  elle 
donne  vie  et  santé' à  l'âme  ,  et  sans  cette  grâce  toute 
âme  d'homme  est  morte. 

El  passel  son  commandameu ,  e  fo  mautenen 
de.spolhalz  del  vestymen  de  grassia. 

iiV.  de  Sydrac,  fol.  i5. 
11  passa  son  commandement,  et  fut  immédiatement 
de'pouillé  du  vêtement  de  grâce. 

-— '  Indulgence,  pardon,  faveur. 

Si   vos    non   avetz   faillit    vas    ma    dorana 
Maens...  vos  retornerai  en  la  soa  gracia. 
V.  de  Bertrand  de  Born. 
Si  vous  n'avez  pas  failli  envers  ma  dame  Maens... 
je  vous  remettrai  en  sa  grâce. 
Loc.  Per  la  gracia  de  Dieu,  coms  de  Rodes. 
l^.  de  Henri  ,  comte  de  Rliodez. 
Par  la  grâce  de  Dieu  ,  comte  de  Rbodez. 
Per  la  gracia  de  Dieu  ,  abbas  de  Moissac, 

TU.  de  1274.  DoAT,  t.  CXXX  ,  fol.  55. 
Par  la  grâce  de  Dieu  ,  abbé  de  Moissac. 
CAT.  Esr.  Gracia,  port.  G/'aca.  it.  Grazia. 

2.     GRACIOZITAT,    .y. /!,    lat.   GRATIOSITA- 

tem,  gracieuseté,  agrément. 
Es  temps  de  verdor  et  graciozitat. 
Per  razo  del  temps  lemprat  et  de  sa  gracio- 
zitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  129  et  125. 
C'est  temps  de  verdure  et  à'agrément. 
Par  raison  du  temps  tempéré  et  de  sa  gracieuseté. 
CAT.  Grnciositat.  esp.  Graciosidad.  port.  Gra- 
ciosidade.  it.  Graziosità,  graziositate,  gra- 
ziosilade. 
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'3.   Gracios,  ailj.,   lat.  oratiûs«.î,   gia- 
cieux. 

Clors  gracios,  pies  de  tolas  beut;itz. 
Guillaume  d'Autpoul  ;  Esperansa. 
Corps  gracieux ,  plein  de  toutes  beautés. 
Joves  dona  ,  plazens  e  graciosa. 

G.  Olivier  d'Arles  ,  Coblas  triadas. 
Jeune  dame,  agréable  et  gracieuse. 

F/g.  Subsidi...  ajuda,  don  gracios. 

Heg-  des  Etats  de  Provence,  de  \!\o\.. 
Subside...  aide,  don  gracieux. 
"Vostra  paraula  sia  graciosa. 

Trad.  de  Bède,  fol   80. 
Que  votre  parole  soit  gracieuse. 
CAT.  Gracios.  esp.  port.  Gracioso.  it.  Grazioso. 

'],    Gr  AGIOS  AMEN  ,  i/r/c,  gracieuscmcnt , 
favorablement. 
Mot  GRACIOSAMEN  aronditz. 

Catya  Magalon.,  p.  2. 
Moult  gracieusement  arrondis. 
Floriss  e  fructifica  cl.iramens  davan  Dieu  e 

GRACIOZAMENS. 

F.  et  Fert.,  fol.  g^. 
Fleurit  et  Iruclifîe  clairement   et  gracieusement 
devant  Dieu. 

CAT.  Graciosament.  esp.  port.  Graciosamente . 
IT.  Graziosamente. 

5.  Gracioset,  adj.  ditn.,  gracieiiset ,  gen- 
tillet. 
"Ver   dîminntin    son  :    Graciosa  ,     gracio- 

seta,  etc. 

Lej's  à' amers,  fol.  69. 
Les   vrais  diminutifs  sont  :  Gracieuse,  gracieu- 
sette,  etc. 

GRAFAU,  adj.,  butor,  grossier. 

Per  c'om  grafacs  d'un  autre  qniercompanba. 
G.  Olivier  d'Arles  ,  Coblas  triadas. 
C'est  pourquoi  liomme  grossier  d'un  autre  cher- 
che compagnie. 

GRAFI,  s.  m.,  lat,  graphi«/«  ,  poinçon, 
burin  ,  style. 
Tan  non  escrius  ab  grafi  ni  ab  pena. 

ServeRI  de  GiRONE  :  Qui  bon  friig. 
Tu  n'écris  pas  tant  avec  sljle  ni  avec  plume. 
Que  a  fais    te.stimoni   passe  boni  nn  grafi 

per  la  lenga. 

Coût,  de  Gourdon,  de  \2\!\. 
Ou'à  faux  lénioin  ou  passe  un  poinçon  à  travcrf 
la  langue. 


»y- 
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Fo  fahtz  .1.  tranc  ain  .i.  graki. 

Cat.  Jels  iiposl.  Je  Romti,  toi.  \!\l. 
Fut  luit  un  trou  avec  un  poinçon. 
tsp.  (Jra/îo. 

i .   OuTOCRAriA ,    .V.    /.,    lat.   orthoorv- 
FHi.v,  orthographe. 
Se  liech  en  ortoorafia. 

Tnid.  d'un  L\-iing.  npocr. 
Se  lit  en  orthographe. 
ckT.  ESP.  Orto^rafîii.   port.    Orthografui.    ir. 
•   Ortogrn/!a. 

GR/VFIO,  s.  m.,  iiiK  ,  ijiiffe,  crochet. 
\'oyez  Denina,  t.  III,  p.  32  et  33. 

Penran  lo.s  aiu  crafios. 
Vos  penrian  ab  cels  grafios. 

Liu.  Je  SyJrac,  M.   2(i. 
L«  prendront  avec  crocs. 
Voui  prendraient  avec  ces  crocs. 
AKC.  FR.  Une  rouelle  de  fer  on  milieu  à   sept 
on  à  huit  graffons. 

Lett.  de  rém.  de  iJjSa.  CaRPENTIER,  t.  U  , 
col.  647. 
iT.  Graffio. 

?..  Gbafinar,  V.,  égratigncr. 
.    Fierl  e  gp.afina  e  mort. 

Galtier  de  McRS  :  Ce  ne. 
Frappe  et  egratigne  cl  mord. 

AHC.  FR.  Car  sans  cesse  il  gratignoit 
Quand  ce  désir  le  poiguoit. 

OEitvres  de  Du  Bellay ,  p.  ^dG. 
n  Icnr  uiordoit  les  anreilles,  ils  luy  graphi- 
noient  le  nez. 

Rabelais  ,  liv.  J  ,  cliap.  1 1. 
Por  ses  paonvres  scnrs  grafigriier. 

VlI.LON  ,  edil.de  |832,  p.  78. 
iT.  Graffiarc. 

^.  Escrafinar,  V.,  cgratigner. 
S'esgrafiha 
.Sa  frcsca  cara  c  sa  pcitrina. 

Homan  de  .laiifre,  fol.  84- 
S'égraUgne  lou  frai»  visage  el  sa  puitrine. 
lire.  CAT.  Efgratinrar.  it.  .Sgrajftare. 

/,.    r,r.AP\,  ï./,,  grappin,  griffe. 
F'ioma,  tan  lenetz 
l'%lre(,'  la  vostra  grai-a 
Que  »o  qnc  podclz 
Tcncr,  greu  voscscapa. 

C    P'ir.i  i,rf.A*  :  Sirvi-nlci  Tuelli. 
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Rome  ,  vous  tenez  si  élroilenient  votre  grt()'c 
i]ne  ce  que  vous  pouvez  tenir,  dilTiciieincnt  vous 
eclu,rre. 

Avian  forças  de  l'err  e  grapas  fort  agudns. 

Libre  de  Tindal. 
Avaient  lourchos  de  fer  cl  grappins  fort  aigus. 
ANC.  FR.  Allèrent  attacher  agrappes  de  fer  par 
dedans  l'eaùe  aux  basteaux....    aasqnelles 
agrappes  y  avoit  de  bien  longues  cordelles. 
Monstrelet,  t.  Jl ,  fol.  137  et  1 38. 
cat.  ksp.  Crapa. 

5.  Grapar  ,  V.,  gratter,  racler,  déchirei . 

Part.  prés.  La  terra. ab  las  unglas  grapan. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  235. 
Grattant  la  terre  avec  les  ongles. 

IT.  Grappare. 

6.  Grepoillar, -y.,  érailler. 

Part.  pas.  E  'Is  uels  tan  paucs  coma  deniers, 
Lagriiiionses  e  grepoii.latz. 
Roman  de  Jaiifre,  2«  Ms. .  p.  59.  Var. 
Vx   les  yeux  si  petits  que   denier,   pleureux   ci 
éraillcs. 

7.  EsGRAPELAR  ,  V.,  éraillcr. 

Part.  pas.  E'is  uels  tan  panes  can  us  diners , 
Lagainos  et  esgrapelatz. 

Roman  Je  Jaufre,  fol.  56. 
Et  les  yeux  aussi  petits  qu'un  denier,  chassieux 
el  é railles. 

GRAGELLAR  ,    v.  ,    remuer,    agiter, 
émouvoir,  traca.sser,  dire  le  contraire. 

Pucys  dis  :  <>  Senber,  cnm  avetz  estât  tan 
Qu'  ieu  no  us  ai  vist  ?  (»es  m'aaiors  no  us  gra- 

GEI.LA  ?  » 

G.  RiQUlEB  :  L' autr'ier  trohey. 
Puis  elle  dit  :  «  Seigneur,  comment  avez-vous  tanl 
tarde'  t[ue   je   ne  vous  ai   vu.'  Mon  amour   ne  vou:i 
émeut  point.'  » 

Fig.    SI  que  flurisca  c  bruelh  defors 
Aisso  que  dedins  nii  gragella. 

PlKfinE  n'AviVERGNE  :  Belli  m'esqu'  ieu. 
Tellement  que  ileurissc  cl  pousse  au  dehors  ce  qui 
au  dedans  me  remue. 

Loc.  Be  US  die,  qui  qu'en  gragei. , 
C'ouor  y  a  pus  gran. 
T.  DU  COMTE  RicHARDtT  ET  de  Guillaume  : 
Guillicm  d'un  plag. 
.le  vous  dis  bien  ,  qui  que  ce  soit  qui  en  dise  le 
inntrairej  qu'il  y  a  honneur  plus  prand. 
En  Pos  fo  sns  jnslaiin , 
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Qni  qu'en  gragei.. 

Rambaxjdde  Vaqueiras  :  El  so  que. 
Le  seigneur  Pons  fut  son  jouteur,  qui  que  ce  soit 
qui  en  dise  le  contraire» 

GRA.ILE,  adj.,  lat.  graciles  ,  délicat, 
mince,  délié,  svelte,  merrn. 
E'isvostres  clefz  grailes  e  plas. 

Arnaud  de  Marueil  :  Dona  gt^iser. 
Et  vos  doigts  délicats  et  effilés. 
E'I  blanc  cors  qu'a  graile  e  nou. 

Arnaud  Daniel  :  En  est  sonei. 
Et  le  blanc  corps  qu'elle  a  délicat  et  jeune. 

Antra  n'agra  consegnida 
Graila  et  escafida. 
G.  Raymond  de  Gironella  :  Gen  m'  appareill. 
Autre  j'en  aurais  poursuivi  sj/e/Ze  et  potelée. 

—  Grêle,  faihle,  chétif. 

Coma  un  petite  albres  jove.s  e  grailes  que 
es  paaramen  e  feblamen  mes  en  terra. 

Lif.  de  Sjdrac,  fol.  9:^. 
Comme  un  petit   arbre  jeune  et  chétif  qui  est 
pauvrement  et  faiblement  mis  en  terre. 

ANC.   FR. 

Estoit  graille  parmi  les  flans  qn'en  vos  dex 
Mains  le  peusciés  enclorre. 

Fahl.  et  cont.  anc,  t.  I ,  p.  ig'i. 
Cner  sanz  merci,  cors  graille,  blanc  et  gent. 
Le  CHATELAIN  DE  Coucv  ,  cbanson  i5. 
ANC.  ESP.  Gracil.  it.  Gracile. 

2.   Grailenz,  rtc^'.,  délicat,  svelte. 
Cors  ben  faiz  e  guignes. 
Gras  e  plan  grailenz. 
T.  d'Armand  et  de  B.  de  la  Barthe  :  Bernart. 
Corps  bien  fait  et  gracieux ,  potelé  et  parfaite- 
ment délicat. 

GRAILE  ,  GK.AiLLE,  s.  m. ,  clairon. 
Lo  mati  son  per  1'  ost  graile  sonat. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  lo5. 
Le  matin  sont  par  l'armée  clairons  sonnés. 
Trompas  e  corns  e  grailles  clar. 

Bertrand  de  Bobn  :  Quan  vei. 
Trompes  et  cors  et  clairons  aigus. 
Lo  retendir  dels  grailes. 

Guillaume  de  Tudela. 
Le  retentir  des  clairons. 
ANC.  FR.  Mult  oissiez  graisles  soner. 

Roman  de  Rou,  v.  l3l35. 
Sonent^^r<?//«  et  inenuiax. 

Roman  dn  Rcnrirt,  t.  J,  p.  70. 
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Souerenf  graile  per  l'ost  comunalment... 
Sonent  cil  graile,  s'est  la  noi.se  levée. 

Roman  de  Guillaume  au  QoiirtNez. 
Charles  Martiaos  fait  ses  gresles  soner. 
Roman  de  Garin  le  Loherain,  t.  I  ,  p.  35. 

GRALHA,  CRAiLi,.*.,  .v./;,lat.  grachla, 
corneille. 

Ab  sol  qne  m  dignatz  a'N  Ricbart 
So  qu'el  pans  dis  a  la  gralha. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sirventes  on. 
Pourvu  seulement  que  vous  me  disiez  au  seigneur 
Ricbard  ce  que  le  paon  dit  à  la  corneille. 
Ni  ja  agiirs  de  grailla  non  gardarai. 
T.  de  R.  de  Tarascon  et  de  Gui  de  Cavaillon  . 

Cabrit. 
]Si  jamais  augures  de  corneille  je  ne  regarderai. 
Loc.fig.  Si  non  issetz,  Falconet,  de  Proensa  , 
Be  m' es  semblan ,  segon  ma  conpissensa  , 
Que  plumaran  gralhas  vostre  falco. 
T.  de  Faure  et  de  Falconet  :  En  Falconet. 
Falconet,   si   vous   ne  sortez  de  Provence,  il  me 
parait  bien,  selon  ma  connaissance,  que  corneilles 
plumeront  votre  faucon. 
ANC.  FR.  Parmi  ces  vautonrs  et  ces  grailles. 

Olivier  de  Magni  ,  p.  5o. 
cat.    Graila.   esp.    Graja.  port.  Gralha.    ix. 
Gracchia. 

GRAM,   s.  vu,  lat.  gra-mcaî,  gramen  , 

gazon ,  chiendent. 

Gram  es  berba  campestra. 

l'rop  pie  de  vianda,  manjec  gram,  et  pro- 
cnret  si  vomit. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  210  et  2^3. 

Gramen  est  herbe  des  champs. 

Trop  plein  de  nourriture,  il  mangea  chiendent, 
et  se  procura  vomissement. 
CAT.  Gram.  esp.  port.  Grama.  ix.  Gramigiia. 

2.   Graminos,     adj.,     lat.    graminosm.^^ 

gramineiix  ,  abondant  en  herbages. 

Terra  es  palndoza,  graminoza. 

Elue   de  las  propr'.,  fol.  170. 
C'est  terre  marécageuse,  gramineuse. 

GRAM,  adj.,  triste,  cliagrin,  morue. 
Voyez     Schiller  ,      Glosx.     tcut.  , 
p.   /I02;  J.  Lips.y  Ep.  44  nd  Bclgds; 
MiTRATORi,  Diss,  33. 
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Ver  qu'ien  cliautarai  alqiies  grams. 
Ramb^VD  de  N'AgiElRAS  :  Ar  vcy  csciir. 
C"'c>t  (wurquoi  je  clunlcni  quelque  peu  Irislt. 
La  dituiuas'en  anet  trUta  e  urama  e  doleuta. 
/  .  Jtr  Guilliiiinte  de  Balann. 
1^  Jaine  s'en  alli  Iriste  et  morne  et  dolente. 
Aùcs  estai  ves  lui  salvalg'  «  gram  <. 

15.  DE  VentadoiR  :  ISeii  in'au  jiei-Jut. 
F.llerst  incessauimenl  envers  moi  sauvage  et  triste. 
»  >'r.  ru.  Quant  il  l'a  oï,  s'en  fa  grains  et  iriez. 
Lu  l'engeance  d'Ale.nindre. 
tlrains  et  iiiarriz  et  trespensé». 
Muult  par  est  grains  et  adolez, 
Dout  fu  mes  cuirs  iriez  et  grains. 
RMutn  du  Renart,  t.  I  ,  p.  2.'|8  et  258,  cl 
t.  II,  p.  177. 
\st     iT.  Kl  molif  fjcnti  fe  pià  \\\ev  grume. 
Dante,  Inf.,  l. 

Daii!»  son  Memoriale ,  Perg.vmini  dit 
sur  ce  mot,  vuce  provenzalc. 
ARC.  CAT.  Grains,   it.  mou.  Craino. 

2.  Gramor  ,  s.  m.,  rancune,  trUtcsso. 
Amdaî  se  porten  ^oerra,  ira  e  gramor. 

Roman  de  Gentnlde  Rossillon,  lui.  55. 
Tous  deux  se  portent  jjuerrc  ,  colère  cl  rancune. 

3.  Kngrans,  aclj.  ,  soucieux,    intiiiiet , 
i  11  peine. 

len  m'en  sni  roestos  temps  engraîï.s 
Cam  paesca  aver  cairels  c  darl/.. 

BERTnAND  DE  DoRN  :  Ges  de  far. 
Je  m'en  suis  mis  loujourt  soiicieitx  comment  je 
puiite  avoir  traits  et  (lards. 

Aiïc.  kr.  Tant  fust  engrant  de  nuie  famé. 
Conte  du  Clerc  en  (/ni  la  Rose  J'u  travée. 

GK.VM.\TrC.\,  .v./.,  lai.   crammatica, 
grammaire. 
La<  oit  pari/,  rpic  hnm  Iroba  en  gramatica. 

Grainm.  prnv. 
Ix^  huit  partie»  qu'on  trouve  en  ffrnmmuire. 
Per  lo  toaiilre  de  las  escolas  de  cramatica. 
Ttt.de  li(j8.  Jlin.  de  Nimes,  l.  III  ,  pr.,  p.  zio. 
l'our  le  maitrr  dci  ccolci  <lr  grammaire. 
/-oc.  VcT  CRAMATICA  ftai  parlar  latinnmerM. 
I'ilure  Dr.  CoiiDiAC  :  Kl  nom  ri.-. 
Par  grammaire  je  tait  parler  en  latin. 

tAT.  lAT.  Cramâtica.   i>ort.   Orainniatica.    it. 
C  ramatica ,  g  mm  m  a  tien . 

■i     Cn^MAiHA,  f.  /.,  giainmaiir. 
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Las  arts  libérais  :  Gramaira,  etc. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  75. 
Les  urls  lil>érau\  :  G  laminaire,  etc. 

3.   Gramayrian  ,  .V.  ///.,  j^raniniaiiien. 
No    preiidein   pas   assi   gendre    ni    especia , 

IHUU    fiin    li   r.RAMAYRIA. 

Lejs  il'amors,  fol.  lig. 
Nous   ne  prenons  pas  ici  genre  ni  espèce,  comme 
font  les  grammairiens. 

.idjectiv.  Donat  gramairia. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  ^t. 
Douai  i^rainmairien. 

.', .   Gra.ma.ie,  cramat,ie,    s.   ///.,    gram- 
mairien, sophiste. 

Tins  parlïers  qu'nns  «iRAMA.iEs. 

Rambaud  de  Vaqueikas  :  Leu  sonet, 
I'Ims  Lavard  qu'un  sophiste. 
Sei{»iier  Giralt,  ei  mon  non  a  gramatje 
C'icu  non  veiices  en  piac  de  drudaria. 
T.  de  Giral'd  et  de  Peyronet  :  Pcronet. 
Seigneur  Giraud  ,  au  monde  il  n'y  a  grammai- 
rien (|ue  je  ne  vainquisse  en  discussion  de  galanterie. 

5.  Gramazi,   s.  ni.,   grammairien,  so- 
jiliiste. 

Kscbivar  las  fablas  dels  gramazis. 

Trad.deBède,  fol.  83. 
Kviler  les  fables  des  sophistes, 

6.  Gramavi,  .V.  m.,  grammairien,   so- 
phiste, docteur. 

Mcinhs  stiy  savis 

Que  gramavis 

Que  1.1  gcnt  ensenha. 

Gavaddan  le  Vieux  :  Arasquun. 
Je  suis  moins  sage  que  le  docteur  i\\iï  enseigne  la 
nent . 

—  Greffier,  écrivain. 

Aulras  personas  i  an  obs...   so  .son  li  gra- 
mavi. 

Atrestal  razos  es  dels  (;uamavis  (juc  fan  co- 
vcneiit  ab  autre. 

Trad.  du  Code  de  ./nslinien,  loi.  ^  et  l^'.'i. 

Autres    personnes   y   ont    besoin...    ce    sont    les 
Krefliers. 

Tirlle  raison  est  des  écrivains  (|ui  (ont  accord  ave< 
un  aulrr. 

7.  Gramaticak  ,  iif/j-,  gramiualical. 
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Los   llitZ  GRAMATIfALS. 

Leys  d'iimiyrs,  fol.   6. 
Les  termes  gfamtnaticanx. 
CAT.  ESP.  Gramatical.  port.  Grammatical,  it. 
Gramaticale,  grammaticale . 

GRAN,  GRA  ,  s.  m.,  lat.  gran«w,  grain. 
Torn  ferir  en  la  palha  , 
D'  on  esper  qn'el  gras  salba. 
GiRAtD  DE  BoRNEiL  :  Qui  clianlar. 
Je  reviens  frapper  sur  la  paille,  d'oîi  j'espère  que 
le  grain  sorle. 

—  Genre,  race. 

Gais...  qnarde  beltal  es  lo  pins  bel  de  son 

GRAN. 

hiv.  de  Sydrac  ,  fol.  1 16. 
Le  co([...  car  en  heauté  il  est   le  plus  beau  de  son 
genre. 

Dcgnna  autra  bcstia  de  son  gran. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  5^. 
Aucune  autre  Lèle  de  son  genre. 

—  Grain  ,  poids. 

Si  n'  era  uiaihs  a  dire  d' nn  gra  ,  deven  esser 
refondnt. 

Tit.  de  1276.  Commune  de  Périgueur. 

S'il  en  était  à  Hii-c  plus   d'un  grain,  ils  doivent 
être  refondus. 

(Il  s'agit  (le  la  monnaie  de  Périgueiix.  ) 

Fig.  Sens  aporta  grans  e  mesura. 

P.  Vidal  :  ALril  issic. 
Sens  apporte  poids  et  mesure. 

Ce  mot  a  été  employé  en  diverses 
figures  et  locutions  : 

Mescla  '1  GRAN  ab  la  palha. 

Bertrand  de  Born  .-  Un  sirventes  on. 
Mêle  le  grain  avec  la  paille. 

Mays  Dieus  triara  lo  gra  de  la  palha  al  jorn 
del  JDtjamea. 

V.  et  Vert.,  fol.  54. 
Mais  Dieu  triera  le  grain  de  la  paille  au  jour  du 
jugement. 

Chan.son,  vai  t'en... 
Al  GRAN  de  bon  esplc. 

P.  Vidai.  :  Moût  vlu. 
Cliacson  ,  va-t'en...  vers  le  grain  de  hou  épi. 

No  cie  que  nnlh  hoin  que  viva 
Vis  anc  dona  de  fan  bel  gran. 

Amanieu  des  Escas  :  A  vos  qu'ieu  ani. 
.Te  ne  crois  pas  que  nul  homme  qui  vive  vit  onc- 
qucs  dame  de  si  beau  grain. 
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Ben  cobrani  lo  gran  segon  )'  espic. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Eu  aquci. 
Bien  nous  recueillons  le  grain  selon  l'épi. 

Aniors,  ieu  vi  la  sazo 
Que  vos  eralz  flors  e  gras. 

Elias  de  Barjols  :  Aniors  be  m. 
A  mours,  je  vis  la  saison  que  vous  étiez  fleur  et  grain  ■ 
E'is  motzd'aindos d'un  GRAN  e'ichand'un  lo. 
AiMERl  dePeguilain  :  Mantas  vetz. 
Et  les  mois  des  deux  de  n)cme  grain  et  le  chant 
de  même  ton. 

Mos  Bels  Miraills  ,  voili  que  m  lais 
Sa  gaiesa  e  son  bel  gran. 

Bertrand  de  Born  :  Domna  puois. 
Mon  Bo.va  Miroir,  je  veux  qu'il  me  laisse  sa  ■;ail<! 
et  son  beau  grain. 
JVég.  expl.  Non  daran 

En  l'arma  de  lor  paire 
Lo  pretz  d'nn  gran. 

P.  Cardinal  :  Tais  cuia  be,  Vnr. 
Ne  donneront  pour  l'âme  de  leur  père  le  prix  d'un 
grain. 

ANC.  FR.  D'.Angloys  ne  lenr  train 
Ne  me  challoit  grain. 
Vigiles  de  Charles  Vil,  t.I,  p.  74. 
Ceste-ci  n'est  mie  la  mienne,  je  n'en  veulx 
grain. 

Rabelais,  liv.  IV,  IS'ouv.  prulog. 

Comme  celuy  qui   disoit  :   En  nosfre  cave 

on  n'y  voit  goutte,  en  nostre  grenier  on  n'v 

voit  grain. 

Henri  Estizuve,  yépologie  pour  Bérodote,  t.  IT, 

p.  179. 
ANC  ESP.  Non  vos  miente  \\n  grano. 

GoNz.  deBerceo  ,  P.  de  S.  Vicenle,  st.  2. 
CAT.  Gra.   ESP.  MOD,  Grano.   port.  Grào.   it. 
Grano. 

1.   Granet,  .$■.  m.  dim.,  petit  grain. 
Très  granetz  li  donaretz 
D'  aurpimen. 
De  solfre  ardent,  nn  granet. 

Deiides  de  Prades  ,  yluz.  cass. 
Vous  lui  donnerez  trois  petits  grains  d'orpiment. 
De  soufre  ardent  un  petit  grain. 
Hom  sercalos  porcs  als  granetz  de  la  lengua. 

V.  et  Vert.,  fol.  io3. 
On  apprécie  les  porcs  aux  petits  grains  de  la  langue. 
CAT,  Granet.  esp.  Granillo.  it.  Granello. 

3.  Grana,  j'./.,  graine. 

De  l'api  polveralz  la  grana. 

Deudes  de   Prades  ,  Jnz.  rnss. 
Dr  l'achr  pulvérisez  la  graine. 
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Kr  eau  li  rorier 

So  ses  llor  ni  gràna. 

P.  Arnjll'D  de  Mostcuc  :  Er  eau  li.' 
MiiotciuiiKiuand  les  rosiers  souls.1  IIS  llcur  ni  ffraine. 
Fig.  L«  uràka  del  celcstial  lavor. 

Eiuini^.  de  li  tfuatre  Si-mdniz. 
\j  f;miHe  ilu  ct-lesle  IravaiK 
ck\.  t»r.  ir.  Orana. 

—  Spccialtni.  F.carlate,  garauce. 

Fos  tan  gjys  ni  boban!iier> 
C'auïfs  portar  gr*k.v. 

RaIMONU   l>t  MlRAVAL  ;  Ane  rii.nil.ll:,. 

Fut  >i  liardi  l'I  laitucux  qu'il  tuùl  porter  écarliitf. 

A'nai  coiua  leuli»  eit  grara. 

A'.  «■/  rert.,  fol.  f^l. 

.Aiiui  etirftrac  tciiil  en  écarta fc. 

E  .XX.  ilcl  uieiller  drap  de  crana. 

honutn  iU-  Jaiifre,  Col.  10 1 . 
Kl  vinj;l  du  meilleur  drjp  li'éciirlalf. 
IfQ  icnherai  bea  e  lialinen  ab  grana  et  ab 

aluiD. 

Carlulaire  de  3Tontpellier,  fol.  117. 
Je   teiodrai    hicn  et  lojalcnienl   avec  {,'u/Yinie  cl 
j\i-calun. 

A5C.   FR. 

l'ilis  vcslitdrap  délia  et  bliaal  teint  en  gra/we. 
Ji.iman  de  Gmlluume  nu  Cotirl  Nez.  Du  C\NGt, 
l.  I ,  col.  i2oii. 
Amour  d'ouiiue  envers  famé  n'est  mie  teinte 

en  graine, 
Por  trop  jiou  se  deilaiiil. 

Jlhan  DR  Melng  ,  Testant. ,  v.  i^i-]. 
CAT.  ESP.  iT.  Grana. 

/,.   Gbasklla,  .T./,  dan.,  pelite  graine. 
GBA5ELf.A  roia  ,  cairada. 

Df.ldes  de  l'KADES  ,  jiuz.  cass. 
PtlUe  graine  ruuge  ,  cariëe. 
rjir.  Granilla. 

li.   r.RAJtAGF. ,  s.  m.,  grain,  ct'-rralf. 
r>*A:(AGt»,  vin  ,  oly. 
TiRASACt^  de  camps. 

Foré  de  lirarn,  p.  1086  fl  1088. 
l'.erettlei,   vin  ,  liuile. 
Graiiu  de%  champ». 

fj.  Ora.tier,  s.  m.,  lat.  <,h\yaiUu/n,  gre- 
nier. 

Si  iivctz  dciiiLTS, 
Et  avcl/.  de  blal  voiitrcs  pies  GRArtiERS. 
I.L  MoiMC  DE  Montai  DON  :  Mancnn. 
Si  vont  avcs  driiier*  ,  cl  avez  de  hic'   vo»  plein  , 
grenien. 

Brrulhir  lo»  lila.»...  r  mcirr  en  ouaniers. 
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Dcl  blat  que  el  ténia  en  sos  graniers. 
.loM'|ib  les  ubrir  los  graniers. 

Jlist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  17. 
Recueillir  les  ble's...  et  ineltrc  eng^reniers. 
Ou  hlo  (|u'il  teuail  en  ses  greniers. 
Joseph  lit  ouvrir  les  greniers. 
CAT.  Graner.  esp.  Granero.  port.  Grand,  n. 
Grariaio. 

7.  Grani,  s.  m.,  lat.  GRAyanu/n,  grenicM'. 

Ades  ni'escont  en  grani  o  en  seillier. 
G.  U.viNOLS  d'Apt  :  Quant  aui;. 
Alors  je  me  cache  en  grenier  ou  en  cellier. 

8.  Granja,  granga,  s.  /.,  grange  ,  inr- 
tairie. 

De  las  proprias  vlnhas  ,  de  la  maio  e  de  las 
granjas  de  Grauselva. 

TU.  de  1262.  DoAT,  t.  LXXIX,  loi.  125. 
Des  propres  vignes  ,  de  la  maison  et  des  granges 
de  Granselve. 

Quatre  sestiers  de  seguel  a  la  granja  dcBanis. 
T,l.  de  1222.  Do.VT,  t.  GXIV,  fol.  88. 
Qualrc  seticrs  de  seigle  à  la  métairie  de  Banis. 
Devers  la  granga.  de  Douzac. 

TU.  de  1270.  DoAT,  t.  XCI,  fol.  85. 
Devers  la  grange  de  Donzac. 
CAT.  ESP.  roRï.  Granja. 

().  GRANCiER,.y.  m.,  granger,  celui  qui 
avait  la  direction  d'une  métairie, 
d'une  grange  appartenant  à  un  mo- 
nastère. 

Prior,  celarier,  obricr  e  GRANGtER. 

TU.  de  I2(i5.  DoAT,  I.  XCI,  fol.  248. 
Prieur,  celle'rier,  maître  de  l'œuvre  et  granger. 
Adjectif,  l'rayre...  grangier. 

TU.  de  1254.  DoAT,  t.  GXV,  fol.  89. 
Frère...  granger. 
CAT.  Granger.  tsp.  Grangero. 

10.  Gramjlos,  adj.,  granuleux,  grenu. 
Cirn  porcina  grancloza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  100. 
Chair  de  porc  granuleuse. 

—  Spccinl.  Couleur  de  garance,  rouge, 
lilavenc  ni  vert  ni  granut.os. 

Elue.  de.  las  propr.,  foi.  58. 
Bleuâtre  ni  vert  ni  couleur  de  garance. 
RSP.  Graniijoso.  it.  Granelloso. 

11.  CiRANAR,  ?A,  grener,  produire  dos 
"'raines. 
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Vezem  grarar  e  florir. 

P.  R.UMOND  DE  ToLLOtSE  :  Ar  ai  ben- 
IVous  vovoDS  grener  et  fleurir. 
Terra  qne  ses  labor  graîîa. 

Pierre  de  Corbiac  :  Domna  dtls  angels. 
Terre  qui  sans  labour  produit. 
Fig.  Mas  si  anc  nnlhs  joys  poc  florir, 
Aqaest  deu  sobre  totz  granar. 

Le  comte  de  Poitiirs  :  Moût  jauzens. 
Mais  si  oncques    nulle  joie   pût   fleurir,  celle-ci 
îloit  au-dessus  de  toutes  grener. 
rAT.  Esr.  Granar.  it.  Granare. 

12.  Engeanar,  x».,  engrener. 
Part.  pas.   Qae  negan  blat  pezat  que  sia  en- 
GRAKATZ,  non  sia  levatz  de  la  tremueia  tro 
que  sia  raonlz. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  i.'|0. 
Que  nul  blé  pesé'  qui  soit  engrené,  ne  soit  enlevé 
de  la  trémie  jusqu'à  ce  qu'il  soit  moulu. 

i3.  MiLGRANA,  S./.,  grenade. 
Met  un  estront  per  mii.grana. 
T.  de  Bonnefoy  et  de  Blacas  :  Seing'  En. 
Met  un  étron  pour  grenade. 
ANC.   ESP. 

Ond  naciô  tal  mUgrana,  felîz  fô  el  milgrano. 
Et  felîz  la  milgrana,  qae  Diô  tante  buen  grano. 
Saiio  un  sancto  grano  delà  saacta  milgrana. 

V.  de  S.  Domingo  de  Silos j  cop.  tl'S  et  689. 
ESP.  MfiD.  Granada.  it.  'Melagrana. 

14.  MiLGRANiER,  S.  /«.,  grenadier. 
Oliviers,  mii,graniers. 

Leys  d'amorSj  fol .  û  t . 
Oliviers  ,  grenadiers. 

T. 5.  Grus,  s.  m.,  grain. 
Grd  de  razim  nègre. 

Elue-  de  las  propr.,  fol.  87 . 
Grain  de  raisin  noir. 
Adv.  coinp.  Manja  .1.  razim  gru  k  grd,  o  pane 
e  pauc. 

Leys  d'amors,  fol.  II^. 
Mange  un  raisin  grain  à  grain,  ou  peu  à  peu. 

16.  Engrunar,  V.,  égrener,    séparer, 

détacher. 
Part.  pas.  Sanmada  de  cebas...  si  son  engru- 

NADAS. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  106. 
Charge  d'oignons...  s'ils  sont  sépares. 
C4T.  Engrunar. 

K. 
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17.  EsGRUNARjV.,  égrener,  mettre  en 
débris. 

Sa  tor  e  so  mur  fragna  et  esgrc. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  28. 
Que  sa  tour  et  son  mur  il  brise  et  mette  en  débris. 
I  AT.  Esgritnar. 

18.  Degrunar  ,  V.,  égrener,  ôter  grain 
à  grain. 

F/^.  Marcabruus  ,  lo  filbs  Marcabrona, 
Fo  engenilratz  en  tai  luna 
Qu'cl  sap  d'amor  com  degruna, 

MaRCABRls  :  Dirai  vos. 
Marc-abrui,  le  fils  de  Marcabrune,  fut  ensendre'  en 
telle  lune  qu'il  sait  touchant  l'amour  comment  il 
égrène. 

GRAN,  adj.,  lai.  GKksdis,  grand,  large. 
Gran  ben  e  gras  bonor 
Conosc  que  Diens  me  fai. 

B.  de  Ventadour  :  Pus  me. 
Grand  ])ien   et    grand  honneur  je  connais   que 
Dieu  me  fait. 

Fa  GRAw  nueg. 

G.  RiQiiER  :  Abplazen. 
Il  fait  grande  nui( . 

Dans  la  langue  des  troubadours  et 
dans  celle  des    trouvères   cet  adjectif 
fut  un  adjectif  commun  ;  cependant 
des  troubadours  l'ont  employé  au  fé- 
minin, mais  très  rarement: 

Sa  bentat  es  tan  grand*. 

A.  Daniel  :  Ans  qu'els  cims. 
Sa  beauté  est  si  grande. 

Siibstantiv.  Que  tengatz  dreytura   als  panes  e 
albs  GRANs. 

Philomena. 
Que  vous  teniez  justice  aux  petits  et  aux  grands. 
.1.  pertns  del  graw  d'nna  cavilba. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  139. 
Un  trou  du  grand  d'une  cheville. 
De  pauc  en  gran  e  de  gran  en  maior. 

AiMERi  DE  Pegiilain  :  A  VOS  amors. 
De  petit  en  grand  et  de  grand  en  plus  grand. 
Compar.  Que  uns  palais  granors  fon  fatz. 
V.  de  S.  Honorât. 
Qu'un  palais  plus  grand  [at  fait. 

ANC.  FR. 

Eng'ra72^chiertéraveitRoaporsa5^ra/z/'valor. 
E  complaintes  granz  è  petites. 

Roman  de  Bon,  v.  1725  et  9562. 
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Ma  ^raiit  doloui  et  mes  inans  altigier. 
F.  Jant  me  (i  en  sa  grant  loïanté. 
I  r  COMTE  d'Anjoi'.  Ess.  sur  la  STiis.,  t.  Il , 

r.,r.'i. 

De  deux  grands  déilcr  la  favenr  je  désire. 
Prtmùres  œuvres  Je  D<;sportes ,  fol  24* 

Graxd  a  conservt-  tlans  la  langue 
actueik-  son  giMirc  conimtin  on  ilivi  ^^^■s 
circonstances,  telles  (jue  grand  nu'-if , 
GRAND  messe, cv.xyDsaih',  grand  cham- 
bre, GRAND  route,  etc. 

La    lani^ue  des   trouvères  eut  aussi 

GRESOR,      GRAINDRE,     GREIGNOR  ,    ClC.  , 

pour   exprimer  les  termes  de  compa- 
raison : 

Ainz  mais  ne  n'ot  joie  graignor. 
youf.  rec.  defabl.  et  cont.  anc. .  l.  I,  p.  agS. 
N'éiissent-il  pas  grenor  joie. 

Roman  du  Renart,  t.  I  ,  p.  119- 
Cayn  ,  qui  frères  fii  d'Abcl, 
Ne  fisl  pas  greignor  trahisùo. 
Six  jours  après  la  Sainl-Jehan  , 
Que  li  jours  sont  gregneur  de  l'an. 
Fabl.el  cnnl.  anc,  t.  1,  p.  igi  ,  etl.  II,  p.  2?.Ç). 
Ambedeux  sunt  monlt  grans,  mais  charité  est 
graindre, 

Jeh.vn  de  Melng  ,  Test.,  v.  iS/JQ- 
Loc.    Pogra  m  guérir  ses  afan 

Que  ja  no'n  traysses  pane  ni  gran. 
P.  Kai.moND  de  ToclOUSE  :  Eoqucra. 
Pourrait  inc  guérir  sans  peine  que  jamais  je  n'en 
tirauc  petite  ni  grande. 
Gra:(  temps  a. 

Dcclarainens  de  motas  demandas. 
Grand  temps  il  y  a. 
.4dv.comp.CKKV  RF.N  d'armatz  ensems  brugir. 
liKiiTHASn  UE  BonN  :  Bc  m  play  lo. 
Beaucoup  de  soldat',  cnscmlili.  groniler. 

Voyez  Ren. 

L'ancien  italien  a  souvent  employé 
f-ran.  Des  lexicoj^raphes  ont  dit  «pic 
c'était  una  voce  smcopata  di  grande  ; 
ili  auraient  pu  reconnaître  que  c'était 
un  emprunt  à  la  langue  provençale. 
r.4T.  r.»f.  Gran.  pour.  it.  mod.  Grande. 

7.   GRAîïMr.î»,   grandamkn,  (ub.,   gran- 
dement ,  beaucoup. 
Car  ab  loi  »o  fja'cl  vo*  hi  val  Gr.A>.MK.\, 


GRÂ 

Vos  an  il  tout  tan  .  q'  en  vivetz  dolen. 

B.  Cai.vo  :  Gcs  no  m'es. 
Car  avec  tout  cela  qu'il  vous  y  vaul  grandement, 
ils  VOU-;  ont  enlevé'  tant, ,  que  vous  en  viveï  dolents. 
Aparellet  se  granmen  d' anar  al  rei. 
V.  de  Guillaume  de  Baux. 
S'.ippréla  grandement  d'aller  au  roi. 
De  leys  ni  de  décret/,  non  apris  anc  granmens. 
Pierre  de  Cobbiac  :  El  nom  de. 
De  lois  ni  do  décipts  je  n'appris  oncques  beaucoup. 
Melburet...  tan  grandamen  sanhta  Glieia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  35. 
Améliora...  si  grandement  sainte  Eglise. 
ANC     VR.  I.or  ad  grantinent  le  socu  donc. 
Mahie  de  France,  t.  I,  p.  i58. 
Quant   il  partit  de  son  pays 
Pas  grammant  d'argent  il  n'avoit. 

Repues  franches,  p.  2t. 
ESI".  PORT.  IT.  Grandemente. 

^'i.      GrANDESA,     GRANDEZA  ,     ORANNESSA  , 

s.  f. ,    grandeur,  étendue,  hauteur, 
puissance. 
La  GRANUESA  dc  la  terra. 

L'rad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  i3. 
Jj'elendue  de  la  terre. 
Los  murs  nauts  de  la  grandesa  de  .i,.coydats. 

L'Arbre  de  Batalhas  ,  fol.  33. 
Les  murs  liauts  de  Vélendue  de  cinquante  coudées. 
rig.  Ue  GRANDEZA  e  d'  cternitat. 

Brev.  d'amor,  fol.  7. 
De  puissance  et  d'cternile'. 
Cbarilaz  cobre  la  grandksa  dels  pcchaz. 
Trad.  de  Bide  ,  fol.   19. 
<)ue  cliarilé  couvre  la  grandeur  des  péchés. 
Ojbrir.i  la  gkannessa  dels  peccatz. 

Epîlre  de  S.  Jac(fues. 
Couvrira  la  grandeur  des  pécbés. 
Axc.  FR.  Qui  toutes  fois  n'oublie  sa  grandcsse, 
A  ces  seigneurs  parlant  comme  maistresse. 
Histoire  d' Anne  de  Boleyn. 
CAT.     Grandesa.    i;m'.    tort.    Grandeza.    ix. 
Grandezza. 

4.  Granditat  ,  s.f.,  grandeur,  étendue. 
Covc...  que  la  cauza  haia  granditat. 
En  lors  dimencios  ,  granditat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iC)  et  107. 
11  convient...  que  la  cliosc  ait  grandeur. 
En  leurs  dimensions  ,  grandeur. 

ANC.  FR.  Sa  force  et  sa  grandité. 

B.  DP.  .Sainte-Maiirf.  ,  Chron-  de  Norin.,  fol.  i/jO- 
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5.  Grandir,  v.,  lat.  cRANuiRf,  grandir. 
Qai  eu  loc  remanra  de  vos  très, 
Bea  dea  aver  fin  cor  e  ferm  cossir 
De  totz  bos  aips  enansar  e  grandir. 

G.  Faidit  :  Foriz  chausa. 
Qui  en  place  restera  de  vous  trois  ,  doit  bien  avoir 
pure   volonté  et   ferme   pense'e    d'augmenter    et  de 
ifrandirde  toutes  bonnes  qualite's. 
ANC.  ESP.  Grander.  it.  Grandire. 

GRANAT,  s.  m.,  lat.  granath.s'^  grenat. 

Es   fiu'tZ   GRANATZ  , 

Qu'a  raaracde  retray. 

Serveri  de  Girone  :  Sitôt  s' es. 
Est  fait  grenat,  qui  revient  à  éraeraude. 

CAT.  Granat.  esp.  Granate.  it.  Granato. 

2.  Granada  ,  .y.y. ,  grenat. 

Car  aqni  avîa  carboncles,  saphirs,  inarac- 
das,  dyamans,  turquisas,  granadas  et  totas 
manieyras  de  peyras  preciosas. 

Libre  de  Tindal. 

Car  là  avait  escarboucles ,  saphirs  ,  émeraudes  , 
diamants  ,  turquoises,  grenats  et  toutes  espèces  de 
pierres  précieuses. 

PORT.  Granada. 

GRA"NISSA,  GRANzissA,  s.f.,  grêle. 
Granissa  es  gota  de  ploia...  en  1'  ayrecon- 
gelada. 

Ehic.  de  las  propr.,  loi.  l3j. 
Grêle  est  goutte  de  pluie...  en  l'air  congele'e. 
Gran  granzissa  ,  si   co    bezans,  dcTcendet 
del  cel. 

Trad.  de  l'Apocalypse,  cli.  i6. 
Large  grêle  ainsi   comme    besant  ,   descendit  du 
ciel. 
CAT.  Granis.t.sj!.  port.  Granizo. 

1.   Gressa,  oreza,  s.f.,  grêle. 
Gressa  fa  faita. 
Li  home  blasteœeron   Dieu  per  la  plaga  de 

la    GREZA. 

Trad.  de  L' Apocalypse,  cli.  8  et  i6. 
Grêle  fut  faite. 

Les  hommes  blasphémèrent  Dieu  à  cause  de  la 
plaie  de  !a  grêle. 

3.  Grandinar,-?^.,  lat.  GRANDiNARc,  grêler. 
Cum  ades  plova ,  ades  grandine,  ades  neve. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i35. 
Comme    maintenant    il    pleuve  ,    maintenant    il 
grêle,  maintenant  il  neige. 
IT.  Grandinare. 
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GRANOILLA  ,  granolha  ,  s.f. ,  du  lat. 
RANA ,  grenouille. 

Ans  qne  chant  la  granoii.i.\. 

Guillaume  de  Bergueban  :  Chanson. 
Avant  que  chante  la  grenouille. 
Peire  d' Alvernhe  a  lai  votz 
Que  chanta  cum  GRANoun'en  polz. 

Pierre  d'Auvergne  :  Chantarai. 
Pierre  d'Auvergne  a  telle  voix  qu'il  chante  comme 
grenouille  en  puits. 

GRAHOI.HA...  no  cura  de  sos  fdhs. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i5^. 
Grenouille...  ne  se  soucie  de  ses  petits. 
CAT.  Granota. 

GRAPAUT,  CRAPAUT,  s.  m.,  crapaud. 
La  terra  que  porta  e  noyris  los  porcs  e  los 
GRAPAUTz  aysi  ben  com  los  reys. 

F.  et  Vert.,  fol.  34. 
La  terre  qui  porte  et  nourrit  les  porcs  et  les  cra- 
pauds aussi  bien  que  les  rois. 

Serps  lai  ac  e  grapautz  enviro  ,  per  lotz  latz. 
Roman  de  Flerabras ,  v.  2000. 
11  y  eut  là  serpents  et  crapauds  à  l'entour,  de  ton» 
côtés. 

Peyra  precioza  engendrada  el  cap  del  cra- 

PADT. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  l.'iq. 
Pierre  précieuse  engendrée  en  la  tête  du  crapaud. 
Nég.  expl.  No  t  près  un  grapaut. 

Kaimond  l'Ecuivain  :  Senhors  l'autr'  ier. 
Je  ne  te  prise  un  crapaud. 
ANC.   CAT.  Grapalt ,  grapaut.  cat.   Mon.  Cu- 
lapat. 

1.   Crapauduna,  s.f,  crapaudinc. 

Crapaudina  es  peyra  precioza,  engendrada 
e!  cap  del  crapaut. 

Elue,  de  las  propr-,  fol.  i5çj. 
Crapaudine  est  pierre  précieuse ,  engendrée  en  la 
tète  du  crapaud. 

GRAISSAN,  graixant,  s,  m.,  crapaud. 
Graissans  ni  serps  qne  s'areola 
No  m  fai  espaven. 

Marcabrus  :  Pus  la  fuelha. 
Crapaud  ni  serpent  qui  s'amoncelle  ne  me  fait  peur. 
Dyable   no   pot   suffrir   la    bona   odor   del 
enguen     de    misericordia ,    ayiaa    pauc    com 
graixant  la  odor  de  razi. 

T^.  et  Vert.,  fol.  7^  ;  3=  Ms. 
Diable  ne  peut  souffrir  la   bonne  odeur  de  l'on- 
guent de    miséricorde  ,    aussi  peu  comme  crapaud 
l'odeur  du  raisin. 
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GRAS,  adj.  ,  lat.  ckk^sus,  gras. 
Fo  pns  GRAS  que  calha. 

Rambvi'D  Dt  Vaqieiras  :  El  so  4UO. 
Fut  plin  gras  que  caille. 

Krucliflca  pu.s  en  magra  terra  que  euGRAssA. 
Cuma  aqnell  qae  fay  oly,  qae  reteu  lo  plus 
oaAS  ,  e  gieta  por  la  caca. 

/-'.  et  Fert.,  fol.  75  cl  35. 
Fructifie  plus  en  maigre  terre  «ju'en  grasst. 
Ciniime  celui  qui  l'ait   liiiile ,   qui  relient  le  plus 
grai,  et  jelle  deliois  la  lie. 

— .  rcrlile  ,   lécond. 

La  plus  GRA.'i.sA  causa  que  aia  ,  r.s  la  loirn. 
\Li  la  terra  plus  gkassa  que  res  que  i>i:i. 

Ltv.  de  Sjilrac  ,  fol.  1 12. 
Lï  plus  grasse  cliose  qui  soit,  c'est  la  terre. 
La  terre  est  plus  grasse  que  chose  qui  soit. 
Subit,  et  loc.  No  y  reinan  gras  ni  luesquis. 
Gavaudan  le  Vieux  :  Senhors  pcr  los. 
N'y  TCile gras  ni  clietif. 
A>r.   m.    S'énsse  boue  poule  crasse. 

Roman  du  Renart,  I.  Il,  p.  zfig. 
Un  singe  cras  è  parcréu. 

Marie  de  France,  t.  II,  p.  191. 
Gelés  voi ,  les  jengléors, 
Plus  cras  qn'abbés  ne  que  priors. 

Roman  de  la  Rose,  v.  2568. 
CAT,  Gras.  esp.  Graso.  it.  Grasso. 

2.  GnAssAMF.NT,  (tdv.,  grassement. 
Loc.  Tiure  grassament. 

La  noi'el  confort. 
\  ivre  grassement. 

AHc.  CAT.  Crnssament.  it.  Grassamente . 

3.  Grasset,  r.nAZKT,  arlj.  dim.,  gra.ssct, 
grassouillet. 

("iRAsiET  c  de  fresca  color. 

Brev.  d'amor,  fol.  55. 
Crassniiillel  r\  de  fraîche  couleur. 
r»RA7.eT  r'  ades  iesca  del  niu. 

nELDE.S  DE  PrADES  ,  yluz.  CaSS. 

Grassoudlet  qui  maiulenant  sorte  du  nid. 
A»i  .  m.  .Si  le  irova  grasset  e  gros. 

Homan  du  lienart ,  t.  H  ,  p.  3oo. 

Tant  l'a  irové  plain  e  crasct. 

Roman  de  Parlvnnpeus  de  BL-.ts,  t.  I  ,  p.  .'l'i. 
i.*r.  Crcueie.  it.  Crassetto. 

;,.  GiiASsRZA,  s./.,  embonpoint,  graisse, 
Dcdin»  ab  oka&seza,  defora  ab  magreza. 
Elue,  de  la\  propr.,  fol.  aSii. 
I>rd«n«  a«ec  grause,  deliort  avec  maigreur. 
A»c.  CAT.  Cnuteia.  ».»r.  Craieia.  it.  Grassezzn. 
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5.  Grais,  s.  m.,  graisse. 

De  grais  de  porc  ben  fondnt. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
De  graisse  de  porc  Lien  fondue. 
l.ac.Jig.  Sel  que  d'  autrui  grats  .s'  engrayssa. 
B.  Alahan  de  Narbonne  :  No  puesc. 
Celui  qui  de  la  graisse  d'autrui  s'engraisse. 
CAT.  Grex. 

6.  Graissa,  s.f.,  graisse,  embonpoint. 

Ab  GRAISSA  d'auca  o  de  galina. 

Decdes  de  Prades,  Anz.  cass. 
Avec  graisse  d'oie  ou  de  poule. 

De  que  ve  la  graissa  el  cors. 

ZiV.  de  Sydrac,  fol.  35. 
De  quoi  vient  la  graisse  au  corps. 
ESP.  Grasa. 

7.  Grayshos,  adj.,  graisseux. 

Leu  crema,  cum  sia  unctuos  et  grayshos. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  218. 

Brûle    facilement ,    comme   il   soit    onctueux   et 
graisseux. 
CAT.  Grexos. 

«S.   Engr.wshament,  s.  m.,  engrais. 

Cabr.i...  doua...  so  feius  et  urina  a  terra  en- 
grayshament. 

Elue,  de  las  prupr.,  fol.  2^2. 

Chèvre...  donne...  sa  fiente  et  urine  engrais  à  la 
lerre. 

ANC.  CAT.  Engressament.  iï.  Ingrassatnento. 
().     EnGRAISSAR  ,    ENGRUAISSAR  ,    V.,    Cn- 

graisser. 

La  vianda  del  cors  non  deu  esser  per  dele- 
cbar  ni  per  engraissar  ,  mais  per  noyrir. 
y.  et  Fert.,  fol.  60. 
La  sustentation  du  corps  ne  doit  pas  être  pour  de'- 
leclcr  ni  pour  engraisser,  mais  pour  nourrir. 
Piueus  e  bocx  e  cabi'a  autressi 
Engbaisson  tôt  auzel  luesqui. 

Deddes  de  Prades  ,  Àuz.  cass. 
Bœuf  et   houe  et  chèvre  pareillement  engraissent 
tout  oiseau  clictif. 

Rosiers,  per  aiga  que  I'engrueis, 
Non  a  tal  briu. 

A.  Daniel  :  Sols  sui.  f^ar. 
Rosier,  pour  eau  qui  l'engraisse,  n'a  pas  telle  va- 
leur. 

Fig.  L' offcrenda  del  just  engraissa  l'altar. 
Trad.  de  Bède,  fol.  69. 
L'ofl'rande  du  juste  engraisse  l'aulcl. 
De  Dieu  se  noyris»,  de  Dieu  se  engrayssa  . 

V.  cl  Fert-,  fol.  100. 
De  Dieu  •;e  nourrit ,  de  Dieu  n'engraisse. 
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ANC.   CAT.  Engrassar.  Esr.   Engrasar.  pokt. 
Engraxar.  it.  Ingrassare. 

GRASAL,     GRAZAL  ,     GRAZAUS  ,     S.     TH., 

cratère,  vase,  jatte. 

No  remanra  a  donar  aurs  ni  deniers 
Ni  enabs  ni  grasals  ni  candeliers. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  74- 
Ne  restera  à  donner  or  ni  deniers  ni  coupe  ni  vase 
ni  chandelier. 

Sauinada  de  grazai,s,  .i.  grazal. 

Cartulaire  de  Montpellier^  fol.  llt\. 
Cliarge  de  vases,  un  vase. 
En  lo  bacin,  o  en  grazai» 

Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Dans  le  bassin  ,  ou  en  jatte. 

—  Saikt-Gréal,  vase  fameux  dans  la 
chevalerie,  et  qui  a  fourni  le  titre  d'un 
roman. 

Que  .s'  esbaic  d'esguardar 
Tau,  que  no  saup  demandar 
De  que  servia 
La  lansa  ni'l  grazacs. 
BlCUARD  DE  Barbezieux  :  Alressi  cum  Persuvaus. 
Qui  s'ébahit  à  regarder  tellement,  qu'il  ne  sut  de- 
mander de  quoi  servait  la  lance  cl  le  Saint-Gréal. 
AMc.  FR.  Comme  icelle  femme  eu.st  appareillé 
un  g  rasai  ou  jatte  plain  de  prunes...  et  le- 
dit g  rasai  on  jatte  eusl  mis  à  son  huis. 
Leit.  derèm.de  i^iK-Carpentier,  t.  II,  col.bS/j- 
ANC.  CAT.  Gresal.  anc.  esp.  Grial. 

GRASULA,  s.f.,  fruit  de  la  joubarbe. 

De  GRASULA  de  barbaiol 
Que  sobre  peiras  estar  soi. 

Deudes  de  Prades  ,  ^iiz.  cass. 
Du  fruit  de  joubarbe  qui  a  coutume  d'être  sur 
les  pierres. 

GRAT,  S.  m.,  du  lat.  gratmj.-,  gré  ,  re- 
connais-sance. 

S' ieu  ren  die  ni  fatz 
De  be,  sieus  sia 'i  gratz. 

G.  Faidit  :  I5e  m  platz. 
Si  je  dis  et  fais  rien  de  bien  ,  sien  soit  le  gré. 
Si  ns  plagues  que  m  denhessetz  grazir. 
No  quezira  plus  de  vostr'amistat , 
Ans  prezera  per  gaazardon  lo  grat. 
Arnaud  de  Marueil  :  Si  m  destrenhetz. 
S'il  vous  plût  que  vous  daignassiez  m'agre'er,  je 
ne  demanderais  pas  plus  que  votre  amitié,  mai.s  je 
priserais  le  gré  pour  récompense. 
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A^c.  kr.  Sans  le  ^rer  du   prévost   et  des  sept 
échevins. 

Charte  de  l^alenciennes,  de  \i\l\,  p.  ^'O- 
"Vus  diirrai  tant  que  aurai  bon  gret. 
Roman  de  Horn,  fol.  t\. 
CAT.  Grat.  ESP.  POET.  IT.  Graco. 
Loc.  Non  troba  ren  que  sia  a  son  grat. 

Richard  de  Barbezieux  :  Tug  demandoii. 
]Ne  trouve  rien  qui  soit  à  son  gre. 
Car  a  son  grat  m'esjau. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
Car  je  me  réjouis  à  son  gré. 
Ans  ne  fan  grat  al  pros  oonit'  F.n  Raimon. 
Bertrand  de  Bobn  :  Quan  la  novella. 
Mais   ils   en    font  gré  au   preux  coaile  ,  seigneur 
Eaimond. 

Ella...  lo  près  eu  grat. 

/'".  de  P.  Rogiers. 
Elle...  le  prit  en  gré. 

Si  va  vol  perdonar, 
Gratz  e  merces  11  'n  ren. 

PoNS  DE  Capdueil  :  Qui  per  nesci. 
Si  elle  me  veut  pardouncr,  gré  et  merci  je  lui 
en  rends. 
Quar  sui  vostres  ,  e  no  ni'  en  sabetz  grat. 

GlRAUD  LE  Roux  :  Ara  sabrai. 
Car  je  suis  vôtre  ,  et  vous  ne  m'en  savez  gré. 
Per  qu'  ieu  no  '1  sai  d'  aquest  cambi  mal  grat. 
Glu  d'L'isel  :  Si  be  m. 
C'est  pourquoi  je  ne  lui  sais  mauvais  gré  de   ce 
change. 

ANC.  FR.  Fineroit  au  gret  don  devan  ,  dit  Boii- 
chart. 

Lett.  d'Hug.  de  Blois,  1238.  Tlics.  nov.  anecd.  , 
t.  I,  col.  loo8. 
Et  molt  bon  gré  vos  en  saurai. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  4- 
Quant  ele  oï  sa  volenté 
Mercie  l'en  ,  si  li  sot  gré. 

Marie  de  France,  t.  I ,  p.  354- 
Tnrcmalet,  be  us  ten  en  grat, 
Quar  ab  mi  vos  vey  acordat. 

Baimond  de  Dukfort  :  Turcmalet. 
Turcmalet,   bien  je  vous  tiens  en  g  ré  j  car  avec 
moi  je  vous  vois  accordé. 

Be  m'  o  dec  en  grat  tenir 
Quan  per  lu!  la  volgui  lai.ssar. 

B.  DE  Ventadour  :  En  avril. 
Bien  me  dut  cela  en  gré  tenir,  quand  pour  lui  je 
la  voulus  laisser. 

Bernatz,  cbantar  no  m  ven  en  grat. 
T.  DE  B.  DE  Ventadour  et  de  Peyrols  :  Pcvrois. 

Bernard,  chanter  ne  me  vient  en  gré. 
Prép.  coinp.  Malgrat  de  nialas  gens, 
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Aus  |)eu»«r  so  qu'a  lui  pluy. 
(.iiRAiD  LK  Rov\  :  A  la  iiiia  fi-. 
Ualgre  ïei  miix\ mvi  ^vns ,  j'ose   pouseï-  ce   qui 
nie  pUir. 

Amoi's  e  jo\s 
ÎS'os  ajuste  malurat  tkis  croys. 
Rambwd  d'Orange  :  Er  s'  espan. 
i^u'iniour  cl  jiiie  nous  rtùiuis^iu  malgré  Ifi  mé- 
chanls. 
.Mali'.rat  del  oode  qni  ]:t  'n  volia  gilar. 

Rambaid  df.  Vaqi'eiras  :  Sl-uIrt  marques. 
J/ij/çrr- l'oncle  qui  l'en  voulait  cliasscr. 
AXr.  r».  Les  trois  James  tôt  maiigret  elles. 

Rontiin  du  Rfnnrt,  t.  IV,  p.  32^. 
CAT.  iV  malgrat.  Esp.  /Jr  mtilgrado.  it.  .Vrt/ 

griido  di.     . 
Conj.  cotnp.  Parlarcir.,  »iAf.r.nAT  que  n'ayat/.. 
T.  D'.\iMEiii  ET  d'Albekt  :  Aniicx . 
Vou»  parlerci ,  iniil^n-  i/ue  vous  eu  avez. 
C«r  am  malgrat  que  n'  aia. 

G.  Faidit  :  De  far  cLanso. 
t-ar  j'aime  ma/^'rv  yii'elle  en  ait. 

.Malgrat  joint  ù  l'adjcclif  personnel 
forme  une  locution  spéciale. 
Cugci  far  creire  so  que  no  fos, 
Ma*  MAL  MON  GBAT  s'  avera  ma  chansos. 
FOLQIET  DE  Mapseille:  S'al  cor. 
Je  crus  faire  croire  ce  qui  ne  fut  pas  ,  mais  mal 
mon  gri  ma  chanson  s'avère. 

Mal  geat  mieu  ,  pos  amors  m'  o  atrai. 

Klias  de  Dabjols  :  Mas  comjat. 
3/<i/  mon  gré ,  puisqu'ainour  nie  l'altirc. 
No  lo  nos  pot  toire  mal  nostrf.  grat. 
^.  et  rerl.,   fol.  43. 
Ve  peut  noiu  l'enletiT  mal  notre  gré. 

l'er  que  t'  o  cove  a  laissar  mal  grat  tiku. 

Lu-,  de  Sjdrnc,  fol.  69. 
C'cvl  |xiurquoi  il  le  faut  laisser  rcla  mal  ton  gré. 

Fatian  «qao  mal  vostbe  grat. 

Phii.ome.na. 
Faiaient  cela  mal  votre  t;ré. 

Dr  Jaroliina  ,  que  n'en  volion  incnar 
F.n  Sanlanha,  mal  so."»  grat,  maridar. 

Hambald  or  VAtjL'KlhAll  :  Iloiiratz  marquas. 
De  JarriLior,  qu'il*  rn  voulai<-nl  emmener  cii  Sar- 
liaifiac  ,  marier  mnl  ion  gré. 

Pak«rt  MAUi  LL-R  GRAT  l'aiga. 

l'illUrMf.WA. 
l'atu  mal  leur  gré  l'rau . 

A«c.  m,  Qinl  il  dira  Rrnart  l'eriporlc 
Maugrè  -vonre,  ce  pocz,  dire. 

Roman  du  Renaît,  t.  I  .  p.  63. 
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LM'.  No  contrastes  a  las  gentes 

jSlal  su  grado. 
SantiLLANA  ,  pr-Oi>erl/ios,  poes.  cast.  aut.,  1. 1,  p.  3j. 
l'OUT. 

.\  mal  siio  grado,  de  qiiantos  dentro  eraii. 
Cron.dclrei  D.  Joanno,  cap.  iGC). 
iT.    S'  a  mia  voglia  ardo,  oud'  è  '1  piauto  e  '1 
lamento.' 
S'  a  mal  mio  grado,  il  Iiimentar  que  vale:' 
rETiiAncA  :  S'amor  non  e. 
Fiuor,  mal  grado  siio,  tralucer  vidi. 
.•VLFiEiti ,  Filippo,  ait.  5. 
.-/c/k».   comp. 

Ab  grat  o  .SES  GRAT,  cal  se  vaeilla. 
Deudes  de  Pkades  ,  Àuz.  cass. 
.■fffr  gré  ou  sans  gré,  il  laul  qu'il  veuille. 
Ara  us  don  aisi  de  bon  grat 
So  c'  avetz  tos  temps  dezirat. 

R.  Vidal  de  Bezaiddn  :  Uuasnovas. 
Maintenant  je  vous  donne  ici  de  bon  gré  ce  que 
vous  avez  toujours  désire. 

E  i  cor  fai  dir  a  la  lenga  de  grat 
So  que  ujei  oill  e  '1  cor  fan  acordat. 
PiSTOLETA  :   Sens  e  sal)ers. 
Kt  le  cœur  fait  dire  volontiers  à  la  langue  ce  que 
mes  yeux  et  le  cœur  font  d'accord. 

Mentir  ougei ,  mas  estra  grat  die  ver. 

FOLQUET  DE  MARSEILLE  :  S'al  Cor. 

Je  crus  mentir,  mais  je  dis  vrai  contre  gré. 

■X.  Grazire  ,  .y.   m.,  reconnaissant. 

Ane  hoin  non  trays  tan  greu  turmen, 
Sivais  del  lot  li  siii  grazike. 

l'oNS  DE  Cai'Dleil  :  Ben  sai  que. 
Jamais  on  ne  supporta  si  pénible  tourment,  pour- 
tant je  lui  suis  entiéremcnl  reconnaissant. 

3.  Greiar,  -v.,  agréer,  [)laire. 
leu  non  ai  talan 
Mas  de  far  que  ill  grei. 

Aimau  Jokdans  :  Siiot  m'ai. 
Je  n'ai  volonté  excepté  de  faire  que  je  lui  plaise. 
ANC.  KR.  Signor,  se  le  volés  graer. 

Roman  du  Uenart,  t.  IV,  p.  284. 
Ain/,  \oiis  en  ert  graez  II  dons. 

Fabl.  etcont.  une,  l.  1,  p.  182. 
IC  jo  li  ai  por  ço  grné. 

Roman  de  Roii,  v.   14234. 
Ont    gri'ft    raiif-nteiiient    et   promis  à    te- 
nii ,  etc. 

Charte  de  t^atentiennes ,  de  1114,  p.  4"4- 

4-    Gra/ir  ,   1).  ,    agréer,    plaire,   être 
ngréa|j|(!,  savoir  gré,  rendre  grâce. 
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Sî  ns  plagues  qne  m  denhessetz  grazir, 
No  qaezira  plus  de  voslr'  amistHt. 

Arnaud  de  Marueil  :  Si  m  destrenhetz. 
S'il  vous  plût  que  vous  daignassiez  va'agréer,  je 
ne  demanderais  pas  plus  que  votre  amitié'. 

))omna,'ls  plazers  grazisc  e  las  honors, 
E  ns  GRAZiRAi  totz  temps,  si  tan  vivia, 
Quar  me  sufretz  qn'  en  bon  esper  estia. 

Arnaïd  de  Marueil  :  L'ensenhamentz. 
Dame  ,  j'agrée  les  plaisirs  et  les  honneurs  ,  et  je 
TOUS  agréerai  toujours  ,  si  tant  je  vivais  ,  parce  que 
vous  me  permettez  qu'en  bon  espoir  je  sois. 
Part.  pas.  E  '1  dons  temps  vertz  e  grazitz. 
Bertrand  de  Bobn  :  S'abrils. 
Et  le  doux  temps  vert  et  agréable. 
IT.  Grazire,  gradire. 

5.  Grazidaiwenz,  flrfc. ,  de  bon  gré,  gra- 
cieusement. 

Hom  faî  perdon  grazidamenz. 

Lanfranc  Cigala  :  Ges  eu  non  sai. 
On  fait  pardon  de  bon  gré. 

6.  Agrei,  agrey,  s.  m.,  accueil,  agrr- 
ment, 

Quar  per  agrey  de  folhor 
Reman  ja  lor  pretz  nulz. 

GiRAL'D  DE  BoRNEiL  :  S'es  chantars. 
Car  par  accueil  de  folie  leur  me'rite  reste  mainl<  - 
nant  nu. 

7.  Agreiar,  agreyar,  V.,  agréer,  ho- 
norer. 

Ces  aital  patz  no  met  reys  en  proeza, 
Cum  aquesta,  ni  l'antra,  no  1' agrei. 

Bertrand  de  Born  :  Pus  li  baron. 
Point  telle  paix,   comme   celle-ci,   ne  met    rois 
en  prouesse  ,  et  l'autre  ,  je  ne  l'agTf'epas. 

8.  Agrat,  s.  m.,  gré  5  contentement. 

Suaveza  e  hontatz 
Fan  home  estar  en  agrat. 
G.  Olivier  d'Arles  ,  Coblas  triadas. 
Douceur  et  bonté  font  homme  être  en  contente- 
ment. 

Loc.  Non  troba  ren  qne  il  sia  a  son  agrat. 
Bichard  de  Barbezieox  .•  Tug  demandon.  Far. 
!Ve  trouve  rien  qui  lui  soit  à  son  gré. 

—  Compliment,  agrément. 

Jaufres  s'es  levât  sus  en  pes... 
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Car  dire  lor  vol  son  agrat. 

Roman  de  Jaiifre,  fol.  lOQ. 
Jaufre  s'est  levé'  sus  en  pieds...  car  il  veut  leur 
dire  son  compliment. 

Gnai ,  amoros ,  corles  ,  de  bon  agrat. 
Deudes  de  Prades  ,  Ben  ay'  amors. 
Gai ,  amoureux  ,  courtois  ,  de  bon  agrément. 
CAT.  ESP.  roRT.  Agrudo. 

9.  Agradatge,   s.   m.,   charme,   agré- 
ment, gré,  action  de  plaire. 

Serablans  amoros 

E  bels  ditZ   d'AGRADATGE. 

Arnaud  de  Marueil  :  Franquez'c. 
Manière  amoureuse  et  belle  parole  à' agrément. 
Totz  hom  pros  ,  grazitz. 
Ses  trop  preyar, 
Fa  raans  belhs  dos  ,  quant  es  sos  agradatges. 

GlRAUD  DE  CaLANSON  :   El  mOU. 

Tout  homme  preux  ,  honore',  sans  trop  (le)  prier, 
fait  mains  beaux  dons  ,  quand  c'est  sou  ère. 
ANC.  cat.  Agradatge. 

10.  Agkadansa,  s.  f.,  agrément,  plai- 
sance. 

Qnar  amors  faî  far  ricx  failz  d'  agradansa. 
Guillaume  de  Montagnagout  :  ÎSulhs  hom. 
Car  amour  fait  faire  puissants  faits  de  plaisance. 
ANC.  <:at.  Agradansa. 

11.  Agradabletat,  s.  f.,  convenance, 
agrément. 

Piennnci  en  aisso  a  tôt  dreg  et  a  non  agra- 
dabletat. 

T'it.  de  1275.  Arch.  du  Roy-,  J.  32 1. 

Je  renonce  en  ceci  à   tout  droit  et  à  non  con\'e- 
nance. 

12.  Agradable  ,  cidj.,  a^îréahle. 
l'ai  home  agradable  e  poderos. 

Pierre  des  Bonifaces,  Not.des  mss.j  t.  V,  p.  706. 
Fait  homme  agréable  et  puissant. 
Non  es  coveniabla  ni  agradabla  aïs  homes. 

Trad.  de  Bede,  fol.  /^(). 
iN'est  convenable  ni  agréable ^a-s.  Iiommes. 
Fon  agradaet.es  a  Dieu. 

Trad.  des  Actes  des  apôtres,  cli.  7. 
Fut  agréable  à  Dieu. 

Agradables  servisis  que  el  nos  a  fatz. 
Tit.  de  l/jo^.  Justel,  Hisf.  delà  m.  del'i/renne, 

p.  l30. 
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Agréables  scrvicci  qu'il  nous  a  ipn.lus. 
r*T.   Bsp.   Agradable.  port.   Agradavel.    vv. 
Aggradevole. 

\'\.  AGR.vnu.i\,  v.  //;.,  complaisant,  plai- 
sant. 

Ane  valors  ciiy  vils  pretx  fMys. 
Pcr  vil  Ai;R.\niER  assire. 
Tas  ben  fst.ir  no  s"  .itrays. 

GiRàl'D  l>t  DoRNElL  :  Gcs  aissi  dcl. 
Oncques  valeur  que  vil  mérite  brise  pour  plaicr 
y\\ plai.utnl^  vers  Imii  tlro  lie  s'attire. 

14.   AcRADii.  ,  adj.,  agréable,   convp- 

nable. 

Tan  5011  siey  fag  Agradil. 

Ai'utni  DE  Belunoy  :  Puslo  gay  temps. 
Tant  »es  faits  sont  agréables. 

i5.  AcRADiu  ,  odj.,  agréable,  gracieux, 
charmant,  aimable. 

Tais  es  pros  et  agradios. 
Que  ,  si  ja  domna  non  aines, 
"Vas  lot  lo  mon  fora  esqnius. 

Gl'ill\lme  deCabestaing  :  Ar  vey. 
Tel  est  prcui  cl  aimable,  qui,  s'il  n'eût  jam.iis 
aime'  dame  ,  envers  tout  le  monde  serait  faroutlic. 
Li  bel  ris,  F  esgartz,  amoios... 
I,i  bon  fait  e'I  dig  agradiu 
Mi  fan  la  nncg  e  '1  jorn  pensin. 

Ab.naid  de  Mabv EiL  :  Dona  gcnser. 
Les  baux  ris  ,  le  regard  amoureux...  les  boas  faits 
ri  1m  paroles  pracieuses    me   fiml  pensif  la   nuit  l't 
le  jour. 

E'I  pratz  vcrtz  me  son  agradii;. 
nAlMOND  Dt:  MiRAVAL  :  Be  m'agrada. 
Et  le»  pré»  Tert<  me  sont  af^rcables. 

l'î.  AoRADAtt,  XI.,  plaire,  délecter. 
Kn  ACRAUAR  ft  en  voler 
K«  r  amop)  de  dok  fins  amans. 

B.  ne  VewtadoUR  :  Chantars  no  pot. 
F.n  plaire  et  en  v.inloir  est  l'amour  de  deux  fid<'l('i 
amani*. 

Be  m'AGRADA  "I  lifi  lcm|is  d'esliu, 
V.  dcl*  an7.el«  m'  agraiia  M  cbanz. 

IlAlMdXD  DT.  MiR^VAl,  :  Bc  m'agrada. 
Birn  OF  plati  le  l>eau  tcmpt  d'été' ,  et  de:>  oiseaux 
mr  plait  le  chaot. 

La  domna   »'*r,R\iMVA  fort  rie  c;or   de  s;il- 

«airina. 

/'.  ilr  (riiillriiimr  Jr   Cnl/is/iiing. 
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La  dame  se  dclectaic  fort  de  cceur  de  sauvagine, 
i  AT.  Bsr.  PORT.  Agradar.  it.  Aggradare. 

17.  AGn.\DABi..\MENT,    adv.,   agréable- 
ment, «le  bonne  grâce. 

Ar.RAD\Bi,AMENT,   pcp  Hostia  propria  vo- 
luiJtat 

Tit.  de  1265.  Do\T,  t.  CXXX  ,  fol.  21. 
Agréablement,  par  notre  propre  volonté. 
Coiuenset  li  agradabt.ambnï  de  mostrar. 
Abr.  de  l'A.  et(luN.-T.,  fol.  22. 
('(inimença  à  lui  montrer  agréablement. 

18.  Dksgrat,  DF.SAGUAr  ,  * .  ///.,manvais 
gré,  désagrément. 

Si  m'  avetz  de.sgrat, 
A  mon  fort  .s'esdeve. 

Bkrenger  de  Pai.asol  :  Al)  la  fresca. 
.Si  vous  m'avez  rnaitiuiis  gré,  cela  advient  à  mon 
lorl. 

Qii;inl  dizps  chansa  de  desagrat  ti  bume. 

Trad.  deliède,  fol.  5. 
Quand  vous  diles  chose  de  désagrément  à  lionimc. 
ANC.  c,\T.   De.sgrat.    anc.   esp.  Desgrado.  it. 
Disgrato. 

If).  Dksvgradansa,  s.  f.,  disconvenance, 
désagrément. 
Agradans,   desagr.\d/vnsa. 

Leys  d'amors,  fol.  24. 
Plaisant  ,  désagrément. 

20.   Dksagradarlktat  ,  .y. /],  disconve- 
nance, désagrément. 
Ni  per  hinba  desagradabi.etat. 

Tu.  du  xill"  siècle.  Arch.  du  Roj.,  .1.  328. 
^i  par  nulle  disconi'enance. 
Per  causa  de  desagradabi.etat. 

Tit.  de  i25o.  DoAT,  t.  GXXXVII,  fol.  16. 
Pi)ur  cause  do  disconi'enance. 

2  I .  Df.sagradiu  ,  ad/.,  dé.sagréable  ,  dé- 
plaisant. 

.Snlument  viva  desagradius 
Mt'iz  SOS  vezis. 

P.  Cardinal  :  Non  es  corles. 
.Seulement  qu'il  vive  déplaisant  parmi  ses  voisins. 

/2.   DESACRAnABLr, ,   c?!-//.,  désagréable. 
"Vils  lioms  iest... 
.\  Irasiotz  DtzA<;RADAnLF.s. 

Leys  d'amors,  fol.  jî". 
Tu  e^  linmmo  vil...  désagréable  à  tous. 
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L'era  estât  de  lot  jorn  cESAGRAnABLE. 

Tit.  de  i352.  Doat,  t.  XLIV,  fol.  lo. 
Lui  avait  été  de  tout  temps  désagréable. 

23.  Desgrazir,  V.,  maugréef,  prendre 
en  mauvais  gré,  tenir  à  mauvais  gré. 
Si  Dieas  alcana  vetz  lo  bat  e  lo  castia  per 

alcana  adversitat,  el  desgrazis  nostre  Senhor. 
y.  et  Fert.,  fol.  26. 
Si  Dieu  aucune  fois  le  bat  et  le  cliâlie  par  aucune 
adversité  ,  il  maugrée  notre  Seigneur. 
Part.  pas.  Qai  m  di.sses,  non  a  dos  ans, 
Qa'  el  laus  me  fos  desorazitz 
Del  rey  'N  Anfos. 

G.  RiQUiF.R   :   Qui  m. 
Qui  m'eût  dit ,  il  n'y  a  pas  deux  ans  ,  que  l'éloge 
"  du  roi  seigneur  Alphonse  me  fût  tenu  à  mauvais 
gré. 

CAT.  Desagrair.  esp.  port.  Desagradecer.  it. 
Sgradire. 

24.  InGRATITUT,  A'./l,,  lat.  ingratitudo, 

ingratitude. 

Per  ixGRATiTUTz  comessas  contra  mossenhor 
son  payre. 
Tit.  de  iBgg.  Jl'stel.  Hist.  de  la  m.  de  Turenne, 

p.  r34. 
Pour  ingratitudes  commises  contre  monseigneur 
son  père. 

Per  lo  vici  de  ingratitdt  lo  payre  lo  pot 
deseretar. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  108. 
Pour  le  vice  d'ingratitude  le  père  le  peut  déshériter. 
CAT.  Ingratitiit.  esp.  Ingratittid.  port.  Ingra- 
tidào.  IT.  Ingratitudine . 

GRATAR,  V.,  gratter,  égratigner. 
Romp  son  vestir,  grata  sa  cara. 
Am  las  mans  grata  son  vis  clar. 

y.  de  S.  Honorât. 
Déchire  son  vêtement,  égratigne  sa  face. 
Avec  les  mains  égratigne  son  visage  clair. 
Fig.  Non  grate  plus  la  gelosia  ,  car  qui  plus 
la  grata,  ela  plus  art. 

Z(V.  de  Sj'drac,  fol.  36. 
Qu'il  ne  gratte  plus  la  jalousie  ,  car  qui  plus  la 
gratte,  plus  elle  Lrûle. 

Loc.  prov.  Gratar  me  fai  lai  on  no  m  pru. 
B.  DE  Ventadour  :  Ab  cor  leial. 
Gratter  me  fait  là  où  ne  me  démange. 
Prov. 
Tan  GRATA  la  cabra  tro  pogna  que  mal  jay. 
J^.  de  S.  Honorât. 
M. 
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Tant  gratte  la  chèvre  jusqu'à  ce  qu'elle  fait  en 
sorte  qu'elle  gît  mal. 

CAT.  ESP.  Gratar.  it.  Grattare. 

1.  Gratuzar,  V.,  gratter,  arracher,  dé- 
tacher. 

Part.  pas.  Lana   d'anhels  gratczada  de  pels 
d'anhels. 

Cartidaire  de  Montpellier ,  fol.  i/^/j- 
Laine  d'agneaux  arrachée  de  peaux  d'agneaux. 

3.  Regratier  ,  .V.  m.,  regrattier. 
Nuls  regratiers  no...  comprar  oli. 

Docum.  de  i38i.  Ville  de  Bergerac. 
Nuls  regrattiers  ne...  aciieter  liuile. 
IT.  Rïgattiere. 

GRAUS,  s.  m.,  plainte,  peine,  tourment. 
Merce  vos  clam  d'aquel  graus. 

Marcabrcs  :  Puois  mos  coratges.  Var. 
Je  vous  crie  merci  de  cette  plainte. 

2.  Grausa,   s.  f.,  plainte,  murmure, 
peine. 

De  las  gracsas  dels  homes  fo  Aventara  faita 

deuessa. 

Negana  grausa  non  es  tan  grans  a  ta  pessa, 
Trad.  de  Bide,  fol.  5  et  7. 

Des  murmures  des  hommes  Fortune  fut  faite 
déesse. 

Nulle  peine  n'est  si  grande  à  ta  pensée. 

3.  Grahusa,   s.f.,   grabuge,  débat, 
querelle,  di.spute. 

N  Anselmes  d'Olbi  avia  grahdsas  de  terras 
am  lo  comte  Dalfi. 

Trésor  des  Chartes  de  Turenne. 
Le    seigneur    Anselme   d'Olhi    avait    débats    de 
terres  avec  le  comte  Dauphin. 

4.  Grausar,!'.,  murmuicr,  se  plaindre. 
A!  quant  chaitiva  cbansa  es  qu'  ora  sia  gre- 

vaz  d'aqnel  de  cui  no  s'auze  grausar. 

Negnna   ves  non  es  tau  Lona  aventura  que 
GRADSAR  no  t'en  poschas  en  qualqae  part. 
Trad.  dv  Bide,  fol.  6  et  n. 

Ah  !  combien  malheureuse  chose  c'est  qu'on  soit 
grevé  par  celui  de  qui  on  n'ose  se  plaindre. 

Nulle  fois  n'est  si  bonne  aventure  que  tu  ne  puisses 
t'en  plaindre  en  quelque  partie. 

GRAVIER  ,  s.  m.,  gravier,  sable. 
A  la  fontana  del  vergier, 
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On  l'frb'  cia  vcilt,  josta'l  gravier. 
M  vRLVBRis  :  A  la  fonLiu.!. 
A  la  fontaine  J II   verger,  où   l'iiorbc  c-lail   vcrlc  , 
prr»  le  i;rafier. 

1,'aipn.'»  si  part  sus  cl  gravier. 

A',  de  S.  Uonoriit. 
L'mu  »e  icpirc  sur  le  grtn>ier. 

Tr>»t  mostra  al  fol  1'  estrada  , 
Quan  lo  gravier  es  voiatz. 

Marcabhi's  :  Dii-ai  vos. 
Montre  lût  au   fou   le  clifiuiii  ,  quanti  le  t;rti\ter 
t-iX  debUvé. 

2.  Graviera,  s.  C,  sahlo,  j;rève. 

Très  codols  qa'  om  troba  en  la  <;raviera. 

Hiil.  abr.  de  la  Bille,  fol.  38. 
Troi»  cailloux  qvi'ou  trouve  sur  la  5 rèi'f. 

3.  Gr.*v\,j. /.,    grtîve  ,  sable. 

Cel  que  cercha  l'aur,  tant  lava 
Lo  lot  e  trastorna  la  grava 
Tro  qoe  Irucba. 

L'n  TRofBADOt'R  ANoNV.ME  :  Scinor  V08<piC. 
C<lui  qui  cherche  l'or,  tant  lave  la  fange  et  re- 
tourne le  snbU  jusqu'à  ce  qu'il  trouve. 
Qni  us  clonava 
.V.  fiols  ,  e  pnois  en  pitava 
Antres  .v.  por  en  la  grava  , 
.X.  sols  auria  perdntz. 
T.  DE  Hi'CUKS  tT  DE  Ftti.'i.^iRE  :  Comclr'  us  vuelli. 
Qui  Tout  donnait  cinq  sous,  et  puis  en  jetait  hors 
cinq  autres  «ur  la  grtve,  dix  sous  aurait  perdus. 

.'1     r.RAVFL,  S.   m.,  graviff,  sable. 
Toi/,  jaazions,  de  mon  rossi 
I)cs*endey  jos  sobr' cl  gravel. 

Gavaudan  le  Vieux  :  L' autre  di.i. 
Toal  jnveux  ,  de  mou  roussin  je  descendis  i  bas 
•  ur  le  gravier. 
ARC.  »a.     Cil  ont  en  gravelc  semé. 

Roman  de  la  yiclette,  p.   i5. 

5.    F.ncRAVAR,  V.,  cnyravcr. 
Part.  pas.  Qaar  en  terra  son  ehgravat. 

Brcv.  d'iimnr,  fol.  52. 
C>r  «n  terre  tonl  engravei. 

(,.  Dps^.ravab,  V.,  ncltoycr,  dcyravelfr, 
dcb.nrrassrr  du  f,'ravicr. 
I)k.*ghavaii  loi  ni o lis. 

Ttt.  de  l3.VJ    D'.AT,  t.  XGIII  ,  fol.  2in. 
DrgravrUr  Ict  inoulio». 

it    Sgravare. 
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OR.'VZIL,  s.  m.,  grésillement,   cri  du 
i^iillon,  de  la  raine, 
thii  d' anzel  ni  l'an.i  non  au 
Chan  ni  grazii,. 

RIvncAnnus  :  Lo  vcrscomens. 
(^11  ii'i'iileud  d'oiseau  ni  de  raine  chant  ni  grésit- 
Itinent. 

1.   Grazii,!. AR,    v.  ,    grésiller,    pétiller, 
cra(|uer. 

Kspera  picgz  en  après 
Qne  selb  (]uc  creraa  e 'n  graziixa. 
Bernard  de  Venzenac  :  Lauquan  cor. 
Espère  p,ir  après  pire  que  celui  qui   brûle  et  en 
pélille. 

GREC,  ndj.,  lat.  Gv^pt-.c.us,  grec. 
Subst.  UnacREGAque'II  fon  donada  pcrmoillei'. 
F.  de  P.  ndal. 
Une greci/uc qui  lui  fut  donne'e  pour  femme. 

—  Nom  de  peuple. 

A  obs  los  Grf.x  Ronia  volia  tradar. 

Poème  snrBoèce. 
Au  profit  des  Grecs  Rome  voulait  livrer. 

—  Nom  d'im  vent. 

Levan,  grec  e  transinontana. 

Brei>.  d'timor,  fol.^I. 
Levant  ,  grec  et  tramontane. 
CAT.  Greg.  E.sr.  Greco.  port.  Grcgo.  n.  Greco. 

1.   Griku,  ndj--,  grée. 
Subst.  rilha  d'cmper:idor,  del  griku  luanen. 
Roman  de  Gérard  de  Rnssillon,  fol.  20. 
Fille  d'empereur,  du  ^rcc  possc'dant. 
ANC.  PR.  Qant  Grill  orent  Troie  conquise. 

Roman  de  Brut,  t.  I  ,  p-  1 . 
ESP.  Griego. 

3.      GrEZKSC  ,      GRF.ZEIS,      GREZES  ,     Cl(lj .  , 

grec,  grégeois. 
Dcsoz  avia  escript  un  pei  (n)  grezesc. 
Poème  sur  Boèce. 
Dessous  il  y  avait  écrit  un  pe  [fl) grec. 
Tuec  GREZEsc  aceudrc. 

Rambaud  de  VAguEinAS  :  Truaa  mala. 
Feu  grégeois  allumer. 
Fis  jois  .ses  fia  m  a  gresksca. 

Rambaud  d'Orange  :Car  douz. 
Fine  Joie  sans  flamme  grégeoise. 

—  Siihst.  Nom  de  peuple. 

Knir'  cis  Lalls  c  'Is  Orezeis. 

nAMRAUD  DE  Vaql'eiras  :  No  m'agrad. 
Fnlrc  Ipi  Latins  >'l  bs  tirées. 
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Per  Ongria ,  en  terra  de  Grezes. 

E.  Câirel  :  Qui  saubes. 
Par  Hongrie ,  en  la  terre  des  Grecs. 
ANC.  CAT.  Greguesc. 

4.  Grifo,  adj.,  grec. 
Subst.  En  lati  et  en  grifo. 

Trad.  de  VEvang.  de  Nicodème. 
En  latin  et  en  grec. 

—  Nom  de  peuple. 

No  m' avion  re  forfag  li  Grifo. 
Ra.mbaud  de  VaqueiRas  :  Senher  marques. 
Ke  m'avaient  rien  forfait  les  Grecs. 

lea  1'  enten  mens  qn'  els  Grifos. 

T.  VV  MARQUIS  ET  DE  GiRAUD:  De  SO  llon. 

Je  l'entends  moins  que  les  Grecs- 

5.  Gbessime,  s.  m.,  grécisme,  figure  de 
rhétorique. 

GaEssiMEs  paaza  aqaesta  iignra. 

Leya  d'amors,  fol.  137. 
Le  grécisme  pose  cette  figure. 

GRECZ,  GRECS,  s.  m.,  lat.  grex,  troupe, 
troupeau. 

Ni  en  grecz  de  bestias. 

Lo  Dispreczi  del  mont. 
Ni  en  troupeaux  de  Lêtes. 
La  pratiqua  e  uzanca  del  seignor   sobre  lo 

GRECS. 

Doctrine  des  Vaudois. 
La  pratique  et  usance  du  seigneur  sur  le  troupeau. 
ANC.  ESP.   PORT.  Grege.  it.  Gregge. 

2.  Grey,  s.  m. ,  troupeau. 

En  ovelhas  et  antres  grets  copioza. 
Aqnel  qoi  es  del  grey  defensor. 
En  greys  ,  ensems  vivo. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  179,  23l\  et  244- 
En  brebis  et  autres  troupeaux  abondante. 
Celui  qui  est  le  défenseur  du  troupeau. 
Vivent  ensemble,  en  troupeaux. 
Esr.  Grey.  port.  Grei. 

3.  Greuga  ,  s.J'.,  troupe. 

Qnan  forsa  lo  greuga  d'  ornes  armatz  , 
Adonc  es  orgolhos. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  53. 
Quand  le  presse  troupe  d'hommes  arme's ,  alors  il 
est  fier. 
IT.  Greggia. 

4.  Greugansa,  s./.,  réunion,  assemblée. 
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La  greugansa  del  orde. 

Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoît,  fol.  29. 
La  réunion  de  l'ordre. 

5.  Agregacio,  agreguacio  ,  s.f.,  agré- 
gation ,  amas  ,  assemblement ,  réu- 
nion. 

En  las  nivols  no  s  fa   aytal  agregacio  de 
vapors. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  £38. 
Dans  les  nue'es  ne  se  fait  tel  amas  de  vapeurs. 
Agreguacio  de  hnmiditat. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  i5. 
Amas  d'humidité. 

CAT.  Agregacio.  esp.  Agregacion.  port,  Ag- 
gregacào.  it.  Aggregazione. 

6.  Agregatiu,  adj.,  agrégatif,  qui  a  la 
faculté  de  réunir,  de  rassembler. 
Negreza  es  de  lura  agregativa. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  38. 
La  noirceur  est  agrégative  de  la  lumière. 

7.  Agreguar,  V.,  lat.  aggregaré?,  agré- 
ger, assembler,  réunir,  amasser. 

La  manieyra  de  la  satura  es  que  tu  agre- 
GUES  la  solucio  de  continnilat. 

Trad.  d^Albucasis,  fol.  20. 

La  manière  de  la  suture  c'est  que  tu  réunisses  la 
solution  de  continuité. 

Part.  pas.  Aquesta   huinidiiat  es  agreguada 
entre  la  codena  e  1'  os. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  12. 
Cette  humidité  est  amassée  entre  la  couenne  et  l'os. 
CAT.  ESP.  Agregar.  port.  Aggregar.  it.  Ag- 
gr  égare. 

8.  CONGREGATIO,    S.f.,    Lit.     CONGREGA- 

Tio  ,  congrégation  ,  assemblée  ,  réu- 
nion. 
La  congregatios  del  coven  on  deveiu  tuh 

estar. 

Trad.  de  la  règle  de  S.  Benoît,  fol.  --. 
La  congrégation  du  couvent  où  nous  devons  tous 

être. 

Totas  CONGREGACIOS  de  pobles. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2. 
Toutes  assemblées  de  peuples. 

En  la  qnal  con^regatio  d'avesqnes. 

Cat.  dels  aposl.  de  Roma,  fol.  35. 
En  laquelle  réunion  d'e'véqucs. 
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SUs  cuul^>.^ill^  tle  la  corciiRMi  m  i<>  tli'l.n  cali- 
bres. 

Tnid.  tle  BUiU,  loi.  00 

SoU  comi^agnon  «11-  l.i  con^reunlion  ilcs  pauvres. 
CAT.    Congrei;aci6.  t.sv.  Cougregacion    tout. 
Congrrgiuào.  iv.  Congregazione. 

i).    CONGRKC.ATU    ,     lidj .  ,    lat.     CONORECA- 

Ti\iis,  coii;;rt'galif,  colU'clif 
CoHCREf.ATtvA.-i  coiua  :  l^senis  ,  etc. 

Lrys  iramon,  i'ol.    loo. 
ColUcUt'ts  comme  :  Eiiiiiiilile  ,  etc. 

10.    COSGREGAR,     CONGRIAR,    CONGUUAR , 

i'.,  lat.  co>GREGARf,  lassfmbler,  réu- 
nir, entasser,  amasser,  .ittroiiper. 
Fig.      La  \a|>ors  levaila... 

l'cslilcDcia  nos  coîcgria. 

Brci'.  d'amor,  fol.  l^2. 
La  %areur  élevée...  nous  entasse  pestilence. 
Dont  se  va  oonGRUAR  dis  lo  tlit  castel  ung 
mal  de  exprcniesos. 

Chronique  des  Albigeois,  col.  58- 
Dont    va   i'amasser  dans    ledil  château    un   mal 
d'oppression. 

CoNGRiA  s"  el  cor. 

Nat  de  Mons  :  Sitol  non. 
S'nmeissc  au  coeur. 
Part.  pas.  Lo  poble  cohgregat  al   son  de  las 
trompas. 

Ttt.  du  WM"  siècle.  DoAT,  l.  CXVIII,  fol.  34. 
1-c  p«uple  rassemblé  au  son  des  trompes. 
Segrrguais  c  «  owgreguats. 

Trud.  d' À Ibucasis ,  fol.  16. 
Sépares  cl  n-iints- 
CAT.  «S?.  PORT.  Congregar.  it.  Congregarc. 

I  I.  DisGRFGACio,  .S.  f.,  disgrégalion,  dis- 
jiersiou,  sé[)aration. 

Pcr  uir;REGAf:n>  dt  Int/.. 

L'  esperit  visin  prrn  pisgregatio  cl  difrii7.io. 

Eliii .  de  lut  /iropr-j  fol.  l/joel  2()8. 
Ptt  diigrrf^alion  dn  lumière. 
L'wpril  ïiiurl  pr<'n<l  disf/rcgaliim  et  diffusion. 
CAT.    nitgrrgaciù.    fsp.    Disgrrgacion.    tort. 
Digregaîàn.  it.  Disgregazione. 

\%.    Di^RROATM  ,    <idj. ,    disgrcgatif , 
propre  à  <lisgn-;,'pr. 
I)rl  etpcril  vitin  nuoKEGATfVAS. 

filiif.  de  lai  prnpr.,  fol.  .1^. 
fiiiKrigaUvtt  àr.  l'npril  riiucl. 
ur.  roax.  it.  Dugrrgaùvo. 
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I  '3.    DiSGREGAR,  V.,  Lit.  UISGREOAR6',  dis- 

grégcr,  diviser,  séparer. 

llachtz  visnals  disgregar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  38. 
Disgrcger  les  rayons  visuels. 
Part.  prés.  Clartat  trop  resplendent.. .  1'  espe- 
rit  viziu  disgregant. 

Elue,  de  las  propr.  j  fol.  82. 
Clarté  trop  resplendissante...  disgrégeant  l'esprit 
visuel. 
CAT.  ESI'.  Disgregar.  ix.  Disgregare. 

i4- Secreguar ,  1».,  lat.  segregarï?,  sé- 
parer, diviser,  distinguer. 

Part. pas.  Segregdats  e  congreguats. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  lO. 
Séparés  et  rdunis. 
<AT.  ESP.  PORT.  Segregar.  it.  Segregare. 

GREDA  ,  s.f.,  lat.  creta,  craie. 
Terra  o  greda. 

Elue,  de  lus  propr.,  loi.  2O7. 
Terre  ou  craie. 
CAT.  ESP.  PORT.  Greda.  it.  Creta. 

GREU,  GRiEu,  adj.,  lat.  gr^v/.î,  grief, 
pénible,  difficile,  dur. 
Dels  legnins,  deu  hoin  laissar  aqnels  que  sunt 
GREU  e  pesant. 

Trad.  de  Bide,  fol.  Sa. 

Des  légumes,  on  doit  laisser  ceux  qui  sont  durs  et 
pesants. 

Mas  sola  vo»  ,  qa'  etz  grieos  a  convertir, 
li.  DE  Ventadouh  :  <,)uan  la  l'uellia. 
Excepté  vous  seule,  «(ui  êtes  difficile  à  convertir. 
La  plus  OREUs  artz  qae  sia. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  41  • 
1,0  plus  difficile  art  qui  soit. 
Chant  on  plus  trac  grieu  marlire. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Atressi  com  lacandcla. 

.Te  cliaiitc  où  plus  je  traîne  pénible  martyre. 
Coinp.   En   donaii    sentenria ,    grevior  pena 
pauzar. 

Carlulnire  de  Montpellier,  fol.  5o. 
Kn  (Umnant  sentence  ,  plus  dure  peine  iniligcr. 
Fmc.     Car  GREU  es,  si  ben  ainniz, 
Qae  ja  cnidetz  pro  ben  faire. 

CadeNET  :  S'  ieu  poilues. 
Car  il  f.ht  difficile,  si  vous  aimez  bien  ,  que  vou". 
croyiez  jamais  assez  bien  faire. 
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Grestiantatz  greu  sera  que  non  caia, 

Lanfranc  Cigala  :  Quan  vei  t'ar. 
11  sei-a  difficile  que  chrétienté  ne  déchoie. 
Adverb.  Greu  a  hom  gran  ben  ses  dolor. 
T.  DE  P.  e'Auvergne  et  de  B.  de  Ventadour  : 

Amies. 
Difficilement  di-\.-on  grand  hien  sans  peine. 
Quar  qui  mal  demanda  '1  sieu  , 
Greu  conquerra  1'  autrui  fieu. 

B.  d'Allamanon  :  Pueis  chanzon. 
Car  qui  mal  demande  le  sien  ,  dij/icilernent  con- 
querra le  fief  d'autrui. 

Adv.  comp.  Ses  la  quai  a  greu  pot  hom  far 
bon  dictât. 

Lejs  d'amors,  fol.  63. 
Sans   laquelle  difficilement  on  peut  faire  bonne 
composition. 

ANC.  FR.  Les  unes  sont  en  gref  turment. 

Marie  de  France  ,  t.  JI,  p.  4i8- 
Trop  griés  maus  m'en  convient  sentir. 
Roman  de  la  Rose,  v.  /jl63. 
K'altre  en  fera  encor  de  nos  gr/e/'pénifance. 
Rotnan  de  Rou  ,  v.  3i  I2. 

ANC.      CAT.     Greu.     CAT.      MOD.     ESP.      PORT.     IT. 

Grave. 

2.  GrEUMENT,  GREUMEN,  GRIEUMEN,  rt<^t'., 

grièvement ,  difficilement  ,    pénible- 
ment. 

Mantas  vetz  n'  ai  pueys  plorat  greumen. 
Raimond  de  Miraval  :  D'amorson. 
Maintes  fois  j'en  ai  depuis  grièvement  pleuré. 
Cum  plus  m'  enliama 
Grieumen. 

PeïROLS  :  Quora  qu'amors. 
Comme  il  m'enlace  plus  pénib/emenl. 
ANC.  FR.  Ne  finèrent  de  doluser, 

He  grefment  plaindre  é  de  plurer. 
Marie  de  France,  t.  II ,  p.  ^Si. 
ANC  CAT.    Greument.   esp.   port.    it.   Grava- 
ru  en  te. 

3.  Grevozamen  ,    adf,,   péniblement, 
rudement,  fortement. 

Ni  tan  grevozamen  ni  tan  duramen. 

iej'i  d'amors,  fol.  13/. 
Ni  si  péniblement  ni  si  durement. 

/j.  Greug,  greuge,  s.  m.,  .;.;riof,  vexa- 
tion, dominaj^'e,  préjudice. 
En  prejudici  e  en  greug. 

Tit.  du  xiH^  siècle.  DoAT,  t.  CXVIII ,  fol.  88. 
En  préjudice  et  en  dommage. 
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Far  alcuna  extorsion  ni  greuc.e. 

Chroniijue  des  Albigeois,  col.  82  et  83. 
Faire  aucune  extorsion  ni  dommage. 

De  mais  cariais  que  fan  grans  greuges  a  la 
paura  geu. 

y.  et  Vert.,  fol.  t5. 

De  méchants  officiers  de  la  cour  qui  font  grandes 
vexations  à  la  pauvre  geul. 

ANC  CAT.  Greuge.  ■  • 

5.  Greugetat  ,  s.f.,  gravité. 

Fig.  Sabis  home  atempra   l'alegreza  de  son 
front  per  la  greugetat  de  sas  mors. 
Trad.  de  B'cde,  fol.  69. 
Homme  sage  tempère  l'allégresse  de  son  front  par 
la  gravité  de  ses  mœurs. 

6.  Gravitât,   s.  f.,  lat.    gravit at^w, 
gravité,  pesanteur. 

Gravitât  lo  porta  en  jus  talment,  que  110 
ha  repaus  entro  ve  al  centre. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  281. 
Gravité  le  porte  en  bas  tellement ,  qu'il  n'a  repos 
jusqu'à  ce  qu'il  vient  au  centre. 
Ftg.  Si  accideys,  aprop  sanacio,  gravitât  en... 
membre. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  68. 
S'il  survient ,  après  guérison  ,  pesanteur  àans...  le 
membre. 

—  Difficulté. 

Per  GRAVITAT  de  ansir. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  16. 
Par  difficulté  A' en\.eni!ire. 

CAT.  Gravedat.  esp.   Gravcdad.  port.    Gravi- 
dade.  it.  Gravita,  gravitate,  gravitadc. 

7.  Greveza,  grevessa,  S.f.,  pesanteur, 
gravité. 

Gravitât  o  grevessa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  281. 
Gravité  ou  pesanteur. 

—  Difficulté. 

Escuzar  per  greveza. 

Brev.  d'amor,  fol,   loij. 
Excuser  par  difficulté. 
ANC  esp.  port.  Gravcza.  it.  Gravezza. 

8.  Grevor  ,  S.f.,  peine,  dommage. 

Om  qu'a  grevor 
Désira  mais  de  saint. 

Giraud  de  Borneil  :  Las  cum  ave. 
Homme  qui  a  peine  désire  plus  de  salut. 
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y.  Grevansa  ,  i.  /".,  pc'iiio  ,  clillicullc. 
A  coi  plat/,  dreltr  e  torti  peza  , 
Soven  a  ghevansa. 

P.  Cardinal  :  Fahedatz. 
Celui  ù   qui   (li-oit  pldit  et   tort  pèse,  a  souvent 
pfine. 

AJtc.  FR.   Mes,  biau  sire,  (jue  vons  avance 
De  lui  faire  aniii  ae  grei><iucf  .^ 
lioman  de  Li  Rose,  v.  328-4- 
Et  si  Inv  rendrav  la  grevance. 
Le  mal,  le  diifil  et  le  soussy 
Oii  il  ui'a  mis  ju!>(|u'à  ualtrauce. 

CiiABi.ts  d'Orléans,  j>.  i3o. 
(Jue  seuienient  ne  nous  ■^otXg  grevance. 
Cl.  Maiiot,  t- 1 ,  p.  3i2. 
Au  doinafie  et  à  Va  grevance 
Du  royaume  et  de  la  conroane. 

G.  Gi;i,\RT,  1. 1,  p.  44- 
ASC.  c\T.  Grevansa.  it.  Gravenza. 

lO.     GrKVAMENT  ,     GREVIAMENT  ,    S.     Ht., 

peine,  dommnjie. 

No'l  pot  sufrir  ses  GtiEVAMEXT  de  se. 

Trtid.  Je  Bede,  loi.  9. 
Ne  k-  peut  soudrir  sans  dommage  pour  soi. 
Per  razo   de  lor  dure/.a,  de  leu   uo  prcndo 

GREVIAMEHT. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  43. 
En  raison  de  leur  dureté',  ne  prennent  pas  facili'- 
mcnt  dommage. 
CAT.  ESP.  Gravamcn.  it.  Gravamento. 

1 1 .  Greviatic  ,  adj.,  oppressif. 

Del  cstomacb  greviativas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^5. 
Oppressives  de  l'estomac . 

12.  GrRVAR  ,  GRAVAR,   GRI'.VIAR,   V.,  lat. 

(^RAVARf,  accabler,  toiirtiu-iiler,   pc-i- 
ncr,  grever,  aggraver. 
TS  Le  de  .San  Cir,  bc  m  deu  grevaii 
Qoe  Ds  reia. 

T.  vv  coMTt  Dt.  Riioolz  et  de  h.  dk  s.  Cvn  : 
N  Ucde. 
Seigneur   Hugurt    de    Saint-Cyr,    hien   me    «lui 
ptintr  fjuc  je  »ou»  voie. 

Ades  Knl  grkviar  ma  dolor. 

Ih  r.t'is  Dl.  l'i.NA  :  Cura  que  m 
Inirt'.jtnnirnt  je  irn»  aggraver  mn  douleur. 
\o  (.RKViAVA  l.-i  malauiia. 

y.  'h  S.  Jhmor„l. 
Ijt  nultdic  ï'nciaUlatl. 
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l'art,  pas.   Airessi  chuj  inalaufes  grevatî. 

15.  ZoRGl  :  Aissi  col. 
Tout  ainsi  comme  malade  «cfnii/e. 
Si  tenen  per  gravât. 

Tit.  de  i36o.  DoAT,  t.  XLIV,fol.  122. 
Se  tenant  pour  grevé. 
Greviada  e  non  poderoza  de  pagar. 

4         V.  et  yen.,  fol.  14. 
Grevée  et  non  capable  de  payer. 
ANC.  FR.  En  somme,  des  choses  qui  nous  ad- 
vienneut  t'Outre  nostre  volonté,  les  unes 
nous  grief  vent  et  nous  offen.sent  par  nature. 
Amïot,  Trad.  de  Plutari/ue,  Morales,  t.  I,  p.  448. 
Disant   que  faussement  et  inauvaisement  il 
l'avoit  grevée  et  blasmée,  et  qu'il  .s'en  repen- 
toit ,  et  crioit  mercy. 

Arrêts  d'amoiir,  p.  821 . 
Tant  peu  son  faix  et  sa  charge  nous  grief ve. 

Cl.Mauot,  t.  1,  p.  3o2. 
Aidoit   les   petis...     ne   fufesent  grevée   des 

grans. 

Chronif/ue  de  Cambray. 

CAT.  ESI',  i'ort.  Gravar.  it.  Gravure. 

i3.  Agreviamen  ,  s.   m.,  aggravation, 
dommage. 
En  prejiidici  et  agreviamen. 

l'a.  du  xni«  siècle.  DoAT,  t.  CXVIII,  fol.  87. 
En  pre'judice  et  aggravation. 
CAT.  Àgravament.  esp.  /Igraviamiento.  it.  Ag- 
gravamento. 

14.  AcREviATiu,  ailj. ,  aggravatif,  qui 
e.st  propre  à  aggraver. 

Accidcntalineul  agreviativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  24. 
."Vccidculellemenl  aggravative. 

15.  AgREVIAR  ,   AGRIEVIAR  ,    V.,    lat.    AG- 

oRAVARp,  aggraver,  accabler. 
Lo  dous  cossir  del  belh  cors  benestan 
Aghevia  mont  mas  dolors  e  raos  mais. 
Cadeneï  :  Al)  leyal. 
Lu  douce  pensc'e  du  beau  corps  bienséant  aggrave 
iiioull  mes  douleurs  et  mes  maux. 

Aqaells  que  aghibvioit  e  dissïpon  c  devoron 
las  pauras  gens. 

Circumstancias  qne  agrikviom  loa  peccatz. 
y.  iityert.,  fol.  900169. 

Ci'ux  qui  rirrahlcnt  et  ruinent  cl  de'vorent  les 
pauvrei  j^ons. 

(iirtonttantci  qui  (iggravcnlles  pc'tbés. 
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Ad  Abrab.im  agreviava  aqnela  vida. 

Abrég.  de  l'A.  et  du  N.-T.,  fol.  4. 
A  Abraham  pesait  celle  vie. 

ANC.  PR.  Danc  agreva  Deus  sa  inain  sur  cels 
de  Azote. 

Ane.  irad.  des  Liu.  des  RoiSj  fol.  "J. 
E  le  fu  griois  à  gieter 
Por  ceaus  dedans  plus  agrever. 

Roman  du  Renart ,  t.  IV,  p.  l63. 
Meins  m'  engrejast  or  à  lualtrere. 

7.^  trad,  du  Chasloiement ,  conte  27,  p.  l83. 
Le  prist  une  enfermetez;  mais  avant  que  il 
agreigast  plus  ,  se  fist    porter  en  la  cité  de 
Tours. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  V,  p.  224. 

CAT.  ESP.  Agravar.  tort.  Aggravar.  it.  Ag- 
gravât e. 

GRILH  ,  GRIL  ,  GREILL  ,  S.  m.,  lat.  GRYL- 

\.us,  grillon. 

Lo  GRILH  a  fal  natura ,  que  tant  aina  son 
cantar,  e  tau  s'  en  delecha  ,  que  no  s  percassa 
de  vianda,  e  mor  cantan. 

Naturas  cFalcunas  bestias. 
Le  grillon  a  telle  nature  ,  qu'il  aime  tant  son  chan- 
ter, et  s'en  délecte  tant,  qu'il  ne  pourchasse  pas  de 
nourriture  ,  et  meurt  en  chantant. 

Sercatz  un  greill  que  sia  gros, 
E  gitatz  lo  fors  de  son  cros. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Cherchez  un  grillon  qui  soit  gros  ,  et  jetez-le  hors 
de  son  trou. 

CAT.  Crill.  ESP.  PORT.  IT.  Grîllo. 

GRILHO,  GRILLO,  GRELLo,  S.  m.,  grille, 
menottes ,  prison. 

Qn'  om  aya  lima 
AI)  que'ls  grilhos  Irène  e  lim. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Lo  vers. 
Qu'on  ait  lime  avec  quoi  on  coupe  et  lime  les 
grilles. 

En  GRELLOs,  o  en  ceps,  o  en  cadenas. 
r.  et  Fert.,  fol.  49. 
En  grilles,  ou  en  entraves  ,  ou  en  chaînes. 
E'!s  îenc  en  son  grillo 
Qn'  anc  no  n'  ac  rezernso 
Tro  a  la  mort. 

P.  Vidal  :  Ajostar. 
Et  les  tint  en  sa  prison  de  manière  qu'oncques  il 
n'en  eut  rançon  jusqu'à  la  mort . 
CAT.  Gril/o.  ESP.  Grillas,  port.  Grilhos. 
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GRIM  ,  adj.,  triste  ,  morose. 
Subst.  Ja  no  vnelh  denan  me  grim. 

Gavaldan  le  Vieux  :  Lo  vers  dcch. 
Jamais  je  ne  veux  devant  moi  le  triste. 
IT.  Grimo. 

7..  Grima,  s./.,  tristesse,  souci. 
Del  mal  don  lo  fols  a  grima. 

E.  Cairel  :  Freis  ni  neus. 
Du  mal  dont  le  fou  a  souci. 
CAT.  ESP.  Grima. 

3.  Grimar  ,  V.,  gémir,  soupirer. 

Mon  cors  saill  fort  e  grima. 

Eambaud  h'Orange  :  En  ailal  rimeta. 
Mon  cœur  tressaille  fort  et  gémit. 

4.  Grixos,  ad/.,  affligé,  morne,  triste, 
saisi. 

Adonc  N  Anselm  fon  tan  joyos  , 
Que  de  gauch  era  tôt  grinos. 
La  femna  dis  tota  grinosa  :  ^    . 

Ar  fay,  senher,  so  que  te  play. 

F.  de  S.  Honorât. 
Alors  le  seigneur  Anselme  fut  si  joyeux  ,  que  de 
joie  il  était  tout  saisi. 

La  femme  dit  toute  ajligée  :  Maintenant  fais,  sei- 
gneur, ce  qui  te  plaît. 

5.  Grineza,  .y./,,  tristesse,  sensibilité, 
souci ,  saisissement. 

Ab  que  non  aia  grineza 
Mas  d'  emplir  sa  pansa. 

P.  Cardinal  :  Falsedatz. 
Pourvu  qu'il  n'ait  souci  que  d'emplir  sa  panse, 
m  pietatz  e  ill  grineza 
Li  fay  despendre  1'  argent. 

P.  Cardinal  :  Jhesura  Crist. 
La  pitié  et  la  sensibilité  lui  fait  dépenser  l'argent. 

6.  Grinar,  V.,  gémir. 

La  mesqnina 
Flaira  e  grina. 
Guillaume  de  Berguedan  :  Un  trichaire. 
La  malheureuse  renifle  et  gémit. 


GRIS  ,  adj.,  gris. 


"Var  e  gris. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  dechantar. 
Vair  et  gris. 
Las  pels  grizas  e  las  pelisas. 

Carlulaire  de  Montpellier,  fol.  n3. 
Les  peaux  grises  et  les  pelisses. 

—  FiV.  Irrité. 
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Cel  li  comtct  aijiio  tolr  fels  c  gris. 

Ritmitn  de  Ger,ir\ldf  Rossillon,  loi.  \\o. 
Ccitti-ci  lui  conta  cela  loul  lurioux  et  irrite. 

—  Par  t'xU-ns.  Vieux  ,  à  cheveux  i^ris. 
Ans  serai  tolz  gris 
Qu' ilh  m'enlenda. 

H.  JoRPVN  MCOMTK  Dh  S.  AntONIN  :  Por  solall. 
.'.f  serai  tout  g-ris  avant  qu'elle  m'eiitcinU-. 
ixT.  ESP.  Cris. 

-?.  Gkizf.t.k  ,  .ï.  /,  grisette ,  sorte  cl*étf>ftV. 
.4dject.  Yestida  fon  d'  on  uier  sardil , 
Ab  capa  GntsRTv  ses  pelh. 

CitiLLAlME  D'AiTPOiL  :  L'auti'  ior. 
Elle  fut    \éluc  d'une  noire  serge,   avec  cape  de 
priselte  sans  poil. 
CAT-  i*P.  Griseia. 

GRIFH),   v-  /"•,  lat.   OR\PH«.v,  ^'liffon, 
animal  fabuleux,  moitié  aigle,  moi- 
tié lion. 
Gbiffo  es  volatil  quadrnped.il. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   i.'|f). 
Gnflbn  est  volatile  quadrupède. 
CAT.  ESP.  Cri/o.  PORT.  Cripho.  it.   Grtfone. 

a.  Gril-,  s.  m.,  griffon. 

GaiD  es  animal  quadrnpedal  ab  alas. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  25 1 . 
Griffon  est  animal  quadrupède  avec  ailes. 

3.  Grihol,.s.  ///.,  griffon. 

Or.nns  b.iucels  qui  son  apellatz  grihoi.s  ,  los 
"      qti.iK  baacels  han  gran  batalha  am  los  pigans, 
e   aTci   nioron    niotz,  de  cascuna    part  ,    dels 
gbayhans  e  dcls  grihols. 

Leil.  de  preste  Jean  à  Frédéric,  fol.   lo. 
Grandi  oi»eaux  qui  sont  appelc's  griffons,  lesqu('ls 
oiseaux  ont  grande  bataille  avec  les  géants  ,  et  ainsi 
meurent  en    grand    nombre ,   de   chaque   part ,   des 
géant  <  el  de*  f;rtffons. 

>'i.  Grifaionk,  ndj.,  refrogné,  hargneux. 
V.  m  mostr  oui  cara  GRiFAioifA. 

Palais  :  lie  m  plii. 
Vx  on  me  montre  mine  refrognée. 
AS':-  Ut- 
il troyercnl  ta  Rcnt  mnlt  fcl  é  mnlt  grifaignc. 
Kl  ronfoni  r.  abat  et  urliit  c-  nicliaigrie. 

linman  de  lioit,  v.  iHl^f]. 
•  Jtii  e»t  moolt  fiere  el  nionlt  grifaingne. 
liomnn  de  ta  Rose,  v.  3728. 
Qui  »î  estoil  fiere  et  grifaigne. 

Fitld   et  cnni    anc,  t     IV  ,  p.  .^7'). 
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De  l'atilr»;  paît  sor  la  montaigne 
Qui  bien  i  est  liera  e  grifaigne, 
11.  DE  S.mnte-Maure,  Chr.deNorm.,  fol.  3o. 
iT.  Grifagno. 

GROG,  GRUoc,  GRUKc. ,  adj.,  lat.  cro- 
ceus,  jaune. 

Aii7.els  de  rapina  han...  pes  e  'Is  bex  grocs. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  266. 
Oiseaux   de  rapine    ont...    les    pieds    et  les   becs 
jaunes. 

Torna'l  plus  groc 
Non  es  boiols  d'ueii  caeit  en  foc. 
Deude.s  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Le  rend  plus  jaune  que  n'est  moyeu  d'œuf  cuit 
au  feu. 

E'I  prat  son  grooc,  verte  vermeilh. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Poz  vezeni. 
El  les  près  sontyrt«nei,  verts  et  vermeils. 
Quan  vey  pels  vergiers  despleyar 
Los  sendalz  grhecx,  indise  blaus. 
13ERTRAND  DE  BoRN  :  Quan  vey. 
Quand  je  vois  par  les  vergers  déployer  les  »;ten- 
dnrds/flMnw,  violets  et  bleus. 
Color  groga. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  26b". 
Couleur  jaune. 
CAT.  Grog.  IT.  Croceo. 

2.  Croci,  s.   ni.,   lat.   croch*,   croci, 
safran. 

Croci  o  safra,  sa  llor  a  bona  odor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2o4- 
Croci  ou  safran,  sa  lleur  a  bonne  odeur. 

3.  Grogkzir,  ?j.,  jaunir. 

Part.  prés.  Quan  faelhas  d' albres  van  inoren  , 
Se  van  totas  en  grogezen. 

Brei'.  d'amor,  fol.  191. 
Quand  feuilles  d'arbres  vont  mourant ,  elles  s'en 
vont  toutes  jaunissant. 
CAT.  Groguejar. 

GROI.TI,  (idj-,  grouillant,  bouillonnant. 

D'  ifern  mal  e  GRor.n. 

l^eys  d'amors  ,  fol.  29. 
fJe  l'enfer  mauvais  el  bouillonnant. 

GRONIilR,    GRONIR,   CRONDIR,  V.y    lat. 

oniJNNiRr,  grogner,  gronder. 
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Porc...  totz  temps  grosish. 

Elue,  de  las  propr.,  toi.  256. 
Porc...  toujours g;-o^ne. 
El  lebrier  gron. 

Marcabrvs  :  A  l'alena. 
Le  lévrier  grogne. 

No  s'en  dea    jes    vengar,    ni   grondi!i   ni 
iratsser. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  III. 
Ne  s'en  doit  point  venger,  ni  gronder  ni  irriter. 
Cal  qae  digatz,  ilh  groniran. 

P.  YiDAL  :  Abril  issic. 
Quoique  vous  disiez,  Ws  grogneront. 

Non  pnesc  inudar  qa' encontr'orgoill  non 

GROND.\. 
GiRAUD  DE  BORNEIL  :  Couseill  VOS  quier. 
Je  ne  puis  changer  que  contre  orgueil  je  ne  gronde. 
Fig.  Un  chant  non  que  m  grohh  dins  lo  cays. 
Pierre  d'Auvergne  :  Cliantarav  pus  vey. 
Un  cliant  nouveau  qui  me  gronde  dans  la  bouche. 

ASC.  fr.  N'  i  ot  nu  seul  qui  osast  grondre. 
B.ornan  dit  Renart,  t.  II  ,  p.  30y. 
Li  chevaliers  cotuence  à  grondre. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  295. 
Tiecelin  parla  et  grandi. 

Roman  du  R.enart ,  t.  I,  p.  2,-3. 
Celé  le  vit  hideus  e  lai  ; 
Si  n'  osa  parler  ne  grandir. 

Fabl.  et  cont,  anc  ,  t.  III,  p.  819. 
CAT.  Grunjir.  esp.  Grunir,  port.  Grmihir.  it. 
Grugnire. 

?..  Grondilhar,  GRONDiLL.iR  ,  n.,  grom- 
meler, murmurer,  chuchoter,  criail- 
ler, rechigner. 

E'I  chaus  ab  sa  chavana  , 
S'  al  no  pot ,  GRONDir.HA. 

Marcabrcs  :  El  mes. 
Et  le  hibou  avec  sa  chouetle,  s'il  ne  peut  autre 
chose ,  il  criaille. 
Fig.       Lai  on  ai  cor  qne  m'  apil 

Fer  tos  temps  ,  e  qui  gronditxa. 
Ra.aibaud  d'Orange  :  En  aiial. 
Là  oii  j'ai  un  cœur  qui  me  concentre  pour  tous 
temps  ,  et  qui  rechigne. 

ANC,  FR.  Encautre  mei  grandiîloent  lait. 

Anc.  trad.  des  Ps.,  Ms.  n"  l,  \k.  ^0. 
Mult  frémirent  e  grondilliercnt 
Des  paroles  ke  cil  diseit. 

Roman  de  Roti  ,  v.  1 1?.65. 

3.  Grondii.h  ,  V.  m.,  grondement,  gro- 
il. 
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gnement ,     murmure  ,    chuchoterie  , 
rechignement. 

Mais  pretz  lo  freg  temporal 
Que  r  estin  plen  de  grondilh... 
Orgnelhs  torna  en  canal 
De  guarsos  pies  de  grondilh. 

Mabcabrtjs  :  Quan  la. 
Je  prise  plus  le  froid  inconstant  que  l'elé  plein  di' 
cliuchoterie. 

.Avance  rapidement  orgueil  de  valet  plein  de   re- 
chignement. 

4.  Grongill,  a\  m.,  gronderie,  répri- 
mande. 

Tem  per  me  son  grongill. 

Rambatjd  d'Orange  ;  En  aital. 
Je  crains  pour  moi  sa  gronderie. 

5.  Gruniment,  s.  m.,  grognement,  gron- 
dement. 

Ab  gran  gruniment  lor  ira  mostran. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  235. 
.Avec  grand  grognement  montrent  leur  colère. 
Ksp.  Grunimiento. 

6.  Groing,  grong  ,  s.  m.,  groin,  mu- 
seau. ^ 

Del  GROÎNG  de  veragut. 

T.  DE  Guiracd  et  de  Hugues  de  S.  Cyk  :  N  Uc. 

Du  groin  de  verrat. 
Par  extens.  Fer  si  lui  de  sotz  son  grong. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  55. 

Frappe  tellement  lui  sous  son  museau. 
IT.  Grugno. 

7.  Groincna  ,  s.f.,  groin,  trogne,  mu- 
seau. 

Par  extens.  Sus  en  sa  groingna. 

Rambaud  d'Orangf.  :  Lonc  temps. 
Sus  en  sa  trogne. 

8.  Grulh,  .V.  m.,  groin,  mu.seau. 

—  Loc.  Par  allusion  au  cochou  de  saint 
Antoine  : 

Nos  fiin  sai  aparer  lo  grulh  d'Antong. 
Pioman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  94- 
Nous  font  apparaître  ici  le  groin  d'Antoine. 

(}.  Engrondeii.lar  ,  7).,  gronder,  plain 

dre. 

Ges  no  s'  en  engrondeill. 
Guillaume  de  Berguedan  :  lîcrnaiz  ditz. 
Oue  point  il  ne  s'en  plaigne. 
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GROS,  adj.,  lat.  CRO<w«.f,  yros. 

Hom  fo  luot  lares  e  mot  gloli  de  luanjiu  v  iK- 
l>rurr.  pcr  que  en  devenc  gros  olra  mesura. 
/'.  de  G.  Faillit. 
Kul  hommp  nioull  impie  ot  nioull  avide  du  man(!or 
et  de  boire  .   c'est  pourquoi  il  en  Jcvint  givs  owUi.- 
mesure- 

Ab  GROS  c.»p  et  ah  gros  bec. 

Devdes  de  Prades  ,  .4us.  citss. 
Kret  grosse  lête  cl  avec  gros  bec. 

Gran  poP  c  GRosua  pansa. 

Rx.MB.il'D  DE   V.VQLEIRVS  :   Kl  SOqUC. 

Grande  gueule  t\  grosse  jianse. 
/•"iiT.  Trop  passai!  los  decs 

Hr  Dieu,  quar  es  tan  grossa 
VoMra  cobeilali. 

G.  FiGVEiRAS  :  Sirvenics  vuelli. 
Voui    piMfx    beaucoup    les    conimandeincols    dr 
Ilieu,  puisque  vulre  convoitise  est  si  grosif- 
/'rot:  Il  dich  son  gros  c  il  faich  son  meiiudici 
SoiiDEL  :  Quan  qu'  icu. 
lA!i  dits  sont  gros  et  les  faits  sont  menus. 

—  Élat  »rime  femiTie  enccitile. 

Senti  si  (.rossa  d'enfant. 

/'.  de  S.  JJononil. 
Se  sentit  grosse  d'enfant. 

—  Soulève ,  agité. 

Tant  es  grossa  la  mars, 

y.  de  S.  Honorât. 
Tant  «t  grosse  la  mer. 

Loc.  Se  dizon  gbossas  paraulas. 

r.  ftrert..(ol.23. 
Se  disent  de  crosses  paroles. 

Siibttantiv.  Longas  del  gros  del  det. 

Liv.  de  Sj-dntc,  fol.  3o. 
l>onpuci  du  gros  du  doigt. 
l'er  mieg  lo  GROS  del  cor  li  mes  l'espieat  cayral. 
Roman  de  Fierabrus ,  v.  872^  . 
Par  le  milieu   du  gros  du  corps   lui  mit   l'epicu 
rarre. 
C4T.  Gros.tJiV.  Croso,  griieso.  port.  it.  Grosso 

•}.  G1105SAMP.5,  ttdv.,  prossièroment. 

Val  mai»  vrrtal  grosiamen  dicba  , 
Qcie  metsonja  polidameiis  escricha. 

G.  Olivier  D'.\RLEr> ,  Cublas  iriadn^. 
\  aul  priu  rér'tlé gromèremenl  dite,  que  mcmou^r 
polioMnl  r'cril. 

An  li  dit  mot  grosam».!*  :... 
En  avftM),  non  e»  de  bon  rey 
(^uc  el  premier  rompa  l.i  b-y. 

l'rng    de  1,1  f.  de  S    Georges. 
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T.ui  ont  dit  moult  grossièrement  :•••  En  cela,  il 
n'ist  point  d'un  bon  roi  que  le  premier  il  viole  la  loi. 
Ksr.  Cniesctmcnte.  port.  n.  Grossametite. 

^.  Grossf.t,  nilj.   (Uni.,  grossct  ,    assez 

tiJIOS. 

r.RossKT  j)er  peitz  e  ben  apert. 
Non  plu»  d'  una  fava  grossetas. 

Deiipes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Grasset  par  la  poitrine  el  bien  ouvert. 
Won  pas  plus  grossettes  qu'une  fève. 
IT.  Grosse tto. 

4.   GnossiER,  tidj.,  gros.sicr,  comiiiini. 
Un  grossier  aytal  quai  .semblant. 
Bref,  d'amor,  fol.  9. 
Une  grossière  image  telle  quelle. 

Que  jogava  un  joc  grossier. 
1,E  COMTE  de  Poitiers  :  Ben  vuelb  que. 
Qui  jouait  un  jeu  grossier. 
fiAT.  Grosser.  esp.   Grosero     port.    Grosseiro. 
IT.  Grossière,  grossière. 

1.   Groissor,  s.  f.,  gros.senr. 
Car  la  groissor 
Soven  mena 
Lai  la  lenga 
Ou  la  dens  a  dolor. 
K.  FoNSAi.ADA  ,  ou  Marcabri'S  :  En  Abrieu. 
C.ir  lu  t,''"o.s-'''<'"'' souvent  mène  la  langue  là  où  la 
dint  a  douleur. 
Ksp.  Grosor. 

6.  Grosse/.*,  crossfssa,  j. y".,  grosseur, 
grossesse. 

Longiieza  ,    ladc/.a  ,    piiuir/.a   ni    g  rossez  a  , 
f|uc  so  diiiii'iicios  corpoials. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  8. 

Longueur,  lai-j^eur,  lenuile'  cl  grosseur,  qui  sont 
dimensions  corporelles. 

La  GROssESSA  es  de  .x.  mes 

/,<?//.  de  preste.  Jean  à  Frédéric ,  fol.  .^7. 
La  grossesse  est  de  dix  mois. 
Knc.  CAT.  Grosscsa.  esp.  Grosesa.  it.  Grossezza, 

7,  Gros,  .v.  ///.,  gros,  sorte  de  monnaie. 
En  tôt  .m.  mouton.s,  .ix.  gros,  .1.  patac. 

Ta.  de  1428.  Ilist.  de  Nîmes,  t.  III ,  pr.,  p.  226. 
En  tout  trois  moutons,  tient  gros,  un  patard. 
.II.  florins  d'  una  part,  et  .vu.  gros  d'autia. 

fieg.  des  Etats  de  Provence,  de  1401. 
Deux  (lorins  d'une  part,  cl  sept  gros  d'autre. 
ESP.  Gros. 
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8.  Grossa,  s.  f. ,  grosse,  expédition, 
copie  d'un  acte. 

Per  lo  salary  de  la  grossa  del  instrament. 

Fors  de  Béarn,  p.  109^. 
Pour  le  salaire  de  la  grosse  de  l'instrumeDl. 

9.  Grossar  ,  V.,  grossoyer,  expédier. 

Notary...  no  grossar  a  tal  instrnment. 

Fors  de  Béarn,  p.  I  096. 
Notaire...  ne  grossoiera  pas  tel  inslruraenl. 
Part.  pas.  Trayt  e  grossat  per  inaeslre  Helias 
Rogier. 

Cou  t.  de  Satissignac,  de  iSig. 
Extrait  et  grossoyé  par  maître  Hélias  Rogier. 

10.  Ingrossatiu,  adj.,  augmentatif,  co- 
agulatif,  propre  à  augmenter,  à  co- 
aguler. 

Freior...  es  conden.sativa  o  ingrossativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  25. 
Froid...  est  condensatif  ou  coagulalif. 

1 1  .     InGROSSACIO  ,      ENGROSSACIO  ,    S.   f.  , 

augmentation,  accroissement. 
Ab  lo  quai  pren  ingrossacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i33. 
Avec  lequel  prend  accroissements 
La  ENGROSSACIO  dc  la  vianda  del  lualaute. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  58. 
U augmentation  de  la  nourriture  du  malade. 

12.  Ingross.^ment,  engrossamen,  s.  m., 

accroissement,  augmentation. 

Per  maior  ingrossament. 

Pren  engrossamek. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  83  et  i33. 

Par  plus  grand  accroissement. 

Prend  accroissement. 
iT.  Ingrossamento. 

i3.  Engroissâr,  engrueissar,  V,,  en- 
grosser, devenir  grosse. 

Quai   cauzu  poiria  far   la    femna   que   en- 

GROISSES? 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  jti. 

Quelle  cause  pourrait  faire  que  la  femme  devînt 


—  Grossir. 

Vas  la  inîeia  naeg  enorueissa  sa  votz. 

Naturas  d'atciins  auzels. 
Vers  lï  minuit  grossit  sa  voix.. 
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Part. pas.  Cant  ela  es  engroissada  ,  ela  no  si 
deii  pijs  aJDstar  am  Ihuy  carnalraen. 

Zii',  de  Sjdrac,  fol.  60. 
Quand  elle  est  engrossée,  elle  ne  se  doit  plus  unir 
avec  lui  charnellement. 

Esr.  Engrosar.  port.  Engrossar.  it.   Ingros- 
sare. 

GRUA  ,  s.f.,  lat.  GRU.y,  grue. 

Paeis  vos  dopteron  mais  qne  grua  falco. 
Rambald  de  Vaqueiras  :  Senher  marques. 
Puis  vous  redoutèrent  plus  que  grue  faucon. 
Un  pauc  auzel  en  mon  punb  ,  que  no  s  n'  an  , 
Am  mais  qu'  ai  eel  nna  grda  volau. 

G.  Faidit  :  Tant  ai  sutlert. 
Un    petit  oiseau   qui   ne  s'en   aille  pas  ,    j'aime 
mieux  en  mon  poing,  qu'au  ciel  une  grue  volant. 
CAT.  Aîîc.  ESP.  Grua.  esp.  mod.  GruUa.  port. 
Grou.  IT.  Grua. 

?..  Gruier,  gruer,  adj.,  gruyer,  à  grues. 
Aastor  e  falcon  groier. 

Bertrand  DE  Bobn  :  Rassa. 
.\uIour  et  faucon  gruyer. 

Lo  quart  a  nom  falco  gruer. 

Deldes  de  Prades  ,  j4uz.  cass. 
Le  quatrième  a  nom  faucon  gruyer. 
ESP.  GruUero.  ■       - 

GRUELA,  s.f.,  écorce. 

Albre  mot  grant  e  mot  e.spes  de  brancas  , 
mais  non  avia  fuelhas  ni  gruei.a. 

Mis  t.  abr.  de  la  Bible,  fol.  3. 
Arbre  très  grand  et  très  c'pais  de  branches  ,  mais 
il  n'avait  feuilles  ni  écorce. 

2.  Esgrular  ,  V.,  écorcer. 
Part.  pas.  Aquel  albre  era...  sec  e  esgrui.at. 
llist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  3. 
Cet  arbre  était...  sec  et  écorce. 

GUABAROT,  s.  m.,  gabarote,  batelet, 
canot. 

Que  bom  lur  prestes  un  guabarot  qne  los 
mezes  a  Guardonu. 

Doeum.  de  1410.  Fille  de  Bergerac. 
Qu'on  leur  prêtât  un  batelet  qui  les  mit  à  Guar- 
donne. 

GUAFUR,  .y.  m.,  glouton,  gourmand. 
Quan  gnarengals  e  glugibres 
An  lur  sazo  ab  mayns  guafurs. 
Rambaid  de  Vaqueihas  :  .\r  vcy  escur. 
Quand  gale'ga  et  gingembre  ont  leur   saison  avec 
maints  gourmands 


:,i6  GUE 

C.UAKKNO.AL.  .».   //;..  yalcga,  suite  de 
plniitL*. 

An  liir  saro. 
nAMBKVD  PK  VavI'EIRAS  :  Ar  vrv  cscur. 
Quaoïi  gatf^ii  et  giojienilTc  ont  li'ur  sai$uii 

GUARONA,  s./.,  lat.  Gauimna,  Ga- 
ronne ,  fleuve. 

A  ToloM  la  gr.m  que  se  sobre  GtARoNA. 

fîtlLL.Vf  MK  DE  TUDKLA. 

A  TouIoum:  la  ^ranile  i^ul  i-st  sise  sur  Caronne. 

(UT.LE,  nd/'.,  gnéle,  ee  mot  servait  ;i 

Hésiiîner  t:ne  certaine  qualité  tle  soie. 

Que  ncgaua  pcrsona  non   aaz.e  far  inesclar 

ab  céda  ouki.a...  ni  ab  aiiira  bona  céda...  ue- 

ganat  autras  cédas. 

Ciirlutitirf  de  Montfiellicr,  fol.  igS. 
Que  nulle  personne  n'ose  faire  mêler  avec  la  soie 
gueU...  ni  avec  autre  bonne   soie...    nulles    aulrc^ 
»oi«. 

GLENCIUK,  V.,  empèeher,  détourner, 
préserver,  éviter,  esquiver. 
F.ra  vei  qu'en  no  m'en  puesc  cuERCHin. 
G.    Faidit  :  Toi  me  cuidei.  Far. 
.Maintt  naiit  je  vois  que  je  ne  puis  m'en  empêcher. 
Ajif .  FB.  IVo  pot  de.^lnrner  ne  giiencir. 
Marie  DE  France,  t.  Il ,  p.  374. 
El  tout  à  droil  sans  faire  tort 
Ne  riens  u'i  guenchist  ne  estort. 

Homan  Je  lu  Ilose,  v.   19^68. 
Il  ne  pénst  le  cop  giienchir. 

l-',ihl.   et  irnl.  nni-.,  I.    II  ,  p.  ^lO. 

.'.  (iENCHiDA  ,  .f.  /l,  subtilité,  tromperie, 
ruse. 

A  loir.  loK  jornb  de  ma  vida 
No  o»  farai  de  n)'  amor  cekchioa. 
Un  Tkoi  BAOOi  R  ANONYME  :  Scinor  vos  <iue. 
A    tou»    !<■•    jour»   de    ma    vie   je   ne   vous    ferai 
tuitUlile  de  mou  amour. 

«■C.  r«.  Tu*,  jor»  M>t  nionll  icnart  «le  giicnchc. 
Roman  du  lirnurl ,  l.  I  ,  p.  3J9. 
Oivirnt  davoir  giienches  et  tors 
El  engien  por  »oi  garantir. 

Fabl.  ri  cnnt.  rmi  . ,  1.  III ,  y.  ^tk). 

<;UKK  ,  fit//.,  louche. 
Fig.  Mai!  prel/.,  qiiou  iesl  mnlz  ,  sort/,  e  «.iktisI 

PltaHI-l'Al  VEAGNI.  :  Bclli  nrr»(|u'ieii. 
Ali  '  m^lc,  curamc  lu  et  tnurt  ,  nourd  cl  loin  lie  ' 
•  i»    Ouerxo.  A»».'.  i»,r    Giinrlio    ir.  Ciiricin. 
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i.  GuERLE,  tidj.,  louche. 

Nafra...  uelbs,  e 'Is  ret  tort/  o  oiîkrlk». 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  68. 
DIesse...  les  veux  ,  et  les  rend  tors  ou  louche.';. 

GUERPIR,ornpiR,  c;i\upir,  ?>.,  déguer- 
pir, ahandouner,  délaisser,  quitter, 
séparer. 

.S'  ieu  ai  tengnt  lonc  temps  lo  vostre  ostal. 
No  us  pesselz  pas  Ieu  lo  m  fassatz  uurpir. 

P.  Cardin. \i.  :  Ue  selhs. 
Si  j'ai  longtemps  tenu  votre  liôlel ,  ne  vous  ima- 
cinez   pas  que  vous  me  le  fassiez  déguerpir  facile- 
ment. 

Aissi  GUEKPisr  joy  e  déport. 
Le  COMTE  DE  Poitiers  :  Pus  do  cliantar. 
.\insi  y  abandonne  ^oic  et  amusement. 
Ieu  mi  GURV  de  iieys  e  m  lays. 

Pierre  d'.Vuvebgne  :  Al  dcscebrar. 
Je  me  sépare  d'elle  cl  ni'e'loigne. 
So  qu'  amar  deuria 
Grup  e  inescre. 

P.  Cabdinai.  :  lien  tenli  pcr. 
Cl-  qu'il  devrait  aimer  délaisse  et  mécroit. 
A  .\  c.  ru. 

Cil  giicrpimit  Ricbarl  ki  le  durent  <;arder. 
Roman  de  Rou,  v.   3l56. 
.Si   le  guerpirent  bien  quatre-vingts  cheva- 
liers luit  ensemble. 

VlM.EHAIiDOl.'IN  ,  ]i.  14.^- 

Si  vus  Dcu  qncrez. ,  vus  le  truverez,  e  si  vus 
le  guerpisscz,  il  guerpirad  vus. 

ylnc.  trad.  des  Liv.  des  Roi. s,  fol.  106. 
Sans  partir  de  là,  et  .sans  ce  qu'il  soit  possi 
ble  leur  faire  giierpir  la  place. 

^rresls  d'amour,  p.  806. 

>..  Df.curpir  ,  ?).,  déguerpir,  délaisser. 

L' angels  de  Dieu   nn'Ui   vol    ajudar,   e  he- 

OtlRPIS  lo. 

Lit',  de  Sydrae,  fol.  ^5. 
L'ange  de  Diru  ne  le  veut  .'lidcr,  et  le  délaisse. 
Ja  Daiiii  Drieu  non  plassa  oinnipotan 
Que  ja  vos  OEGURPisyuA  a  nio  vivan. 

Romande  Gérard  de  Rossillon,  l<)l.  88. 
Ou'il    ne   plaise    jamais  au    Seigneur    Dieu    tout 
puis.s.iul  que  jamais  je  vous  ilélaisseAe  mon  vivant. 

GIIKRRA,  CKRRA,  s.f.,  guerre. 
CuERRA  n)i  [>lai,  sitôt  cuerra  m  fan 
.\mors  e  ma  domna  lot  1'  an. 

KeRTRAND  DeBoRN  :  Gucrra  e  Ircballi. 
(îucrrc  me  plaît ,  quoique  guerre  me  font  Amoiii 
ri  tn.1  H;imr'  loiitr  l'aniier. 
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Car  tug  son  descofig  li  sien 
En  cella  mortal  gi'erra. 

V.  de  S .  Honorât. 
Car  tous  les  siens  sont  de'confits  en  celle  mortelle 
!iuerre. 

Gerra  mi  play  quau  la  vey  coniensar. 
Bl.ACASSET  :  Gerra  mi. 
Guerre  me  plaît  quand  je  la  vois  commencer. 
Loc.       Savis  homs  de  guerr.^. 

Roman  de  la  prise  de  Jérusalem,  fol.  'j. 
Savant  homme  de  guerre. 
Non  voill  intrar  en  guerra  ni  en  conlen. 
Bertrand  de  Born  :  Gent  fai  noslre. 
Je  ne  veux  entrer  en  guerre  ni  en  dispute. 
Greu  pot  issir  de  gcerra. 
Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  78. 
Difficilement  peut  sortir  de  guerre. 
Prov.  Car  de  gcerra  veu  tart  pro  e  fost  dan. 
AiJiERl  DE  Pe(;uilain  :  Ctl  que  s'  irais. 
Car  de  guerre  vient  tard  proCt  et  tôt  dommage. 

CAT.  Esr.  roRT.  iT.  Guerra. 

1.  GuERRESTAJE,  S.  m.,  gueiTovage,  ac- 
tion do  guerre,  de  guerroyer. 

Tenon  per  gderresta.ie. 

Rambald  de  Vaqueiras  :  Lcu  sonctz. 
Tiennent  pour  guerrojage. 

3.  GuERKiER,  GUERRER  ,  S.  m.,  eniieiiii , 
adversaire. 

Non  ai  guerrier  pejor. 

B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  vcv. 
Je  n'ai  pas  d'ennemi  pire. 

Mas  ,  de  so  gderrer  ,  es  houratz 
Qui  s'  en  ventga  ni  tuai  li  fai. 
TJn  troubadour  ANONYME  :  Si  trobest  tan. 
Mais,   quant  à  son  ennemi,   est   honore'  qui  s'en 
venge  et  lui  fait  mal. 

—  Guerrier,  combattaut,  soldat. 

Fo  lo  nieiller  guerrer  que  anc  fos  el  mon. 
P'.  de  Savari  de  3lauléon. 
Fut  le  meilleur  guerrier  qui  oncques  fut  au  monde. 
ANC.  FR.   Ysengrin  qni  fu  ses  i^nerriers 
Et  qui  le  Iiaoit  mortehnent. 

Roman  du  Renart,  t.  II  ,  p.  340. 
CAT.  Guerrer.  esp.  Guerrero.  port.  Gnerreiro. 
iT.  Guerrière,  guerriero. 

li.  GuERREiRA,  S.  f.,  ennemie. 

Que  m'  es  niala  e  salvatga  guerreira. 

P.  Vidât,  :  Quant  honi  onratz. 
Qui  m'est  mauvaise  el  sauvage  ennemie. 
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.idjectiv.fg. 

Per  uierce  ,  qa'  es  guerreira  dorguelh. 
Arnaud  de  Marueil  :  Us  joys  d'araor. 
Par  merci ,  qui  est  ennemie  d'orgueil. 
ANC.  FR.      Car  aine  en  nnle  manière 
Ne  forfis 
Que  fuissiez  ma  guerrière. 

Romancero  français ,  p.  88. 
CAT.   ESP.   Guerrera.  port.  Guerreira. 

5.     GUERREIAIRE,    GUERREYADOR  ,   S.  IH  . 

guerrier,  guerroyeur,  combattant. 

Molt  devon  esser  ses  paor, 
Segnr  e  bon  guerreyador 
Selhs  qn'  iran. 

A1MERI  de  Bellinoy  :  Cossiros. 
Moult  doivent  être  sans   peur,  rassurés  et   Lons 
combattants  ceux  qui  iront. 

Adjectiv. 

Tos  temps  fust  orgnlbos  e  guereyaire. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  8G  • 
En  tout  temps  tu  fus  orgueilleux  et  guerroyeur. 
So  m'o  somon  qa'  eu  sia  guerueiaire. 
Mabcabrus  :  Auiatz  del  chant,  f^ar. 
Cela  me  le  commande  que  je  sois  guerrojeur. 
CAT.  Guerrejador.  esp.  port.  Guerreador.  it. 
Guerreggiatore. 

G.    GuERREiAR,   V.  ,   guerrovcr,    com- 
battre. 

Tro  m  fetz  Angles  guereiar. 
Rambaud  de  Vaqueiras  :  Del  rei  d'Aragon. 
Jusqu'à  ce  que  vous  me  fîtes  combattre  les  An- 
glais. 

Fig.     Yuelh  be  qu' Amors  m'  asalba 
E  va  guerrei  matin  e  ser. 

Peyrols  :  Mania  gens. 
Je  veux  Lien  qu'Amour  m'assaille  et  me  combatte 
matin  et  soir. 

Atressi  m'ai  gderreiat  ab  Amor, 

Col  francx  vasals  gcerrei'  ab  son  senhor, 

Que  ill  toi  sa  terr'a  ton,  per  qu'el  guerreia, 

Raimond  de  Miraval  :  Dona. 
J'ai  combattu  ainsi  avec  Amour,  comme  le  franc 
vassal  combat  avec  son   seigneur,   qui  lui  enlève  sa 
terre  à  tort,  c'est  pourquoi  il  guerroie. 
ANC.  FR.   S\  g  lier  roi  oit  un  sien  voisin. 

Marie  de  France  ,  t.  I ,  p.  98. 
11  avoit  guerrojet  son  seigneur  droiturier. 
Chronique  de  Camhrny. 
r\ï.  Guerrejar.  esi'.  port.  Guerrear.  it.  Gucr~ 
reggiare,  guerriarc. 
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<.l  IDA  ,  r.iiA  ,  s.f.,  guide. 

JheDiis  Crist  nos  a  inostrada 
Via,  qn'  es  ilel  ver  gang  gdida. 

G.  Rlv>i;iER  :  Verlati  es. 
Jé«us-Ctiris(,  «jui  est  guide  du  vrai  Loiilieur,  nou> 
.1  monlre'  U  voie. 

Qu'  ab  vosire  i\\\\  nos  .si.ii/.  boun  guia. 

P.  Cardinal  :  L'ii  sirvenlcs. 

(^>u'jvec  \oln-  Gis  vous  nous  soyex  l)Oii  guide. 

—  Guidon. 

Tort  port.i  senbeira, 
Et  Orgurlb  la  i.uia. 

P.  Cardinal  :  Qui  ve  gran. 
Tort  p«>rlc  l'enseigne,  et  Orgueil  le  guidon. 
Tintas  senba.5,  ilc  guias  e  tans  penos. 
Roman  de  Gérant  de  liussil/on,  fol.  78. 
Tant  «l'enseignes  ,  <le  guidons  et  tant  de  pennon'i. 

ARC.   FK. 

Kt  l'crii  ma  ieii\e  guide  en  l'ainonreiix  voyage. 
Premières  irui'res  de  Desporles,  p.  1 1(). 
Guide  pour  luy  bien  arresiée. 

FORCADEL,  p.    112. 

Sois  gnvdc  ilc  ma  giijde,  et  mes  sens  illumine. 

P.  IIeoemon  ,  p-  I. 
1.AT.  isr.  piiRT.  Ciuia.  it.  Guida. 

•i.  (itiT,  v.  ///.,  guide,  conducteur,  con- 
duite. 
Fo  en  GCITZ  e  capdels  .1.  coms  Giraiis. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  83. 
Ln  fut  guide  et  chef  un  comte  Giraud. 
Fig.  Roma  enganairitz, 

Qa'  ctz  de  toiz  mais  goitz. 

G.  FlGLElRAS  :  Sirvcnles  vuelli. 
Hume  Iroinpeute,  qui  êtes  guide  de  tous  m.iux. 

In  troubadour  a  employé  ce   mot 
au  féminin. 

Sera  ns  la  goitz 
Sobr' cl»  f«l.«  fellos,  descanzilz. 

GavaiDAN  le  VittT  :  Sciilior»  per. 
^ou>  *era  le  guide  cunlre  les  faux  fiflon'i ,  iufjincs. 
Jjoc.  Si  aqae»!  gvit  Amers  far  nii  volia. 

Le  MOLiEDi:  MoHTALDUH  :  Aisticum  ccl. 
Si  Amour  »nr  Tnulail  faire  celle  conduite. 
Qoe  m  ilenhet  en  ouït  aver. 

t>lt.BBt  n'At'VKftr.HE  :  Genl  i-s  enlr'  om, 
Qui  me  daigna  a«'>ir  pour  guide. 
AIIC.  CAT.    GlUtt. 
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3.    CÎUIDATGE  ,  CUIZATGE,   GUIATGE  ,   GDI- 

noNATGK ,  ,v.  m.,  conduite,  direction, 
sauf-couduit,  sauvegarde. 
Donatz  ine  guidatge  qne  m  nien'  a  salva- 

lueut. 

GuiLL/VuniK  deTvdela. 
llonnez-moi  conduite  qui  me  mène  à  snlut. 
En  bona  companhia  et  en  segur  guizatge. 

y.etrcrt..  fol.  io3. 
En  bonne  compagnie  et  en  sûre  direction. 
Mas  si  m  prczes  Amors  en  son  guiatge. 
1,E  MOINE  DK  MoNTAiDON  :  Aissi  cum  selli. 
Mais  si  me  prenait  Amour  sous  sa  sauvegarde. 
Ab  lui  ai  guidonatge, 
Joe  e  gang  c  joi  e  ris. 

Pierre  d'Auvergne  :  Hossinliol. 
Avec  lui  j'ai  sauf-conduit ,  hadiuage    et  plaisir 
et  joie  et  ris. 

—  Droit  de  guide. 
Pezage  ni  guiatge. 

Coût,  d' allais.  Arch.  du  Roj.,  K.  867. 
Péage  ni  droit  de  guide. 
ANC.  CAT.  Guiatge.  anc.  esp.  Cuitige.  it.  Gui- 
daggio. 

l\.  GuiDAMEN,  S.  m.,  direction,  conduite. 
Lo  tors  vay  segnraïueu  pel  guidamen  dels 
ojIIjs. 

Per  lo  GUIDAMEN  d'nn'esfela. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  76  et  l  ig. 
Le  corps  va  sûrement  par  la  direction  des  yeux. 
Par  la  direction  d'une  étoile. 
ANC.  FR.  A  voulu  le  ciel,  comme  instrument, 
De  son  pouvoir  être  le  guideinent. 
J.  noi'CiiET  ,  Iriomph.  de  François  \",  fol.  4^. 
ANC.  Esr.  Guiainiento.  it.  Guidamcnto. 

5.  GuiSANSA  ,  S.f.,  action  de  guider,  di- 
rection, sauvegarde. 

Qui  a  vosira  guisansa. 
Un  troubadour  anonyme  :  Elors  de  l'aradis. 
<,)ui  a  voire  sauvegarde. 

G.    GuinAIRK,    GUIZAIRE,    GUIADOK  ,    GUI- 

SAUOR,  .f.  m.,  guide,  conducteur. 
Cui  sens  non  es  guida  ire  , 
No  »ab  ni  pot  a  cap  traire. 

GiRAUD  de  lioriNEiL  :  S'es  canlars. 
Celui  à  qui  sens  n'est  pas  guide,  ne  sait  ni  peut 
mener  à  lionne  lin. 

.\r  e.i  niortz  sclli  'lue  degr' csser  <;uizairb, 
1,0  miellis  del  mon,  de  totz  los  jove»  bos. 
fJiRAui)  DE  Calanson  ;  lielli  snnlicr. 
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Maintenant  est  mort  celui  qui  devrait  être  con- 
ducteur, le  meilleur  du  monde  ,  de  tous  les  jeunes 
l)ons. 

Garcîa  que  ses  guiador  no  t  nietas  en  la  via. 
Trad.  de Bède ,  fol.  80. 

Garde  que  sans  guide  tu  ne  te  mettes  en  la  route. 

Nostre  Senher  Dieus  auava  lur  davant...  e 

fo  Inr  GDISADOR. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  Sg. 
Kotre  Seigneur  Dieu  leur  allait  devant...  et  fut 
leur  guide. 

ANC.  FR.  Condnisières  des  os  et  giiières  de  ba- 
tnille.s. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  Ilf,  p.  389. 
Devindrent  guidenrs    et   gouverneurs     des 
niarchans. 

MONSTBELET  ,  t.  111  ,  fol.  8t). 

Les  maistres  guydeurs  d'une  nef. 
G.  Tory,  Trad.  des  Politiques  de  Plularq . ,  fol.  33. 
OAT.  Esr.  PORT.  Guiador.  it.  Gtddatore . 

7.    GUIDAR,   GUIZAR,    CUIAR  ,    V.,    guîtler, 

conduire,  diriger. 

Aissi  com  la  clara  stela 
Guida  las  nans  e  condui, 
SI  GUIDA  bos  prelz  selui 
Q'  es  valens. 

FoLQUET  DE  RoMANs  :  Aissi  com. 
Ainsi  comme  la  claire  e'ioile  guide  et  conduit  les 
navires,  ainsi  bon  mérite  guide  celui  qui  est  mc'ri- 
tant. 

Sella  qui  gcidet  très  reis  en  Betleem. 
Pons  de  Capdueil  :  Er  nos  sia. 
Celui  qui  guida  trois  rois  en  Bethléem. 
Ane  l'entresenb  faitz  ab  benda 
De  la  jupa  del  rey  d'  armar. 
Que  ilb  balllet,  no  lo  poc  guizar 
Qu'om  ab  coltelbs  tôt  no'l  fenda. 

Bertrand  de  Born  :  Quan  vey  pels. 
Oncques  l'enseigne  qu'il  lui  donna  ,  faite  avec  une 
liande  du  pourpoint  du  roi  d'armes,  ne  le  put  diri- 
ger (^Vion  ne  le  fende  tout  avec  couteaux. 

Fig.         Qui  antre  a  salut  guia  , 
Yenir  deu  a  salvamen. 

P.  Cardinal  :  Jliesuin  Crisl. 
Qui  guide  un  autre  à  salut ,  doit  venir  à  sauvement. 

Part. pas.  Lo  rey  tenc  per  mal  cosselhat 
De  Frausa,  e  per  piegz  guizat. 
Bertrand  de  Born  :  leu  clian. 
.Te  tiens  le  roi  de  France  pour  mal  conseillé,   et 
pour  piremenl  guidé. 
ANC.  FR.   Il  ne  fienent  reson  ne  droit 
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Ne  nos  sevent  guier  à  droit. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II ,  p.  334- 
A  II  debvent  entendre,  é  i!  les  niaine  é  g'iie, 
Rogier  siio  filz  la  tierce  giiie. 

Pioman  de  Pœu,  v.  8929  et  6674. 
cAT.  ESP.  port.  Cuiar.  it.  Guidare, 

8.   Desguidar,  V.,  égarer,  dévier. 

Fatz  assaber  que  Karles  no  s  desguîda. 
AusTOR  Segret  :  Ko  sai. 
Fais  assavoir  que  Charles  ne  s  égare. 

GUIL,  s.  m.,  tromperie,  moquerie. 
Leys  que  non  pren  eu  guii. 
Mos  bos  digz. 

RaimoND  de  MlRAVAL  :  Aissi  m  tenc. 
A  celle  qui   ne  prend   en   moquerie  mes  Lcaus 
propos. 

2.  GuiLA,  CILLA,  s.f.,  troiiiperic,  men- 
songe ,  moquerie. 

Lunbs,  per  lieys  lanzar,  no  pot  dir  goila. 

FoLQUET  DE  LuNEL  :  Tant  fin'  aniors. 
Nul  ,  pour  la  louer,  ne  peut  dire  mensonge. 
Ben  sai  que  11  mal  parlador, 
Car  voill  de  lor  gii.i-as  ver  dir, 
M'  en  appelaran  sofridor. 

Bertrand  de  Born  :  Cortz  e  guerras. 
Je  sais  bien  que  les  méchants  parleurs  ,  parce  que 
je  veux  de  leurs  tromperies  dire  le  vrai,   nv'en  ap- 
pelleront endurant. 
ANC.  FR.  Cil  qui  savoit  assez  de  gidle. 

Pi.oman  du  Renart,  t.  I ,  p.  l83. 
Mais  H  begius,  li  pappelars 
Qui  plus  seit  gille  que  reuars. 
Fabl.  et  cont.  anc,  t.  1 ,  p.  ii6. 

3.  GuiLLADOR,  S.  m.,  trompeur,  men- 
songer, moqueur. 

Quan  vey  que'I  rie  baron  metrau 
So  don  eron  avar  e  guii-lador. 

B.  Arnaud  de  Montcuc  :  Ancmais. 
Quand  je  vois  que  les  puissants  baro'.is  dépenseront 
ce  dont  ils  étaient  avares  et  troin/ieurs. 
anc.fr.   Puanz  vilains  et  ors  et  lierres, 
Este-vos  deveuuz  gui/ierres.^ 
Roman  du  Renaît,  t.  11,  p.  2t)i. 
Et  cil  sont  si  nice  et  si  fol 
Et  giiileor  et  lascbe  et  mol. 

Fabl.  et  cont.  anc. ,  t.  II,  p.  3!  i . 

/|.   GuiL.\R,  V.,  tromper,  .se  moquer. 

Mas  ieu  no  trob  entre  mil 

Un  qn'  en  los  siens  fagz  no  guii.. 

Aimer;  de  Bei.linoy  :  l'os  lo  "avi. 
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Mais  je   ne  irouvr  entre  mille  un  qui  eu  ses  f.iils 
lie  ti\inipd. 

-Mos  cors  «V.imarse  o.uii.a. 

R.VIMOND  DR  Mm  VVAI.  :  Aissi  m. 
Mon  cwur  se  tntmpe  ir.iimer. 
AN( .  Fa.  Tant  lor  oi  ineiilir  et  giiillcr 
Que  je  ne  sai  entr"  ans  parler. 

Fabl.  et  cant.  anc,  t.  II  ,  p.  3i  i. 
Car  faut  de  gens  se  sont  mis  au  guiUer 
K'à  poine  iert  mais  coniis  fins  amis.  . 
.\ins  vneil  qn'cl  nie  liiiit  banll 
'  Sans  giiiller  et  sans  mentir. 

I.K  Roi  de  ^.^v.\nRv:,  cli.  ii  et  26. 
Que  par  moi  .soil  loial  anior  ghilce. 

\X.  CO.MTE  d'AnJOC  ,  nis.  7222  ,    fol.   ^ 

r.UIMAR,  V.,  bondir. 
Fig.   Mes  cors  de  f^auy  salb  e  ouima. 

Ra.mbaud  d'Orange  :  Una  cliansonei.i 
Mon  cceur  de  joie  saute  cl  bondit. 

GUINER  ,  S.  m.,  ronnrd. 
Porcier,  cara  de  guiner. 

T.  PE  Foi.Qtj'ET  ET  DE  PoRCtEB   :   l'orcicr. 

Porcier,  vis.igc  Je  renard. 

GUINH,  X.  m.,  guigncniciit ,  action  de 
guigner. 

S'  il  f;«i  parvenla 
Qu'el  GuisH  ni  l'iinelh  lor  vire. 

P.  BOGIKUS  :  Tan  no  plou. 
Si  elle  fait  semblant  que  le  gitiynement  cl  l'ivil 
elle  leur  adresse. 

Am  sol  lo  GUiNH  (lels  ueills  aiiidos. 

Tntd.  lie  l'L'uani^.  de  Aicndèmc. 
Avec  le  ■seul  f;iiignement  des  diun  yeux. 
Esr.  Giti'.o. 

•>.    GCINHAH  ,    GLIMAU,   V.,  guignCF,  loi- 

gnrr,  rognrdcr,  f;iiro  .signe. 
No  0!i  denharia  snl  oriJinAR. 

Roman  de  Gernrd  île  linssilliin ,  fol.  (J6. 
Ke  vout  daignerait  j>a«  s>.'nlcment  guigner. 
De  ta!  {^'.larda,  de  lai  goimiia. 

Marcadrl'S  :  Dirai  vos. 
Drri  rojtarde  ,  delà  guigne. 
tifiSHf.T  II  iidoncs  .Synion  V  ,  e  dis  ad  cl: 
••  Quai  *»  de  qui  o  dis?  " 

Frng.  de  Irad.  de  In  Passion. 
Simon  Pierre  regarda  alor»  ver»  lui ,  et  dit  à  lui  : 
•  Qai  nt  celai  A<-  rjui  lu  dit  cela  7  n 
Part.  prêt.  So»  oiU  es  riens  et  r^niMANk. 

Trad.  de  Hide.  fol.  \(>. 
.S>n  ofil  r»t  riant  r\  guignant. 
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Part.  />{!.<. 
Kloripar  a  guinuaï  Malnia/.et  de  Gornat. 

Roman  de  Fierai/ras ,  v.  21^5. 
Floripar  a  regardé  Malmuzet  de  Gornat. 
CA T.  Gilinjnr.  esp.  Guihar.  it.  Ghignarc. 

Gl'lNIER,    GuiNDOLiER ,    .1 .   m.,    gni- 
gnier,  giiindolier,  espèce  de  cerisier. 

GtKNDOLIER   per  GUINIER. 

Leys  d'amnr.i,  fol.  6g. 
Cuindolier  pour  guignier. 
<;at.  Giiinder. 

GUIRBIA.,  s.  f.,  châsse,  cassette. 

I'"el/,  far  doas  guirbias  gnarnidas   d'anr  e 
d'argen  en  las  fjuals  mes  los  cors  sanhs. 

Trobel  en  la  sagrestia  nna  guirbia  d'argen... 
Aquesta  guiriua  era  sagelada. 

Cat.  dels  aposl.  de  Rama,  fol.  l34  et  89. 
Fil  faire  deux  châsses  garnies  d'or  et  d'argent  en 
lesquelles  il  mit  les  corps  saints. 

Trouva  en  la  sacristie  une  chasse  d'argent...  Celte 
châsse  c'tait  seclle'e. 

GUISA,  cuiA,   s.  f.,  guise,    manière, 
façon,  sorte. 

Ce  mot  est  venu  de  l'ancien  allemand 
WKiSE,  qui  signifiait  manière,  mode,  etc. 

Gennanis  snperioribus  vocabulum  est  weise, 
quod  moretn  sen  ricinn  ac  inoduin  significat. 
Cluveril's,  Anliq.  gerin.,  1.  1  ,  e.  9. 

Voyez  Waciitf.r  ,  v"  weisk. 
No  sai  en  qiial  ouiz.a  m  fui  natz. 

Le  COMTE  DE  Poitiers  :  Farai  un  vers. 
.Te  ne  sais  en  quelle  manière  je  fus  né. 
Esta  ben  qu'  ien  aprenda 
En  qnal  guiza  vin  besonbos. 

Guillaume  DE  Balaun  :  Mon  vers. 
Il  est   bien  que  j'apprenne  en  quelle  mrtnitve  vit 
le  nécessiteux. 

Aisi  m'a  lot  Amors  vont  e  virât 
D'autres  afars  ,  e  tornat  a  sa  guiza. 

Arnaud  de  Marueil  :  Tôt  quant  ieu. 
Ainsi  Amour  m'a  entièrement  changé  et  dclourné 
d'autres  affaires  ,  et  tourne  à  sa  guise. 

— •  Genre ,  espèce. 

Car  1'  un  son  gran  ,  l'antre  meuor, 
L'autre  petit  de  bona  guisa. 

Deudks  de  Prades  ,  ./luz.  cass. 
Car  les  uns  sont  grands  ,  les  autres  moindres ,    le 
:nilri',  pctiu  de  bonne  esphce. 
Proeza»  son  devizas, 
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E  prefz  de  iiiantas  gijizas. 

Arnaud  de  Marleil  :  'R.Mui  es. 
Prouesses  sont  diverses,  et  niijriles  de  maints g^en/ei. 

—  Avis. 

Loc.  Guilleni,  prims  iest  en  trobar,  a  ma  guia. 

T.  DES  DEUX  Guillaume  :  Guilleni  prims. 
Guillaume,  tu  es  inge'nieux  à  composer,  à  mou  m'is- 

ANC.  FR. 

Chevalsquistreutet  amies  à  la^f/wefrancboise 

Roman  de  Rou,  v.  i3o5. 
CAT    Esr.  roRT.  iT.  Guisa. 
Adv.  cotnp.  Si  ciuu  sel  qu'es  tan  grevaiz 

Del  mal  que  non  sentdulor... 

De  guisa  m  sui  ohlidalz. 

FOLQUET  DE  MARSEILLE   :  Si  CUm  sel. 

Ainsi  comme  celui  qui  est  si  accahlé  du  mal  qu'il 
ne  sent  douleur...  de  même  je  me  suis  oul)lié. 
Prép.  comp.  A  guisa  de  lairo. 

Poème  sur  Boèce. 
A  manière  de  larron. 

A  GTJiZA  DE  fin  amailor, 

Ab  franc  cor,  humii  et  verai. 

Arnaud  de  Marueil  :  A  guiza. 
A   manière  de   fidèle  amant ,   avec    cœur  franc  , 
IiumLle  et  vrai. 
ANC.  FR. 
Ne  se  contiiidrent  mie  à  guise  de  félon. 

Roman  de  Rou,  v.  2774. 
ANC.  Esp. 

A  guisa  de  sages  ombres  cstablecia  raciones. 

Poema  de  Alexandro,  cop.  2^3. 
iT.  A  guisa  d' ira  cane. 
A  guisa  d'  animali  biuti. 

B0CCACC10  ,  Decam.,  I ,  i  ut  -i. 
Conj.  comp.  Cant  boin  amayestra  la  causa,  ((ue 
non  deu  pezar,  de  gitisa  que  sia  plus  pezans. 
V.  et  Vert.,  fol.  17. 
Quand  on  arrange  la  chose ,  qui  ne  doit  pas  peser, 
de  manière  qu'aUe  soit  plus  pesante. 
En  guia 
Que  s'  amor  volia. 

(t.  Eiquier  :  Gava  pastorelia. 
En  sorte  que  je  voulais  son  amour. 
Esr.  De  t:il guisa  que  ningun  miedo  non  ban. 

Poema  del  Cid ,  v.   i5o(). 
roRï. 
Espaço  la  de  guisa  que  très  bomens  d'armas 
Podiaui  ir  a  par  folgadaraenîe  por  ella. 
Cron.  del  rej-  D.  Joano  I ,  cap.  169. 

2.  Aguisar,  V.,  affailer,  arranger,  dis- 
poser. ;  ]Y 

II.  .  r      '  ,'  ■ 
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.\iii.  jorns  tolz  dreitz  davant  abril , 
Deu  hom  son  auzel  aguisar 
Aiss!  que  meills  deia  nmdar. 

Deudes  de  Pkades  ,  Auz.  cass. 
Huit  jours  tous  juslesavantavril,  on  doit  affaiter 
son  oiseau  ainsi  qu'il  doive  mieux,  muer, 

Flg,  Ilb  vos   AGUISARAN  ,'    '      " 

Cum  ja  joys  non  aiatz. 
GiB  AUD  DE  BoRNtiL  :  Lo  doulz  chantz. 
Ils  vous   disposeront  de    sorte  que  jamais   vous 
n'ayez  joies. 

nsp.  Aiguisar. 

3.  Desguisamen,  desguizamen  ,  s.  m., 
façon,  genre,  manière,  différence, 
diversité. 

Co  'is  savis  e  'Is  bornes  an  Un-  perfazemens. 
Tôt  en  aissi  coin  son  de  inolz  desguizamens. 
Auzels,  pey.sos  e  besiias  de  molZDESGUizAMENS. 
Fo  partida  per  sorts  en  mains  desguisamens. 
Pierre  de  Coubiac  :  El  nom  de. 

Comme  les  sages  et  les  hommes  ont  leurs  perfec- 
tions ,  tout  par  ainsi  comme  ils  sont  de  heaucoup  de 
manières. 

Oiseaux,  poissons  et  hèles  de  heaucoup  de  genres. 

Fut  partagée  par  sorts  en  mainles  manières. 

4.  Deguisable  ,  ac/J.,  changeant,  di- 
vers ,  différent. 

Chausas  cofeitys  eu  deguisabla  maneira. 
Deguisaela  volontaz. 

Trad.  de  Bède  ,  fol.  ^6  et  57. 
Choses  confeetionne'es  en  diverse  manière. 
Volonté  changeante. 

5.  Desguisar,  DE.SGuizAR, -y. ,  dégiiiscr, 
transformer,  diversifier. 

En  aisî  '1  poiretz  desguizar. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Par  ainsi  vous  le  pourrez  déguiser. 
En  caulas  guiz.as  se  desguiza  lo  demoni. 
Caut  el  se  desguiza  en  forma  d'  angel. 

F.  et  Vert.,  fol.  61  et  62. 
En  comhien  de  façons  se  transforme  le  démon. 
Quand  il  se  déguise  en  forme  d'ange. 

Part.  pas.  Ni  per  faitz  desguiza tz. 

G.  RiQulER  :  Aitan  grans. 
Ni  par  faits  déguisés. 

Una  bestia  meravilbozamens  desfjgurada  e 

DESGmZADA. 

V.et  Vert.,  M.  6. 
Une  hétr  merveilleusement  défigurée  et  déguisée^ 
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Cotiieiiseron  a  parlar  eu  desguis.vdas  lengas. 

Tniil.  (les  Âcles  JfS  apôtres,  cli.  2. 
ConiniPiicèreul  à  parler  eu  langues  dU'ersifiées. 

6.  Df-sagvizak,  V.,  déranger,  changti , 
transformer,  renouveler. 
Qnaii  se  desaguisa  T  anz. 

GlRAlD  DE  BoRXElI.  :  Era  quaiil. 
Oiiaïul  se  renouvelle  raïuiéc. 

GUISCOS,  aflj.,Tusc,  habile,  prml.'iit. 
Esser  contra  eiieniicx  , 
Per  esqni>ai-  son  dara, 
Guiscos... 

Si  fort  non  es  guiscos, 
Soven   ei  enganat. 

?«AT  DE  MoNS  :  Sitôt  non  es. 
Klro  n/if  contre  ennemis,  pour  éviter  son  dom- 
inage...  Si  fort  il  n'est  rtisé,  souvent  il  sera,  trompé. 
Mas  pero  l' aposlolis  qu'  es  savis  e  guiscos. 
Glillaume  de  Tldela. 
.Mais  pourtant  le  pape  qui  est  sage  et  prudent. 
Pros  en  armas,  e  fort  guiscos  en  cavalairia. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.   i66. 
Preux  en  armes  ,  et  fort  habile  en  chevalerie. 

2.  GuiscosiA,  S.'/.,  ruse,  habileté,  prti- 
dence. 

GuiscosiA 
Que  tan  d'  obs  a  tôt  dia. 

Nat  de  MuSS  :  Sitôt  non  es. 
Piudenc£  qui  tant  de  besoin  lait  chaque  jour. 

GLISQUET,  s.  m. ,  guichet. 

Bocal»  e  gneriJas  e.  guisquet. 

GUII.LAU.AIE  DE  TtDELA. 

DéGlés  et  guérites  et  guichet. 

GUITARA,  S./.,  lat.  citu.vra,  guitarr. 
Amor  te  sos  enamoratz 
Tôt  jorn  alegres  e  pagualz,     . 
Miels  que  lautz  ni  guitara. 

Bref,  d'amor,  l'ol.  193. 
Amour  lient    se»  amoureui   toujours    joj'eiix    et 
ciinicnts,  mieux  que  lutii  el  guitare. 
(.*T.  fcsp.  roRT.  Guiiarra.  n.  Chitarra. 

GUIZIER  ,  i.  m. ,  gésiei . 
Mangero  de  non  r;iji7.iER. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  /J2. 
Manuprenl  de  iod  gésier. 


GL'.STAMRNT,  .r.  m.,  goi'it. 


GUS 

Al  locaïucnt  et  al  gustament. 

La  lengua  que  es  istrument  de  gustament. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  28  et  35. 
.Au  louclu'i'  el  au  goût. 
La  langue  qui  est  instrument  de  goiit. 
Airoba  GUSTAMENT  de  sanc  en  la  sna  boca. 

Trad.  d'Albuctisis,  fol.  b\. 
Trouve  goût  de  sang  dans  sa  Louelie. 
ARC.  CAT.  Gustament.  it.  Gustamento. 

1.  Gost,  .V.  m.,  lat.  ovstus,  goût. 

Una  sabors  dins  lo  cor  que  ve  de  inolt  snaii 

GOST. 

Fig.  Per  aquest  coral  gost  de  divina  sapiensa. 

Trad.de  Bide,  fol.  18. 
Une  saveur  dans  le  cœur  qui  vient  de  £rt"'<  très  suave. 
Par  ce  cordial  goût  de  divine  sagesse. 
CAT.    Gust.  ESP.   GllStO.  PORT.    GoStO.   IT.   CustO. 

3.  Gi;sTATiu,  adj.,  gu-statiC. 
Desplazer  el  sen  gdstatiu. 
La  virtut  gustativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  270  et  l\\>. 
Déplaire  au  sens  gustatif. 
La  i3LCVL\\.é  gustative. 

4.  GusTABLE,  adj.,  appréciable  an  goi'it, 
susceptible  d'être  goûté. 

Causas  gustablas..   La  cansa  gustabla. 
Elue,  de  lus  propr.,  fol.  ^5. 

Choses  appréciables  au  goût...  La  chose  suscep~ 
tible  d'être  goûtée. 
ESP.   Gustable. 

5.  GOSTAR  ,     V.,     lat.      GUSTAR6',    gOÛtCl  , 

làter. 

La  boca  d'  orne  si  a  dos  officis  :  gostar  ,  so 
es  maiijar  e  beure  ,  e  parlar. 

V.  et  Vert.,  fol.    IÇ). 
La  liouilie  de  l'homme  a  deux   emplois  :  goûter , 
c'csl-à-dire  manger  el  boire  ,  cl  parler. 
Fig.  Jamais  d'aital  paor  K.  non  gost. 

Roman  de  Gérard  de.  Rossillon,  fol.  i()(i. 
Jamais  (Charles  ne  goûte  de  telle  peur. 
Siibstantiv.  An  be  sentir  et  odorar, 
Auzir  el  vezer  c  gostjlr. 

Brev  d'amor,  fol.  .O. 
Ont  bien  le  sentir  et  l'odorer,  l'ouïr  et  le  voir  et 
le  goûter. 

ANC.    ESP. 

Pero  aunque  orne  non  geste  la  peia  del  peral. 

.AnCIPRESTE  DE  IIlTA  ,  COp.    lî^l^. 

ryi.  Ksp.  .voD.  Gustar.  port.  Gostar.  it.  Gus- 
tarc. 
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G.   Pergostar,   V.,  goûter   avec   atten- 
tion, savourer. 

Per  aqael  coral  gost  de  divina  saplensa  per- 
GOSTA.M  las  sobeiranas  chausas. 

Trad.  de  Bede  ,  fol.  i8. 
Parce  cordial  goût  de  divine  sagesse  nous  savou- 
rons les  choses  suprêmes. 
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7.  Pregustar  ,  V.,  lat.  pr-egustaré",  dé- 
guster, goûter  d'avance. 
Medecina  amara  ab  dossa  deu  palliar,  et  de 
la  aiuara  pregdstar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  \af\. 
Doit  pallier  me'decine  amère  avec  douce,  et  g-oiiter 
d'ai'ance  de  l'amère. 
iT.  Pregustare, 


H 


II,  s.    m.,   huitième  lettre  de  l'alpha- 
het ,  h. 

Aquel  H  fay  aqiii  so  engal  una  consonan. 

Lejs  d'amors,  fol.  8. 
Cet  h  fait  là  sou  égal  à  une  consuune. 

Aquesta  siguificalio  si  dea  scrieiire  ses  ha- 
spiracio  que  es  h. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  235. 

Celle  signification  se  doit   écrire  sans  aspiration 
qui  est  h. 

Aquesta  iigura  h  no  es  letra,  segOQ  que  dizo 
li  actur. 

Lejs  d'amors,  fol.  5. 

Cette  figure  h   n'est   pas  lettre ,   selon  que  disent 
les  auteurs. 

HABIL,  ABiLH,  adj.,   lat.  nkhii^is ,  ha- 
bile, apte,  propre. 

A  recebre  inipiessio  de  forma  es  plus  habil. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3o. 
A  recevoir  impression  de  forme  est  plus  apte. 
Abilhs  a  recebre  las  eufineasas  lumiuosas. 

L'Arbre  de  Balalhas,  fol.  25o. 
Propre  à  recevoir  les  influences  lumineuses. 
CAT.  ESP.  Habil.  ir.  Abile. 

2.  Habilitât  ,   s.  f.,  lat.  HABiLiTATe/«, 
habileté,  aptitude,  facilité. 

En  lors  movements...  maior  habilitât. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l3i. 
Dans  leurs  mouvemenis...  plus  grandey>i«7;7t'. 
CAT.   Habilitât,  ijsp.   Habilidad.   port.   Habili- 
dade.  ix.  Abilità,  abilitate,  abiltade. 

3.  Habilitar  ,    ARILITAR ,  iK,    exercer, 
rendre  apte. 

No  devon  aulra  cansa  pensar  qne  .si  abiii- 
TAR  eu  armas. 

L'Artirc  de  Bntdlhas,  fol.  Qjî. 


Ne  doivent    autre  chose  penser  que  s'e.iufce/' aux. 
armes. 

Ptirt.  pas.    Foro  inay  uabilitatz  en  operacio. 
Elue,  de  las  propr  ,  fol.  y. 

Furent  davantage  rendus  aptes  au  travail. 
CAT.  ESP.  PORT.  Habilitar.  it.  Abilitare. 

HABIT,  ABIT,  s,  m.,  liit.  HABiTMi-,  habit , 
vêtement. 

E 'I  tolgues  I'abit  de  inongia. 

K.  de  S.  Honorât. 

Va  lui  ôtât  Vhabit  de  monachisme. 

Prov.  L'  ABIT  no  fa  pas  bon  religlos. 

F.  et  Fert.,  loi.  65. 
h'iialùt  ne  fait  pas  le  bon  religieux. 

—   fort,  contenance,  complexion. 

Aquel  qu'  es  amayres  a  1' habit,  so  es  la  ma- 
niera e '1  saber  d'auior. 

Leys  d'amors,  fol.  5o. 
Celui  qui  est  amoureux  a  la  comple.xion,  c'est-à- 
dire  la  manière  et  le  .savoir  d'amour. 
CAT.  Habit.  ESP.  port.  Habito.  it.  Abito. 

1.  Habiti,  abiti,  s.  m.,  Iiabit,  vêtement. 
De  sancta  niongia  1' abiti  lur  a  dat. 
Eli  e  son  fîlh  vesli  d' abiti  de  mongia. 
F.  de  S.  Honorât. 
De  saint  monacliisme  leur  a  donne'  Vhabit. 
Lui  et  son  fils  il  vêtit  de  Vhabit  de  monachismir. 

3.   Habilhament,  s.  m.,  habillement. 

Exceptât  son  habilhament. 

Fors  de  Bcarn,  p.  1088. 
Excepte'  son  habillement. 
Que  la  confrairia  aya  habili.amens  per  ela. 

Tit.   de  !.'");«.  DOAT,  1.   XG,   fol.   212. 

<)ue  la  coulrérie  ait  habillements  pour  elle. 
ESP.  Habiliainiento. 

HABITAR,  AB1TAK ,   V.,   ha.    habitar^, 
liahitef,  dcniciircr.  .. 
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Doncx  gfs  no  Jeu  hom  valeus  habitar 
Ab  homo  rie,  vil ,  escas  e  leneu. 

R.  Gai  cixm  de  lÎKiitr.s  :  Vu  sirvenle;. 
Doue  homme  de  mérite  ne  iloil  |H>inl  habiter  avec 
homme  puissant ,  vil ,  av.ire  et  tenace. 
So  es  pueg  hoat  Dieus  habita. 

/'.  et  Fert.,  fol.  Gf». 
C'est  monta'j;ne  où  Dieu  luihile. 
L' iDlla  lornara  giiastii... 
E  Don  s' ABiTARA  de  oiiiquauta  très  ans. 
F.  de  S.  Honorât. 
l.'ilo   retlevienilra    déserte.  .  cl   ne  ^'habitera   di.' 
cinquante-trois  aus. 

Fig.  Dcls  &anci»  e  de  las  .--ancla.s  (juc  iiAbiro.-v 
eu  Dieu. 

/'.  e/  rew.,roi.5s. 

Dc>  saintï  et  dci  >ainte.s  qui  habitent  en  Dieu. 
/'ar;.  /»r«.  empl.  siibstantu'. 

A  uni.  los  HABITAIS  et  a  l.i.s  liabilairitz. 
Tit.  de  ia6J.  DoAT,  t.  XCI ,  fol.  178. 
A  tous  les  habitants  et  aui  habitantes. 
Si  '1  ve  ni  l'au  ni  es  sos  abitans. 

B.  GaiXELM  de  Hkziers  :  Un  .sirventes. 
S'il  le  voit  et  l'entend  et  est  son  habitant  (liôle). 
Part,  pas 
Era  adonc  bons  luecx  c  de  gent  aditatz , 
...ar  e.s  dcsamparatz. 
y.  de  S.  Honorai. 
Élail  alors  bon   lieu  el  do  gens  habite,...  mainlc- 
Daoteit  abandonne. 
CAT.  tsp.  PiiiiT.  Ilab'uar,  n.   Abitare. 

■1.   \1kv.\i\\\\.v.,  itdj.,    I;it.    h.\iiitab/le/«  , 

hahitable. 
No  »cra  HAniTAULEs,  ans  sera  coma  nsdeseilz. 
Ln'.  de  Sydrac ,  fol.  72. 
lie  tera  habitable,  au   contraire  seia  comme  un 
dnerl . 

De  tola  la  terra  habitabla. 

Elue,  de  las  propr.,  fol,  iG3. 
De  toute  la  ti-rn-  habitable. 
CAT.     t)»!'.     Habitable       |ifi!\r.     Habitavel.    ir. 
Abilabile . 

3.  F.MIAI'.ITAI'.I.K  ,     fitij.,     lat.     IMtAMITAlj/- 

I  %ni ,  iiih.Tbil.'ilîh'. 

}|a?iil.'iljle«  et   r.7lllAniTAnt.ES. 

Til.  de  •'('>')•  DoAT,  I.CXXXIX,  non  pai^ine. 
llabifabirt  ri  inhiibllablrg. 

Cit.  nr     Inhabitable,  rop.T.   l/ihnbitai'cl.    n 
Inabiiabilr. 

4.  HA»iiT*f:if>  ,  HM'.irvf  ION,  s.  f.,  lat.   iia 

HTAIIOflCW.    Iiallitllioll. 


HAli 

Liieiih  ili'  1.1  HAiiiTAcioN  dels  hotnes. 

r.  et  A"eW.,lol.85 
l.iiiu  de  l'habitation  des  hommes. 
Fi:^.  Dieus  ell   nicteys ,  que  es   habitacio  dels 
\ivcn.s,  so  es  dels  sancis. 

r.  et  Fert.,  fol.  58. 
Dieu  lui-même,  qui  est  habitation  des  \ivanls, 
c'est-à-dire  des  saints. 

CAT.    Habitacio.  ksp.  IJabitacion.   poin.    Habi- 
tacùo.  iT.  Âbitazioiic. 

5.     lÎABITACl.K,       ABIT.VCLK,      S.      Dl.,      lat. 

IIAIUTACWL//W,  habitacle. 
Dieus,  tu  ([tie  (ist  tan  bel  iniraek-, 
INlct  me  cl  tieu  .sant  habitacle. 

FoLyi/ET  DE  Marseille  :  Senher  Dieus. 
Dieu  ,   toi    qui  fis  si  beau    miracle  ,    niels-moi    en 
ton  saint  habitacle. 
Fig.  Kstablist 

Abitacle,  e  lo  fesist 
A  Dieu  de  cel  appareyllat. 

'Fii^l.  d'un  Ei'any.  apocr. 
Tu  c'iablis //«^/7n(.7e^  et  tu  le  lis  pre'pare  au  Dieu 
du  ciel. 
ANC.   l'i;.  As  ciex  firent  lor  liabitticlcs. 

Roman  delà  Rose,  v.  5^17. 
Se  reliie  aux  tombeaux,  /ia^/f«c/t' d'borreur. 
H.Caknier,  Irag.  de  Marc-Antoine,  acte  IV,  se.  1. 

(n     II.VIUTACOL  ,    ABITACOL,    .<!.    Ht.,    habï- 

taclc,  demeure. 

Klbs  jjassero  oltra,  e  vengro  vays  lur  uabi- 

tacol. 

puilomena. 

Ils  pa. usèrent,  outre,  el  vinrent  vers  leur  demeure. 
V  ABiTA<;oLs  es  gênerais 
La  terra  de  tolz  animais. 

Bref,  d'amor,  fol.  89. 
La  terre  est  la  demeure  générale  de  tous  los  animaux. 
ESI'.  Habitaciilo.  rv.  Àbiiacolo. 

7.    flABiTATGE,  S.  lit.,  habitation,  <]o- 
inicile. 
Persona  arjni  aven  haditatge. 

TU.  de  129V  DoAT,  t.  XCVIJ ,  loi.  25o. 
l'ersonne  ayant  lii  habitation. 
ir.  Ahitazzio. 

M.       IIaBITAIRK  ,       \BIIAIUK  ,       MAIUTADOK  , 

vitiTADOn,  S.  II).,  lat.   H MttTAion ,  ha- 
bitani. 
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Cascns  abitaire  de  Monpeslier. 

Cartulaire  de  Montpellier,   fol.  5l. 
Chaque  habitant  de  ftlontpellier. 
Donarem   tuntas  de   noblas  possessios   que 
totz  los  HABiTADORs  d'aqui  poyraa  estar  hon- 
radainent. 

Philomena. 
Nous  donnerons  tant  de  nobles   possessions  que 
tous  les  habitants  de  là  pourront  être  honorablement. 
A  Saa  Salvador  et  als  abitadors  de  la  gleisa 
de   Biule. 

Titre  de  1090. 
A   Saint-Sauveur  et  aux  habitants  de  l'église  de 
Biule. 

Nat  de  la  vila  de  Monpeslier  et  abitador 
d'  aqaella. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  120. 
Natif  de  la  ville  de  Montpellier  et  habitant  d'icelle. 
ANC.  FR.  Li  sercles  e  li  habiteoitr  de  lui. 

^Inc.  trad.  du  Psaut.,  Ms.  n°  l,  ps.  23. 
La  cité  est  bien  lavée  du  sanc  ans  habiteiirs. 

JOIX VILLE,    p.    128. 

Loing,  loing  huhitateur  des  cavernes  funèbres. 
La  BoDERlE  , /(>m/2e5  ecclés.,  fol.  aSp. 
Et  d',\.théuien  esté  fait  habitateiir    do  l'isle 
Andros. 
G.  Tory,  Trad.  des  Politiq.  de  Plutarqxie,  fol.  37. 
CAT.  Hsr.  rosï    Habitador.  it.  Abitatore . 

9.     HaBITAIRITZ  ,    HABITAYRIS,    S.f.,    lat. 

HABiTA^Rix,  habitante. 

A  totz  losbxbitans  et  a  las  habitairitz. 
Tit.  de  1265.  DoAT  ,  t.  XCl  ,  fol.  178. 
A  tous  les  habitants  et  ans  habitantes. 
j4djecl.  Personas...  habitayris  d'alcuua  vila. 
B.ég.  des  étals  de  Provence,  de  l^oi. 
Personnes...  habitantes  de  quelque  ville. 
ESP.  PORT.  liabitadoja.  it.  Abitatrice. 

HABITUAPv,  ABiTUAR,    r>.,   lat.    habi- 
TUAR<?,  habituer. 
Part.  pas.  Sia  en  son  cors  abituada  voluntat 
de  viure  castament. 

F.  et  f^ert.,  fol.  92. 
Soit  en  son  cœur  volonté'  habituée  de  vivre  chas- 
tement. 

En  parlant  des  ecclésiastiques  atta- 
chés volontairement  au  service  des  pa- 
roisses. 

Los  autres  capelas,  confraires  non  cathedrals, 
collegials  ni  habituatz  ,  se  frobaran  al  fore- 
stol  ani  surplis  vesiilz. 

Tit.  de  i535,  Doat,  t.  XC  ,  fol.  21 1. 
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Les  autres  prêtres  ,  confrères  non  calhédraux  ,  col- 
le'giaux   ni   habitués,  se  trouveront  au  lutrin  avec 
surplis  revêtus. 
CAT.  Esr.  PORT.  Uahituar.  it.  Ahitiiare. 

2.  IIabitual,  ndj.,  lat.  habitualzVj  ha- 
bituel, usuel.  -      -. 
Aytal  mot  son  dig  habitual. 

Leys  d'amors ,  fol.  5o. 
De  tels  mots  sont  dits  habituels. 
CAT.  ESP.  roRT.  Habituai,  it.  .ihituale. 

5.  IIabitut,  s.f.,  article,  l'une  des  par- 
ties du  discours. 
Quoras    deu  hoin  pauzar  habitctz   ni  co- 

ras  no. 

Las  dictios  inascuiinas  Lan  lor  proprias  ha- 

BiTUTZ  ,  e  las  feraininas  aquo  ineteysh. 

Lejs  d'amors,  fol.  59  et  58. 
Quand  on  doit  poser  articles  et  quand  non. 
Les  mots  masculins  ont  leurs   articles    propres  , 

et  les  fe'ininins  cela  de  même. 

HER,     HIER,    ER  ,    1ER,    dch'.,    lat.     HER«, 

hier. 
Reys  Castellas,  ges  vostre  pretz  no  col 
De  nielhurar,  q'  oi  val  pro  mais  que  her. 
AlMERi  DE  Peglilain  :  Si  com  1'  arbres. 
Roi  Castillan,  votre  mérite  ne  glisse  point  d'amé- 
liorer,  vu  qu'aujourd'hui    il    vaut   beaucoup   plu» 
qu'/ii'cr. 

Loc.  Mais  hney  s' oblida  aco  d'HiER. 

Pierre  d'Auvergxe  :  De  Dieu  no  us. 
Mais  aujourd'hui  s'oublie  cela  d'hier. 
lea  r  am  totz  jornz,  sempre  mais  hoi  que  er. 
Alberïet  :  Alrestal  val.  f^ar. 
Je   l'aime  toujours  ,  sans  cesse  plus   aujourd'hui 
([u'hier. 

1er  se  det ,  et  hney  s'estrais. 

Raimondde  Mibaval  :Tals  vai  uion  chau. 
hier  se  donna  ,  et  aujourd'hui  se  retire. 

Adif.  comp.  L' autr' iiiR  trobei  la  Lergeira. 
G.  RlQUiER  :  L'  autr'  ier  trobei. 
Ij' autre  Jour  je  trouvai  la  bergère. 
L'  actr'  1ER  fuy  en  paradis. 
Le  MOINE  DE  MoNTALDON  :  L'  autr'  ier. 
L'autre  jour  ^e  fus  en  paradis. 
Prép.  comp.  Si  m'ai  pessat  des  ier 
Qa'  el  fazes  de  tal  razo. 
GiRAiD  EE  B0BNEIL  :  A  penas  sai. 
."Vinsi  j'ai  pensé  dès  hier  que  je  le  fisse  do  tel  iiinlU. 
ANC.  FR.  Ne  veil  hui  pas  si  jéuuer 

Comme  ge  lis  cr,  par  seini  .Taquc... 
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Je  no  iiiaujai  ti-ès  «vaut  er. 
Roman  liu  Renart ,  l.  III,  p.  91  et  i3i. 
l.'autr'ifr  cbcvauchoie  de  lez  Paris... 
Nous  venions  Wiittrier  de  joer  et  de  resver. 

HiLUARD  DE  SkMiLI.I.  h'sS.  Sur  Itl  MllS.,  t.  H  , 

(1.  214  cl  217. 
Ha  !  quand  j'oiiy  Yautrfhler,  il  me  sonvient, 
Si  fort  crier  la  corneille  en  un  chesne. 
Cl.  M.^Ror  ,  i.  III,  p.  3o(). 
Aîir.  CAT.    Yr.  Esr.   Ayer.  it.   1er,  l'allrier. 

'2,  Arser,  a(li\,  lut.  /icRiifRo,  hief  soir. 
•Senher,  vecvos  Folquel  que  venc  arser. 

Roman  df  Gérant  de  Rossillnn,  fol.  \Ç). 
Srigarur,  voici  Folifuet  qui  vint  Itier  soir. 
ASt.  KR.   Qm   dort   si   forment   que  il  samble 
qn'il  fiiNt  erso'ir  yvres. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.  .  t.  III  ,  p.  i8fi. 
Le  liugiiages  sainte  Marie 
Est  bui  plus  granz  qu'il  n'ere  ersoir. 

Fabl.  etcnnl.  anc,  t.  II,  p.  296". 
Mrs  cosins  dit  que  il  esloit, 
Mes  ersoir  niangier  me  voioil. 

Roman  du  Renart,  l.  III,  p.  1J9, 
11.  lersera. 

HEREGIA,  ERE-TGi.v ,  s./.,  lat.  h.f.re- 
^is ,  héit'sic. 

Mans  reys  c  niaus  apoestntz 
A  mes  en  uekegia. 

A',  de  S.  Honorât. 
Mjinti  rois  et  maintes  puissances  a  mis  en  /lérésie. 
Lai  delinet  en  eretgia,  segon  c'om  ditz. 

f^.  d'.-timeri  de  Pcffuilain. 
Lj  il  mourut  en  hérésie,  selon  (|u'on  dit. 
CAT.    Heretgia.   esp.    Heregia.  port.    Heregia, 
heresia.  it.  Eresia. 

•2.     IIeRKTGE,     HEUETJE  ,      ERETCK,      Oflj., 

lal.  ii^RETicM.v,  hi-rétique. 

N  liwjniva  fo  meretoua...  N'Auda,  la 
maire...  e  sa  »or  foro  behetcas. 

Tu.  du  XIII*  tiède.  DoAT,  t.  XXXII,  fol.  269. 

Ihmc    £v|uiTa   fut   hrrétufue...    Dame  Auda  ,  lu 
mKTK...  cl  u  MTur  furfiil  hrrelir/iics. 
Subttantitf. 

DigUAs  Dir,  ta  iiF.RtiJE,  pari'  ap  me  un  petit. 
I/.ABS  :  Diluai  inc. 

I)i»-moi  ,  loi  herrlu/ur ,  parle  avei:  moi  un  |)i;u. 

<'oni  fan  lo»  Ht.RrT(;EK  <•  los  iiieiirscrc7.ens 
qae  tolon  n1r7.ur.tr  lnr  i-iilcnflcni>ii  i-  Icir  razo 
a  U   mrr.iira  de  U  fr. 

y.  ri  ^  ril. ,  loi.  102 
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Comme  font  les  héretitjues  et  les  niccréanls  ([ui 
veulent  mesurer  leur  entendement  et  leur  raison  à 
1.1  mesure  do  la  foi. 

Par  que  1'  kretgk  son  levât. 

P.  VinAL  :  .A.  per  pauc  de  cliantar. 
C'esl  pourquoi  les  hérétii/ues  sont  e'ievés. 
A.vr.    FR.   Que  il    promette  et  ferme   par  son 
serment...  de  mettre  hors  de  son  royaume 
les  hereges. 
Res;.  de  la  Chambre  des  Comptes.  Carpentieb, 

l.  II ,  col.  74"- 
Lesquels  eiilin  le  trouvèrent  hérèse  et  coul- 
pahle  de  mort. 

MoNSïREi.ET,  t.  H  ,  fol.  87. 
CAT.  Heretge,  esp.  port.   Hcrege.  tr.  Eretico. 

^.  Hereciarca,  s.  m.,  lat.  H/eresiarcha, 
hérésiat'qtie. 

Adjectiv.  Oirbert  hereoiaroa  o  heretge. 

Cat.  de/s  apost.  de  Roma,  fol.  l4'i- 
fîirherl  hérésiarc/ue  ou  hérétique. 
CAT.  ESP.  PORT    Ileresiarca.  it.  Eresiarca, 

4  .     H  E  R  ETG  A  L  ,    ft  (Ij .  ,    Il  0  fé  1 1 1]  Il  f . 
Opinio  heretgai.. 

L'Arbre  de  Batalhas,  loi.   i5. 
Opinion  hérrlitfue. 

HERES,  .V.  /n.,  lat.  H/Eres,  Iiéritit;r. 
Hf.res  pot  csser  institaitz. 

'l'rnd.  du  Code  de  Jnstinien,  fol.  dA. 
Héritier  peut  être  institué. 

Quar  auran 
Hères  sordeiors. 

P.  Cardinal  :  Aissi  <.on>  lioin. 
Car  ils  auront  héritiers  plus  vils. 
(AT.  tiereti.  it.  Erede. 

2.  Her,  s.  m.,  lat.  nA.v.es,  hoir,  lu-ritiei'. 
A  lots  SOS  HERS  et  successoi's  jierpetualment 

el  heredilablemcnt. 

Tit.  du  xiv«  siècle.  DoAT,  i.  VHI ,  fol.  217. 
.A  lous  ses  lioirs  el  .successeurs  perpc'tuelloment  et 
liéiédilairemcnt. 

3.  Heritapor  ,  s.  m.,  héritier. 

Que  per  t'  .imor  nos  facza   heritaoors  ce- 
lestials. 

Lo  Payre  eternal. 
Oue  par  ton  amour  il  nous  fasse  héritiers  célestes. 

4.  Heretikr,  ERETiKtt,  .y.  ///.,  héritier. 
F.sser  heretiers  de  Dieu  e  de  tolz  sos  hcs. 
.Sohre  lolz  sos  hes  lo  estahllia  hkretier. 

r.   ri  rert.,  loi.  .^8. 
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Ktre  héritier  de  Dieu   et  de  tous  ses  Liens. 
Il  l'élablira  héritier  sur  tous  ses  biens. 

Qn'  elh  nos  cnelha  eu  resplendor 
On  li  sieu  sanbs  son  eretier. 

Pierre  d'Auvekgne  :  De  Dieu  no  us. 
Qu'il  nous  accueille  dans  la  splendeur  où  les  siens 
saints  sont  héritiers. 

Fig.   Filhs  de  Mort  et  heretiers  de  yfern. 
F.  et  Vert.,  fol.  Sg. 
Fils  de  Mort  et  héritiers  d'enfer. 
ANC.  OAT.  Hereter.  Esr.  Heredero.  port.  Her- 
deiro. 

5.  Heretiera,  heketera,  s.  f.,  héri- 
tière. 
A  ma  nnîversal  heretiera. 

T'it.  de   12^8.  Château  de  Capdenac. 
A  mon  héritière  universelle.  ' 

Fig.  Heretera  de  salvacio. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  l3. 
Héritière  de  salut.  - 

<;*T.  Hereva.  t.sr.  Heredera. 

G.   CoHEiRiTz  ,  .y.y;,  cohéritière. 
Procarairitz  et  coheiritz, 

Tit.  de  1275.  DoAT,  t.  CXXIV,  fol.  27. 
Procuratrice  et  cohéritière. 

7.  Hereditari,  ciclj.,  lat.  h.ereditarim.v, 
héréditaire. 

Fer  drech  hereditari. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  128. 
Par  droit  héréditaire. 

Fer  causa  BEREDITARIA. 

Charte  de  Gréalou ,  p.  122. 
Pour  chose  héréditaire. 

Portion  hereuitaria. 

Tit.  de  i3i3.  DoAT,  I.  XXXVHI,  fol.  178. 
Portion  héréditaire. 
CAT.  Hereditari,    esp.    port.  Hereditario.    n. 
Ereditario. 

8.  Heritalmen  ,  (7r/('.,  héréditairement. 
Coiporalmen  et  heretalmen. 

Tit.  du  Périgord,  de  1 27  i . 
Corporellemenl  el  héréditairement. 

9.  HeRETABLAMENT  ,       HERETABLEMENT  , 

HEREDiTABi.KMENT,  ac/i'.,  héréditaire- 
ment. 
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Herrtablamemt  et  h  toJz  temps. 
Tit.  duxi\^  siècle.  A1.LOV ,  Descript.  delà  Haute- 
Vienne,  p.  2i^!\. 

Héréditairement  et  à  tous  temps. 

Heretablement  et  perpetualment. 

A  lois  SOS  hers  et  successors  perpetualment 
et  hereditablement. 
Tit.  du  xive  siècle.  DoAT,  t.  VIIJ  ,  fol.  aid  et  217. 

Héréditairement  et  perpétuellement. 

A  tous  ses  lioirs  et  successeurs  perpe'tuellement  et 
héréditairement. 

10.  HeRETAT,    s./.,    lat.    H.ERK'/fTATPW, 

héritage,  hérédité. 
Aqni  deu  esser  lo  plag  tengntz  on  es  la  he- 

RETATZ. 

Trad.  du  Code  deJustinien,  fol.  i5. 
Là  doit  être  tenu  le  plaid  où  est  l'héritage. 
Que  pnesc' a  mon  fort  senbor 
Défendre  mas  heretatz. 

Le  Dauphin  d'Auvergne  :  Beis. 
Que  je  puisse  contre  mon  puissant  seigneur  défen- 
dre mes  héritages. 

ANC.  FR.   Daist  à  els  Vèréditet  des  genz. 

Ane.  trad.  du  Psaut.  de  Corhie,  ps.  1 10. 
(.AT.  Heretat.  e.sp.    Heredad.  port.  Herdade. 
iT.  Eredità,  eieditate,  ereditade. 

11.  Heretatge,  heritatge,  s.  m.,  pa- 
trimoine, héritage,  fief. 

Per  qu'  a  perdut  pro  de  son  heritatge. 
Lanfranc  Cigala  :  Estiersmou  grat. 
C'est  pourquoi  il  a  perdu  assez  de  son  patrimoine . 
Sas  en  I'  ourat  heretatge 
On  son  li  sanctor. 
R.  Gaucelm  de  Beziers  :  Quascus  planli. 
En  haut  en  l'iionoré  héritage  où  sont  les  saints. 
Toiz  em  heretiers  dels  gran  heritatge  del 
paradis. 

F.  et  Fer  t.,  fol.  56. 
iNous  sommes  tous  héritiers  du  yrand  héritage  du 
paradis. 

ANC.  CAT.  Eretatge,  eritntge.  anc.   esp.  Here- 
dage.  iT.  Eredilaggio. 

12.  Heretamen,  eretamen,  s.  m.,  hé- 
ritage, hérédité. 

Sitotnonai  grans terras  ni  grans  heretamens, 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Quoique   je  n'ai  grandes   terres  ni    grands  héri- 
tages ■ 

Qne  laisses,  après  sa  vida. 
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l.i)  sru  bfl  caplentMin'ii 
A  son  lill  ab  1'  eretkmex. 

Olivier  te  l.v  Mer  :  Ai  !  cal. 
(tu'il  UUiàl  ,  apivs  fa  vie  ,  sa  belle  conduite  à  son 
fils  »»«:  l'Ac-/r(/i7f. 

Fm  perdre  nqiicl  heretament. 

Uist.  nbr.  di  la  Bible,  fol.  2. 
Fil  pertlre  col  héritage. 
KSC.  c»T.   Herctamfnt,    eretainent.    A.sf:.    isp. 
Il  ère  dam  ie/i  lo . 

rV   Ukrkiau,  r.,   luriler,   icct'voir  un 
héritajjf ,  faire  lu-iilier. 
Pcr  so  qu'  rU  bens  ilel    jiayre   non   i)opnes 

lieRETAR. 

/'.  </(•  s.  J/onoml. 
Pour  ce  <]u"il  ue  j)ûl  lirriter  des  biens  ilu  \w\i-. 
^A^s  bénignes  et  aquells  de    bon  ayre  herr- 

TAKAtf  la  teir.i. 

J'.el  l'ert.,  fol.  TiS. 
JjCi  Jou\  rt  ceux  débonnaires  hériteront  lii'  la  terre. 
Terras  pol  boni  laissât 

E   son    filh   HEUKTAR, 

Mas  prelz  non  aura  ja  , 
Si  de  son  cor  non  l'a. 

Arnaud  pe  MAni'EiL  :  Rases  es. 
On  peut  bisser  terres  cljhire  hérilierson  fils,  mais 
il  n'aura  jamais  mérite  ,  s'il  ne  l'a  de  son  canir. 

—  Dotc-f,  inveslir. 

Cent  cavarers  vos  ai  visi  iirretar, 
E  cent  autres  desfruir'  et  issilhar. 
RamdaUU  de  VaqUEIRAS  :  Honrat  jnarqucs. 
Cenl  cavaliers  je  vous  ai  vu  tloler,  el  cent  autres 
•Wtniirc  el  exiler. 
l'are,  pas.  Mil  horr.es  e  mil  servidor 

Que  loir  foran  fient  ueretat, 
Si  'Ih  visqnes,  e  ne  e  honrat. 
GviLLVi  Ml. ,  MIJI.NE  DE  Le7.ier.s  :  (,>uascus  plor. 
Mille  ]Aiurf<<nf  cl    mille  serviteurs  qui   tous  se- 
rjieol  a^rnblemcnl  dotes,  el  puistanls  el  lionoies 
t'il  »«cùt. 

AJIC.   m.   Vous    hérite   de    toute    la    terre    du 
itrarn. 

Fboiksart  ,  t.  III  ,  p.  28. 
Sa  nile  à  fenie  li  doua 
Im  dr  sa  terre  Virrla. 

Uoman  de  linif ,  l.  I  .  p.  l3o. 
■  vT.  Hrretar .  t.^v.  Ilcrcdar.  rop.T.  Ilerdar.  ir. 
t'.redare. 

\^^.  Dezp.ki'.taiuk,  hkzerki auor,  s.  ni., 
ravi.s*fur  d'Iiéritai^es  ,  cnvahisseui- 
tl'hrriinj'cs. 
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RicX   boni    UKZEnETAlRE 

Es  picgeis  que  autre  laire. 

P.  Cardinal  :  Qui  vcgran. 
Pniss.int  liommc  em-ahisseur  d'hcrilages  est  pire 
iiuaulre  larron. 

Mais  e  fêlions  e  dezeuetadors. 

P.  Cardinal  :  Ges  ieu. 
IMi'clianIs  cl  ie'lons  el  riifisseiirs  d'héritages. 

i5.   Df.sfukt  ,    s.    m.,    oxhérodalion  , 
(IrpotiilliMiient. 

A  toi7.  deEjra  de  dolor  lo  cors  fendre 
Del  DEsEUET  del  fin  saiuta  Maria. 

G.  Faidit  :  Cascus  liom. 
A   tous  devrait  le  cieur  fendre  de  douleur  à  cause 
du  dépouillement  du  tils  de  sainte  Marie 
Qiiar,  sî  prezam  leialiat  ni  valor, 
Son  DFZERET  teiirciii  a  dezoïior. 

Ai.MERi  de;  Pegdilain  :  Ara  parra. 
Car,  si  nous  prisons  loyauté'  et  valeur,  nous  tien- 
drons à  de'îlionneur  son  exhérédalion. 

Ges  non  crei  Frances,  ses  deiuan, 
Tengan  lo  deseret  que  fan 
A  tort  a  inant  baron  presan. 
Bertrand  de  Bohn  :  Guerra  e  treballi. 
Point   je   ne  crois  fjue  les   Français,   sans  oppo- 
sition, maintiennent  le  dépouillement  qu'à  tort  ils 
font  ù  maint  baron  distingué. 

16.  Di:zERKTAMKN,  S.  /«.,  dcîponillemont, 
cxliérédation. 

Nos  quer  qii'el  dezeretamen 
Que  ill  faun  Sarrazi  felo, 
Lo  segnara  liig  la  dreita  via. 

Pierre  d'Auvergne  :  Lo  scnhcr  que. 
Il  nous  demande  que  ,  au  dépouillement  que  lui 
font  les  Sarrasins   félons,    i""i^   !■■  suivions  tous  eu 
la  droite  vole. 
ANC.     FR . 

K  Kichart  virent  tornez  à  dèscritcinent. 
Ke  Ricbart  ont  tornc  à  dûsériteinenc. 

Roman  de  Hou,  v.  Bfioo  et  367  I . 
Vous  poorchaeiez  mon  deshéritement. 
Itomnn  de  Gnrinle  Loherain,  t.  I,  p.  125. 
r.AT.    Desheretainrnt.    ant,    ksp.     Deshereda- 
iniento. 

17.  DkSHF.RKTAII  ,     XJhSERF.TAR  ,     HFZF.RK-- 

TAR  ,  7>.,  désluiritcF. 

Dcu  los    DESHRRETAR    nomiiadamen   c   den 
dire  la  causa  per  que  cl  los  desbereta. 

Trnd.  du  Code  de  Jnslinien,  fol.  60. 

Doit  les  iléshci'iter  nommément  ,   et  doit  dire  L 
cause  pourquoi  il  les  dé.^hérite. 
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Eu  cas  qne  las  ingratitatz  non  seriau  sufii- 
ciens  a  desueretar  Anthoneta. 
Tit.  de  1399.  JiJSTEL,  Hist.  de  la  m.  de  Turenne, 

p.  134. 
Eu  cas  que  les  ingratitudes  ne  seraient  pas  suffi- 
santes pour  déshériter  Antoinette. 

—  Dépouiller  d'un  héritage,  déposséder. 
Ans  se  laissen  ses  clam  deseretar. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sii-veutes  fatz. 
Mais  se  laissent  déshériter  sans  réclamation. 
len  'n  sai  de  tais  qu'  araon  dezeretak 
Mais  Crestias  qoe  Sarrazis  fellos. 

Pons  de  Capdueil  :  So  qu'  hom  plus. 
J'en    sais    de   tels    qui    aiment  plus    déposséder 
Chrétiens  que  Sarrasins  félons. 
Fig.      Ai!  quant  n'a  deseretatz. 
Qa'eran  tait  rie  en  s'amor! 
Folquet  de  Marseille  :  Si  cum  selb. 
Ah  !  combien  elle  en  a  déshérités,  qui  étaient  tous 
riches  en  son  amour  ! 

Part.  pas. 
Oms  que  deseretatz  vin,  gnaire  non  val  re. 

Sordel  :  Planher  vuelh. 
Homme  qui  vil  déshérité,  ne  vaut  guère  rien. 
Fig.      Cailins,  desheretatz  d' amor. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Crezens  fis. 
Chétif ,  déshérité  d'amour. 

IsUa  de  Lerins ,  que  faras , 
Destrucha  e  desheretada 
De  ta  gloriosa  maynada? 

V.  de  S.  Honorât. 
Ile  de  Lérins  ,  que  feras-tu  ,  détruite  et  déshéritée 
de  ta  glorieuse  famille  ? 

Cat.  Desheretar.   esp.  Desher-edar.  port.  Des- 
herdar.  it.  Diseredare . 

18.  Aderetar,  v.,  faire  héritier,  léguer. 
Terras  pot  hom  laissar, 
Son  filh  adkketar. 

Arnaud  de  Marl'eil  :  Razos  es.  Far. 
On  peut  laisser  terres  ,  faire  héritier  son  fils. 
ANC.  FR.  Douaires  xiahérite  uns  enfans  en  ma- 
nière que  li  pères  n'en   puist  faire  sa  vo- 
lenté  de  son  hiretage  puis   la   mort  de  sa 
famé. 

Coût,  de  Beaui'oisis,  p.  75. 

HERBA,  ERBA,*./,,  lai.  herba,  herbe. 

Belli  m'es  quan  1'  erba  reverdis. 
R.  Vidal  de  Bezaudun  :  Belh  m'  es  quan. 
Il  m'est  beau  quand  Vherhe  reverdit. 

II. 
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\j  odor  de  1"  erba  floria. 

B.  de  Ventadour  :  En  abril. 
L'odeur  de  l'herbe  fleurie. 

Loc.  Los  autres  compron  blat  en  herba. 
y.  et  P'ert.,  fol.  i.^. 
Les  autres  achètent  blé  en  herbe. 

Ben  sap  far  paisser  erba  vert 
Femna  qn'el  marit  enciima. 

Pierre  d'Auvergne  :  Abans  qu'il. 
Sait  bien  faire  paître  l'herbe  verte  femme  qui  ac- 
cuse le  mari. 

CAT.  Herba.  esp.    Yerba.    ponT.  Herva,    erva. 
IT.  Erba. 

1.  Erbatge,  s.  m.,  herbage,  verdure, 
printemps. 

Vei  cazer  per  los  fossatz 
Paucs  e  grans  per  1'  erbatge. 

Bertrand  de  Born  :  Be  m  play. 
Je  vois  tomber  dans  les  fossés  petits  et  grands  sur 
Vherbage. 

Seran  complit  set  ans  al  prim  erbatge. 
Cadenet  :  Ab  leyal. 
Seront  accomplis  sept  ans  à  la  première  verdure. 

—  Pâturage. 

Ni  els  encorremens  ni  els  erbatges. 

Tit.  de  1283.  ylrch.  du  Roy.,  J.  323. 
Ni  aux  parcours  ni  aux  pâturages. 
CAT.  Herbatge.  esp.  Herbage,  port.  Herbagetn , 
erbagem,  it.  Erbaggio. 

3.  Erbaria,  s.  f.,  herberie,  marché  aux 
herbes. 

Pablicamen  manifes.ladas  el  solier  de  la  er- 
baria. 

Petit  Thalamus  de  Montpellier,  p.  54. 

Publiquement  manifestées  en  la  salle  de  Vherberie. 

4.  Erbos,  adj.,  lat.  h-E.KBOstis,  herbeux. 
Sotz  Rosilho  albergo  els  pratz  erbos. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  2. 
Campent  sous  Rossillon  dans  les  prés  herbeux. 

—  Siibstanth'.  Gazon ,  pelouse. 
Quant  aug  chantar  lo  gai  sus  e  1'  erbos. 

G.  Raînolsd'Apt  :  Quant  aug. 
Quand  j'entends  chanter  le  coq  sus  en  la  pelouse. 

Sotz  lo  pin  en  1' erbos. 
B.  de  Ventadour  :  Bels  Monruels. 
Sous  le  pin  sur  \e  gazon- 

ANC.  PR.  Sur  le  tapis  de  ceste  herbeuse  rive. 
Ronsard  ,  1 . 1 ,  p.  78. 
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J'ai  délaisse  par  les  herbeux  pastis 
liofufs  on  brebis  el  leurs  aiijneaux  pclits. 
Cl.  M.\bot,  i.  I  ,  i".  3i3. 
tsp.  llerioso.    roRT.  Her\'oso.  ir.  Erboso. 

5.  Erblt,  atlj.,  lat.  HERB/V/ui^,  herbu. 

Aissi  CDU»  s'  era  'I  temps  erbotz. 

Maiïc.vbris  :  Al  jirim  coinens. 
Ainsi  comme  si  etail  \e  temps  herbu. 

UKRMIN,    F.i\Mixi,  KiiMi  ,    S.   III.,   Iicr- 
miiu'. 

r>cli"  e  blanca  plus  c'  ns  herm(s. 

CeRCAMONS  :  IVr  (in. 
Belle  et  bbuelie  plus  qa'une  hermine. 
Un  pelisso  (jne  ac  non  ermi. 
Romtin  de  Cerai-d  de  Rossillon,  fol.  56. 
l'nc  jK-lisse  c]ui  eut  uom  hermine. 
Âc  an  mantel  acolat 
D'escarlata  :ib  pel  il'  ermimi. 

Roman  de  JmiJ're,  foi.  SS. 
Kul  un   manteau  accole'  tl'ccarlate  avec  fourrure 
iVhermine. 

ASC.  CAT.    Hermini.   esp.   Armino.   port.   Ar- 
minho.  it.  ErmelUno. 

IIERMOFRODITA,  s.  m.,  lat.  herm«- 
pniioniT/tv,  hermaphrodite. 
Mascle  o  feme...  hermokroditas,  par  error 
dénatura,  Lan  nieaibres  de  quascu ,  nias   uo 
perCecbz. 

•     Elue,  de  las  propr. ,  fol.  25 1. 
Mile  ou  femelle...    les  hermaphrodites ,  par   er- 
reur de  nature,  ont  lc«  membres  de  cbacuii,  mais  non 
j'arfall». 

tAT.  k>P.  llermafrodhn.  i-ort.  Herinnphrodita, 
hennaphrodico.  it.  Ennafrodiin. 

•I.   Hkrmafrodozia,   s./.,  hcrmapliro- 
(Jisme. 
De  la  tara  dr  iiermafrodozia. 

Trnd.  d'Alhucnsis.  loi    35. 
île  la  cure  A'hermiiphriidume.  i 

HI.KM.V,  s.f.,  lat.  HF.tiMs,  heinie. 

Heuxia    e<    prr    rrebadnra    de    la    tela   dila  ; 
«ifihal.  I 

Elue,  de  lat  propr. ,  fol .  99.  | 

Hernie  »l  \mt  niplur''  de  la  loilc  dite  péritoine,      j 
r»T    l^r,  roRT.  Hernia.  n.  ErnUi. 

HF,Rf)l)I,  \.  m.,  lai.  HFr.<ji)i«s  héron. 
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IIerudi  o  falco...  Hkrodi  es  auzel  real. 

Elue,  de  lus  propr-,  fol.  l/J(i. 
Ili-nin  ou  l.iui-on...  I.e  héron  est  oiseau  royal. 

HEU!  intnj.,  lat.  heu!  eh! 

Responsivas  coma:  Heu!  que  vols? 

Lej-s  d'amors,  fol.  100. 
Responsives  comme  :  Eh  l  que  veu.i-tu  ? 

IIEYSSITACIO ,    KsiTAcio,    s.  /,    lat. 
H.KSiTATio  ,  ht'sitation  ,  irrésolution. 
Error  e  heyssitaoio. 

Es  EsiTACto,  quar  .^Icuoas  vegnadas  cazo 
deves  vos  manicyras  de  homes  am  manieyras 
inotas  de  malautia. 

Trud.  d'Albueusis ,  fol.   I  et  12. 
Erreur  et  hésitation.  . 

Il  y  a  hésitation^  car  aucunes  fois  tombent  devers 
vous  des  espèces  d'hommes  avec  beaucoup  d'espèces 
de  maladie. 

CAT.  llesitaciô.  esp.  Hesitacion.  port,  llesita- 
cào.  IT.  Esitazione. 

HODI,  s.  m.,  greffe. 

De  pneis  que  1'  a  mes  e  sson  iiodi. 
Un  troi'Badour  anonyme  :  Dieus  vos  salve. 
Depuis  qu'elle  l'a  mis  en  son  greffe. 

HOT  ,  HUEY,    HUOI,    01,    UF.Y,    UOI  ,   n(h'., 

lat.  uodie ,  aujourd'hui,  ce  jour, 
len  l'ain  tolz  jornz.  scmpre  mais  hoi  qneer. 
AlbkrïEX  :  Alrestal.  ^«r. 
Je  l'jime  tous  les  jours,  incessamment  plus  au- 
jourd'hui qu'liier. 

Mais  HUEY  s'oblida  aco  d'hier. 

PiKRRE  d'Auvergne  :  De  Dieu  no  us. 
Mais  aujourd'hui  s'oublie  cela  d'Iiier. 
Non  e.s  amors,  ans  es  eiigans  proatz, 
S' COI  enqaeretz  e  deman  o  laissatz. 
T.  DF.  Blacas  et  DE  P.  VlDAL  :  Peire  Vidal. 
Ce  n'est  pas  amour  ,  au  contraire  c'est  tromperie 
prouvde  ,  si  aujourd'hui  vous  demandez  et  demain  le 
laissez. 

Oi  val  pro  mais  que  her. 

A1MERI  de  Pegl'ilain  :  Si  com  l' arbres. 
Aujourd'hui  vaut  beaucoup  iiliis  qu'hier. 
ANC.  FR.   N'oi  autrestant  mal  ne  dolor 
Com  j'ai  eu  hui  en  oest  jor. .. 
Tant  ai  hni  fait  maie  jornée... 
"Vingt  .sols  doi  ci  gaaigner  hui. 
Fabl.  et  cent,  nne.,  t.  III,  p.  3o8  et  3G6  ;  cl 
t.  fV,  p.  2i5. 
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Loc.  No  us  membre  pas  d'  uey  ni  d' ier. 
Passio  de  Maria. 
Ne  vous  souvienne  plus  à^ aujourd'hui  ni  d'hier. 
ANC.  ïR.  Ce  n'est  mie  ne  A''ui  ne  d'ier 

Que  riches  gens  ont  grant  poissance 
De  faire  ou  aide  ou  grevance. 

Roman  de  la  Rose,  v.  lo34- 
HoEi  e  dia 
Plus  paubres. 

L'évi'que  de  Clermont  :  Peire. 
De  jour  en  jour  plus  pauvre. 
Per  que  li  novell  crestian 
L' iimonestan  bcey  e  deman. 

A'",  de  S.  Honorât. 
C'est  pourquoi   les    nouveaux    chrétiens    l'adnio- 
nètent  aujourd'hui  el  demain  (  sans  cesse). 
ANC.  FR.  N'en  partirez  hui  ne  demain. 

Fabl.  et  conl.  anc,  t.  III  ,  p.  426. 
CAT.  Hny.  ESP.  Hoj.  PORT.  Hoje,  it.  Oggi. 
Adv.  coinp.  D'dey  en  an  an  partras  d'arzi. 
V.  de  S.  Hoaorat. 
D'aujourd'hui  en  un  an  tu  partiras  d'ici. 

C'om  pne»ca  d'tioi  enan  cslire 
Qu  Amors  de  son  joi  lo  estre. 

Bertrand  de  Born  :  Sel  que  camja. 
Qu'on  puisse  d'aujourd'hui  en  avant  reconnaître 
qu'Amour  l'étreint  de  sa  joie. 
ANC.  FR.  D'ui  en  huit  jours. 

JoiNViLLK  ,  p.  J58. 
ANC.  CAT.  De  hiiy  avant. 
ANC.  ESP.  D'  oy  adelantre. 

Fuero  Juzgo,  lib.  XII ,  lit.  ni ,  5-  16. 

2.  HuEiM.iis,  oiMAis,  ndi>.,  désormais. 
HtJEiMAis  parran  li  rie  e  ill  pro. 

Pierre  d' Auvergne  :  Lo  senher  que. 
Désormais  paraîtront  les  puissants  et  les  preux. 
Er  saubut  hueimais  d'  aissi  enan. 

FoLQUET  DE  MARSEILLE  :  Al!  quant  gert. 
Sera  su  désormais  d'ici  en  avant. 
O1MAIS  lu'  aurelz. 

CadeSET  :  Oim.Tis. 
Désormais  vous  m'aurez. 
ANC.  FR,  H'in-mais  n'esfeut  parler  d'acordes. 
G.  Gliart  ,  t.  II ,  p.  217. 

HOLOCAUST,    OLOCAUST,   s.    m.,  lat. 

HOLOCAUSTMA/? ,  liolocauste. 
<<  Te,  vec  te  de  que  fassas  hoi.ocaost  netamens,  » 
E  del  li  .1.  aret  don  fetz  a  Dieu  presens. 

Pierre  de  Corbiac  ;  El  nom  de. 
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'<  Tiens  ,  voici  de  quoi  tu  fasses  holocauste  pure- 
ment ,  »  et  il  lui  donna  un  bélier  dont  il  fit  présent 
à  Dieu. 

Olocaust  fay  de  rapiua. 

Bret^.  d'antor,  fol.  67. 
Fait  holocauste  de  rapine. 

CAT.  ESP.  PORT.  Eolocausto.  IT.  Olocciusto. 

HOM,    HOME,    OM,    .<;.    m.,    lat.    homo, 
homme. 

Qui  mais  val  mais  fay  de  falhimen  , 
Cau  falh  en  re,  que  us  homs  ses  valor. 

B.  CarB05EL  :  Per  espassar. 
Celui  qui  vaut  davantage  fait  plus  de  faute  ,  quand 
il  manque  en  rien ,  qu'un  homme  sans  valeur. 
Al  liai  HOM  donarai   un  bezan , 
S!  '1  desliais  mi  dona  un  clavelh. 

P.  Cardinal  :  Tos  temps  azir. 
Au  loyal  homme  ie  donnerai  un  Lésant ,  si  le  dé- 
loyal me  donne  un  clou. 

ANC  FR.  Se  on  le  devoit  croire,  selonc  ce  que 
il  estoit  propres  homs,  ou  selon  ce  que  il 
esioit  filz  adoptis  de  Dieu  le  père. 

Rec.  des  hist.  de  Fr. ,  t.  V,  p.  244- 
Nus  homs  ne  se  teneit  à  une  famé  espose. 
Roman  de  Rou,  v..  770. 
Du  premier  hum 
L'histoire  avon. 

Blason  des  Faulces  amours,  p.  248. 
ANC.  ESP.  No  aventures  mneho  tu  riqueza 

Per  cousejo  de  orne  que  ha  pobreza. 
Hist.  du  conte  de  Lucanor.  Hist.  de  la  Poés.  esp., 
t.  I.p.g;. 

HoM  s'employa  comme  pronom  in- 
défini : 

Li  deu  far  om  so  aniversari. 

Titre  vers  1090. 
On  lui  doit  faire  son  anniversaire. 

Il  est  si  évident  que  Xon  du  français 
actuel  vient  de  Thom  ,  cm  roman ,  que 
dans  les  troubadours  cet  hom  se  com- 
bine avec  le  pronom  personnel  : 

Mas  ja  no  s  cug  hoji  qu'ien  m'abays. 

P.  Vidal  :  A  per  pauc  de. 
Mais  que  jamais  on  ne  se  pense  que  je  m'abaisse. 
Quaut  el  s' irais,  e  vei  c'  om  no  s  castia. 
G.  Faidit  :  Cascus  hora. 
Quand  il  s'irrite  ,  et  voit  qu'on  ne  se  corrige  pas. 
ANC.  FR.  Quant  prez  erent  de  cel  endreit 
Corne  hom  pierre  jeter  porreit. 

Roman  de  Rou,  v.  6702. 
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l'ne  cbançoa  tote  de  Rouie  , 
Ouques  si  bêle  n'oï  home. 

Rnmiin  du  Renart,  t.  III  ,  p.  47- 
I.e.i  adultères  n'avoient  boa  temps  et  home 
n'osoit    attenter  sacrilège  de   corroiniire    une 
vierge. 

F.  P.  Cbespet,  De  l'excell.  de  Firg.  et  Chast. 
ASC.  c.\T.  E  per  amor  pot  ser  hom  îgnoceats. 
Aisi.vs  MaRcu  :  Si  cuiu  un. 
ANC.  ESP.  La  cosa  que  omite  tiene  treiata  anuos 
En  paz. 

Ftiero  Juzgo,  lib.  X  ,  tit.  li  ,  5-  6. 
ASC.  roar.  Que  ome  perdera  per  ren 
Coita  d'  amor. 
Cancion.  Jecollep.  dos  nobres,  fol.  4^». 
ASC.  iT.    Vien  peccato  di  gola , 

Ch' /iom  cbiaina  gliiottornia. 

Brlnetto  Latim  ,  TtsoretlOj  26. 

Le  professeur  Ben.  Perotti,  tra- 
ducteur de  V Histoire  littéraire  de  l'Ita- 
lie par  Ginguené,  ayant  employé  l'ex- 
pression uoM  dans  ce  sens  indéfini ,  en 
disant  : 

UoM  sa,  COM  vede,  uom  sente, 
dos  critiques  lui  ont  reproché  d'avoir 
réliabilité     cette    ancienne    acception. 
Voyez  Bihliotcca  Italiana,  nov.  iSaS, 
p.  2. ',9. 

Loc.     Ane  HOM  de  carn  non  ac  ira  maior. 
Dlides  de  PiiADEs  :  El  temps  d'  csliu. 
Oncqucs    homme    de    cliair    n'eut    tristesse  plus 
gnoHc. 

D'  antres  miracles  montz 
Don  HOM  carnals  no  sap  fi. 

l'iEP.RE  d'Auvergne  :  Dicus  vera. 
D'autres  miracles  nombreux  dont  homme  charnel 
ne  sait  la  fin. 

Fon  pueys  lo  Reis  glorîos 
lioM  carnals  ,  de  peccntz  bios. 

GriLi.AiHL  DE  .S.  UiDiER  :  .Aissi  cum  a. 
Futriuuilc  lo  Roi  giuricux  //omme charnel,  exempt 
de  |>rcbéi. 

Coma  son  bome.»  de  niar. 

r.eirert..M.:>[\. 
Cominr  «ont  hnmmrs  Je  mer. 

lîrigoef  com  los  bon»  homes  de  cort,  et  après 
loi  »o  qu*el  |>ot. 

y.  de  Sordcl. 

Il  fraya  avc«  In  lion»  homme»  <1«  cour ,  cl  apprit 
mut  r«  f|u'il  pot. 
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—  Honinie-Iige ,  vassal. 

Serctz  HOME  dclh  comte  de  Tbolosa,  et  ad 

clh  serelz  obediens. 

Philomena. 
Vous  serez  homme  du  comte  de  Toulouse,  et  à  lui 
vo«,<;  serez  obéissant. 
Fig.    S  OS  ami  ex  e  sos  ser  vire 
E  SOS  H  OMS  suy  e  serai. 

Ili'Gi'ES  DE  s.  CvR  :  Aissicum  es. 
Son  ami  et  son  serviteur  et  son  homme  je  suis  et 
serai. 

Vostr'oM  sui  en  totas  sazos. 

G.  Faidit  :  Abcbantar. 
Je  suis  votre  homme  en  toutes  saisons. 
ANC.  FR.  Je  sni  vostre  homs  et  vos  mes  sire. 

Roman  du  Renart,  t.  H  ,  p.  3oj. 
CAT.  MOD.   Home.   ksp.    mod.    Nombre,  port. 
MOD.    Homem.  ix.  mod.  Uomo. 

2.  Gentils  hom,  s.  m.,  gentilhomme. 
Si  el  es  iilbs  d'  aital  bom  que  es  fort  gen- 
tils CM. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  98. 
S'il  est  fils  de  tel  homme  qui  est  fort  g-entilhomme. 
Gentils  hom  era,  fils  d'un  cavallier   que 
non  era  ries. 

f.   de  Guillaujne  Âdhétnar. 
Klnit  g-entilhomm.e,  fils  d'uu  cavalier  qui  n'était 
pas  riche. 
ANC.    FR. 

Laboureurs  vit  repaistre  en  lenrs  maisons 
Sans  craincte  ou  pour,  jdus  fiers  que  gentilz 

homs. 

Cl.  Marot  ,  t.  V,  p.  61. 
CAT.    Gentil  home.  est.    Gentilhombre.    port. 
Geiitil-homem.  it.  Gentiluomo, 

3.  HoMENES  ,  oMENEs,  S.  /??.,  hommagc. 

Que  '1  vengues, 
Masjnntas,  far  homenes, 
1'.  Raimond  de  Toulouse  :  Arai  ben. 
Que  je  lui  vinsse,  mains  jointes,  faire  hommage. 
Mi  dons,  per  sa  franchesa  gran  , 
Plac  e  receup  mon  omenes. 

Peyrols  :  leu  non  lauzarai. 
Ma  dame,  par  sa  francliisc  grande  ,  ajjre'a  et  reçut 
mon  hommage. 

/j.  Omenesc  ,  S.  ni. ,  hommage. 

Carta  col  rei  reconosc  qn'el  sagramen  qne 
li  fon  fag,  li  fes  hom  ses  omenesc. 

Cartu taire  de  Montpellier,  fol.  160. 
Charte  comme  le  roi  reconnut  que  le  serment  qui 
i    lui  fut  l'ait  ,  ou  lui  fit  sani  hommage. 
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5.  HOMENATGE,  HOMENAGK  ,  OMENAGE  , 

S.  m.,  hommage. 

S'en  fos  seigner,  ja  no  m  feir'  homenatge 
Adrechainen  ,  car  sai  iju'el  no '1  tenria. 

Lanfkanc  CigaLa  :  Estiers  mon  grat. 

Si  je  fusse  seigneur,  jamais  il  ne  me  ferait  hom- 
mage direciemenl ,  car  je  sais  qu'il  ne  le  tiendrait 
pas. 

Vuelh  que  totz  li  fassan  homenage. 

PUILOMENA. 

Veut  que  tous  lui  fassent  hommage. 
Fig.  Ella  lo  près  per  son  cavallier,  e  receap  son 

HOMENATGE. 

f.  de  Raimond  Jordan. 
Elle  le  prit  pour  son  chevalier,  el  reçut  son  hom- 
mage. 

Pueis  vi  mon  hamil  semblan  , 
E  receup  mon  homenatge. 

G.  Faidit  :  Sitôt  ai. 
Puis  elle  vit  mon  humble  manière ,  et  reçut  mon 
hommage. 

Com  s'ieu  1' agaes  fait  certan  omenage. 
Peyrols   :  D'un  l)on  vers. 
Comme  si  je  lui  eusse  fait  sûr  hommage. 
CAT.   Homenatge.  esp.  Homenage.  port.  Ho- 
menagem.  it.  Otnaggio. 

6.  HOMECIDA  ,   OMICIDA,  S.    m..    Ut.     HO- 

MiciDA,  homicide ,  meurtrier. 
No  sias  homecîda  de  tu  mezeys. 

V.  et  Fert.,  fol.  21. 
Ne  sois  pas  homicide  de  toi-même. 

—  Meurtre. 

Lo  .VII,  peccat  fo  omicida. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  2. 
Le  septième  péché  fut  homicide. 
CAT.  ESP.  roRT.  Homicida.  it.  Omicida. 

7-  HoMiciDi,  OMiciDi ,  S.  m.,  lat.  homi- 
cmium,  homicide,  meurtre. 
Mesclas  e  biegas,.--  contensos  et  omicidis. 
Apres  sego  s'en  raotns  ves  homicidis. 

V.  et  Vert.,  fol.  22  et  11. 
Querelles  et  disputes,...    contestations  et  homi- 
cides. 

Après  s'en  suivent  nombreuses  fois  homicides. 
CAT.  Homicidi.  esp.  port.  Homicidio.  it.  Omi- 
cidio. 

—  Meurtrier. 
HoMioiDi  e  lauzengier... 
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Homicidi  e  traidor. 

Marcabri's  ;  Pus  mos. 
homicides  et  médisants...  Homicides  et  traîtres. 

8.   HoMiciDiER,  S.  m.,  homicide,  meur- 
trier. 

Als  homicidiers  ,  als  fornicadors. 
Trad.  de  la  f»  Ep.  de  S.  Paul  à  Timothée. 
Aux  homicides,  aux  fornicateurs 
ANC.  CAT.  Uomicidiari.  it.   Omicidiario. 

9.PROHOME,  PROSOM, .?.  w.,  hit.  vv^udens 
HOMO,  prud'homme. 
Lo  jutges  las  dea  far  commaudar  en  garda 
d'  nn  PROHOME  estranh. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  21. 
Le  juge  doit  les   faire  recommander  en  la  garde , 
d'un  prud'homme  étranger. 

L'aigaa  si  part  sas  el  gravier, 
Lo  PROsoMs  mes  dedins  sos  pes. 

V.  de  S.  Honorât. 
L'eau  se  sépare  sur  le  gravier,  le  prud'homme  mit 
ses  pieds  dedans. 

ANC.  fr.  Fet  Renaît,  qar  tu  es prodoin. 

Roman  du  Renart,  t.  I  ,  p.  196. 
Mais  puis  ser-d  prodons  et  sages. 
Nouf.  rec.  defabl.  et  cnnt.  anc,  t.  I,  p.  369. 
ANC.  CAT.  Prohom.  esp.  Prohoinbre. 

10.  Prodomia,  s,f.,  prud'hommie,  bonté, 
probité. 

Paire  ,  en  vos  non  es  prodomia. 

Chronique  d'Arles. 
Père ,  en  vous  n'est  pas  prud'hommie. 

11.  BoNOMiA,  S./.,  bonhomie,  douceur, 
bonté. 

Un  evesque  mot  sant  e  de  gran  bonomia. 
Complida  de  vertut  e  de  gran  bonomia. 
/'.  de  S,  Honorât. 

Un  évéque  moul?  saint  et  de  grande  bonhomie. 

Accomplie  de  vertu  et  de  grande  douceur. 

12.  HUMAN,   UMAN,  ad/,,    lat.    HUMAN«V, 

humain. 

Deslivrar  d'infern  trastot  I'uman  linhafge. 
V.  de  S.  Honorât. 
Délivrer  d'enfer  toute  Vhumaine  race. 

Près  per  nos  carn  humana. 

P.  Cardinal  ;  .Thc<;um  Crist. 
Prit  pour  nous  chair  humaine. 
CAT.  Hnmd.  esp.   port.  Humana,  it.  Utnano. 
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i3.  Hlmanal  ,  UMANAL,  adj.,  humain. 

Per  tu  es  sobronrada 
Tota  l'uMANALS  lignada. 

G.  lh(jLiKR  :  Sancta  Verges. 
Par  loi  est  suilionoice  toute  Vhitinaine  lignée. 
El  penra  eu  Ihieis  hcmanal  natura. 

Lit',  de  Sydrac,  loi.  90. 
11  prendra  en  elle  humaine  nature. 
ASC.  c.\T.  ANC.  ESP.  Hitmanal. 

) ').  IIuMANALMEN  ,  arfi'.,  luiniaiiiement. 

Una  emage  de  Nostre  Senhor,  no...  facLa 
ni'siANAi.MEN,  mas  per  vertiit  de  Dieu. 

dit.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  36. 
Une  image  de  Notre  Seigneur,  non...  faite  fiiunai- 
nement,  mais  j>âr  vertu  de  Dieu. 

HuMANAi.MENT  passant  d' aquest  seigle  en 
l'antre. 

Tit.  de  i333.  DoAT,  t.  XLIII,  fol.  33. 
Passant  humainement  de  ce  monde  dans  l'autre. 

i5.  HuM.\NAT,  adj.,  humanisé  ,  devenu 
liomme. 

l'!l  filh  ,  en  quant  que  es  hcmanaï  et  incarnat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  8. 
Le  fils,  en  tant  qu'il  est  humanisé  et  incarné. 

16.     HUMANITAT,     UMANITAT,     S.f.,    Ulf. 

HUMANiTATe/?^ ,  humanité. 
Apertenoa  JhesuChristjCanta  ssa  hdmanitat. 

V.  et  Vert.,  fol.  4. 
Appartiennent  à  Jésus-Christ,  quant  à  son  humanité. 
Car  .selh  qu'  anc  no  fe.s  peccat, 
"Venc  saffrir  humanitat 
E  mort  desotz  Pons  Pilât. 

Pierhe  d'Auvergne  :  Lauzatz  sia.    . 
Car  celui  qui  jamais  ne  fil  péché,  vint  soufi'rir  Jiu- 
manité  et  mort  dessous  Ponce-Pilate. 

—  Charité,  douceur. 

No  fai  UMANITAT  als  paubres. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  64. 
Ne  fait  ]ia3  charité  dux.  pauvres. 

r.AT.  Humanitat.  esp.  Humanidad.  tort.  liu~ 
manidade.  it.  IJinnnità,  itmanitate,  iima- 
riitade. 

HONOR  ,  ONOR  ,  s.  j. ,  la  t.  HONOR  ,  hon- 
neur, avantage. 

.la  iiios  c)iantars  no  m'er  hosors. 

li.  DK  Vf.ntaboijr  :  Ja  mos. 
Jamais  mon  cliantrr  ne  me  »era  honneur. 
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Cran  ben  e  gran  homoh 
Conosc  que  Dieus  me  fai , 
Qu'ieii  am  la  belazor 
Et  elba  me  ,  so  sai. 

B.  DE  Ventadour  :  Pus  rai  preialz. 
Grand  bien  et  grand  honneur  je  connais  que  Dieu 
me  fait  ,  vu  que  j'aime  la  plus  belle  et  elle  moi , 
je  le  sais. 

Loc.      Cant  cl  vi  que  venia, 

Salh  en  pes  per  far  m'oNOR. 

Gui  d'Uisel  :  L'autre  jorn. 
(^uand  il  vit  ([ue  je  venais,  il  saule  en  pied  pour 
me  faire  honneur- 

Prép.  coinp.  En  uonor  del  Paire  en  oui  es 
Totz  poders  e  tota  vertatz. 
Pons  be  Capdueil  :  En  honor. 
En  honneur  du  Père  en  qui  est  tout  pouvoir  et 
toute    vérité. 

ANC.  FR.  Mcult  li  portent  toit  grant  honor. 
Nouv.  rec.  de  fabl.  et  cont.  anc. ,  t.  1  ,  p.  234- 

—  Dignité ,   bénéfice ,  droits  honorifi- 
(|ues,  fonds,  terre,  domaine,  patri- 
moine. 
E  '1  reys  de  cai  ieu  tenc  m'oNOR. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  de  chantar. 
Et  le  roi  de  qui  je  tiens  ma  terre. 
Que  m  renda  m'oNOR  e  tôt  mo  fieu. 
Mi  renda  en  sa  honor  ces  ni  toliea. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  88  et  72. 
Qu'il  me  rende  mon  bénéjice  et  tout  mon  fief. 
Me  rende  en  son  dotnaine  cens  et  tonlicu. 
Honor  dotal  no  s  pot  alienar. 

Petit  Thalamus  de  Montpellier,  p.  69. 
Fonds  dotal  ne  se  peut  aliéner. 

Fiff.  et  alhisiv.  D'aver  I'onor  e  '1  fieu 

Que  han  tos  los  cors  sancs  que  moriron  per 
Dieu. 

V.  de  S.  Honorât. 
D'avoir  la  dignité  et  le  fief  qu'out  tous  les  corps 
saints  qui  moururent  pour  Dieu. 
ANC.  FR.  Jà  n'aura  ne  bien  ne  honor. 

Nom',  rec.  defahl.  et  cont,  anc,  t.  1  ,  p.  370. 
Ci  sunt  venu  Sarrazin  d'outre-mer 
Qui  bien  nos  cuident  de  nos  honors  geter. 
7{o;M«n  r/'y^^o/rt«f.  lÎF.KKER,  p.  i85. 
CAT.  ESP.  PORT.  Uonor.  it.  Onore. 

?..  HoNRAN.sA,  oNRANSA,  S.  f.,  houneur. 
Er  lo  pro  meus,  e  vostra  I'onransa. 
Aimeri  de  Peguu.ain  :  Hom  diiz. 
Sera  mien  le  profit  ,  et  votre  l'honneur. 
Si  domneys  e  corlcjars  no  fos, 
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No  fora  pretz  ni  servirs  ni  honrassa. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Tos  temps  aug. 
Si  galanterie  et  courtiser  ne  fût ,  ne  serait  mérite 
ni  servir  ni  honneur. 

—  Accueil,  éloge. 

No  m  tardasetz  hiieimais  vostra  hokransa  , 
S'aver  la  dei. 

GiRAUD  LE  Roux  :  NulLs  Iiora. 
Que  vous  ne  me  retardassiez  de'sormais  votre  ac- 
cueil, si  je  dois  l'avoir. 

L'autre  fan,  senes  sal, 
Coblas,  sirventes,  dansas; 
...  Cnian  honransas 
Penre  per  Inr  trobar. 

G.  RiQUiER  :  Pus  Dieu. 
Les  autres  font,  sans  sel,  couplets,  sirventes,  dan- 
ses;... ils  pensent  recueillir  des  éloges  pour  leur 
trouver. 

—  Hommage. 

Pois  li  darem  del  vi  en  laoc  d'oNRANSA. 
LanzA  :  Emperador. 
Puis  nous  lui  donnerons  du  vin  en  lieu  à'hommage. 
ANC.  iT.  Onranza. 

3.  HoNKAMENT,  ONRAMEN ,  S.  m.,  Consi- 
dération, politesse,  égard,  respect. 

Las!  qni  sabra  mais  tan  entieiraraens 
Far  ad  autrui  honramens  ni  honor. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  S' ieu  auc  cliaotiei. 
Hélas  !  qui  saura  désormais  aussi  entièrement  faire 
à  autrui  considération  et  honneur. 

Quar  as  belbs  honramens 
"Val  mais  q'  un  dou  petitz. 

GiRAUD  DE  Calanson  :  El  mon  non. 
Car  une  Lelle  politesse  vaut  mieux,  qu'un  petit  don. 

—  Honneur,  gloire. 

Quascan  jorn  creyssetz  vostr'  onramen. 

Pons  de  la  Garde  :  D' un  sirventes. 
Chaque  jour  vous  accroissez  votre  honneur. 
Car  an  mes  tôt  so  per  qn'  om  vai  pueian 
En  honrament  et  en  pretz ,  en  soan. 

B.  Cai.vo  :  Ab  gran  dreg. 
Car  ils  ont  mis  en  mépris  tout  ce  par  quoi  on  va 
montant  en  gloire  et  en  mérite. 

—  Avantage,  profit. 

Câpres  lo  joy  me  vengaes  l'  onramen. 
G.  Faidit  :  Ane  no  m  parti. 
Qu'après  la  joie  me  vînt  le  profit. 

Onramens  grans  cre  que'l  n'eschai 
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A  celh  que  sab  eu  patz  snfrir 
Son  dan. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Us  novels. 
Grand   avantage  je   crois  qu'il  lui  en   échoit  à 
celui  qui  sait  souftVir  on  paix  sou  dommage. 

—  Domaine,  terre. 

Demaudatz  al  rey  tôt  1'  onramen 
De  lai  d'Urgelh,  que  solialz  lener. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sirventes  farai. 
Demandez  au  roi  tout  le  domaine  au-delàd'Urgel, 
que  vous  aviez  coutume  de  tenir. 
ESP.  Honramiento. 

/j.HoNRADOR,  S.  m.,  qui  honore,  ado- 
rateur. 
Com  servidor  et  honrador  de  Dieu. 

Jhr.  de  l'A.  et  du  N.-T.,  fol.  16. 
Comme  serviteur  et  adorateur  de  Dieu. 
ESP.  port.  Honrador. 

5.  HoNORûs,  adj.,  du  lat.  honor^^cus, 
honorable. 

Totz  bos  ayp.s,  per  qn'estatz  honoros 
E  fis  e  cars  e  valens  sobr'elsbos. 

Arnaud  de  Marueil  :  A  gran  honor. 
Toutes  les  hounes  qualités  par  lesquelles  vous  êtes 
honorable  et  fidèle  et  cher  et  méritant  sur  les  bons. 
CAT.  Honros.  anc.  esp.  Honoroso.  esp.   mod, 
port.  Honroso. 

6.  Honorable,    honrable,    ondrablk, 
fidj.,  lat.  HONORABiLEw,  honorablc. 

So  es  qu'el  sia  plus  honorables  dels  altres. 
Trad.  deBbdeJo\.  (J3. 
C'est-à-dire  qu'il  soit  plus  honorableqae  les  autres. 
Si  non  cuia  que  li  sia  honrabla. 

y.  etFert..  fo!.3i. 
S'il  ne  pense  pas  qu'elle  lui  soit  honorable. 
Del  ondrable  senhor. 

Tit.  de  1^02,  de  Bordeaux.  Bihl.  Monleil. 
De  Yhonorable  seigneur. 
A  lo  honorable  borne  Joban. 

Tit.  de  i46"4,  deBordeaux.V,\h\.  Monfeil. 
A  Yhonorable  homme  Jean. 
CAT.  ESP.  Honorable,  it.  Onorevole . 

7.  HoNORiu,  adj.  ,  remarquable,   dis- 
tingué. • 

Ma  don'  a  pretz  honoriu. 

P.  Vidal  :  Be  m  par. 
Ma  dame  a  mérite  distingué. 

8.  HONORAR ,  HONRAR,   ONRAR,    HONDKAR , 

oxnrx.\R,  x>.,  lat.  HONORARf?,  honoier. 


536 


HON 


Qui  BoxoRiL  son  paire  s'esjantira  de  sos  fils. 

TraJ.  de  Bide,  fol.  70. 
Qui  honorv  son  père  se  rejouira  de  ses  fils. 
(irau  ren  pogra  ci'aulras  donas  hosrar. 

Arsavd  de  Marieii.  !  Ane  vas  amor. 
Beaucoup  d'autres  dames  je  pourrais  honorer. 
Tant  cantet  d'  ela ,  e  tant  la  onret  e  la  servi 
que  la  domna  se  laisset  envolai-  ad  el. 

f.  de  Pierre  de  Maensac.     ' 
Tant   chanta  d'elle ,  et  tant  l'honora  et  l.-i  servit 
que  la  dame  se  laissa  enlever  par  lui. 
Parc.  pas.  \ 

Mas  volon  niortosRADA  queviuie  aanJdamen.  j 

GviLLAt'ME  DE  TUDELA. 
Ils  veulent  plus  mort  honorée  que  vivre  lionteu-  | 
sèment.  i 

ASC.  FR.  Mnlt  snnt  hontiret  W  tuen  ami.  1 

Ane.  trad.  du  Psaut.  de  Corbie,  ps.  l38. 
ASC.    CAT.    K-Hr.    ESP.  HoïiOTar.    CAT.  MOD.  ESP.  I 

MOD.  PORT,  lionrar.  IT.  Onorare.  \ 

«j.  HojîRADAMK?î ,  adv.,  hoDorablement.  | 
Ella  lo  fetz  HOWRADAMF.îf  sepellîr  en  la  niai-  I 
son  del  Temple  de  Tripol. 

y.  de  Geoffroi  Rudel. 
Elle  le  fil  honorablement  ensevelir  dans  la  maison  1 
du  Temple  de  Tripoli.  | 

CAT.  Honradament.  es  p.  port.  Uonradamente.  j 

I  o.  HoxoRADAMEN,  arff.,  honorablement,  i 
Me  fai  entr'  els  pas  vienre  mot  honoradamess.  | 
Pierre  DE  Coruiac  :  El  nom  de. 
Me  fait  vivre  entre  eux  beaucoup  plus  honorable-  1 
ment. 

CAT.     Honorablement,    esp.    Honorablemente- 
IT.  Onorevolinente . 

I  I.  Ho>Or.lFICAR,  ÎJ.,  lat.   HOSORIFICARC,  ! 

rendre  honneur,  honorer.  j 

Qaal   que   sia   qae   a    me  aara   amiuistrat ,  | 

mon  pavre  lo  hokorificara.  ; 

Fraf;.  de  trad.  de  la  Passion. 

Quel  <|ul  soit  qui    m'aura   servi  ,    mon   père   lui  ! 

rendra  honneur. 

KJic.  PR.  Voo»  avez  trouvé    le  moyen  de  faire  [ 
que  reste  place-cy,  laquelle  de  soy  est  assez  ■ 
refusable  ,  soit  maintenant  hqnorifiée. 
Macali.T,  Trad.  de^  ÀpoplUe^mcSj  fol.  44- 
CAT.  ASC.  fc-sp.  Honoriftcar.   it.  Onorificare . 

io..  Df-shonor  ,  DESoîîOR,  S./.  ,  (léshon- 
ncur. 

En  gran  nisHonosL 
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Ne  venra  sa  corona. 
Germonde  de  Montpellier  :  Greu  m'es. 
En  grand  déshonneur  en  viendra  sa  couronne. 
Loc.       Ane  no  ill  fi  desonor. 

P.  Bremond  ricas  novas  :  Lo  tels. 
Jamais  je  ne  lui  fis  deshonneur. 
Sitôt  lop  m'  apellatz  , 
No  m'  o  tenh  a  deshonor. 

P.  Vidal  :  Decliantar. 
Quoique  voufî  m'appeliez  loup  ,  je  ne  le  liens  pas 
à  déshonneur. 
\yc.  m.     Icil  te  gart  de  deshonor. 

Rotnan  du  Renart ,  t.  II  ,  p.  78. 
CAT.  ESP.  Deshonor.  it.  Disonore. 

l3.     DeSHONRANSA  ,    DESONRANSA,     S .    f.  , 

déshonneur,  opprobre. 
Car  clergne  e  sel  de  Fransa 
Prezon  pauc  la  desonransa. 

Palazis  :  Si  col  flacs. 
Car  les  clercs  el  ceux  de  France  prisent  peu  le 
déshonneur. 

Qui  voira  venjar  la  deshos'Ransa 
Qu'elh  près  pet-  nos,  quan  .sns  la  crotz  fo  mes. 
B.  Gacczlm  :  Qui  vol  aver. 
Qui  voudra    venger    l'opprobre  qu'il   prit    pour 
nous,  quand  il  fut  mis  sur  la  croix. 
AKC.  FR.  Sa  honte  e  sa  deshonorance . 
B.  DE  Sainte-Maure  .  Chron.  de  Norm.,  fol.  169. 
î    ASC.  CAT.  Desonraiiza. 
i 

j  1/4.    Deso>-orar,    deshonrar,  deshon- 

!         DRAR  ,  DESO>T  AR  ,  DESONDRAR  ,  V.,  dés- 

honorer,  outrager. 
j  Allais  hom  Dieu  desonora. 

Bref,  d'amor,  fol.  l4o. 
I         Un  tel  homme  outrageD\e\x. 
'  Greu  er  que  no  us  deshosure. 

I  P.  Vidal  :  Mo  m  fay  cbaclar. 

I         11   sera  difficile  qu'il  ne  vous  (i-'ifto/iore. 
I    Part.  pas. 
1        Mas  vueilh  mnrir  qe  viare  dbsonratz. 

Blacasset  :  Gerra  mi  pby. 
Pluî  je  veux  mourir  que  vivre  déshonoré. 
La  crestiautatz  era  estada  desonraha. 

l^.  de  Folquet  de  Marseille- 
La  chrétienté  avait  été'  déshonorée. 

CAT.   Deshonrar.    asc.   esp.    Deshonorar.   f.sp. 
MOD.  port.  Deshonrar.  ir.  Disonorare. 

i5.  Desonradament  ,  DESONDRADAMENS , 
adi'.,  d'une  manière  déshonorante, 
honteusement. 


HON 

Amenât  fora  mol  DESOWRAD.\MEifT. 
Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  ;o. 
Amené  dehors  moult  honteusement. 
Menât  mot  desondradamens. 

Abr.  de  l'A.  et  du  N.-T.,  fol.  3o. 
Mené  moult  malhonnêtement. 

16.  Endesonrar,  V.,  déshonorer. 
Part.  pas.  Per  totz  tengatz... 

EsDESONRATZ. 

ESPERDt'T  :  Qui  non. 
Par  tous  tenu...  déshonoré. 

17.  SoBRONR.AR,  V.,  surhonorer,  honorei 
beaucoup. 

Part.  pas.  Aissi  qnon  es  sobro5Rada 
La  maire  del  Salvador. 

G.  RlQUIER  :  Aissi  quoa  es. 
Ainsi  comme  est  surhonoree  la  mère  du  Sauveur. 

18.  Ho>"ESTAT  ,    HOXF.STETAT,    S.    /.,    lat. 

HOTîESTATew,  honnêteté ,  vertu. 

En  la  HONESTAT  de  niatrernoni. 

Si  no  fos  per  la  hoîîe.stetat  de  matremon: 
e  del  sagramen . 

^'.  et  Vert.,  fol.  91  et  92. 

^nV honnêteté  àa.  mariage. 

Si  ne  fût  pour  V honnêteté  de  mariage  et  du  sacre- 
ment. 
Prov.  HoxESTAT  non  porta  costalier. 

B.  CarboNEL  :  Per  espassar. 

Vertu  ne  porte  pas  coutelas. 

ASC.  CAT.  Uonestat.  cat.  mod.  Honestetat.  asc. 
E.sp.  Honestad.  esp.  mod.  Uonestidad.  port. 
Honestidade.  it.  Onestà,  onestate,  onestade. 

19.  HoNEST ,  acij.,  lat.  no-szsiiis ,  hon- 
nête, vertueux,  poli. 

Pneys  fai  cara  mont  honesïa. 

P.  Cardixal  :  Qui  ve  gran. 
Puis  fait  mine  moult  honnête. 
Car  es  tan  de  bon  aire, 
Franch'  et  nmils  et  hojîesta. 

G.  AdhemaR  :  Be  m' agr'  ops. 
Car  elle  est  si  débonnaire ,  franche  et  modeste  et 
•vertueuse. 

O  ell  e.s  pus  hosestz  tjae  los  antres,  o  ell  es 
faula  etysqnern  e  dirrizio  de  tôt  lo  poble. 
V.  et  Vert.,  fol.  97. 
Ou  il  est  plus  vertueux  que  les  autres,  ou  il  est  la 
fable  et  la  raillerie  et  la  dérision  de  tout  le  peuple. 

CAT.  Honest.  csp.  port,  llonesto.  it.  Onesto 
II. 
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ao.    HoNESTAMEN ,  adv.,   honnêtement, 
convenablement. 

Aqni  sio  11  lieh  establit  honestamek. 

Trad.  de  la  règ.  de  S.  Benoît ,  fol.  27. 
Là  soient  les  lits  établis  convenablement. 
CAT.   Honestament.  esp.  port.  Honestamente . 
IT.  O  ne  s  lamente . 

21.  DeZONESTAT  ,    DESHOK ESTETAT  ,   S.f., 

(léshonnéteté  ,    malhonnêteté  ,    gros- 
sièreté. 
Ses   far  dezoîtestat. 

Lej'S  d'amors,  fol.  .^i. 
Sans  faire  malhonnêteté. 

Vilanas  paraulas  qnetornon  en  ribandias  et 
en  deshosestetat. 

/-'.  et  Vert. ,  fol.  84. 

\  ilaines  paroles  qui  tournent  en  detauches  et  en 
déshonnêteté. 
A5C.   esp. 

Toda  monia  qae  face  tan  grand  desonestat. 
Milagr.  de  ^uestra  Senora,  cop.  O^Q- 
r.iT.  Deshonestedat.  esp.  mod.  Deshonestidad. 
PORT.  Deshonestidade.   it.   Disonestà,  diso- 
nestate,  disonestade. 

11.   Deshoxest,  ndj.,  déshonnète,  mal- 
honnête, grossier. 

Per  .servizis  desho^îestz  .  donon  las  preben- 
das  de  sancta  Gliera. 

Fer  DESHOSESTAS  paraalas. 

V.  et  VeH.,  fol.  i6et  3. 
Pour  services  déshonnêtes j  ils  donnent  les  pré- 
bendes de  sainte  Eglise. 

Par  déshonnêtes  paroles. 
CAT.   Deskonest.    est.    tort.    Deshonesto.    it. 
Disonesto. 

2^.  Desho>'estame>- ,  adv.,  déshonnête- 
ment,  malhonnêtement. 
Tracta  l'antre  DE!>H02<EsTA5iE:fs. 
Sovens  s' en  paro  e  s'en  aparelbon  pins  va- 
namens  e  pins  deshosest.amess. 

V.  et  Vert.,  fol.  92  et  18. 
Traite  l'autre  Tnalhonnêlement. 
Souvent  elles  s'en  parent  et  s'en  apprêtent  plu3 
vainement  et  plus  déshonnêtement. 
CAT.  Deshonestament.  esp.  port.   Deshonesta- 
mente.  it.  Disonestamente. 

î4-    EXHOXEST,     adj.,     lat.     IXH0\EST«i-  , 

inconvenant,  malhonnête. 
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Injusta  tleffeusa  e  enhonesta. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  u3. 
Défense  injuste  e\.  inconvenante. 
tsr.  Irihonesto.  it.  Inonesto. 

HORA,  ORA,  S.  /.,  lat.  hora  ,  heure. 
Lo  jorn  o  la    nuehs,  sia  petitz   o  graus,   a 

.xxriit.  HORAS. 

Liv.  de  Sj-draCj  fol.  71. 
Le  jour  ou  la  nuit ,  soit  petit  ou  grand,  a  vingt- 
quitrc  heures. 

Mas  qne  Dicns  me  do 
Vezer  1'  ora  e  1'  an. 
P.  Raimosp  de  TocLOt'SE  :  TSo  m  puesc. 
Pourvu  que  Dieu  me  donne  de  voir  l'heure  et  l'an. 
Oras  e  jorns  e  .setmanas  c  mes. 

G.  RlQLlER  :  Razos  m'aduy. 
Heures  et  jours  et  semaines  et  mois. 
I.oc.  Qu'oui  rendes  N  Enric,  qu'oRA  serin. 
FoLQiET  DE  LusEL  :  Al  Lon  rey. 
Qu'on  rendit  le  seigneur  Henri  ,   vu  qu'il   serait 
V  heure. 

Be  es  ORA  qne  niangem. 

Philo.mena. 

11  est  bien  l'heure  que  nous  mangions. 
ANC.  FR.  La  raontance  d'nne  sole  kore. 

Roman  de  la  Rose,  v.  9020. 
CAT    ESP.  roRT.  Hôra.  it.  Ora. 
Adv.  comp.  Verges,  en  bon'  hora 
Portes  lo  Salvaire. 

Perdigon  :  Verges. 
Vieroe,  en  bonne  heure  vous  portâtes  le  Sauveur. 
Per  qne  fon  de  bon'  hora  natz. 

FoLQUET  DE  RoMANS  :  Quan  cug. 
C'est  pourquoi  il  lut  né  de  bonne  heure 
ANC.  Fft.  Je  veulx  dire  et  maintiens  qu'il  l'&l 
né  de  bonne  heure. 

Cl.  AIaroï,  t.  V,  p.  117. 
F.l  de  bone  eure  fastes  nez. 

t'abl.  tt  conl.  anc,  t.  111  ,  p.  258. 

\yc..  ESP. 

Mio  CiJ  don  Rodrigo  el  qne  en  buen  ora  nasco. 

Poema  del  Cid,  v.   1806. 
ANC.  IT.  En  buon'  ora  fnsti  uato. 

Jacopone  da  Todi,  lib.  111 ,  od.  24. 
Il  biiono  nom  disse  :  In  buon'  ora  sia. 

L'occAccio,  Decam.,  VII,  2. 
Qui  TOTA  ORA  sempre  vaî  cbaden. 

Poëme  sur  liohce. 
Qui  à  tonte  heure  va  toujours  tombant. 
c^T.  A  tota  hora. 

De  dia  en  dia  e  d'oRA  en  hora. 

Tit.  de  i3o2.  DoAT,  t.  XLJX  ,  fol.  292. 

De  jour  en  jour  tt  iVheure  en  heuie. 


HOR 

On  a  dit  or  pour  ora. 

Totz  jorns  vai  creissen 
Tan  d'oR  en  or  qnen'es  sobreversatz. 
P.  Cardinai.  :  Totz  lo  mons. 
Toujours  va  croissant  tant  d'heure  en  heure  qu'il 
(>ii  est  bouleversé. 
IT.  D' ora  in  ora. 

En  so  qu'  cm  serca  esdeve 

A  LAS  HORAS. 

Bernard  de  tôt  lo  mon  :  Los  plazers. 
Kn  ce  qu'on  cberche  on  parvient  parfois. 
CAT.  A  las  horas. 

En  ereu  d'  ora  tornara  per  sas  mas. 

P.  Vidal  :  Ara  m'alberc. 
£■/>  peu  de  temps  retournera  dans  ses  mains. 
Era  m  don  Dieus  qne  repaire 
Joys  vas  mi  en  petit  d'  ora. 

Azkmar  le  Noir  :  Era  m  dnn. 
Maintenant  quu  Dieu  m'accorde  que  joie  revienne 
vers  moi  en  peu  de  temps. 
ANC.  FR.  En  petit  d'ore  s'esveille. 

Roman  de  Partonopejc  deBloys,  Not.  desniss., 
t.  IX,  p.  16. 
F.SP.  En  paiica  de  hora. 

Sa  colors  fresqu'  e  vermeilla 
Cainja  mon  sen,  tal  ora  es. 

Hamel'S  de  la  Broqcerie  :  Quan. 
Sa  couleur  fraîche  et  vermeille  change  mon  sens  , 
telle  heure  il  est  (actuellement). 
Can  que  s  dirn ,  tart  o  ab  ora. 

Df.ldes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Eu  quel  temps  qu'il  dîne,  tard  ou  à  l'heure. 
D'  ORAS  EN  AUTRAs  sospirao. 

Pioman  de  Jaufre,  fol.  72. 
\yheures  à  autres  soupirant. 

Dans  les  plus  anciens  titres  rédigés 
en  latin,  pendant  le  moyen  âge,  on 
trouve  la  forme  adverbiale  composée, 
DE  isT.v  ora  in  antea  ,  de  cette  heure 
en  avant. 
De  ista  ORA  IN  ANTEA ,  cgo ,  GcFaldus. 
Titre  de  960. 

La  langue  romane  s'était  approprié 
cette  fornie. 

Hueymais,  d'  era  enans. 

J.  ESTEVE  :  Aissi  quo  '1. 
Désormais  ,  dorénavant. 
Non  sia  si  ardida  d'oRAS  en  avant  de  dansar. 
Tit.  de  1894.  Hist.  de  Nîmes,  t.  Ilf,  pr.,  p.  126". 
îve  soit  si  hardie  dorénavant  que  de  danser. 


HOR 

De  aquesta.  ora  adenant  nou  tolra. 

Tu.  de  loSp. 
De  cette  heure  en  avant  il  n'ôlera. 

Guai't  se  d'ellis  d'  esta  hora  enan. 

G.  DE  MoNTAGXAGOUT  :  Del  lot  vej. 
Qu'il  se  garde  d'eux,  de  cette  heure  en  ayant. 
voRT.  Qae  d'  esta  ora  en  deanie. 

Elucid.,  t.  I,  r-  i65. 
Conj.  comp.  Ane  de  l'  hora  Qu'ieu  fuy  uaîz. 
Alphonse  II,  roi  d'Aragon  :  Per  luantas. 
Oncques  dès  l'heure  que  je  fus  né. 

De  l'  or*  en  sai 
Qu'  eia  m  felz  a  inos  haels  vezer. 

B.  DE  VentadOïR  :  Quan  vei  la  laudela. 
De  l'heure  en  çà  qu'eWe  me  fit  voir  à  mes  yeux. 
Ces  non  puesc  en  bon  vers  faillir, 
Nulh'  hora  qu'  iea  de  mi  dons  chan . 
P.  Rogiers  :  Ges  non. 
Je  ne  puis  faillir  en  bon  vers  ,  à  nulle  heure  que 
je  cliante  de  ma  dame. 
Quan  ve  a  l'ora  Qu'el  corps  li  vai  fraueu. 

Poème  surBoèce. 
Quand  vient  à  l'heure  que  le  corps  lui  va  se  Liisaiit. 

'2,  HoRAS,  S.  f.  pi.,  heures,  prières. 

Sos  canorgues  que  canton  sas  hûras. 
r.etFert.,h].  43. 
Ses  chanoines  qui  cLantent  ses  heures. 

On  aia  tanz  corssantz 

Ni  mielîz  diguan  lurs  horaS. 

f^ .  de  S.  Honorât. 
Où  il  y  ait  tant  de  corps  saints. ..  et  que  mieux  ils 
disent  leurs  heures. 

ANC  FR.  Je  avoie  deux  chapelains  avec  luov 
qui  me  disoient  mes  hores. 

JOINYILLE  ,  p.   io5. 
CAT.  ESP.  PORT.  Horas.  iT.  Ore. 

3.  AORA  ,  AORAS,   ADHOR.AS,   .ADORAS,  odi'., 

du  lat.  hxc  /?oRA,  maintenant ,  actuel- 
lement, présentement,  tantôt. 

Farai  sirventes  a  ora. 

ToKCAFOLS  :  Comunal. 
Je  ferai  sirvente  maintenant. 

Mas  pel  mal  qa'AORAS  m'en  ve. 

Peybols  :  Atressi  col. 
Mais  par  le  mal  qui  m'en  vient  présentement. 
Homs  vol  tan  solamen  , 
Adoras  per  sazo , 
Adoras  per  razo , 
Adoras  per  abdos. 

>'at  DE  Mojis  ;  Al  bon  rev  de. 


HOR  539 

L'homme  veut  tant  seulement ,  tantôt  par  saison , 
tantôt  par  raison  ,  tantôt  par  tous  deux. 

Adv.  comp.  Desaïuparat   peu  aoras  e  per  tolz 
temps. 

Tit.  de  1270.  Cab.  Courcelles,  n»  5678. 
.■abandonné  à  cette  heure  et  pour  toujours. 
A.NC.    ESP.    Agora.    ESP.    mod.    Ahora.    poRi . 
Agora.  iT.  A  ora,  ad  ora. 

4.  Ar  ,  ARA,  .ARAS,  adv.,  maintenant,  ac- 
tuellement ,  présentement ,  tantôt. 

Ar  ,  vey  qii'em  vengnt  a!s  jorns  loncs. 
Gl'illal.me  de  Cabestaing  :  .\r  vev. 
Présentement j  je   vois  que   nous   sommes  venus 
aux  jours  longs. 

Ara  sai  eu  de  prefz,  qnals  l'a  plu>  grau 
De  toîz  aquels  que  s  lexeirou  mati. 

Bertrand  de  Eorn  :  Ara  sai. 
Maintenant^e  sais  touchant  le  me'rite,  qui  l'a  plus 
grand  de  tous  ceux  qui  se  levèrent  matin. 

Qui  ARAS  pbira  el  aras  ris;  aras  e.s  ad 
ayze,  aras  es  a  mal  ayze  ;  aras  es  irat,  aras 
es  pagat  ;  aras  es  en  gaug,  aras  es  en  tristor. 
r.  et  Fert.,  loi.  v%. 
Qui  tantôt  pleure  et  tantôt  ^it  ;  tantôt  est  à  l'aise 
et  tantôt  est  à  mal  aise  ;  tantôt  est  irrité  ,  tantôt 
est  apaisé;  tantôt  esX.  en  joie,  tantôt  est  en  tristesse. 
Adv.  comp.  Fer  aras  e  per  toz  temps. 

Tit.  de  1273.  Aich.  du  Pioj.,  J.  3^2. 
A  cette  heure  et  pour  toujours. 

ANC.  FR.    ...  Or  sui  cbaus,  or  sni  frois. 

Or  chant,  or  plour  et  or  .sospir. 
Le  roi  de  jN'avarre  ,  cU.  .5. 
Ores  il  vente,  ores  il  fait  caliiiej  ores  il  faict 
froid  ,  ores  chaud. 

Camls  du  Belt.ey,  Diversités,  t.  I,  fol.  299. 
Ore  froid  comme  neige,  ore  chaud  comme 

braise. 

Ronsard,  t.  1 ,  p.  260. 

rr..Come  lieve  il  pen.sîero  è  degli  amanti! 
Or  esce  di  speranza,  or  si  lusinga  , 
Or  vuol  niorire,  or  vnol  restare  in  vila. 
Metastasio  ,  Giustino,  att.  lY,  se.   i. 

CAT    Ara. 

5.  Er,  era,  ERAS,«f/('.,  maintenant,  ac- 
tuellement, présentement,  tantôt. 

S'ien  anc  jorn  fui  gavs  ni  amoros  , 
Er  non  ai  joy  d'  amor  ni  non  T  esper. 

FoLQiET  DE  Marseille  :  S'  al  cor. 
Si  jamais  je  fus  gai  et  amoureux  ,  actuellement  ]e 
nai  bonheur  d'amour  ni  ne  l'espère. 
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Kr.v  nos  bia  giiitz 

Lo  vers  Dieus ,  Jhcsus  Critz. 

G.  Faidit  :  Era  nos. 
Que   maintenant  nous   soit  guide  \e.   vr^i    Dieu  , 
Jesus-Clirist. 

Eras  sai  beii  a  escieu 
Que  selli  es  sa  vis  qni  ateii. 

G.  RcDEL  :  BcUis  m'  es. 
.Ictiiellemunt    je   sais   Lien    à    mon    escient    ijue 
celui-là  est  sage  rjui  attend. 

Mas  tant  a'ih  cor  van  e  duptos 
'      Qu'  ERAS  r  ai ,  ERAS  HO  1'  ai  ge.s. 

B.  DE  VENTArOL'R  :  Ja  mes  chant.iis. 
Mais  elle  a  le  cœur  si  vain  et  iiiicrlain  que  tantôt 
je  l'ai ,  tantôt  je  ne  l'ai  pas. 

6.  A.NQUERA,  ANQUEKAS,  F.NCAR,  ENCAKAS, 
ENQUER  ,  ENQOERA  ,  ENOUERAS  ,  aclv., 

an  lat.  IN  hac  hora  ,  encore. 

AuQUERA  si  el  es  apelatz  al  cosselb. 

Lif.  de  Sjdrac  ,  loi.  !\l\. 

Encore  s'il  est  appelé  au  conseil. 

AuQUEr.As  ela  sera  beuezecha  de  la  boca  de 

Dieu. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  21. 

.fi'ncore  elle  sera  bénie  de  la  bouclie  de  Dieu. 
Knquer  aurai  loc  de  cbanlar. 

B.  DE  Vkntadour  :  En  abril. 
Encore  j'aurai  lieu  de  chanter. 

Encaras  non  es  cobratz. 
Gavaxjdan  le  Vieux  :  Scnliors  per  lo. 
Encore  n'est  pas  recouvré. 
Enquera  m  vai  recalivan 
Lo  ruais  d' ainor  qu' avi'  antan. 
P.  RaimoND  de  Totl-OL'SE  :  Eaquera  m  vai. 
Encore   me   va    récliauflant  le  mal   d'amour  que 
j'avais  antan. 

Non  an  tan  dig  li  primier  trobadcir... 
Qq'  enqueras  nos  no  fassam  ,  après  lor, 
Chaus  de  valor. 

Guillaume  de  Montagnagout  :  Non  an  tan. 

îS'onl  pas    tant   dit  les   premiers   troubadours.. 

<ju'e;icorn  nous  ne  fassions,  après  eux, chants  do  prix 

ABC.  Esr. 

Aprisodc  rcctoiica,  era  bien  razonado, 

Encara  de  sus  armas  era  bien  esforcîado. 

Poema  de  Alexandre,  cop.  SSy. 

Ma»  uo  lo.s  liavia  Oria  encara  olvidados. 

V.   de  Santa  Oria,  co\i.   n/J- 

tAT.  Encara,  enqticr,  cnquern.  n.  Ancora 


HOR 

•.  CoRA,  yuoRA,  coRAS,  QUORAs,  adv., 
du  lat.  Qua  AoRA ,  quand,  à  quelle 
heure. 

Ai  Dieus  !  e  cor  a  la  veirai  i" 

Pons  de  la  Garde  :  Ben  es  dreitz. 
Ah  Dieu  !  el  quand  la  verrai-je? 
No  m  sai  quora  mais  la  veyrai. 

G.  Rudel  :  Lanquan  li  jorn. 
Je  ne  sais  quand  je  la  verrai  davantage. 

—  Tantôt. 

Paubres,  cora  a  pe  ,  cora  a  caval. 

y.  de  Hugues  de  S.  Cjr. 
Pauvre  ,  tantôt  à  pied  ,  tantôt  à  cheval. 
QuoRAs  ment  ni  quoras  dis  ver. 

P.  Cardinal  :  Ane  no  vi. 
Tantôt  ment  et  tantôt  dit  vrai. 
Loc.  Si  saubes  quan  ni  quora. 

GiRATJD  de  Borneil  :  Quau  branca. 
Si  je  susse  quand  et  à  quelle  heure. 
Conj.  comp.  Cora  que  nios  chans  sia  bos. 
G.  Faidit  :  Cora  que. 
Rien  que  mon  chant  soit  bon. 

QtioRAS  que  m  tengues  janzeas 
Araors  ,  era  m  fai  languir. 

Pons  de  Capdueil  :  Quoras  que. 
Bien  que  me  tînt  joyeux  Amour,  maintenant  il  me 
lait  languir. 

Amey  la  panca  e  toza  , 
El  pus  ,  CORAS  que  fos  espoza 
E  coras  que  saup  far  e  dir 
So  que  tota  gen  dec  grazir. 

Guillaume  de  Berguedan  :  Amicx. 
Je  l'aimai   petite   et  jeune   fille,   et  depuis  bien 
qii'eWe  lut  épouse  et  bien  qu'Mi:  sut  faire  et  dire  ce 
que  toute  genl  dut  agréer. 

Quora  qu'  Araors  vuelha. 

Peybols  :  Quora  qu'  Amors. 
/l  quelle  heure  c/ît'Amour  veuille. 

TJn  troubadour  aditQUORpour  quora. 

QuoR  qu' om  trobes  l'^lorentis  orgulhos, 
Er  los  irai)  om  cortes  et  avinen». 

P.   Vidal  :  Quor  qu'om. 
ïiien    i/u'on   trouvât,  les  Florentins  orgueilleux  , 
maintenant  on  les  trouve  courtois  cl  avenants. 

B.   Orendrei,  adi>.,   orendroit,   désor- 
mais. 
Que  luit  sériai?,  morlz  o  vencutz  orendrei. 

Guillaume  de  Tudela. 
'^up  vouf;  seriez  tous  morts  ou  vaincus  orendroit. 


'     HOR 

ANC.  FR.   Et  dist  Primaut,  je  m'i  ucort 
Qa'il  soient  vendaz  orendroit. 

Roman  du  Renart,  t.  I  ,  p.  I^O- 
Monlt  la  véisse  volentiers 
Orendroit,  si  Diea  m'aïst. 

Roman  de  la  Rose,  v.  25oi. 

o.   Lahoras,  adi>.,  alors. 

Lahoras  caaterisa  aqnel  ab  antre  canteri. 

Trad.  d'Albiicasis ,  fol.  3. 
Alors  cautérise  celui-là  avec  autre  cautère. 

CAT.  Alora.  it.  Allora. 

10.  AORAR,   AURAR,  AHURAR  ,   V.,   hciirCr, 

rendre  heureux,  devenir  heureux. 
Si  be  m  fai ,  e  mieUis  m'  ahdra. 

Marcabrls  :  Lanquan. 
Si  me  fait  bien  ,  et  mieux  me  rend  heureux. 
Meilluratz... 
Es  cni  jols  AORA. 

Pierre  d'Auvergne  ■•  Rossinhols. 
Amélioré...  est  celui  que  joie  rend  heureux. 
Pero  sospir,  qnar  monta  gens  ahtjra 
De  rnalvestat  <;'ades  creis  e  pejura. 

Marcabrus  :  Auiatz. 
Pourtant  je  soupire  ,  car  nombreuse  gent  devient 
heureuse  par  mécbancelé  qui  incessamment  croit  et 
empire. 

ANC.  FR.  Et  senl  tu  m'as  heure 

Quand  pins  mon  fait  estoit  désespéré. 

PiONSARD  ,  t.  II  ,  p.  gSf). 

Altrenient  ne  peuz  estre  fors  par  co  eurez. 
Roman  deRou,  v.  ioi5. 
Par  ainsi  ton  cneur. 
Et  mon  anie  heiirée 
"Vivront  sans  langueur. 

Olivier  DE  Magny,  p.  i^^. 
Seur  en  sa  case  heurée. 
Luc  DE  LA  Porte,  Tr.des  Odes d' Horace,  liv.  IJ, 

I'-  49- 

1 1 .  Benauranssa  ,  s.  f. ,  bonheur ,  féH- 
eité ,  béatitude. 

Aisso  es  la  gran  benauranssa  ont  lo  don  de 
entendemen  mena  aquells  que  gardan  neteza 
de  cor  e  de  cors. 

F.  et  Vert.,  fol.  gç). 

Ceci  est  la  grande  félicité  où  le  don  d'entende- 
ment mène  ceux  qui  gardent  pureté  de  cœur  et  de 
corps. 

12.  BoNAURETAT,  S./.,  bonhcur,  béati- 
tude, félicité. 


HOR 
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Si  cuui  BONAURBTAz  alcgra  los  bos. 
Si  as  BONAURETAT,  non  aias  ergoil. 
Saber  usar  paupreira  es  grans  bonauretatz.. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  76  ,  69  et  3. 
Ainsi  comiae  félicité  réjouit  les  bons. 
Si  tu  as  félicité,  n'aie  pas  d'orgueil. 
Savoir  supporter  la  pauvreté  c'est  grand  bonheur, 

i3.  BoNAZtiRAT,  BENESURAT,  adj.,  bien- 
heureux. 
BoNAzuRATZ  son  los  netz  de  cor. 

V.  et  Fert.,  fol.  99. 
Bienheureux  sont  les  purs  de  cœur. 
Lo  cors  del  benescrat  sant  Tliomas. 

Lett.  du  preste  Jean  à  Frédéric,  fol.  3. 
Le  corps  du  bienlieureux  saint  TLomas. 

l4-    BONAURAR,  BENAURAR  ,  V.  ,    bieubcu- 

rer,  rendre  bienheureux,  bénir. 

Part.  pas.  Bonaurat  snnt  cil  que  mornnt  en 

))eu. 

Trad.  de  Bède,  fol.  76. 

Bienheurés  sont  ceux  qui  meurent  en  Dieu. 
Qui  sest  cban  cbaiitara  soven, 
De  Dieu  sia  benauratz. 
Deudes  de  PrADES  :  Qui  finamen. 
Qui  chantera  souvent  ce  chant  ,  soit  béni  de  Dieu. 
Ad  honor  de  la  benaurada  "Verge. 

Philome>a. 
A  l'honneur  de  la  bienheurée  Vierge. 
Subst.  Li  benaurat  en  l'auta  ierarcbia. 

F.  de  S.  Honorât. 
Les  bienheurés  en  la  haute  hiérarchie. 
ANC.  FR,  Monlt  a  benéiirée  vie 

Cil  qui  par  aufri  se  chastie. 

R.oman  de  la  Rose,  v.  80,:^  1 . 
Que  pour   me  bienheurer  d'un  immortel  re- 
nom. 
J'ai  le  front  de  mon  livre  honoré  de  ton  tioni. 
Olivier  de  Magny,  p.  2. 
Par   les   ordonances,  de  hor.ev.rée  recorda- 
tion  ,  saint  Loeys. 

Ord.  des  R.  de  Fr. ,  1 245  ,  t.  I ,  p.  56. 
ANC.  CAT.  Benaurat. 

i5.   Malahur,  s.  m.,  lat.  mal«  HORa , 

malheur. 

Quand  Rigunte,  fille  de  Chilpéric, 

partit  pour  l'Espagne,  où  elle  devait 

épouser  le  roi  Recarède,  Grégoire  de 


54î  HOR 

Tours  (1.  VI,  c.  45)  rapporte  que  l'es- 
sieu d'un  des  chariots  qui  la  suivaient 
chargés  de  richesses,  s'élant  brisé  en 
sortant  de  Paris,  tous  les  assistants 
s'écrièrent  :  Mala  hora. 

Qu'  a  son  poder, 
No  s  volva  ni  s  vir  ni  s  pejar 
Ëlh  e  son  bran  a  malauur. 

GlRAUD  DE  BORNEIL  :  Nuilla  res. 
Que,   selon   son   pouvoir,   il  ne   s'entraîne  ni   se 
tourne  ni  s'empire  lui  et  son  glaive  à  riiiilhcur. 

î'i.   Malauros,  malahuros,  (i(i/-,  mal- 
heureux. 

Hailas!  co  fui  malauros, 
Qaan  per  me  baisset  sa  bentla. 

Guillaume  de  Balaun  :  Mon  vers  mov. 
llelas .'  comme  je   fus   malheureux,   quand  pour 
tiioi  elle  abaissa  son  bandeau. 

An  bec  malahukos, 
Que  son  peior  que  Judas  que  Dieu  trays. 
P.  BremoND  Ricas  kovas  :  Pois  nostre  temps. 
Ont  langage  jnalheureiix ,    vu   <(u'ils   sont   pires 
que  Judas  q.ui  trahit  Dieu. 

17.  Malaurar  ,  MALAHURAR ,  V,,  mal- 
henrer,  rendre  malheureux. 

Part.  pas.  substandv. 

Quan  DIeus  dira  :  Anatz,  malaurat, 
Ins  eu  infern,  on  serelz  tnrmentat. 

FoLQUET  DE  RoMANS  :  Quan  lo  dous. 
Quand   Dieu   dira  :  Allez  ,   malheureux ,   dedans 
l'enfer,  où  vous  serez  tourmentes. 

E  '1  res  que  pus  bistensa 

Los  MALAHURATZ. 

p.  Cardinal  :  Selh  jorn.  Vnr. 
lit  la  tliose  qui  le  plus  trouble  les  malheureux. 
AKC.  FR.  Ah!  chaitive /Ka/e;</'eV. .. 
Moult  estes  or  maléiirez. 
Roman  du  Renarl,  t.  IH  ,  p.  217  et  /|2. 
Ladicle  femme  malhcuréc  r'encheut  es  cr- 
rears. 

MONSTRELET  ,  t.  II  ,  fol.  "/i . 

Aidez-vous  donc,  madame,  et  quittez  de  boiuie 

heure 
D'Antoine  le  malheur  de  peur  qu'il  vous  mal- 
heure. 
R.  Gabnier,  trag.  de  Marc  Anlnine,  ad.  II,  se.  2. 
Las  !  ne  m'avoit  assez  malheuré  le  destin. 

R.  Garmer  ,  ti.ig.  (r//iy(/;o/j'(e,  acl.  V,  se.  i. 


HOR 

i8.  Reloge,  relotoe  ,  i.  m.,  lat.  ho- 
ROLOGi/fw,  horloge. 

Una  corda  prima...  per  la  balansa  del  re- 
loge. 

Tit.  de  1428.  Hist.  de  Nîmes,  t.  IFI,  pr. ,  p.  229. 
Une  torde  fine...  pour  la  balance  de  l'horloge. 

Qui  tendra  lo  relotge. 

TU.  de  i4i3.  DoAT,  t.  LXXIII,  fol.  263. 
Qui  tiendra  Vhorloge. 
CAT.  Rellotge.  Esr.   Relox.   port.  Relogio.  iT. 
Orologio. 

HORROR,   ORROR,  s.  /.,  lat.  horror  , 
horreur,  effroi. 
Gran  horror  deuria  hom  aver  de  solauiens 

r  auzir. 

F.  et  Ferl.,  fol.  26. 
Grande  horreur   on   devrait  aToir  seulement  de 
l'entendre. 
Orror  d'esperansa  es  lo  maier  pechaz  qnesia. 

Trad.  de  Bide,  fol.  58. 
Horreur  d'espérance  est  le  plus  grand   pe'cbé  qui 
soit. 
CAT.  Esr.  PORT.  Horror.  it.  Orrore. 

1.  Horrible,  orrible,  adj.,  lat.  horri- 
BiLEWj,  horrible,  affreux. 
Horrible  vedressament  de  pels. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  90. 
Horrible  redressement  de  poils. 

Enfern  orrible  e  puden. 

P.  Cardinal  :  Jbesum  Crist. 
Enler  horrible  et  puant. 
Peccat  inortal  et  orrible. 

K  et  Fert.,  fol.  16. 
Pêche'  mortel  et  horrible. 
CAT.  ESP.  Horrible,  port.  Horrivel.  it.  Orribile. 

3.     HORRIBLAMEN,     ORRIBLAMENT  ,     adv.  , 

horriblement ,  épouvantîtblement. 
Jura  HORRinLAMENs  de  Dien  et  dels  sieus  sans. 
Mot   oRRiiiLAMENT    punis  Dieus   peccat    de 

claustra. 

F.  et  Fert.,  fol.  2  et  99. 
Jure  horriblement  de  Dieu  et  des  siens  saints. 
Dieu  punit  moult  épouvantablement  le  pêche'  de 
cloître. 

c\r.  Horriblement,  esp.  Horriblemente.  port. 
Horrivelmentc.  it.  Orribihnente . 

').  AbORRIR,  AORKIR,  V.,  lat.  AB//ORRERf, 

abhorrer,  détester. 


HOR 

Qae  uegus  poeis  no  1'  aorris. 

Brev.  d'amor,  fol.  17'- 
Vu  que  nul  depuis  ne  l'ab/iorre. 

—  Effrayé. 

Selh  qae  verlatz  aborris 
Ni  ab  dreifura  s' irais. 

P.  Cardinal  :  Pus  ma  Loca. 
Celui  que  vérilé  effraye  et  qui   avec  la  droiture 
s'irrite. 

ANC.   FR.   Délestoient  e  abhorrissoient  encore 
néantmoins  ce  nom  de  roi. 
Amyot,  Trad.  de  Plutarcjiie,  V.  d'Antoine. 
CAT.  Aborrir.  esp.  porï.  Aborrecer.  it.  Abor- 
rire. 

5.  HORRIPILACIO,  s.  f.,  lat.   HORRIPILATIO, 

horripilation  ,  frissoti. 

HoRRipiLACio  es  horrible  i'edre.s.sament  de 
pels. 

Ab  HORRIPILACIO,  so  esa  dire  ab  yrissament. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  90  et  gr. 

Horripilation  c'est  horrible  redressement  de  poils. 

Avec  /lorripilation ,  c'est-à-dire  avec  hérissement. 
E.sr.  Horripilacion .  port.  Uorripilacào. 

6.  Orretat,  orrezetat,  x.f.,  souillure, 
saleté,  infamie. 

Si  qae  1'  ayga  del.s  lavanaens... 
Plena  de  grans  prrezetatz 
Li  gitavo  per  mieg  son  cap. 

y.  de  S.  Alexis. 
De  telle  sorte  que  l'eau  des  ablutions...  pleine  de 
grandes  j«/ete,s  ils  lui  jetaient  au  milieu  de  sa  têle. 
Ab  lur  ORRETATZ, 

En  fan  per  tolz  sens 
Lurs  drutz  conoyssens. 

PiEKRE  deBussignac  :  Sirvcutes. 
Avec  leurs  infamieSj  elles  en  font  en  tous  sens 
leurs  amants  connaissants. 

7.  Orezansa  ,  *./.,  souillure,  impureté. 
Nostra  amonestansa  non  es  d'  error  ni  de 

OREZANSA  ,  ni  en  bauzia. 
Trad.  de  la  l""'  Ep.  de  S.  Paul  aux  Thessaloniciens. 
Notre  avertissement  n'est  d'erreur  ni  A' impureté , 
ni  en  tromperie. 

8.  Orres,  adj.,  lat.  ho^B^idus,  horrible, 
impur,  laid,  dégoûtant,  sale,  souillé. 

Hom  ergolios  es  orres  davant  Deu. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  36. 
Homme  orgueilleux  est  horrible  devant  Dieu. 


HOR 
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Sa  boca  plena  d'  orrb  crai. 

P.  Vidal  :  Pus  uhert  ai. 
Sa  bouche  pleine  de  dégoûtant  crachat. 
Cals  es  son  comniensamens,    sinon  fort  vil 
et  ORREZA  semenssa? 

F.  et  Vert.,  fol.  90. 
Quel   est  son   commencement,   sinon  "foit  vile  et 
impure  semence .' 

Fig.  Son  bel  per  la  cara  et  orres  de  peccatz. 
P.  Cardinal:  Unestribol. 
Sont  beaux  par  le  visage  et  horribles  de  pe'chc. 
Cant   los  cleignes  e  los   prelatz  de  sancta 
Glieya  soiit  tacalz  e  urres  per  luxuria. 

Pueys  que  las  paraulas  sou  orrezas  e  viia- 
nas  e  ribandas. 

y.  et  Vert.,  fol.  97  et  85. 
Quand  les  clercs  et  les  pre'Iafs  de  sainte  Eglise  sont 
tachés  et  souillés  par  la  luxure. 

Puisque  les  paroles  sont   impures  et  vilaines   et 
ignobles. 

9.  Orre  mal,  s.  m.,  mal-caduc,  haut- 
mal  ,  épilepsie. 

Demanda  per  que  cazo  las  gens  del  orre  mal. 

ZiV.  de  Sjdrac,  fol.  75. 
Demande  pourquoi  les  gens  tombent  du  haut-mal. 

10.  Orrai Jf ,  adj.,  impur,  sale. 
Obs  l'  es  escbivar  la  via  orraina. 

Trad.  de  Bède ,  fol.  5. 
T'est  besoin  d'esquiver  la  voie  impure. 

11.  HORREJAR  ,     ORREZAR  ,    7>.,     SOuilIcr  , 

salir,  pervertir. 

Fiff.  Nuls  preire  no  deuria 

Ab  sa  putan  orrejar  aquel  ser 
Que  landeman  deia  '1  cors  Dien  tener. 
G.  FiGuEiRAS  :  Ko  m  laissarai. 
ÎNul   prêtre  ne    devrait  souiller  avec   sa   concu- 
bine ce  soir  où  le  lendemain  il  doive   tenir  le  corps 
de  Dieu. 

Tay  sacrilegi  qne  horreza  lo  S.  sagramen 
de  tnatremoni. 

Folbas  companhas  aunisson  et  orrezon  so- 
ven  los  efans. 

V.  et  Vert.,  fol.  18  et  91. 
Fait  sacrile'ge,  vu  qu'il  souillele  saint  sacrement 
de  mariage. 

Folles  compagnies  avilissent  et  souillent  souvent 
les  enfants. 

Lo  ferrnameu  de  son  coratge  orrezet   per 
amonestatio  del  serp. 

Dcclaramens  de  motas  demandas . 
Souilla  la   fermeté   de  son  cœur   par   l'exhorta- 
tion du  serpent. 
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Meils  es  que  hoin  s'  arda  que  ss'  orrk.ie  de 

luxaria. 

Trad.  deBMe,  fol.  4l. 
Il  est   mieux  qu'on   se  brûle  iiuc  si  on  se  souille 
de  luxure. 

Part.  pas.    S'  uus  d'  els  ab  feiuna  jatz  , 
Lendeiuan,  tôt  orrejatz  , 
Tenra  '1  cors  uostre  Saigner. 
G.  FiGi'EiR.vs  :  JNo  m  laissarai. 
Si    un  d'eux  couche  avec  femme  ,  le  lendemain  , 
tout   souillé,    il    tiendra    le    corps    de    notre    Sei- 
gneur. 
'Non  OREZAD.v  e  non  niarcezibla. 

Trad.  de  la  f»  Epit.  de  S.  Pierre. 
î^on  souilUe  et  non  fletrissable. 

HOSTE,  osTE ,  osDE,  s.  m.,  lat.   Hoyji- 
TEW,  hôte,  celui  qui  reçoit. 

Uns  nobles  homs  del  laec  lo  recep  volonf  ier  ; 
L*  osTEs  avia  un  filh. 

f^.  de  S.  Honorai. 
Un   noble   homme  du   lieu   le    reçut  volouliers  ; 
Vhûle  avait  un  fils. 

Siatz  lur  bos  osdes. 

Arnald  de  Marsan  :  Qui  comte. 
Soyez-leur  bon  hôte. 
Fig.  Pietatz 

A  d' HCSTE  sofrachnra. 

P.  Cardinal  :  Tais  cuia. 
Pie'lc  a  privation  A'hôte. 

—  Celui  qui  est  reçu. 

Avia  li  révélât  c'  uns  ostes  li  venria. 
f^.  de  S.  Honorai. 
Lui  avait  révélé  cju'un  hôte  lui  viendrait. 
Car  aric  ,  per  ma  fe  ,  non  aigui 
OsDE  que  tant  in'  abelis. 

P.  Vidai,  .  Lai  on  cobra. 
Car  oncijucs  ,  par   ma  loi,  je  n'eus  hôte  qui  tant 
me  convint 

—  Ilùtelier,  cabaretier,  auberf^iste. 

Moût  se  fez  grazir...  als  hostf.s  et  als  taver- 
niers. 

y.  de  G.  Figueiras. 

Moult  se  fil  agréer...  des  aubergistes  et  des  ta- 
verniers. 

Caiicl  dos  deniers  al  ostk. 

lirev.  d'amor,  fol.  iS^- 
Donna  deux  deniers  à  {'hôtelier. 
ckT.  Hoste.  B»p.   Huesped.  tort.  Hospede.  it. 
Oste. 
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•i.   HOSTA,    OSTA,    S.f.,  lat.  HOS/?lTA,   hô- 

tesse. 

M'  avenc  l'  aiitr'  er  a  conibatre 
Ab  m'  OSTA  tota  nna  nuicb. 

Guillaume  de  la  Tour  :  Una  doas. 
M'adviut  l'autre  jour  de  combattre  avec  mon  hô- 
tesse toute  une  nuit. 

Gnalhortz  ,  filha  de  I'osta. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Gualbort ,  (iUc  de  l'hôtesse. 
r.,\T.  I/ostessa.  esp.  Iluespeda.  port.  Hospeda. 
IT.  Os  Cessa. 

3.    HOSTALIER,    OSTALIER  ,    S.     fil.,    hÔtC  , 

hôtelier,  aubergiste. 

Fin  estai  truep  irat  ostalier. 

Bertrand  de  Born  :  leu  m' escondist 
Kn  hôtel  que  je  trouve  triste  hôtelier. 
HosTALiER  voluntieiramen 
Traissou. 

Bret".  d'amor,  fol.  127. 
Les  hôteliers  volontairement  trahissent . 
Fiff.  Mon  cor,  qu'  es  lai  vostr'  ostai.iers. 
Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
Mon  cœur,  qui  est  là  votre  hôte. 
ANC.    PR. 

Vhostelier  Jupiter  qu'offendre  il  a  osé. 
R.  Garnier  ,  La  Troade,  act.  IV,  se.  2. 
CAT.  Hostaler.  anc.  esp.  Uostalero. 

/(.  OsTALEiRA ,  s.f.,  liôtessc,  hôtelière. 

Vengni  1'  autre  dia  , 
De  ])lneia  lot  mullatz, 
F.n  poder  d'  r>sTAr,EiRA9 
Qii'  ieu  no  conoissia. 

G.  RiQuiER  :  A  sant  Pol. 
Je  vins  l'autre  jour,   de  pluie  tout  mouillé,  au 
pouvoir  d'/iô/e/ft'feî  que  je  ne  connaissais  pas. 

5.  OsTALARïA,  .y. y;,  hôtellerie,  auberge. 

On  agues  o.stai.aria. 
Tenc  via 
Dreg  ad  nn'  ostalaria.. 

Brev.  d'amor j  fol.  68  et  l34- 
Où  il  y  eût  hôtellerie. 
Tint  voie  directement  vers  une  hôtellerie. 
ANC.  t;AT.  Hostaleria.  esp.  Uosteria.  it.  Osteria. 

(').    IIOSTAL,  OSTAL  ,  OSTAU,  ,9.  m.,    hÔtcl  , 

maison,  logis,  demeure. 
Si  col  panbres  que  jay  cl  rie  ostal. 

P.  Vidal  :  Si  col. 
Ainsi  comme  le  pauvre  qui  gît  dans  le  riche  hôtel. 
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Joglar  que  non  dcmora  gayre  en  son  ostal, 
car  non  troba  peior  ostai.  del  sieu. 

P'.  et  Vert.,  fol.  68. 
Jongleur  qui  ne  demeure  guère  en  son  logis,  car 
il  ne  trouve  pire  logis  que  le  sien. 

E  'Ih  donc  1'  ostai.  desiron , 
On  so  'Is  apostol  près  de  se. 

J.  EsTÉVE  :  Planhen  ploran. 
Et  lui   donne  Xit  demeure  désiiable ,   oiï  sont   les 
apôtres  près  de  lui. 
Fig.  S'  amor  natural , 

Que  dins  mon  cor  a  près  ostal. 

FOLQL'ET  DE  MARSEILLE  :  Ab  paucieu. 
Son  amour  naturel  ,   qui  dans  mon   coeur  a  pris 
demeure. 

—  Famille. 

Joseph  del  ostal  de  Davi. 

Brev.  d'amor,  fol.  82. 
Joseph  de  la  maison  de  David. 

Loc.  Ges  de  disnar  no  for'  oimais  inatis 
Qui  agnes  fort  bon  ostau. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
Point  ne  serait   jamais  malin  pour  dîner  qui  au- 
rait fort  bon  hôtel. 

Gent  acalhir  e  servir  de  bon  aire... 
E  gran  ostal  pagaat  e  gen  tengiit. 
Bertrand  de  Born  :  Mon  clian  tinisc. 
Bien  accueillir  et  servir  de  bonne  manière...  et 
grand  hôtel  payé  et  bien  tenu. 

Cascnn  cap  d'nosTAL  pagara,  per  cascnn  an, 
al  dit  legat. 

Hist.  des  Albigeois.  Cat.  hist.  des  comtes  de 
Tolose,  p.  262. 
Chaque  chef  de  maison  paiera,  pour  chaque  année, 
audit  légat. 

ANC.  VR.  La  dame  les  fist  à  ^ ostel  séjorner 
Pioman  de  Rou,  v.  igSS. 
ANC.  c/vt.  £sr.  Hostal.  it.  Ostello. 

7.  HosTALET,   S.  m.  dim.,  petit  hôtel, 
hôtelet,  maisonnette. 

Ter  diminitiu  son  :  Hostals ,  hostaletz. 
Leys  d'amors ,  fol.  6"y. 
Vrais  diminutifs  sont  :  Hôtel ,  hôtelet. 

8.  OsTALAR,  V.,  loger,  héberger. 

Den  hom  a  ver  maiorcura 
E  d'  aculhir  e  d'  ostat.ar. 

hrev.  d'amor,  fol.  68. 
On  doit  avoir  plus  grand  soin  et  d'accueillir  et 
fLliéberger. 

ANC.  FR.  Quant  saint  Pieres  le  vit  venir, 
11. 
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^l^^ 


Se  li  corut  la  porte  ouvrir, 
Richement  le  Cst  osteler. 

Fabl.  et  cont.  anc. ,  t.  III ,  p.  295. 
Qui  en  la  Vierge  s'  ostela. 

Roman  de  la  R.ose  ,  v.  igSSg. 
Sor  la  rive  d'Andele  une  noit  s'ostelerent. 
Roman  de  Rou  ,  v.  3gi^. 
En  ort  leu  m'orent  ostelé. 

Roman  du  Renart,  t.  II,  p.  i^y. 
Diex  en  paradis  Vostela. 
Nouu.  rec.  de  fabl.  et  cont.  une,  t.  II ,  p.  1)09. 

9.  OsTATJAE,  V.,  loger,  établir. 

Er  grans  tortz  de  me  oui  1'  afans  es. 
Si  pert  mon  joy,  et  antre  s'i  ostatje. 
G.  Faidit  :  Pel  messatgier. 
Sera  grand  tort  pour  moi  à  qui  est  la  peine,  si  je 
perds  ma  joie  ,  et  qu'un  autre  s'y  établisse. 
ANC.  FR.  Qae  cil  qne  il  ostagera 

Moult  mielx  de  li  le  conoistra... 
Bien  sai ,  se  me  conissiez , 
Que  meintenant  m^ostagissiez. 
Roman  du  Renart,  t.  III ,  p.  i56. 

10.  OsTAGE,  .y.  m.,  demeure. 

Tenc  son  ostage  en  Jérusalem. 

Hist.  abr.  de  la  Bibl.,  fol.  43. 
Tint  sa  demeure  en  Jérusalem. 

11.  HOSPITAL,    OSPITAL,    ESPITAL ,   S.    111., 

lat.  HospiTALiV,  hôpital. 
A  gleisas  et  a  hospitals. 

Trad.  du  Code  de  Justinicn,  fol.  i . 
A  églises  et  à  hôpitaux. 

Mes  se  en  lo  ospital  per  servir  los  malautes. 

r.  et  Vert.,  fol.  78. 
Se  mit  en  Yhôpitnl  pour  servir  les  malades. 
EspiTAi,  y  feron  per  ver. 
On  albergavan  cascun  ser 
Los  panres  e'is  orfes  cufanz. 

V.  de  S.  Honorât. 
Hôpital    y    firent   véritablement ,   où  ils    héber- 
geaient chaque   soir  les  pauvres  et  les  enfants  oi-- 
phelins. 

—  Ordre  religieux. 

Be  us  tenc  per  sobre  plus  leyal 
Que  no  son  silb  del  Espital. 

T.  DE  LA  COMTESSE   DE  DlE  ET  DE  RAMBAUD 

d'Orange  :  Amicx  ab  gran. 
Bien  je  vous  tiens  pour  beaucoup  plus  loyal  que 
ne  sont  ceuK  de  l'Hôpital. 
Cavallairia , 
HospiTALs  ni  Maizos, 
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Orties  que  sia  , 
No  m'es  plazens  ni  Los. 
B.  SicAKD  DE  Mahjevols  :  Al)  greu. 
Clicvaloiie,  Hôpital  ni  Maison,  ordre  qui  soit ,  ne 
m'est  agréable  ni  bon. 

ANC.    CAT.     Espital.     CAT.     MOD.     Hospîtal.    ESP. 

PORT.  Hospîtal.  iT.  Ospedah. 
1  1.    HOSI'ITALITAT  ,    OSPITALITAT  ,  A.  /.  , 

lat.  iiospiTALiTATé?/«,  hospitalité. 
So  es  gian  hospitalitat. 

Brei^.  d'iimor,   fol.  ()i. 
C'est  grande  hospilalitc. 
Religion  et  ospitalitat. 

Cartuhiire  de  Montpellier,  fol.  173. 
Religion  cl  Iw.spitalite. 
Loc.   Recebia    volontiers  los   paures  ,  e  ténia 

OSPITALITAT. 

F.  et  Vert.,  fol.  79. 
Recevait  volontiers  les  pauvres  ,  et  tenait  hospi- 
talité. 

CAT.  HospitaUtat.  esp.  HospUalidad.  port. 
HospitaUdade.  it.  Ospitalhà ,  ospitalitate , 
ospitalitade. 

i!).   HospiTALEiR,  ESPiTALER ,  rtr//.,  hos- 
pitalier. 

Il  heimitan  e'I  genz  hospitaleira 
Sabon  ades  vostra  niaior  paubreira. 

■   T.  DE  Bo-VEFOY  ET  DE  iÎL.VCAS  :  Seing'  En. 
Les  erniilKS  et  la  geut  hospitalière  savent  main- 
tenant votre  plus  grande  pauvreté'. 

—  .StiO.st.  Frère  de  l'ordre  de  l'Hôpital. 
KspiTALER  i!el  Espital. 

nt.  de  1244.  DoAT,  t.  CXXIX,  fol.  286. 
Hospitalier  àc  l'Hôpital. 
F.sp.  Hospitalero.  port.  Hospitaleira. 

HOSTIA,  .<>./.,  lat.  nosTiA,  hostie,  vic- 
time. 

Feron  vedcl   en  aqiiels  jorns,  et  ufriron  il 

nOSTlAS. 

Trad.  des  Actes  des  Apôtres,  ch.  7. 
Filent  veau  en  ces  jours  ,  et  lui  ofl'rirent  victimes. 

—  l'ain  rpic  le  ])ictre  consacre  ù  la 
messe. 

L'osTiA  es  el  calice  e'I  vi  paazat  dejos. 
IzAnN  :  Diguas  me  lu. 
1,'hoStic  est  au  calice  et  le  vin  posé  dessous. 
De  r  osTiA,  cuni  si  <leu  sagrar. 
r.  de  S.  Honorât. 
De  Vhtislie,  comment  elle  se  doit  consacrer. 
CAT.  ESP.  PORi.  l/astia.  vr.  Ouia. 
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2.  HosT,  osT,  S./.,  du  lat.  hostù^,  armée. 

HosT  et  cavalcada. 

Petit  Thalamus  de  Montpellier,  p.  /)3. 
Année  el  chevauchée. 
F.lhs  viron  las  tendas  de  la  ost. 

PUII.OMENA. 
Ils  virent  les  tentes  de  l'armée. 
Loc.  Il  valen  ley  d'Espanha 

Fassan  gran  ost  sobre  Matirs  conquerer, 
Qii' el  marques  val  ost  e  setges  lener 
Sobr'  el  Soudan. 

Rambadd  DE  'Vaqueiras  :  Aras  pot  boni. 
Que  les  vaillants   rois  d'Espagne  forment  grande 
armée  pour  conquérir  sur  les  Maures  ,  vu  que  le 
marquis  va  tenir  armée  et  siéf^es  contre  le  Soudan. 
Fig.  Horgnelhs  es  lo  principals  cavaliers  en  la 

osT  dcl  diable. 

V.  et  Vert.,  fol.  7. 

Orgueil  est  le  principal  cavalier  en  l'armée  du 

diable. 

ANC.  i-R.  Esmiit  son  ost  pour  ostoier  en  Gas- 

coigne. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  III,  p.  280. 
Li  dus  oi  dire  asez  tost 
Ke  Héraut  assemblout  grant  ost. 

liuman  de  Hou,  v.  I  1892. 
Un  T  alla  et  porta  un  sauf-conduict  du  roy, 
et  m'en  rajiporta  nn  pour  parlementer  à  my- 
chemin  des  deux  osts. 

Philippe  de  Comines  ,  liv.  I ,  p.  529. 

ANC.   CAT.   HoSt,    ost.   ANC.  ESP.  HoStC.  ESP.  MOD. 

Iliieste.  PORT.  Hoste.  it.  Oste. 

?>.    HOSTILITAT,  S.f.,   lat.   HOSTILITATC/W, 

hostilité. 

Era  guerra  et  iiostilitats...  Aicbela  gncrra 
e  hostii.itats  avia  estât  e  du  rat  per  long  temps. 

Duran  la  diclia  guerra  et  uostilitat. 
Tit.  du  XIII'  siècle.  Do  AT,  t.  CXVIIl ,  fol.  Q( . 

Etait  guerre  el  hostilité...  Celte  guerre  et  hostilité 
avait  été'  el  duré  pendant  long-temps. 

Durant  ladite  guerre  et  hostilité. 
CAT.  Hostilitat.  esp.  Uostilidad.  port.  Hostili- 
dade.  it.  Ostilità. 

4.   OsTATGE,  osTAGE,  S.  ?n. ,  Otage. 

Pcr  so  donatz  ostatges  mi  e  niofraire. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  5(. 
F'our  cela  donnez  pour  otages  moi  et  mon  frère. 
Loc.    De  sa  prcison  jamas  issir  non  qnier, 
Car  l'ai  plevitz  1'  ostage. 
AiMERi  DE  PEGtlLALN  :  Lanquant  cbantun. 
De  sa  prison  jamais  à  sortir  je  ne  cliercbe ,  car 
je  lui  ai  juré  Volage. 
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Loc.  fig.    Dônina,  mou  coralge, 
Mellior  amie  qu'ieu  ai, 
Vos  man  en  ostatge 
Entro  qn'ieu  torn  de  sai. 
C  DE  Ventâdour  :  Lanquao  vei. 
Dame  ,    mou  cœur,  le  meilleur  ami  que  j'ai ,  je 
TOUS  envoie  en  oto^e  jusqu'à  ce  que  je  retourne  ici. 
ANC.    CA.T.    Hostat^e.    anc.   est.    Hostage.   it. 
Ostaggio. 

5.  OsTEiAR,  î'.;,  guerroyer,  combattre. 

Quan  venc  sai  per  nos  osteiar. 

Bertrand  de  Born  :  Quan  vci  pch. 
Quand  il  vint  ici  pour  nous  ^«e/vo^'er. 
Non  paesc  luenli  osïeiar  ses  aver. 

Bertrand  de  Born  :  Nonestarai. 
Je  ne  puis  guerroyer  loin  sans  argent. 
AHC  FR.  Ensi  fa  bien  nn  an  entier 
Tant  qne  li  reis  dat  ostoier. 

Marie  de  France,  1. 1,  p. 016. 
Son  ost  appareilla  II  rois  pour  ostoier. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  Ill ,  p.  lyô. 
iT.  Osteggiare. 

HOUSSA.,  s./.,  housse. 

Portans  uoussas  de  drap. 

TU.  de  i535.  DoAT,  t.  CIV,  fol.  32i. 
Portant  housses  de  drap. 

HUME,  s.  m.,  lat.  hume/-«^,  épaule. 
So..,   HUMES  compostz  de  trops  osses...   et 
aqnestz    osses   so   necessaris    per    défendre... 
pieyiz  contra  tota  lezlo  de  part  dareyre. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  [\'j. 
Sont...  les  épaules  composées  de  beaucoup  d'os... 
et  ces  os  sont  ne'cessaires  pour  défendre...  la  poitrine 
coutie  toute  lésion  du  côté  de  derrière. 
ESP,  PORT.  Hombro.  ix.  Omero. 

HUMIL,  OMiL,  HUMiu,  aclj.,  lat.  humi- 
us,  humble,  soumis  ,  modeste. 
Slas  HUMiLs  e  non  vils ,  plans  et  amesuratz. 
r.  de  S.  Honorât. 
Sois  humble  et  non  vil ,  simple  et  mesuré. 

E'I  soi  HUMILS  on  piegz  mi  fai  e  ui  ditz. 
Rambaud  de  VaqijEIBAS  :  Savis  e  folhs. 
Et  je  lui  suis  soumis  où  pire  elle  me  fait  et  me  dit. 

Leial  serv  e  humius  , 
La  on  es  plus  aforziz, 
Dea  esser  plus  obesitz. 

PoKS  DE  LA  Garde  :  Anz  ogan. 
Serviteur  loyal  et  humble,  là  où  il  est  plus  aile  r- 
mi ,  doit  être  plus  exaucé. 
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Substaitt.  O  as  révélât  als  HUimr.s. 

V-  et  Wil.j  fol.  53. 
Cela  tu  as  révélé  aux  humbles. 


—  Doux,  indulgent. 

Qu'  om  sia  humils  als  bos 
Et  als  mais  ergulhos. 

Arnaud  de  Makueil  :  Razos  es. 
Qu'on  soit  indulgent  envers  les  bons  el  envers  les 
méchants  altier. 

Leial  domna  ,  franqn'  e  omii,. 

Raimond  de  Mira  val  :  Celque  jols. 
Loyale  dame  ,  franche  et  indulgente. 
ANC.  FR.  Ce  qui  près  toy  me  rend  bas  et  humile . 
Cl.  Marot  ,  t.  II ,  p.  377. 

CAT.    ANC.     ESP.     Humil.    ESP.    MOD.     PORT.    Hu- 

milde.   it.  Uinile. 

1.  HuMiLMEN,  adv.,  humblement,  mo- 
destement ,  indulgemment. 
Aysi  ti  pregua  lo  tieu  sers  humilmen. 

V.  de  S.  Honorât. 
Ainsi  te  prie  le  lien  serviteur  humbleinent. 
Parlar  humilment  e  savia. 

V.  et  Vert.,  fol.  43. 
Parler  modestement  et  sagement. 
Qui  ves  la  crotz  de  bon  cor  s'umilia, 
Perdon  n'  aura  per  la  crotz  humilmen. 
Pons  de  Capdueîl  :  Er  nos  sia. 
Qui  vers  la  croix  de  bon  cœur  s'Iiumilie  ,  pardon 
en  aura  par  la  croix,  indulgemment. 
CAT.  Humilment.   anc.  j  sp.  Huinihnente.  esp. 
MOD.  PORT.  Humildemente.  it.  Umilmente. 

3.  HiJMiLiu  ,  adj'.,  indulgent,  modeste. 

leu  'n  siil  als  pros  plus  humilius 
E  plus  orgulhos  als  savais. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vey  qu'em. 
J'en  suis  envers  les  preux  plus  modeste  et  plus 
fier  envers  les  méchants. 

4.  HUMILITAT,   UMILITAT,  OMILITAT,  S.  f., 

lat.  HUMiLiTATe7«,  humiUté ,  modestie. 

Morgues  ténia  hdmilitat  de  veslidura. 
Tiiid.  de  Bède,  fol.  62. 
Que  moine  conserve  modestie  de  vêlement. 

—  Indulgence  ,  bonté,  pitié. 

S'il  forses  tan  son  cor  humilitatz 
Que  m  des  un  bais. 

G.  Faidit  :  Era  coven. 
Si    lui    forçât    tellement    son    cœur    inthil^vnco 
qu'elle  me  donn;'it  un  baiser. 
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Dona.  si  us  platz,  aiafz  HDMittTAT 

De  mi. 

Arnaud  de  Mabueil  :  Tôt  quant  icu. 
Dame  ,  s'il  vous  plait,  avez  pitic  de  moi. 
Mostra  va  qu'oMir.iTATz 
L'  a  tant  en  poder 
Que  bens  m'en  pot  escbazer. 

FoiQUET  DE  Marseille  :  Uns  volei-s. 
Me  montre  que  bonté  l'a  tellement  en  pouvoir  quf 
Lien  m'en  peut  arriver. 

Sai  que  non  puesc  guérir, 
S'dmilitatz  n'es  a  dire. 

Elias  de  Barjols  :  Car  comprei. 
Je  sais  que  je  ne  puis  guérir,  si  indulgence  en 
est  à  dire  (y  manque). 
AKC.  FK.  L'ensengneinent  à  la  soviz 
Kist  li  lions  ,  si  fu  gariz 
F.  de  la  fosse  est  escbapez  : 
Là  li  valu  hitmilitez. 

Marie  de  France  ,  t.  II ,  y.  1 18. 
Mais  d'une  rien  vos  sai  bon  gré, 
Que  cuidiés  faire  humelité. 

Roman  de  Partonopeus,  t.  I  ,  p.  107. 
II  ait  pieu  à  vostre...  seigneurie,  par   très 
grant  humilitc. 

Dem.  de  Charles  VI  et  rep.^  p.  i53. 

CAT.  HtimiUtat.  esp.  llnmildad.  port.  Huinil- 

dadc.  iT.  Umilità,  umilitate,  uinilitade. 

5.    HUMILIATIO,    HUMILIACIO,    S.f.,   lat. 

HDMiLiATio  ,    humiliation  ,     abaisse- 
ment, ndodestie. 
Aylas!  e  co  es  doloyroza  aquesta  humiliatio! 

V.  et  Vert.,  Col.  23. 
He'las  I  et  comme  est  douloureux,  cet  abiiissement  '. 
Per  la  puritatdesa  consiencia  e  humiliacid 
de  sa  j)essa. 

F.  de  S.  Flors.  DoAT,  t.  CXXIII ,  fol.  269. 
Par  la  pureté  de  sa  coasciencc  et  modestie  de  sa 
pensée. 

CAT.  Huiniliaciô.  anc.  esp.  Humiliacion.  f.sp. 
MOD.  Humiliacion.  iort.  Huinilhaçao.  iv. 
Uindiazione. 

G.  HUMILIAR,  UMILIAR,   OMELIAR  ,  V.,   lût. 

HUMiLiABe,  humilier,  abaisser,   avoir 
<le  la  modestie. 
Oui  pus  val ,  pus  se  bubiilia. 

V.  et  Vert.  ,  loi.  loo. 
!,)ui  plu»  vaut  ,  jilus  ^'humilie. 
Mas  qui  'I  dopta  ni  vas  lui  s'omelia. 

G.  Faidit  :  Cascu»  lioni. 
.Mai;  qui  It  redoute  cl  virs  lui  %'liumiUc. 
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—  Etre  soumis  ,  obéir. 

Fig.     Totz  joys  li  deu  humiliar. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Moût  jauzens. 
Toute  joie  lui  doit  être  soumise. 

Part.  prés.  len  serai ,  en  cort ,  prezentiers , 
Entre  doninas  et  cavaliers 
Franc  e  dous  et  humilians. 
B.  DE  Ventadol'R  :  Pel  dois  cbanl. 
■le   serai,   en  cour,  parmi  dames  et  cavaliers  gra- 
cieux ,  franc  et  doux  et  ayant  de  la  modestie. 
Part.  pas.  Toz  hoin  que  se  esalsa  er  humiliaz, 
e  qui  .s'uMiLiA  er  esalsaz. 

Trad.  de  Bède,  fol.  24. 
Tout  homme  qui  s'élève  sera  abaissé,  et  qui  s'«- 
baisse  sera  élevé. 
ANC.  FR.  Humiliet  sui  mnlt. 

Humiliet  furent  en  lur  félnnies. 
Ane.  trad.  du  Psaiit.  de  Corbie,  ps.  I^l  et  lo5. 
Celé  qui  fn  hiimelians. 

Fabl.  et  font,  anc,  t.  1 ,  p.  428. 
De  son  lieu  ne  se  daingne  verz  vous  humélier. 
Roman  de  Roit,  v.  4427- 
11  s'essauce  ki  s'umélie. 

Roman  du  Renart ,  t.  IV,  p.  392. 
CAT.  Humiliar.    esp.  Humiliar.   port.  Hiimi- 
Ihar.  IT.   Umiliare. 

HUMOR,  UMOR,  YMOR,  s.f.,  lat.  hu- 
MOR,  humeur,  humidité,  liqueur,  li- 
quide. 
De  la  HDMOR  de  la  terra. 

Lii>.  de  Sjdrac  ,  fol.  77. 
De  Vhumidilé  de  la  terre. 

La  dons'  dmor  de  la  saba. 

Rambm.'d  d'Orange  :  Er  quan. 
La  douce  liqueur  de  la  sève. 

No  se  cargara  de  negun  cargamen  ni  de  ne- 
guna  YMOR- 

Cartidinre  de  Montpellier,  fol.  192. 
Ne  se  chargera  d'aucune  charge  ni  d'aucun  liquide. 
Fig,  Deasecar  tota  humor  de  Inxuria. 

V.  et  Vert.,  fol.  99. 
Doit  sécher  toute  humeur  àc  luxure. 

—  Sève. 

Per  faula  de  humor  si  ret  infruetuos. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  207. 
Par  faute  de  s'evc  se  rend  infructueux. 

—  Suc  des  plantes. 

Vescoza  ,  plena  d' umors. 

Deudes  de  Prades  ,  Àuz.  cass. 
Visqueuse  ,  pleine  ^'humeurs. 
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—  En  parlant  du  corps  humain. 
Fay  d'  cmors  gran  transmudamen 
La  lana  merman  et  creissen. 

Brei>.  d'amor,  loi.  34- 
La  lune    fait  grand  cliangement    A'hitmeurs   en 
diminuant  et  en  croissant. 
ANC.  FR.  Les  cercles  de  ses  humors  voit. 

Ro?nan  du  Renart,  t.  II,  p.  36^  ■ 
CAT.  ESP.  PORT.  Humor.  it.  Umore. 

2.  HuMOROs,  YMOROs,  «f^.,  plein  d'hu- 
meur, humoraux. 

La  luna  ,  diso  H  anctor. 
Qu'es  HUMOROSA  ain  freior. 

Brev.  d'amor,  fol.  S^. 
La  lune,  disent  les  auteurs  ,  qui  est  humoreuse 
avec  le  froid. 

S' ill  fonge  son  moii  humoros. 

Deudes  de  Prades  ,  yéiiz.  cass. 
Si  les  fongus  sont  moult  humorexioc. 

—  Humide. 

Mercadiers  que  tenon  las  canzas  ymorosas 
en  Inoe  ymoros  per  mays  pezar. 

V.et  Vert.,  fol.  17. 
Marchands  qui  tiennent  les  choses  humides  en  lieu 
humide  pour  plus  peser. 
Substantiv.  El  fai  acordamens 

Dels  hdmoros,  dels  freitz. 

Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Il  fait  l'accord  des  humides ,  des  froids. 

ANC.  FR. 

L'autre  semence  est  cheue  en  lieu  pierreux, 
Non  pas  assez  profond,  ny  humoreiix. 

FOUCQUÉ,  V.  de  J.-C,  p.  2l5. 

ESP.  Hiimoroso.  it.  U/noroso. 

3.  HUMIDITAT,   S.  /.,   lat.    HUMIDITATem, 

humidité. 

Per   la  gran  humiditat,    las    viandas  ero 
corrompudas. 

Tan  gran  humiditat  que  tôt  entorn  lo  sé- 
pulcre a  .1.  gran  lac  d'aigna. 

Cat.  dels  apost.  deRoma,  fol.  164  et  iSy. 

Par  la  grande  humidité,  les  aliments  étaient  cor- 
rompus. 

Si  grande  Aum/c/i'^e' que  tout  autour  du  se'pulcre 
il  y  a  un  grand  lac  d'eau. 
IT.  Umidità,  iimiditate,  iimiditade. 

!\.  HuMiD  , 'humit  ,  rtfi?^'.,  lat.  humii»«,s  , 
humide. 
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Fuocx  es  cautz  ,  secx  naturalmens, 
E  r  aires  humit  e  calens. 

Bref,  d'amor,  fol.  54. 
Le  feu  est  chaud  ,  sec  naturellement ,  et  l'air  lin- 
mide  et  ardent. 

Prima vera  humida. 

Calendrier  provençal. 
Printemps  humide. 

CAT.  Htimid.  ESP.  Hûmedo.  port.  Hnmido.  n. 
Umido. 

5.  HuMENS  ,  adj.,  lat.  humens  ,  humide. 
L'us  es  caniz,  l'antre  fregz  ;  Pus  secx,  l'antre 

HUMENS. 

Pierre  de  Corbiac  .-  El  nom  de. 
L'un   est  chaud  ,  l'autre  froid  ;  l'un   sec  ,   l'autre 
humide. 

6.  HUMECTACIO,  S.f.,  lat.    HUMECT.\TIO  , 

humectation,  humidité. 

Irrigacio,  hdmectacio  et  vegetacio. 
Piefrigeri  et  humectacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l36  et  52. 
Irrigation  ,  humectation  et  végétation. 
KatVaîchissement  et  humectation. 
ESP.  Humectacion. 

7.  HuMECTATiu,   adj.,  hiimectatif,  qui 
a  la  propriété  d'humecter. 

Del    ventre  humectatiu. 
Nutrltiva,  homectativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  "5  et  273. 
Humectatif  an  ventre. 
Nutritive  ,  huinectative. 
Esr.  Hiimectativo.  it.  Uinettativo. 

8.  HUMECTAR  ,    V.,    lat.    HUMECTAR^,    hu- 

mecter. 

Tempradament  la  humecta. 

Elue,  de  las  prupr.,  fol.  26g. 
L'humecte  modérément. 

Ayguas  que  mollifican  e  humectan. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  37. 
Eaux  qui  niollifient  et  humectent. 

Part.  pas.  Es  humectât  per  la  vapor. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  14. 
Est  Itumecté  par  la  vapeur. 

Si  no  era  HUMECTADA. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  126. 
Si  elle  n'était  humectée. 
<:at.  ANC  ESP.  PORT.  Hiuiiectav.  it.  Umctlare. 

HURAR ,  V.,  habituer,  accotitiuuer. 
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Part.  pas.  Mot  hlrat  d' armas. 

Nou  soy  uuRATz  de  portar  ailals  armas. 
ylbr.derj.elJu]S.-l\,M.\5. 
Moult  hnbitué  aux  armes. 
Je  ne  suis  pas  liabitue  à  porter  telles  armes. 

IIL'TAR,  V.,  hurler,  crier. 

.\uzirat7.  bozinas  e  cors  d'  argeu  sonai', 
E  Tarcx  e  Sarrazis  e  glatir  et  hltar. 
lioman  de  Fierabras ,  v.  336o. 
Vous  cntemlriez  claii-ons  et  cors  il'argeot  re'sonuer, 
tl  Turcs  et  Sarrasios  et  glapir  et  hurler. 

IIUYSSIER,  S.  m.,  balancelle,  vaisseau 
de  transport. 
Pueys  an  ap[>arelhat  e  baicas  et  huyssiek. 

/'".  de  S.  Honorât. 
Puis  ils  ont  appareillé  et  Largues  et  balancelles . 
Aire.  FR.  Tiurent  les  galies  totes  et  11  wissicrs 
et  les  autres  nés. 

VlLLEH.VRDOUlN  ,  p.  29. 

IIYAT  ,  .<!.  m.,  lat.  vLikTus,  hiatus. 

Hyats  es  maior  vicis  amb  unas  lueteycbas 
vocals  que  ara  diveisas. 

Leys  d'amors.  LALOi'BÈnE,  p.  4- 
Hiatus  est  un  plus  grand  de'faut  avec   les   mt'ines 
voyelles  qu'avec  diflérentes. 

Per  esqnivar  hyat  dea  bom  pauzar  z  ou  d 
aj)rop  a  prepositio. 

Leys  d'amors,  fol.  !^. 
Pour  e'ïiler  hiatus  on  doit   poser   z   ou  D  après  A 
pre'position. 
£SP.  roRT.  IT.  Uiato. 

HYENA.,  YENNA,  lANA,  S.f.,  lat.    HY.ENA  , 

hyène. 

HYtSA  es  ciQzel  bestia  ,  goioza  cnm  lop. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  252. 
Hyène  est  cruelle  Jjéle  ,  goulue  comme  loup. 
Yekka  es  mot  crnzel  bestia. 

f^.  el  Fert.,  fol.  24. 
Hyène  est  moult  cruelle  héte. 

Son  escat  de  cartier, 
Cobert  d'  an  coer  de  iana,  e  be  obrat  d'acier. 
Jlnman  de  Fierabras,  v.  53. 
Son  e'cu  c'carlclc  ,  couvert  d'une  peau  à'hyène,  et 
Lien  ouvrage  d'acier. 
c\T.  Bsi>.  Hiena.  port.  Hyena.  it.  lena. 

1.    Ianeta,   s.f.   dim. ,  petite    hyène  , 
pcaii  de  petite  hyène. 
La  dolzcna  de  iametas,  .ri.  d. 

Carlulairr  de  Montpellier ,  fol.  1 1.3. 
Ij  douuinc  Au  petite.'  hyènes,  deux  dcnipis,. 
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HYMNÏ,    YMNE,  .V.  m.,  lat.  byunus, 
hymne. 

Cbanta  los  psalmes  e  'Is  hymnes. 

Trad.  de  Bède,  fol.  26. 
C  liante  les  psaumes  et  les  hymnes. 
Los  YMNEs  de  la  sanbta  Tiinitat. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  5o. 
Les  hymnes  de  la  sainte  Trinité. 
<;at.  Himne.    tsp.    Himno.  port.  Hjmno,  it. 
Jnno. 

HYPOïECA,   ÏPOTHECA,  YPOTECA,  S.f., 

lat.  HYPOTHECA,  hypothèquo . 

Han  expressa  hypoteca. 

Fors  de  Béarn,  p.  1087. 
Ont  expresse  hypothèque. 
Per  razo  de  ypothecas  que  ela  aia  els  bes. 
Tit.  de  1275.  Bibl.  du  R.f.  de  D.  Villevieille. 
Pour  raison  d'hypothèques  qu'elle  ait  sur  les  Liens. 
A  tôt  dreyt  et  ypoteca. 

Til.  de  1418,  de  Bordeaux.  Bibl.  Monteil. 
A  tout  droit  et  hypothèque. 
CAT,  ESP.  Hipoteca.  port.  Hypotheca.  it.  Ipo- 
leca. 

1.     H1POTECAR,  YPOTHECAR  ,    V,,  hypo- 
théquer. 
Part.  prés.  Oblignan  et  ypothec;an...  totz  los 

bes. 

TU.  de  1384-  j4rch.  du  Roy.,  K.  53. 
Obligeant  ot  hypothéquant...  tous  les  Liens. 
Part.  pas.  Per  razon  de  tal  dente  hipotecatz. 
Fors   de  Bearn,  p.  1079. 
Pour  raison  de  telle  dette  hypothéquée, 
CAT.    ESP.    Hipotecar.    port.    Hypothecar.   it. 
Ipoltcar. 

HYRUNDA,  1RUNDA,  YRUNDA,  *./.,  lat. 

HiRUNDo,  hirondelle. 
En  temps  que  las  hyrcndas...  veno. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2o5. 
Dans  le  temps  que  les  hirondelles...  viennent. 
Ai!  Dieus,  ar  semblés  yrukda  , 
Que  voles  per  Taire. 

B.  DE  Ventadour  :  Tant  al  mon. 
Ali!  Dieu,    que  maintenant  je  ressemblasse  à //i- 
rondelle,  que  je  volasse  par  l'air. 
ANC.  FR.  Plus  fost  cort  qiCaronde  ne  vole. 
Nouv.  rec.  de  fabl.  et  cent,  anc,  t.  I,  p.  2.'i9. 
Mon  cuenr  vole  comme  Varonde. 

Ci-  Marot  ,  t.  Il ,  p.  396. 
Et  aussi  test  que  le  vol  d'une  aronde. 
OEuvres  d'Alain  Charlier,  p.  714. 
I    tsp.  (Jolondrina.  voKi.Àndorinhn, 
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2.   Irunde,  yrundre,  s.f.,  hirondelle. 
D' est'  erba ,  cum  diso  li  anctor, 
Irundes  SOS  pancx  irnndatz 
Sana,  quant  an  los  hnels  crebatz. 

Brei'.  d'amor,  fol.  5o. 
De  cette  herbe,  comme  disent  les  auteurs,  Vlii- 
rotidelle  guérit  ses  petits  liirondeaux  ,  quand  ils  ont 
Jcs  yeux  crevés. 

Que  us  gardatz  del  lays  de  la  yrcndre. 

IsAP.N  ElSOI.S  :  Aylas. 
Que  vous  vous  gardiez  du  lai  de  l'hirondelle. 

!i.  Ibondella,  ysrundella,  s.  y.,    hi- 
rondelle. 

Perl' aire  va  com  1'irondei.i.a. 

F',  de  S.  Honorât. 
Par  l'air  va  comme  l'hirondelle. 
Pins  tost  no  vola  Y.sRCNi)Er.i.A. 

Gmi,i.AUME  DE  Berguedan  :  Lai  on. 
Plus  vite  ne  vole  hirondelle. 

ANC.    FR. 

Le  printemps  ne  se  fait  d'nne  seule  arondelle . 

EoNSAtiD,  t.  I  ,  p.  279. 

Je  ressemblois  V arondelle  qni  vole. 

Cl.  Marot,  1. 1,  p.  216. 

4.  Arondeta,  s.f.  dim.,  hirondelette. 

Arondeta  ,  de  ton  cban  m'aer. 
T.  DE  l'Ami  et  de  l'Hirondelle  :  Arondeta. 
Hirondelette,  je  m'attache  à  ton  chant. 

5.  Irujîdat,  s.  m.,  hirondeau,  petit  d'hi- 
rondelle. 

Irundes  ses  pancx  irundatz 
Sana  ,  quant  an  los  buelhs  crebatz. 
Brev.  d'amor,  fol.  5o. 
L'hirondelle  guérit  ses  petits  hirondeaux,  quand 
ils  ont  les  j-eux  crevés. 

6.  Randola,  s.f.,  hirondelle. 
Randola  ,  que  trazia  los  buelbs  a  sos  ran- 

dolos,  e  els  y  tornava. 

Naturas  d' alcus  nuzels. 
L'hirondelle,   qui  arrachait  les  yeux  à  ses  hiron- 
deaux ,  et  les  leur  remellait. 
iT.  Rondine. 

7.  Randolo,^-.  m.,  hirondeau,   petit 
d'hirondelle. 

Piandola,  que  triizia   los  buelbs  a  sos  ran- 
Dor.os,  e  els  y  tornava, 

Naturas  d' alcus  auzels. 

L'hirondelle,  qui  arrachait  les  veux  à  ses  hiron- 
deaux, et  les  leur  remettait. 
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8.  Hyrundinea,  s.f,  lat.  hirundin^/va  , 
chélidoine,  sorte  de  plante. 

Hyrdndinea...  byrundas  f;m   d' ela   a    lor.s 
poletz  medicina,  quaa  so  greviatz  els  uelbs. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  2o5. 

Chélidoine...   les  hirondelles  font  d'elle  remède 
pour  leurs  petits,  quand  ils  sont  grevés  aux  yeux. 
Esr.  Golondrinera. 

HYSTORIA,    ESTORIA  ,    storia  ,    s.f, 

lat.  HisTORiA ,  histoire. 

Alcun  yssemple   o  alquna  hystoria. 

Lejs  cVajnors ,io\.  li^o. 
.4ucun  exemple  ou  aucune  histoire. 
Car  r  ESTORIA  es  greus. 

y.  de  S.  Honorât. 
Car  l'histoire  est  difficile. 
K.  apelec  Filoména  lo  maestre  de  la  estoria, 

Philomena. 
Charles  appela  Philoména  le  maître  deVhistoire, 
La  STORIA  remembra. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma ,  fol.  5o. 
Uhistoire  rappelle. 
<^AT.  ESP.  PORT.  Historia.  ix.  Istoria,  storia. 

2.  YSTORAGRAFI,     S.    m.,    lat.     HISTORiO- 

GRAPHus,  historiographe. 

Orozi,  YSTORAGRAFI  O  cscrlva  de  las  estorias. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  .Tt. 
Orose  ,  historiographe  ou  écrivain  des  histoires. 
ESP,  PORT.  Historiografo.  it.  Istoriographo. 

3.  YSTORIALMEN  ,      ESTORIALMEN ,     ach'., 

historiquement. 
Se  fay  aquesia  figura,  allegoria,,..  ystorial- 

MEN. 

Contada  estorialmen. 

Lejs  d'amors,  fol.  i35  et  l^o. 
Cette  figure,  l'allégorie,  se  fait...  historifjuement. 
Racontée  historiquement. 
EST.  Historialmente.  it.  Istorialmente. 

4.  SoBRESTORiAT,  adj.,  très  historié,  fort 
cinhelli,  siirenjolivé. 

Trop  valgra  mais  donar  ' 

Mos  gais  sonelz  joyos 
Ab  bels  ditz  et  entiers, 
Entendables  e  plas , 
Que  trop  escurs  ni  sobrestorias. 

GlRALD  DE  Borneil  :  Ut'ls  hols  di-ïï. 
11  vaudrait  beaucoup  mieux  donner  mes  g.iis  son- 
nets joyeux  avec  beaux  dits  et  entiers,  intelligibles 
et  simples  ,  que  trop  obscurs  et  surenjolives. 
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I,  .V.  VI. ,  tioisiùmc  voyelle,  et  ncuviènii- 
lettre  de  l'alphabet,  i. 

.T.  vocals  son  :  a,  e,  i,  o,  u. 

Leys  d'amors,  fol.  2. 
Ciu(j  voyelles  sont  :  A,  e,  i,  o,  v. 
Prima  persona  i.  .  La  prima  persona  e  la 

lerza  en  i. 

Griimm.  prot'. 

Première  personne  ;...  La  première  personne  et  la 
troisième  en  i. 

1  ,  m  ,  Y,  pr.  rcl.  des  deux  genres,  lui ,  à 
lui ,  cil  lui,  à  elle,  en  elle  ,  à  eux,  en 
eux  ,  à  elles,  en  elles  ,  leur. 
Ela  li  perdonet  lo  fait  del  baisar,  e  lo  i  au- 
Ireiet  en  dos. 

V.  de  P.  Vidal. 
Mlle  lui  (i;u(lonna  le  fait  du  baiser,  et  le  lui   oc- 
troya en   don. 

Doncx,  qui  vol  vîure  ab  morir, 
Er  don  per  Dien  sa  vid'  e  la  y  preseu. 
FoLQUF.T  DE  Marseille  :  Hueimais. 
Donc,  (jui  veut  vivre  avec  mourir,   maintenant 
donne  pour  Dieu  sa  vie  et  la  Itii  présente. 
Qiiar  pcr  aver  e  per  somo 
E  per  pretz  Ht  faran  ajut. 

Bertrand  de  Born  :  Lo  coms  m'a. 
Car  pour  argent  et  pour  semonce  et  pour  mérite 
lin  feront  aide. 

Las  donas... 
Aras  no  y  trnep  mas  destric  e  dampnatge. 

Albertet  :  En  amor  truep. 
Les  dames...  maintenant  je  ne  trouve  en  elles  que 
pi'ine  et  dommage. 

ANC     ESP. 

La  casa  ant  el  vélo  csa  avien  per  choro, 
//»■  ofrecien  el  cabron  è  ternero  è  toro. 
Sacrif.  de  la  Missa ,  cop.  7. 
Awc.  par.T.  Ca  se  sabor  avedes^^... 

De  iempre  de  vos  niai  prlnder, 
Se  sabor  onvessedes  y. 
C/incinneiro  do  coll.  dos  nobres,  fol.  [\?,. 

L'ancien  italien   a  aussi    employé  i 
pour  les  personnes  et  pour  les  cho.ses  : 
Cbi  d'amor  sente,  di  mal  far  no  i  cale. 
Ckcco  Ancivlieki,  Tav.  de'  doc.  d' amore . 


K  una  scritta  i  metti. 

B.YRBERiNi ,  Doc,  d' amore,  p.  265. 

CAT.   ESP.    IMdD.    PORT.    MOD.   AlU.    IT.    MOD.  Vt, 

ci,  ivi. 

I,  Hi,  y,  adv.  relût.,  lat.  iln ,  y,  là  ,  à 

cela ,  en  cela. 
Lentis-"VilIam  cnra  omnibns  ibi  aspicientibas. 

Tttre  de  855.  d'Acheri,  Spic. ,  t.  III ,  p.  342. 
Quar  vos  no  y  etz,  ni  '1  valens  coms  no  y  es. 

AiMEBi  DE  Pegdilain  :  Ane  nocugey. 
Car  vous  n'j-  êtes,  ni  le  vaillant  comte  n'y  est  pas. 
Sordel,  ja  pro  no  i  anria 
L'  amigaa  ,  so  sai  en  ver. 
Si  l'amiox  per  lieis  moria. 
T.  DE  G.  de  la  Tour  et  de  Sordel  :  Us  amies. 
Sordel,  jamais  profit  n'aurait   en  cela  l'amie,  je 
sais  cela  en  vrai ,  si  l'amant  mourait  pour  elle. 
Qnar  vos  etz  laissatz  de  chantar, 
E  qnar  vos  i  volgra  tornar. 
T.  DE  M.  Ventadolr  et  de  Gui  d'  Uisel  :  Gui. 
Parce  que  vous  vous  êtes  délaissé  de  chanter,  et 
parce  que  je  voudrais  vous  ramener  à  cela. 

—  Adv.  indét. ,  avec  le  verbe  aver 
employé  impersonnellement  ou  avec 
un  pronom  indéfini  : 

No  r  a  ardit  ni  coart 
Enemic  que  no  m'assalha. 

Bertrand  de  Born  :  Un  sirventes. 
N';'a  hardi  ni  lâche  ennemi  qui  ne  m'assaille. 
Tais  n'i  a,  mas  non  dirai  qnî. 

P.  Cardinal  :  Tan  son  valen. 
Tels  j'  en  a  ,  mais  je  ne  dirai  qui. 

[ ,  ni ,  ennj.,  et. 

On  trouve,  mais  rarement,  i  dans 
l'acception  de  la  conjonction  kt. 

Alqnn  dizo  i  per  e  :   A  Sant  Jacme  hi  a 
Noslra  Dona. 

Leys  d'amors,  fol.  loi. 
Aucuns  disent  i  pour  et  :  A  Saint-Jacques   el  à 
Notre-Dame. 

G.  los  près  a  ornes  i  a  coraans. 

Pioman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  45. 
Gérard  les  prit  pour  ses  hommes  et  à  son  com- 
mandement, 
tsp.    Y. 


I 

2.    Aqui  ,  adv.  de  lieu,  là. 

S' anc  vis  homes  ensenliatz, 
Ni  ab  baudor,  so  fon  aqui. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Si  je  vis  oncques  hommes  instruits  ,  et  avec  joie  . 
ce  fut  là. 

Aytan  cavalier  son  ayssî  cam  aqui. 

Leys  d'amors,  fol.  67 . 
Autant  de  cavaliers  sont  ici  comme  lu. 

—  Explétif .  avec  meteis. 

Aqui  meteys  vos  sapchatz 
Ab  les  savis  gen  captener. 

P.  RoGiERS  :  Sentier  Raymbautz. 
Là  même  sachez  avec  les  sages  vous  liien  conduire. 
.^dv.  cow2/>.  Quar  d' AQCi  mov  cortezia  esolatz. 
ARNAtlD  DE  Marceil  :  A  gran  honor. 
Car  de  là  part  courtoisie  et  plaisir. 
D'  AQUI  lo  leveron  li  diable. 

r.  de  S.  Honorât. 
De  là  l'enlevèrent  les  diables. 
Ve  contticios  d' aqui,  en  après  remissios. 

Trad.  de  B'ede,  ioL  16. 
Vient  contrition  de  là,  par  après  re'mission. 
Per  aqui  monteu  cent  rairi  anzello. 

Poëme  .uir  Boèce, 
Parla  montent  cent  mille  oisillons. 
Pueis  poirem  qaascus  d'AQUi  en  i,ai. 

Pierre  de  Barjac  :  Tôt  francamen. 
Ensuite  nous  pourrons  chacun  de  là  en  là. 
Signifiée  loc...  coma  d'aqui  enan. 

Lejs  d'amors,  fol.  99. 
Signifient  lieu...  comme  de  là  en  avant. 
Tug  H  propheta  de  Samuel,  e  d'aqui  en  dreg. 
Trad.  des  Actes  des  apôtres,  ch.  3. 
Tous  les  prophètes  dès  Samuel,  et  de  là  en  droite 
ligne. 
CAT.  ESP.  PORT.  Aqui.  IT.   Qiii. 

3.  Aici,   AYCi,    Aissi,   AYSSI,    adv.    de 
lieu,  ici. 

Vos  aport  aici  esta  lansa. 

Pioman  de  JaiiJ're,  loi.   17. 
Je  vous  apporte  ici  cette  lance. 
Substantiv.  D'uey  eu  un  an  partras  d'AYCi. 
f^.  de  S.  Honorât. 
D'aujourd'hui  en  un  an  tu  partiras  à.'ici. 
Adv.  comp.  E  per  que?  Ai  te  ren  forfait, 

Mas  cant  vuoil  per  aici  passar.-* 
Ro/nan  de  Jaiifre,  i'ol.  18. 
Et  pourquoi?  T'ai-je  rien  forfait,  excepté  que  je 
veux  passer  par  ici  ? 

II. 


IDO 
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Merce  fara,  si  no  m  muna 
D'aissi  enan  per  loncs  plays. 
Arnaud  de  Marueil  :  Belh  m'esquan. 
Elle  fera  merci,  si  elle  ne  me  mène  d'ici  en  avant 
par  longs  deTiats. 

Non  den  esser  apelbatz  d'ayssi  en  avant  rey. 
Philomena. 
Ne  doit  pas  être  appelé'  d'ici  en  avant  roi. 

Autra  ley  d'AYci  enant. 

La  nobla  Leyczon. 
Autre  loi  d'ici  en  avant. 

CAT.  Assi 

ICON,  ycoN,  S.    III.,  lat.  icon  ,  icon , 
image  ,  figure  de  grammaire.  ,  ■  '    ^ 
YcoN  vol  aytan  dire  coma  emagena  o  sém- 
blansa. 

Icon  es  cant  bom  expon  e  déclara  una  causa 
mens  conognda  per  autra  mays  conoguda. 
Lejs  d'amors,  fol.  130. 
Icon  veut  dire  autant  comme  image  ou  ressem- 
blance. 

Image  est  quand  on   explique  et  de'termine  une 
chose  moins  connue  par  une  autre  plus  connue. 

ICTERICIA,  HYCTERiciA,  S.  f.,  du  lat. 
ICTER05-,  ictère,  jaunisse. 
Hyctericia  es  tacament  de  pel. 
Aquels  qui  so  en  via  de  ictericia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  98  et  77. 
Jaunisse  c'est  tache  de  la  peau. 
Ceux  qui  sont  en  voie  de  Jaunisse. 
CAT.  ESP.  port.  Ictericia.  it.  Itterizia. 

IDESA,  S./.,  haie,  buisson. 

La  Loi  des  Lombards,  lib.  I,  tit.  22, 
§.  3o,  explique  iderzon  par  Sepimen- 
tum. 

Voyez  ScHiLTER,  Gloss.  teutonic, 
p.  273. 

Lo  meton  eu  un  leit  d'orfreis,... 
Geton  desus  idesa  floria. 
Un  trouradolr  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
Le  mettent  en  un  lit  d'orfroi,.. .  jettent  par-dessus 
buisson  fleuri. 

IDOLA,  YDOLA,  s.f.,  lat.  ino-Lum,  idole. 
L'iDOr.A  Inr  dira  verilat  de  la  sort. 

V,  de  S.  Honorât, 
h' idole  leur  dira  ve'rite'  du  sort. 

Menet  lo  al  pabalho  bon  ero  celas  ydolas  , 
70 
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e can  fo  denan  la  giaa  ydola,  el  pies  on  inolto 
e  tolc  Ihi  la  testa  ,  e  cascns  dels  autres  ausi- 
zia   ne   autre,  e   gitavo  lo  davaa  las  auir.is 

YDOLAS. 

iiV.  de  Sydrac  ,  fol.  l\. 
Le  mena  au  pavillon  où  élaieul  ces  idoles,  el 
quand  il  fut  devant  la  grande  idole,  il  prit  un  mou- 
ton et  lui  enleva  la  tête,  et  chacun  des  autres  en 
tuait  un  autre,  et  le  jetaient  devant  les  autres  idoles. 
CA.T.  Idola.  ESP.  FORT.  Idolo.  iT.  Idolci . 

2.  Ydolatria,   s.   f.,    lat.    IDO/oL4TR1A, 

idolâtrie. 
Aquesta  error  de  Ynoi.AïRiA. 

Cal.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  il. 
Celle  erreur  d'idolâtrie. 
CAT.  ESP.  PORT.  lï.  Idolatna. 

3.  InoLATRAR,  V.,  iflolâlrer,  adorer  les 
idoles. 

Far  IDOI.ATRAR  lo  poble  ,  servir  fraudulen- 
tament  a  las  idolas  de  tôt  lo  mon. 

Doctrine  des  Vaudois. 

Faire  adorer  les  idoles  au  peuple,  servir  fraudu- 
leusement les  idoles  de  tout  le  monde. 
CAT.  ESP.  PORT.  Idolatrar.  it.  Idolatrare. 

lERRA ,  s.  /.,  lat.  hiera  ,   composition 
nifklicinale,    pastille,    bol,   sorte   de 
pommade  ou  d'onguent. 
Qae  sian  donadas  al  malante  ierras  grans  e 
pillulas...  Mondificacio  del  cap  am  ierras. 
Trad,  d'Àlbucasis,  fol.  4. 
Que  soient  données  au  malade  pastilles  grandes  et 
pilules...  Puri6cation  de  la  tête  avec  pommades. 

IT.  lera. 

IGNAVIA,  s.f.,  lat.  ignavia,  paresse, 
lâcheté. 
Ignavia...  pot  se  apellar  defalhimen  de  cor. 

V.  et  Vert. ,  fol.   i3. 
Lâcheté...  peut  s'appeler  manque  de  cœur. 
PORT.  IT.  Ignavia. 

IGNIR  ,  V.,  lat.  iGNiRs,  embraser,  en- 
flammer, allumer. 

Caalz...  niolhada  ab  ayga  si   ignish  et   si 
escalia  soptanient. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.    i85. 

Cliaux...  moulUcc  avec  eau  s'allume  et  s'cctiaufr<! 
suljilemcnl. 

—  Part.  pn<i.  Igné,  rougi  par  le  feu. 


IMA 

La  pins  uanta  régie  del  foc  es  apelat  cel  ignit. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  107. 
La  plus  liautc  région  du  feu  est  appelée  ciel  igné. 
Ferr  ignit. 

l'rad.  d'jdlbucasiSj  fol.  6. 
Fer  rougi. 
Quan  es  ignida  monta  per  forsa  del  vent. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i32. 
Quand  elle  est  embrasée  elle  monte  par  la  force 
du  vent. 

■i.  Ignf.  ,  adj.,  lat.  iGNE«.y,  igné,  de  feu. 

Lniz  lUNBA...   Per  vertnt  de  calor  ignea... 
Igmea  clartat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  205  et  266. 

Lumière  ignée...  Par  force  de  chaleur  de  feu... 
Clarté  de  feu. 
ESP.  PORT.  IT.  Igneo. 

'3.   Ignicio  ,  5.^. ,  ignition. 

Si  ajustas...  ignicio,  se  fon  1' anr  per  foc. 

Trad.  d'yilbucasis,  fol.  2. 
Si  tu  ajoutes...  ignition,  l'or  se  fond  par  le  feu. 

IGNON  ,  uiGNON  ,  S.  m.,  oignon. 
Kabas,  caus,  aïs,  ignos. 

Charte  de  Gréalou,  p.  82. 
Raves,  choux,  aulx,  oignons. 
A  lui  no  dol ,  ni  .s' irais 
Si  '1  datz  faisols  ab  uignos 
Senes  autra  bandisos. 

R.  DE  MiRAVAL,    GloSS.  OCCit.,  p.  3^ . 

A  lui  ne  fait  peine  ,  ni  se  fâche  si  vous  lui  donnez 
haricots  avec  oignons  sans  autre  apprêt. 

ILLUSIO ,  iLLUzio ,  s.  /.,  lat.    illusio  , 
illusion. 
Per  la  noitornal  illusio. 

Trad.  de  Bède,  fol.  8i. 
Par  l'illusion  nocturne. 
Per  diabolical  illdzio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ^y. 
Par  illusion  diabolique. 
CAT.  Illusio.  ESP.   Iliision.   port.  Illusào.  it. 
lUusione. 

IMAGE,    YMAGE,  EMAGE,  S.f.,  lat.    IMA- 

Gin¥.m ,  image. 
hoc,  A  la  YMAGE  de  la  sancta  Trinitat. 

y.  et  Verl.,  fol.  40. 
A  l'image  de  la  sainte  Trinité. 

—  Statue,  figure. 

L'image  de  sus  de  la  tor. 

V.  de  S.  Honorât. 
^^^  figure  du  haut  de  la  tour. 


IMA 

Cum  fes  la  molher  de  Lotli,   per   que  fou 
uiadada  en  ymage  de  s;il. 

V.  et  Vert.,  fol.  99. 
Comme  fit  la  femme  de  Loth  ,  par  quoi  elle   fut 
cliangée  en  statue  de  sel. 

Uns  argentiers...  fazia  emages  d'argent. 
Trad.  des  Actes  des  apôtres,  ch.  19. 
Uq  argentier...  faisait  statues  d'argent. 
ANC.  CAT.  Imatge,  image,  esp.  Imagen.  tort. 
Imagem.  it.  Image. 

2.  Ymagena,  emagena,  hemagena,  esma- 
JENA ,  s.f.,  image. 

Tmagesa  a  la  semblansa  de  Dien. 

Lii>.  de  Sydrac,  fol.  CO. 
Image  à  la  ressemblance  de  Dieu. 

Aytantost  deraostret  si  la  emagena  de  la  cara. 
Pionian  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  2. 
Aussitôt  se  montra  l'image  de  la  face. 

—  Statue,  figure. 

Hemagena  qne  era  gran,  tota  danrada. 
Philo.mena. 
Statue  qui  était  grande  ,  toute  dorée. 

Fig.  Paranla  es  esmajena  de  coratge,  quar 
cals  es  l'om,  tais  es  sa  paraula. 

Trad.  de  Bède  ,  fol.  2. 
La  parole   est   Virnage    du    cœur,   car    quel   est 
l'iiomme  ,  telle  est  sa  parole. 
IT.  Imagine. 

3.  Imaginatio,  ymagination  ,  emagenas- 
sio  ,  s.  f.,  lat.  imaginationé-w,  imagi- 
nation ,  idée. 

La  tersa  vigor  entre  nos 

SeditZ  IMAGINATIOS. 

Brei'.  d'amor,  fol.  53. 
La  troisième  qualité  entre  nous  se  dit  imagination. 
Cant  se  engoysset  a  la  tmagination  de  sa 

mort. 

y.  et  Vert.,  fol.  36. 
Quand  11  se  tourmenta  à  l'idée  de  sa  mort. 

—  Image,  figure. 

Met  dins  sa  mayo 

L'  EMAGENASSIO 

Del  semblan  e'I  parven. 

Kat  de  Mons  :  Si  Wat  de  Mons. 
Met  dans  sa  maison    l'image  et  l'apparence  de  la 
ressemblance. 

CAT.  Imaginaciô.  esp.  Iinaginacion.  port. 
Imaginaçào.  it.  Imaginazione,  immagina- 
zione. 
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[\.  Ymaginatiu,  «^'.,  lat.  im.aginati\7/.», 
imaginatif. 
La  YMAGiNATiVA  virtut. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  20. 
La  puissance  imaginative. 
CAT.    Imaginatiu.  esp.  port.    it.  Imaginativo, 
immaginativo . 

5.  YmaGINARI  ,     adj.,    lat.    IMAGlNARIWi', 

imaginaire. 
Diversas  formas  et  semlansas  ymaginarias. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  77. 
Diverses  formes  et  ressemblances  imaginaires. 
CAT.    Imaginari.  esp.  port.    Imaginario.  it. 
Immaginario. 

6.  Ymaginable,  adj.,  imaginable. 

De  qnascn  ponh  en  el  ymaginable. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  107. 
De  cliaque  point  imaginable  en  lui. 
CAT.   esp.  Imaginable .  port,  Imaginavel.  it. 
Immaginabile. 

7.  ImaGINAR,   YMAGINAR  ,    EMAGINAR  ,    V., 

lat.  imaginar/,  imaginer,  figurer. 
Emaginar  et  elevar  son  entendement. 

Lejs  d'amors,  fol.  1^8. 
Imaginer  et  élever  son  entendement. 
Los  pessamens  que  nostre  cor  ymagina. 
V.  et  Fert.,  fol.  62. 
Les  pensées  que  notre  cœur  imagine. 
Part.  pas.  Sentensa  cocirada  et  emaginada. 
Lejs  d'amors,  fol.  l5o. 
Sentence  considérée  et  imaginée. 
Yen  ai  vist  moltas  \egadas, 
De  nuech  ,  causas  imaginadas, 
Que  mi  venien  en  fignra 
D'  angel  o  d'  altra  creatura. 

y.  de  S.  Enimie,  fol.  53. 
J'ai  vu  plusieurs  fols  ,  de  nuit,  des  choses  figurées , 
qui  me  venaient  en  forme  d'ange  ou  d'autre  créature. 
CAT.    ESP.    port.    Imaginar.    it.    Imaginare, 
immaginare. 

IMPER,  EMPiER,  S.  m.,  lat.   imper^mw, 
empire,  pouvoir,  commandement. 
Meri  et  mixt  imper. 
Tit.  de  1468.  Hist.  de  Languedoc ,  pr.,  t.  V,  col.  3t. 
Pur  et  mixte  pouvoir. 

Fig.     Sobre  totas  a  de  bentat  1'  empier. 

Galsseran  be  s.  Leidier  :  Puois  fin'  amors. 
A  sur  toutes  l'empire  de  beauté. 
it.  Impero.  ■       ' 
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2.  EmPERI,  ENPERI,  s.   711.,  !at.   IxAIPERIMW, 

empire ,  pouvoir,  commandement. 
Grans  enperis  es  esser  emperadoi-  de  se. 

Trad.  de  Bède,  fol.  3. 
Grand  empire  c'est  être  empereur  de  soi. 
No  vnelh  de  Roma  1'  emperi. 

A.  Daniel  :  Ab  guay  so. 
Je  ne  veux  V empire  de  Rome. 

Sai  conquérir  1' emperi  alaman. 

Al.MERl  DE  Pegwilain  :  En  aquel  temps. 
Conque'rir  ici  l'empire  allemand. 
CAT.  Imperi.  esp.  port.  it.  Imperio. 

3.  EmPERAIRE,  EMPER.^DOR,     S.    /«.  ,     lat. 

iMPERATOBEw,  empeieui',  chef. 

leu  no  vnelh  reis  esser  ni  euperaire. 
Peyrols  :  Ben  dei  chantar. 
Je  ne  veux  être  roi  ni  empereur. 
Belli  senhei-  Dieus,  si  feyssetz  a  mon  sen  , 
Beu  guardaratz  qui  faitz  emperadors. 

Peyrols  :  Pus  flum  Jordan. 
Beau  seigneur  Dieu,  si  vous   faisiez  à  mon  sens, 
vous  regarderiez  Lien  qui  vous  faites  empereurs  ■ 
Al  EMPER.ADOR  dreitnrier, 
Frédéric.  /• 

B.  DE  Ventadodr  ;  En  aquest. 
A  l'empereur  juste  ,  Fre'déric. 
Fig.  Reys  del  cortes  e  dels  pros  emperaire. 
Bertrand  de  Bobx  :  Mon  chan  fenisc. 
Roi  des  courtois  et  des  preux  empereur. 
Gran  senhoria  te  donarai ,  si  es  emperayre.s 

de  te  mezevs. 

F.  et  Fer  t.,  fol.  33. 
Je  te  donnerai  grande  seigneurie  ,  si  lu  es  empe- 
reur de  toi-même. 

CAT.  Emperaire,  emperador.  esp.  port.  Empe- 
rador.  it.  Imperatore. 

/, .      EmPERAIRITZ,  s.  f.,   lat.    IMPER.irtllX  , 

impératrice. 

Portava   arnia.s    imperials  ,  e  s  fazia  apelar 
emperaire,  e  sa  niolher  emperairitz. 

r.  de  P.  Fidal. 
Portait  armes  impériales,  et  se  faisait  appeler  em- 
pereur, et  sa  icmme  impératrice. 

Car  r  EMPERAIRITZ  m'  en  somo. 

FoLQiET  DE  Marseille  :  Tan  raov. 
Car  l'impératrice  m'en  somme. 
Fig.  Maires  de  Diea  ,  "Verges  emperairitz. 
R.  Gaucelsi  :  Ab  grans  treballs. 
Mère  de  Dieu  ,  Vierge  impératrice. 
tat.   Emperatris.  esp.  Emperatriz.  port.  Im- 
peratriz.  it.  Im.peratrice. 
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5.    EmPERI.^L  ,  IMPERIA0,  ENPERIAU,  ndj., 

lat.  i3ipERiALiV,  impérial. 

RIcas  armas  e  cadeira  e  carapolieit  esiperial. 

V.  de  P.  ridai. 
RicLes  avmes  et  sie'ge  e  tente  impériale. 
Qnan  Mes  Senher  m'  ac  près  de  lei  assis 
Sobr'un  feutre  enperiac. 

Bertrand  de  Born  :  Ges  de  disnar. 
(luand   Mon  Seigneur  m'eut  près  d'elle  assis  sur 
un  lapis  impérial. 

Mantelh  plus  qu'  emperials. 

Rai.mond  de  Miraval  :  Tug  silh  que. 
Manteau  plus  qu'impérial. 
ANC.  CAT.  Emperial,  impérial,  esp.  port.  Im- 
périal. IT.  Impériale. 

G.    Imperatiu  ,  adj. ,   lat.   imperativ«j, 
impératif. 
Anctoritat...  imperativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  g. 
Autorité...  impérative. 

—  Substantiv.  Terme  de  grammaire. 

Imperatius  es  aquel  qne  om  commanda. 

Gramm.  provenç. 

U impératif  esX.  celui  qui  commande  homme. 

CAT.  Imperatiu.  esp.  port.  it.  Imperativo. 

7.  I>'PERAR,    EMPERIAR,  V.,  lat.  IMPERARf?, 

commander,  gouverner. 
Substantiv.  L'  emperi  s'en  poira  clamar 
Delh  e  del  sien  emperiar. 

G.  FiGUEiRAS  :  Ja  de  far. 
L'empire   pourra   en  appeler   de    lui   et    de  son 
commander. 
Part.  prés.  Princep  iifPERAifT. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  a. 
Prince  gouvernant. 
CAT.  ESP.  port.  Imperar.  it.  Imperare, 

DIPETRAR,    EMPETRAR,    V.,    lat.    IMPE- 

TRARf,  impétrer,  obtenir. 
A  fin  d' iMPETRAR  gratia. 

TU.  de  1534.  DoAT,  t.  CIV,  fol.  3i3. 

A  fin  à! obtenir  grâce. 

Privilegis  înipetrats  et  a  impetrar. 

Tit.  de  1261.  DoAT,  t.  LXXIX,  fol.  35. 
Privilèges  impétrés  et  à  impétrer. 
No  EMPETRARA  ni  fara  impetrar  perdon  ni 
indulgencia. 

Tu.  de  i3i8.  UoAT,  t.  Xm  ,  fol.  219 
^'obtiendra  ni  fera  obtenir  pardon  ni  indulgence. 
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Part,  prés,  subst.  Lo  impétrant  sera  exécutât- 
Fors  de  Béarn,  p.  1072. 
Ij'impétrant  sera  exécuté. 
Part.  pas.  Privilèges  empetrats. 

TU.  de  i2t)i.  DoAT,  t.  LXXIX  ,  fol.  35. 
Privilèges  impétrés. 
Totas  letras  empetradas. 

Reg.  des  Etats  de  Provence,  de  1401 . 
Toutes  lettres  impetrées. 
Tota  gfacia  impetrada  de  la  cort  de  Roma. 

Tu.  de  1283.  Arch.  du  Roy.,  J.  323. 
Toute  grâce  impétrée  de  la  cour  de  Rome. 
ANC.  CAT.  Empetrar,  impetrar.  lisp.  port.  Iin- 
petrar.  it,  Impetrare. 

1.  Empetrador  ,  s.  m.,  lat.  impetrator, 
impétrant,  obtenteur. 

Li  saa  son  doncx  empetrador 
D'  alcQS  bes  e  non  donador. 

Brev.  d'amor,  loi.  ^5. 
Les  saints  sont  doue  obtenteurs   d'aucuns   Liens 
et  non  donneurs. 
ESP.  Impetrador.  it.  Impetratore . 

3.  Perpetrar,  V.,  lat.  perpetrarc,  per- 
pétrer, commettre,  consommer,  ac- 
complir. 
Part.  pas.  Qaand  lo  dit  gentilhoiue  agaet  fait 
e  PERPETRAT  lo  dit  TOurtre. 

Chronique  des  Albigeois ,  col.  l\. 
Quand  ledit  gentilbomme  eut  fait  et  consomme 
ledit  meurtre. 

Per  œalelici  perpétrât  e  facL  en  la  dicha 

■vila. 

Charte  de  Gréaloii,  p.  Ii2. 
Par  maléfice  perpétré  et  fait  en  ladite  ville. 
ANC.  CAT.  ESP.  PORT.  Perpetrar.  it.  Perpetrare. 

IMPETUOSAMEN  ,       empetuosamen  , 
adv.,  impétueusement. 

Ni  plus  IMPETUOSAMEN. 

Tu.  de  i535.  DoAT,  t.  CIV,  fol.  320. 
P<i  plus  impétueusement. 
Anar  en  las  batalhas  saviameut ,  e  non  pas 

EMPKTUOSAMEN. 

Cat.  dels  apost.   de  Roma,  fol.  IDI. 
Aller  dans  les  latailles  sagement ,  et  non  pas  im- 
pétueusement. 

CAT.  Iinpetuosament.  esp.  port.  it.    Impetuo- 
samente. 

INANICIO,  s./.,  tlu  lat,  inaniv,  inani- 
tion ,  faiblesse. 
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'Vîgilia ,  iNANicro. 

Fer  tropa  abstinencia  et  inanicio. 

Elue  de  las  propr.,  fol.  27  et  35. 
Veille  ,  inanition. 
Par  excessive  abstinence  et  inanition. 

ESP.  Inanicion.  port.  Inanicào. 

INCREPAR,  ENCREPAR ,  V.,  lat.  incre- 
PAR^,  réprimander,  accuser,  apostro- 
pher, re[)rendre. 
Part.  pas.  I>"crepat  de  trahition. 

Fors  de  Béarn,  p.  1093. 
Accusé  de  traliison. 

An  ENCREPAT  e  cargat  lo  dit  conte. 

Chronir/ue  des  Albigeois,  col.  29. 
Ont  apostrophé  et  chargé  ledit  comte. 

ANC.  FR. 

Pais  increpez  ceste  mort  qui  nous  fraude. 
En  Iny  prouvant  par  dits  pbilosophanx, 
Comme  inutile  est  son  dard  et  sa  faux. 
Cl.  Marot,  t.  m,  p.  283. 
Commancèrent  à  blasmeret  incréper...  icellni. 
I.ett.  de  rém.  de  i!^\(i.  Carpentier,  t.  II,  col.  852. 
CAT.  ESP.  PORT.  Increpar.  it.  Increpare, 

INDI,  ENDi,  S.  m.,  indc,  indigo. 

Voyez  Capmani  ,  Coll.  Diplom.,  t.  I , 
p.  378. 

Grana  e  roga  e  brezilh, 
Indi  et  alun  atressi. 

Ei'ang.  de  l'EnJcince. 
Ecarlate  et  garance  et  brésil ,  indigo  et  alun  éga- 
lement. 

Indi...  bêla  mixtura  de  color   cerulencu  et 
pnrpnrea. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  267. 
Inde...  beau  mélange  de  couleur  azurée  et  pourpre. 

Si  r  ENDI  no  s  vent  en  Narbona. 

Tit.  du  xiiie  siècle.  Doat,  t.  LI,  fol.  i52. 

Si  Vinde  ne  se  vend  pas  à  Narbonne. 

—  Jdjecdv.  Violet. 

Los  sendatz  grnecx,  indis  et  Llans. 

Bertrand  de  Bor.N  :  (^)uaa  vey  pels. 
Les  étendards  jaunes  ,  'violets  et  bleus. 
Sendatz  vermelhs  ,  eNdis  e  ros. 

Pierre  du  Vilar  :  Sendatz  vermelhs. 
Drapeaux  vermeils  ,  violets  et  rouges. 
ANC.  FR.  Le  roy  avoît.vestu  une  cotte  de  snuiit 

rude. 

Joi.N VILLE .  p.  21. 

Et  voit  sor  sa  dcstre  mamiele 
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Il  ne  violette  nouviele, 

Inde  paroir  sor  la  car  blanche. 

Roman  de  la  f^iolette,  p.  34- 
CAT.  Indi.  ESP.  Indio. 

INDICAR,  V.,  lat.  indicar^,  indiquer. 
Om  no  pot  pas  inhicar. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  2*  part.,  c.  i"'. 
On  ne  peut  pas  iudi//uer. 
CAT.  ESP.  PORT.  Indicar.  it.  Indicare. 

2.  Indicatio,  s.f.,  lat.  indicatio,  indi- 
cation. 

Usatz  en  la  cnracio  de  tofs  vostres  malautes 
lie  pronosticacio  e  indicatio. 

Trad.  d'Àlbucasis,  fol.  12. 
Usez  dans  la  cure  de  tous  vos  malades  de  proDOSti- 
cation  et  indication. 

CAT.  Indicaciô.  esp.  Indicacion.  port.  Indica- 
cào.  IT.  Indicazione . 

3.  Index,  s.  m.,  lat.  index,  index. 
Deiz...  segon  apelam  index. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l^g. 
Doigts...  nous  appelons  le  second  index. 
CAT.  Indice,  esp.  port.  Index,  it.  Indice. 

4.  Indicatiu ,  i'.  m.,  lat.   indicativ«5, 
indicatif,  terme  de  grammaire. 

Indicatius    es   apelatz,    quar   demostra  lo 
faiz  que  om  fai. 

Tems  del  isdicatic  de  la  prima  conjugazo. 
Gramm.  procenç. 

Est  appelé   indicatif,  car  il  indique  le   fait  que 
l'on  fait. 

Temps  de  Vindicatif  àc  la  première  conjugaison. 
CAT.  Indicatiti.  esp.  port.  it.  Ihdicativo. 

I^^DIGENTIA,  s.f.,  lat.  indigentia, 
indigence,  besoin. 
Si  cum  DO  bagues  de  loc  iîîdigencia. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  5. 
Comme  s'il  n'eut  be.ioin  d'espace. 
CAT.  ESP.  PORT.  Indigencia.  it.  Indigenza. 

■1.  Indiger,  1).  ,   lat.    iNDiGERe,  avoir 
besoin ,  manquer  de. 
Indigeys  qne  sia  inscidit. 
Que  ta  ihdigescas  de  incizio. 

Trad.  d'Âlljucasis,  fol.  i6  et  i5. 
J)  a  besoin  qu'il  soit  coupe'. 
Que  tu  aies  besoin  d'incision. 
it.  Indiffère. 
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INDUCIAS ,  s.  f.  plur.,  lat.  inducias  , 

renvoi ,  sursis ,  délai ,  trêve. 

Qaan  lo  plag  es  coraensat ,  moltas  vegadas 
aven  que  las  partz  queron  indocias,  so  es  res- 
pech  e  alongameu. 

Trad.  du  Code  de  Justinien ,  fol.  i/j. 

Quand  le  plaid  est  commencé ,  plusieurs  fois  il  ar- 
rive que  les  parties  demandent  renvois,  c'est-à-dire 
répit  et  prolongation. 

Hom  dea  donar  a  tôt  accuzat  inducias,  o 
temps  dins  lo  qnal  se  paesca  avisar  de  res- 
pondre. 

Cat.  dels  apost.  deRotna,  fol.  62. 

On  doit  donner  à  tout  accusé  délais,  ou  temps 
dans  lequel  il  se  puisse  aviser  pour  répondre. 

ANC  FR.  Comme  il  eust  faict  avecques  .son  en- 
nemy  induces,   que  uons  disons  trêves. 
Ane.  trad.  des  Offices  de  Cicéron,  p.  22. 

ANC  CAT.  Endiicies.  esp.  Inducia.  port.  Indu- 
cias. IT.  Indiigià. 

INDULGENCIA  ,  enddlgencia  ,  s.  f. , 
lat.  1NDULGENTIA,  indulgence. 
Salv  autras  endulgenciasc  granz  remissions. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Sauf  autres  indulgences  et  grandes  rémissions. 
So  son  letras  de  perdou  e  de  lu  indulgencia. 

f^.  et  Vert.,  fol.  75. 
Ce  sont  lettres  de  pardon  et  de  l'indulgence. 
Lo  papa  pot  donar  indulgencias. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  85. 
Le  pape  peut  donner  indulgences. 
CAT.  ESP.  PORT.  Indulgencia.  it.  Indulgenzia. 

2.  Endulgensa,  s.f.,  indulgence. 

El  papa  a  via  altreîada  pleniera  enddlgensa. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  202. 
Le  pape  avait  octroyé  indulgence  plénière. 
IT'  Indidgenza. 

INDUSTRIA  ,  ENDUSTRiA,  s.  f,  lat.  in- 
DusTRiA,  industrie. 
Per  sa  propria  indcstria. 

L'Arbre  de  Batalhas,  fol.  100. 
Par  sa  propre  industrie. 
Per  son  estadi  e  per  sa  kndustria. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  55. 
Par  son  étude  et  par  son  industrie. 
CAT.  ESP.  port.  it.  Industria. 

INFER.N,    YFERN,    ENFERN,    EFFERN  ,    S. 

/n.,  lat.  iNFERNWw,  enfer. 

Cayran  lains  el  foc  d'  infekn  arden... 
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Ins  en  infern  on  seretz  tnrmentat. 
FoLQUET  DE  Romans  :  Quan  lo  dous. 
Tomberont  là  dedans  au  feu  ardent  à' enfer...  De- 
dans Venfer  ovl  vous  serez  tourmentés. 

Per  qu'  eu  yfern  fara  de  totz  un  inun. 
Serveri  de  Girone  :  Del  mon. 
C'est  pourquoi  en  enfer  il  fera  un  mont  de  tous. 
Cel  qae  Dieu  laisa  e  'n  enfern  te. 
En  ENFERN  aura  la  merce. 

Pierre  d'Auvergne  :  Lo  Senber. 
Celui  qui  Dieu  de'laisse  et  tend  vers  enfer,  en  enfer 
aura  la  récompense. 

Pois  met  1'  arma  en  effern. 

Poème  sur  Bo'ece. 
Puis  met  l'âme  en  enfer. 
Als  INFERNS  descencio.  '.  ' 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  128. 
Descente  aux  enfers. 

ANC.  FR.  En  enfern  qui  regeirat  à  tei .-' 

Ane.  trad.  du  Psaut.j  Ms.  n°  I,  ps.  6. 
Se  jo  descendrai  à  enfern  tu  i  es. 

j4nc.  trad.  du  Psaul.  de  Corbiej  ps.  l38. 
c.\T.  Infiern.  esp.  Infierno.  port.  it.  Inferno. 

2.  Infernal,  yfernal,  adj.,  lat.  infer- 
Vkus,  infernal. 

Els  foes  YFERNALS 

Ardretz ,  senes  falida. 

G.  FiGUElRAife  Sirventes  vuelh. 
Aux  feux  infernaux  vous  brûlerez  ,  sans  faute. 
D'  ont  es  issilz  tan  grans  mais 
En  cossir  et  en  digz  dnrs 
Et  en  fols  faitz  infkrnals. 

Pierre  d'Auvergne  :  Dieus  vera. 
D'où  est  sorti  si  grand  mal  en  pensée  et  en  pa- 
roles dures  et  en  folles  actions  infernales. 
CAT.  ESP.  PORT.  Infernal,  it.  Infernale. 

3.  Infernar,  enfernar  ,  i\,  damner. 

Ans,  tn  qne  Gleyza  governas 
E  cobeitas  e  campernas 
L'  autrny  dreg!  Del  tort  t'  infernas. 
P.  Cardinal  :  Jhesum  Crist. 
Ouïs  ,  toi  qui  gouvernes  l'Eglise  et  convoites  el 
attaques  le  droit  d'autrui  !  Du  tort  tu  te  damnes. 
Per  que  s  destrni  e  s'  enferna. 

Bertrand  de  Born  :  Greu  m'  es. 
C'est  pourquoi  il  se  détruit  et  se  damne. 
Fig.     Fas  sirventes  per  esquerna 

D'  amor  qa'  en  aissi  s'  enferna  , 
Que  las  joves  an  levada  tavei'na. 

Alb.  Caille  :  Aras  quan. 
Je  fais  sirvente   par    raillerie    d'amour    qui    se 
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damne  tellement ,  que  les  jeunes  [femmes]  ont  ou- 
vert taverne. 
ESP.  Infernar. 

INFIMOS ,  adJ.,   lat.  infimus  ,  infime  , 
bas,  enfoncé. 
Loc  humit,  gras,  infimos. 

Elue,  de  las  propr.  j  fol.  217. 
Lieu  humide  ,  gias  ,  bas. 
CAT.  Infim.  ESP.  port.  it.  Infino. 

INFLACIO  ,  s.f.,  lat.  inflatio,  enflure. 

Pren  inflacio  et  dezinflacio. 
Alguna  inflacio. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  52  et  81. 
Prend  enflure  et  désenflure. 
Aucune  enflure. 
ESP.  Inflacion.  port.  Inflacào.  it.  Infiagione. 

2.  Enflazon,  eflazo  ,  s.f.,  enflure. 

Aquella  confection 

Panzatz  als  pes  ;  per  emflazon 

Ben  bona  es,  e  petit  costa. 

DeuDES  de  PrADES  ,  Àuz.  Cass.,  fol.  21. 

Posez  aux  pieds  cette  préparation  ;  pour  enflure 
elle  est  bien  bonne  ,  et  coûte  peu. 
Fig.  Per  eflazo  d'  ergoîl. 

Trad.  deBède,  fol.  45. 

Par  enflure  d'orgueil. 

3.  Enflament,  eflamen,  s.  m.,  enflure, 
irritation. 

Aqnela  calors  e  aqnel  eflamens  si  sento  e 
s'  amortisso  e  esdeveno  snan  e  pazible. 

Trad.  de  Bède,  fol.  42. 
Celte  chaleur  et  cette  enflure  se  sentent  et  s'amor- 
tissent et  deviennent  douces  et  paisibles. 
Fig.  Que  per  aventura...   detracions,  enfla- 
ment, departiment  non  sian  entre  vos. 
Trad.  de  la  2"  Èpît,  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 
Que  par  hasard...  détractions,    imiaiion,  sédi- 
tion ne  soient  entre  vous. 

4.  Inflatiu,  adj.,   gonflatif,  propre  à 
enfler. 

Yiandas  grossas  et  inflativas. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  81. 
Aliments  grossiers  et  gonflatifs. 
ESP.  Inflativo. 

5.  Enflar,  eflar,  uflar,   V.,  lat.  in- 
FLAR^,  enfler,  gonfler. 

So  es  gota  que  pels  pes  pren , 
Et  azoras  los  fai  enflar. 

Dfuoes  de  Prades,  Auz.  cass. 
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C'est  goutte  qui  par  les  pieds  prend,   et  aussitôt 
les  fait  enfler. 
Fig.  Scientia  efla,  charitaz  édifia. 

Trad.  deBede,  fol.  35. 
Science  enfle j  charité  édifie. 
Part.  pas.  Esperitz  te  lo  cors  uflat. 

Brev.  d^amor,  fol.  8. 
Le  souffle  tient  le  corps  enflé. 
cAï.  ESP.  Injlar.  it.  Infiare. 

G.  Dezinflacio,  s.f.,  désenfliire. 
Pren  inflacio  et  dezinflacio. 

Elue,  de  las  pvopr.,  fol.  52. 
Prend  enflure  et  désenfliire. 

7.  DESE]yFr,.\R,  DESEFLAR,  V. ,  fléseiifler, 
dégonfler. 

Tos  ventres  deseflaria. 

Lo  ventre  sy  desenflara  per  la  boca. 

Lit',  de  Sjdrac,  fol.  79  et  ici. 
Ton  ventre  désenflerait. 
Le  ventre  se  désenflera  par  la  bouche. 
CAT.  Desinflar. 

8.  RoFLAMEN,  S.  m.,  ronflement ,  explo- 
sion. 

Flg.  La  freida  vianda  endarsis  los  nervis  e  lus 
venas  e  lo  coratge  e  la  servela,  e  esmov 
'  lo  ROFLAMEN  de  las  malvasas  hamors. 

ZiV.  de  Sydrac,  fol.  33. 
La  nourriture  froide  endurcit  les  nerfs  et  les  veines 
et  le  cœur  et  la  cervelle  ,  et  excite  l'explosion  des 
mauvaises  humeurs. 

INFLIGÎR.,  V.,  lat.  iNFLioeRe,  infliger. 
Part.  pas.  La  pena  infligida. 

Fors  de  Béarn,  p.  1089. 
La  peine  inflif;ée. 
ESP.  PORT.  Injligir. 

INHILAR,    ENILHAR,   ENDILLAR  ,  2;.,  lat. 

hiî^nire,  hennir. 

Gavais  inhila. 

Lejs  d'amors,  fol.  128. 
Le  cheval  Iiennit. 

El  cavals  es  totz  enrabiatz... 
Brama,  crida  et  endilla. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  8^. 
Le  cheval  est  tout  enragé...  il  hrame,  crie  et  hennit. 

Part.  prés.  Poli  ama  mot  sa  mayre  et  la  sîec  on 
que  ane ,  et  si  la  pert  sona  la  enilhan. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  246. 
Le  poulain  aime  beaucoup  sa  mère  et  la  suit  où 
([u'ellc  aille,  et  s'il  la  perd  il  l'appelle  hennissant. 
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INPETIGE,  s.f.,   lat.  impetigi/iew  , 

gratelle. 

Inpetigk  es  corrnpcio  d'hnmor  intercntanea 
ab  pruzor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  98. 

Gratelle   est  corruption   d'humeur   intercutanée 
avec  démangeaison. 
II'.  Iinpetigine,  iinpetiggitie . 

INSIDIA,  s./.,  lat.  iNsiDiA.y,  embûches, 
pièges. 

Non  doptan  los  agnah  ni  las  insidias. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  194. 
ÎS'e  redoutant  les  aguets  ni  les  pièges. 
ANC.  ESP.  PORT.  IT.  Insidia. 

2.  Insiador,  s.  m.,  lat.  insi<//ator,  qui 
tend  des  embûches,  insidiateur,  trom- 
peur, malfaiteur. 
Insiadors  pnblics. 

Priv.  conc.  par  les  R.  d'Angl.j  p.  17. 
Insidiateurs  publics. 

ESP.  PORT.  Insidiador,  it.  Insidiatore . 

j.  Encidiar, -y. ,  lat.  insidiari,  dresser 
des  embûches ,  insidier ,  épier  ,  sur- 
prendre. 
Part.  pas.  Lo  qaal  fo  encidiatz  e  agnachatz 
per  son  sogre,  e  mortz. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  .So. 
Lequel  fut  insidie  et  guetté  par  son  beau-père ,  et 
lue. 
CAT.  ESP.  POKT.  Itisidiar.  it.  Insidiare. 

INSTIGAR,  iSTiGUAR,   V.,  lat.  insti- 
CARe,  instiguer,  exciter,  pousser,  ani- 
mer. 
Fer  INSTIGAR  lor  a  conversio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  6. 
Pour  instiguer  eux.  à  conversion. 
Clotari  los  endah  e  'Is  istiguet  de  far  los 
mostiers. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  84. 
Clotaire  les  induisit  et  les  excita  à  faire  les  mo- 
nastères. 
CAT.  ESP.  PORT.  Instigar.  it.  Instigare. 

2.    ISTIGUATIO,     S.f.,     lat.    INSTIGATIO  , 

instigation,  excitation,  incitation. 
Per  la  istiguatio  del  demoni. 
Per  la  istiguatio  de  la  reyna. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  5o  et  80. 
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Par  ['instigation  du  démon. 
PdiT  l'instigation  de  la  reine. 
CAT.  Instigaciô.  esp.  Instigacion.  port.  Insti- 
gacào.  iT.  Instigazione. 

3.     ISTIGUADOR,   S.    m.,    lat.    IrtSTlGATOR  , 

instigateur. 

Lo  quai  era  istiguador  d'  aquela   malvada 
doctrina. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  85. 
Lequel  e'tait  instigateur  de  celte  mauvaise  doc- 
trine. 

CAT.  ESP.    roRT.    Instigador.    it.    Instigatore, 
istigatore. 

4-  IsTiGAMENT,  S.  m.,  exciiatioii ,  pico- 
tement. 

Ve  als  ronhos,  els  quais  engendra  aigu  isti- 
GAMENT  et  prnziment. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  62. 
Vient  aux  rognons  ,  auxquels  engendre  quelque 
picotement  et  de'mangeaison. 

ANC.  CAT.  Instigament.  it.  fnstigamento ,  isti- 
gamente. 

INSTRUCTIO,  s.f.,  lat.  instructio  , 
instruction. 
Necessari  a  comuna  instructio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i56. 
Nécessaire  à  commune  instruction. 
A  instructio  e  a  memoria. 
Tit.  du  xiu«  siècle.  Doat  ,  t.  CXVIII ,  fol.  40. 
Pour  instruction  et  pour  mémoire. 
CAT.   Instriicciô.  esp.   Instruccion.   port.   In- 
struccào.  it.  Instnizione,  istrtizione. 

1.    ISTRUIDOR  ,     S.    m.,    lat.     I/2STRUCT0R  , 

instructeur,  maître ,  guide. 
So  nostres  istruidors  en  dubietat ,  libera- 
dors  de  captivitat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3. 
Sont  nos  maîtres  en  doute  ,   liliéi-ateurs  de  cap- 
tivité. 

ANC.  CAT.  ANC.  ESP.  port.  Instriiidor.   it.  In- 
striUtore. 

3.  Instrument,  instrusien,  estrument, 

ESTRU3IEN,  ESTURMEN,  S.  m.,   lat.    IN- 

STRUMENTww^  Instrument,  outil. 

Portan  les  estdrmexs  cascus 
Qa'  el  pognesson  desclavelar. 

Passio  de  Maria. 


Portant  cliacun  les  instruments  pour  qu'ils  le  pus- 
sent déclouer. 

—  Instrument  de  musique. 

Veian  si  s'  acordon  gen 
L'  anzelh  e  nostre  estrumen. 
Un  troubadour  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
(^)u'ils  voient  si  s'accordent  bien  les  oiseaux  et  nos 
instruments. 

Ab  trompas  et  ab  corns  et  ab  d'  antres  es- 

TCRMENS. 

Philomena. 
Avec  trompettes  et  avec  cors  et  avec  d'autres  in- 
struments. 

Fig.      El  temps  es  estcrmens 
Ab  que  la  vida  fa. 

IS'at  de  Mons  :  Al  bon  rey. 
Le  temps  est  instrutnent  avec  quoi  la  vie  agit. 

—  Acte  public. 

Ara    digam  d' aqaelas   provansas   que    son 
faitas  per  estrumentz,  so  es  per  cartas. 

Trad.  du  Code  de  Justinien  ,  fol.  29. 
l\Iaintenant  parions  de  ces  preuves  qui  sont  faites 
par  instruments ,  c'est-à-dire  par  litres. 
De  aysso  recenb  ihstrumen. 

Tit.  de  1391,  de  Périgueux. 
De  cela  reçut  acte. 

En  lo  présent  instrument  son  contengudas. 
Tit.  de  i3j8.  hist.  de  Languedoc,  t.  IV,  pr. , 
col.  356. 
Dans  le  présent  instrument  sont  contenues. 
ANC.  ESP.  Nin  estrument  iiin  lengua,  nin  tan 
claro  vocero. 
Milagros  de  Nuestra  Senora,  cop.  9. 
CAT.  Instrument,  esp.  mod.port.  Instrumento. 
it.  Strumento. 

!\.   Instrumental,   istrumental  ,  adj,, 
instrumental ,  qui  sert  d'instrument. 

.V.  sens  corporals  qui  h;in  membres  instrd- 
mentals  defbra. 

Cors...  orgauizat  e  format  ab  membres  is- 
trumentals. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  17  et  l3. 

Cinq  sens  corporels  qui  ont  membres  instrumen- 
taux au  dehors. 

Corps...  organisé  et  formé  avec   membres   instru- 
mentaux. 
CAT.  ESP.  PORT.  Instrumental .  it.  Striiinentale. 

5.  Istrumentalment  ,  adv.,  instrunien- 
talement. 
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"Virtut  natural  obrani  per  calor  istrumf.n- 

TALMENT. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  68. 
Vertu  naturelle  ope'rant  par  chaleur  instrumen- 
liilement. 

CAT.    Instrumentahnent.     esp.    Instrumental - 
mente,  it.  Strnmentalmente . 

6.  Tnstructiu,  adj.,  instructif. 
Instrocïiva.  informacio. 

Elue,  de  las  propr.,  loi.  i. 
Inslnietif  enseignement . 
Es'r.  roRT.  Instructivo.  ir.  Instruttivo. 

7.  EsTRuvRE,  V. ,  lat.  /«STRUERE,  in- 
struire. 

Entro'l  jorn  que  intron  los  novels ,  los 
cossols  vielhs  los  devon  estrcyre  et  enformar 
de  tolas  las  cosas. 

Carlulaire  de  Montpellier,  foi.  191. 

.Jusqu'au  jour  qu'entrent  les  nouveaux,  les  anciens 
consuls  doivent  les  instruire  et  informer  de  toutes 
les  choses. 
CAT.  ESP.  PORT.  Instniir.  it.  Instruire,  isiruire. 

8.  CONSTRUCTIO,  COSTRUCTIO,  s.f.,  lat. 
CONSTRUCTIO ,  construction  ,  struc- 
ture. 

Sobre  la  costructio  dels  innrs. 

Til.de  j358.  DoAT,t.XClII,  fol.  221. 
Sur  la  construction  àes  murs. 

—  En  terme  de  grammaire. 

A  penas  sap    hom  on  se  comensa  la  con- 

structios. 

Leys  d'amors,  fol.  iS^- 
A  peine  sait-on  oîi  se  commence  la  construction. 
CAT.    Construccio.     esp.    Constrttccion.    port. 
Construccào.  it.  Costruzione. 

Q.     CONSTRIICTIU  ,      CO.STRUCTin  ,      adj. , 

constructif,  propre  à  construire. 

O  son...  costrcctivas. 

Corstructiva  ,  construens. 

Leys  d'amors,  fol.  27  et  Bg. 
Ou  sont...  constructives. 

Construclife,  construisant. 

10.  Construire,  costruire  ,  v.,  lat. 
coNSTRUERE ,  construirc ,  établir. 

Fig.  So  nos  retrai  Marcabrus  ;... 
Segon  qa'  el  nos  o  costrus. 
G.  Olivier  d'Arles  ,  Câblas  Iriadns- 
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Cela  nous  rapporte  Marcabrus  ;...  selon  qu'il  nous 
Vétablit. 

—  En  terme  de  grammaire. 

Declinar  e  costruire  e  far  derivamens. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Décliner  et  construire  et  faire  dérivations. 
Parf.  prés.  Constrnctiva  ,  constrcens. 

Leys  d'amors,  fol.  39- 
Constructive,  construant. 
CAT.  esp.  port.  Construir.  ix.  Costruire. 

11.  Destruccio,  destruction,  s.f.,  lat. 
DESTRUCTiONf?/w,  dcstructiou ,  ruine. 

Ar  podes  elegir 
La  patz  de  la  ciptat  o  la  destrdction. 
V.  de  S.  Honorai. 
Maintenant  vous  pouvez  choisir  la  paix  de  la  cité 
ou  la  destniction. 

La  destruccio  d'  aqiiesta  datât. 

L'Arbre  de  Batalhas ,  fol.  34- 
La  destruction  de  cette  cité. 
La  bocba  de  fol  es  sa  destructios. 

Trad.  de  Bède,  fol.  l\3. 
La  houclie  du  fou  est  sa  destruction. 
CAT.  Destruccio.    esp.  Destruccion.  port.  Des- 
truiçào.  IT.  Distruzione. 

12.  Destructiu,  adj.,  lat.  nESTRUCTivH.y, 
destructif. 

Adonx  es  destructivx. 

Leys  d'amors,  fol.  45. 
Alors  est  destructive. 
Naturalment  es  destructiva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  26. 
Naturellement  est  destructive. 
CAT.    Destructiu.    esp.    Destructivo.    it.    Dis- 
truttivo. 

i3.   Destruzimen,  destruzemen,  des- 
TRuiMEN,  S.  m.,  ruine,  destruction. 
An  près  dan  e  gran  destruzimen. 
P.  Cardinal  :  Ricx.  hom. 
Ont  pris  dommage  et  grande  ruine. 
Car  cel  que  a  destruimen 
Met  lo  sien. 

T.  d'Albertet  et  de  Pierre  :  En  Peire. 
Car  celui  qui  met  le  sien  à  destruction. 
Met  a  totz  destruzemens. 

Marcabrus  :  Pus  mos  coralgcs. 
Met  à  toutes  destructions. 
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ANC.    FR. 

De  Richart  vont  qaérant  li  destruiement. 

Roman  de  Kou,  v.  Bail. 

Tant  i  fa  li  destruiemem , 

B.  DE  Sainte-Mabre,  Chr.  deNorm.,  fol.  loi. 

CAT.   Destruiment.    anc.    esp.    Destruimiento. 

PORT.  Destruimento .  it.  Distriiggimento. 

\!\.  Destrtjtdor,  s.  m.,  lat.   destruc- 
TOR  ,  destructeur. 
Enfern ,  yea  serai  destrutdor  tien. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  7^. 
Enfer,  je  serai  ton  destructeur. 
CAT.   Destructor.   esp.    poht.   Destruidor.   it. 
Distruttore. 

i5.  Destruir,  V.,  lat.  destruerc',  dé- 
truire, ruiner,  consumer. 

Man  que  meta  totz  ses  affîcs 
Eu  DESTRDIR  cls  pagans  de  lai. 

P.  Vidal  :  Pus  uhert. 
Mande  iju'il  mette  tous  ses  soins  à  détruire  les 
païens  de  là. 

Atressi  cum  la  candela 
Que  si  raeteyssa  destruy 
Par  far  clardat  ad  aatruy. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Atressi. 
Tout  ainsi  comme  la  chandelle  qui  elle-même  se 
consume  pour  faire  clarté  à  autrui. 
Pig.  Par  DESTRUIR  enfern  qu'el  diables  ténia. 
FoLQUET  DE  Marseille  :  Vers  Dieus. 
Pour  détruire  enfer  que  le  diable  possédait. 
Part.  prés,  subst.  Quar  als  destruzens 

Deu  venir  destruzimens. 
P.  Cardinal  :  Lo  mons  es. 
Car  aux  détruisants  doit  venir  destruction. 
Part.  pas.  Que  '1  traytor  saran  destrut, 
E  li  trahit  ben  vengal. 

P.  Cardinal  :  Eazos  es. 
Vu  que  les  traîtres  seront  détruits,  et  les  trains 
bien  venus. 

Dece  qu'es  destruitz  destra  l'antre. 

Leys  d'amors,   fol.  l^"] . 
Sitôt  qu'il  est  détruit  il  détruit  l'autre. 
CAT.  F.sp.  port.  Destruir.  it.  Distruggere. 

INTEGRE,   ENTEGRE,   adj.,  lat.   inte- 
GER,  intègre,  entier,  accompli. 
Cartas  pnblicas...,  sanas,  intégras. 

Tit.  de  1266.  Doat,  t.  LXXIX  ,  fol.  48. 
Cliarics  publiques...,  saines,  entières. 
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Virtut  qa' oni  apela  caritat,   que  vet  home 
entegrb  en  toz  bes. 

Trad.  de  la  règ.  de  S.  Benoît,  fol.  12. 
Vertu  qu'on  appelle  charité ,  qui  rend  l'homme 
accompli  en  tous  biens. 

Benefici  de  restitntion   in  intègre. 

Tit.  de  l33o  ,  de  Bordeaux.  Bibl.  Monteil. 
Bénéfice  de  restitution  en  entier. 
CAT.  esp.  it.  Integra. 

1.  Intégral,  adj.,  intégral ,  entier. 

Volon  esser  tos  temps   entiers  aytal  nom  , 
pei-  que  son  dig  intégral. 

Li  nom  intégral,  coma  bras. 

Leys  d'amors,  fol.  6^  •^t  A^- 

De  tels  noms  veulent  toujours  être  entiers ,  c'est 
pourquoi  ils  sont  dits  intégraux. 

Les  noms  intégraux^  comme  bras. 
CAT.  ESP.  PORT.  Intégral,  it.  Intégrale. 

3.  Entegrament  ,  adv.,  intégralement, 
entièrement. 

Pagat  et  entegrament  satisfait. 
Terrier  de  la  confr.  du  S. -Esp.  de  horde  aux , 
fol.  187. 
Payé  et  intégralement  satisfait. 

Ben  e  entegrament  pagat. 

Tit.  de  i3io.  Doat,  t.  CLXXIX ,  fol.  223. 
Bien  et  intégralement  payé. 
CAT.  Integrainent.  esp.  it.  Integramente. 

4.  E>TEGRADAaiENs ,  «^('.,  intégralement , 
entièrement. 

Cel  enclau  los  très  tôt  entegradamens, 

Pierre  de  Corbiac  ;  El  nom  del. 
Le  ciel  enclôt  les  trois  tout  entièrement. 

5.  Integritat,    s.  f.,   lat.    integrita- 
Tem ,  intégrité,  santé. 

Petit  val  integritat  del  cors  ses  la  inte- 
gritat del  cor. 

F.  et  Fert.,  fol.  gS. 
Peu  vaut  la  santé  du  corps  sans  la  santé  du  cœur. 
Si  havia  integritat  et  pnritat. 

Elue,  de  las  propr.,  ibl.  235. 
S'il  avait  intégrité  et  pureté. 

—  Intégralité. 

La  integritatz  del  nominatiu. 

Leys  d'amors,  fol.  11. 
\J intégralité  du  nominatif. 
CKT.  Integritat.  esp.  Integridad.  port.  Integri- 
dade.  it.  Inlegrità,  integritate,  integritade. 

6.  Entier,  entieyr,  entezr,  adj.,  lat. 
iNTf^ER,  entier,  parfait. 
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Car  es  enteira  , 
C'anc  no  s  frais. 

Bertrand  de  Born  :  Domna  puois. 
Car  elle  est  entière,  vu  que  oncques  elle  ne  se  brise. 
Pig.  Tro  qu'  ieu  n'  aya 

Lo  rlc  dezir  qa'iea  n'aten  tôt  entier; 
Pero  ab  mevns  faria  patz  entieyra. 

G.  Pierre  de  Cazals  :  x\  trop- 
Jusqu'à  ce  que  j'en  obtienne  le  riche  dcsir  que 
j'en  attends  tout  entier;  pourtant  avec  moins  je  fe- 
rais pais  parfaite. 

Tng  sei  fag  soa  entier. 

B.  DE  Ventadol'R  :  La  douss.i. 
Tous  ses  faits  sont  parfaits. 

Subst.  Fig. 

Mou  ENTIER  .s'en  fraing  per  sobramar. 
AiMERi  DE  Peguilain  :  Si  com  l' arbres. 
Mon  entier  s'en  brise  pour  suraiiner. 
Adi>.  comp. 

Ar  agra  goasaynat  la  palina  per  entier. 
V.  de  S.  Honorât. 
Maintenant  aurait  gagné  la  palme  en  entier. 
CAT.   Enter,  esp.   Entero.  port.    Inteiro.  it. 
In  ter  o. 

7.  Entieramen.,    entieiramen  ,   adv.  , 
entièi'ement ,  parfaitement. 

Las!  qui  sabra  mais  tan  entieiramens 
Far  ad  autrui  honramens  ni  bonor. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  S' ieu  anc. 
Hélas  !  qui  saura  davantage  si  entièrement  faire 
à  autrui  politesse  et  honneur. 

Que  totz  temps  l'ames  entieramen. 
T.  DE  RoFiAN  ET  d'  IzARN  :  Vos  que  aniatz. 
Qui  toujours  l'aimât  entièrement. 
CAT.  Entcratnent.  esp.  Enteramente .  port.  En- 
teiramente.  it.  Interamente. 

8.  Enteiradamens,  adv.  ,   entièrement, 

complètement. 

Dotz  Césars  ac  Ro)na  tôt  enteiradamens. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Douze  Césars  eut  Rome  tout  entièrement. 

y.     EXTEIRAR,    V.,    lat.     INTEgTlAR6',    inté- 

j^rcr,  renouveler. 
Part.  pas. 

Qui'n  franh  un  ,  pert  son  joc  enteirat. 

GiRAlD  DE  C  VI.ANSON  :  A  leis  cui  am.  f^ar. 
Qui  en  brise  un  ,  perd  son  jeu  intégre. 
iKV.  Integrar,  cntcgrar.   e.sp.  Integrar.  poKr 
fnteirar.  it    Intrgrare. 
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10.  Enterin,  ENTAYRAiN,  adj.,  entier. 

Mas  natura  s  meravelba 
Com  remazetz  entérina. 
Pierre  de  Corbiac  :  Domna  dels  angels. 
Mais  nature  s'émerveille  comment   vous  restâtes 
entière. 

Fig.       Que  près  carn  neta  e  entayraina 
De  la  santa  "Verges  reyna. 

y.  de  S.  Honorât. 
Qui  prit  chair  pure  et  entière  de  la  sainte  Vierge 
reine. 

ANi:.  FK.  Monlt  einpense  Constance  de  vrai 
cner  enterrin. 
Com  celé  qui  ert  plaine  de  foy  très  entérine. 
Roman  de  Berte,  p.  78  et  79. 
CAT.  ESP.  port.  Interino. 

1 1.  Enterrinamen,  s.  m.,  entérinement. 

An  requerit...  T enterrinamen    e  comple- 
men  de  la  dita  lettra  clauza. 

Tit.  de  1475.  Ville  de  Bergerac. 

Ont  requis...  V entérinement  et   complément   de 
ladite  lettre  close. 
ESP.  Interinamento . 

1%.  ReINTEGRAR,  V.,   lat.   RErflNTECRARe, 

réintégrer,  se  renouveler. 
Quan  es  talbat,  no  pot  lecreyssber  ni  rein- 

TEGRAR. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  65. 
Quand  il  est  taillé ,  il  ne  peut  recroître  ni  se  re- 
nouveler. 

CAT.   ESP.  Reintegrar .    port.  Redintegrar.  it. 
Rein  te  g  rare. 

INTELLIGENCIA ,  entelligencia  ,  .s. 
f.y  lat.  iNTELLiGENTiA,  intelligence. 
Aqno  que  recep  la  sua  intelligencia. 
Trad.  d'Albitcasis,  fol.  3o. 
Ce  que  reçoit  la  sienne  intelligence» 
Entelligencia  de  sainta  Escriptura. 

Trad.  de  Bède,  fol.  37. 
Intelligence  de  sainte  Ecriture. 
CAT.    Intelligencia.    esp.    Inteligencia.    port. 
Intelligencla.  it.  Intelligenzia. 

•)..   Entellectio  ,  s.f.,    lat.   intellec- 
Tio,  synecdoche,  figure  de  rhétorique. 

Entellectios...  cant  nna  part/,  es  pausada 
per  motas, 

Leys  d' amers,  fol.  t32. 
Synecdoche...  quand  une  partie   est  posée   pour 
plusieurs. 
ESP.  IntcUeccion.  it.  Intellczionc. 
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3.   Intellectual,  adj . ,  lat.  intellec- 
TUALW,  intellectuel. 
Cognicio  intellectual. 

Elue,  de  las  propr.,  (bl.  i. 
Connaissance  intellectuelle. 

—  Spirituel,  immatériel. 

Anima  es  substancia  intellectcal  ,  ses  di- 

mencîo  et  extenclo. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  i3. 
L'âme  est  substance  immatérielle,  sans  dimension 
€t  étendue. 

CAT.    Intellectual.  esp.  Intelectnal.  port.  In- 
tellectual. it.  Intellettuale. 

[\.  Intellectiu,  ddj-,  intelloctif,  propre 
à  comprendre. 

La  tersa  virlat  es  intf.llectîva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   14- 
La  troisième  faculté  est  intellective. 
CAT.  InteUectiu.  esp.  Intelecùvo.  tort.  Intel- 
lectivo.  IT.  Intellettivo. 

INTERCUTANE,  adj.,  du  lat.  iNTERCui-, 
intercutané. 
Hnmor  intercdtakea. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  98. 
Humeur  intercutanee. 
ESP.  iT.  Intercutaneo. 

INTERESSE,  s.  m.,  du  lat.  intéresse, 
intérêt. 

Pot  li  demandar  1'  interesse  ,  so  es  lo  pro 
qne  el  n'  agra  ,  si  la  causa  li  fos  livrada. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  38. 
Peut  lui  demander  l'intérêt  ^  c'est-à-dire  le  pro6t 
qu'il  en  aurait ,  si  la  chose  lui  fût  livrée. 
CAT.  Interes.   anc.   esp.   Interesse.    esp.  mod. 
Interes.  port.  it.  Interesse. 

2.   Interessar  ,  V.,  intéresser. 
Part.  pas.  La  partida  interessada. 

Fors  de  Béarn,  p.  1088. 
La  partie  intéressée. 
CAT.  Interessar.  esp.  Interesar.  port.  Interes- 
sar.  IT.  Interessare. 

INTERPOLAR  ,   v.,  lat.  interpolarc, 
interpoler,  être  intermittent. 
Part.  pas.  Febre  interpoi.ada   g   no   conli- 
nnada. 
Si  es  iNTEKPOLADA,  50  es  a  dire  que  adboias 
cesse  et  pnis.s  vetorne. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  88  cl  79, 
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Fièvre  intermittente  ou  non  continue. 

Si  elle  est  intermittente,  c'est-à-dire  que  main- 
tenant  elle  cesse  et  puis  revienne. 
CAT.  ESP.  port.  Interpolar. 

i.   Interpolacio  ,  s.  f.,  lat.  interpola- 
Tio ,  interpolation,  intermittence. 
Si  es  ses  interpolacio. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  79. 
Si  elle  est  sans  intermittence. 
CAT.    Interpolacio.  esp.    Interpolacion.   port. 
Interpolacào. 

INTERPRETAR  ,  enterpret.ar  ,  v. , 
lat.  iNTERPRETARi",  interpréter,  tra- 
duire ,  expliquer. 

Enterpretar  en  be  o  en  mal. 

F.  et  Fert.,  fol.  59. 
Interpréter  en  bien  ou  eu  mal. 
Cberub  s'euterpreta  saber. 

Bref,  d'amor,  fol.  19. 
Cherub  s'interprète  savoir. 
Interpréta  en  mal  lo  be  que  lur  ve  far. 

F.  et  Fert.,  fol.  8. 
Interprète  en  mal  le  bien  qu'il  leur  voit  faire. 
Part.  pas.  Atrobem  Messias,  lo  quai  es  enter- 

PRETAT  Crist. 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  Jean,  ch.  i. 
jS'ous  trouvons  Messie  ,  lequel  est  interprété  Cbrist. 
Pucscan  esser  interpretadas  et  specificadas 
pel  juge  del  senbor. 

Charte  de  Gréalou,  p.  124. 
Puissent  être  interprétées  et  spécifiées  par  le  juge 
du  seigneur. 
CAT.  ESP.  PORT.    Interpretar.  it.  I nterpretare . 

2.  I>-TEUPRETACIO,  ENTERPRETACIO,  .?.  ^1, 

lat.    iNTERPRETATio ,    interprétation, 

traduction,  explication. 

Segou  la  iNTERPp.ETACio  de  jnsta  gaera. 

L' .4rbre  de  Bataillas,  fol.  III. 
Selon  l'interprétation  de  juste  guerre. 
Enterpretacio  de  l'Escriptnra. 

Trad.  de  la  2«  Ep.  de  S.  Pierre. 
Interprétation  de  l'Ecriture. 
CAT.  Interpretaciô .  esp.  Interpretacion.  port. 
Interpretacào .  it.   Interpretazione. 

3.  Enterpretamen ,  s.  /«.,  interpréta- 
tion, traduction,  explication. 

Lor  ENTERPRETAMENS  et  declaramens. 

Tu.  de  1379.  DoAT,  t.  CXLVII,  fol.  i(). 
Leur  interprétation  et  déclaration. 
iT.  Interpretamento, 
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/|.Enterpretaire,enterpretador,  s.  m., 
lat.  iNTERPRETATOR  ,  interprète,  tra- 
ducteur. 

Jerouime  ,  enterpretaire  de  la  sanhta  lei. 
l"o  lo  segons  enterpretaire  delà  ley. 

SegOQ   los  .LXX.   ENTERPRETADORS. 

Cat.  dels  apost,  de  FiOina,  fol.  36,  17  et  3. 
.Te'rôme,  interprète  de  l,i  sainte  loi. 
Fat  le  second  interprète  de  la  loi. 
Selon  les  soixante-dix  interprètes. 
ANC.  CAT.  Ksp.  FORT.  Interpretudor.  it.  Inter- 
prétât ore. 

5.  Interpretatiu  ,  adj.,  lat.  interpre- 
TATiv«.y,  interprétatif,  explicatif. 

Virtut  INTERPRETATIVA  de  passios  de  1'  anima. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  l\2. 
Faculté'  interprétative  des  passions  de  l'âme. 
CAT.  Interpretatiu.  esp.   port.  it.  Interpreta- 
tivo. 

6.  Interprétable,  «r//.,  interprétable  , 
explicable. 

Del  cal  grans  paranla  es  a  nos  interpretabt.a. 
Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Hébreux. 
Duquel  grande  parole  est  interprétable  pour  nous. 

INTIMAR,  V.,  lat.  iNTiMARe,  intimer, 
notifier. 
Part.  pas.  Las  supplications...  intimadas. 
Fors  de  Béarn,  p.  lo83. 
Les  suppliques...  notijiées. 
CAT.  ESP.  port.  Intimar.  it.  Intimare. 

1.  Intimation,  inthimatio  ,  s.f.,  lat. 
iNTiMATiONe/«  ,  intimation ,  notifica- 
tion. 

Tal  INTIMATION  sera  fcyta. 

Fors  de  Béarn,  p.  1094. 
Telle  intimation  sera  faile. 
Al  encontre  dels  dits  très  estats  am  inthi- 
matio. 

Tit.  de  1473.  DoAT,  t.  GXXXIX,  fol.  284. 
A  l'enconlre  desdils  trois  étals  avec  intimation. 
CAT.  Intlmaciô  e'^p.  Intimacion.  pokt.  Intima- 
cào.  IT.  Iniimazionv . 

INTZ,  iNS,  lyz,  prép.,  lat.  intws,  dans, 
dedans, au  dedans. 

La  dolors  qa'  ihs  el  cor  s'  espan. 
P.  Raimon/)  de  Toulouse  :  Enquera. 
La  douleur  rjui  ilans  \e  cœur  s'épand. 
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Inz  el  cor  ai  dolorosa  pezanza. 

B.  ZoRGi  :  Non  lassarai. 
Dans  le  cœur  j'ai  douloureuse  pense'e. 
Adv.     Las  alas  desotz  n'  ongeretz  , 
E  la  carn  ins  li  moillaretz. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  c.ass. 
Vous  en  oindrez  les  ailes  par  dessous  ,  et  vous  lui 
mouillerez  la  chair  dedans- 
ANC.  fr.  Je  pleure  ens  et  me  ry  par  dehors. 

OEuvres  d'Alain  Chartier,  p.  532. 
Prép.  comp.  Ans  qu'  ien  la  vis  ,  la  vezia 
Inz  e  mon  cor  cascnn  dia. 
Pons  de  Capdueil  :  Quoras  que. 
Avant  que  je  la  visse  ,  je  la  voyais  au  dedans  de 
mon  cœur  chaque  jour. 

Intz  en  r  aiga  1'  a  balansat. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  84  ■ 
Au  dedans  de  l'eau  l'a  pre'cipite'. 

Ins  en  mon  cor  l'amarai  a  rescos. 
FoLQUET  DE  MARSEILLE  :  S'  al  cor  plagues. 
En  dedans  de  mon  cœur  je  l'aimerai  en  cachette. 
Chantais  110  pot  guaire  valer. 
Si  d'  ins  DEL  cor  no  mov  lo  chans. 

B.  DE  Ventadour  :  Chantars. 
Chanter  ne  peut  guère  valoir,  si  le  chant  ne  part 
du  dedans  du  cœur. 

0,.   DiNTZ,  D1N3,  prép.,  dans,  dedans. 
Ab  tant  Jaufre  es  dintz  intratz. 

Roman  de  Jaufre,  fol.  21. 
En  même  temps  Jaufre  est  entré  dedans. 
Es  DiNS  mou  cor  espandida. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Aissi  cum  selh. 
Est  épanouie  dans  mon  cœur. 
Janzirai  joy  dins  vergier  o  dins  cambra... 
Que  m  cossentis  a  celât  dins  sa  cambra. 
A.  Daniel  :  Lo  ferm  voler. 
Je  jouirai  de  joie  dans  verger  ou  dans  chambre... 
Qu'elle  me  souffrît  en  cachette  dans  sa  chambre. 
Adv.      Dins  es  poirida  e  sembla  vert. 

Pierre  d'Auver&ne  :  Ahans  que. 
Dedans  est  pourrie  et  semble  verte. 
Si  secors  non  an 
Sylh  que  dins  estan. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  No  m  puesc. 
Si  secours  n'ont  ceux  qui  dedans  sont. 
Prép.  comp.  Dins  en  la  boîssera. 

Gahins  d'Apchier  :  Veillz  Comunal. 
En  dedans  de  la  buissière. 
ANC.  fr.  Denz  ses  chambres  l'en  mena. 

Noue.  rec.  defahl.  et  cont.  anc-,  t.  Il,  p.  193. 
Car  dens  la  ville  les  mettroient. 

Fi^ilcs  de  Charles  Fil,  t.  II,  p.  53. 
r;AT.  Dins.  esp.  port.  ir.  Dcntro. 


INT 

3.  Dedintz,  nEDiNs,  DEDIS,  prép.y  de- 
dans, au  dedans. 

Dediktz  las  flamas  grantz. 

V.  de  S.  Hpnorat. 
Dedans  les  grandes  flammes. 
Dedins  e  fors  son  repaire. 

y.  de  Raimond  de  Miracal. 
Dedans  et  liors  sa  demeure. 
^4di'.       Es  malvatz  defors  e  dedins. 

Pierre  d'Auvergne  :  Cliantarai. 
Est  mauvais  dehors  et  dedans. 
S'  espan  defors  e  dédis. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vei  qu'em. 
S'épand  dehors  et  dedans. 
Per  dedins  en  1'  arma. 

f^.  et  Vert.,  fol.  94- 
Par  dedans  ea  l'-îme. 
ANC.  FR.  Finies  dedenz  un  an. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  l355,  t.  III ,  p.  26. 
Dedens  certains  limitez  jours. 

Vigiles  de  Charles  VU,  t.  I ,  p.  53. 
ESP.  De  dentro. 

4.  Saintz  ,  SAINS,  SAYNS,  ad{>.  formé 
desAi  et  d'iNTz,  céans,  çà  dedans,  ici 
dedans. 

Pilatz  apella  son  corrîeu  : 

«  Adny  sayns  lo  fil  de  Dieu.  » 

Trad.  de  l'Evang.  de  Nicodème. 
Pilate  appelle  son  messager  :  «  Amène  céans  le  fils 
de  Dieu.  » 

Sains  es  vostre  dreg  camis. 
Un  troubadour  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
Çà  dedans  est  votre  droit  chemin. 
Siibstantiv. 
Els  frayres  de  saintz  as  trastotz  enngatz, 
V.  de  S.  Honoi'at. 
Les  frères  de  céans  lu  as  tous  ennuye's. 
Adv.  comp.  De  sains  tenelz,  bels  amies. 

Un  troubadour  anonïme  :  Seinor  vos  que. 
Par  ici  venez  ,  hel  ami. 

5.  LaINTZ  ,    LAINS,     LAYNS,    LAINZ,   ado., 

formé  de  lai  et  d'iNTz,  léans,  là  dedans. 
D'una  donzella  fo  lainz  visitaz. 

Poème  sur  Boèce. 
Par  une  demoiselle  il  fut  léans  visité. 
Can  non  1'  an  lains  trobat. 

Raimond  Vidal  :  Unas  novas. 
Quand  ils  ne  l'ont  pas  là  dedans  trouvé. 
Cayran  latns  el  focd'infern  arden. 

FoLQUET  DE  Romans  :  Lo  dous. 
Tomberont  léans  dans  le  feu  d'enfer  ardent. 


INT 
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Siibstantiv. 

Las  gentz  en  fetz  issir  de  lainz  nianlenent. 
V.  de  S.  Honorât. 

Les  gens  en  fit  sortir  de  léans  incontinent. 
ANC.  FR.  Laienz  avoit  quarante  chevalier. 

\'ILLEHAED0U1N  ,  p.    192. 

Le  tien  feu  père  estant  enclos  léans. 

J.  Makot,  t.  V,  p.  228. 

6.  DiNTRE, /j/-fy?.,  dans,  dedans. 

Per  que,  dintre  mon  cors,  en  sny  era  dolens. 

Bertrand  d'Allamanon  :  Molt  m'  es  greu. 
Par  quoi,  dans  mon  cœur,  j'en  suis  .iiainlcnant 
dolent. 

7.  Laintre,  adv.,  léans,  là  dedans. 

Calor  de  i.aintre. 
Hugues  de  Saint-Cyr  :  Un  sirventes. 
Chaleur  de  là  dedans. 

8.  Intkar,  entrar  ,  V.,   lat.    intrar^, 
entrer. 

"Vol  en  Gascoign'  intrar. 

B.  Calvo  :  Monta  que. 
Veut  en  Gascogne  entrer. 

Fig.  Non  voill  intrar  en  guerra  ni  en  conten. 
Bertrand  de  Born  :  Gent  fai  nostre. 
Je  ne  veux  entrer  en  guerre  ni  en  contestation. 
Per  tôt  lo  cors  m'iNTRA  s'  amois  , 
Si  cnm  fai  1'  aigua  en  l'esponja. 

Peyrols  :  Manta  gens. 
Par  tout  le  corps  m'enire  son  amour,  ainsi  comme 
fait  l'eau  en  l'éponge. 

Quant  lo  seuhor  entrara  en  possessiou. 

Titre  de  1080. 
Quand  le  seigneur  entrera  en  possession. 

—  Commencer. 

Abril  issio,  maisiNTRAVA. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Avril  sortit,  mai  entrait. 

Substantiv.  Veirem  al  intrar  del  estor. 

Bertrand  de  Born  :  Be  m  play. 
Nous  verrons  à  l'entrer  de  l'estour. 
Part.  prés.  Loc.  Quan  son  al  yvern  intran, 
Bertrand  de  Born  :  Greu  m'es. 
Quand  ils  sont  à  l'hiver  entrant. 

—  Substantiv.  Entrée. 

Al  intran  de  la  ost,  K.  mandée  al  arsse- 
vesque. 

Philomena. 
A  Ventrée  de  l'armée,  Charles  manda  à  l'archevêque. 

—  Commencement. 
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Sai,  al  temps  del  intran  d'  avril. 

A.  Daniel  :  Lancan  son. 
Ici.,  au  temps  du  commencement  d'avril. 
Parc.  pas.  Qaan  m'en  soi  entratz  el  moster. 
FoLQVKT  DE  RoiMANS  :  Domna  Leu  prou, 
(luand  je  m'en  suis  entré  au  monastère. 
Substantiv.  Del  intrat  d'estia  entro  yveru. 
Elue,  delas  prnpr.,  fol.  232. 
De  Ventrée  d'e'lé  jus([u'à  hiver. 
CAï.  ESP.  PORT.  Entrar.  it.  Intrare,  entrare. 

9.   Intrus,  adj.,  lai.  intrusm^^  intrus, 
•poussé  dedans,  enfermé,  resserré. 
Tenon  eucarcerat  et  intrus. 

Statuts  de  Procence.  Boinv,  p.  199. 
Tiennent  incarce'ré  et  resserre. 
CAT.  Intrus.  ESP.  PORT.  IT.  Intrnso. 

1  o.  I>TRAD.\,  s.f.,  entrée,  action  d'entrer. 

De  lur  iNTRADA  R.  non  saup  les. 

Philomena. 
De  leur  entrée  Charles  ne  sut  rien. 
Nos  avem  entendnt  que  vos  avetz  voluntat 
de  bastir  nna  tor  a  I'intrada  de  nostra  terra. 
Liv.  de  Sjdrac,  fol.  2. 
Kous  avons  entendu  que  vous  avez  volonté'  de  bâ- 
tir une  tour  à  Yentree  de  notre  terre. 

—  Commencement. 

L'  antr'ier,  a  1'  intrad4.  d'ahril. 

GUILLAUME  d' AuTPOUL  :  L'autr'ier. 
L'autre  jour,  à  Ventrée  d'avril. 
CAT.  ESP.  PORT.  Entrada.  it.  Entrata. 

1 1 .  I>-TR.\MEN ,  S.  m.,  entrée. 
Per  lo  sanctisme  salvamen 
E  de  paradis  intramen. 

y.  de  S.  Alexis. 
Parle  très  saint  salut  et  Ventrée  Ac  paradis. 

—  Commencement. 

El  ter.s  di.i  del  intramen  del  tne.s  de  jnli. 

Uist.  de  Languedoc,  t.  II,  pr.,  col.  14. 
Au  troisième  jour  de  Venlréeiu  mois  de  juillet. 
ANC.  CAT.  Entraînent.  an<;.  esp.  Entramiento . 
IT.  Intramento,  entramento. 

12.   Intr.x^tge,  s.  m.,  entrée. 

L'ihtbatges  de  sa  maio  sobredicha. 

Tu.  de  1280.  Arch.  du  Roj.  Querci. 
Uentréede  sa  maison  susdite. 
Lou  encontre  m  don  Deus  e  bon  intratge  , 
E  m  lais  trobar  dona  ses  cor  truan. 

G.  Faidit  :  Tant  ai  sufert. 
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Bonne  rencontre  me  donne  Dieu  et  bonne  entrée, 
et  me  laisse  trouver  dame  sans  cœur  vil. 
Mas  ges  per  nn  pane  d'iNTRATGE, 
No  vol  mon  despiuzelatge 
Canijar  per  nom  de  pntana. 

Marcabrus  :  L'autr'ier. 
Mais  point  pour  un   peu    d'entrée,  je   ne  veux 
changer  mon  de'pucelage  pour  nom  de  prostituée. 
ANC.   FR.  La  chambre  de  Floripes,  dont  Ven- 
trage  estoit  fait  merveilleusement. 
Roman  français  de  Fierubras,  liv.  II  ,  chap.  4. 

i^.  Introït,  s.  m.,  lat.  iNTROiT«.y,  en- 
trée, commencement. 

Aqnel  introït  de  aqnest  libre. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  i. 
Ce  commencement  de  ce  livre. 

—  Introït,  terme  de  liturgie. 
Celesti  papa  establi  los  introits  e'Is  gradaals. 
Cat.  dels  apost.  dePioma,  fol.  90. 
Le  pape  Ce'leslin  établit  les  inlroïts  et  les  graduels. 
CAT.  Introït.  ESP.  PORT.  IT.  Introito. 

14.  Intralia,  s.  m.,  entraille. 

Fig.  Las  iNTRALiAs  de  la  divina  leî. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  83. 
Les  entrailles  de  la  divine  loi. 

i5.   Sotzintrar  ,    V.  ,   lat.    SuèlNXRARe, 
.s'insinuer. 

Li  cal   soTziNTRERON    en  cercar    la  nostra 
franqueza. 

Ti-ad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Galales. 
Lesquels  i' insinuèrent  a.  scruter  notre  franchise. 

16.  SuBiNTRAcio,  S.f.,  introduction , 
insinuation. 

Arrh  céleste...  no  es  res  pins  mas  sttbintra- 
cto  dels  rachtz  dins  la  cavitat  de  la  nivol  aigoza. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  120. 

L'arc  céleste...  n'est  rien  plus  qu'insinuation  des 
rayons  dans  la  cavité  de  la  nuée  aqueuse. 
ESP.  Subintracion. 

17.  Penetrar,  V.,  lat.  PENETR.\Rtf,  pé- 
nétrer. 

Fai  PENETRAR  1'  agnlha. 

Entro  que  pénètre  aquela  enlro  al  antre  latz. 
Trad.  d'Albucasis,  fol.  16  et  6. 

Fais  pénétrer  l'aiguille. 

.Tusqu'à  ce  que  celle-là  /jenè/re  jusqu'à  l'autre  côté. 
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Part.  prés.  Pénétrant  entro  a  la  autra  extre- 

initat. 

Trad.  d'Albitcasis,  fol.  5. 
Pénétrant  jusqu'à  l'autre  extrémité. 
cAT.  ESP.  PORT.  Penetrar.  it.  Penetrare. 

18.  PeNETRATIU  ,      PENETRATIEU  ,     adj., 

pénétratif,  qui  a  la  faculté  de  pénétrer. 

SoQ  foc  es  sobre  agnt  et  penetratiu. 
Com  loi'  calor  sia  saplil  et  penetrativa. 

Elue,  de  tas  propr. ,  fol.  l32  et  19S. 
Son  feu  est  très  piquant  et  pénétratif. 
Comme  leur  cbaleur  soit  subtile  et  pénétralife. 
Fig.  Avia  entendement  penetratieu. 

y.  de  S.  Flors.  Doat,  t.  CXXIII,  fol.  262. 
Avait  entendement  pénétratif. 
CAT.  Penetratiu.  t.sp.  port,  it-  Penetrativo. 

19.  Penetratio,  s.  f.,  lat.  penetratio, 
pénétration. 

Si  frega  ab  drap  aspre  donant  al  oli  pene- 

TRAxro. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  224. 
Se  frotte  avec  drap  rude  donnant  à  l'huile  péné- 
tration. 

CAT.  Penetraciô.  esp.  Penetracion.  port.  Pe- 
netraçào.  it.  Penetrazione. 

ao.  Entestinal,  adj.,  du  lat.  intesti- 
Tnus,  intestinal. 
De  hernia  entestiital. 

Trad.  d'Albiicasis ,  fol.  3^. 
De  hernie  intestinale. 
ESP.  port.  Intestinal,  it.  Intestinale . 

21.  Interior,  adj.,  lat.  interior  ,  in- 
térieur. 

Per  adoration  de  latria  exierior  et  interior. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Par  adoration  de  latrie  exte'rieure  et  intérieure. 
CAT.  ESP.  port.  Interior.  it.  Interiore. 

22.  Exterior,  adj.,  lat.  exterior,  ex- 
térieur. 

Per  adoration  de  latria  exterior  et  interior. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Par  adoration  de  latrie  extérieure  et  intérieure. 
CAT.  ESP.  PORT.  Exterior.  it.  Esteriore. 

23.  Intrinsec,  adj.,  lat.   intrinsecm.9, 
intrinsèque,  intérietu^  interne. 

lia  codena  intrinseca. 
Intrincequa  medecina. 

Trad.  d'Albucasis ,  fol.  3o  et  2!). 
11. 
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La  couenne  intérieure. 
Médecine  interne. 
CAT    Intrinsec.  esp.  port.  it.  Intrinseca. 


24.  Intrincequament  ,  ado.,    intrinsè- 
quement ,  intérieurement. 

Sia  la  positio  de  la  ma  intrincequament 
sobre  la  tanla. 

Tr-ad.^ d'Albucasis,  fol.  68. 
Que   la  position  de  la  main  soit   intérieurement 
sur  la  table. 

CAT.  Intrinsecament.  esp.  port.  it.  intrinseca- 
inente. 

25.  Extrinsec,  adj.,  lat.  EXTRiNSKCM.y, 
extrinsèque,  externe. 

Inscizio  intrinseca  o  extrinseca. 

Trad.  d'Albucasis  ,  fol.  l\Q. 
Incision  interne  ou  externe, 
CAT.  Extrinsec.  esp.  port.  Extrinseca.  it.  Es- 
trinseco. 

26.  FoRiNCE ,     adj.,    lat.     forinsecm.?, 
extérieur. 

Per  causa  forincea. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  27. 
Vit  cause  extérieure.  -         - 

27.  Inserir,  V.,  lat.  INSERERA,  inséfcr, 
insinuer,  enregistrer. 

Inserir  procnratiou  o  mandament. 

Fors  de  Béarn,  p.  1096. 
//2jiinî/er  procuration  ou  mandat. 
Part.  pas.  Las  quais  volem  esser  inseridas. 

Tit.  de  1464.  DoAT,  t.  CXXXIX,  non  paginé. 
Lesquelles  nous  voulons  être  insérées. 
En  las  cals  son  in.sertas  letras  del  loctenen 

del  rey. 

Tit.  de  1348.  Doat,  t.  XLVIII,  fol.  240. 
En  lesquelles  sont  insérées  lettres  du  lieutenant 
du  roi. 

ANC.  CAT.  esp,  Inserir.  port.  Inserir,  enxerir. 
it.  Inscrire. 

28.  Insercio,  insertion,  s.f.,  lat.  inser- 
TioN^w,  insertion  ,  ente. 

Per  INSERTIO  o  enpeut. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  tgS. 
Par  ente  ou  greffe. 

—  Insinuation ,  enregistrement. 

Inserir  procuration  o  mandament.  Per   tal 
INSERTION,.,  se  pagara,  etc. 

Forsde  Béarn,  p.  \oofr>. 
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Insinuer  procuration  ou  mandai.  Pour  telle  insi- 
nuation... se  paiera ,  etc. 

CAT.  Inserciô.  esp.  Insercion.  port.  Insercào. 
JT.  Inscrzione. 

lOTHACISME ,  .<!.  m.,  lat.  iotacismw.v, 
iotacisme  ,  répétition  vicieuse  de  IV. 
ToTACisMi  sunt,  cum  /  littera  snpra  jnstam 
tlecoreni  in  dirtionibiis  extenditur. 

DiOMED.,  De  Part,  orat.,  col.  44^-  ^'itscli. 
loTHActsMEs,  so  cs  cant  en  una  dictio  son 
dui   j /,-...  per  esquivar  aqael  vici ,  hom    non 
pronuuciii  mas  .1. 

Lcys  d'amors,  fol.  109. 
IJ iotacisme,  c'c$\.  ([uancl  deus  i  i  sont  dans  un 
mot;...   poui-   esquiver   ce  vice,  on   n'en  prononce 
qu'un. 

IPOCOIVDRES ,  YPOcoNDRis ,  s.  m.  pi. , 
lat.     HYPOCHONDRja ,     hypocondres , 
parties  latérales  de  la  région   supé- 
rieure du  bas-ventre. 
De  jos  dels  ipocohdres. 

Trad.  d' Albucasis ,  fol.  7. 
Au-dessous  des  hypocondres. 
Si  'Is  YPOCONDRIS...  so  SCS  dolor. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  5o. 
Si  les  hypocondres...  sont  sans  douleur. 
CAT.    Hipocondrics.    esp.    Hipocondrlos.  port. 
Hypocondrios.  iT.  Ipocondri . 

IPOTECAPiI ,       YPOTECARI  ,       IPOTICARI  , 
IPOTICAIRE,  S.    m.,   lat.    rtPOTHECARI«.î, 

aj)othicairc. 

Eleclnaris 
Non  lur  ten  pro  n' ipoticaris. 
Un  trolbadolr  anonyme  :  Dieus  nos. 
EIcctuaire  ne  leur  tient  profit  ni  apothicaire. 
Anran  lor  ypotecari 
Especial  don  hom  penra 
Tôt  aquo  qne  mestiers  fara 
Al  dig  malunde. 

Brev.  d'amor,  fol.  lai. 
Auront  leur  apothicaire  spécial  dont  ou  prendra 
tout  ce  qui  fera  besoin  audit  malade. 

No  poiran...  ipoticaires  far  compositions  o 
confections  de  mcdecinas  solutivas. 

Fors  de  Déarn,  p.  (078. 
Ne  pourront...  apothicaires  faire  compositions  nu 
confections  de  médecines  solulives. 
CAT,  Àpotecari,  pocicari.  esp.  port    Boticario. 
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IR  ,  V.,  lat.  IV.C,  aller. 

Ce  verbe  est  défeclif  ;  il  n'en  reste 
guère  d'exemples  qu'au  futur  de  l'in- 
dicalif  et  au  conditionnel  : 
Que  m  fassa  matin  dirnar 
Ans  qne  m  lais'  ir  una  légua. 
T.  DE  Bertrand  et  de  Jalsbert  :  Jausbert. 
Qui  le  matin  me  fasse  dîner  avant  qu'elle  me  laisse 
aller  une  lieue. 

Chansos  ,  tu  m' iras  outra  mar. 

B.  DE  Ventadovr  :  En  abril  quan. 
Clianson  ,  tu  m'iras  outre  mer. 

Laires  seri',  et  iria  cap  cli. 

P.  Cardinal  :  Pron  a  guerra. 
Serait  larron  ,  et  irait  tête  baissée. 

Il  se  combine  avec  en  : 

Vuelh  saber,  quau  m'en  irai, 
Cum  es  de  vos,  ni  cossi  us  vai. 

P.  RoGiERS  :  Senher. 
Je  veux  savoir,  quand  je  m'en  irai,  comment  est 
de  vous  ,  et  comment  vous  va. 

Ce  verbe  fut  aussi  employé  auxiliai- 
rement  au  devant  des  participes  pré- 
sents : 

Per  pauc  de  .semblan 
Iriatz  doptan. 

Giraij'd  de  Borneil  :  Ja  m  vai. 
Pour  peu  d'apparence  vous  iriez  doutant. 
Mas  tos  temps  m'en  irai  claman. 

Raimond  de  Miraval  ;  Enquer  non. 
Mais  toujours  je  m'en  irai  réclamant. 
ANC.  fr.  Adont  nous  iraient  noiant 

l'ont  che  qne  nous  avons  vén. 
Fioman  du  châtelain  de  Coucy,  v.  44^3. 
Et  se  donueroient  por  noiant 
Qui  si  ne  s'iroic  asproiant. 

Roman  de  la  Rose,  v.  7652. 
ANC  CAT.  esp.  //■.  PORT.  lUr,  ir.  iT.  Ire. 

2.    ElSSIR,  EYSSIR  ,   ISSIR,   YSSIR ,    V.,    lat. 

EXiRe,  sortir. 

En  loc  d'on  non  veia  eissir. 

Pierre  de  Dcrban  :  Peironct. 
En  lieu  d'où  il  ne  voie  sortir. 
Si  que  n'Eissr  pels  costatz 
Sancs  et  aiga  eyssamen. 

GE>fEYS  :  Dieus  verays. 
Tellement  qu'en  sortit  par  les  côtés  sang  et  eau 
(■gaiement. 
Quar  tan  laissetz  Marcelh'annidamen, 
Qiiar  non  yssitz  trompan  o  combaten. 

Bertrand  d'Allamanon  :  Unsirvenics. 
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Parce  que  tous  laissâtes  Marseille  si  honteuse- 
ment ,  car  vous  ne  sortîtes  pas  en  faisant  sonner  les 
trompes  ou  en  combattant. 

Fig.  YssiR  de  peccat  per  se  meteys. 

F.  et  Vert.,  fol.  33. 
Sortir  de  pe'cbé  par  soi-même. 

Per  EYSsiR  de  panreza. 

V.  de  S.  Honorât. 
Pour  sortir  de  pauvreté'. 

—  Saillir,  former  éminence. 

Claaser  ab  .i.  peyra  qae  iesqua  defora  en 
maniera  de  clan. 

Philomena. 

Fermer  avec  une  pierre  qui  sorte  dehors  en  ma- 
nière de  clé. 

—  Provenir. 

Fii^.  Proeza  eis  del  coratge, 

Veus  son  meilhor  linhatge. 

Arnaud  de  Marueil  :  Razos  es. 
Prouesse  sort  du  cœur  ,  voilà  sa  meilleure  lignée. 
Loc.  Si  donc  del  lot  de  mon  sen  non  issia. 
Cadenet  :  Tais  reigna. 
Si  donc  je  ne  sortais  entièrement  de  mon  sens. 
Aysso  es  yssir  de  totas  las  fis. 

r.  et  Fert.,  fol.  86- 
Cela  est  sortir  de  toutes  les  bornes. 
Part.  prés.  El  mes  de  janh  issen. 

G.  RiQUiER  :  Sitôt  s'  es  grans. 
Au  mois  de  juin  sortant. 
So  fo  ISSEN  pascor,  quan  intra  mais. 
Roman  de  Gérard  de  Piossillon,  fol.  '^t\. 
Ce  fut  sortant  le  printemps,  quand  entre  mai. 
Part.  pas.  Platz  me  qu'  a-r  sui  issitz 
De  la  terra  on  fai  noiritz. 
Pierre  d'Auvergne  :  En  estiu  quan. 
Il  me  plaît,  vu  que  maintenant  je  suis  sorti  de 
la  terre  où  je  fus  nourri. 

E  '1  manens,  qu'es  d'à  ver  issitz. 
Es  clamatz  fols  e  pane  prezatz. 

Rambaud  de  Vaqueiras  :  Ja  hom  près. 
Et  le  riche  ,  qui  est  sorti  de  richesse,   est  appelé 
fou  et  peu  prisé. 

Pos  l'espig'es  issida  , 
Balaia  lonc  temps  lo  gras. 

B.  de  Ventadour  :  Lo  temps  vai. 
Après  que  l'épi  est  sorti,  il  balance  long-temps  le 
grain. 
ANC.  FR.   Cornent  eles  eissent  des  cors. 

Ainz  qn'  Eliduc  s'en  seit  issuz. 
Marie  de  France,  t.  II ,  p.  /ji5,  et  1. 1,  p.  ^70. 
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Qar  li  mans  frais  ist  de  maie  ente. 

Fabl.  et  cont.  anc.j  t.  II  ,  p.  397. 
Et  en  dit  qu'il  ne  peut  du  sac 
Issir  que  ce  qui  est  dedens. 

OEuvres  d'Alain  Chartier,  p.  706. 
Et  issirent  hors  de  leurs  logis. 

Monstrelet ,  t.  I,  fol.  228. 
CAT.  ANC.  ESP.  Exir.  iT.  Escire,  uscire. 

3.    IssiT,    EYsuYT,  s.  m.,  lat.    exitm^-, 

sortie,  issue. 
Per  lo  mai"  Ros  passeron  corn  per  bel  eysuyt. 
La  nobla  Lejczon. 
Par  la  mer  Rouge  passèrent  comme  par  belle  issue. 
Fig.  Al  issiT  del  mes. 

Tit.  de  1221.  DoAT,  t.  LXXXVII,  fol.»io. 
A  la  sortie  du  mois. 

CAT.  Exit.  ANC.  ESP.  Exito. 
'\.    EySSIMENT,  ISSIMENT,  YSEMENT,  S.    111., 

sortie,  fin. 

F.YSsiMENT  de  urina  es  probibit. 

Comensament  de  ysement  de  aiguas  en  dos 
buels. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  32  et  4- 

Sortie  d'urine  est  empêchée. 

Commencement  de  sortie  d'eaux  dans  les  deux 
yeux. 

Fig.  Segnors  e  serf  ban  aital  issiment. 

La  Barca. 
Seigneurs  et  serfs  ont  même^n. 

Den  pausar  tota  ora  los  oils  del  cor  al  is- 
simen  de  vida. 

Trad.  de  Bède,  fol.  37. 

Doit  poser  toujours  les  yeux  du  cœur  à  la  sortie  de 
la  vie. 

ANC.  CAT.  Eximent. 

5.   IssiDA,  icHiDA,  s.f.,  issue,  sortie. 
L' ISSIDA  comunal. 
Tit.  de  litiS.  Hist.  deLang.j  t.  III,  pr.,  col.  i  16. 
La  sortie  commune. 
L'antr'ier  a  1'  issida  d'abriu. 

Marcabrus  :  L'autr'  ier. 
L'autre  jour,  à  V issue  d'avril. 

Los  pas  de  las  ichidas  del  reaume. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  2ob". 
Les  passages  des  issues  du  royaume. 

ANC.  ESP.  Eniradas  y  essidas...  ni  entrada   ni 

essida. 

Tit.  de  1206.  Artc  del  rom.,  Castel  ,p.  AA. 
CAT.  Exida.  it.  Escila,  uscita.        ■       ~  • 
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6.  EySSHIDURA,  EYSHIDURA,  S.f.,  fluxiOD, 

éruption,  exanthème,  abcès. 
Eyshidukas  tîe  boca. 
Etshiduras  e  nafras  de  boca. 
EYSsHinuRAs  o  iloioncs. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2o6,  2i3  et  42. 
Fluxions  de  la  Loucbe. 
Eruptions  et  blessures  île  Louche. 
Exanthèmes  ou  l'uroncles. 

7.  EisucH,*.  m.,  issue,  hasard. 
Jiicc...  de  cartas  al  eisuch. 

Stat.  de  Proi'ence.iviAEV  ,1.1,  p-  55o. 
Jeu...  de  cartes  au  hasard. 

8.  IssEC,  S.  m. ,  butin. 

G.  e  li  sen  prenen  Ib'  issec; 
Tant,  en  dona  a  sos  bornes  corn  far  s'o  dec. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  I2. 
Gérard  et  les  siens  prennent  le  butin;  il  en  donne 
à  SOS  hommes  autant  qu'il  doit  le  faire. 

y.  Geishir,  geysshir,  v.,  sortir. 

Cignes,  quan,  polets,  auzo  sonar  citholas, 
GEisHO  tautost  del  ni  e  comenso  cantar. 
Siiperfluitat  geyssh  per  la  boca. 
Fluvi  qui  GEisnde  paradis  terrestre. 

Elue,  de  las  propr. j  (ol.   145,80  et  i5l. 
Les  cygnes  ,  quand  ,  petits  ,  ils  entendent  retentir 
lyres  ,    sortent  aussitôt  du    nid   et    commencent  à 
chanter. 

La  superiluilé  sort  par  la  bouche. 
Fleuve  qui  sort  du  paradis  terrestre. 
Part.  prés.  Endeus,..  proeuiinens  o  geysshens. 
Elue,  de  las  propr. ,  fol.  4^. 
En  dents...  proéminentes  ou  sortantes. 

10.     Gr.YSSHIMENT  ,    GEYSHIMEN  ,     S,    m., 

sortie. 
En  las  narrs  fa  gran  brng  en  son  geysshi- 

MERT. 

Intraïueus   et    geyshimens   d'aqiiestas  .vu. 

plauetas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  82  et  i  !2. 
Dans  les  narines  fait  grand  bruit  en  sa  sortie. 
Entrées  et  sorties  de  ces  sept  planètes. 

I  I .  Dezelssir,  V.,  sortir,  se  retirer. 

Mas  cell  qi  gen  sap  de  mal  dezei.ssir. 
Duhand  de  Carpentbas  :  Un  sirvcntes. 
Mais  celui  qui  gentiment  sait  se  retirer  de  mal. 

12.  FoRsiF.ssiR,  1),,  sortir. 

No  s  (  ug  qu'  ieii  tant  m'  afoliisca 
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Que  de  ma  boca  forsiesca. 
G.  Raimond  de  Gironella  :  La  claralutz. 
Qu'elle  ne  s'imagine  pas   que   tant    je   m'affblle 
qu'elle  sorte  de  ma  bouche. 

13.  SOBREYSSIR  ,    SOBRIESSIR,    V.  ,   SOftir 

au  dessus,  surélever,  surgir. 

Garda  tos  sens  no  sobriesca  ni  vers. 

Serveri  de  Girone  :  Qui  bon  frug. 
Prends  garde  que  ton   sens  ne  sorte  au  dessus  ni 
verse. 

Part.  pas.  Sos  bas  paratges  sobreyssitz 
Sai  que  fenira  coma  lais, 
E  s  tornara  lai  d'  on  es  trais. 
Bertrand  de  Born  :  Pus  lo  gens. 
Je  sais  que  sa  Lasse  noblesse  suréleféeûnira  comme 
lai ,  et  s'en  retournera  là  d'où  elle  est  tirée. 

14.  Redicio,  s.f.,  lat.  REDiTio,  retour. 
Ad  aquela  malautia  que  es  sanada  per  cau- 

teri ,  non  es  redicio  tôt  temps. 

Trad.  d'Âlbueasis,  fol.  2. 
A  cette   maladie  qui  est  guérie  par  cautère  ,  il  n'y 
a  pas  toujours  retour. 

i5.  Preterir,  V.,  lat.  PRârETERiRc,  aller 
outre,  passer,  dépasser. 

Ni  s  pot  mudar  ni  preterir. 

Bref,  d'amor,  io\.  io5. 
INi  se  peut  changer  ni  passer. 
Part.  pas.  Temps  prétérit. 

Memoria...  regarda  las  causas  pRETERinAS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  18. 
Temps  passé. 

La  mémoire...  regarde  les  choses  passées. 
CAT.  ESP.  PORT.  Preterir.  it.  Preterire. 

16.  Prétérit,  s.  m.,  prétérit,  terme  de 
grammaire. 

Prétérit  perfeit,...  prétérit  non  perfeit. 

Gramm.  prov. 
Prétérit  parfait,...  prétérit  non  parfait. 
CAT.  Prétérit,  esp.  port.  it.  Preterito. 

17.  Pretericion,  s.  f.,  lat.   praeteri- 
cumcm,  prctérition  ,  omission. 
Anular  lo  testament  per  pretericion. 

Coût,  de  Çondom. 
Annuler  le  testament  pour  omission. 
r:\T.  Pretericiô.  esp.  Pretericion.  port.  Prete- 
ricàn.  it.  Preterizione. 

18.  CiRcuiTio ,   ciRcuicio  ,   S.f-,   lat. 
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ciRcuiTio,  tour,  contour,  circuit,  cir- 
conlocution, périphrase. 
En  la  ciRcuicio  del  os. 

Trnd.  d'Albiivasis,  fol.  69. 
Dans  le  contour  de  l'os. 

Es  ciRCUiTios  can,  per  la  circonstancia  d'un 
mot,  hom  enten  .1.  autre  mot. 

Lejs  d'amors,  fol.    \'ii. 
C'est  circonlocution  quand,  par  la   circonstance 
d'un  mot ,  on  entend  un  autre  mot. 
ANC.  CAT.  Circuicio.   est.   Circuicion.  it.    Cir- 
cuizione. 

19.  Transitori,  adj.,  lat.  tbansitorim^, 
transitoire ,  passager. 

Los  bes  TRANSITORIS. 

L'Arbre  de  BatalhaSj  io\.  \l!\. 
Les  biens  passagers . 

En  causas  transitorias  et  inundauals. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  22. 
En  choses  passagères  et  mondaines. 
CAT.  Transitori.  est.  port.  it.  Transitorio. 

20.  Transitiu  ,  adj.,  lat.  transitivim^, 
transitif. 

Transitius  es  cant  le  faytz...  passa  en  an- 
trn  causa...  Aytal  neutri  transitiu  an  motas 
vetz  alcunas  tersas  personas. 

Leys  d'amors,  fol.  7^. 
Est    transitif  quand    le    fait...    passe    en  autre 
chose...   De  tels  neutres  transitifs  ont  nombreuses 
fois  aucunes  tierces  personnes. 
CAT.  Transitiu.  esp.  port.  it.  Transitive. 

2  1.  TrANSITIVAMEN  ,  TRANSEUMPTIVAMEN, 

adi>.,  transitivement,  transitoirement. 

Sobre  la  quai  passa...  transitivamen. 

Om  pauza  aqnesta  dictio  ,  corr,  propriameu 
et  en  après  transeumptivamen  per  methafora. 
Lejs  d'amors j  (bl.  Sy  et  1 16. 

Sur  laquelle  il  passe...  transitivement. 

On  pose  ce  mol  ,  court  ,   proprement  et  ensuite 
transitivement  par  métaphore. 
iT.  Transitivamente. 

22.     TraNSITIO  ,     s.    f.,     lat.     TRANSITIO  , 

transition. 

Transitios...  continua  las  causas  dicbas  c 
las  dizidoiras. 

Lejs  d'amors,  fol.  1^6. 
La  transition...  continue  les  choses  dites  et  celles 
qui  doivent  être  dites. 

CAT.  Transiciô.  esp.  Transicion.  port.    Tran- 
sirSo.  IT.  Transizione. 
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IRA,  s.f.,  lat.  IRA,  colère,  t'nreur. 

Meils  es  que  hom  aîa  la   ira  dels  felos  que 
lor  compania. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  ^i. 
Il  est  mieux  qu'on  ait  la  colère  des  méchants  que 
leur  compagnie. 

Fig.  Mas  ira  del  mal  temps  lur  a  frascat  la  vêla. 
y.  de  S.  Honorât. 
Mais  la  fureur  du  mauvais  temps  leur  a  déchiré 
la  voile. 

Filhs  de  ira  e  lîlhs  de  mort. 

V.  et  Vert.,  fol.  39. 
Fils  de  colère  et  fils  de  mort. 
Loc.  Lo  soleils  no  s  colge  sobre  la  vostra  ira. 
Trad.  de  Bide,  fol.  38. 
Que  le  soleil  ne  se  couche  pas  sur  votre  colère. 
.ANC.  FR,  Fut  de  plus  en  plus  esmen  en  ire. 

MONSTRELET  ,  t.    I  ,    fol.  222. 

Ne  vueilles  pas,  ô  sire, 
Me  reprendre  en  ton  ire. 

Cl.  Marot,  t.  IV,  p.  235. 

—  Tristesse,  chagrin. 

Totz  temps  sec  joy  ir'  e  dolors  , 
E  tos  temps  ira  jois  e  bcs  ; 
E  ja  non  crey,  s'  ira  non  fos, 
Que  ja  saupes  hom  jois  que  s'  es. 

B.  DE  VentAdour  :  Ja  mos  cliantars. 
Toujours  tristesse  et  douleur  suit  joie  ,  et  toujours 
joie  et  bien  ,  tristesse;  et  désormais  je  ne  crois  pas  , 
si  tristesse  ne  fût ,  qu'on  sût  jamais  ce  qu'est  joie. 
ANC.  FR.       Lonc  tens  ai  esté 
En  ire  sanz  joie. 

ALI)OINSDESÉzANE..E55.S"r/<z7(/;/5.,  t.  II,  p.  1 56. 

CAT.  ESP.  PORT.  IT.  Ira. 

2.  Iror,  yror,  s./.,  rancune,  fureur, 
frénésie. 

Ab  belhs  digz  plazentiers,  ses  yror, 
Torno'ls  erralz  di^sviatz  en  la  fe. 

Guillaume  de  Montagnagout  :  Del  tôt  vey. 
Avec  beaux  discours  agréables  ,   sans   colère,  ils 
ramènent  les  égarés  déviés  de  la  foi. 

Mais  hom  qa'  es  fol ,  so  dizon  li  auctor, 
Non  er  jujatz  tro  que  '1  ten  be  iror. 

P.  Raimond  de  Toulouse  :  Si  cum  l' enfas. 
Mais  homme  qui  est  fou,  ce   disent   les  auteurs  , 
ne  sera  jugé  tant  que  le  tient  bien  ]a  frénésie. 

—  Tristesse,  chagrin. 

Per  r  aura  freida  que  guida 

L'  invern  ,  q'  es  tant  pies  d'  iror 

L'  auzelU. 

MARCAliRi:s  :  Ter  l'aui-a. 
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A  cause  du  vent  froid  qui  guide  l'hiver,  vu  qu'est 
si  plein  de  tristesse  l'oiseau. 
ANC.  FR.  Pi'inst  l'escu  ,  traist  l'espée  é  poinst 
par  grant  iror. 

Roman  de  Rou,  v.  1^620. 
Moolt  ot  en  son  cuer  grant  iror. 

Roman  du  Rcnart,  t.  H  ,  p.  288. 
Et  en  si  grant  ireur  t'a  mis. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  1  ,  p.  354- 

3.  Irasos,  s.f.,  colère,  fureur. 

Aqao  fo  dans  e  tala  et  irasos. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  y6. 
Ce  fut  dommage  et  taille  et  fureur. 

4.  Iracibilit.\t,  s.  f.,  irascibilité,  irri- 
tabilité. 

Iracieilitat  et  autras  passios  colericas. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  Ii5. 
Irritabilité  et  autres  passions  colériques. 
iT.  Irascibilità,  irascibilitate,  irascibilitade . 

.').   Irajient,  s.  m.,  colère,  fureur. 

Hardilz  et  orgoillos  e  de  leus  iramentz. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Hardis  et  orgueilleux  et  de  faciles  colères. 
iT.  Iramento. 

G.  Iraissensa,  iRAisENSA,  S.f.,  colèrc , 
emportement. 

Folzers  es  iraissensa  abitans  am  prince. 
En   bona  pessa  ,  es  breos  memoria  d'  irai- 

SENSA. 

Trad.  de  Bede  ,  fol.  5  et  4. 
La  colère  habitant  avec  prince  ,  c'est  la  foudre. 
En  bonne  pense'e,  la  mémoire  de  colère  est  courte. 
ANC.  ESP.  Irascencia. 

7.  Irôs,  adj.,  furieux,  courroucé,  co- 
lère, fâché. 

Pns  per  sa  terra  non  es  iros, 
Membre  '1  sa  sor  e  'l  niarit  ergnlhos 
Que  la  laissa,  e  non  la  vol  tener. 

Bertrand  de  Born  :  S' ieu  fos  aissi. 
Puisque  pour  sa  terre  il  n'est  pas  courroucé,  qu'il 
lui  souvienne  de  sa  sœur  et  du  mari  orgueilleux  qui 
la  lai-.se,  et  ne  la  veut  garder. 
Mala  molber  es...  iroza. 

Elue,  de  las  propr. ,  fol.  7 1 . 
Femme  mécliante  est...  colère. 
ANC.  FR.  James  n'erc  vers  lui  iros. 

Roman  du  Renart  ,  t.  I,  p.  21 1. 
Et  il  ert  mnlt  fel  et  iros. 

Roman  de  Brut,  t.  I  ,  p.  210. 

—  Triste. 
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De  la  bella  que  m  fai  estai'  iROa. 

P.  Vidal  :  Assi  m'  ave. 
De  la  belle  qui  me  fait  être  triste. 
Fig.      Propcban  si  val  lo  jorns  iros. 

Bernard  de  Venzenac  :  Iverns  vai. 
Le  jour  triste  s'en  va  approchant. 
ANC.  FR.  Et  n'estolt  nul  à  qui  il  ne  fist  feste. 
Sans  estre  aux  gens  ireux  ne  desdaigneux. 
Vigiles  de  Charles  Fil,  t.  II,  p.  29. 
L'un  court  après  tout  ireux. 
L'autre  défend  sa  despouille. 

Ronsard  ,  t.  1 ,  467. 
ANC.  CAT.  Iros.  roRT.  IT.  Iroso. 

8.  Iraissos,  adj,,  irascible,  colérique, 
irritable. 

Hom  iRAissos  apella  tensos. 

Hom  IRAISSOS  es  torbaz  perlas  cogitacios  d'ira. 

Trad.  de  Bède,  fol.  38  et  39. 
Homme  irritable  appelle  disputes. 
Homme  irascible  est  troublé  par  les  pensées  de 
colère. 

9.  IraISSABLE,    adj.,     lat.     IRASCIBiLEm  ^ 

irascible,  coléritjue. 
Mais  val   hom  seglars  pazibles,  qae  mor- 
gues IRAISSABLES. 

Trad.  de  Bède,  fol.  62. 
Plus  vaut   homme   séculier  paisihie,    que  moine 
irascible. 

Subst.  Orazos  d' iraissabi-e  es  abominaz  ences. 
Trad.  de  Bède,  fol.  38. 
Prière  de  colérique  est  abominable  encens. 
CAT.  Esr.  Irascible,  port.  Irascivel.  it.  Iras- 
cibile. 

10.  Iracitiu,  adj.,  irrilatif,  propre  à 
irriter. 

Virtnl  iRACiTivA  per  la  quai  hom  s'  iraysh. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  18. 
Vertu  irtitatife  par  laquelle  on  s'irrite. 

11.  Irar,  d.,  irriter,  fâcher. 

Part.  pas.  siibstantiv.  Irasc  m'  ab  los  iratz. 

GiRAL'D   DE  BOBNEIL  :  LoS  aplctz. 

Je  m'irrite  avec  les  irrités. 
ANC.  FR.  Quand  ce  cirent  li  bourgeois  si  furent 
trop  iret. 

Chronique  de  Cambrai,  fol.  /jo. 
E  quant  il  plus  i  perdent  et  il  plus  s'en  irent. 
Iiom.ari  de  Rou,  v.  1692. 
ANC.   ESP.  roRT.  Irar,  it.  Irare. 

12.  IrASCER  ,    IRAISSER,  IRASSER  ,    V.,  lat. 

iRASCî,  s'irriter,  se  fâcher. 
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No  sias  isnjel  a  iraisser. 

Trad.  de  Bèdc,  fol.  38. 
!Ne  sois  pas  prompt  à  l'irriter. 
Atressi  cum  lo  leos 
Qae  es  tan  fer  quant  s'  irais. 

RiCHABD  DE  Barbezieux  :  Atressi  cum. 
Tout  ainsi  comme  le  lion  qui  est  si  féroce  quand 
il  s'irrite. 

Substantiv.  Irasser  contra  mal  non  es  peccatz. 
F.  et  Vert.,  fol.  il. 
iS'JrnVer  contre  le  mal  n'est  pas  péché. 
Part. prés.  Enneios,  trist  et  iraissens. 
Brev.  d'amor,  fol.  55. 
Ennuyeux  ,  triste  et  se  fâchant . 
Part.  pas.  Totz  temps  vnelh  que  li  rie  baro 
Sion  entre  lor  irasodt. 
Bertrand  de  Born  :  Lo  coms  m'  a. 
Je  veux  que  toujours  les  puissants  barons  soient 
irrités  entre  eus. 

Domna,  si  us  etz  irascuda 
Tas  me ,  ges  no  os  me  defen. 

HcGLES  DE  S.  Cyr  :  Longamen. 
Dame  ,  si  vous  êtes  fâchée  envers  moi ,  je  ne  me 
défends  pas  contre  vous. 
Awn.  FR.  Jraissez  e  ne  vnillez  péécher. 

j4nc.  trad.  du  Psaitt-,  Ms.  n"  l,  ps.  [\. 
Renart  en  est  moalt  irasctiz... 
Monlt  fa  dolenz  et  irasctiz. 

Roman  du  Ptenart,  t.  I ,  p.  86  et  loo. 
Trestoz  penssis  et  irascus. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  III ,  p.  33i. 
ANC.  CAT.  Irascir. 

i3.  Iradamen,   adv. ,  avec  colère,  fu- 
rieusement, tristement. 
.     Près  comjat  d'  ela  iradamen. 

F.  de  G.  Faidit. 
Prit  congé  d'elle  avec  colère. 
Si  negas  hom  tra  cotel  iradameht. 

Coût,  de  Mojssnc,  du  xii<^  siècle.  Doat  , 
t.CXXVII,fol.6. 
Si  nul  homme  tire  couteau  acec  colère. 

ANC.  FR.  Si  li  a  dit  iréement. 

Roman  du  Renart,  t.  III  ,  p.  3. 
CAT.  Iradament.  esp.  airadamente.   it.  Irata- 
mente. 

i4-  Air,  s.  m.,  colère,  haine. 

Pour  ce  mot  et  les  composés  suivants, 
voyez  AziR. 

Qar  totas  antras  amistatz 
Met  per  vostr'  ainor  en  air. 

Sordel  :  Dompna  mcillz. 
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Car  toutes  autres  amitiés  je  prends  en  haine  pour 
votre  amour. 

15.  AiRAMEN,  ADZIRAMEN,  S.  m.,  Colèl'e, 

haine,  calomnie,  injure. 

Quar  cors  qn' es  pies  d'AiRAMES 
Fai  ben  faillir  boca  soven. 

P.  Vidal  :  Amors  près  sui. 
Car  cœur  qui  est  plein  de  colère  fait  Lien  faillit- 
touche  souvent. 

Lanzengiers  volon  mon  dan  d'amor, 
E  diran  li  ben  lea  adziramen. 

B.  DE  Vemadour  :  Be  m  cugey  de. 
Les  médisants  veulent  mon  dam  en  amour,  et  lui 
diront  peut-être  injure. 
ANC.  ESP,  Airamiento.  it.  Adiramento. 

16.  AiRos,  adj.,  fâché,  colère,  suscep- 
tible. 

Pane  ama  qni  non  es  airos. 

G.  Adhenar  :  Al  chant  d'auzel. 
Peu  aime  qui  n'est  pas  susceptible. 

Com  en  servir  met  plus  m'  entencios  , 
Eu  mai  los  trob  ves  me  pins  airos. 

P.  MiLON  :  Aissi  m' aven. 
Comme  à  servir,  je  mets  plus  mon  intention  ,  je 
les  trouve  plus  haineux  envers  moi. 
ESP.  Airoso.  it.  Adiroso. 

17.  AiRAR,  AHiRAR ,  AziRAR,  1^,  irriter, 
fâcher,  haïr. 

L'un  fenbo,  1'  antre  volon  mal  dire 
De  las  melhors,  per  qu'es  dregz  qu'  ieu  m'AziRE. 
PoNS  DE  Capdueil  :  Tant  m'  a. 
Les  uns  feignent ,  les  autres  veulent  mal  dire  des 
meilleures,  c'est  pourquoi  il  est  juste  que  je  m'ir- 
rite. 

len  no  vuelh  manentia  , 
D'on  tota  gens  m'AHiR. 

P.  Vidal  :  Moût  viu  ab  gran. 
Je  ne  veux  richesse  ,  d'où  toute  gent  me  haïsse. 
Part.  pas.  Mauret ,  nna  m  det  son  anel. 
De  qn'  ie  us  trobei  trop  airat. 
BoNiFACE  de  Castellane  :  Erapueis. 
Morel  ,   une   (dame)   me    donna   son  anneau  ,   de 
quoi  je  vous  trouvai  fort  fâché. 
ESP.  Airar.  it.  Adirare. 

18.  Air,  AHiR,  D.,  haïr,  refu.ser  dédai- 
gneusement. 

Part.  prés. 

Primas  me  araen  ,  pois  me  van  aissent. 

Poème  sur  Boèce. 
D'abord  m'aiment,  puis  me  vont  haïssant. 
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Pfir(.  pas.  So  qu'  iea  vuelh  m'  es  tant  ahis. 
G.  RuDEL  :  Lanquan  li  jorn. 
Ce  que  je  veux,  m'est  si  dédaigneusement  refusé. 

ig.  ErfAziUAU,  v.,  détester,  haïr. 
Part.  pas.  Malastracs,  per  totz  tengutz... 
Enaziratz. 

EsPERDlT  :  Quinon. 
Malotru  ,  tenu  par  tous...  liai. 

IRIS,  YRis,  ,v.  m.,  lat.  iris,  iris,  sorte 
de  plante. 

L'iris  es,  per  natura, 
Moût  bos  contra  creiuadura. 

Bref,  d'ainor,  fol.  5o. 
L'im  est,  par  nature  ,  moult  bon  contre  brûlure. 
iT.  Iride.  ^ 

—  Arc-en-ciel. 

Las  colors  de  l'arc  céleste  dit  ykis. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.    189. 
Les  couleurs  de  l'aix  céleste  dit  iris. 

—  Sorte  de  pierre  précieuse. 

En  inetalhz  et  peyras  preciozas  copioza  , 
qnal  es  yris,  qui,  al  rach  del  solelh  pauzada  , 
forma  1'  areh  céleste. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  172. 
Al)Ondante  en  métaux  et  pierres  précieuses,  comme 
est  iris,  qui  ,   placé  au  rayon  du  soleil,  forme  l'arc 
céleste. 
CAT.  ESP.  PORT.  Iris.  iT.  Iri,  iride. 

IRONIA,  S.  f-,  lat.  iRONiA,  ironie. 

Ei'pcevê/a  est  tropas  per  contrariam  qnod 
conatar  ostendens,  at  :  Egregiara  vero  laadem 
et  spolia  ampla  referais. 

DoNATUS,  de  Tropis,  co!.  1777.  Putsch. 
Ironia  es  una  fignra  per  la  quai  hom  pro- 
nuncia  nna  cauza  ,  e  '1  coutrari  euten. 

Leys  d'amors,  fol.  i36. 
L'ironie  est  une   figure  par  laquelle  ou  prononce 
une  cbose  ,  et  on  entend  le  contraire. 
CiT.  ESP.  PORT.  iT.  Ironia. 

IRRITAR,  ^'.,  du  lat.  irrit/«,  annuler, 
rendre  nul,  révoquer,  infirmer. 
Cassa,    IRRITA  et  annulla  de  tôt  en  tôt  la 
dicba  donation ,  e  no  vol  que  aia  efficacia. 
TU.  de  1389.  DoAT,  t.  XXXIX  ,  fol.  207. 
Casse,  révoque  et  annullc  de  tout  en  tout  ladite 
donation,  et  ne  veut  qu'elle  ait  efficacité. 
Part.  prés.  Irritans  et  annnlans  de  tôt  en  tôt 
autre  orden  ,  testamen  e  codicille. 

Tit.  de  i?.52.  noAT,  t.  XLIV,  fol.  12. 
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Piévotjuant  et  annulant  de  tout  en  tout  autre  dis- 
position ,  testament  et  codicille. 
Part.  pas.  Cassât,  revocat,  irritât. 

Tit.  de  i352.  DoAT,  t.  XLIV,  fol.  12. 

Cassé,  révoqué  ,  infirmé. 
CAT.  ESP.  PORT.  Irritar.  n.  Irritare. 

ISLA,   ILLA  ,   ILHA  ,  .f.f.,  lat.  I/ZSMLA  ,  îlc. 
Ilha  es  terra  per  aiar  o  per  fluvi  tôt  eviro 

clauza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  173. 
Ile  est  terre  tout  autour  par  mer  ou  par  fleuve 
close . 
Meseron  1'  en  V  isla  on  a  de  serpentz  tant. 

l^.  de  S.  Honorât. 
Le  mirent  dans  Vile  où  il  y  a  tant  de  serpents. 
Estranhfis  terras,  illas  e  dagat. 
Rambaud  de  Vaqceiras  :  Valen  marques. 
Terres  étrangères,    îles  et  duchés. 

CAT.  ESP.  Isla.  PORT.  Ilha.  it.  Isola. 

ISNEL,   adj.,  ail.   schnell  ,  prompt, 
léger,  alerte. 
Le  francique,  l'anglo-saxon  disaient 

SNOEL. 

Meill  prenden  son  e  plus  isnel. 

Deldes  DE   Vv.sD'Es  .,  Auz.cass. 
Sont  mieux  prenants  et  plus  proTnpts. 

Era  verges  e  bella  ; 
En  tota  la  ciptat  non  era  pins  tskella. 
y.  de  S.  Honorât. 
Etait  vierge  et  belle;  en  toute  la  cité  n'était  pas 
plus  alerte. 
Fig.  No  sias  isnels  a  iraisser. 

IsNELA  confessios  fai  isnela  medicïna. 

Trad.  de  Bede,  fol.  38  et  49. 
Ne  sois  pas  prompt  à  t'irriter. 
Prompte  confession  fait  prompt  remède. 

ANC.  F  p..  Les  saetes  snnt  v&xAx.  isneles, 

Mult  plus  tost  vnnt  ke  arondeles. 
Roman  de  Rou,  y.  l3oi3. 
Tu  semblés  un  esclair,  et  tes  troupes  isnelles 
Serves  de  ton  vouloir,  n'ont  des  pieds,  ains 
des  ailes. 

Du  Bartas , p. 4'9' 
Servir  de  cueur  gent  etjsnel. 

Villon  ,  p.  65. 

2.       IsNELAMENT  ,    YSNELLAMENT,        adl'.  , 

légèrement,  promptement,  Tivement. 
Obri  raos  huelhs  isnelamen. 

Arnaud  de  Marueil  :  Dona  genser. 
J'ouvre  mes  ycxxx  ijii'ement. 
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An  li  dig  ysnellament 

Tôt  lo  fag. 

V.  de  S.  Honorât. 
Lui  ont  dit  promplement  tout  le  fait. 
ANC.  FR.  Il  s'en  fouit  isneUement  de  la  cité  de 
Paris. 

MONSTRELET,  t.  I  ,  fol.  63. 

ISOP,  Ysop,  s.  m.,  lat.  hYssovus,  hysope. 

Adoncx  sut  clans  ,  cnbertz  e  sis 
D'  amor,  plus  qne  de  flor  ysops. 

Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vey. 
Alors  je  suis  environné,  couvert  et  ceial  d'amour, 
plus  ({M'hysope  de  fleur. 
CAT.   Hisop.   ESP.    Hisopo.    tout.    Hysopo.   it. 

7.50^0. 

—  Goupillon. 

Pas  a  la  boca  venra  '1  fis, 
Ni'l  preires  secodra  1'  isop. 

Pierre  u'.Auvergnk  :  Cui  bon  vers. 
Puis  à  la  bouche  viendra  la  fin  ,  et  le  prêtre  se- 
couera le  goupillon. 
KSP.  Hisopo.  PORT.  Hysope. 

ITERAR,  V.,  lat.  iterar^?,  répéter,  re- 
doubler, réitérer. 
Laboras  itéra  la  taa  medecina. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  5. 
Alors  redouble  la  tienne  médecine. 
CAT.  ESP.  Iterar.  it.  Iterare. 

2.  Iteratio,  s.  f.,  lat.  iteratio,  répé- 
tition, redoublement,  réitération. 
Non  es  necessaria  iteratio. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  ^5. 
N'est  pas  nécessaire  le  redoublement. 

—  Répétition,  figure  de  mots. 
Iteratios,  es  cant  hom   retorna  una  me- 

tevsba  sentensa. 

Leys  d'amors,  fol.  Il8. 
La  répétition,  c'est  quand  on  reproduit  une  même 
pensée. 
CAT.  Iteraciô.  Esr.  Iteracion.  it.  Iterazione. 

IVERNAL,  ivERNAiL,  s.  m.,  lat,  Aiber- 
NALtV,  hiver. 

En  lo  Cranc  se  fai  1'  estivals  , 
Et  en  Capricom ,  ivernals. 

Brei'.  d'/imor,  fol,  2g. 
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Dans  le  Cancer  se  fait  l'été,  et  dans  le  Capricorne, 
l'hiver. 

AI  prim  ooniens  del  ivernail 

Marcabrus  ;  Al  prim. 
Au  premier  commrncement  de  l'hiver. 
ANC.  ESP.  Ivernal,  invcrnal.  port.  Inventai, 

2.  IVERN,   YVERN  ,    S.    /«,,    Lit.    /aBERNK.y, 

hiver. 

Penr'  yvern  pei-  bel  temps  de  pascor. 
AlMERi  deSarlat  :  Quan  si  cargo. 
Prendre  hiver  pour  beau  temps  de  printemps. 
Si  que  cbans  ni  flors  d'  albespîs 
No  m  valon  plus  qu' tverns  gelatz. 
G.  RuDEL  :  Lanquan  li  joru. 
Tellement  que  cliant  ni   (leur  d'aubépine  ne  me 
valent  pas  plus  <\\i' hiver  glacé. 
CAT.    Ivern,   hivem.   esp.  Invierno.  port.   it. 
Inverno. 

3.  IVERNAR  ,    YVERNAR,    V.,    lat.    ^IBER- 

NARe,  faire  froid,  geler. 

En  estin,  e  qnant  iverna. 
T.  DE  G.  Rainols  et  de  G.  Magret  :  Maigret, 
En  été  ,  et  quand  '\\  fait  froid. 

Manjar  ses  foc  ,  cant  fort  yverna. 
Le  moine  de  Montaudox  :  Motm'enuya. 
Manger  sans  feu  ,  quand  il  gelé  fort. 

—  Hiverner,  passer  la  saison  d'hiver. 
Agron   concelh  qne   annessan   iverkar   al 
port  de  Creta. 

Trad.  des  Actes  des  apôtres j  ch.  27. 
Ils  eurent  conseil  qu'ils  allassent  hiverner  ^xx  port 
de  Crète. 

CAT.  ANC   ESP.  Ivernar.  tsp,  won.  voKt.Inver- 
nar.  it-  Invemare. 

4.  Abivernar,  V.,  tirer  de  l'hiver,  sépa- 
rer de  l'hiver, 

Torna  1'  arditz  en  paor, 

Qoan  lo  clar  temps  s'  abiverna. 

Bertrand  de  Born  :  Greu  m'  es.  Var. 
Tourne  l'audace  en  peur,  quand  le  clair  temps  se 
sépare  de  l'hiver. 

5.  Temal,  adj.,  lat,  hiv.Tn.KUs,  d'hiver. 
Cercle  sosticial  yemai.. 

Elue,  de  las  propr,,  fol.  108. 
Cercle  solsticial  d'hiver. 

ESP.  PORT.  Hiemal.  it.  lemale. 
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J,  s.  m.,  dixième  lettre  de  l'alphabet,  j. 
La  lettre  j  n'existait  pas  expressé- 
ment dans  l'alphabet  roman  :  néan- 
moins comme  la  lettre  i  avait  la  double 
valeur  d'une  consonne  et  d'une  voyelle, 
j'ai  cru  devoir,  pour  plus  de  clarté  , 
séparer  les  mots  qui  commencent  par 
l'i  voyelle  de  ceux  qui  commencent 
par  l'i  consonne  ,  et  employer  pour 
l'impression  de  ces  derniers  le  signe 
adopté  dans  tous  les  dictionnaires  mo- 
dernes. Le  passage  suivant  des  Lcrs 
d'amors  autorise  à  faire  cette  division  : 
Aqnestas  letras  i  et  n  tenon  loc  tle  conso- 
nans ,  can  en  lo  comensamen  de  luotz  son 
ajnstadas  am  las  autias  vocals,  o  am  lors  ine- 
teyshas  ;  aquo  meteysh  fan  el  luieg  de  dictio. 
Leys  d'amors,  fol.  3. 
Ces  lettres  j  et  U ,  tiennent  lieu  de  consonnes , 
quand  au  commencement  des  mots  elles  sont  ajoutées 
avec  les  autres  voyelles  ,  ou  avec  elles-mêmes  ;  elles 
font  de  même  au  milieu  d'un  mot. 

JA.,  ach'.,  lat.  îkin,  déjà,  désormais,  in- 
cessamment. 

Ja  m  vaî  revenen 
D'  un  dol  e  d'  un'  ira 
Mos  cors. 

GlRAUD  DE  BORNEIL  :  Ja  m  vai. 
Déjà  mon  cœur  me  va  revenant  d'une  douleur  et 
d'une  tristesse. 

Aisi  JA  l' en  penra  merces. 
Hamels  de  la  Broquerie  :  Qu.in  reverdeiou. 
Ainsi  désormais  lui  eu  prendra  merci. 

ANC.  FR. 

La  nouvelle  e.stoityVV  tout  partout  espandue. 
Adam  de  la  Halle  ,  Cliron.  métr.,  v.  iSj. 

—  Jamais. 

Ja  non  er,  ni  anc  no  fo 
Bona  dona  sencs  ineroe. 

GiRAUD  LE  Roux  :  Auialz  la. 
Jamais  ne  sera  ,    ni  oncques  ne  fut  honnc  ilame 


sans  merci. 


Ja  no  serai 
Janzens  ses  vos,  ni  henanans. 
P.  Raimqnd  deTouloi'se  :  Pus  vey. 


Jamais  je  ne  serai  joyeux  sans  vous  ,  ni  heureux  . 
Partirai  m'  en  donc  ien  ?  Non  ,  ja. 
PeyROLS  :  Manta  gens. 
M'en  se'parerai-je  donc  moi?  Voa  ,  jamais- 
ANC.  FR.  Ne  jà  si  grant  dnn  ne  dunast 
K'asez  petit  ne  li  semblast. 

Roman  de  Roii,  v.  7587. 
Lequel  traicté   n'a  esté  par  moî  enfraint  ne 
fà  ne  sera. 

MONSTKELET,  t.  II  ,  fol.  19. 

Ils  viennent  pour  jouer,  mais  ils  ne  jouerontyVV. 
Poisson  ,  Comédie  des  Femmes  cor/uefles. 
CAT.  Ja.  ESP.  Va.  roRT.  Ja.  it.  Già. 

—  ConJ.  Jà  soit  que,  jà  soit  ce  que,  bien 
que,  quoique. 
Ja  no  m'  ameiz,  fotz  temps  vos  amarai. 
Arnaud  de  Marueil  :  Aissi  cum  li. 
Bien  que  vous  ne  m'aimiez  ,   toujours  je  vous  ai- 
merai. 

—  Couj.  comp.  Ja  zia  que  non  pognes  anar 
nias  per  la  volnntat  de  Dieu. 

Lii>.  de  Sydrac,  fol.  49- 
Bien  t/u'il  ne  pût  aller  que  par  la  volonté  de  Dieu. 
Ja  sia  .so  que  uch;iisos  de  persecatio  cesse, 
paz  a  ades  so  luartyri. 

Trad.  de  Bède,  fol.  St. 
Jà  soit  ce  que  occasion  de  persécution  cesse,  la 
paix  a  incessamment  son  martyre. 

Ja  sia  aisso  que  elhs  no  se  pessavo  ges  que 
elh  agues  entendut. 

Philomena. 
Jà  soit  ce  qu'Ws  ue  s'imaginaient  point  qu'il  eût 
entendu. 

Jacia  aisso  que  no  Iho  dlguo. 

ij>.  de  Sydrac,  fol.  l\o. 
Jà  soit  ce  </!t'ils  ne  le  disent. 
ANC.  FR.  Jacoit  co  ke  li  dus  laidement  li  forfist. 
Roman  de  Rou,  v.  agSl. 
Jà  soit  ce  que  pas  ne  desserve 
Voslre  grâce  par  mon  servir. 

OEiivres  d'Alain  Chartier,  p.  5o8. 
ANC.  CAT.  Jatsia.  it.  Già  sia  cib  che. 

—  Jdi'.   comp. 

Que  d'ARAs  E  DF.  JA  els  abandonen  tolz  lors 
l)ens. 

Chronique  des  jdlbigeois,  col.  91. 
Que  <\'orcs  et  déjà   ils   abandonnent  tous  leurs 
hicns. 
IT.  Di  già. 


JAC 

2.  Jasse,  jace,  adv.,  toujours. 

Cal  que  m  fassatz,  o  mal  o  be, 
Vos  am  e  us  aiuarai  jasse. 

Arnaud  de  Marleil  :  Totas  bonas. 
Quoi  que  vous  me  fassiez ,  ou  mal  ou  bien,  je  vous 
aime  et  vous  aimerai  toujours- 

Sieas  soi  e  siens  serai  jasse. 

PeïROLS  :  Atressi  col. 
Sien  je  suis  et  sien  je  serai  toujours. 
—  Adv.  comp. 

Car  qui  an  jorn  pert  de  joi  ni  de  be, 
Ja  recoLrar  no'l  poira  en  jasse. 

Palais  :  A  dreit  fora. 
Car  qui  perd   un  jour  de  joie  et  de  bien  ,  jamais 
ne  le  pourra  recouvrer  à  toujours. 

De  lîeys  preue  comjat  per  jasse. 

P.  Cardinal  :  Ben  leuli  per. 
D'elle  je  prends  congé  pour  toujours- 

3.  Jadis,  adc,  jadis,  autrefois. 

La  vida  s'atrobet  en  on  temple  jadis. 
iK.  de  S-  Honorat- 
La  vie  se  trouva  en  uu  temple  jadis - 

4.  Jamais,  adv.,  lat.  jaw  M\g'is,  jamais. 

Auiatz  la  derreira  cbanso 
Qoe  jamais  auziretz  de  me. 

GiRALD  LE  Roux  :  Auiatz. 
Ecoutez  la  dernière  chanson  que  jamais  vous  en- 
tendrez de  moi. 

Perdod'  ai  la  bellazor 
Dona  qu'  anc  fos  ni  er  jamais. 
Gavaudan  le  Vieux  :  Crezens  ,  fis. 
J'ai  perdu  la  plus  belle  dame  qui  oncques  fut  ni 
sera  jamais - 

CAT.  Jamaj,  jamès.  esp.  Jamas-  port.  Jamais, 
iT.  Giammai. 

JACENTI,  S.  m.,  lat.  Ayacinthm^;,  hya- 
cinthe, pierre  précieuse. 
Lo  .XI. ,  JACENTis  ,  lo  .xii.,  araatistz. 
Trad-  de  l'yJpoca/jpse,  c.  21 . 
Le  onzième  ,  hyacinthe,  le  douzième  ,  amétliYSte. 

2.  Jacint,  s.  m.,  hyacinthe,  pierre  pré- 
cieuse. 
Jacint  es  peyra  precioza. 

Elue,  de  las  propr- ,  fol.  188. 
Hyacinthe  est  pierre  précieuse. 

—  Hyacinthe  ou  jacinthe,  plante. 
.Tacint  es  herba  ab  flor  de  color  celesta. 

Elue-  de  las  propr.,  fol.  2(1. 
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■lacinthe  est  herbe  avec  fleur  de  couleur  céleste. 
t.AT.   Jacint,  jacinto.  esp.   port.  Jacinto.   it. 
Giacinto,  iacento. 

JACTAR,  7).,  lat.  jactarc,  vanter. 

Jacto  se  e  se  bobanso  de  lur  paratge. 
Lo  Farizieus  que  se  jactava  de  sos  bes. 

r.et  f^ert-,  fol.  34^87. 
Se  itantent  et  s'enorgueillissent  de  leur  noblesse. 
Le  Pharisien  qui  se  vantait  de  ses  biens. 

ANC.   FR. 

O  mines ,  jactez-\oui  de  renverser  par  terre 
Les  bastions,  les  tours,  et  les  murs  plus  espais. 
Du  Bartas  ,  p.  47 1- 
CAT.  ESP.  PORT.  Jactar. 

2.  JaCTANCIA  ,   JACTANSIA,   S.f.,    lat.  JAC- 

TANTiA ,  jactance. 

Jattancia,    cant  hom   se  jacta  e  gaba  se 
nietevs. 

F.  et  Vert-,  fol.  8. 
Jactance,  quand  on  se  vante  et  prône  soi-même. 
Mostra  sos  faiz  ab  jactansia. 

Trad.  deB'ede ,  fol.  28. 
Montre  ses  actions  avec  jactance. 
CAT.  ESP.  PORT.  Jactancia.  it.  lattanzia,  giat- 
tanzia. 

3.  Jactansa,  .y.  y.,  jactance. 

Jactansa  ,  es  cant  bom  si  meteysb  lauza  e 
gaba. 

Leys  d'amors,  fol.  iig. 
Jactance,  c'est  quand  on  se  loue  et  prône  soi-même. 
IT.  lattanza. 

4.  Jactacio,  .y.  y. ,   lat,  jactatio,  jac- 
tance, parade,  présomption. 

Poestaz  del  diable  non  es  pas  en  sa  jacta- 
cio  ,  mas  en  la  toa  volnntat. 

Trad.  de  Bedej  fol.  60. 

La  puissance  du  diable  n'est  pas  en  sa  présomp- 
tion, mais  en  la  tienne  volonté. 

JAFAR,  V.,  plaisanter. 

Qui  r  autrui  jafa  e  gabeya. 

Arnaud  de  Cotignac  :  Mont  dezir. 
Qui  autrui  plaisante  et  raille. 

JANGAR,  s.  m.,  marécage,  lieu  où  croît 
le  jonc. 

De  bosc    et  de  jangar   qui  es  en  la  deita 
parropîa. 

Tit.  de  1A22.  Bordeaux,  bibl.  Monteil. 
De  bois  et  de  marécage  qui  est  dans  ladite  pa- 
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JANGLA,  s.f.,  médisance,  babil,  ca- 
quet, facétie. 

Disou   las  cbuflas  et  lo.s    gaps  e  trupbas  c 
jANGLAs  per  mays  far  de  offenda. 

V.  etFert.,  fol.  22. 
Disent  les  moqueries  et  les  railleries  et  dérisions 
cl  facéties  pour  faire  plus  d'oiVense. 

2.  Janglaria,.^./.,  médisance,  moque- 
rie, bavardage,  coquetterie. 

Per  qne  Inrs  vils  janglaria 
No  m  deuria  tener  dan. 

B.  ZoRGl  :  L'  autr'  ler. 
C'est  pourquo.i  leur  vile  incdisance  ne  me  devrait 
causer  dommage. 

ANC.  FR.  Tons  jors  les  avoit  diffamés 
Vers  jalousie  et  tous  trais... 
Celé  aiuioit  trop  sa  jangle>ie. 

Roman  de  la  Rose,  v.  14772. 
Se  tn  veux  sçavoir  dont  est  source  telle y««- 
glerie  mensongère. 

OEuvres  d'Alain  ChaïUer,  p.  317. 

3.  jANGLOsiA,i:./.,  moquerie,  raillerie, 
médisance,  bavardage,  coquetterie. 

m   VOStra   JANGLOSIA, 

.    Don  vos  faiz  escarnir, 
Me  desplaz  chascun  dia. 

Garin  d'Apchier  :  Veillz  Comunal. 
Le  votre  bm'ardage,  pour  lequel  vous  vous  faites 
railler,  nie  déplaît  chaque  jour. 

/,.    JANOI.AIRE,    J.^.NGLADOK,   S.    m.,    mO- 

queur,   railleur,   médisant,  bavard, 

babillard. 
Si  hom  JANGLAIRE  te  demanda  alcun  beu , 

ta  ti  taz.  ^    ,      .  ,    „ 

Trad.  de  Bede,  loi.  80. 

Si  homme  médisant  le  demande  aucun  bien,  tu 

le  tais. 

Rescon  e  cel  mou  joy  als  jaugladors. 

Pons  de  Capdueil  :  Per  joy  d'  amor. 

Je  caclie  et  cèle  mon  bonheur  aux.  bavards- 

Amors!  janglador 

Solou  virar  joi  en  plor. 

15.  ZoRGi  :  L'autr'ier. 

Amour!  les  médisants  ont  coutume  de  changer  la 

joie  en  pleur. 

ANC.  FR.   Si  jang leur  u  si  losengier 

Le  me  volent  à  mal  tnrner. 

Marie  df.  France,  1. 1  ,  p.  /)8. 
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lant  refraignit  alors  sa  paroUe  que  icellay 
jatigleur  se  taisa. 
G.  Tory,  Trad.  des  Politiques  de  Plutarq..  fol.  29. 

',.  Janglos,  gakglos,    adj.,   moqueur; 
railleur,  médisant,  bavard,  babillard. 
Bona  dompna,  si  mal  parlier  janglos 
Nuill  destorbier  volon  mètre  entre  nos. 
Lamberti  de  Bonanel  :  Al  cor. 
Bonne  dame  ,   si    mauvais  parleurs   médisants 
veulent  mettre  entre  nous  quelque  trouble. 
Homes  janglos  e  de  solatz  , 
Per  donar  gaug  et  alegrier. 

Nat  de  Mons  :  Al  bon  rei. 
Hommes  railleurs  et  de  soûlas  ,  pour  donner  joie 
et  alle'gresse. 

Te   deu   meins    offendre    ganglos  enemics 

qne  tazens. 

Trad.  de  Bédé,  fol.  2. 

Te  doit  moins  offenser  ennemi  bavard  que  se  tai- 
sant. 
Substantiv.  Li  lauzengier  e  li  enoios 

M'  enoian  molt  e  li  janglos. 
Le  moine  de  Montabdon  :  Amicx  Robert. 
Les   médisants  et  les  ennuyeux   et  les  moqueurs 
m'ennuient  beaucoup. 
ANC.  FR.  Plus  les  en  vu'i  jenglos  venir 
Que  n'est  estorniax  eu  jaiole. 

Fabl.  et  cont.  anc.,  t.  II,  p.  385. 

6.  Janglar,  V.,  railler,  se  moquer,  mé- 
dire ,  bavarder,  babiller. 

Per  so  que  as  puescan  janglar, 

Volran  auzir  vostre  cantar. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 

Afin  qu'ils   vous  puissent  railler,    ils  voudront 

ouir  votre  chanter. 

Aqnilb  que  V  auzo  l'en  janglo,  e  Ihi  bufon 

en  la  barba. 

Liv.  deSjdrac,  fol.  io3. 

Ceux  qui  l'entendent  l'en  raillent,  et  lui  soufflent 

dans  la  barbe. 

ANC.  FR.  Ne  mie  jangler  à  la  geut 

Qu'il  tiovera  p.^r  les  cemins. 

Roman  du  Renart,  t.  III,  p.  3l. 

SijanglastVn  quanqu'il  vosist... 

Ains  j'angle  tout  quanqn'ele  pen.se. 

Roman  de  la  Rose,  v.  7^19  et  i366o. 

7.  Jangluklh,  .ianguel,  janguoil,  j.\n- 
GuoiLH,  .■!.  jn.,  médisance,  moquerie, 
taquetage,  bavardage. 

Ab  eusenbanten,  .ses  jang  lue  f.H  , 


JAP 

L'  es  dada  bentat  ab  valor. 
Gi;illai;me  de  Cabestaing  :  Aissi  cura  selli. 
Avec   science  ,    sans   caquetage,    lui  est  ilonne'e 
beauté  avec  njérite 

Ben  laus  que  s  gart  de  janguelh. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Pos  lo  prims. 
J'approuve  bien  qu'il  se  garde  de  médisance. 

8.    JaKGUELHAR  ,     JANGLOILLAR  ,      JANGO- 

lAR,  V.,  médire,  railler,  caqueter. 
Totz  temps  la  vuelb  onrar  et  obezir 
E  car  tener,  qni  s  vuelha  s'  en  jakgoei.h. 
Deudes  de  Pbades  ,  Ben  ay'  amors. 
Toujours  je  veux  l'iionorer  et  lui  obéir  et  la  tenir 
chère  ,  qui  se  veuille  en  médise.  ' 

—  Grogner. 

Cas  non  pot  layrar  ni  japar  ni  jangolar. 

y.  et  Fert.,  fol.  71. 
Chien  ne  peut  aboyer  ni  japper  ui  grogner. 

JANUER,  JANVIER,  S.  m.,  lat.  .iANUrtR««, 
janvier. 

Jakuers  es  prnraiers  de  totz , 
E  .sapchas  qne  om  figura 
Januer  en  la  penchnra 
Ab  doas  caras. 

Bref,  d'amor,  fol.  Z(6. 
Janvier  est  le  premier  de   tous  ,   et  sachez  (|u'on 
lepréscntey'nnw'er  en  la  peinture  avec  deux  faces. 

El  mes  de  janoier. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  i5o. 
Au  mois  àe  janvier. 
CAT.  Janer.Esr.Enero.  pokt.  Janeiro. 

2.    GeNOVIER,    GENOYER,    JENOVIER  ,    JE- 

NiER ,  S.  m.,  janvier. 
La  .xviir.  canso  d'  En  Giraud  Riquier,  fâcha 
en  r  an    mcclxxvi.  ,  en  genovier. 

Titre  de  la  pièce  de  G.  ^iqviER  :  Ogan  no. 
La  dix-huitième  chanson  du  seigneur  Giraud  Ri- 
quier, faite  en  l'an  1276  ,  en  Janvier. 

L' octan  vers  d'  En  Giraud  Riquier  ,   1'  an 
.MCCLX.XVI.,  en  jenier. 

Titre  de  la  pièce  de  G.  Riquier  :  Karitatz. 
Le   huitième  vers  du  seigneur  Giraud  Rii[uier, 
l'an  1276,  en  janvier. 

El  mes  de  genoyer. 

G.  Riquier  :  Als  subiiU. 
Au  mois  de  janvier. 
iT.  Gennaio,  gennaro. 

.1AP,  JAUP,  S.  m.,  jappement,  aboi,  cri. 
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Lnr  feron  far  Turc  maut  crit  e  tuant  jap. 

Durand  ,  Tailleur  de  Paernes  :  En  talent. 
Leur  firent  faire  les  Turcs  maint  cri  et  maint  aboi. 
Non  tem  glat  ni  crit  ni  jaup  de  gossa. 

Guillaume  DE  Berguedan  :  Amicx. 
Je  ne  crains  glapissement  ni  cri  ni  jappement  de 
chienne. 

■X.  Japar,  d.,  japper,  aboyer. 

Negus  cas  non  pot  layrar  ni  japar. 
F.  et  Fert.,  fol.  71. 
Nul  chien  ne  peut  aboyer  ni  japper. 

.JAQUES,  ■<!.  m.,  jaques,  sorte  de  mon- 
naie des  rois  d'Aragon. 

Los  luieus  jaques 
Si  mesclarau  ab  lor  tomes. 

Pierre  ,  boi  d'.Vbagon  :  Pcyre. 
Les  miens yVi^ue*  se  mêleront  avec  leurs  tournois. 

JARDIN,  s.  m.,  goth.  garten,  jardin. 
Voyez  Aldrète ,  p.  36  i  ,  et  Mayans  , 

t.   I,  p.    2513. 

Quant  estei  en  aquels  bels  jardis  , 
Lai  m'  aparec  la  bella  flors  de  lis. 

Giraud  de  Borneil  :  Ar  ai  gran. 
Quand  je  fus  dans  ces  heaux  jardins,  là  m'apparut 
la  belle  fleur  de  lis. 
Prov.        Bon  frug  eys  de  bon  jardin. 

MaRCAbrus  :  Dirai  vos. 
Bon  fruit  sort  de  bon  yan/j/i. 

—  Pelouse,  gazon. 

Del  caval  lo  trabuca,  e  chay  sus  los  jardis. 

Roman  de  Fierabras,  v.  344- 
Le  renverse  du  cheval,  et  il  tombe  i\xr)ei  gazons. 
CAT.   Jardi.  e.sp.   Jardin,    purt.    Jardim,    it. 
Giardino. 

1.  GiARDiNA  ,  s.f.,  jardin. 
La  retindida 
Que  fai  per  inieg  la  giardina. 
P.  Raimond  de  Toulouse  :  Pos  lo  prims. 
Le  retentissement  qu'il  fait  parmi  \c  jardin. 

JARLET,  s.  w.,  jarlet,  sorte  de  poisson. 
Les   Statuts  de  Marseille ,  p.   687  , 
portent  :  Sardinij/^/v-ff/,  sercleti ,  bo- 
guse,  etc. 

Tireron  la  ret  contra  lor  ; 
Non  troban  buga  ni  jarllet. 

F.  de  S.  Honorât. 
Tirèrent   le  filet  vers  eux  ;  no  trouvent  bogue  ni 
jarlet- 
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JARRA,  GUARRA,  S./.,  jarre,  vase. 
Voyez  MuRATORi,  Diss.  33. 

Jarra.  nî  bacin 
No  fos  plen  d"  oli  bon  e  fin. 

y.  de  S.  Honorât. 
Jarre  ni   bassin   qui  ne  fût  plein  d'huile  bonne 
el  fine. 

Aissi  cora  sel  c'  atrob'  en  son  labor 
Una  GUARRA ,  don  se  cre  certamen 
Sia  plena  d'  aur. 

B.  CakboNEL  :  Aissi  com  sel. 
Ainsi  comme  celui  qui  trouve  en  sou  labeur  une 
jarre,  dont  il  croit  certainement  qu'elle  soit  pleine 
d'or. 
CAT.  Cerra.  esp.  tort.  Jarra.  it.  Giara. 

•X.  Jarreta  ,  s.  f.  dini.,  petite  jarre. 
Que  r  oli  crée  de  la  jarreta. 

/".  de  S.  Honorât. 
Que  l'huile  de  la  petite  jarre  augmenta. 

.TASERAN ,   s.    m.,  jaseran  ,   cotte  de 
maille ,  sorte  de  cuirasse. 

L'ausbercs  fon  jazerans,  l'elms  de  cartieis. 
liontan  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  5l\. 
Le  haubert  fut  un  jasçran,  le  heaume  de  quartiers. 

ANC.    FR. 

Lui  .x«.  sans  pins,  sans  vestiryazer<2«z. 
Vie  de  Bertrand  Du  Guescliti,  t.  I ,  p.  71 . 
Ocire  le  quida  parmi  sun  j'acerant. 

Pioman  de  Horn,  fol.  19. 
ESP.  Jacerina.  it.  Ghiazzcrino. 

Au  sujet  de  ce  mot,  il  est  à  remar- 
quer que  l'adjectif  espagnol  jacerino 
signifie  dur  comme  l'acier. 

JASPI,  s.  m.,  lat.  jaspi^,  jaspe. 
Jaspis  porta  ain  castetat... 
Jaspis  a  vcrtut  essaraen 
Que  femna  fai  al  efantar 
iMus  leiigieiramen  deslieurar. 

Brev.  d'atnor,  fol.  î^o. 
l'orle  jaspe  avec  chasteté'...  Jaspe  a  aussi  la  vertu 
qu'il   fait  plus  facilement  délivrer  la   femme  pour 
tnfiiiiter. 

De  la  ^irtut  de  jaspi  en  si  encastrât  con- 
forlatiu. 

Elue,  de  la.i  propr.,  fol.  iS^- 
Confortalif  de  la  qualité'  du  jaspe  encliâssé  en  lui. 

ARC.   ESP. 

y  son  las  buenas  piedras  jaspis,  è  diantcs. 
l'uema  'te  Alexandro,  cop.  261. 
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CAT.  Jaspi,  jaspe,  esp.  mod.  port.  Jaspe,  it, 
laspide. 

JAUNE,  adj.,  jaune. 

Qui  a  la  cara...  niagra  e  jauna. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  127. 
Qui  aie  visage...  maigre  et  jaune. 
Substantiv.  Lo  blanxs  e  '1  jaunes  del  nov. 
Liv.  de  Sydrac,  fol.  45. 
Le  blanc  et  le  jaune  de  l'œuf. 

JAZER,  JACER,  V.,  lat.  JACERe,  gésir, 
coucher,  reposer. 
Mielhs  rai  fora  jazer  vestitz. 

G.  RuDEL  :  Bel  m'  es  1'  estiu. 
Il  me  serait  mieux  coucher  \ètu. 
Lainz  en  las  carcers  o  el  jâxia  près. 

Poème  sur  Bo'ece. 
Là  dedans  en  les  prisons  où  il  gisait  pris. 
El  vas  en  que  Dieu  jac  baisar. 

Deudes  ee  Prades  :  Si  peramar. 
Baiser  le  tombeau  dans  lequel  Dieu  reposa. 

Que  JAGUES  ab  vos  un  ser. 

La  COMTESSE  DE  DiE  :  Estât  ai. 
Que  je  couchasse  avec  vous  un  soir. 
Fig.         El  cor  li  jatz 
Escarsetatz. 

EsPERDUT  :  Qui  non. 
Au  cœur  lui  gît  avarice. 
Lac.  Quar  tan  astruc  non  jac  sotz  cobertor. 
P.  Vidal  :  Ben  aia  ieu. 
Car  aussi  heureux  ne  reposa  sous  couverture. 
Substant.  Mais  am  de  vos  sol  un  dezir, 
E  1'  esperanz'  e  '1  lonc  esper, 
Que  de  nnilh'  altra  son  jazer. 
AuNAUD  DE  Mabueil  :  Dona  genser. 
J'aime  plus  de  vous  seulement  un  de'sir,  et  l'es- 
pérance et  la  longue  attente  ,  que  de  nulle  autre  sou 
coucher. 

Part. pas.  L'erguelb  que  a  tan  longamen  jagut 
En  lieys. 

G.  RlQDIER  :  Aissi  cum  selh. 
L'orgueil  qui  a  si  longuement  reposé  en  elle. 
ANC.  FIS.  Gésir  est  ennuieuse  chose, 

Quant  l'en  ne  dort  ne  ne  repose. 
Pioman  de  la  Rose,  v.  2^07. 
Et  la  géi/t  deux  iiuicts. 

MONSTRELET.    t.  11  ,  fol.  l88. 

Ria/.  à  braz  jurent  sur  la  coucbe. 

Fcihl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  171. 
CAT.  .laurer.  esp.  Yacer.  port.  Jazer.  ir.  Gia- 
ccre. 
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2.  Jatz,  s.  m.,  gîte. 

En  Proensa  soi  tornatz 
Morii',  cnm  lebres  en  jatz. 

P.  Vidal  :  Tant  me. 
En  Provence  je  suis  retourne'  mourir,  comme  le 
lièvre  en  gîte. 

CAT.  Jas. 

3.  Jasier  ,  s.  m.,  couche,  lit. 

La  nnh,  quant  gens  dormîa  en  son  jasier. 
Homan  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.   1 1 1. 
La  nuit,  quand  la  gent  dormait  dans  son  /;'/. 

4»  Jassilhas,  jacillas,  s.f.pL,  couches. 
Lo  temps  yssamens  qne    las  douas  son  en 
JASSILHAS,  devon  cessar  de  la  obra  de  inatri- 
moni. 

V.  et  Vert.j  fol.  gS. 
Le  temps  pareillement  que  les  dames  sont  en  cou- 
ches, elles  doivent  se  priver  de  l'œuvre  de  mariage. 
Hauras  nialas  jacillas. 

Lejs  d'amors,  fol.  29. 
Tu  auras  mauvaises  coiiclies. 
Loc.  La  femna  quant  leva  de  sas  jassilhas. 
Tu.  de  1283.  DoAT,  t.  XCI ,  fol.  212. 
La  femme  quand  elle  relève  de  ses  couches. 

5,  Jassina  ,  s.f.,  gésine. 

Mays  la  donna  non  pot  snffrir 
Lo  greu  mal,  per  que  vay  inorir 
En  la  jassina  del  enfant. 

V.  de  S.  Honorât. 
Mais  la  dame  ne  peut  souffrir  le  mal  pénible ,  c'est 
pourquoi  elle  va  mourir  en  la  gcsine  de  l'enfant. 

6.  Jazedor  ,  s.  m. ,  coucheur,  qui  a  \e 
même  lit ,  sodomiste. 

Ni  li  JAZEDOR  de  mascies, 
Trad.  de  la  i^e  Ep.  de  S.  Paul  aux  Corinthiens. 
Ki  les  coucheurs  avec  mâles. 

7.  Ajazer,  ajayre  ,  V.,  accoucher. 

AI  jorn  on  s'ajayra. 

y.  de  S.  Honorât. 
Au  jour  où  elle  s'accouchera. 

Subst.  El  temps  que  son  prop  de  lur  ajazer. 
F.  et  Vert.,  fol.  93. 
Au  temps  où  elles  sont  près  de  leur  accoucher. 
CAT.  Ajaurar. 

8,  Adjacent,  adj.,  lat.  adjacente/h,  ad- 
jacent. 

Terras  a  ellas  adjacents. 
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Los  diohs  contats  de  Provensa   e  de  Folcal- 
quier  et  las  terras  adjacens. 

Statuts  de  Provence.  BoMY,  p.  l^n  et  2i3. 
Terres  adjacentes  à  elles. 

Lesdils  comtés  de  Provence  et  de  Forcalquier  et  les 
terres  adjacentes. 

CAT.  Adjacent,  esp.  Adyacente.  port.  it.  Ad- 
jacente. 

().  Ajacencia,  ajhacenc!A,  s.  f.,  lat. 
Af/jACENTiA,  adjacence,  contiguïté,  en- 
virons, alentours. 

Las  davan  dicbas  ajacencias. 

Dins  aqnestas  sobredichas  ajhacencias. 
Tit.  de  12:^8  et  de  1207.  Arch.  du  Ptoy.,  J.  3?.3. 
Les  devant  dites  adjacences. 
Dans  ces  susdites  adjacences. 

10.  Ajacillar,  V,,  coucher,  renvei'scr, 
tenir  à  terre. 

D'  on  Engan  estai  em  pes  , 
E  Leyautatz  s' ajacilla. 

Bernard  de  Venzenac  :  Lanquan. 
D'où  Tromperie  est  en  pied ,  et  Loyauté'  .îe  tient 
à  terre. 

11.  SoSJAZER  ,   SOTZJAZER,    V.,     lat.   SUB- 

.TACERe,  être  soumis,  être  inférieur. 

Ni  lor  pessa  sosjassa  a  negnna  luxuria. 

Trad.  de  Bède,  fol.  32. 
Ni  que  leur  pensée  soit  soumise  à  aucune  luxure. 
Part.  prés. 

Qaalie  tons  piincipals  et  quatre  sotzjazens. 
Pierre  de  Corbiac  :  El  nom  de. 
Quatre  tons  principaux  et  quatre  étant  inférieurs . 
CAT.  Sotsjaurer.  it.  Soggiacere. 

12.  SUBJACENT,  rtr;^'.,   lat.    SOBJACENTe/?/ , 

soumis,  inférieur. 
Subjacent  ses  oppressio. 

Elue,  de  las  propr.j  fol.  q. 
Soumis  sans  oppression. 

13.  SUBJECIO  ,     SUBJECTION,     S.    f,,     lat. 

suBJECTioNew  ,  sujétion  ,  assujétisse- 
ment ,  soumission. 
Presec  la  dicta  cieatat  e  mes  a  sdljecion. 
Genologia  dels  contes  de  Tholoza,  p.  i3. 
Il  prit  et  mit  à  sujétion  ladite  cité. 
Fidelitat  et  subjectio  de  las  gens  dels  treys 
estats. 
Tit.  de  1424.  Hist.  deLang.,  t.  IV,  pr.,  col.  l\%\ . 
Fidélité  et  soumission  des  gens  des  trois  états. 


584  JO^ 

OAT.  Siilfjecciô.   ESP.   Sujecion.  port.  Sujeiçào. 
iT.  Suggezione . 

l.'l.      SUBJKT,     SUGET  ,       SOSGET  ,      SOGET  , 

S.   m.,   lat.  suBJECTWi",  sujet,  subor- 
donné. 
Qu'el  maistre  s' aire  ab  sos  .sosgetz. 

Trad.  de  Bi-de,  fol.  56. 
Que  le  maître  s'irrite  avec  ses  subordonnés. 
Aver...   argent,    outra   rason  et  ilever,  dels 
si;bjetz. 

,    Statuts  de  Provence.  Jl'LIEN  ,  t.    I ,  p.  l8l. 
Avoir...  outre  raison  et  devoir,  argent  des  sujets. 

Que  toit  los  SUGETS. 

Titre  de  1025. 
Qui  ôte  les  sujets. 

Adjectiv.  Al  pople  soget. 

Doctrine  des   fraudais. 
Au  peuple  sujet. 
CVT.  Subjecte.  esp.   Siijeto.  port.  Sujeito.   it. 
Soggetto. 

JOC  ,  JUEC,  juoc  ,  s.  m.,  lat.  socus,  jeu  , 
amusement. 

No  m  platz  tan  nulz  antre  .roox. 

P.  Raimond  de  Tol'louse  :  Era  pus. 
JN'e  me  plaît  tant  nul  autre ye;*. 
Fes  se  joglar  per  ocbaison  qu'el  perdet  tôt 
son  aver  a  joc  de  datz. 

V.  de  Gaucelin  Faidit. 
Se  fit  jongleur  par  occasion  qu'il  perdit  tout  son 
avoir  au  feu  de  de's. 
Fig,  "Vos  farai  lo  dous  joc  sentir 
.   Qu'entre  amigua  et  aman 

Si  fai. 

J.  EsTEVE  :  L'autr'  ier. 
Je  vous  ferai  sentir  le  doux  jeu  qui  se  fait  entrr 
amie  et  amant. 

—  Au  jeu  (les  échecs,  ce  mot  servait  ;i 
désigner  les  différentes  pièces  du  jeu. 
Aissi  cum  dels  escas  lo  rocs 
"V'al  mais  que  1'  autre  joc  no  fan. 

G.  AdhemAR  ;  Ben  fora, 
.^insi  comme  la  tour  des  e'checs  vaut  plus  que  Ici 
autres  pièces  ne  fout. 
Loc.    Aco  es  jocx  onratz , 

Que  no  s  tanh  jocx  d'azar 
Mas  .'id  home  avar. 

ARN\i:n  de  Marsan  :  Qui  comte. 
C'est  un   jeu   honore' ,   vu  que  jeu  de  liasard  ne 
••onvienl  qu'à  liomme  avare. 

Par  que  m'a  fag  lo  joc  del  fol , 
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Que  so  que  dona  pueissas  toi. 

GriLiAUME  DE  Berguedan  :  Amicx. 
C'est  pourquoi  m'a  fait  \ejeu  du  fou,  qui  reprend 
ensuite  ce  qu'il  donne. 

.Tiioc  de  mas  engenra  bregas. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  lo. 
Jeu  de  mains  engendre  querelles. 
Bastir 
.Solatz  de  jocx  partitz. 

Amanieu  des  Esc.vs  :  En  aquel  mes. 
Elahlir  soûlas  de  y'ej/ar-partis, 

AN'c.  FR.  Fni  en  grant  doutance  d'an  jeu-parti. 
Le  ro!  de  Navarre,  clianson  xliii. 
Com  cel  qu'  al  jogar  si  cofon  , 
Que  joga  e  non  pot  joc  aver. 

G.  Faidit  ;  S'  om  pogues. 
Comme  celui  qui  se  confond  à  jouer,  qui  joue  et  ne 
peut  avoiry'eu. 

Qno  '1  joguaire  fai 
Que  sec  juec  perdut,  e '1  te. 

Elias  de  Barjols  :  Un  atretal. 
Comme  fait  le  joueur  qui  suit yeu  perdu,  et  le  tient. 
A  cada  joc  nielam  nn  croy  baron. 
T.  de  Faure  et  de  Falconet  :  En  Falconet. 
.4  cliaqueye!<  mettons  un  lâclie  baron. 
Si  'Is  enviatz  en  loc 
No'n  puesca  bom  far  joc. 

Arnaud  de  Marsan  :  Qui  comte. 
Si  vous  les  envoyez  en  un  lieu,  qu'on  n'en  puisse 
faire  jeu. 

Meton  nostras  molhers  en  joc. 

Marcarrtjs  ;  k  l'alena. 
Mettent  nos  femmes  ea  jeu. 
Adv.  comp.  A  joc  maior  jogatz. 

.\rnaud  de  Marsan  :  Qui  comte. 
Jouez  n  jeu  majeur  (gros  jeu). 

Qiie  vai  jogan  a  joc  estes. 

Guillaume  de  Berguedan  :  Ben  ai. 
Qui  va  jouant  à  jeu  étendu. 
(AT.  Jog.  esp.  Juego.  PORT.  Jogo.  IT.  G'ioco , 
giiioco. 

).  JoGUET,  s.  m.  diin.,  petit  jeu,  mi- 
nauderie. 

Fornicatios  de  la  concoeira  es  conogada  en 
la  conipositio  de    sos   vestimens ,  e  el  ris  e  el 

JOGUET  de  sa  bocha. 

Trad.  deBede,  fol.  l\(i. 
La  fornication  de  la  concubine  est  connue  en  l'ar- 
rangement de  ses  vêtements  ,  et  au  ris  et  au  petit  jeu 
de  s,i  bouche. 
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3.  JoGUAiRE  ,  JOGUADOR  ,  S.  m.,  joucur. 

Atressi  m  pren  com  fai  al  joguador 
Qa'al  coniensar  jogua  maestrilinen. 

AlMERi  DE  Pegdilain  :  Atressi  m. 
Tout  ainsi  il  tne  prend  comme  il  fait  au  joueur 
qui  au  commencer  joue  habilement. 
Âdj.     Qaar  mantas  vetz  homs  jogatres 
Per  jogar  esdeve  laires. 

Brev.d'amor,  fol.  128. 
Car  maintes  fois  \\amvne  joueur  pour  jouer  devient 
larron. 

CAT.  ESP.  Jugador.  port.  Jogador.  rr.  Gioca- 
tore,  giucatore,  giuocatore. 

4.  JoGAR  ,  t;.,  lat.  JOCARe,  jouer. 

Mezura  m  fai  soven  laissar 
De  manb  rir'  e  de  trop  jogab. 

Garins  le  Brun  :  Nueg  c  jorn. 
Raison  me  fait  souvent  cesser  de  maint  rire  et  de 
iovX.  jouer. 

S'en  JOGA  ,  coma  lo  cat  de  la  rata, 

F.  et  Vert.,  fol.  71. 
S'en  joue,  comme  le  chat  de  la  souris. 

Que  JOGAVA  nn  joc  grossier. 

Le  comte  de  Poitiers  :  Ben  vuclh  que. 
Qvii  jouait  un  jeu  grossier. 
Fig. 

S' ien  sni  traitz,  temps  mi  don  Dieus  qu'ieii  veia 
Que  d' allai  jnec  posca  jogar  a  lor. 

L.INFRANC  CiGALA  :  Ges  eu  non  sai. 
Si  je  suis  trahi ,  que  Dieu  me  donne  le  temps  que 
je  voie  que  de  même  jeu  je  puisse yo«w  avec  eux. 

—  Folâtrer,  s'anniser. 

An  bêlas  donzelas  ab  qne  podou  jogar. 
Roman  de  Fierai/ras,  v.  3387. 
Ont  belles  donzelles  avec  qui  ils  peuvent  y'ojier. 
Part.  prés.  A  ley  d'enfan,  cui  la  candela  platz, 
Que  s' art  jogan. 
R.  Jordan  vicomte  de  S.  Antonin  :  Abril. 
A  manière  d'enfant,  à  qui  la  chandelle  plaît,  lequel 
se  brûle  en  jouant. 
Part,  pas.  Ai  ab  tal  joguat  e  ris 

Dont  auc  guaire  no  m'azauley. 
G.  AdhemAR  :  Jeu  ai  ja. 
J'ai  joué  et  ri  avec  tel  dont  oncques  guères  je  ne 
m'accommodai. 

CAT.  T.SV.  Jugar.  toVkT.  Jogar.  it.  Ciocare,  giu- 
care,  giuocare. 

5.  JOGLAR,  JCGLAR,  S.    m.,    lat.  JOCMLA- 

toK ,  jongleur. 
II. 
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Sui  folbs  chantaires  cortes, 
Tais  qu'om  m'en  apela  joglar. 

Rambaud  d'Orange  :  Escotaiz. 
Je  suis  fou  chanteur  courtois,  tel  qu'on  m'en  Zf- 
yielle  jongleur. 

Unas  novas  vos  vuelb  contar 
Que  anzi  dir  a  nn  joglar. 

R.  Vidal  de  Bezaudun  :  Unas  novas. 
Une  nouvelle  je  veux  vous  conter  que  j'ouïs  dire 
à  un  jongleur. 

Jugi-ar  viel ,  nesi,  badoc. 
T.  DE  G.  Rainols  et  g.  Magret  :  Maigret. 
■fongleur  vieux  ,  niais  ,  benêt. 

ANC.  VK.  A  j'ugleors  01  en  ra'effance  cbanter. 
Roman  de  Rou,  v.  2108. 
Sire,  ge  fot  nn  bon  j'iig/ere. 

Roman  du  Renart ,  t.  Il,  p.  m. 

ANC.     ESP. 

De  la  virgo  Maria  ovo  muy  grant  taliento 
De  seer  sa  joglar,  trovar  por  rima  è  caento 
Los  ses  duelos  et  loores  que  foro  nias  de  ciento. 

LOOR  DE  BeRCEO  ,  COp.    23. 

ANC.  CAT.  Joglar.  CAT.  MOD.  ESP.  MOD.Juglar. 
IT.  Giocolare,  giocolaro. 

6.  JoGLARET,  S.  m.  dim.,  petit  jongleur, 
jongleret. 

Vi  per  cortz  anar 
De  JOGLARETZ  petitz 
Gen  caussatz  e  vestitz. 

GiRAUD  DE  BOKNEIL  :   Per  solatz. 
Je  "is  aller  par  cours  de  petits  jonglerets  genti- 
ment chausses  et  vêtus. 

E  '1  croy  joglaret  novelh , 
Enueyos  e  mal  parlan. 

AiMERi  DE  Peguilain  :  Li  fol  e  '1  put. 
Et  les  vils  petits  jongleurs  nouveaux  ,  ennuyeux 
et  mal  parlant. 

7.  Joglaressa  ,  *. /!,  jongleresse. 

Que  neguns  joglar  ni  neguna   joglaressa 
non  au7,e  anar  a  novias  de  jorns  ni  de  nueg. 
Cartulaire  de  3Iontpellier,  fol.  i38. 

Que  nul  jongleur    ni    aucune  jongleresse   n'ose 
aller  à  noces  de  jours  ni  de  nuit. 

ANC.   ESP. 

La  siulhnr a  j'ugl ara  dixo  quel'  Ilamaria. 

ARCIPRESTE  DE   HiTA  ,  COp.  8^0. 

ESP.  MOD.  Juglaresa. 

8.  JoGLAREsc,  adj.,  joglaresque,  de  jon- 
gleur, bouffon. 
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Fez  bons  descorlz  e  fez  sirvcnJes  jogi.arf.so  , 
que  lauzava  l' tius  e  blasmava  los  antres. 
l''.  d'Âiiifier. 

Fil   bons  discovds  et  fil  sirventcs  joi;larcsi]ins , 
vu  (ju'il  louait  les  uns  et  blâmait  les  autres. 

l'elz  sirventes  joglaresc  de  lauzar  b)s  pros 
e  (le  blasinarlos  lualvatz. 

F.  de  Folc/iiel  de  Romans. 

Fit  sirvciitcs/og/«rt'ir/!(f5  pour  louer  les  cireux  cl 
|)Our  blâmer  les  mauvais. 
AMC.  CAT.  Joglaresch. 

g.   JOGLARIA  ,   JUGI.ARIA  ,  S.  f.  ,  jonglcric  , 

métier  de  jonyleur, 
Selhs  ciiy  desplay  joglaria. 

Bernard  de  tôt  lo  Mon  :  Be  m'agrada. 
Ceux  à  qui  déplaît  jonglerie. 
Senher,  ien  soy  us  hoiuz  aclis 
A  JOGLARIA  de  cantar. 

P.  Vidal  :  Abri!  issic. 
Seigneur,  je  suis  un  homme  adonné  à  la  jonyleiie 
pour  clianler. 

—  Tromperie. 

Lans  raensongiers  es  juglaria. 

T.  DE  Rodrigue  et  de  R.  :  Ar  cbauses. 
Louange  mensongère  est  jonglerie. 

ASC.  ESP. 

Mester  trago  freinoso,  uon  es  Aej'oglaria. 
Bien  .se  è  bien  enliendo  esta  su  joglaria. 

Poema  de  Alexandro,  cop.  2  et  655. 
ANC.  CAT.  Joglaria,  jitglarin. 

10.  AJ0GLAE.1R,  V.,  faire  jongleur,  ren- 
dre jongleur. 

Con  aquel  sabers  el  s'ajoglari. 

F.  de  Hugues  de  S.-Cjr. 
Avec  ce  savoir  il  ?,c fit  jongleur. 

1 1 .  Enjoglarir  ,   V.,   rendre  jongleur, 
faire  jongleur. 

Ane  pois  nos  enjoglarim  , 
"Vos  ni  en  non  sai  auziin 
Tan  bos  niotz  far  ab  nnlb  rim. 
T.  DE  G.  Rainols  et  de  g.  Magret  :  Maigret.  Far. 
Onc((iies  depuis  que  nous  nous  finies  jongleurs, 
vous  ni  moi  ici  n'ouitncs  faire  si  bons  mots  avec  nulle 
rime. 

Dreîtz  es  q'ieu  t'  enjoglarisca. 

Le  dauphin  d'Auvergne  :  Joglarctz. 
Il  est  juste  que  je  ie  fasse  jongleur. 
Part.  pas.  Emjogi.aritz  s'en  son  ja  cen. 
Pierre  d'Auvergne  :  Cliantarai 
S'en  ioni  faits  jongleurs  déjà  ceut 
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JOCUNDITAT,  s.   f.,  lat.  jucuNoiTi- 
■vcni ,  plaisir,  joie,  agrément. 
Mont  d'  alegre  et  jocunditat. 
Mont  de...  jocunditat. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  l6oet  iCfi 
Montagne  d'allégresse  el  de  plaisir. 
Montagne  de...  plaisir. 
CAT.    Jocunditat.   esp.  Jocnmlidad.  port.  Ju- 
cundidude.    it.  Giocondità  ,  gioconditate  , 
gioconditade. 

JOLI,  a(ij. ,  joli,  coquet,  agréable. 
Voyez  Denina  ,  f.  III,  p.  i37. 
En   ayssi  es  del  fol  vielh  qnc  s  fai  joms  e 

alegres. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  /j2. 

Par  ainsi  est  du  vieillard  fou  qui  se  fait  coquet 
et  joyeux. 

Tant  era  bella  e  jollia. 

Roman  de  Blandin  de  Cornouailles. 
Tant  clic  était  belle  ei  jolie. 
ANC  FR.  Que  n'avoie  encor  esté  onques 
S'ij'olifcnm  je  fui  adonqaes. 

Roman  de  la  Rose,  v.  684- 
ANC  CAT.  Joliu. 

2.  .ToLiAMF.NT  ,    orli'. ,  joIimcnt ,  agréa- 
blement, coquettement. 

Cantava  joliamen 
Un  cant  d'amore. 

Roman  de  Blandin  de  Cornouailles. 
Clianlait  joliment  un  cbant  d'amour. 

3.  JoLivETAT,  ,î. y!,  joliveté,  agrément, 
coquetterie. 

La  jolivetatz  es  molt  perilhoza,  quar  sy 
nn  .savis  hom  era  jolis  ,  cl  séria  mesprezatz 
entre  \a  gen  ,  et  encolpalz  de  fnlbia. 

Cossi  alcuna  velz  s'  esmov  jolivetatz  el  cor 
d'  orne ,  e  esdeve  jolis  e  alegres. 

Ain  SOS  afaitamens  de  sa  jolivetat. 

iiV .  de  Sydrac,  fol.  j6  et  1^1. 

La  coquetterie  est  fort  dangereuse  ,  car  si  un 
bomnic  sage  était  coquet ,  il  serait  méprisé  parmi  la 
gent ,  el  accusé  de  folie. 

Comme  quelquefois  coquetterie  s'émeut  au  cœur 
de  l'iiorame  ,  et  il  devient  coquet  et  joyeux. 

.Avec  ses  ajustements  de  sa.  joliceté. 

ANC.  FR.  La  conduisant  en  grand/o/iVere  jns- 
ques  an  luonstier. 

Contes  d'Eiitrapel,  fol-  89. 
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Adviser  où  il  pourra  trouver  manière  d'a- 
voir ses  plaisirs  et  trouver  aes jolivetez  selon 
Testât  dont  il  est. 

Les  Quinze  Jnjes  <le  Mariage,  p.  l5. 
Facent  en  lor  privetc 
Tretoute  lov  jolivecé. 

Roman  de  la  Rose,  v.  i^SBS. 

JORN,  JOR,  S.  m.,  du  lat.  ^/iuR>'/i5,  jour, 
clarté,  lumière. 

Estatz  sus  e  levatz  .... 
Qu'el  JORWS  es  aprocbatz 
E  la  nueg  ten  sa  via. 

FoLQL'ET  DE  Marseille  :  Vers  Dieus  fl. 
Soyez  del)Out  et  levez-vous,...  car  le y'oi/r  est  aji- 
proché  et  la  nuit  lient  sa  voie. 

Tantost  coni  lo  clar  jorm  sî  fai. 

F",  de  S.  Honorât. 
Aussitôt  comme  le  clair yowj-  se  fait. 

—  Division  du  temps  dont  la  durée  est 
(le  vingt-(jiiatre  heures. 

Los  .vr.  JORNS  de  la  semana. 

GavaI'DAN  le  VlELX  ;  L'autr'icr. 
Les  si%.  jours  de  la  semaine. 

ANC.  FR.  Seienl  nurahré  li  nostreyV/rrt. 
Kar  mil  an  en  tes  oîlz  si  cume  jurn  d'ier. 
yinc.  trad.  du  Psaut.,  Ms.  n»  l,  ps-  89. 

—  Espace  du  matin  au  soir. 
Lanqaan  li  jorn  son  lonc  en  mai. 

G.  Rvuel  :  Lanquaa  li  jorn. 
Lorsque  les  jours  sont  longs  en  mai. 

Cen  velz  prec  Dieu  la  nueg  e  '1  jor. 
Abnai.d  de  Marleil  :  Doua  genscr. 
Cent  fois  je  prie  Dieu  la  nuit  et  le  jour. 
ANC.  iT.  E  le  travagli  c'abbo  notte  e  jorno. 
Dialetlo  napolei.,  p.  ^2. 

Tassoni,  Redi,  ménage,  font  obser- 
ver que  tous  les  anciens  auteurs  italiens 
se  sont  servis  de yo7'«o. 
ANC.  CAT.  Jorn,  IT.  MOD.  Giorno. 
Loc.  Livra  haous  e  formatge 

A  JORN  carnal. 
Bertrand  de  Born  :  Bel  m'es  quan. 
Livre  oeufs  et  fromage  à  jour  gras. 
JoRNS  ohrarîs  de  la  setmana. 

r.  et  Vert.,  fol.  2. 
Jours  ouvrables  de  la  semaine. 

JoRNs  escnr,  jorns  de  tenebras, 
JoRNs  de  sobeyrana  tristor. 

Contiicio  e  pcnas  ifernals. 
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Jour  6\i%<:\x\.,  jour  au  iéaàhvci  y  jour  de  souveraine 
tristesse. 

Trag  nueg  et  jorn  greu  niartire. 

AuGiER  :  Per  vos  bellia. 
Je  traîne  nuit  et  yo((r  pénible  martyre. 

Per  que  ni'  en  deg  esforsar  jorn  c  ser. 
G.  RiQLiER  :  leu  cuiava. 
C'est  pourquoi  je  dois  m'en  efîbrcer  yo«r  et  soir. 
Que  ja  pueis  viva  jorn  ni  mes. 

B.  DE  Ventadour  :  Non  es  meraveUia. 
Que  jamais  ensuite  je  \iye  jour  ni  mois. 
Al  cel  s'en  es  poiada,  on  sera  jornz  et  ans... 
Que  uo  pansa  ni  lina  jorn  que  Dieu  aia  fag. 

F.  de  S.  Honorât. 
Au  ciel  s'en  est  monte'e,  où  elle  sera  jours  et  ans. .. 
Qui  ne  repose  ni  finit  yoMr  que  Dieu  ait  fait. 
Adferbial.  Vaa  vetzlojOBN. 
Sept  vegadas  lo  jorn. 

r.  et  Vert.,  fol.  28. 
Une  fois  le  jour. 
Sept  fois  le  jour. 

Cen  vetz  muer  lo  jorn  de  dolor. 

B.  DE  Ventadoi'R  :  INon  es  meravellia. 
Cent  fois  le  jour  je  meurs  de  douleur. 

Adf.  camp.  S' îeu  anc  jorn  fni  gays  ni  amoros. 
FoLQiET  DE  Marseille  :  S'  al  cor  plagues. 
Si  jamais  je  fus  gai  et  amoureux. 
ANC.  FR.    Oncques  jour  de  sa  vie    le   desloy.d 
triiitfur  ne  fut  plus  courroucé. 

Hist.  de  Gérard  de  ISei^ers,  2*  part.,  p.  21 . 
A  cai  deman  tôt  jorn  secors. 

Arnald  de  Marueil  :  Dona  genser. 
A  qui  je  demande  toujours  secours. 

A  TOTz  JORNS  m'etz  plus  bel'  e  plus  plazeas. 
FoLQLET  DE  Marseille  :  Tan  m'  abellis. 
A    chaque  jour  vous  m'êtes   plus  belle  et  plus 
agréable. 

ANC.  FR. 

Tôt  asséiir  porras  tozjors  par  France  aler. 
Roman  de  Rou,  v.  4494* 
Mas  QUASCDN  JORN  m'en  vengnes  maus. 

B.  DE  Ventadol'R  :  Cbantars  00  pot. 
Mais  que  chaque  jour  m'en  vint  mal. 
E  s  vai  m'  amors  doblau 
A  QUAscuN  JORN  del  an. 

B.  DK  Ventadoi;r  :  Lo  gens  temps. 
Et  se    va  mon  amour  doublant  à  chaque  jour  de 
Tannée. 

De  JORN  EN  JORN  melloyran. 
P.  Baimond  de  Toulouse  :  IVo  m  puesc  sufi  u 
De  jour  en  jour  améliorant. 
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ANC.  FR.  De  juin  en  jtirn. 

Ane.  trad.  du  Psaiit.,   Ms.  n"  i,  ps.  95. 
Nég.  expl.  No  m  pogui  jorn  de  leys  partir. 
KicHARD  deBabdeziel'x  ou 
Devdes  de  Pkades  :  Be  m  cuiava. 
Je  ne  me  pus  un  (seul  )  jour  séparer  d'elle. 
ANC.  FR.  Mais  ne  la  tint  yor/r  sans  guerre. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  II,  p.  228. 

1.   MiEG  JORN,  MiEY  JORN,  S.  m.,  midi, 
milieu  du  jour. 
Er  pas  nègres  entor  mieg  jorn 
Que  ges  non  es  boca  de  forn. 

Los  Xf^  signes  de  la  Jl  del  Mon. 
Sera  plus  noir  vers  midi  que  n'est  point  bouche 
de  four. 

Tant  clar  fon  inz  e  tôt  entorn , 
Com  es  lo  soleill  a  miey  jorn. 

Trad-  d'un  Evang.  apocr. 
Fut  aussi  clair  dedans  et  tout  à  l'cntour,  comme 
est  le  soleil  à  midi. 

Loc.  Pus  clar  mil  tans  ve  Diens  los  pessamens 
del  cor  continnyamens ,  que  non  fan  los 
hnelhs  dels  homes  la  taca  del  vestir  a  bel 

MIEG  JORN. 

P".  et  Vert.,  fol.  94. 
Plus  clair  mille  fois  Dieu  voit  continuellement  les 
pense'es  du  cœur,  que  ne  font  les  yeux  des  hommes 
la  tache  du  vêtement  au  beau  milieu  du  jour. 

—  Vent  du  midi. 

Mieg  jorn,  scgon  l'escriptura  , 
Es  cant,  humit  per  natura. 

Brev.  d'anior,   fol.  !\\. 
Le  midi,  selon  l'e'crilure,  est  chaud  ,  humide  par 
nature. 

—  I/uu  des  quatre  points  cardinaux. 

"Ves  MIEY  JORN  es  l'isla... 

Daves  buey  jorn 
Corsari  saraziu... 

L'  enfant  an  assantat. 

V.  de  S.  Honorât. 
Vers  le  midi  est  l'ile... 

Devers  le  midi  corsaires  sarrasins...  ont  assailli 
l'enfant. 

Tenipransa  garnis  lo   caslell   de   vas   mieg 
JOHN  contra  calors  destempradas. 

f^.  et  rert.,  fol.  47. 

Tempérance    garnit    le    château     devers  le  midi 
ronlre  chaleurs  immodérées. 

ANC.  FR.  L'henre  de  mi-jour  est  passée. 

Ralelais  ,  liv.  IV,  chap.  49. 
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Laquelle  Irouvoit  beau  dormir  jusque  à  mi- 
jonr. 
Trad.  des  Epît.  d'Horace,  liv.  I ,  p.  283. 
ANC.  CAT.  Mitjorn.  it.  Mezzo  giorno. 

3.  .ToRNADA,  i'./.j  journée,  l'espace  du 

malin  au  soir. 
Loc.  El  F  apela  de  bataiha,  e  es  tengut  de  luy 
respondre  e  de  luy  tenir  la  jornada. 

L'Arbre  de  Batalhas  ,  fol.  228. 
H  l'appelle  en  Jjataille  ,  et  il  est  tenu  do  lui  ré- 
pondre et  de  lui  tenir  la  journée. 

— ■  Espace  de  chemin  parcouru  dans  nu 
jour. 
Sela  uiontanha  dura  .mr.  jornadas  del  lonc 

e  .XIII.  d'  ample. 

Liu.  de  Sjdrac,  fol.  3. 
Celte  montagne  dure  quatre  journées  de  long  et 
quatre  de  large. 
Loc. 
Cavalca  sas  jornadas  tro  que  fom  en  Ongria. 

y.  de  S.  Honorât. 
Il  chevauche  ses  journées  jusqu'à  ce  qu'il  lût  en 
Hongrie. 
Tan  van  perlor  jornadas  tro  foro  a  Paris. 
Roman  de  Fierabras,  v.  5o6o. 
Tant  vont  par  leurs  journées  jusqu'à  ce  qu'ils 
furent  à  Paris. 

ANC  FR.  Ce  pays  de  Normandie  contient  six 
journées  de  long ,  de  quarre  et  de  large. 
Monstrelet,  t.  III,  fol.  32. 
Tant  chevaucha  l'empeières   Bandoins  par 
sesjornées,  qu'il  enconlra  les  messages. 

VlLLEHARDOUIN,  p.  100. 

Vint  jjar  ses yo;/r«eé'5  jusques  eu  la  ville  de 

Liborne. 

OEufres  d'Alain  Charlier,  p.  235. 

Richart  é  sa  gent  par  jurnées 
Repairèrent  à  Inr  cuntrées. 

Romande  Bon,  v.  7367. 

c.VT.  Esr.  l'ORT.  Jornada,  it.  Giornata. 

4.  Jornai-,  jornau,  ^,  m.,  journée. 
Com  son  fag  trist  mei  jornal, 
Pos  no  us  vi  coin  far  solia. 

B.  ZORGI  :  Moût  fai. 
Comme  sont  devenus  tristes  mes  journées,  depuis 
que  je  ne  vous  vis  comme  j'avais  coutume  de  faire. 
Totz  hom  qu'  en  folla  s'  enleu  , 
En  fol  despen  ses  jornals. 

Htgues  de  S.-Cyk  :  Estât  ai. 
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Tout  liomtnc  qui  s'aii'ectionne  à  folle ,  dépcusc  en 
fou  ses  Journées. 

—  Occupation,  travail  de  la  journée. 

EtJORNM.inovern  ad  ipsasvineas,  cf  jornals 
duos  ad  messes  colligendas,  et  jorwals  duos  ad 

ipsa  era. 

Marca  Hisp.,  app.  ,  titre  de  964. 
Et  neuf  journées  pour  les  vignes,  et  dexjx 
journées  polr  recueillir  les  moissons  ,  et  bedx 
journées  pour  l'aibe. 

Ans  ,  ta  que  tos  jornals  loias  , 
E  pneis  del  obrar  t'  ennoîas  ! 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Crisl. 
Entends ,   toi  qui    loues    tes   journées,    et    puis 
t'ennuies  du  travailler! 

De  JORNALS  de  buous  o  de  carrelas. 

F.  et  Vert.,  fol.  l3. 
De  journées  de  bœufs  ou  de  charrettes. 

Pu.s  no  ra  fane  autre  jornal, 
Farai  nna  decret.il. 

P.  Cardinal  :  Un  décret. 
Puisque  je  ne  fais  autre  yV>ur«eCj  je  ferai  une  tle- 
crétale. 

Loc.Jîg.  Fentlz  es  santz  Macrobis,  coinplit  a 

son  JORNAL. 

P'.  de  S.  Honorât. 
Mort  est  saint  Macrohe  ,  il  a  accompli  sa  journée. 
Fols  es  qni  s'  estacii 
AI)  viella  tira  jornal. 
T.  DE  Bernard  et  de  Jausbert  :  Jausbert. 
Est  fou  qui  s'attache  avec  vieille  ti-aîneyo/frHee. 
Adi>.  comp.  D'  autra  causa  no  m  sove 

Mas  de  lieys  servir  a  jornal. 
FoLQUET  de  MAnsEiLLE  :  Ab  pauc  ieu. 
11  ne  nie  souvient  d'autre  chose  excepte'  de  la  ser- 
vir sans  cesse. 

ANC.  FR.  Qu'oisillons  à  chanter  s'essaient 
Qui  n'ont  cure  d'aalie  journeL 

G.  Gliart  ,  t.  II ,  p.  248. 
CAT.  ESP.  roRT.  Jornal.  ït.  Giornale. 

5.   Jornal,  jornau,  adj.,  du  jour,  du 
matin. 

N'  es  tais  re  1'  este]a  jornals. 

V.  de  S.  Honorât. 
L'étoile  du  jour  n'est  telle  chose. 
Si  cum  1'  estella  jornaus. 

Richard  de  Barbezieux  :  Atrcssicom. 
Ainsi  comme  l'étoile  du  jour. 
ANC.  FR.  Moult  desirroie  à  vooir  l'estoile yor- 
iial,  pour  la  nuit  qni  trop  me  duroit. 
Rec   des  hist.  de  Fr. ,  t.  M,  p.  i.'i7. 
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G'estoit  au  point  que  la  nuict  hyvernale 
Approche  plus  de  restoiley'oHrwrt/e. 

UEwres  de  Du  Bellay,  fol.  /j^i. 
CAT.  Jornal.  it.  Giornale. 

G.  JoRNALMEN,  adi'.,  eti  lin  jour. 

No  ns  poiria  menfanre,  ni  dire  jornalmens, 
Los  caps  de  las  estorias,  ni  los  aterramens. 

Pierre  de  Cobbiac  .-  El  nom  de. 
Je  ne  vous  pourrais  rappeler,  ni  dire  en  un  jour, 
les  commencements  des  histoires  ni  les  achèvemeuts. 
CAT.  Jornal  ment.  it.  Giomalmente . 

7.  Ajornament,  s.   in.,    ajournement, 
citation,  terme  de  jurisprudence. 

D'  AJORNAMENT  que  seria  faits  per  lo  baile 
o  per  so  coniandamcnt,...  1'  oni  de  la  vila  deu 
esser  crents  per  son  sagrament,  si  es  ajornat 
o  no. 

Charte  de  Montjerrand,  de  1240. 

Touchant  la  citation  qui  serait  faite  par  le  bailli 
ou  par  son  commandement ,...  l'Iioninie  de  la  ville 
doit  être  cru  par  son  serment ,  s'il  est  cité  ou  non. 

8.  Ajornar,  V.,  faire  jour,  luire,  briller, 
éclairer. 

Quan  lo  sol  clau  ni  s'  ajorna. 

A.  Daniel  :  Ane  ieu  non  1'  ac. 
Quand  le  soleil  se  cache  et  brille. 
D'  on  par  soleils  duesc'  al  jorn  que  ajorna. 

A.  Daniel  :  Lanquau. 
D'où  paraît  le  soleil  jusqu'au  jour  ()u'il  éclaire. 

—  Citer,  ajourner,  terme  ds  jurispru- 
dence. 
Part. pas.  Esser  ajornat  per  plair. 

Charte  de  31ontferrand,  de  12ZJ0. 
Etre  ajourné  pour  plaid. 

ANC    FR. 

Tote  noit  se  gaitièreat  de  si  k'à  Yajorner. 
PiDtnan  de  Rou,  v.  l\l()5. 
Au  matin  qant  il  ajorna. 

Roman  du  Renart ,  t.  IJ,  p.  292. 
Co  fu  à  Vaforner,  à  l'aube  apareissant. 
Roman  de  Roii ,  v.  4816. 
Jusqu'à  demain  qu'il  ajorna. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  96. 
ANC.  CAT.  yfjornar.  it.  Jggiornaie. 

9.  SojoRN,  SEJORN,  S.  171.,  séjour. 

Del  SOJORN  d'  Anglaterra 
L'  an  ahoras  dos  ans  Innhat. 

Bertrand  de  Eorn  :  Ieu  clinii. 
Du   séjour   d'Angleterre     ils     l'ont     maintenant 
'"loisnc  deux  ans. 
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—  Repos,  tlélassement. 

Mais  volon  la  gucira  qu'  cl  sojorn  ni  la  patz. 

Guillaume  de  Tudela.- 
Veulent  plus  la  guerre  que  le  repos  et  la  paix. 
Fi",      Galop  e  trot  e  saut  e  cors... 
Seran  mei  sejorn  derenan. 

Rambaud  d'Orange  :  Ces  siiot. 
Galop  et  tiol  et  saut  et  course...  seront  mes  délas- 
sements désormais. 

—  Soulagement. 

El  clans  n'  es  pros,  e'I  mais  n'  es  bes 
'  E  SOJORNS  cui  pins  mal  ea  frai. 

P.  RoGiERS  :  Tant  ai  mon. 
Le  dommage  en  est  profit ,  cl  le  mal  en  est  Ijicn  et 
soulagement  à  qui  plus  en  soufire  de  mal. 
M'  aiuenon  gaug  e  sejorn. 

G.  Raimond  de  Gironella  :  La  clara. 
M'amènent  joie  et  délassement. 
l.oc.     Ar  ai  conquist  sojorn  en  banL  ; 
Ben  antainens  soi  albergatz. 

P.  Vidal  :  TS'eu  ni  gel. 
Maintenant  j'ai  conquis  repos  en  délices  ;  je  suis 
iii'hergé  liien  liautement. 
ANC.  FR.  Qui  si  t'a  pris  et  asservi 
Et  te  tormente  sans  sejor. 

Pioman  de  la  Piose,  v.  ^253. 
O  moi  coucheroiz  à  sejor. 

Fabl.  etcont.  anc. jt.  iy,\i.  201. 

Se  lint  à  Bresse  en  tons  plaisantz  séjours. 

J.  Marot,  t.  V,  p.  iSi. 
Vous,  mes  bons  disciples  et  quelques  autres 
folz  de  séjour,  lisant  les  joyenlx  titre.s. 

Rabelais,  Prologue  du  I*''  liv. 

ANC.    ESP. 

De  palos  è  de  pedradas  ovo  un  mal  sojorno. 

AllCIPKESTE  de  lIlTA  ,  COp.  7ÎJ7. 

ANC  CAT.  Sojorn.  it.  Soggiorno, 

10.  SOJORNADIT,  SEJOKNADIT,   «<"//.,  oïsif  , 

indolent,  paresseux, 

llacx  (■  vans  e  sojonriADiTz. 

Bertrand  de  Born  :  i'us  lo  gens. 
Flasque  et  vain  et  paresseux. 

Los  reys  descbanzitz 
E'is  croys  baros  sejornaditz. 
Bernard  de  tôt  lo  Mon  :  Be  m'  agrada. 
Les  rois  déconsidérés  et  les  lâclies  l.arons  indolents. 

1 1 .  Sejobnad/vment,  adv.,  en  re[)os. 

Ergulosir  fny  lo  servent , 
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Qui  '1  te  trop  sejornauament. 

Libre  de  Seneqiia. 
Fait  enorgueillir  l'esclave,  celui  qui  le  tient  trop 
en  repos. 

12.   SOJORNAR,  SEJORNAR  ,  V.,   séjottriicr, 

reposer,  délasser. 

.SojORNA  a  la  Tor. 

Bertrand  de  la  Tour  :  Mauret. 
Séjourne  à  la  Tour. 
Cant  lo  castel  fo  près,  no  i  volgran  sojornar, 

Guillaume  de  Tudela. 
Quand  le  château  fut  pris  ,  ils  n'y  voulurent  pas 
séjourner- 

Astrucs  sojorn'  e  jai, 
E  malastrucs  s'  afana. 

B.  DE  Ventadour  :  Quan  la. 
L'Iieureux  repose  et  gît,  et  le  mallieureux  se  la- 
liguo. 

Nuls  hom  no  i  sojokna  ni  no  i  dorm  des- 
puibatz. 

Guillaume  de  Tudela. 
Nul  homme  n'j'  repose  ni  n'y  dort  dépouillé. 

Cant  lo  pros  cavalier  lia  vencut  lo  torney, 
ell  s'en  torna  repausar  a  son  ostal,  e  reorear 
e  s  SOJORNAR  per  .r.  lonc  temps. 

F.  et  Fert.,  fol.  lo?.. 
Quand  le  preux  chevalier  a  vaincu  le  tournoi  ,  il 
s'en  retourne  reposer  en  son  hôtel  ,  et  récréer  et  se 
délasser  pour  un  long  temps. 

Delieyt  me  e  m  sojorn  e  m  repaus. 
Berenger  i>e  Palasol  :  Tan  m' abelis. 
Je  me  délecte  et  me  délasse  et  me  repose. 

—  Faire  reposer,  sotdager. 

Tôt  r  ivern  lo  deu  sojornar, 
Que  non  prenda  pic  ni  agassa. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Tout  l'hiver  doit  \c faire  reposer,  qu'il  ne  prenne 
pic  ni  agasse. 

Si  pensa  que  luecs  es 
De 'Is  enfantz  sojornar, 
Car  per  lo  cavalcar 
Podian  esser  lassât. 

F.  de  S.  Honorât. 
S'il  pense  qu'il  y  a  lieu  de  faire  reposer  \ei  en- 
fants ,  car  par  le  clievauclicr  ils  pouvaient  être  fati- 
gués. 

—  Se  complaire. 

Qnar  en  s' amor  me  delleît  e  me  sojorn. 

B.  DE  Ventadour  :  Bc  m' an  perdut. 

Car  en  son  amour  je  me  délcclc  cl  mu  complais. 
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Quar  en  donar  se  sojorna  e  s  banlia. 
P.  Vidai.  :  Ma  volontalz. 
Car  à  ilonner  il  se  complaît  et  se  délecte. 
Substantif . 
De  toJz  clergacs  m'  es  grieus  liir  sojornars. 
R.  DE  Tors  de  Marseille  :  Ar  es  bon. 
De  tous  les  clercs  m'est  pénilile  leur  reposer. 

Part,  pas, 
RIontan  en  las  scias  dels  destriers  sojornat/.. 
Roman  de  Fiera/iras,  v.  ?.244- 
Montent  sur  les  selles  des  destriers  reposes. 
ANC.  FR.  Ne  ie/oHr/îe«f  jamais  lenrs  terres. 

COMINES  ,  liv.  1  ,  ]).  5i3. 

Vingt  et  six  jours  en  plaisir  et  lyesse 
Le  roi  Louys  séjourna  sa  noblesse 
Dedans  Millan. 

J.  Marot,  t.  V,  p.  i83. 
De  chapons  cras  et  séf ornez. 

Roman  du  Renart,  l.  III  ,  p.  294. 
Frère  Thibaut ,  séjourné,  gros  et  gras. 
Cl.  Marot  ,  t.  III ,  p.  65. 
Cent  pallefrois  en  bon  point  et  sèjornez. 
Romanfranç.  de  Fierabras,\.  II,  p.  ll,cli.  7. 
.Ksc.  OAT.  D'aqaest  pensar  me  soj'orn  e  m  délit. 
Alsias  March  :  Axi  coni  cell. 

L'anc.  cat.  employait  aussi  sejornar. 
iT.  Soggiornare . 

JOS ,  adv.,  bas  la  t.  josiim,  en  bas ,  à  bas. 

Pansant  arma  sua  josurn. 
L.  yJlamannonim,  cap.  [\5.  BaLUZ.,  Cnpit.,  t.  I, 

col.  69. 
Bayssa  jos  so  qne  degra  levar. 

H.  Brunet  :  Pus  le  dous. 
Abaisse  en  bas  ce  qu'il  devrait  e'ievcr. 
Paratges  que  chaï  jos. 

G.  Aneliek  :  Ara  farai. 
Noblesse  qui  choit  en  bas, 

Loc,  Vol  proeza  e  bon  prefz  mètre  jos. 
T.  deRambaud,  d'Azemaretde  Pkrdigon  :  Senher. 
Veut  mettre  à  bas  prouesse  et  bon  mérite. 
Ben  paron  de  bon  cor  blos 
E  tornat  de  sus  en  jos. 
Bertrand  de  Born  :  Cent  fai  nostre. 
Bien  paraissent  privés  de  bon  cœur  et  renversés 
de  haut  en  bas. 

Quar  no  n'estai  de  cel  en  jos 
Negun'  ab  belhazors  seinblans. 

G.  Adhemar  :  S'  ieu  conogucs. 
Car  il  n'en  existe  du  ciel  en  bas  aucune  avec  plus 
belles  manières.  ■     ,  • 
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Prép.  Ane  no  gardet  honor  jos  sa  sentura. 
Pierre  d'Auvergne  :  Si  anc  nuls. 
Oncqucs  ne  garda  lionneur  sous  sa  ceinture. 
Prép.  comp.  Vi  de  jos  nn  albespi. 

Gaval'dan  le  Vieux  :  L'  autr'  ier. 
Je  vis  dessous  un  aubépin. 
Entre  de  jos  lo  pieytz  es  lo  bran  avalatz. 

Pioman  de  Fierabras ,  v.  44"- 
Jusque  dessous  la  poitrine  le  glaive  est  descendu. 
Adi'.  comp.  Tost  1'  aurau  abayssat  en  jos. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  de  ciiaiilar. 
Tôt  ils  l'auront  abaisse  en  bas. 

Mi  tornatz  mon  joi  sus  de  jos. 

Gavaudan  le  Vieux  :  Descmparatz. 
Vous  me  tournez  ma  jule  dessus  dessous. 
Don  lur  votz  retin  sus  e  jos. 

Pierre  d'Auvergne  :  Chantarai  pus 
Dont  leur  voix  retentit  haut  et  bas. 
ANC.  FR.  Lî  rossignols  chante  tant 

Ke  mors  chiet  de  l'arbre yV/^. 

Le  Roi  de  jNavarre  ,  cbanson  i5. 
E  Régnier  el  lonc  col  plusorz  {e'u.jiis  chai. 

Roman  de  Piou,  v.  i  loj. 
Les  aides  que  souloit  payer  le  peuple  avoient 
esté  mises  jus, 

Monstrelet  ,  1. 1 ,  fol.  270. 
L'a  du  palefroi  jus  mise. 

Fabl.  et  (ont.  anc.,  t.  I  ,  p.  2o3. 
Ses  oilz  turnat  é  sus  é  jus. 

Marie  de  France^  t.  II ,  p.  439. 

ANC.    ESP. 

QiiandoquierelsolyHila  tierra  à  Oriente  tornar. 

Poema  de  Alexandre,  cop.  1177. 
ANC.  CAT.  Jus,  IT.  Gik. 

JOST A., prép.,  lat.  juxta,  comte,  pro- 
che de,  près  de. 

Quan  par  la  Hors  josta  '1  vert  fueih. 

B.  DE  VentadouR  :  Quan  par  la. 
Quand  parait  la  fleur  près  de  la  verte  feuille. 
Cascus  dels  auzels  chantava 
JosTA  sa  par,  qne  aut ,  qne  bas. 

P.  Vidal  :  Abril  issic. 
Chacun  des  oiseaux  cliantait  proche  de  s.i  compa- 
gne ,  qui  haut ,  qui  bas. 

lea  ain  mais  jazer  nutz  e  geu 
Que  vestitz  josta  peleri. 

Rambaud  DE  Vaqueiras  :  Ben  sai. 
J'aime   mieux   gésir   nu  et   gentiment   que  vêtu 
contre  pèlerin. 

ANC.  FR.  Joste  les  archîers  se  sunt  rais. 
Joste  le  rivage  se  tiudrenf. 

Roman  de  Rou ,  1! .   ii648ct  11744 


agi 


JOS 


Tiestot  raainlcuaut  Bran  s'asist 
Joste  mol ,  et  si  le  vint  querre. 

Roman  du  Renarl,  t.  II ,  p.  a/j;. 
Joste  lo  bois  vont  chevaaohant. 
^ouv.  recdefabl.  et  cont.  anc,  t.  I,  ^).  359- 
lï.  dus  ta. 

Prép.  cornp.  S'il  beiha,  lai  on  jai, 
No  m'  a  DE  josTA  se. 
B.  deVentadoitr  :  Pos  mepreiatz.  f^iir. 
Si  la  belle,  là  où  elle  repose,  ne  m'a  à  côté  de  soi. 
F.n  luec  aigos ,  de  josta  un  rlo. 

Deldes  de  Prades  ,  jtuz.  cass. 
En  lieu  aqueux  ,  auprès  d'un  ruisseau. 
ANC.  FR.  De  joste  la  cité  un  agaist  establi. 
Roman  de  Rou  ,  v .  gof) . 
De  joste  le  roi  s'est  assis. 

Roman  du  Renart,  t.  III  ,  p.  332. 
Assistrentla  el  temple  Dagon  de  juste  Dagon. 
Ànc.  trad.  des  Liv.  des  Rois,  fol.  6. 
La  (lame  vient  parler  al  rei, 
F.  il  la  niist  de  juste  sei. 

Marik  de  France,  t.  I ,  p.  i'5!\. 

-?..  .TosTAR,  jusTAR,  V.,  ajustcr ,  assfiTi- 

hler,  rcnnir. 

JosTiiaoN  si  li  païen  d'  En  Guillem  et  de  l.i 

dompna. 

F.  de  Guillaume  de  Cabestaing. 

S'assemblèrent    les    parents   du   seigneur  Guil- 
laume et  de  la  dame. 

Tnit  se  joston  per  auzir 
Torn  lo  rei,  que  volon  saber 
Que  venon  en  la  cort  querer. 

Roman  de  Jaufve,  fol.  35. 
Tous  se  réunissent  pour  ouïr  autour  du  roi ,  vu 
qu'ils  veulent  savoir  quoi  elles  viennent  en  la  cour 
elierchcr. 

—  Jouter,  combattre. 
Fig.        Tota  nneg  joston  a  doblier. 

Marcabru.s  :  Al  départir. 
Toute  la  nwii  joutent  au  damier. 

Substantiv. 
Anc  al  JOSTAR  no  fo  nnilli  temps  que  res, 
Mas  ardil7,  cors,  faillimeris  lor  fezes. 

B.  ZoRGI  :  Fort  me. 
Oncqucs  stu  jouter  il  ne  fut  aucun  temps  où  rien  , 
excepté  cœur  liardi ,  leur  fit  faute. 
Part,  pas.    Si '1  .sen  dels  j)relalz...- 
.  ..  len  aver  podia 
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Qiï'en  mi  fosson  justatz. 

Le  Frère  mineur  :  Cor  ai. 
Si  les  sens  des  pre'lats...  je  pouvais  obtenir  qu'en 
moi  ils  fussent  réunis. 

Si  totz  los  regnatz 
Del  mon  davatz  ad  un  justatz. 
G.  Fabre  de  Narbonne  :  Hon  mais  vey. 
Si  tous  les  royaumes  du  monde  vous  donniez  ras- 
semblés en  un. 
ANC.  FR.  Justez  ensemble  north  e  man  , 

Ensemble  ditez  donc  northman... 
A  li  se  f,xiat  justez  tnt  li  Beessineiz. 
Roman  de  Ron,  v.  m  et  SÔa^- 
Quant  Mordret  ot  sa  gent  jostèe, 
Grant  fu  e  bêle  l'assemblée. 
Roman  de  Brut,  Ms.  de  l'Arsenal,  fol.  85. 
La  dame  li  comence  à  dire  : 
Or  tost,  yassaas ,  joustez  à  mi. 

Fabl.  et  cont.  anc,  t.  IV,  p.  293. 
CAT.  ESP.  PORT.  Justar.  iT.  G'iustare,  giostrare. 

3.  .TosTA,  JUSTA,  s.f.,  joute,  assaut. 
Maintas  bonas  cortz ,  e  maintas  bêlas  jostas, 

et   maint  bel  solatz  en  foron  fait,  e  maintas 
bêlas  cansos. 

/'".  de  Pons  de  Capdueil. 

Maintes  bonnes  assemble'es ,  et  maintes  belles 
joutes ,  et  maints  l)eaux  amusements  en  furent  faits  , 
el  maintes  belles  cliansons. 

Giiilbot  ,  fassem  .icstas  cridar 
A  tôt  boni  che  vnlha  jnstar. 

Roman  de  Blandin  de  Cornouailles. 
Guillot ,   faisons   crier  joutes   pour  tout  bomme 
qui  voudra  jouter. 
<'at.  F.sp.  roRT.  Justa.  it.  Giostra. 

4.  JUSTAIRE,  .TOSTADOR,   S.    111.,  jOUtCUr, 

adversaire. 

En  Pos  fo  SOS  JUSTAIRE. 

Bambadd  de  Vaqueiras  :  El  so  que. 
Le  seigneur  Pons  fut  son  adversaire. 
Encaras  veyrem  priors 
Combatens  e  jostadors. 

P.  Cardinal  :  Qui  s  vol. 
l''ncore  nous  verrons   les  prieurs   combattants   el 
joitteurs. 

v.\-v.  Ksp.  port.  Justador.  it.  Giostratore. 

5.  AjosT,.y.  m.,   ramas,  réunion,  as- 
semblée. 

Non  es  gps  corlz  ,  mas  ajost  d'  avols  gentz. 
SoRDEL  :  Ben  deu  csser. 
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Ce  n'est  point  cour,  mais  rama;:  de  méchantes 
gens» 
CAT.  Ajust.  Ksp.  PORT.  Ajuste. 

6.  Ajostar,   ajustar  ,  v.,  ajuster,  as- 
sembler, rapprocher,  réunir. 
El  nostr'  empernire 
Ajosta  graus  genz. 
Pierre  de  tA  Caravane  :  D'un  sirvcntcs. 
Le  notre  empereur  assemble  beaucoup  de  gens. 
Las  trips  s'  ajosteron  aqui. 

Trad.  d'un  Evang.  apncr. 
Les  tribus  s' assemblèrent  là. 

—  Ajouter,  joindre. 

Aprop  so  AJCSTATE  hi 
Baire  et  nn  pauc  d'  agre  vî. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Après  cela  ajoutez-y  beurre  et  un  peu  de  vinaigre. 
Lo   âavis   toi  del  camp  de  mon   vezin   et 
ArnsTA.  al  mea  camp. 

Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  j5. 
Le  fleuve  ôte  du  champ  de  mon  voisin  et  ajoute 
au  mien  champ. 

—  Copuler,  accoupler,  unir. 

Diens  fe  Adam  et  Eva  carnalmen, 
Ses  tôt  peccar,  1'  us  ab  1'  autre  ajustar. 
B.  Carbonel  de  Marseille  ,  Coblas  triadas. 
Dieu  fit  Adam  et  Eve  copuler  charnellement  l'un 
avec  l'autre ,  sans  aucunement  pécher. 

Pney  que  la  tortre  ba  perdut  son  par,  ja- 
luays  no  se  ajusta  ab  autre. 

F.  et  Vert.,  Toi.  q3. 
Après  que  la  tourterelle  a  perdu  son  compagnon  , 
jamais  elle  ne  s'accouple  avec  un  autre. 

ANC,  FR.  Mais  il  dist  que  par  niariaige 
Les  voira  ajuster  ensamble. 

Roman  de  la  Violette,  p.  197. 
CAT.  Esr.  roRT.  Ajustar.  ix.  Aggiustare. 

7.  Ajustament,  ajustamen,  s.  m.,  ajus- 
tement, union,  rapprochement,  as- 
semblage, compagnie. 
Karitatz  non  es  antra  cansa  mais  cars  ajus- 
tament e  cara  nnitatz. 

Al  ajustament  dels  paures  te  fay  bénignes 
e  cortes  e  famillars. 

F.  et  Vert.,  M.  47  et  81. 
Charité  n'est  autre  chose  que  chère  union  et  chère 
unité. 

En  la  compagnie  des  pauvres  fais-toi  doux   et 
poli  et  familier. 

II. 
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Costellatios  verayamen 
Non  es  al  mas  ajustamen 
D'  estelas. 

Brei>.  d'amor,  fol.  32. 
Constellation   vraiment   n'est  autre  chose  qu'as- 
semblage d'étoiles. 

—  Copulation,  accouplement. 

La  castetat  de  las  bestias,  qnenonprocuron 
Inr  ajustamen  pneys  que  an  concenpnt. 
V.etrert.,{ol.g3. 
f^  chasteté  des  bêtes,  qui  ne  recherchent  leur  ac- 
couplement après  qu'elles  ont  conçu. 

Diens  vole  fos  faitz  carnals  ajustamens. 
B.  Carbonel  de  Marseille  ,  Coblas  triadas. 
Dieu  voulut  que  fût  faite  copulation  charnelle. 

ANC.   FR.  P&T  ajoustement  d'autre  branche. 
G.  GlJlABT,  1. 1,  p.  16. 
CAT.    Ajustament.   esp.    Ajustamiento.    port. 
Ajustamento.  it.  Aggiustamento. 

8.  Ajustansa,  s.f.,  compagnie,  rappro- 
chement, rapport,  relation. 

Si  la  luna  sera  en  Tbanro,  fugz  las  ajus- 
tahsas  del  poderos  e  del  panre  yssamen. 

Si  vols   conoysser  las  ajustansas  de  totas 
causas ,  e  d'  omes  e  de  feranas. 

Calendrier  profencal. 
Si  la  lune  sera  dans  le  Taureau  ,   fuis  également 
les  compagnies  du  puissant  et  du  pauvre. 

Si  tu  veux  connaître  les  rapprochements  de  toutes 
choses ,  et  d'hommes  et  de  femmes. 

9.  Ajustaire,   s.  m.,  qui  rapproche, 
arbitre,  conciliateur. 

len  soi  sai  ajustaire 

De  dos  amies  d'nn  veiaire. 

B.  Martin  :  Quan  1'  erba. 
Je  suis  ici  conciliateur  de  deux  amis  d'un  même 
avis. 

IT.  Aggiustatore . 

10.  Ajustadamens,  adv.,  conjointement. 
De  la  compositio  del  raasculi  e  del  femini 

essems  ajustadamens. 

Leys  d'amor  s,  fol.  55. 
De  la  composition  du  masculin  et  du  féminin  en- 
semble coniointement. 

CAT.   Ajustadament.   esp.   Ajustadamente .  it. 
Aggiustatamente . 

1 1 .  Rejostar  ,  v.y  rassembler,  réunir. 
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Kejoston  lor  companlias  quan  jorns  clarzis. 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  3i. 

Rassemblent   leurs    compagnies    quaml    le   jour 
éclain". 
iT.  Raggiustnre. 

JOVE,  adj.,  îat.  juvew.v,  jeune. 
Auta  (le  riqueza  e  jove  d'  ans. 

V.  de  G.  Faidit. 
Hanle  île  richesse  cl  yeune  d'années. 
Nos  JOVE  omne  inenam  fa  lual  jovcnt. 
Poème  sur  Bo'ece. 
^ous  jeunes  liommcs  nieuons  si  mal  jeunesse. 
O  jovB  ,  o  antic. 

P.  Vidal  :  Moût  viu. 
Oa/eiitie,  ou  antique. 

La  grâce,  l'amabilité  des  personnes 
jeunes,  fit  appliquer  au  mot  jove  leurs 
heureuses  qualités;  et  il  signifia  figu- 
rément  : 

Aimable,  gracieux ,  méritant. 

Jove  se  tè  quan  gnaida  son  cors  belh. 
Et  es  jovES  doua  quan  be  s  capdelh. 

Beiitrand  de  Bokn  :  Belli  m'  es  quan. 
Se  maintient  gracieuse   quand   elle  conserve  sa 
personne  belle  ,  et  est  gracieuse  dame  quand  elle  se 
gouverne  bien. 

Quar  yen  n'  esper  a  ver  jove  déport. 
Pons  de  i.A  Gabde  :  Farai  chanson. 
Car  j'espère  en  avoir  gracieux  amusement. 

—  Par  allusion  à  la  frivolité  de  la  jeu- 
nesse :  Étourdi,  irréfléchi. 

Issainen  parlalz  cuiii  si  eratz  mendre, 
Trop  donatz  leu  cosselh  e  jove  entendre. 
Roman  de  Gérard  de  R.ossillon,  fol.  2. 
Également  vous  parlez  comme  si  vous  e'tiez  moin- 
dre (d'âge),  vous  donnez  à  entendre  conseil  fort  le'ger 
cl  irréjlécln. 
CAT.  Jove.  Esr.  Joven.  it.  Giovine,  giovane. 

2 .  .TovENF.T,  adj.  diin.,  jeunot ,  tout  jeune. 
Mal  11  faran  iiig  li  pluzor 
Qa' el  veyran  jotenet,  inescbi. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Pus  de  ciiantar. 
Lui  feront  mal  tous  les  plusieurs  qui  le  verront 
jeunet,  cliélif. 

leu  agnes  bella  domna  e  plazen  , 
JovEHETA  ,  ab  avinens  faissos. 

PiSTOLETA  .  Aratiucs.  Var. 
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Que  j'eusse  belle  dame  et  agréable  ,  yVMne/<t',  avec 
aimables  manières. 
ESP.  Joveuete.  ix.  Giovineito,  giovanetto. 

^,   JOVENIL,  JUVENIL,   udj .  ,    Iat.  JUVENI- 

l/,v,  jiivénil ,  de  jeunesse. 

Y.n  (,-tat  JUVENIL. 

La  coinplexio  jovenii.. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  232  el  8t). 
F.n  â^c  juvénil. 
L.T  complexion /MP-pm/e. 

ANC.  CAT.  Jovenii,  cat.  mod.  bsp.  port.  Juve- 
nil.  IT.  Giovenile,  giovanile. 

4.  .TOVENCEL  ,  JOVENSELH,  S.  111.,  jOUVCn- 

ceaii,  jeune  homme. 

A  Lerins  venc  nn  jovencei,i,z 
Qu'  era  agutz  ricx  et  assas  bellz. 
V .  de  S.  Honorât. 
Vint  à  Lerins  un  jouvenceau  qui  était  tenu  pour 
riche  el  assez  beau. 

Tolz  lo  mons  es  marritz, 

E  plus  li  JOVENSELH. 

Giradd  de  Borneil  :  Lo  doutz  cbantz. 
Tout  lo  monde  est  marri  ,  et  plus  \e%  jouvenceaux . 
ANC.  CAT.  Jovencel.  iv.  Giovincello. 

5.  JovENCELLA  ,  S./.,  jouvencclle,  jeune 
fille. 

Piagra  m  mais  de  Castella 

Una  fresca  jovencella 

Que  d'  aur  rail  cargat  camel. 

P.  Vidal  :  Be  m  pac. 
Me  plairait  plus  une  fraîche  jouvencelle  de  Cas- 
tille  (jue  mille  chameaux  chargés  d'or. 
AKC.  CAT.  Jovencela, 

G.  JOVENT,  JOVEN,  S.  m.,  Iat.  JUVENTH.V, 

jeunesse. 

En  lieis  servir  despenda 
De  bon  cor  tôt  mon  joven. 

Matfre  ERiwENfiAUD  :  Dregz  de. 
A  la  servir  que  je  dépense  de  bon  cœur  toute  ma 
jeunesse. 

—  Fig.  Mérite,  grâce,  amabilité. 
De  JOVENT  eratz  capdels  e  paire. 
Bertrand  de  Bobn  :  Mon  chan. 
H' amabilité  vous  étiez  chef  et  père. 
A  sen  ab  joven  mesclat. 

P.  Vidal  :  A  per  pauc  de. 
Elle  a  sens  mêlé  avec  amabilité. 
Violas,  dansas  e  tanbors 
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E  jovENTS  VOS  fan  compania. 
Un  trol'Ea.dovr  anonyme  :  Seinor  vos  que. 
Violes,  danses  et  tambours  et   grâce  vous    font 
compagnie. 

ANC.  FR. 

Lange-Espée,  son  fllz,  estait  de  heljovent. 
Roman  de  Rou,  v.  2o38. 
De  sa  bïauté,  de  son  jovent. 
Nouf.  rec.defahl.  et  cont.  une,  t.  II,  p.  91. 
ANC.  CAT.  Jovent. 

n.  JovENTUT,  S.  f.,  lat.  juventut^w , 
jeunesse. 
Fols  vielhs  qnî  s  vanta  de  sa  joventct. 
Zii».  de  Sjdrac,  fol.   f02. 
Vieillard  fou  qui  se  vante  de  sa.  jeunesse. 
Si  com  a  cosdumat  en  sa  gran  joventct. 

f^.  de  S.  Honorât. 
Ainsi  comme  il  a  accoutumé  en   sa   grande  y'eu- 
nesse. 

ANC.  FR.  Encores  mieulx  ceulx  de  la  juventute . 

J.  BoucHET,  Triomph.  de  François  \",  (bl.  loS. 

CAT.  Jiivcntnt.  ESP.  Juventtid.  port.  Juveniude, 

iT.  Gioventh,  gioventute,  gioventude . 

8.  JovENTA,  s.f.,  lat.  JUVENTA,  jeunesse. 

Lassa  !  be  plane  ma  joventa, 
Qaar  non  ay  amie  verav. 

Guillaume  d'Altpoul  :  L'  autr'  ier. 
Malheureuse  !  je  plains  Lien  ma  jeunesse,  car  je 
n'ai  pas  ami  vrai. 

ANC.  FR.  Moult  sni  ore  triste  et  dolente 
A  joie  ai  usé  ma  jovente. 
Roman  du  Renart,  t.  II  ,  p.  157. 
Tant  foi  od  lui  en  ma  j'iwente. 

G.  Gaimak,  Poème  d' Hai'eloCj  v.  SgS. 

9.  Rejovenir,  V.,  rajeunir. 

E  m  revit!  e  m  rejovenis. 

R.  Vidal  de  Bezaldln  :  Belh  m'  es. 
Et  me  ravive  et  me  rajeunit. 
Las  animas  rejovenis  e  renovella. 

r.  et  FerL.iiÀ.  i-j  . 
Rajeunit  et  renouvelle  les  âmes. 
ANC.  FR.  Tout  uie  rajoveiiist  li  eors. 

R^oman  delà  Rose,  v.  i3l/|3. 
ANC.   ESP.  Rejuvenir.  it.  Ringiovenire,  ringio- 
vanire. 

JUBILEU,  S.  m.,  lat.  jueileu.v,  jubilé. 
Era  an  de  jubileu  entr'  els  Ebieus. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  128. 
C'était  année  àe  juliilc  parmi  les  Hébreux. 
«AT.  Jubileu.  zsT.  tort.  Juhileo,  it,  Giubbiko, 
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JUELH,  JUEYLL,  s.  m.,  ilu  lat.  loliww, 
ivraie. 

Cent  avetz.. . 

...  del  formea  triât  lo  juelh. 
G.  Magret  :  Ma  dona. 
Bien  vous  avei...  du  froment  trié  Vivraie. 
Loc.         Honorât  tantost  s'a  pensât: 
Aqnest  lo  joeyll  a  semenat. 

F.  de  S.  Honorai. 
Honorât  aussitôt  a  pensé  :  Celui-ci  a  semé  l'ii>raie. 

ANC.   CAT.  Jull.   ESr.  PORT.  Joj-O.   IT.   LogHo. 

JL'L,  JULH,  S.  m.,  lat.  JULiM.?,  juillet. 
Aysso  fo  en  lo  mes  de  jul. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  foi.  ^6. 
Cela  fut  dans  le  mois  Ac  juillet. 

El  mes  de  julh. 

Cat.  dels  apost.  de  Rama,  fol.  igg. 
Au  mois  de  juillet. 

2.  JuLi,  S.  m.,  lat.  JULiwi',  juillet. 

JuLis  es  nomnat  lo  sefes. 

Brev.  d'amor,  fol.  ^7. 
Le  septième  est  nommé  juillet. 

.Vr.  jorns  a  l'intrada  del  mes 
De  JDM. 

Henri  ,  comte  de  Rhodez  :  .Si  fas. 
Six  jours  à  l'entrée  du  mois  de  juillet. 
ESP,  Julio.  PORT.  Juiho.  IT.  LugUo. 

3.  JuLioL  ,  .y.  w,,  juillet. 

So  fo  al  mes  de  .iuliol, 
Gel  que  la  festa  saber  vol. 

F.  de  S.  Alexis. 
Ce  fut  au  mois   de  juillet,  celui  qui  veut  savoir 
la  fête. 
CAT.  Jnlioi. 

JULEP,  S.  m.,  lat.  JULapi'ww,  julep. 
Gansas  infrigidans  ayssi  eura  julep. 

Trad.  d'Alhucasis,  fol.  55. 
Choses  rafraîchissantes  ainsi  comme  julep. 
CAT.  Julep.  ESP.    PORT.    Julepe,  it.  Giidebbe, 
giulebbo. 

JUfllElNT,  S.f.,  lat.  JUMENT«/«,  bête  de 
somme,  bête  de  charge. 
Es  .se  comparât  a  jnMENs,et  es  sefagsem- 
blans  a  las  bestias  que  non  ban  entendeiuen. 
V.  et  Fert.,  fol.  ^. 
Il  s'est  comparé  aux  bctes  de  somme,  et   il  s'est 
fait  semblable  aux  bêtes  qui  n'ont  pas  ciitendcmcnl. 
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Joseph  dix  que  deyssendes 
De  la  JDMENT ,  e  que  l' estaqnes. 
Trad.  d'un  Evang.  apocr. 
Joseph  dit  qu'elle  descendit  de  la  béte  de  sommcj 
et  qu'elle  l'attachât. 

Los  avem  enclaus  coma  jumkits. 
Roman  de  Gerardde  Rossillon,  fol.  106. 
iSous  les  avons  enclos  comme  bêtes  de  charge. 

CAT.  Jument,  anc.  esp.  Jtimento.  esp.  mod,  Ju- 
menta.  port.  Jumento,  jumenta.  it,  Ciu- 
ntento,  giumenta. 

2.  JuMENTiN ,    adj.  ,    de    charge ,    de 
somme. 

Restias  jumentinas. 

Elue,  de  lus  propr.,  fol.  233. 
Bétes  de  somme. 

JUNAR,  JEONAR  ,  V.,  lat.  y'ejuNARe,  jeii- 
ner. 

JuNAR,  far  almornas. 

La  nobla  Leyczon. 
Jeûner,  faire  aumônes. 

Fig.       Ma  bocha  que  jeona 
D'  un  dons  baisar. 

B.  DE  Ventadour  :  Bel  m'  es  quant. 
Ma  Louche  qui/cH/ie  d'un  doux  baiser. 

ESP.  Ayunar.  port.  Jejnar. 

'i.   Dejunar,  V.,  jeûner. 

Bon  es  dejunar,  mas  meils  almorna  donar. 
Trad.  deEcde,  fol.  52. 
Il  est  Lon  ùe  jeûner,  mais  mieux  dedonneraumônc. 
Si 'n  est  segle  no  dejunas, 
L'autre  t  deu  far  espaven. 

P.  Cardinal  :  Jhesum  Grist. 
Si  lu  ne  jeûnes  dans  ce  monde,   l'autre  te  doit 
faire  peur. 

Parc  prés.  Que  no  sias  vist  als  bornes  deju- 

WAKT.S. 

'Trad-  du  N.-Test.,  S.  Mathieu,  ch.  6. 
Que  tu  ne  sois  pas  vu  jeûnant  par  les  hommes. 
CAT.  Dejunar.  it.  Digiunare. 

3.  Dejun,  deju,  adj.,  lat.  ^v.JWus,  qui 
est  à  jeun. 

Ane  Frances  uejus  non  fo  janzens. 
T.  d'Albekt  de  SisTEiioN  ET  DU  MOINE  :  Mon"es. 
Oncqu^s  Français  à  jeun  ne  fut  joyeux. 
Uns  boni  dejus  a  milbor  voluntat. 

L'yhbn:  de  Bataillas,  fol.  222. 
In  lioinnic  à  jeun  a  nicilleuie  volonté'. 
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fig .      No  m  cug  morir  de  joi  uejus. 
Deudes  de  Pr.^des  :  Ab  cor. 
.le  ne  crois  pas  mourir  à  jeun  de  bonheur. 
Loc.  Gent  acnillens  e  de  gaia  semblansa 

Los  trobaretz,  e  dejus  e  disnatz. 
T.  d'Albert  de  Sisteron  et  du  moine  :  Monges. 
Vous   les  trouverez  accueillant  agréablement   et 
d'une  manière  gaie  ,  et  à  jeun  et  repus. 
CAT.  Deju. 

4.  Dejun,  degu  ,  s.  m.,  jeûne. 
Âlmorna  annda  ses   dejon,  e  dejcms   non 

annda  ses  almorna  :  dejuns  e  aimoma  es  do- 

bles  bes. 

Trad.deBède,  fol.  52. 
Aumône  profile  sans  jettne,  et  jeûne  ne  profite  sans 
aumône  :  jeûne  et  aumône  c'est  double  bien. 
Adv.  cornp.  Faitz  lo  li  trair  en  dejdw. 

Deudes  de  Prades,  Auz.  cass. 
Faites-le  lui  arracher  à  jeun. 
Fay  aquel  suzar  en  banh,  en  degu,  per  al- 
cus  jorns. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  4- 
Fais  celui-là  suer  en  bain  ,[à  jeun,  pendant  aucuns 
jours. 
PORT.  Jejiim.  it.  Digiuno. 

5.  Dejuni  ,  .V.  m, ,  jeûne. 

Dieas  comanda  dejdnis  et  abstinencias. 

y.  et  Vert.,  fol.  20. 
Dieu  commande y'eunei  et  abstinences. 

Quatre  dejunis  ordenatz  per  la  Gleyza. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  122. 
Quatre  jeûnes  ordonnés  par  l'Eglise. 
CAT.  Dejuni. 

JUNC,  JONC,  S.  m.,  lat.  junch^,  joue. 
Âlcus  JONCS  tan  grans  que  valo  a  far  naos. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  218. 
Aucuns  joncs  si  grands  qu'ils  sont  bons  à  faire 
barques. 

Secba  '1  joncx  e  '1  glais  e  '1  raus. 

G.  Adhemar  :  Quan  la. 
Le  jonc  et  le  glayeul  et  le  roseau  sèche. 
Meta  i  hom  jonc  e  foeilla  fresca. 

Deudes  de  Prades  ,  Auz.  cass. 
Qu'on  y  mette yonc  et  feuille  fraîche. 

Nég.  expiée.  Car  penedensa  del  adoncx 

No  val  a  l'arma  quatre  joncx. 
FoLQUET  DE  Marseille:  Senher  Dicus. 
Car  pénitence  de  l'alors  ne  vaut  quatre  joncs  à 
l'âme. 

ANC.  FR.   Et  n'ert  pas  jonchië  àejonc. 
Roman  de  Partonopeus  dcBlois,  t.  II  ,  p.  I07- 
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Fors  la  vert  herbe  e  le  junc  freîs. 
B.  DE  Sainte-Maire  ,  Chron.  de  Norm.,  loi.  34- 
CAT.  Jonc.  ESP.  PORT.  JuTico.  iT,  Giunco. 

3.  Joncha,  5./".,  jonchée,  tas. 

Aqai  vïratz  combattre  .m.  chevaliers, 
E  far  JONCHAS  a  .c.  e  a  milliers. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  loi.  5^. 
Là  vous  verriez  combattre  mille   chevaliers  ,  et 
l'aire  Jonchées  k  cents  et  à  milliers. 

3,  JuNCAR,  JONCHAR,  V.,  joDchcr,  ré- 
pandre, semer. 
Le  mot  JONC  s'appliquant  à  une 
grande  famille  de  plantes,  fut  employé 
pour  désigner  les  feuilles  et  les  fleurs 
qu'on  semait  sur  le  passage  des  per- 
sonnes (|u'on  voulait  honorer;  et  jon- 
CAR  signifia  d'abord  jeter  du  jonc,  des 
herbes  ;  puis ,  par  extension  ,  joncher 
de  fleurs ,  et  figurcraent  joncher  de 
morts. 
Fig.  Qai  ses  bauzia 

"Vol  Araor  albergar, 
De  cortesia 
Dea  sa  maison  johcbar. 

M.VRCADnus  :  Lo  vers. 
Qui  sans  triclierie  veut  loger  Amour,  decourtoisie 
àoit  joncher  sa  maison. 

Part.  pas. 
En  brieu  veirem  camps  joncatz  de  qnartiers 
D'  elins  e  iV  escatz  e  de  brans  e  d'  arsos. 

Bertrand  de  Born  :  Miez  siiventes. 
En  peu  nous  verrons  clianipsyon<'/ie5  de  quartiers 
de  heaumes  et  d'e'cus  et  de  glaives  et  d'arçons. 
Lai  ac  tant  Frances  morfz  e  desglaziatz, 
Qa'el camps  e  la  ribeira  n'es  vermelbs  e  juncatz. 
Guillaume  de  Tudela. 
Là  eut  tant  de  Français  morts  et  égorge's,  que  le 
cbamp  et  le  rivage  en  est  vermeil  et  jonthé. 

ANC.  FR.  Cam  fa  sempres  H  chans  yV/ncAer 

De  bras,  de  testes,  e  de  piez. 
B.  DE  Sainte-Maure  ,  Chron.  de  Nom.,  fol.  28. 
PORT.  Juncar.  it.  Giuncare. 

l\.  Enjoncar,  r».,  joncher. 

De  flors  1'  enjonchon  la  via. 
Un  troubadour  anonvme  :  Scinor  vos  que. 
De  fleurs  lui  jonchent  la  voie. 
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Part.  pas.  Dels  mortz  e  dels  nafratz  es  lo  camp 
enjoncatz. 
Roman  de  Fierabras,  y.  4/^- 
Des  morts  et  des  blesses  est  le  cliamp yom/je. 
Y  mori  tanta  gent  que  tota  la  ciutat  n' era 

ENJOKCADA. 

Hist.  abr.  de  la  Bible,  loi.  4t>. 
11    y    mourut   tant  de  gcnt    que  toute  la  cité  en 
était  jonchée. 
cat.  Enjoncar. 

JUNH,  S.  m.,  lat.  j  un /«.y,  juin. 
Lo  mes  de  junh  es  lo  seizes. 

lirev.  d' amor,  fol.  47- 
Le  mois  lie  juin  est  le  sixième. 
El  mes  de  juNa  issen. 

G.  RiQUiER  :  Sitôt  s'  es  grans. 
Au  mois  àe  juin  sortant. 
ANC.  FR.  Che  fa  en  j'iin  que  H  jor  furent  giant. 
Roman  de  Guillaume  au  cort  nez. 
J'altendy  donc  la  lîn  dn  moys  de  jiin. 
3.  BoucHET,  Triomph.  de  François  l",  fol.  2. 
CkT.Junjr.  ESP.  Jitnio.  port.  Junho.  it.  Giugno. 

JUNHER  ,     JONHER  ,     JONGER  ,     JOKJER  , 
JOINHER  ,  JOINONER,  V..,  lat.   JUNgT.RC, 

joindre,  unir,  lier. 

Lai  JUNH  mas  mas,  e  lai  estan  aclis. 

Petrols  :  Si  ben  sui. 
Là  je  joins  mes  mains,  et  là  je  reste  incliné. 
Lai  joiNG  mas  mas  per  hom  esdevenir. 
R.  Jordan,  vie.  de  S.  Antonin  :  Vas  vos  soplei . 
Là  je  joins  mes  mains  pour  devenir  bomme-Iige. 
Fig.  Fin'  amors  junh  e  lia 

Dos  cors  de  loubdan  pais. 

Peyroi-s  :  Quoras  ((ue  m  fezes. 
Pur  amouryoïX  et  île  deux  cceurs  de  lointain  pays. 
Dir  a  levs  a  cui  pretz  se  jonb. 

Rambaud  d'Orange  :  Un  vers. 
Dire  à  celle  à  cjui  mérite  se  joint. 

"Vertaz  no  si  pot  jonjer...  ab  raessonja. 

Trnd.  de  Bide,  fol.  44- 
Vérité  ne  se  j>ea\.  joindre...  à  mensonge. 

—  Se  rencontrer,  s'aborder,  s'assaillir. 

Aqni  JONGO  Bergonh  e  Berner. 

Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  80. 
Là  Pal^^ent  Bourguignons  et  Berrichons. 
Parc.  prés.  Pietat    es  jonhens  coma  bon  ba- 
tum  de  que  hom  fay  los  mnrs  sarrazînesc. 
F",  et  Fert.,  fol.  44- 
Lapiélé  Cil  joignante  comme  le  bon  mastic  avec 
quoi  on  fait  les  murs  sarrasins. 
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Snbstantiv.  El  joinheyns,  segon  valor, 
Deu  voler  a  son  jonhedor 
Las  armas  seniblans  qe  el  lia. 
B.  Cardonel  de  Marseille  ,  Coblas  triadas. 
L' assaillant j  selon  valeur,  doit  vouloir  à  sou  ad- 
versaire les  armes  semblables  (à  celles)  qu'il  a. 
Part.  pas. 

Si  es  mes  cors  en  vos  joinhz  et  aders. 

Arnaud  de  Marueil  :  L'ensenliamcnti. 
Tellement  mon  cœur  esl  Joint  et  attaché  en  vous. 
I''is,  de  genolbs,  mas  jontas  humilmen. 
Pons  de  Capdueil  :  Us  gais. 
Fulèîc  ,  à  genoux  ,  mains  jointes  humblement. 

—  Enjoint. 

La  tuesara  que  Inr  es  JUNTHi  en  lur  pene- 
densa  per  Inr  coffossor. 

y.  et  Vert.,  fol.  21. 

La  règle  qui  leur  est  enjointe  eu  leur  pe'nitence 
par  leur  confesseur. 
CAT.  Jiinjer,  junyir.  it.  Giugnere. 

2.  JUNCTURA,  JUNHTURA  ,  S.  f.,  lat.  JUNC- 

TURA,  jointure. 
Per  totas  las  junctcras  dels  membres. 

Libre  de  Tindal. 
Par  toutes  \es  jointures  des  membres. 
La  femna ,  cant  vol  efantar,  las  junhturas 
li  alargo  la  nna  de  1'  antra. 

Lif.  de  Sjdrac,  fol.  26. 
La   femme  ,   quand  elle  veut  enfanter,  les  join- 
tures lui  élargissent  l'une  de  l'autre. 

CAT.  ESP.  roRT.  Jtmttira.  it.  Ghintura. 

3.  JuNTA,  JONTA  ,  i'.  f.,  jointurc  ,  jonc- 
tion. 

Si  acordon  totz  sus  la  jitkta  de  la  rnmpe- 
dura. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  2«  p.  ,ch.  1. 
S'accordent  lous  sur  W  jonction  de  la  rupture. 

—  Assemblée ,  junte. 

Si  '!  temps  anticx  qn'om  solia  prezar 
Chans ,  e  niandar  cortz  ,  jdntas  e  torneys. 
Servebi  de  Girone  :  S' ieu  fos. 
Si  au  temps  antique  où  on  soûlait  priser  chants , 
el  convoquer  cours  ,  juntes  et  tournois. 
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—  Rencontre,  choc. 

Fai  lanfa  jonta  , 
Que  l'est  fai  descofir. 
Rasidal'd  de  Vaqueiras  :  Truan  mala. 
Fait  si  grand  choc,  qu'elle  fait  déconfirc  l'armcc. 
CAT.  Esr.  roRT  Jiintn.  it.  Giiintn. 
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4.  Jonhedor,  s.  m.,  adversaire,  agres- 
seur. 

El  joinhevns,  segon  valor, 
Dell  voler  a  son  jonhedor 
Las  armas  semblans  qe  el  ha. 
B.  Carbonel  de  Marseille  ,  Coblas  triadas. 
L'assaillant,  selon  valeur,  doit  vouloir  à  son  ad- 
versaire les  armes  semblables  (à  celles)  qu'il  a. 

5.  Adjunct,  s.  m.,  adjoint. 

L'  adjunct  no  pot  procedir...  sens  lo  com- 

missari. 

Fors  de  Béarn,  p.   1081. 
L'adjoint  ne  peut  procéder...  sans  le  commissaire. 
CAT.  Adjunt.  ESP.  PORT.  Adjunto.  it,  Aggiiinto. 

6.  Adjunctio,  adjonction,  s.f.,  lat. 
ADJUNCTioNew,  adjouctiou,  Ggure  de 
rhétorique. 

Adjdnctio   est,    qnnm   verbum  ,  qno   res 

coiiiprehenditnr,  non  inteiponinius,   sed   ant 

primum,  aut  postremum  collocamus.  Primum 

hoc  pae(o  :  «  Dellorescit  formae  dignitas    aut 

niorbo,  aut  vetnstate.  m  Postremnm  sic  :  «  Aut 

tuoibo,   aut  vetustate  formae  dignitas  deflo- 

rescit.  » 

ylucl.  PiJietor.  ad  Uerenn.,  IV,  2'. 

Adjunctios   ajusta  diversas  dansas  ab   .r, 
verb  pauzat  en  lo  comensamen  o  en  la  fi. 

Leys  d'amors ,  fol.  1^6. 

\J adjonction  ajoute  diverses  clauses  avec  un  verbe 
placé  au  coriimenceraent  ou  à  la  fin. 

—  Terme  de  p.ilais. 
De  son  ad.'onction. 

Fors  de  Bcarn,  p.  1081. 
De  son  adjonction. 

IT.  Agghitizione. 
7.    CONJUNGEK,    CONJONGNER  ,    CONJOIN- 

GNER,  V.,  lat.  CONJUNGER^,  conjoindre, 

réunir,  contracter. 

Non  pot  C'ONJUNGER  aquela  teneson  qu'  el 
fetz  segneutre  lo  plait. 

Trad.  du  Code  deJustinien,  fol.  21. 

Ne  peut  pas  conjoindre  celte  tenure  qu'il  fit  après 
le  plaid. 

Garda  que  unqua  non  conjongnas  amicitia. 

CoNJOiKGNER  se  a  Hiernsalem. 

Doctrine  des  Vaudots. 

Garde  que  jamais  tu  ne  contractes  aniitié. 

Se  réunir  à  Jérusalem. 
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Part.  pas.  Haa  paucas  dens  et  claras  o  no  be 

CONJCNCTAS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  43. 
Ont  petites  dents  et  claires  ou  non  bien  réunies. 
iT.  Congiugnere, 

8.  CONJUNCTIU,  S.  m.,    lat.    cowjuncti- 
Mis,  conjonctif ,  terme  de  grammaire. 
CoNJUNCTius  es,  quar  ajastâ  doas  razos  en- 
sens. 

Grnmm.  provenr. 
Est  conjonctif,  parce  qu'il  unit  deux  raisonne- 
ments ensemble. 

ESP.  Conjuntivo.  port.    CoKJunctU>o.   it.  Con- 
giuntivo. 

ç).  CoNJCNTAMEN,  adi'..  Conjointement. 
CoNJCNTAMEN  O  devisidamen. 

TU.  de  13^3.  Do.vt,  t.  CXXV,  fol.  67. 
Conjointement  ou  séparément. 
IT.  Conginntamente . 

10.  CONJUNCTIO,   CONJUNCCIO,  S.f.,  lat. 

coNJUNCTio,    conjonction,  jonction, 

réunion. 

La  CONJUNCTIO  e  la  separatio. 

Trnd.  d'Albucusis,  fol.  I. 
La  réunion  et  la  se'paralion. 

—  Terme  d'astronomie. 

La  coNJDNCcio  de  las  planetas. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  ti3. 
La  conjonction  des  planètes. 

Qiian  si  fay  lui-  conjunctios. 

Bref,  d'amor,  fol.  3l. 
Quand  se  fait  leur  conjonction. 

—  Terme  de  grammaire. 

Cojhnctio  esapellada,  qnar  ajasta  l'un  mot 
al  antre. 

Gramm.  provenç. 
Est  appelée  conjonction,  parce  qu'elle   unit  un 
mot  à  l'autre. 
Donc,  doncas,  son  conjunctios  conclazivas. 

Lejs  d'amors,  loi.  10 1. 
Donc  ,  alors,  sont  conjonctions  coiiclusives. 
CAT.  Conjuncciô .  esp.  Conjiincion,  port.  Con- 
jiincào.  IT.  Congiunzione. 

11.  Desjonher,  dejonher,  V.,  lat.  dis- 
jON^Re,  disjoindre. 

Pueis  ponli 
SI  qn'  el  carros  desjonh. 
Raimbatjd  de  Vaqueiras  :  Truan  mala. 
Puis  elle  s'efforce  tellement  qu'elle  disjoint  le  char. 
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Mas  a  las  vetz  quan  si  dejonh  , 
Qae  s'  espan  defors  e  dédis. 
Guillaume  de  Cabestaing  :  Ar  vey  qu'  cm. 
Mais  par  fois  quand  il  se  disjoint,  qu'il  se  répand 
dehors  et  dedans. 

ASC  ER.  Le  doc  de  Bourgongne  estoit  d'eux 
desjoinct,  et  rallié  avecques  les  François. 

MONSTRELET,   t.  II,   fol.    \2'.\. 

ANC.  CAT.  Disjunyr.  cat.  mod.  Desjunyir.  it, 
Disgiugnere. 

12.  DisjUNCTiu,  adj.,  lat.  disjunctivw.t, 
disjonctif,  qui  désunit. 
Calor  al)  siccitat  es  trop  disjunctiva. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  270. 
Clialeur  avec  séclieresse  est  très  disjonclive. 

—  Terme  de  grammaire. 
Subst.  Las  aufras  disjunctivas,  si  en  m  o,  ni. 
Gramm.  promène. 
Les  autres  disjonctives,  ainsi  comme  ou,  et. 
ANC.   CAT.    Desjitnctiu.    cat.    mod.   Disj'nnctiu. 
ESP.   Disjiintivo.  port.  Disjiinùvo.  it.  Dis- 
giuntivo. 

i3.  Enjonger,   enjunher,  V.,  lat.  in- 
JUNGER^,  enjoindre,  ordonner. 
IcD  ENJONC  que  la  regina,  molber  mîa,  tofas 

aqnestas  causas...  lauze  ,  conferiue. 

Statuts  de  Montpellier,  de  l2o4- 
y ordonne  que  la  reine ,   ma  femme  ,  toutes  ces 

choses...  approuve,  confirme. 

Part. pas.  Penitencia  non  ai  tenguda  ni  ser- 
vada  ,  en  aichi  com  hom  la  m'avia  esjun- 
tha  inantas  ves. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  171. 
Je  n'ai  tenu  ni  observé  pénilence,  ainsi  comme  on 
me  l'avait  enjointe  maintes  fois. 

14.  lNJUNCTIOW^.y./,  lat.  injunction<?w, 
injonction. 

Injunction,  citacion  et  inandament. 

Tit.  de  1373.  DoAT,  t.  CXXV,  fol.  68. 
Injonction,  citation  et  ordre. 

ANC.  CAT.  Injuncio. 

15.  SuBJUNCTiu,  s.  m.,  lat.  subjuivcti- 
\iis,  subjonctif,  terme  de  grammaire. 

Podon  esser  dichas  del  subjunctiu. 

Tant  al  prepositiu  orde  qaant  al  subjcnctiu, 

Lejrs  d'amors,  fol.  toi. 
Elles  peuvent  être  dites  du  subjonctif. 
Tant  à  l'ordre  prépositif  qu'au  subjonctif. 
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CAT.  Stibjunctiu.    f.sp.   pobt.   Subjuntivo.    iT. 
Subiuntivo,  Soggiuntivo  ■ 

16.  JuN,  S.  m.,  du  lat.  jvsctus,  joug. 
El  Jcs  acoblar. 
Bestia  es  que  hora  no  pot  doindar  a  jcn 

portar. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  2^0. 

Accoupter  aajoitg. 

C'est  une  bête  qu'on  ne  peut  dompter  à  porter 
joug. 

17.  Jo,  S.  m.,  lat.  ivgum,  joug. 

Lo  bnoa...  met  hom  al  jo,   e   dona  li   de 

r  affulon. 

r.  et  Verl.,  fol.  77. 

Le  bœuf...  on  (le)  met  au  joug,  et  ou  lui  donne 

de  Vaiguillon. 

J09  e  régna. 

Trad.  de  Bede ,  fol.  74. 
Jou^  et  rêne. 
Fig.  Lo  mens  jos  es  snaas,  e  '1  mens  fais  es  lens. 
Trad.duN.-Test.,  S.  Mathieu,  ch.  11. 
Le  mien  joug  est  doux  ,  et  le  mien  fais  est  le'ger. 

CAT.  Joil.  ESP.    YugO,   PORT.  JltgO.  IT.   G'iOgO. 

18.  CONJUGATIO,    CONJUGAZO  ,    S.  f.,    lat. 

coNJUGATio  ,  conjugaison  ,  terme  de 
grammaire. 
CoNJCGATios  non    es  aïs    sino   decliuatios 

del  verb. 

Lejs  d'amors,  fol.  67. 
Conjugaison  n'est  autre  chose  sinon  de'clinaison 
du  verbe. 

La  pi'iiiia  conjcgazo. 

Gramm.  provenç. 
La  première  conjugaison. 
CAT.  Conjugaciô.  v.'iV.  Conjugacion.voTi.'r.  Con- 
jugacào.  IT.  Conjugazione. 

ig.  Conjugal,  adj.,   lat.   coNJUGAU.y, 
conjugal. 
Lor  amor  sembla  conjugal. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  iSg. 
Leur  amour  semble  conjugal. 
CAT.    ESP.    PORT.    Conjugal.    IT.    Congiugale , 
coniitgale. 

20.  SUBJUGACION,   s./.,  lat.   SUBJUGATIO- 

sem,  asservissement. 

Els  nos  metran  en  gran  subjugacion. 

Nist.  abr.  de  la  Bible,  fol.  35. 
Ils  nous  mettront  en  grand  asservissement. 
IT.  Soggiogazione . 
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ai.  SuBJUGAR,  v.y  lat.  scBJUGARe,  sub- 
juguer, mettre  sous  le  joug. 

"Ven  per  assetjar 
La  vila  de  Rhodes,  e  vol  la  scbjugar. 
Frag.  d'une  trad.  de  la  V.  de  S.  Amant. 
Vint  pour  assie'ger  la  ville  de  Rhodez  ,  et  voulut 
la  subjuguer. 

Part.  pas.  De  Farao,  que  ns  ténia  sobjogatz. 
Passio  de  Maria. 
De  Pharaon  ,  qui  vous  tenait  subjugués. 

CAT.  ESP.  PORT.  Subjugar.  it.  Soggiogare. 

JUNIERT,  .V.  m.,  lat.  juni/>er«j,  gené- 
vrier. 
Rams  d'  api  et  juniert. 

Coll.  de  remèd.  en  provençal. 
Rameau  d'ache  et  de  genévrier. 

JUPA,  s.f.,  jupe,  cotte,  pourpoint. 
Sai  far  jupas  e  jupelhs. 

Raimond  d'Avegnon  :  Sirvens  suy. 
Je  sais  dire  jupes  et  jupons. 

Ane  l'entresenh  faitz  ab  benda 
De  la  JUPA  del  rey  d' armar, 
Qae  ilb  baillet,  no  lo  poc  guizar. 
Bertrand  de  Born  :  Quan  vey  pels. 
Oncques  l'enseigne  qu'il  lui  donna ,  faite  avec  une 
bandedupourpoiVif  du  roi  d'armes,  ne  le  put  diriger. 
CAT.  Jupa. 

2.  JuPELH,  S.  m.,  jupon. 

Sal  far  japas  e  jupelhs. 

Raimond  d'Avignon  :  Sirvens  suy. 
Je  sais  faire  jupes  et  jupons. 
ANC.  fr.   Un  juppel  que  avoil   vestn  icellai 
Pierre. 
Lett.  de  rém.  de  14^8.  Carpentier,  t.  II,  col.  gSS. 

?> .  Jupon  ,  jupio  ,  s.  m.,  jupon ,  tunique. 
Gastan  o  affolan  jupons  o  antres  obratges. 
Ord.  des  R.  de  Fr.,  1462,  t.  XV,  p.  476. 
Gâtant  ou  détériorant  tuniques  ou  autres  ouvrages. 
So  de  vermelh  pâli  lor  jopio. 
Romande  Gérard  de  Rossillon,  fol.  3. 
Sont  de  drap  de  soie  vermeil  leurs  tuniques. 
ESP.  Jubon.  PORT.  GibSo.  it.  Gitibbone. 

4.  JupiER,  S.  m.,  jupier,  qui  fait  des 
jupes. 

A  JUPiERS,  lo  portai. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  44- 
Aux  jupierSj  le  portail. 
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JUPITER,  s.  m.,  lat.  Jupiter  ,  Jupiter, 
planète. 

Jupiter,  segon  planefas. 

Brev.  d'amor,  fol.  3o. 
Jupiter,  seconde  planète. 
La  seconda  planefa  a  nom  Jupiter. 

Lw.  de  Sydrac  ,  fol.  53. 
La  seconde  planète  a  nom  Jupiter. 

CA.T.  ESP.  PORT.  Jupiter. 

JUR,  s.  m.,  lat.  ivRame/itii/n,  serment. 
Pus  Ventedorn  e  Comborn  e  Segnr 
E  Torena  e  Monfoit  e  Guordon 
Au  fag  acort  ab  Peiregorc  e  jur. 
Bertrand  de  Born  :  Pus  Ventedorn. 
Puisque  Ventadour  et  Comborn  et   Ségur  et  Tu- 
renne  et  Montfort  et  Gourdon  ont  fait  accord  avec 
Périgord  et  serment. 

Poîs  ment  sos  .iurs. 
R.\i.MOND  DE  MiRAVAL  :  Contr'  amor. 
Puisqu'elle  deraent  ses  serments. 

CAT.   ANC.  ESP.    POllT.  JurCl. 

2.  JUR.iMENT,   JIJR.\MEN,    .<>.    m.,    lat,    JU- 

RXTaT.STum,  serment. 
JuRAMENTS  dc  fidelitat. 
Tit.  de  1468.  Hist.  de  Languedoc,  l.V,  pr.,  col.  3;. 
Serments  de  Bdélite'. 
Âpres  lo  sobre  dig  jdramen  fag. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  127. 
Après  le  susdit  serment  iait. 
Si  vol  gardar  sa  fidelitat  ni  son  juramen. 

L'Arbre  de  Batalkas,  fol.  79. 
S'il  veut  garder  sa  fidélité  et  son  serment. 

CAT.  Jiiramenc   esp.  port.  Juramento.  it.  Giu- 
ramento. 

3.  JURAIRE,   ,1UR.\^D0R  ,   .9.    1)1.,   lat.    3URA- 

TOR ,  jureur,  blasphémateur. 

Jurayres  de  Dieu  e  dels  sans 

Lejs  d'amors,  fol .  37 . 
Jureurs  de  Dieu  et  des  saints. 
Adjectiv.  So  son  fais  jntges  raubador, 
Fais,  molheratz  e  jurador. 

Marcabrus  :  Pus  mos  coratge. 
Ce  sont   faux  juges  voleurs ,  faux  ,  efféminés  et 
blasphémateurs . 

Honi  JURAIRE  es  pies  de  felonia. 

Trad.  de  Bède,  fol.  Sg. 
Hommey'ureu;'  est  plein  de  félonie. 

CAT.  ESP.  PORT.  Jurador.  it,  Giuratore. 
II. 
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[y.  JtrR.\T,  S.  m.,  lat.  juratm.î,  jurât ,  ad- 
ministrateur municipal, 

Senhors  juratz  tenens  jurada  en  la  devra 
maison. 

Usatge  de  far  jurats. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  i4ti3  ,  t.  XV,  p.  ^77  et  63^. 
Seigneurs  jurats  tenant  jurade  en  ladite  maison. 
Usage  de  faire  des  jurats. 
CAT.  Jurât.  F.sp.  PORT.  Jurado.  it.  Guirato. 

5.  Jurada,   s.  /.  ,  jurade,   assemblée, 
réunion  de  jurats. 

No    ansan    far   .iurada...   al   prejudici    del 

senhor. 

Charte  de  Gréalou,  p.  108. 
N'osent  faire  yurarfe...  au  préjudice  du  seigneur. 
Nos  ,  sotz  raayer  et  juratz  sas  deytz,  en  jd-. 
KADA  estans,...  fasem  las  ordonnansas. 

Ord.  des  R.  de  Fr.,  1462 ,  t.  XV,  p.  475. 
Nous,  .sous-maire  et  jurats  susdits,  étant  en  ju- 
rade,... faisons  les  ordonnances. 

6.  JuR.ATiu  ,   adj'.,   lat.  jvrativus ,  qui 
sert  à  jurer,  affirmatif. 

Jurativas  ,  coma  :  Certas,  veramen. 

Leys  d'amors,  fol.  99. 
Affirmatives ,  comme  :  Certes  ,  vraiment. 

7.  JuRATORY,  (idj.,  lat.  JURATORiH.»,  ju- 
ra toire. 

.\h  caution  juratory. 

Fors  de  Béarn,  p.  1087. 
Avec  cautionyHra/oj're. 

8.  JuRAR,  V.,  lat.  juRARe,  jurer,   pro- 
mettre. 

leU  li  JURARIA, 

Per  lieys  e  per  ma  fe, 
Qn'  el  bes  que  m  faria 
No  fos  sanbatz  per  me. 
B.  DE  Ventadour  :  Lanquan  vey. 
Je  lui  jurerais,  par  elle  et  par  ma   foi ,  que  le 
Lien  qu'elle  me  ferait  ne  serait  divulgué  par  moi. 
JuRERO  la  movt  de  Sydrac. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  6'. 
Jurèrent  la  mort  de  Sydrac. 

—  Fiancer. 

Avia  una   mont  bella  filla...   la  quai   avia 
faita  juRAR  En  Ricbartz  a  'N  Ugo  lo  Brun. 
V.  de  Bertrand  de  Born  lejils. 
Avait  une  moult  Lelle  fille...  laquelle  le  seigneur 
Richard  avait   {-^xX. fiancer  au  seigneur   Hugues  le 
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—  Prêter  serment. 

Jdrar  non  es  antra  cauza  mays  trayre  Dieu^ 

en  teslimoni. 

V.  et  Vert.,  fol.  2.!\. 
Jurer  n'csl  autre  cliose  que  prendre  Dieu  à  te'inoin. 

l.oc.  Jura  contra  sa  conciencia. 

V.  et  rert.,  fol.  2. 
Jure  contre  sa  conscience. 
JuRAN,..  en  las  raas,  etc. 
Tu.  de  1378.  Hist.  de  Languedoc,  t.  IV.  jir.  , 


col.  35(j. 


Jurent...  entre  les  mains  ,  etc. 


—  Faire  des  jurements. 

Blasfemar  e  jorar  de  Dien. 

F.  et  Fert.,  fol.  17. 
Blasplie'mer  et  jurer  de  Dieu. 
Juron  e  renegon,  e  jogon  a  très  datz. 
P.  Cardinal  :  Un  estribot. 
Jurent  et  renient  ,  et  jouent  à  trois  dés. 

—  Conjurer,  se  liguer. 

El  vescoms  de  "Ventedorn  e  '1  vescoms  de 
Comborn...  e '1  vescoms  de  Torena  se  jure- 
RON  ab  lo  comte  de  Peiregors. 

f^.  de  Bertrand  de  Born. 
Le  vicorate  de  Ventadoiir  et  le  vicomte  de  Com- 
born....   et   le   vicomte    de    Turenne    se    lignèrent 
a^ecle  comte  de  Périgord. 
Fig,  Deslialtatz  si  jura 

Contra  Lialeza. 

P.  Cabdinai.  :  Falsedatz. 
Déloyauté  se  ligue  contre  Loyauté. 

—  Part.  pas.  Jiin'' ,  lié   par  serment, 
fiancé,  feiidataire,  vassal. 

E'I  coms  d' Engolesma  1' avia  jurada  la 
fîlla  a  moiller,  e  recebut  per  fîll. 

f^.  de  Bertrand  de  Born  le  fils. 
Kl  le  comte  d'Angoulême  lui  3L\ailJtancé  la  fille 
pour  femme  ,  et  (  l'avait)  reçu  pour  fils. 
Sos  homs  plevitz  e  juratz. 
Alphonse  JI  ,  roi  d'Aragon  :  Per  mantas. 
Son  liomme  engagé  et  lié  par  serment. 
Substantiv.  Ane  no  fui  vostre  juratz. 

Le  Dauvhin  d'Auvergne  :  Rey  pois. 
Oucques  je  ne  fus  votre  vassal. 

CAT.  F.sp.  port.  Jurar.  it.  Giurare. 

9.  CoNJUR,  S.   m.,  supplication,  invo- 
cation. 

Mas  no  m  valon  precx.  ni  conjur  , 
.Si  Merces  no  la  m  conjara. 

Df.udes  de  Prudes  ;  De  lai  on 
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Mais  ne  me  valent  prière  ni  supplicatioHj  si  Merci 
ne  nie  la  supplie  pas. 

—  Conjuration,  enchantement. 

Venc  al  us  de  la  cambra,  si  la  trobel  tancada. 
Et  a  dit  son  conjur  ;  tota  s'  es  desferroada. 
Roman  de  Fierabras,\.  2760. 
Vint  à  la  porte  de  la  cbarabre ,   il  la  trouva  fer- 
mée ,  et  il  a  dit  sa  conjuration'  elle  s'est  toute  ou- 
verte. 

Qiian  r  encantaire  la  vol  gitar  de  sa  fobia 
ab  sos  CONJURS. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  238. 
Quand  l'enchanteur  veut  la  chasser  de  sa  retraite 
avec  ses  conjurations. 
«;at,  Conjur.  esp.  Conjura. 

10.  Conjuration ,  .y.  y.,   lat.   comcra- 
Tiosem,  conjuration,  enchantement. 

En  nigromantia,  conjurations. 

La  Confessio. 
En  nécromancie,  enchantements. 
CAT.  Conjuraciô.  esp.  Conjuracion.  port.  Con- 
jiiracào.  it.  Congiiirazione. 

1 1.  CoNJURADOR,  S.  m.,  cnchanteur. 
Adject.  Alcn  dels  Jiiziens  conjuradors...  assa- 

jeron  de  gitar  orres  esperitz. 

Trad.  des  Actes  des  apôtres j  ch.  19. 
Quelques  uns  des  Juifs  enchanteurs...  essayèrent 
do  chasser  les  esprits  immondes. 

ESP.  Conjurador .  it.  Congiuratore. 

12.  CONJURAR,  ÎJ.,    lat.    CONJURARf,    COU- 

jurcr,  supplier. 

Ans  qnan  la  prec,  me  semon  et  m  conjura 

Que  m  lays  de  lieys. 

G.  Faidit  :  Molt  a  pugnat. 
Mais  quand  je  la  prie  ,  elle  me  somme  et  me  con- 
jure que  je  m'éloigne  d'elle. 

Poeis  dis  l'evesque,  conjuran 
Lo  fiih  de  Dieu  e  demandan  : 
«  leu  te  coNJURi,  per  Dien  men. 
Que  m  diguas  si  es  filh  de  Dieu.  » 
Brev.  d'amor,  fol.  i63. 
Puis   le  pontife  ,  conjurant  et  interrogeant  le  fils 
de  Dieu ,  dit  :  «  Je  te  conjure,  par  mon  Dieu ,  que 
tu  me  dises  si  tu  es  fils  de  Dieu.  » 

Car  frayres,  conjuri  vos  qne...  vos  abslengas. 
V.  et  Vert.,  fol.  io3. 

Chers  frères,  je  vous  conjure  que...    vous  vous 
absteniez. 
c.vt.  Esr.  port.  Conjurar.  it.  Congitirare. 
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i3.  EscoNJURAR,  V.,  conjurer,  supplier. 

Ans  fag  on  plas  I'esconjura. 

Gui  d'Uisel  :  L'autre  jorn. 
Mais  elle  fuit  où  plus  il  la  supplie. 

—  Faire  des  conjurations. 

Lo  traval  que  avia  mes  1'  an  passât  per  es- 
coMJURAR  lo  temps. 

Tit.  de  1498.  UoAT,  t.  CXXVII,  fol.  268. 
La  peine  qu'il  avait  mise  l'an  passé  pour  conjurer 
le  temps. 

AMC.    FR.  La  veoe  et   le  ressentiment  de  nos 
propres  maux  ne  nous  peut  esmouvoir  à 
escotijurer  cesie  tempeste. 
Camus  de  Belley.  Diversités j  t.  H  ,  fol.  3^7. 
PORT.  Esconjurar.  ix.  Scongiurare. 

14.  Abjurament,  s.    m.,    abjuration, 
renonciation. 

Mas  aquest  abjurament. 

Trad.  de  l'Epit.  de  S.  Paul  aux  Hébreux. 
Mais  celte  abjuration. 

—  Délaissement,  terme  de  jurisprudence. 
Aqaest  absolvement  et  aquest  abjurament. 

Tit.  de  1277.  DoAT,  t.  CVH ,  fol.  6. 
Cette  de'charge  et  ce  délaissement. 

i5.  Perjur,  s.  m.,  lat.  perjur/hw,  par- 
jure. 

No  tem...  PERjURs  fais, 
E  viu  de  raubaria. 
Bertrand  d'Allamanon  :  Del  arcivesque. 
Ne  craint...  les  faux  parjures,  et  vil  de  vol. 

i6.  Perjuri,  s,  m.,   lat.   perjuriw/tî, 
parjure. 

Fan  PERjURis  e  grans  tracios. 

Poème  sur  Boèce. 
Font  parjures  et  grandes  trahisons. 
Nos  chazem  el  crîra  de  perjuri. 

Trad.  de  B'ede,  fol.  Sg. 
Nous  tombons  au  crime  de  parjure. 
cxT.  Perjuri.  esp.  port.  Perj'urio.  it.  Pergiuro. 
pergiurio. 

17.  Perjuria,  s.f.,  parjure. 
No  ra  plalz  perjuria 
Ni  nnlh  raalvatz  perchatz. 
T.  DE  J.  Lag-  et  d'Ebles  :  Qui  vos  dara. 
ISe  me  plaît  parjure  ni  nul  mauvais  profit. 
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18.  P 


ERJURAMENT,   V.    TH.,   parjUTC. 


Si  lo  vol  accnsar  de  pebjurament. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  2!^o. 
Si  le  veut  accuser  de  parjure. 

19.  Perjur,  adj.,  lat.  perjurm.?,  par- 
jure. 

E  'n  Tolza  '1  tenon  per  perjur. 

Bertrand  de  Born  :  Pois  lo  gens. 
Et  dans  Toulouse  le  tiennent  pour  parjure. 
Stibstantiv.  Li  perjur,  H  blasmador. 

Liv.  de  Sjdrac,  fol.  98. 
Les  parjures,  les  blasphémateurs. 
ANC.  FR.  Et  se  j'en  soi parj'urs  à  escieni. 

Le  Roi  de  Navarre,  cL.  17. 
Aurunt  esté  vers  tei  parjur. 
B.  de  SaiNTE-MacRE  ,  Chron.  de  ]\loriu.,  fol.  63. 
CAT.  Perjur.  esp.  port.  Perjuro.  iT.Spergiiiro. 

20.  Perjurar  ,  1».,  lat.  PERJURARc,  pnr- 
jurer. 

Ar  an  melhnrat  lur  afar 
De  mentir  et  de  perjurar. 

P.  Cardinal:  Un  décret. 
Maintenant  ont  amélioré  leur  afl'aire  du  mentir  et 
du  parjurer. 

Mas  per  ren  que  sia  , 
Yen  no  m  perjuraria. 
T.  DE  J.  Lag  et  d'Ebles  :  Qui  vos  dai-a. 
Mais  pour  rien  qui  soit,  je  ne  me  parjurerais. 
Part.  pas.  "Vas  mi  son  per.iurat 
Trei  palazi. 
Bertrand  de  Born  :  Ges  no  m. 
Envers  moi  sont  parjures  trois  palatins. 
Vo.stra  fes 
Qn'  avetz  cent  vetz  per  aver  perjurada. 
T.  d'Albert  marquis  et  de  Rambaud  de  Vaquei- 
RAS  :  Ara  m  digatz. 
Votre  foi  que  vous   avez  cent  fois  parjurée  pour 
richesse. 
CAT.  esp.  port.  Perjurar.  it.  Spergiurare. 

21.  FoKJURAMENT,  S.  lu.,  abjuratioo,  re- 
nonciation. 

Recebens  aqaest  absolvement  et  forjura- 
ment  per  la  gleya  denant  dicha. 

Tit.  de  1277.  ^O-^T  1  t-  CVII ,  fol.  5. 

Recevant  cette  décharise  et  renonciation  pour  l'é- 
glise devant  dite. 

'22.  FoRJtJRAR,  V,,  abjurer,  renoncer. 
FoRjuRET  la  error  qne  avia  manteguda. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma,  fol.  i6o. 
Abjura  l'erreur  qu'il  avait  maintenue. 
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l'i.  Despkrjur,  adj.,  cessant,  qui  cesse 
d'f'tre  parjure. 

Si  be  la  vielha  desperjura  , 
Jarava  qne  mon  dieg  liavia. 

Lejs  d'amors,  loi.  I20. 
Si  bien  la  vieille  cessant  d'être  parjure,   jurait 
qu'elle  avait  mon  droit. 

JUS,  S.  /;/.,  jus,  SUC. 

Los  JUS  e  las  sabors  e  las  odors  de  las  viandas. 
F.  et  Fert.,  fol.  21. 
Lesyiii  et  les  saveurs  et  les  odeurs  des  aliments. 

Pren  jus  de  jasqniam. 

Coll.  de  Recettes  de  médecine. 
Prends  suc  Je  jusquiame. 
ESP.  Ziuno. 

JUSARMA-,  s.f.,  guisarme. 
Tant  gran  colp  li  va  donar 
D'  aiia  jcsARMA  sus  1'  escQt. 

Roman  de  Blandin  de  Cornouailles. 
Si  grand  coup  d'une  guisarme  lui  va  donner  sur 
l'e'cu. 
ANC.  FR.  Ea  lor  cols  aveient  levées 

Dui  gisarmes  langes  et  lées. 

Roman  de  Roii,  v.  lO^By. 
Qui  conppa  la  corde  d'une  gisarme  et  chéut 
;'i  terre. 

MONSTRELF.T,   t.  II,  f'ol.  7g. 

Anuit ,  fet-ii  ,  la  teste  m'  oste 
A  ceste  jusarme  trenchant. 
Noui'.  rec.  defabl.  etcont.  anc.j  t.  I,  p.  19. 

JUSQIIIAM,   s.  m.,    lat.   /noscYAmis, 
jusquiame  ,  plante. 
JusQuiAM  ,  nat  en  Persa  ,  es  fort  nociu. 
Elue,  de  las  propr.,  fol.  196. 
La  jusquiame,  née  en  Perse ,  est  fort  nuisible. 
Pren  jns  de  jusquiam. 

Coll.  de  Recettes  de  médecine. 
Prends  suc  Ad  jusquiame. 

JUST,  adj.,  lat.  jvstiu,  juste,  équitable. 
Cora   dhay    que   sia   justz    ni    drechuriers 
aquel  que  non  paga  son  denteP 

F.  et  Fert.,  fol.  64. 
Comment  dirai-jequc  soil  juste  et  droit  celui  qui 
ne  paie  pas  sa  dette  ■* 

—  Qui  a  la  justesse  convenable. 

Segon  1'  escayre  ju.st. 

Trad.  du  Tr.  de  l'Arpentage,  if  part.,  ch.  35. 
Selon  ro((ucrre/«f/e. 
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La  nieitat  del  just  prestz. 

TU.  de  i25o.  DoAT,  t.  CXXXVII ,  fol.  16. 
La  moitié'  A\x  juste  prix. 

—  Étroit. 

C  om  los  meses  en  .1.  vayselh  de  fust. 
Mot  fort  sarat ,  et  que  fosa  ben  just. 
Fie  de  S.  Trnphime. 
Qu'on  les  mît  dans  un  vaisseau  de  Lois,  serré  moult 
fort  ,  et  qui  fût  Lien  juste. 

Subst.  E  'Is  desvialz  inostron  als  justz  la  via. 
P.  Cardinal  :  Sirventes  fauc. 
Et  les  égarés  montrent  la  voie  aus.  justes. 
Maier  joi.s  es  en  cel  d'un  pechador  coverlit 

que  d'  un  just. 

Trad.  deSède,  fol.  5o. 
Plus  grande  est  la  joie  dans  le  ciel  au  sujet  d'un 
pécheur  converti  que  A'aa  juste. 

CAT.  JttSt.  ESP.  PORT.  JllStO.  IT.   GiuStO . 
2.    JUSTICIA,   JUSTIZIA,    S.f.,   lat.    JUSTI- 

TiA,  justice. 

Tota  josTiziA  den  esser  fortz. 

Lifi-e  de  Sjdrac,  fol.  23. 
Touie  justice  doit  être  forte. 
Eam  e  set  de  justicia. 

F.  et  Fert.j  fol.  64- 
Faim  et  soif  de  justice. 
Loc.  Hom  dea  plus  fort  justicia  far  al  rie  que 
al  paure,  e  mai  castiar. 

Lii>.  de  Sjdrac,  fol.  25. 
On  doit  faire  plus  fortement /u5<ice  au  riche  qu'au 
pauvre,  et  (le)  châtier  davantage. 
Cant  Dieus  fara  justicia. 

F.  et  Fert.,  fol.  60. 
Quand  Dieu  fera  justice. 
CAT    ESP.  Justicia.  port.  Justica.  it.  Gitistizia. 

\.  Justicier,  s.  /?/.,  justicier,  juge. 
Lo  justicier  lo  'n  trays,  et  ostet  11  las  bneias. 
Roman  de  la  Prise  de  Jérusalem,  fol.  23. 
Le  justicier  l'en  tira  ,  et  lui  ôta  les  chaînes. 
ANC.  FR.  En  signe  k'il  e^t  jiisticieres. 

Roman  du  Renart,  t.  IV,  p.  245- 
CAT.  Justicier,  bsp.  Justiciero.  port.  Justiceiro. 
iT.  Giustiziere. 

4.  JusTESiADOR,  S.  «?.,  justicicr. 

Qui  no  sofre  castiador, 
Per  fort  sofre  justesiador. 

Libre  de  Senequa. 
Qui  ne  soufi're  correcteur,  souft're  forcément /«j- 
ticier. 
ESP,  Justiciador. 
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5.  Justiciable,  «(^'. ,  justiciable. 

Negnna  persona..,  justiciabla  al  rey. 
Tu.  de  i394-  Hist.  de  Nîmes,  t.  III ,  pr.,  p.  126. 
Nulle  personne...  justiciable  du  roi. 
Justiciable  d'  aichel  avesqae. 

Tit.  du  xiiie  siècle.  Doat,  t.  CXVIII,  fol.  88. 
Justiciable  de  cet  e'vêque. 

6.  JusTiziAR,  V. ,  justicier,  punir,  faire 
justice,  supplicier. 

"Vens  mon  cors  per  justiziar. 

R.  Vidal  de  Bezaldl'n  :  Unas  novas. 
Voici  ma  personne  pour  justicier. 
Tota  justizia  dea  esser  foitz  per  justiziar 
los  malvatz. 

Liv.  de  Sydrac,  fol.  23. 
Toute  justice  doit  être  forte  pour  punir  les  mr- 
cliants. 
Part,  prés-  Jntgan  et  justizian. 

Tit.  du  xme  siècle.  Doat,  t.  CXVIII ,  fol.  83. 
Jugeant  et  punissant. 
Part.  pas.  Per  qae  del  tôt  sera  coudempnatz 

e  JUSTIZIATZ. 

y.  et  yert.,  fol.   7. 
C'est  pourquoi  il  sera  du  tout  condamne'  et  jus- 
ticié. 

ANC.  CAT.  ANC.  ESP.   Justiciar.   port.   Justicar. 
iT.  Giustiziare. 

7.  JUSTIFICACIO,     JUSTIFICATION,    S.   f., 

lat.  JUSTIFICATIONS//?,  justification. 
Per  la  uostra  justification. 

Doctrine  des  Vaudois. 
Pour  la  nôlre  justification. 
Lo  temps  de  ta  justificacio. 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  Luc,  cli.  ig. 
Le  temps  de  ta  justijication. 
CAT.  Justificacio .  esp.  Justificacion.  port.  Jus- 
tificacào.  it.  Giustificazione . 

8.  JUSTIFIAR,  JDSTIFIQUAR,  V.,  lat.  JUSTX- 

FiCARe,  justifier. 
Cofessios  justifia,  e  dona  perdon  a  pechat. 

T'rad.  deBèdcj  fol.  49- 
La  confession  y H5fj/?e,  et  donne  pardon  à  pèche'. 
E'ih  Publica  justifiqueron  Dieu. 

Trad.  du  N.-Test.,  S.  Luc  ,  cli.  7. 
Et  les  VvihWcdiins  justijtèrent  Dieu. 
No  t  justifies  davant  Deu ,  car  el  es  coi- 
noisseire  de  cor. 

Trad.  de  Bède,  fol.  89. 
Ne  te  justices  devant  Dieu  ,  car  il  est  connaisseur 
de  cccur. 
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Part.  pas.  Sabieza  es  justifiada  de  sos  fils. 
Trad.  de  Bède,  fol.  36. 
Sagesse  est  justifiée  par  ses  fils. 
CAT.  ESP.  PORT.  Jiistificur.  it.  Giiistificare. 

9.  Injust,  adj.,  lat.  iNJusT«y,  injuste. 
Injust  per  no  jast. 

I^ejs  d'amors,  fol.  69. 
Injuste  pour  non  juste. 
Injusta  violencia. 

L'Arbre  de  Bataillas,  fol.  Ii3. 
Injuste  violence. 
CAT.  Injust.  ESP.  PORT.  Injusto.  IT.  Ingitisto. 

10.  Injustament,  adv.,  injustement. 
Injustament,  o  senes  causa. 

Tit.  de  iz!\i.  Doat,  t.  CLXX,fol.  i5i. 
Injustement,  ou  sans  cause. 

1 1.  Injusticia,  s.f.,  lat.  injustitia,  in- 
justice. 

No  sabia  la  injusticia  de  mon  payre. 

L'Arbre  de  Batal/ias,  loi.   iii. 
Ne  savait  Vinjustice  de  mon  père. 
CAT.  Fsp.   Injusticia.  port.  Injttstica.   it.   Itt- 
giustizia. 

12.  Enjurios,  odj.,  lat.  injuriosm^,  in- 
jurieux, outrageux,  injuste. 

Enjurios  es  e  cbastia  messongeirament  qui 
altrni  fai  enjuria. 

Tr,id.  de  Bède,  fol.  55. 
Est  injuste  et  châtie  mensongèrenient  qui  fait  in- 
justice à  autrui. 

Benefica,  a  nnlh  enjurioza. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.   179. 
Bienfaisante  ,  à  nul  outrageuse. 
CAT.  Injurios.  esp.  port.  Injiirioso.  it.  Ingiti- 
rioso. 

I  3.  Injukiosament,  iid<'.,  injurieusement. 
Qui  traira  coutel  iradamen  et  injuriosa- 

MENT. 

Tit.  de  1265.  DoAT  ,  t.  CLXXII ,  fol.  140. 
Qui  tirera  couteau  avec  colère  et  injurieusement. 
CAT.  Injuriosament.  esp.  port.  Injiiriosamente. 
IT.  Ingiuriosamente . 

14.  Injuria,  enjuria,  s.f.,  lat.  injuria, 

injure ,  injustice,  tort. 

Si  cum  es  de  fort  e  de  rapina  e  de  injuria 
faire. 

Trad.  du  Code  de  Jtistinien,  fol.  4- 
Ainsi  comme  est  de  vol  et  de  rapine  et  de  faire  injure. 
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Qui  altrnî  fai  enjuria. 

Trad.  de  Bède,  fol.  55. 
Qui  fait  injure  à  autrui. 

Mot  es  grans  enjcria  a  Diea  toire  so  que 
lii)iu  li  a  donat. 

f^.  et  Fert.,  fol.  93. 

C'est  moult  grande  injure  tl'ôler  à  Dieu  ce  qu'on 
lui  a  dunnii. 

CAT.  ESP.  poaT.  Injuria.  it.  Ingiiiria. 

i5.  Enjuriar,  V.,  lat.  injuriar/,  inju- 
rier, blâmer. 
K..,  quan  vîc  sa  volnntat,  no'l  ne  vole  en- 

JURIAR. 

Philomena. 
Charles  ,  quand  il  vit  sa  volonté' ,  ne  voulut  l'en 
blâmer. 

Els  ENJUriiAVO  als  Sanazis. 

Cat.dels  apost.  de  Romtij  fol.  2o3. 
Jls  injuriaient  aus  Sarrasins. 

CAT.  ESP.  PORT.  Iiijuriar,  it.  Ingiiiriare. 

iQ.  JuTCE,  S.  m.,  lat.  jud2CE/w,  juge. 

Fo  jUTGEs  cavaliers. 

l^ .  de  Lan  franc  Cigala, 
Fut  juge  clieTalier. 

So  son  fais  jdtgbs  raubador. 

Marcabrus  :  Pusmoscoratges. 
Ce  sont  faux  juges  voleurs. 

Bailiens  e  senesqnals  e  jctges. 

Lii>re  de  Sydrac,  fol.  102. 
Baillis  et  se'nécliaux  ei  juges. 

CAT.  Jiitge.  ESP.  Juez.  port.  Juiz.  it.  Giudice. 

17.    JUTJAIRE,  JUTGAIRE,   JUTJADOR,   JUT- 

GADOR,  JUJADOR,  S.  m.,  jugc ,  justicief. 

Lo  durables  .tctgaire   cosslra  plus  lo   cor 
que  las  parauias. 

Trad.  de  Bcde,  fol.  5o. 
'La  juge  e'ternel  considère  plus  le  cœur  que  les  pa- 
roles. 

Domna  ,  cel  que  es  jdtgaire 
Perdonet  gran  forfaitura. 

RAMDAt'D  d'Orange  :  Ar  m'er. 
Dame,  celui  qui  est  juge  pardonna  grande  forfaiture. 
Mas  lo  dreiturier  jutjaire. 

Pierre  d'Auvergne  :  Cent  es. 
Mais  l'équitable  yw^e. 

Devo  esser...  jutgador  a  cascu  a  dreh  et  a 
razo. 

Lii'.  de  Sydrac,  fol.  1 1 1 . 

Doivent  élrc...  /uges  à  chacun  avec  droit  et   avec 
raison. 
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Aissi  fon  partit  et  egat , 

En  la  cor  del  ver  Dieu  d'  amor, 

A  dreit  per  leial  jctjador. 

P.iCHARD  DE  TâRAScon  :  Ab  tan  de. 
Ainsi  fut  divisé  et  égalisé,  en  la  cour  du  vrai  Dieu 
d'amour,  justement  par  loyal  yw^e. 

ANC.  FR.  Tu  siez  solier  de  jastisejugières. 
Ane.  trad.  du  Psaut.,  Ms.  n»  1,  ps.  9. 
Nobles  Jiigières  de    mors    estoit  hore   qui 
darapnoit  en  son  fîlz  le  mariage  qui  estre  ne 
pooit  selonc  le  droit  de  sainte  Eglyse. 

Rec.  des  hist.  de  Fr.,  t.  III ,  p.  2i5. 
Quar  trop  son  près  Wjiigeor. 
Roman  de  Partonopex  de  Blois,  Not.  des  Mss.  , 
t.  IX  ,  p.  72. 
ESP.  Juzgador.  port.  Jnlgador. 

18.  JUTJAIRITZ,   s.   f.,    lat.    JUDICAftllX  , 

femme  juge ,  justicière. 

Amans  qui  m  faî  jutjairitz. 

B.  ZoRGi  :  L'  autr'  ier  quant. 
L'amant  qui  me  iîït.  juge. 

19.  Juge  maje,  s.  w.,  juge-mage,  grand- 

Per  portar  lettras  dansas  de  part  mossenhor 
lo  juge  maje. 

Tit.  de  il^S.  Hist.  de  Nimes,  t.  III,  pr.,  p.  227. 

Pour  porter  lettres  closes  de  la  part  de  monsei- 
gneur le  grand-juge. 

20.  JuDici,  juzizi ,  juzi ,  S.  m.,  lat.  ju- 
DiciMw,  jugement. 

Lo  JUDICI  sy  den  finir  la  on  es  commensal. 

Statuts  de  Provence.  Julien,  t.  II,  p.  ^61 . 
hc  jugement  àoiX.  se  finir  là  où  il  est  commencé. 
Ni  de  secret  juzizi  sieu. 

Brev.  d'amor,  fol.  7. 
Ni  de  secret  jugement  sien. 
L'  arbitres  den  donar  juzr. 

Trad.  du  Codede  Justinien,  fol.  11. 
L'arbitre  doit  donner  jugement. 

—  Absohim.  Le  jugement  dernier. 
Salva  m'  al  jorn  del  jdzizi. 
FcLQUET  DE  MARSEILLE  :  Senber  Dieus. 
Sauve-moi  au  jour  du  jugement. 
Al  dia  del  judici  on  tuit  serem  jntjat. 

Guillaume  de  Tudela. 
Au  jour  an  jugement  on  nous  serons  tous  jugés. 
ANC.  FR.  No.stre  Seignor  vendra  an  jor  dejoïsse. 

Sermon.  Carpentiek  ,  t.  II ,  col.  940. 
CAT.  Judici,  juhii.  Esr.  Juicio.  port,  Juizo.  it. 
Giudizio. 


JUS 

ar.  JuTJAMEN,  s.  m.,  jugement. 

Aissi  cum  selh  qu'  oni  mena  al  jutjamew , 
Qne  es  per  pane  de  forfag  acazatz. 

Le  moine  de  Montaidon  :  Aissi  cum  selh. 
Ainsi  comme  celui  qu'on  mène  au  jugement,  qui 
pour  peu  est  accuse'  de  forfait. 

Fassa'n  lo  jutjamen  , 
A  Ventadorn  ,  Na  Maria 
T.deG.FaiditetdeH.  delaBachelebie:  N  Uc. 
En  fasse  jiigemenl,  à  Ventadour,  dame  Marie. 

—  Absolitm.  Le  jugement  dernier. 
Paor  deuran  aver  al  jutjamen. 

Pons  de  Capdceil  :  Soqu'  liom  plus. 
Peur  devront  avoir  axx  jugement. 

Lo  jorn  del  jutjamen  inaior. 

Pierre  d'Auvergne  ;  De  Dieu  no  us. 
Le  jour  du  jugement  majeur. 

<:at.  Jutjament.  anc.  esp.  Jiizgamiento.  port. 
Julgainento   xt.  Giudicamento. 

22.  JuDicAT,   S.  m. ,  jugement ,   chose 
jugée. 

Execntions  de  judicat. 

Statuts  de  Provence.  JuLlEN  ,  1. 1,  p.  255. 
Exe'cution  àe  jugement. 
cat.  Judicat.  it.  Giudicato. 

23.  JnniciAL,  adj.,  lat.  judicialjj,  ju- 
diciaire. 

Sa  actoritat  judiciai.. 

Tit.  de  i3io.  DovT ,  l.  CLXXIX,  fol.  209. 
Son  autorité /«(//cjrti're. 

CAT.  ESP.  PORT.  Judiciai.  it.  Giudiziale. 

24.  JuDiciALMEN,  «f/t'.,  judiciairement. 
JcDiciALMEM,  per  confession  de  partida. 

Fors  deBéarn,  p.  109'î. 
Judiciairement ,  par  aveu  de  partie. 

CAT.  Jttdicialment.  esp.   port.  Judiciahnente. 
it.  Giudizialmente. 

25.  JuDicATiu,  adj.,  appréciatif,  capa- 
ble d'apprécier. 

Ses  cornu  qui  es  perceptiu  ,  discretiu ,  judi- 
catiu. 

De  vertat  et  de  falsetat  judicativa. 

Per  sa  virtut  judicativa. 

Elue,  de  laspropr.,  fol.  17,  23  et  l3. 

Sens  commun  qui  est  perceptif ,   distinctif ,    ap- 
préciatif. 
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De  vérité  et  de  fausseté  Appréciative. 
Par  sa  faculté  appréciative. 
ANC.  ESP.  Judicativa.  iT.  Giudlcativo. 
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26.  JcDiTiARi,  adj.,  lat.    3rniciARi//.y , 
judiciaire. 

Son  décret  juditiari. 

Tit.  de  i33i.  DoAT,  t.  XXXIX,  fol.  J09. 
Son  décret  judiciaire. 
CAT.  Judiciari.  esp.  port.  Judiciario.  it.  Giu- 
diciario. 

27.  JOTJAR,   JUTCAR,-y.,    lat.    JUDICARr, 

juger,  condamner. 

Dévia  s  jutjar    per   lo   rey  a   cap   de  cinq 
jorns. 

f^.  d'Arnaud  Daniel. 
Devait  se  juger  par  le  roi  au  bout  de  cinq  jours. 
JuTGAR  los  Los  e'is  mais. 

Liv.  de  Sjdrac.  fol.  20. 
Juger  les  bons  et  les  méchants. 

Si  totz  lo  mons  nii  jutjava  a  mûrir. 

Perdigon  :  Ben  aio'l  mal. 
Si  tout  le  monde  me  condamnait  à  mourir. 

—  Apprécier. 

lea  no  sai  cor  jutgar  per  semblansa. 

Hui;.  Brunet  :  Corlezamen- 
Je  ne  suis  jtigerXc  cœur  sur  ra[ipareuce. 
Part.  pas.  Sabem  cert  que  toiz  serem  jutoatz, 
E  bos  e  mais ,  segon  nostres  peccatz. 
Guillaume  de  S.  Didier  :  El  temps  quan. 
Nous  savons  certainement  que  nous  serons  tous 
jugés,  et  bons  et  méchants  ,  selon  nos  péchés. 
ARC.  FR.   Il  serai  j'ugiet  à  lui. 

Seienl  jugiet  les  genz  devant  la  lue  face. 
j4nc.  trad.  du  Psaul.,  Ms.  n°  l,  ps.  36"  et  9. 
CAT.   Jutjar.  ESP.  Juzgar.   port.  Julgar.  it. 
Giudicare, 

28.  JURISDICTIO,  JtTRISDlCCION,  S.f.,  lat. 

jURisDicTiON^///,  juridiction. 
Li  plag  devon  esset  fach  denant  aqnelas  per- 
sonas  que  an  jurisdiccion,  so  es  potesfatz. 
Trad.  du  Code  de  Justinien,  fol.  i5. 
Les  plaids  doivent  être  faits  devant  ces  personnes 
qui  ont  juridiction,  c'est-à-dire  autorité. 
Retenen...  la  jurisdictio  alta  e  bassa. 

Charte  de  Gréalou,  p.  62. 
Retenant...  \i  juridiction  haute  et  basse. 
Segnoiias,  jurisdictions  et  autres  bens. 
Statuts  de  Provence.  Julien,  1. 1,  p.  35o. 
Seigneurie» ,  juridictions  et  autres  biens. 
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cxT.Jurisdicciô.  esp.  Jurisdiccion.  port.  Jurls- 
diccîio.  IT.  Gturisdiziorie. 

29.    JuRiDic,  adj.,  lat.  jURiDic//.y,  juri- 
dique. 
Lo  pramer  jorn  jnRinic. 

Fors  de  Béarn,  p.  1076. 
Le  premier  jour  jundù/ue. 
CA.T.  Jitridic.  ksp.   port.   Juridico.   it.   Gni- 
ridico . 

30,  JuRinicAMENT,  rtr/c,  juridiquement. 

'Son  estât  feylz  juridicament. 

Fors  de  Bearn,  p.  log^- 
Ont  clé  fail?  juridi/jitemenl. 
CAT.  Juridicament.  esp.  port.  Juridicamente. 
iT.  Giuridicamente. 

31.  PRFJUDICI,  i.  ///.,  lat.  Pr.rtEJUDICIHW, 

préjudict*. 

No  V  pot  far  tort  ni  degun  prejudtci. 
Lejs  d'amors,  fol.  i52. 
K'v  peut  faire  tort  ni  nul  préjudice. 
Ni  faca   PREjuoici  a   la  compositio   que  fo 

fâcha. 

Tit.  de  1253.  DoAT,  t.  CVI,  fol.  96. 
ÎJi  fasse  préjudice  à  la  composition  qui  fut  faite. 

CAT.  Perjudici.  esp.  Peijuicio.  port.  Prejuizo. 
IT.  Pregiudicio,  prejudizio. 

Z'i..  Perjudicial,  adj.,  lat.  pr^ejudicia- 
i.is,  préjudiciable. 

Si  aqiielas  questios  e  aquelas  rancuras  ,  que 
son  fâchas  en  plag  en  una  sola  part  o  a  am- 
doas,  sou  PER.iDDiciALEs,  so  cs  la  una  noiz  a 
r  antra. 

Trad.  du  Code  de  Juslinien,  fol.  I^. 

Si  ces  demandes  et  ces  plaintes  ,  qui  sont  faites  en 

plaid  contre  une  seule  partie  ou  contre  deux ,  sont 

jiréjudiciables,  c'est-à-dire  (si)  l'une  nuit  à  l'autre. 

CAT.  ESP.    Perjudicial.  FORT.    Prejudicial.    it. 

Pregiudiciale. 

33.   Préjudiciable,  ndj.,  préjudiciable. 
Qne  al  dit  senhor...  en  algun  temps  no  fos 

PREJUDICIABLE. 

Tu.  </ei3io.  DoAT,  t.  CLXXIX,  fol.  m. 
Qu'audit  seigneur...   en  aucun   temps   il    ne   fût 
préjudiciable. 
ESP.  Perjudiciable. 

3/).  Prejudicar  ,  PREJUDiciAR,  V.,   lat. 
pR«E,iuDiciAR^^  préjudicier. 
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Neguna  cauza  que  prejudique   ni   pnesca 

PREJUDICAR. 

Cartulaire  de  Montpellier,  fol.  186. 
Nulle  chose  qui  préjudicie  ni  puisse  préjudicier. 
En  deguna  maneira  no  pusca  prejudiciar. 
Tit.  du  XIV*  siècle.  Doat,  t.  CXXXI ,  fol.  295. 
En  nulle  manière  ne  puisse  préjudicier. 
Part.  prés.  No  prejudiciatît  enver  lo  rey. 
Charte  de  Gréalou,  p.  106. 
Ne  préjudiciant  pas  envers  le  roi. 
CAT.  ESP.  Perjudicar,  port.  Perjudicar,  preju- 
dicar. iT.  Pregiudicare. 

35.  ExTRAJUDiciABLE ,  ttdj . ,  cxtrajudi- 
ciaire. 

Cesta  pnnycio  s'apelara  extrajudiciabla. 

L'Arbre  de  Batalhas ,  fol.  24°- 
Cette  punition  s'appellera  extrajudiciaire. 

36.  FORSJUTGAR,  FORSJUGJAR,  FORJUJAR  , 

V.,  juger  à  tort,  mal  juger,  condam- 
ner injustement. 
Qui  detra  so  fraiie  o'I  forsjdtga  ,  detrai  la 

lei. 

Trad.  de  B'ede.  fol.  63. 
Qui  détracte  son  frère  ou  le  juge  à  tort,  détracte 
la  loi. 

Part.  pas.  Amors  m'a  forsjugjat  ,  no  sai  co. 
PerdigoN  :  Tôt  r  an  mi. 
Amour   m'a   condamné  injustement,  je    ne   sais 
comment. 

En  die  o,  per  so  car  es  amors 
Forjujada  per  nescis  jujadors. 

AiMERi  de  Peguilain  :  Totz  hom. 
Je  dis  cela  ,  parce  qu'amour  est  mal  jugé  par  juges 
ignorants. 

ANC  FR.  Ce  dist  Nobles  :  Vos  avez  tort 
Qant  Renart  \o\ez  for sjiigier. 
Pioman  du  Renart,  t.  II,  p.  II. 

JUVAR,  V.,  lat.  juvARe,  aider,  secourir. 

Tu  ,  lo  JUVA. 


Toi ,  aide-\e. 
it.  Giovare. 


Litanies  du  vm«  siècle. 


2.  JuvATiu,  ad/.,  juvatif,  propre  à  aider. 
Es  millor  e  mays  juvatiu. 

Trad.  d'Albucasis,  fol.  2. 
Est  meilleur  et  plus  juvatif. 

3.  Adjudar,  ajudar,  agudar  ,  v. ,  lat. 
AnjuvAR^;,  aider,  secourir. 
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Cavalier,  ;inem  ajldak 

A  mon  seigner  lo  rei  Ailos. 

Roman  de  Jaiifrej  fol.  ^  • 
Chevaliers  ,   allons  aider   à    monseigneur   le  ro; 
Aitus. 

Que  t' en  adjcd. 
Tu.  de  io34-  Hist.  deLangiiedoCji.ll,  pr,  col. 192 
<^u'il  l'en  aide. 

En  Aiago,  al  rey,  cny  Dieiis  ajut. 

P.  RaiMOND  de  TolLOUSE  :  ÎSo  m  piu'Sr. 
En  Aragon  ,  au  roi ,  à  qui  Dieu  aide. 
Loc.  No  vos  sai  cosselhar;  Diens  vos  aglt  1 
Roman  de  Gérard  de  Rossillon,  fol.  83- 
Je  ne  vous  sais  conseiller  ;  que  Dieu  vous  aide'. 
Que  ieu  nulba  res  tant  aiues 
Co  ien  am  vos  ,  m'  a  jdt  fcs  ! 

AnNAt'D  DE  Marueil  :  Dona  sel  que. 
Que  je  n'aimasse  aucune  ciiose  autant  comme  j< 
vous  aime ,  m'aide  fol  ! 

Parc.  prés.  Dieu  ajudar  ,  acabaray  la  obia. 
Philo.mi:na. 
Dieu  aidant,  j'acUèverai  l'œuvre. 
CAT.  Ajudar.  esp.  Apidar.  pokt.  Ajudar   n 
Aiutare. 

/».  Adjuv.\tiu,  adj.,  adjuvalif,  projeté 
à  aider. 

De  totas  operacios...  adjuvativa. 

Elue,  de  las  propr.,  fol.  27. 
De  toutes  opérations...  adjin>ative. 
iT.  Aiutativo. 

5.  Ajudable,  adJ.,  secournLle. 

Plusors...  AJUDABLE  en  1'  .-igusiin  d'enteucio. 

Trad.  de  Bede,  fol.  83. 
Plusieurs...  secourables  en  la  sublililéd'inlention. 

fi.  Ajuda,  ajudha  ,  s.  f.,   aide,    assi- 
stance. 
In  AJCDHA  et  in  cadbuna  «o.sa. 

Serments  de  8.'(2 
En  aide  et  en  cliacuoe  chose. 

Silh  vas  cui  ieu  sni  aclis 
Fezes  in'  a.tijda  e  .secors. 

Arnavd  de  Marueil  :  BelU  m'  es  lo. 
Que  celle  vers  qui  je  suis  soumis  me  fit  assistance 
et  secours. 

—  Celui  qui  aide. 

Al  mien  compainb  sias  fizelz  ajuda. 

GiRAUD  DE  BoR^'EIL  :  Rei  g'onos. 
A  mon  compagnon  soyez  fidèle  aide. 

II. 
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Loc  Pregua  Jbesu  Cbrist  en  ajuda  lur  sia. 
K.  de  S.  Honorai. 
Prie  Jesus-Chrisl  qu'il  leur  soit  en  aide. 

—  Aide,  sorte  d'impôt. 

Sobsidi,...  AJUDA,  don  gracios. 

iJe^'.  des  états  de  Proveme,  de  \!\o\. 
Subside,...  aide,  don  gracieux. 

Puescan  mètre  blat  et  vi  ses  pagar  ajuda 
per  tota  lur  provisio. 

Tit.  de  i356.  DoAT,  t-  XCllI,  fol.  210. 
Qu'ils  puissent  mettre  blé  et  vin  sans  payer  aide 
pour  toute  leur  provision. 
ANC.  FR.  Nos  estait  en  a/V/e. 
Sermons  de  S.  Bernard,  fol.  35o.  Roquefort  , 
Gloss.,  t.  I,p.  4^. 
De  Mabuniet  jà  n'i  aurez  ajude. 

Chanson  de  Roland,  p.  52. 
(■.\T.   Ajuda.    ESP.   Ajnida.   port.   Ajuda.  it. 
Al  ta. 

7.  Ajudaxsa,  s.f.,  aide,  secours. 

L'  aatra  geu 
Que  us  vol  far  ajddansa. 
Germonde  de  Mokxpei.lier  :  Greu  m'  es. 
L'autre  gent  ([ui  vous  veut  faire  aide. 
AKC.  Fil.  Par  quoy  le  duc  luy  requéroit 
Confort,  secours  et  adjuvance. 
rii,nles  de  Charles  Fil,  t.  II ,  p.  4. 
Ricbart  est  en  leur  aldance. 

G.  GuiART  ,  t.  I ,  p.  65. 

8.  AjUDAMEKT  ,  AJUDAMEN  ,    S.    m.,    lat, 

A(/juvAME>TK/«,  aide,  assistance. 
Ab  las  autras  estelas  que  y  fan  ajudamens. 
Pierre  de  Corbiac  ;  El  nom  de. 
Avec  les  autres  e'toilcs  qui  y  font  aide. 
Es  la  ma  del  coris  gran  ajudamekt. 

Elue,  de  Lis  propr.,  fol.  48- 
La  main  est  grand  aide  du  corps. 

Malignamen 
Ab  semblansa  d'AJUDAMEK. 
Deudes  de  Prades  ,  Poème  sur  les  Ferlu<;. 
Malignement  avec  apparence  à'assistance. 

AKC.  ESP.  Ajudamiento.  it.  Aiutamento. 
J.    AujLTORi,    AJUTOEI  ,   S.   m.,    lat.     AD- 

juTORiM/«,  aide,  secours,  assistance, 
auxiliaire, 
Aissi  vers  ajutokis  t'  en  serai. 

Titre  de  1 109. 
Ainsi  je  t'en  sera'i  vrai  auxiliaire. 
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Nos  ver  adjotori  t'  en  serem...  per  cosselb 
el  ADJUTORI  de  moos  Laroos  de  Bearn. 

Tu.  de  1080. 
?ious  l'«u  serons  vrais  auxiliaires...  par  conseil 
et  aide  de  mes  barons  de  Bearn. 

Si  'n  bren  non  ai  ajdtori. 
Le  comte  de  Poitiers  :  Farai  un  vers. 
Sa  dans  peu  je  n'ai  secours. 

—  Os  du  bras,  humérus. 

AnjijTORi,  es  aqno  que  es  entre  coyde  eutro 
al  cap  de  la  spalla. 

De  la  fractura  del  adjdtori. 

Trad.  d'Alùucasis,  fol.  62. 
Humérus,  c'est  ce  qui  est  entre  le  coude  jusqu'au 
sommet  de  l'e'paule. 

De  la  fracture  de  Vos  du  bras. 
ANC.  FR.  Après  la  pierre  de  Adjutorie  se  alo- 
gièrent. 

Ane.  trad.  des  Liv.  des  PioiSj  fol.  6. 
Par  eulx.  et  par  leur  adjutoire 
En  et  "Vortigern  la  victoire. 

Pioman  de  Brut. 
Le  roi  passa  en  petit  de  adjutoire 
Oultre  le  pont. 

J.  Marot,  t.  V,  p.  104. 
cAT.  Adjutori.  anc.  esp.   port.  Adjutorio,  u. 
Aiutorio. 

10.  Adjutor,  s.  m.,  lat.  adjutor,  aide, 
auxiliaire. 

Adjutors  t'  en  serei. 

Titre  de  960. 
.Il-  t'en  serai  auxiliaire. 

ASC.  FR.  Ou  adjnceurs  à  faire  injure. 

J.  COLI.IN,  Tr.  du  traité  de  l'Amitié  de  Cicéron , 

p.  24. 
Son  ami  et  son  adjuteiir. 
Ysnpet  I",  fabl.  49-  Bobert,  i.  î ,  p.  2o3. 

11.  Ajudayre,  AjuDADOR,  S.  m.,    celui 
qui  aide,  auxiliaire,  aide. 

Diens  es  bos  e  liais  e  lizels  ajudayres. 
V.  eiFert.,  fol.  45. 
Dieu  est  bon  el  loyal  et  fidèle  auxiliaire. 
Aquels  que  ero  ajudadors  ni  valedors. 

Cat.  dels  apost.  de  Pioma,  fol.  207. 
Ceux  qui  e'iaient  aides  et  soutiens. 
Nos  vos  serem  bo  ajudahor. 

Tu.  de  1248.  DoAT,  t.  CXVr,  fol.  18. 
Nous  vous  serons  bons  auxiliaires. 
ASC.  FR.  Deas  li  miens  ajuverre. 

Ane.  trad.  du  PsaïU.j  Ms.  n°  r,  ps,  58. 
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CAT.    Ajudador.   E->r.  Ayudador.    port.   Aju- 
dador.  it.  A'mtatore. 

\'i.  Ajudaritz,  s.f.,  du  lat.  adjutrix  , 

auxiliaire,  secourable, 
.idjectiv.    Sol  que  vostra  nierces  rae  sia 
Ajudaritz. 

Lanfranc  Cigala  :  Gloriosa. 
Pourvu  que  votre  merci  me  soit  auxiliaire. 
IT.  .Aiiualrice. 

i3.  AiDAR  ,  AizAR  ,  V.,  aider. 

Que  ânes  el  pay,s  soccorrer  et  aidar. 
Piotnan  de  FierabraSj  v.  5oi5. 
Qu'il  allât  au  pays  secourir  et  aider. 
Deu  bom  aizar  les  autres  can  non  an   de 

que  vîeure. 

Liv.  de  SjdraCj  fol.  41  • 
Ou  doit  aider  les  autres  quand  ils  n'ont  pas  de 
quoi  vivre. 

Aidaxz  me,  qn^ien  sais  sia. 

Le  .moine  de  Foissan  :  Cor  ai. 
Aidez-n\oi  ,  que  je  sois  sauvé. 

Aug  cridar  :  Aidatz!  Aidatz! 

Bertrand  de  Born  :  Be  m  play. 
J'entendis  crier  :  yîidezl  Aidez'. 
A^'c.  FR.  Soi  aidet  de  tei. 
Car  tu,  Sire  ,  as  aidied  a  mei. 

Ane.  trad.  du  Psaut.j  Ms.  \\°  l,  ps.  40  et  85. 
CAT.  Aidar,  aydar.  it.  Aitare. 

\!\.  Aïs,  S.  m.,  aide,  auxiliaire. 
Ni  'n  tem  lo  seignor  del  Bais  , 
Anz  en  mov  contr'  el  tal  Aïs,... 
No  sai  si  1'  er  danz  o  pros. 

Pierre  de  Beegerac  :  Bel  m'  es  cant. 
Mi  je  n'en  crains  le  seigneur  du  Bais ,  mais  j'ex- 
cite contre  lui  tel  auxiliaire,...  que  je  ne  sais  s'il 
lui  en  sera  dommage  ou  profit. 

!5.  Ayda,  S.f.,  aide,  sorte  d'impôt. 

Ayda  accordada. 
Tu.  de   1422.  Hist.  de  LanguedoCj  t.  IV,  pr.  , 

«ol.  422. 
Aide  accordée. 

16.  Ayde  ,  s.  m.,  aide,  sorte  d'impôt. 

La    copia   de  la  commission    del   ayde  de 
.CL.  .M.  liuras  ternes. 

Tit.  de  1428.  Hist.  de  ISimes,  t.  111,  pr.,  p.  227. 
La  copie  de  la  commission  de  l'aide  de  cent  cin- 
quante mille  livres  tournois. 

17.  Ahia,  s.  f.,  aide,  secours. 


K 

No  y  ronias  cavayer  no'lb  vengaes  en  ahia. 

Roman  de  Fierabras j  v.  5o. 
IS'y  reste  cavalier  qui  ne  lui  vînt  en  nide. 

18.  CoADJUTOR  ,  coAJiJTOR,  S.  m.,  coad- 
juteur. 
Clerc...  a  my  douât  coadjutor. 

Cout.de  Saussignac ,  de  iSig. 
Clerc...  à  moi  donné  pour  coadjuteiir. 
Los  notaris  et  lors  coadjotors. 

Fors  de  Béa  m  j  p.  1076. 
Les  notaire-)  et  leurs  coadjuteurs- 
Coma  coAjUTORs  d'  apostoli. 

Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  12. 
Comme  coadjuteurs  de  pape. 
CAT.  ESP.  PORT.  Coadjutor.  it.  Coadiucore. 

JUZIEU,  JLsiEU,  S.  m.,  lat.  Jun.îu.r,  Juif. 
AIca  dels  Jczieus  conjurador. 

Trad.  des  Actes  des  Apôtres,  ch.  ig. 
Quelques  uns  des  Juifs  enchanteurs. 
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Nom  de  peuple. 
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Aïs  JuîiECs  lo  mes  en  venda. 

Bertrand  de  BonN  :  Quan  vey  pels. 
Aux  Juifs  le  mit  en  vente. 
Adj.  Tant  avinen  crestiana  , 

Ni  jDziEVA  ni  pagana. 

P.  Vidal  :  Cara  amjga. 
Si  avenante  cLrélienue  ,  ni  juive  ni  païenne. 
CAT.  Jueu.  ESP.  Judio.  port.  Judeo.  it.  Giudeo. 

2.     JUDAIGAR  ,  JUDAYZ.\R  ,   2;.,  judaïscr. 

Forsas  las  gens  judaigar. 

Trad.  de  l'Ep.  de  S.  Paul  aux  Gafates. 
Tu  forces  les  gens  à  judaiser. 
Per  que  no  semle  que  jddayzem. 

Elue-  de  las propr. ,  fol.  129. 
Pour  qu'il  ne  semble  pas  que  nous  judaison.-.. 
Part.  prés.  La  maire  de  Costanti  jddaysan. 
Cat.  dels  apost.  de  Roma  ,  fol.  36". 
La  mère  de  Constantin  jtidaïsant. 
CAT.  Judaisar.  esp.  Judaizar.    port.  Judiar. 
IT.  Giudaizzare. 
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K  ,  i.  m.,  onzième   lettre  et  huitième 
consonne  de  l'alpbabet,  k. 

Jacy'  aisso  que  y  e  k  no  sian  trobadas  en  fi 
de  dictio. 

Lejrs  d'amorSj  fol.  l^. 
Bien  que  Q  et  k  ne  soient  pas  trouve's  à  la  fin  de 
mot. 


KIRI,  J.  m.,  lat.  kyric,  kyrielle",  litanie, 
prière. 

AdoDCx  li  angels  a  tropels 
Canteron  riris  e  prozels. 

Passio  de  Maria. 
Alors  le»  anges  en  troupes  chantèrent  kyrielles  et 
proses. 
CAT.  ESP.  Kiries. 


FIN    DU    TOME    TROISIEME. 
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